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PRÉFACE 


Nous  uous  sommo4>  st^rvis,  pour  la  traduction  du  Martyrologe  rdUiaiii  que  nous  dunnous 
dans  ce  volume,  de  l'édition  publiée  à  Malines  un  i859,  qui  contient^  outre  le  Martyrologe 
romain,  les  Martyrol(»g»\s  th\>  ordres  religieux. 

Le  Martyrologe  romain  a  été  rtnluK*  par  sept  commissaires  choisis  par  [>.ii>t'  (îré- 
fl'oire  XIII,  savoir  :  1  Silvio  Antoniaou,  chanoine  de  saint  Pierre,  depuis  fait  cariiiiial  par 
Clément  Ylll  du  titre  de  Smut-Sauveur-du-I^aur,  mort  le  10  août  lOo.}  ,  inhunif  i  Saintc- 
Marie-de-la-ValliciellH,  qu'on  nomme  vulgairement  lu  Chipfin-Suovn  :  -î"  Kohei  f  Beltanuin, 
jésuite,  neveu  du  p{ipe  Marcel  11 ,  par  .s<i  mère  Cinthie^,  ordonne  prêtre  à  (iand  par  Jausé- 
uius,  depuis  f;iit  cardinal  par  (lléujent  VIII  du  titre  de  Sainte-Marie  m  Via,  pui*«  arche- 
VHjue  de  Cap<HJ*  ,  mort  à  Home,  le  M  septembre  lt;-ii.  iiituirne  au  ijesu:  '\  Louis  de 
Torres,  ne  à  Home,  depuis  archevêque  de  Montréal  en  Sicile  et  fait  cardinal  par  Paul  V, 
en  IfMw'i,  du  titre  de  saint  i*ancrace;  i"  César  Paronius,  prêtre  de  l'oraldire  à  Saint-Jérôme 
de  la  Charité,  depuis  fait  c^irdinid  par  Clément  Vlil,  du  titre  de  saint  Nérée,  mort  le 
30  juin  i(3i)l,  à  l'âge  de  09  ans,  inhnmé  à  la  Vallicelle;  5°  Jean-Baptiste  Ulandini, 
chanoine  de  Saint- Pierre;  Michel  Ghislério,  théatio,  et  1*  Barthélémy  (>a?aiitU8, 
barnabite. 

Comme  c'était  le  mart}Tologe  d'Usuard  avec  quelques  légèrat  addi^ns  qu'on  lisait  au 
chapitre  de  Saint-Jean-de-Latnm,  principale  église  de  Rome,  et  aux  autres  collégiales,  et 
même  dtms  la  plupart  des  monaslères,  les  commissaires  se  proposèrent  d'apporter  seule- 
ment à  ce  martyrdoge  lee  cbaogements  et  les  retranchements  nécessaires,  en  l'augmen- 
tant soit  des  saints  en  nombre  eonridéiable  <pi  avaient  été  omis,  soit  de  oeuz  qui  étaient 
osKurts  depuis. 

Outre  le  martyrologe  imprimé  par  Plantin  en  1564;  outre  Adon  et  deux  manuscrits, 
l'im  du  martyrologe  de  l'andeune  église  de  Saint-Cyriaque  des  Thermes  de  Rome,  l'autre 
d'une  traduBlkm  moderne  de  IW  des  ménotogea  daa  Oxe»  (Itaile  par  Goillanme  Sirlet, 
'edsbtaia,  UUiotbéeaire  da  Vatican,  depuis  oaidinal,  mott  à  Borne,  le  S  odolnn  1885);  les 
«immiasaiwe  avalent  devant  les  yenx  les  martyiologes  imprimés  de  quatre  atngmsDtateuis 
modernes  d'Usuard  :  Belîn  de  Padoœ»  augoitln,  qui  avait  laissé  Uioard  presque  pur,  en 
y  ajoutant  fort  peu  de  saints,  et  dont  ronvrage  avait  été  imprimé  à  Venise,  en  149g,  et  à 
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Parité  en  18S1,  ttm  le  titre  de  Martifrolioge  de  la  (km  nmaiM;  UBKutHjcm,  bénédletin, 
abb6  i  llMiine,  qui  avait  angmcnté  Uniard  dé  qqelqiieB  tninfs  et  de  qndqoes  eneon 
popolaim,  et  Tavait  bit  impiinier  arec  le  titte  de  JlorfyrolOflfS  4  ftmige  de  la  aofitfe 
Eifiite  ramfl6M;llolaiiiu,docteQrd»Loimnn,  dootle  vnï  nom  eat  Tan  der  Meulen  et 
dont  l'onviage,  dans  sa  promièn  édition,  qoi  est  de  Loavain,  en  1508»  intitolé  Ifarlyro- 
logt  «f'Ciniani»  sans  parler  de  Boom  an  titre»  estde  beauoonp  meHIenr  quelos  pvéeédents 
enoe  qne  Usnardy  est  pur  selon  les  nianvsmtsqa*il  en  avait,  et  qnediaqQe  Jour  y  est 
précédé  du  mar^ynioge  métrique  de  'Wandelbert  et  sniin  d'additions  en  caractèrs  diffireitf 
dn  teste,  prises  de  divers  antres  marlyRilogesindîqnés.  Cétait  la  seule  édition  de  Mbianns 
qnDs  eoisent  devant  les  yenx^  car  les  aotres  éditions  de  cet  antnir,  oà  Usnaid  était 
méeonnaissaUe  par  les  tranqnsUàons  «pill  sa  laissa  d^NsIs  mal  coneeOler  d^  fliiie, 
n'étaient  pés  enooie  an  Jour;  enfin  Galesini,  milanais»  piotonotaiie  apostoliqne,  qnl  a 
défiguré  Usuaid  dans  son  ouvnge  plein  d'anadinnismes,  d'eneun  popnlidres  et  d'addi- 
tions sans  diseeniement,  dédié  cependant  au  pape  Grégoire  XHI,  avec  le  titre  de  Jfo^^ 
ûmmnoié  à  Vmaotâtl^Sffiltf  romain»* 

Lorsque  les  oommissairaB  entent  ezaminé  ces  martyrologes,  flanjetèient  Manrolycas 
d  Galeiini  pour  la  plus  grande  partieet  s'anètènntàBeUnet  à  llolanns  :à  BaUn  pour 
stfvir  de  canevas,  à  Holanus  pour  admettre  la  plupart  de  ass  additions;  et,  sans  en 
demeurer  tt,  ib  eonelnrent,  à  la  réquisition  de  Baronins,  d'n|ooter  encore  non  seulement 
les  sainte  du  méno^pge  doot  le  coUe  était  établi  chez  les  Grecs  avant  leur  scUsme,  nuda 
encocei^usieuBS  antres  qui  n'avaient  jamais  en  de  culte  nuUe  part,  ni  par  des  églises  on 
snieb  de  leur  nom,  ni  par  ancnn  olBee,  tels  ^  divers  soUtrirss  de  l'Italie  meniiBanés 
dans  les  dialogues  de  saint  Grégoire,  quelques  évêqoes  d'Orient  céttbrm  par  lanrs 
travaux  pour  l'Eg^  calliflliqoe,  des  parents  de  saint  Basile,  de  saint  Grégoire  de  Naiianw 
et  de  quelques  antres  saints,  et.d'antres  personnages  auxquels  ils  crurent  pouvoir  dioiair 
des  jouis  comme  on  cboislt  des  noms  aux  reliques  des  calacombea  de  Ilome. 

Tdie  est  rUstoire  sommaire  dn  Martyrologe  romain. 

n  est  imifiie d'expliquer  ici  ce  que  vaut  dire  le  mot  mar^ymloge;  la  seule  signifleafion 
des  deux  termes  quile  composent  en  donne  une  notion  aaseï  ^stincte,  et,  pour  peu  qu'on 
y  léflkUflse,  il  n'y  a  personne  qnl  n'entende  par  ce  mot  la  liste  die  saints  qui  ont  sonflivt 
le  mertyre.  A  la  naissance  de  l'Eglise,  ce  n'était  qu'un  recueil  qu'on  IMsait  des  combats 
que  les  martyn  «ndent  soutenus  pour  la  déimsedanom  de  JésuMSirisL  Qnavdtsoin 
d'écrire  le  pins  fidèlement  qu'il  étidtpossilile  tous  lee  tourments  qn'on  leur  faisait  souffiir 
et  le  conmge  avec  leqwd  ils  résistaient  à  la  omanlé  des  tyrans,  aind  qui!  léauUn  dm 
Actes  de  saint  Qément,  qui  fut  le  premier  de  tons  les  sonveralos  Ponliflea  qui  élaUit  des 
ofûders  pour  exercer  un  si  saint  ministère.  On  mettait  par  <wdre,  sor  des  m&noiies,  tout 
ce  que  ces  premiers  héros  du  Christianisme  avaient  fait,  tout  ce  qu'ils  avalent  souffert 
pour  la  religion.  On  enfermait  cDsuito  ces  mémoires  dans  les  archives  de  l'Eglise  romaine 
et  l'on  en  faisait  la  lecture  de  temps  eu  temps  dans  les  assemblées  publiques.  Voilà  propre- 
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OMOt  dToà  vint  ^origine  du  martyrologtt.  Ce  B'«t  pai  £iiièlie  de  PampliUe,  ^vfique  de 
f^iifin,  ijii  un  mt  In  prninlnr  inntlfntinir.  mmmn  nn  l'a  cm  finssement  D  est  miqnll 
composa  en  gnelliUoin  des  sunts  martyrs  que  Ruûn  tradnlait  du  latin,  nuis  il  n'en  est 
pas  moins  osrtsiii  qiM!»  avant  qnll  paiùt  dans  le  moiide,tt  y  avait  euplnaieaniiistoriensde 
la  vie  et  de  la  mort  de  ceux  qni  évident  sonflbrt  le  martyre  pomr  la  fbi,  outre  las  aecré- 
tslies  dioâais  par  ssint  Clément,  an  nombre  de  sept,  à  qoi  lui  a  ses  auooeaaeon  avaient 
donné  charge  de  leeneilUr  aoigneosement  les  combats  des  martyrs.  Les  diacres  eux- 
mêmes  et  les  sous-dtacves,  dont  un  des  principaux  devoirs  était  de  surv^Uer  uqe  aflUre 
d  importante,  ne  crurent  pas  pouvoir  se  dispenser  d'y  meita»  la  main.  Si  bien  qoe  dès  le 
seoond  sièdeily  av^  d^à  un  très-grand  nombre  de  livres  où  les  belles  actions  de  ces 
généreux  confeaseors  de  Jé«u-Christ  étaient  décrites  et  queTertnllien  appelle  les^oilei 
éit  CkrUttaÊtimf* 

Saint  Gyprien,  qui  vivait  dans  le  troisiftme  siècle,  témoigna  de  tant  d'ardeur  pour  que 
rien  ne  se  psvdlt  de  tout  ce  qui  pouvait  ooniribuer  à  la  gloire  des  stUètM  de  la  loi 
nouvelle,  qu'il  écrivit  à  tous  ceux  de  son  cilaigé  pour  les  engager  à  remplir  à  cet  égard 
la  fcPctiaB  des  protonotaires  et  des  diacres* 

Dqmîs,  la  nonabre  des  msr^  croissant  fouB  les  Jours  et  les  mémoires  où  l'on  écrivait 
les  partieularilés  de  leurs  supplices  étant  devenus  de  gros  volumes,  il  tùt  arrêté  ^'on  ne 
marquetait  plus  que  leur  nom,  aveo  le  jour,  le  lieu  et  le  genre  de  leur  mort.  Cela  se 
pratiqua  to«youis  constamment  dans  l'église  latine,  oomme  aaint  Grégoire  le  Grand  le 
dédaie  dans  sa  lettre  i  fiuloge,  évèque  d'Alexandrie,  où,  aprèelui  avoir  rendu  compte 
des  raisons  qui  ont  porté  les  anciens  Pères  à  dier  beaucoup  de  «dioses  du  martyrologe  pour 
n'en  taire  qu'un  simple  abrégé,  il  ^oute  en  flnISMnt  qu'il  ne  doute  pas  que  la  même  eou- 
tmne  n^  été  introduite  permi  les  Greos.  Anssl  est^  sur  ce  témoignage  que  plndeors 
graves  «utenrs  ont  cru  pouvoir  dire  que  Ibrt  longtemps  avant  saint  Qtégfnn  on  avait' 
conuBBucé  dans  l'Eglise  univeneUe  à  réduire  en  petit  le  martyrologe,  comme  étant  trop 
snipis  et  trop  étendu.  Cependant  quoiqu'on  l'eût  rendu  plus  court,  il  ne  laissait  pas  de 
torteniy  d'autres  noms  qne  ceux  des  marl^;  on  y  fltfsait  encore  mention  des  coniBswurB, 
des  vierges,  en  un  mot  de  ceux  qui,  ayant  véo»  selon  la  pureté  de  l'Evangile,  étaient 
morts  en  odeur  de  sainteté,  et  il  n'en  finit  point  d'autre  preuve  que  ce  que  dit  saint 
Augustin  dans  le  livre  De  IssoMs  YirgMIi,  Void  comment  il  s'explique  sur  un  point 
aussi  important  :  cL'aniorité  de  l'Eglise  nous  apprend  non-seulement  quel  rang  doivent 
tttir  les  martycs  dans  les  CMumémoraisous  que  nous  fdsons  des  saints,  mais  ausri  quelle 
llaoe  U  liuit  y  donnar  aux  saintes  vierges  qu'une  mort  tranquille  a  enlevées  de  ce  monde, 
et  qim  l'Epoux  des  ftmee  pures  a  glorifiées  dans  te  cid.  >  Ce  qu'il  y  a  de  remarquable  en 
esei,^eatee  que  dit  le  savant  oardinal  Baronius,  que  dès  lors  on  commença  à  lire  dans 
11^  les  noms  des  saints  la  veille  du  Jour  de  leur  flie,  afin  que  les  fidèles  apprissent 
«eux  dont  on  devait  taire  mémoire  le  lendemain,  et  qid,  par  oonséquent,  devieodraient 
d'une  ta»»  plus  ipécielei'ol»t  de  leur  vénération  et  de  iBur  culte. 
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Dire  prèdaéoieat  en  quel  temps  on  a  retranché  du  martyrotogo  les  loogOM  nanattois 
et  les  piMOfopées  qui  en  fiôsaieiit  autrefois  un  des  principaux  omemeols  pour  n'y  lidMer 
que  tes  nome  dee  eunte  svee  nn  eommaire  de  quelques  circonstances  de  knr  mort,  c'est 
ce  que  nous  n'entrapvendrons  pas  de  faire.  L'auteur  des  Amuiei  eodéHatti^utf,  exami- 
nantce  fhit,  reconnaît  qa'U n'y  a  rien  de  déterminé  là-damos;  il  dit  senlemaitqall  a  va 
divers  «emplaires  dn  martyrologe,  tirés  de  tontes  les  prorhaees  dn  monde,  et  il  an  prouve 
l'ancienneté  par  le  slyle  simple  et  peu  content  avec  lequel  les  èhoses  y  sont  exprimées. 
A  la  vérité,  il  confesse  qne  l<»8qn11  compc^ait  son  histoire  11  ne  s'élail  fdtàftomoqna 
trois  exemplures  dn  Martyrologe  lomidn,  dont  les  deux  premlen  étaient  si  âéflMtnaox 
qu'on  n'aurait  pu,  sans  une  imprudence  punissable  acx^per  k  les  imiNrimer  de  nonvean. 
Pour  ce  qd  est  du  dernier,  qiU  est  cèlni  que  Grégoire  xni  a  rendu  piddiB,  il  te  loue  0 
beaucoup  de  Justieei,  mate  U  observe  en  même  temps  que  llnleution  des  Papes  qni  ont 
réduit  te  marlyrologe  dans  l'état  oà  il  est  ai^Jounnuii  n'a  pas  été  d'en  Idre  un  nouveau, 
mais  de  réfbrmer  et  d'abréger  celui  qiû,  depuis  tent  de  siècles,  avait  élé  en  usage. 

Mate  ce  ne  tot  pas  seotement  pour  disposer  tes  fidèles  à  bonorer  les  saints  qu'on  s'aeooQ- 
tnma  de  bonne  benre  è  lire  au  milien  de  l'oUtee  divin  l'histoke  de  leurs  combete  etde 
lenre  victobws,  on  prétendit  par  là  contribuer  à  l'édification  de  toutes  tes  perBonnesqni 
entendraient  cette  teetne.  On  espéra  que  te  récit  des  veitas  bérolques  de  ces  hommes 
incomparables  exciterait  leur  ferveur  et  que,  voyant  dans  la  gltnre  ceux  qni  avaient  été 
ausA  bien  qu'eux  sqiete  à  toutes  tes  misères  de  te  vie,  ibs'enooureganientenx-mémesà 
prendre  le  chemin  qu'ils  ont  tenu,  de  feUe  sorte  qu'ite  pussent  arriver  au  même  tenue. 
C'est  ce  que  nous  apprenons  de  samt  Augnslin,  dans  te  tmlléLxxxiv  sur  saint  Jean,  où  il 
expose  tes  misons  qu'on  a  eœs  dans  l'Eglise  de  Jésoa-Christ  d'^onter  te  mémoire  des 
sainte  à  te  célânatico  des  divins  mystères  :  «  Nous  ne  sommes  pas  si  téméraires,  dit-il, 
que  d'entreprendre  de  prier  pour  eox;  an  contraire,  nous  t&cfaons  de  tes  engager  à  prier 
pour  nous.  Si  nous  rappekuÂ  dans  notre  pensée  tes  mérites  quito  ont  aoqute  et  te  lécom- 
pense  qa'ite.<Hit  reçue,  c'est  afin  qne  te  sonveidr  de  ce  qo^  ont  été  etde  ce  qnite  sont 
nous  porte  à  mardier  sur  leurs  traces  et  à  suivre  tenrs  exemptes.»  CSar  enfin,  queite  r£ao- 
Inlion  ne  fiiot^l  pas  que  nous  prenkHis  de  nous  élever  à  te  souveraine  perlëclion  quand 
nous  venons  à  considérer  que  des  hommes,  aidés  de  te  grâce  du  Saint-Espitt,  sont 
devenus  de  pàiftite  inntaleurs  de  te  vie  du  Sauveur  et  ont  mérité  qu'il  les  rendit  partici- 
pantodesag^kHret 

Gefan  qui  lit  te  Martyrologe  ou  qui  l'entend  lire  avec  un  esprit  chrétien  n'a  nnlte  peine 
à  telre  une  réflexion  ri  sslnteire:  il  est  an  moins  assuré  que  cTestponr  Fobliger  àtefitfre 
que  l'Eglise  en  ordonne  te  lecture;  et  quand  ce  serait  te  seul  profit  spirituel  qu'on  puisse 
en  tbier,  Userait  fooiours  vxei  qn'élte  est  infiniment  avantageuse  an  bien  des  âmes.  Mate 
saint  Augustin  pousse  te  cfaose  plus  1dm.  Expliquant  avec  encore  plus  de  netteté  ce  qu'il 
avait  d^à  dit  «Heurs,  il  perte  eu  ces  tmnes  dans  te  cbapitre  xxi  dn  livre  XX  contre 
Fanstus,  hérétique  manichéen  :  «  Le  peupte  duélkn  rappeite  te  mémoire  des  martyrs 
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avee  de  glands  i>"«m«^**  do  léligloD,  soit  poor  sVadtor  Ini-mème  à  nmilatian  de  lenn 
fstos,  K»l  afin  qnllpiiiMètieaËiocié  à  leon  mérites  et  qullattke 
lems  pKièiee.  • 

WàkYoa  peut  coadnre,  non-seoleineat  que  c'est  ime  pratique  tràs-andemie  que oeUe 
deliie  k  MBrlyntoge,  maisqiie  eette  leiA^ 

mofil^  poiaenils,  qin  engagent  Insensiblenient  oeosc  qui  la  font  à  se  oondidre  selon  les 
ligles  dê  la  vie  et  de  la  piété  duétienBe. 

Ia  prenûèn  Indnetion  frviQaise  qid  ait  été  bile  de Martyioioge  romain  estoelledn 
P.  Simon  Holiiier^  jésnite,  poUiée  en  1708,  avee  des  ramaïqnes  snr  les  myslèies  et  sor 
ftarfen»  CMes  des  saints»  qoclqiies  décrets  de  la  GongiégatlaBdea  Rites  et  donx  tables: 
rone  des  noms  de  tons  les  aûnts  eontenns  dans  le  llartjnologe  et  rentre  dés  saints  de 
ftanee.  Denx  piêtree  dn  diocèse  de  Pwis  en  ont  donné  nne  nonvdie  édition 
snoées. 

La  lecture  et  r^ode  desMartfvologes  ne  saunâent  être  indifférentes  à  personne  et  sur- 
tout à  des  duétlens.  Le  llartiymlQge  est  en  quelque  aorte  le  noUUaire  de  la  ehiélienlé,  et 
ee  serait  cbœe  étrange  de  ne  pascomnaltre  cette  gkmeaae  phalange  de  martyrs,  d'apôtres, 
dedoelenrset  de  i^ges.  «Cest  le  cyàB  divin  où  layonnent  à  leur  place  touteslescennes  de 
Uen:  leseplénMde  la  eiéation,  la  Péqoe  et  la  PentecACe  de  l'anden  peuple,  l'ineflUile 
vldtedn  YeilieÎDeaméySon  sacriflee,  m  victoire,  la  descente  de  son  Esprit,  la  eommémo* 
miiondallarie,  des  anges,  des  saints.....  Cestconunemi  21»  Xtampermanoit  qui  envde 
àdiaqne  pasdn  tempe,  dans  lalonangesans  flndescieox,  les  eonceiis  des  anges  et  des 
poissanoee,  le  chœur  gkrieuz  des  i^^Hns,  le  nomlire  faannonienz  des  propbéles,  les 
aedamatiiws  de  Tarmée  des  martyrs,  l^rniverseOe  confeniMi  de  YEt^Sae,  > 

Ne  craignons  donc  pas  de  noos  désaltérer  au  bord  de  ces  eaux  mweillOusee  qui  tantAt 
ssormurait  comme  le  nrisseen,tantflt  roulent  en  grondant  comme  le  toneni,  ou  inondent 
comme  la  mer.  Kons  y  boirons  tonjonrs  cette  ean  limpide  et  pure  qui  Jaillit  jusqu'à  la  vie 
étemelle;  car  celte  eon  émane  des  fontaines  mêmes  dn Sauveur,  et  l'Esprit  de  Dieu  la 
fteoside  de  sa  vertu  pour  qu'elle  soit  dooœ  et  nontrissante. 

ITonUioiispasqne  les  saints  ont  été  du  petit  nombre  de  ceux  qui  comprennent  bien  le 
Isngagn  de  la  foi,  et  qui  le  pmtiquent  dans  sesappficaliQns  les  plus  sévères  et  les  plus 
étndaeB.  Os  ont  éié^  ceux  dont  JésuaOurist  disait:  «levons  rends  gloire,  mon  Père,  de 
ce  que  vnusavei  caché  ces  choses  aux  sages  et  aux  prudents  du  siècle,  et  de  ee  que  vous 
Im  avea  révélées  anx  tmmblw  et  aux  petits.  • 

Les  saints  ont  été  détadiés  des  honneurs  et  des  biens  de  ce  monde;  ils  ont  été  mortiflés 
dam leora  sens,  leur  inleDigence  et  leur  volonté;  iisont  élédouxetfaumblM  deeœnr;  ils 
ent  umé  OSea  Jusqu'à  vouloir  sonUkir  avee  M  et  pour  laL  «  Lorsque  Je  vous  vois^  dissit 
le  dévot  saint  Bernard,  Uwsqœje  voos  vois,  mon  VHea,  Idessé  et  mouruit  pour  moi.  Je  ne 
vsnx  pas  vivre  sans  Uessofe.  » 

Hflbrçons-noas  de  marcher  snr  les  traces  des  saintsi  que  les  maximes  de  l*Evangile  et 
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les  exemples  de  Jésus-Christ  soient  notre  règle  de  conduite.  Alors,  d'après  le  langage  de 
l'ApAtre,  œ  le  Christ  habitera  dans  nos  coeurs  par  la  foi.  »  Et  au  terme  de  notre  vie,  nous 
pourrons  dire  cette  parole  du  roi-prophète  :  «  Tirez  mon  àme  de  cette  prison,  ô  mon  Dieu, 
•flli  que  je  bénisse  éternellement  votre  nom  ;  les  justes  m'atteadent,  ils  appkiidiraDt  à  la. 
récompenae  donl  voas  voudras  Ineo  couronner  ma  vie.  > 

J.  GARNAliDET, 
CoDMratear  de  I»  BnBolh»|BH  piAll«w  da  Gbnaioal  (HMteMtrsB). 

JoSTtN  FEYRË, 

PralODoUiM  «pottolfaiiM. 
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ACTES  DES  SAINTS 


DE  LA  GONNàISSâNG£  DES  TEMPS 

OOUStBÉBte  COMMB  UTTRODUCnOM  A  LA  LBCTDKB  DBS  MABTTROLOGBS. 

I  0-i~ino  des  martyrologes  datu  Je»  dîptvqae*.  —  II.  ^fartrrolrt|ri  «  d'KiiM  be,  de  laint  JérAm<'  et  rie  l'Egliw 
roffiuiw, —  III.  MartjroU^s  grecs.  —  IV.  Martyroioges  de  Bède,  d'Adon  et  dUiiurd.  —  Y .  De  la  correclioo 
dp  gMrtjTologt  i«mti&.  —  VI.  Muljrakfw  pulkaLieii.  —  VU.  Uuge  «t  aulorilé  dn  mtrtfrokige.  — 
Ylll.  Du  teœp*  naturel  «t  prtraièreiiient  des  heures  principales.  —  IX.  De  la  vertu  ^itmlc  du  jour  et  de 
la  nuit.  —  X.  De  la  semaine,  de  sa  portée  dogmatique  cl  morale.  —  XI.  Du  mois.  —  XII.  De  l'année,  (b 
les  parties,  et  de  son  dernier  terme.  —  XIU.  Des  A^es,  des  ères,  des  dates,  des  cjcIm  et  de  l'easei^cmBit 
■ttnnl  ém  tempe.  XIV.  Ce  qn'em  entend  pw  enaée  mnetnieOe.  —  XV.  De  le  fine.  —  ZVI.  De  lâ 
fonsc'crafion  <ks  «il  'y>un  do  la  semaine.  —  XVII  De  !a  cré.ition  dn  dimam^hi-".  —  XVIfî.  De  la  consécralloD 
des  mois  et  des  quatre-tempt.  —  XIX.  Des  temps  liturgiques  et  de  leur  importance  actuelle.  —  XX.  Le 
lemf»  àe  rAvent.  —  XXI.  Le  tenpt  de  Noël.  ~  ZXn.  Lee  tempe  de  la  Sepiuagéiime  et  dn  Cmime.  — 
XX11I  Le  umi^i  de  Pàquet.  —  XXIV.  Comment  le  dooUe  qmbéliwi»  dn  tem|M  demie  l'ÎBtelligmM  dw 
Mtei  dm  miate  et  de  le  lectoie  «iwlidienae  da  mertjielqge. 


Ed  étudiant  Thistoire  des  collections  ba- 
gioîogiqnes,  nous  avons  eu  occasion  de  par- 
ier des  martjTologes.  Maintenant,  il  est 
otild  de  revenir  brièvement  sur  leur  forma- 
fioa  jmuàtm,  sur  1m  viduttadw  de  kan 
dételoppementi,  rar  leur  rédaction  défini- 
tive. De  plus,  il  est  nécessaire ,  pour  ratta- 
cher à  des  pen^ép<  morales  et  h  des  principes 
liturgiques  i-  s  (IlîhiIs  qu'offrent  chaque 
jour  cen  stunts  livres,  d'avoir  quelque  con- 
MiBNiioe  dfit  temps.  Ami  lùm,  ctf  Joan 
qa*aingûtMDt  ^  martyrologes  avee  une 
exactitude  mathématique,  Tincident»  des 
lêtes  et  les  fleurs  des  saints  dont  ils  les  par- 
fument, les  différentes  divisions  du  temps 
auxquelles  ils  eu  subordonnent  le  dasâe- 
nwnt,  la  série  dlnatants  snccessife  dont  te 
trame  torme  notre  vie,  tout  oda  nesaorut 
être,  pour  nous,  chose  Indiffirente,  un 
simple  agrément  de  science  pure.  Dieu  en 
créant  toute  chose  a  dépose,  dans  chaque 
créature  y  un  reflet  de  sa  splendeur,  et  en 
«ni.  n. 


soumettant  la  création  anx  vicissitudes  da 
temps,  il  a  fait  du  temps  le  vestibule  de  Té- 
ternité,  L'Eglise ,  en  rattachant  à  c<»s  di\d- 
siom  uaturelles  les  cérémonies  du  culte,  a 
entendu  mettre  k  profit,  pour  le  tiSeii  mtH 
ibI,  le  symbolisme  de  la  natuie  plijni[ue; 
et  en  ajoutant  aux  divisions  naturelles  du 
temps  d'autres  divisions  surnaturelles,  elle 
a  niieiLx  accusé  encore  son  dessein  de  faire 
servu-  a  de  graves  enseignements  tous  les 
phénomànee  de  la  dosée.  Amsi  eel-U  ranar- 
quable  que,  dans  tons  les  nèeles,  les  pins 
grands  docteim  n*oilt  pas  crû  déroger  en 
expliquant  ces  enseigTiements.  Aux  temps 
apostolique,  saint  Meliton  de  Sardes  et  saint 
Deuys  l'Aréopagile  posent  les  bases  de  cet 
inatnietir  symbolisme.  Au  moyen  âge,  le  vé- 
nérable fiède*  Boèee,  CassiodoTB,  saint  Isidore 
de  Sénlla  écrivent  des  traités  didactiq;nes 
sur  la  science  des  temps.  Les  liturgistes  dé- 
veloppent progressivement  leur  doctrine  et 
de  grands  savants,  tant  au  seizième  qu'au 
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dix-septième  siècle,  r6suuieut  le  tout  dans 
des  ouvrages  classiques.  La  mccassion  des 
Iienres  et  des  jours,  les  divisions  de  la  se* 
maine,  des  mois,  des  saisons,  des  années  et 
des  cycles  ,  rien  n'ériioppe  à  leur  science  à 
la  fois  profonde  et  pieuse.  Pour  nous ,  qui 
devons  en  parler  brièvement,  nous  tache» 
tom  d'emprunter  à  k  sdeoea  des  vieux 
maîtres  ce  qu'il  nt  utile  de  savoir  pour 
ajouter  foi  entière  aux  martyrologes  et  tirer 
un  profit  spirituel  soit  des  vici^itudes  natu> 
relies  du  temps,  soit  des  divisions  qu'a  ia- 
troduitss  l'Eglise  dau  le  groupement  det 
saints  autour  des  prineipales  ffites.  De  la 
sorte,  ess  martyrologes,  où  des  esprits  fri- 
voles ou  prévenus  auraient  voulu  ne  voir 
que  les  affirmations  d  une  science  douteuse 
et  vaine,  paraîtront  des  textes  vénérables, 
le  digue  obfet  d'une  lecture  sainte.  Les 
tomps  qui  pessent  ont  une  langue  ;  le  nom 
des  saints  oflVe  des  ensiegnements. 

Pour  Y^avh'.r  de  ces  chosf  s  avec  ordre,  nous 
divist  TOUS  ceite  dissertation  eu  trois  para- 
graphes. Dans  le  premier  nous  parierons 
des  mai ly ;  ologes  \  dans  le  seeond/du  sym- 
bolisme oalurd  du  temps;  dans  le  denûer, 
des  époques  de  rannée  ecdéBiastiqne. 

I.  Le  martyrologe  est  le  catalogue  de  tous 
les  saints,  aveeune  eourte  mention  de  leur 

naissance  ou  de  leur  mort  et  un  tioge  bref 

de  leur  science  ou  de  leurs  vertus. 

D'après  rétymologie  du  mot,  martyrologe 
vient  de  deux  n)ots  grecs  :  Logos ,  discours 
et  marlur,  tftnoin,  parce  que  origimdre- 
ment  le  martyrologe  ne  parlait  que  des 
martyrs,  qui  avaient  versé  leur  sang  pour 
la  foi.  La  Yiercre,  comme  mère  du  Sauveur, 
avait  été  sans  doute ,  immédiatement  après 
sa  mort,  l'objet  d'un  culte; les  apôtres,  à 
mesure  quHs  mouraient,  étaient  également 
bonorés  et  devaient,  eprès  la  Vierge,  figu- 
rer au  catalogue  des  saints.  Mais ,  comme 
les  apôtres  avaient  tons  confessé  la  foi  dans 
les  tourments,  que  kb  martyrs  étaient  ve- 
nus à  leur  suite  prendre  plan  sur  les  dip> 


tyque.^ ,  on  donna,  dans  TËglise,  aux  tables 
qui  rappelaient  leur  souvenir,  le  nom  di^ 
sonnais  consacré  de  Miutffntogt, 

D'après  la  discipline  de  TEglise  primitive, 
ceux  qui,  en  temps  de  persécution,  nban- 
donnaient  la  foi  chrétienne,  étaient  appelés 
«  renieurs,  laps  »  et  a  blasphémateurs.  • 
Ceux  qui  offlraient  aux  idoles  un  culte,  un 
sacrifice,  ou  seulement  un  grain  d'encens 
étaien»  nommés  a  idolâtres ,  sacrificateurs  d 
et  «  thuriûcateurs.  »  Ceux  qui  affirmaient, 
devant  les  magistrats,  qu'ils  ne  suivaient 
pas  le  Christ,  et  ceux  qui,  le  solvant,  se  ra- 
dietaient  des  vexations  à  {«îx  d*or,  étaient 
dits  a  libellatiques ,  »  du  nom  du  certificat 
de  sécurité,  en  latin  Ubellum,  qu'ils  obte- 
naient pour  prix  de  leur  faiblesse.  Ceux  qui 
aflrontaient  les  soufTrances  et  la  mort  étaient 
décorés  du  titre  de  «{ffuHassaurs,  p  quand  Us 
s'exposaient  q^tanément  aux  snq^lioes,  de 
«  confesseuiB,  b  quand  ils  survivaient  aux 
tourm^MiiH  «>t  de  a  martyrs,  »  quand  ils mou> 
raient  pour  la  défense  de  la  foi. 

Des  martyrs  les  uns  étaient  «t  désignés  » 
si  la  sentence  de  mort  leur  avait  été  seule» 
ment  notifié^  les  autres  «  consonunés  ou 
couronnés,!  s'ils  avaient  saeeombéàla force 
'des  tourments,  les  autres,  enfin,  «  exami- 
nés, vindicatif  »  si  ,  après  jugeaient  ecclé- 
siastique, ou  leur  déférait  les  iionueurs  du 
cuite. 

Ia  sentence,  qui  défibait  ces  Imnnean» 

s'appuyait  sur  les  actes  du  martyre.  Les 
papes  saint  Clément^  saint  Fabien  et  saint 
Antère  avaient  fait  recueillir  ces  actes  par 
des  notaires,  par  des  sous-diacres  et  par  des 
diacres.  De  l'Eglise  de  Rome,  celle  coutume 
passa  dans  toutes  les  autres,  mais  on  ignore 
si  ce  fut  eu  vertu  d'une  loi  ou  par  l'efQcacité 
de  l'exemple.  A  la  collection  dfâ  actes  suc- 
cédait donc  un  examen  pour  séparer  les 
vrais  martyrs  de  ceux  qui  n'étaient  morts 
que  par  vaine  glaire  ou  par  tel  autre  motif 
qui  n'avut  pas,  pour  ol^,  la  défense  de  la 
foi.  Cet  examen  était  suivi  d'uu  jugement 
déclarant  s'il  y  avait  lieu,  ou  non,  de  rendre 
les  honneurs  publics.  Ce  jugement  était 
rendu  par  chaque  évêque  dans  son  diocèse^ 
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en  Afrique,  il  était  réservé  au  primat.  Dès 
les  iweiniers  tempt,  les  évêques,  après  avoir 
rendu  ce  Jagement,  en  basaient  port  direo 

tement  aux  antres  évèques  ;  mais ,  dans  la 
suite,  et  pour  plus  do  n-gularilé,  les  jugre- 
m«Mit«  furent  soumis  au  saint  Siège  et  en- 
voyés de  iiotuc  à  toutes  ies  églises.  Sur  la 
aotifienlioo  de  ces  jugements,  chaque  évé* 
ipMd  dnseaît  ses  TMttti  eœlÂiUutiiuei,  ses 
FMUt  ses  DQilygiMt.  Cétaient  des  féoilles 
doubles,  collées  avec  de  la  cire,  sur  les- 
quelles  on  inscrivait  le  nom  du  souverain 
Pûutife  et  des  évèques  avec  le^qi^els  ou 
était  en  commimioii  ;  le  nom  de  rempereur 
el  des  bîenfaîtents  de  l'Eglise  ;  enfla  le  nom 
des  martyrs  dont  on  vénérait  les  reliques 
ou  dont  on  implorait  les  suffrages.  Par  la 
suite,  le  nombre  des  martyrs  augmeutaut 
toujours,  il  lallut  multiplier  les  feuilles  des 
diptyques;  et  ces  feuilles  cousues  ensemble 
facmèmit  des  volumes.  i.De  là,  les  Calen- 
driers, PoitUnums^  SynàSttKlm  et  Hast' 
tyrologes. 

D.  Les  diptyques  étaient  lus,  du  haut  de 
rambon,  dans  les  assemblées  des  chrétiens. 
Les  prètrai,  en  récitant  ce  qui  est  devenu  le 
bréviaire,  intercalaient  paiement  j  dans  la 

récitation  des  prières,  la  lecture  de  ces  ta- 
blettes. L'usage  qu'on  en  faisait,  la  nécessité 
où  Von  était  d'en  tirer  (les  copies  et  d'en 
Mrs  des  traductions,  pouvaient  prêter  ma- 
tière à  emnr  et  lonmir  des  éléments  de 
«ODtvOle.  Tontelbis,  ou  ne  voit  pas  qall  y 
ait  en,  avant  la  paix  de  l'Eglis»^ ,  ni  reo^Mi-^e- 
ment  ni  n-vision.  Le  premier  miii  lyri  .oge 
autbiiiitiqpie  fut  composé,  dit-on,  parEusébe 
ds  QStaiée.  Seinfc  J^me,  ce  grand  doeleur, 
^  pMunmt  à  tontes  les  néoesntés  de  VEr 
gfisB,  apès  avoir  revu  la  Ynlgale,  annlt 
ftit  passer  dans  la  lancne  latine  l'onvragfe 
d*Eusèbe.  D  autres  auteurs  pensent  que  le 
plus  ancien  moityrologe  fut  composé  par 
rSglise  d*A&jqiie  :  ce  lim  lemonterait  à 
■■ft  Cypiien.  Mais  il  est  permis  de  croire 
que  ce  n'était  qu'un  calendrier.  Une  opinion 
plu5  accréditée,  patronnée  par  Walafried, 
StralKjn  et  Bède ,  soutient  qu'Eusèbe  ne 
eompooii  point  de  martyrologe  proprement 


dit;  que  saint  Jérôme  fit  simplement  des 
eztnitB  de  son  grand  ouvrage  intitulé  : 
VAumbUi  da  Marêyn;  qu*jl  eomfiiéla 
oet  essai  par  des  renseignements  pris  à 

d'autres  sources  cl  fui  ainsi  Fauteur  du  pre- 
mier martyrologe.  Mais  ni  .saint  Jérôme, 
dans  le  recensement  de  ses  ouvrages,  ni 
Geanade,  dans  ses  Eerivaint  FCBUttaê' 
Hgues ,  n*en  font  mention.  Le  sénateor  Cas* 
liodoi^  qui  vivait  au  sixième  siècle,  est  le 
premier  qui  ait  attribué  h  saint  Jérôme  ce 
martyrologe.  Tl  semt)le  qu'il  faille  adhérer  à 
son  témoignage,  d'abord  para?  qii  ii  n'y  a 
aucune  preuve  pour  le  contredire,  ens^ts 
parce  que  Casaiodore  était  tiès^versé  dans 
la  littérature  ecclésiastique.  Et  si  saint  Jé- 
rûme  n'était  pas  l'antenr  unique  et  définitif 
de  ce  mart}Tologe,  il  est  vraisemblable,  et 
même  probable,  qu'il  y  avait  la  plus  grande 
part 

Id  se  présente  la  question  de  savoir  si  ce 
martyrologe  de  saint  Jérôme  était  celui  qui 
était  en  usape  dans  l'Eglise  romaine  eu  un 
nouvel  ouvrage.  Les  uns  sont  pour  l'iden- 
tité ,  les  antres  pour  la  dualité.  Suivant  les 
nns,  Tantien  martyrologe  romain  rasionta* 
Fût  an  pape  saint  Clément, 'opinion  qui 
nous  paraît  peu  probahlt- ,  malgré  l'adhésion  , 
de  Barotitii'  ;  suivant  les  autres,  saint  Jé- 
rôme ,  travaillant  sur  les  anciens  diptyques, 
aurait  composé  un  ouvrage  qui  se  sermt  en- 
ridii  des  apy  rts  des  siècles  suivants.  D'oà 
la  distinction  «  d'aneiea  romain  »  et  de 
a  grand  romain,  d 

11  est  très-difficile  de  trancher  sur  ces 
questions.  Toutefois,  dans  ce  conflit  d'opi* 
nions,  il  y  a  un  tait  certain,  e'est^  Bonu^ 
au  temps  de  s^t  Grégoire-ie-Grand,  possé- 
dait ira  martyrologe  où  étaient  relatés  les 
mart)'rs  de  tous  les  temps  et  de  tous  les 
pays,  il  en  est  fait  une  description  dans  la 
lettre  de  ce  pape  au  patxiarcite  Ëuloge 
d'AIeiandrie  :  c  Noua  avons,  dit  saint  Gré- 
goire, en  un  seul  volume  les  noms  de  près* 
que  tous  les  martyrs,  distribués  jour  par 
jour,  et,  chaque  jour,  nous  célébrons  la 
sainte  messe  en  vénérant  leur  mémoire.  Il 
ne  faut  pas  confondre  ce  volume  avec  les 
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actes,  car  OQ  y  trouve  seulement  le  nom  du 
nuurlarr,  le  Itou  cl  le  Jour  de  u  paaaion. 
àSaA  nous  commiiiwmn  chaque  jour  la  pln^ 

part  fies  martyrs.  Je  pense  que  yùOÈ  pooné 
dez  un  volume  semblable.  » 

III.  Quoiqu'il  en  soit  du  martyrologe 
d'£usèbe,  il  est  certain  que  les  Grecs  possé- 
dèrent, aatti,  de  iMmiie  beor»,  des  livres  II- 
turgpiques  où  il  était  fidt  mention  sommaire 
des  confesseurs  et  des  martyrs.  Ces  livres 
s'appelaient  Ménées  et  Mémloges  ou  Méno- 
logues,  du  mot  grec  mén^  mois,  parce  que 
cTétaieiit  comme  les  registres  des  nioisy  divi- 
sés ai  douze  parties,  et  contenant,  snivant 
l'ordre  des  mois  et  des  jours ,  l'indication 
des  saints.  Uue  édition  très-célèbre  en  fut 
faite,  au  onzième  siècle,  par  ordre  de  l'em- 
pereur Basile  le  macédonien  ;  elle  fut  repro- 
duite, en  17S7,  par  le  eerdinel  AmilMl  Ur^ 
bini.  Les  ménées  contiennent  ToiEDce  de 
l'année ,  divisée  par  mois ,  avec  le  nom  et  la 
légende  des  saints  dont  on  doit  faire  ou  l'of- 
fice ou  la  mémoire;  c'est  la  partie  de  nos 
hréi^dres  que  nous  nommoiis  Iù  Propre  des 

Le  ménologe  est  le  calendrier  ou  le  mar- 
tyrologe (les  Grec?;  o'f'^t  le  n^rueil  des  noms 
des  saints ,  distribues  pour  chaque  jour  des 
mois  de  l'année.  Les  Grecs  en  ont  de  plu- 
sien»  sortes  et  qni  ont  été  bits  par  diUtt- 
rents  auteurs.  Depuis  leur  sctnsme,  ils  y  ont 
inséré  les  noms  et  les  vies  de  plusieurs  hé- 
rétiques qu'ils  honorent  comme  des  saints. 
Les  écrivains  hagiographes  citent  souvent 
les  ménées  les  inéûolog^  des  Grecs; 
oiais,  sans  aeeepler  ]«b  critiques  de  Baillet, 
il  n'est  guiro  iposailde  de  les  dter  dé- 
fiance. 

Le  P.  Kischer  parle  d'un  martyrolop^e 
Coj^tes  gardé  au  collège  des  Marouites  à 

IV.  Après  le  martyiUoge  de  saiitt  Jértme, 

le  plus  ancien  martyrologe  de  l'Eglise  d'Oe- 
cideul  est  celui  du  vénérable  Bède.  Ce  qui  le 
distinguo,  c'e.st  qu'il  fait  coonaitrele  nom 
des  jug^  qui  ont  condamné  les  martyrs,  le 
nom  du  gouverneur  déla  piovlnceoù  ils  ont 
aonflwt»  et  le  genre  de  mar^  aoqud  ils 


ont  succombe.  Maibeureusemeut,  au  milieu 
des  vicissitudes  des  temps,  le  texte  en  a  sulû 
des  allératiotts.  n  en  existe  ménie  six  leifes 
différents.  Le  premier  se  trouve  dans  ses- 
œuvrcs  depuis  l'édition  d'.\nvers,  en  1.*)65; 
le  peconf]  p-trut  dans  les  Actes  des  saints, 
au  tome  il  de  mars.  D'Achéry  publia  un 
texte  métrique  en  son  Spicilége.  Martène  ei 
Durand  doonèrmt  deux  entres  textes,  an 
tom.  TI  de  leur  Àa^Htittma  CoUectio.  Nous 
ne  comptons  pas  un  supplément  et  un  né- 
crologe inhTpolé  que  Georges  Eccard  inséra 
au  tom.  i  de  ses  commentaires  Le  iiebus 
FrutBiœ  OrtfmCiittt.  Après  que  les  aavmits 
se  finent  longtemps  députés  pour  cfaoisir 
entre  ces  textes,  le  P.  Zacearia  prétendit  i 
son  tour  avoir  trouvé  un  nouveau  et  sixième 
texte,  qui  lui  i)arut  le  plus  authentique.  On 
convient  que  Bède  a  écrit  un  double  marty* 
ndoge  en  prose  et  en  vers,  et  que  le  texte 
en  prose  des  Bollandistes  est  le  meilleur» 
bien  qu'il  soit  encore  fourré  de  quelques  in- 
terpolations que  les  éditeurs  n'ont  pu  nette- 
ment discerner. 

Le  nenviàme  «iède  ftit  fécond  en  marty- 
rologes. FlOrus,  que  les  uns  disent  diecre  de 
Lyon,  les  autres  prêtre  espagnol,  remplit 
les  v!(îe«  du  martyrologe  de  Bède.  Le  l)ipn- 
heuK  iL\  Ilaban  Maur  compir^a  un  martyro- 
loge complet.  Adon  de  Viexme  lorma,  en  ce 
genre  de  composition,  ayeesmnt  Jérôme  et 
Bède,  le  triumvirat  des  martyrographes. 
Usuard  surpassa  encore  Adon.  Wandelbert 
de  Prum  et  Notker  de  Saint-Gall  donnèrent 
le  cinquième  et  le  sixii  mc  martyrologe  de 
cette  époque  féconde  qui  en  vit  encore  pro- 
bablement  paraître  deux  autres  en  Irlande, 
le  Festilogiutn  et  le  martyrologe  de  Tarn- 
lact,  attribués  à  l'évêque-abbé  iEngussius 
Kélède.  Enûn  un  neuvième  martyrologe 
appartient  au  célèbre  chroniqueur  Ditlmiar, 
évèqoe  de  Ifersbourg. 

On  en  a  encore  d'antres  depuis,  tels 
oelni  d*Augustin  Bellin  de  Padoue  ;  celui  de 
François  ManUi,  dit  Maurolicus;  celui  de 
Yander  Meulen,  autrement  Moianus  ;  et 
lui  de  Galérini,  protonotaire  apostolique. 

Deeesmar^îiiologes,  les  uns  étaient  rè- 
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ïerves  à  des  usages  privés  ;  les  aatres,  des- 
tinés au  public  f  n'obtinrent  pas  ses  sympa- 
thies ;  d'antres  enûn,  notamment  oeits  d'A- 
doD  et  dUsnard,  aceoéilUs  avec  ftvanr, 
furent,  de  plus ,  hODOTés  do  rapprobation 
tacite  de  l'Eglise . 

Adon  était  né  l'an  800,  d'un''  anrienne  et 
richA  famille  du  Gàtlnais,  au  diocèse  de 
Seoi.  Enoore  jeune ,  il  fut  plaoé  an  monaa- 
tàn  de  Fenièacea  où  il  veçat  rédocationet 
entia  dans  les  ordres.  Il  y  avait  alon  entre 
le  monastère  de  Ferrières  et  le  monastère 
de  Prum^  au  diocèse  de  Trêves,  de  fré- 
quentes relations.  L'abbé  Marquard  de  Prum 
demanda  Adon  pour  enaetgaertm  moines 
les  scieiieea  «edériaitîqaes»  Aprèa  la  meit 
de  Marquard,  la  jalousie  de  quelques  enne- 
mis détermina  Adon  à  faire  le  pèlerinage  de 
Rome,  où  il  resta  cinq  ans.  A  son  retour,  il 
passa  par  Lyou  dout  l'arcbevèque  Remi  le 
pour  tut  de  la  cure  de  Saint-Bomans.  Adon 
na  nsta  pas  longtemps  dans  ce  nouveau 
poste;  il  fut  préconisé  à  l'archevêché  de 
Vienne,  et  reçut ,  en  860 ,  l.i  consécration 
épiscopale.  Le  pape  et  l'empereur  entrete- 
naient avec  lui  un  coauneree  de  lettrée. 
DansledilKreiid  entre  le  roi  Lolbaire  et  la 
nâne  Thentberge  il  intervmt  et  se  prononça 
contre  le  divorce.  Adon  monrat  le  i6  dé- 
cembre 875. 

Adon  était  disciple  d'Alcuin.  Après  sa  pro- 
motion i  répiscopat,  il  entreprit  on  non- 
Teaa  martyiologie.  Dana  la  eampoelfian  de 
eet  ouvrage,  il  se  servit  des  marfyrologcs 
de  saint  Jérôme  et  de  Bède,  ednsi  que  d'un 
antre'  trouvé  à  AquilLc  et  qui  était  proba- 
blement l'Ancien  Eomaiu.  1)  après  son  plan, 
Adon,  pour  lea  saints  lea  plus  Uloatres,  don- 
nât mie  biographie  complfete;  ponr  les 
antres,  qui  étaient  moins  connus ,  il  ne  d- 
taitqneles  noms;  d'où  résultait,  pour  son 
ouvrap'e,  une  disproportion  qui  appelait  des 
complcmentâ.  La  meilleure  édition  qui  en 
Alt  donnée,  est  d*Béiibert  Rosw^de  ;  elle 
est  Uts  d'après  lea  andeni  Imprimés  et  cor- 
rigée sur  les  plus  anciens  manuscrits. 

Psnard,  moine  de  Saint-rrfrmaîn-des- 
Frés,  était,  comme  Adon,  disciple  d'Alcuin. 


On  connaît  peii  las  particularités  de  sa  vie. 
L'an  858,  il  fut  envoyé  par  l'abbé  Hildnin, 
en  Espagne,  pour  tirer  des  ruines  de  Va- 
lence les  reliques  martyr  saint  Tineent. 
Les  Maures  lui  ayant  barré  le  chemin,  U  dnt 
se  diriger  ;sur  Cordoue  où  il  recueillit  les 
corps  des  saints  martyrs  Georges,  Aurèle  et 
Nathalie.  A  son  retour  à  Paris  avec  ses  pré- 
denses reliques,  il  reçut  de  Gharies  le 
Qiaave»  qui  appiédait  ses  eonnaisiancaB 
lilstoriques,  l'ordre  de  composer  un  marty* 
roloL'p  fjiii  répondrait,  mieux  que  les  aiitres, 
aux  besoins  du  temps.  Usuard  so  mit  à 
l'œuvre  suivant  une  méthode  et  un  ordre 
préférables  au  plan  d*Adon.  Son  martyro- 
loge fiit  dédié  an  roi;  le  nuHuucrit  auto- 
graphe, parvenu  jusqu'à  nous,  porte  encore 
cette  dédicace.  Les  sources  dont  il  s'était 
servi  pour  le  composer,  étaient  les  martyro- 
loges de  saint  Jérdme,  de  Bède  et  de  Florus. 
ïïsoard  y  réunik  les  Ties  des  ssinla  d'apiès 
les  recherches  les  plus  exactes.  Ses  effloia 
allaient  à  corriger  les  fautes  de  ses  devan- 
ciers, à  éviter  la  simplicité  des  uns  et  la  cri- 
tique exagérée  des  autres.  Son  travail  plut 
tellement  qu'il  fut  adopté  dans  les  princi- 
pales églises  et  les  principaux  monastàies 
de  Fkance,  d'Italie,  d'Angleterre  et  d'Espa- 
gne; seulement  f  haqoe  église  y  njoTit'îit  ses 
saints  particuliers,  en  sorte  que,  (Lias 
chaque  monastère  et  dans  chaque  cathè- 
diale,  l*flBUTre  d'Usuaid  leoavalt  nn  eomplé» 
ment  particulier.  Cet  ouvrage!,  qui  est  peul- 
être  le  Ibnd  du  martyrologe  romain  dans  sa 
formp  actuelle ,  fut  imprimé  pour  la  pre- 
mière foig  h  Lubeck  en  4475  ;  et  c'est  cette 
édition  que  les  Bollandistes  citent  sous  le 
titra  de  linrf  ma  iMbecma.  On  en  a  tlit  do» 
puis  trois  éditions  remarquables.  Celle  da 
Molanus  a  été  imprimée  plusieurs  fois  ;  la 
tirage  de  1568  est  le  plus  consldératde, 
parce  que,  dans  les  autres,  les  censeurs  l'o- 
bligèrent de  retrancher  beaucoup  de  notes, 
qui,  an  dire  de  Feller,  méritaient  d'élre  con> 
servées.  CeDede  dom  Bouillart  (1718),  bien 
qu'estimée,  est  moins  recherohéo,  que  celle 
du  P.  Du  Sollier  publiée  à  Anvers  en  1714. 
Cette  édition  est  faite  d'après  les  anciens  et 
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Je»  nouveaux  martyrologes,  et  coUationnée 
pur  les  meilleurs  nianuscrifs.  Nous  la  [lu- 
blierous  avec  une  dissertalioa  de  son  au* 
tour. 

n  y  eut  beaucoup  d'autres  martyrologes, 
composés  sur  la  recommandation  de  pieux 
évêqu^.  On  trouveiait  ù  peine  une  église 
qui  n'ait  pas  le  sien  ou  n'en  possède  au 
moins  Féquivalent 

Y.  OBiiioettoiiinlIitDdfl  de  martyrotoge^ 
eu  éigard  an  caractère  des  ces  sortes  d'ou- 
vrages, à  la  délicatesse  des  détails  qu'ils 
contiennent  et  à  la  précision  qu'ils  exigent, 
il  ne  pouvait  manquer  de  surveoir  des  alté- 
nUions.  «  11  y  a  eu,  dit  Bergier,  plusieurs 
canses  de  la  diffl^Kiioe  qui  se  inmve  enlxe 
les  Martyrologes^  et  des  faits  apocr^-pbes  ou 
incertains  qui  s'v  sont  glissés ,  iMa  mali- 
gnité des  hérétiques,  et  le  zèle  peu  éclairé 
de  quelques  chréllens,  qui  ont  supposé  des 
aetes  eu  lee  ont  interpolée.  3^  La  perte  dci 
•êtes  véritablee,  arrivée  pendant  la  perséeu- 
tion  de  Dioctétien  ou  pendant  l'invadoB  dea 
barbares,  actes  auxquels  on  a  voulu  sup- 
pléer sans  avoir  de  bons  mémoires.  T  La 
crédulité  des  légendaires,  qui  ont  tout 
adopté  sacs  choix,  ou  qui  ont  fidt  des  actes 
selon  leur  goût.  4*  La  dévotion  mal  enten* 
due  des  peuples,  qui  s'est  empressée  d'ac- 
créditer des  traditions  fausses  ou  incer- 
taines, b"  La  timidité  des  écrivains  plus  sen- 
sés, qui  n'ont  pas  osé  attaquer  de  front  les 
préjugés  popoîiires  (1).  » 

Les  erreurs  qui  a'éteôent  glissées  dans  les 
martyrologes  appelèrent  l'attention  des 
Papes.  Grégoire  Xill  chargea  de  cette  cor- 
rection entre  antres  SUvio  Antoniaao^  Bel- 
larmin,  Barooios  et  Garanti.  Gansai  aeso^ 
virent  des  martyroiogee  dlisnaxd,  de  Bède, 
de  l'antique  église  de  Bablfr€yiiaque,  d'un 
martyrologe  compoc»''  par  le  cardinal  Sir- 
let  avec  les  ménologes  grecs,  et  déférèrent 
plus  volontiers  aux  versions  de  Bellin  et  de 
Molanns,  qu'aux  textes  de  Manioliaia  et  do 
Galéiiai.  Enfin,  snr  les  inalanGea  de  Ban»« 
nina,  ils  ^calèrent  lee  saints  grées  d'avant 

il)  ùiet,  d€  thÉ9U,  ut.  Martyrologe. 


DES  SAINTS. 

le  schisme  et  les  saints  latins  dent  il  est 
fait  mention  dans  les  Dialogmt  de  saint 
Grégoire. 

Le  marlyrobge  coiiigé  eut  trois  édHtiolla; 
mais  la  troisième,  de  Iltt4,  est  regardée 

comme  la  plus  sincère  ,  an  dire  de  HaroQius 
qui,  par  ordre  du  cardinal  Sirlet  et  aver  l'a- 
grément du  souverain  Pontife ,  en  moditla 
quelque  peu  le  taxta  et  y  ajouta  des  annota^ 
tions.  Le  martyrologe  ne  parut  que  sous 
Sixte-Quint,  il  garda  néanmoins  le  nom  de 
Grégoire  XllI.  Lorsque  îîaronius  fut  élevé 
au  cardinalat,  de  l'avis  de  Clément  Vlll,  on 
ajouta  au  martyrologe  les  noms  d'£tienue 
et  de  deux  cents  mcanes  qid,  en834^  «vaieni 
reçu  le  mar^rre  des  nuûna  des  Sarcaiins. 
En  1602,  il  fut  foît  uns  nouvelle  édition, 
mais  il  n'en  resta  aucun  exemplaire  dans  la 
Ville  étemello. 

Plus  tard,  Philippe  l' errari,  a  la  demanda 
ûm  cardinal  FMdérie  Bonomée,  publia  un 
eatalogne  des  saints  dont  il  n'est  pas  fiait 
mention  au  martyrologe.  Sous  Urbain]  VIII, 
l'édition  do  Raronius  fut  reconnue ,  on  y 
ajouta  les  saints  subséquemment  canonisés 
et  on  fit  subir  au  texte  quelques  redresse- 
ments historiques.  Fiorentini  ajoute  qu'on 
en  raya  alors  Sulpice-Sévère.  Hdstêniua 
averUt  Fiorentini  de  publier  à  part  l'anden 
mnrtyrologc  de  saint  Jérôme ,  dans  la  per- 
suasion que  ce  travail  ferait  découvrir  d'au- 
tres erreurs  ;  lui-même,  Latinus  Latini  et 
Femti  publièrent  quel^iea  obserrafions  k 
cet  égard.  Sur  ces  entrefaites ,  Augusfin 
Lubin  éditait  un  martyrologe  complet,  illus- 
tré de  notes  historiques  et  de  cartes  géogra- 
phiques. Une  ^tion  parut  encore  sous  lo- 
noeentXI,  avee  adcKtioii  des  saints  nouvel- 
lement canonisés.  Enfin  deux  antres  èditiona 
furent  faites  par  Franeois-Eaiie  de  Aateet 
parTalthé  fîm^tHain. 

Tas  travaux  marquent  la  diligence  des 
souverains  Pontifies  pour  obtenir  une  édi- 
tion correcte  du  martyrologe.  Quelques-uns 
prétendent  cependant  qu'il  y  reste  encoin 
des  entoia.  Ces  eneurs  penveot  Mrs  attii- 
buées  aux  compositeurs  H  aux  correcteurs. 
Ainsi,  au  f&  janvier,  il  était  lait  mention 
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tftee  MilitB  XjnociB,  martyre,  parce  qa'on 
«filt  mal  flomprif  nmiiiélîe  dt  saint  Jéon 

Gbrysostome  sur  Lazare,  où  Xynoris  n'est 
pas  un  nom  propre,  m?<i?  «ip-nifle  Tégal  des 
martyrs;  Ban  ri i us  averti  corrigea  Ini-même 
cette  erreui-.  Au  31  Juillet,  il  est  fait  mcntioa 
de  Mdiiit  Finnin,  évèque  de  Tagaste,  nom 
que  les  BoUandistes  paraissent  rejeter  comme 
inscrit  par  l'autorité  do  Baronius  ;  mais  saint 
Augustin,  au  Vivre  premier  Du  Mensonge, 
atteste  hautement  la  sainteté  de  cet  évèque. 
Aa2  novembre  se  trouve  stdnt  Théodore, 
éfêqoeée  Laodioée,  que  Yak^a  dit  avoir  élé 
arien;  mais  l'évêque  de  Laodtcée  qui  fut  fau- 
teur d'Arins  n'est  pas  ce  Théodore,  dont  la 
mort  avait  précédé  i'éclosion  de  l'arianisme, 
et  dont  1  eminente  sainteté  est  célébrée  par 
les  plus  andens  martyrologes.  An  S5  aoAl  il 
«Btdil  que  le  corps  de  saint  BerUiétNny  Ait 
transporté  h  Home  près  do  Tlle  du  Tibre, 
qui  fut  vivement  repmiç?»»  par  le  cardinal 
Orsiûi,  depuis  Benoît  XllI.  Quoi  qu'il  en 
soit,  l'autonte  du  martyrologe  romain  n'est 
pes  diminuée,  et  il  n'appartient  pas  à  qui 
4|oe  ee  eoit  de  fl*ériger  en  censeur^  mais 
il  fmt  attendre  le  jugement  de  l'Efi^isc.  A 
bien  plus  forte  raison,  des  erreurs  qui  ont 
pu  se  glisser  dans  le  mart3'rologe,  il  n'est 
pas  permis  de  conclure  qu'il  peut  s'en  trou- 
ver dans  on  jugement  de  canonisation..  Car 
le  saint-aiéige  ne  eonsidèie  pas  ffmnw  Té> 
rité  incontestaUe  tootee  qoi  a  été  inséré  an 
martyrologe  ;  la  preuve  en  est  dans  le=  nom- 
breuses corrections  qu'elle  lui  a  fait  subir. 
£t  bien  que  les  lettres  apostoliques  de  Gré- 
goire Zillj  missa  en  tête  du  martyrologe, 
déclarait  qa*il  a  été  corrigé,  qa*U  doit  être 
la  au  chcenr,  qu'on  n'y  doit  rien  changer^,  il 
ne  s'ensuit  pas  qu'on  en  ait  h\i  disparaître 
toutes  les  erreurs  et  qu'il  soit  interdit  aux 
savants  de  soumettre  au  saint  Siège  de  nou- 
vaUea  conreotioos. 

D*antres  erreum  se  trouvent  an  martyro- 
loge par  l'incurie  des  typographes.  Aiusi 
Agnès  de  Monle-Poliliano,  avant  sa  ranonî» 
saiion,  était  insente,  sous  le  titre  de  sainte; 
depuis  elle  estSnsorite  sons  le  nom  de  bien- 
àtmmm*  AatfiniwataaSOnnvimlnia, 


aaint  Jean  de  Hatln  et  arint  Péliz  de 

teurs  de  l'ordre  de  la  Merci ,  fait  contraire  à 
l'histoire,  que  la  conp-ré^ration  des  Rites  B 
fait  effacer.  Comme  dans  certains  martyro- 
loges on  supprimait  l'éloge  du  bienheureux 
Félix  de  Gantaiiee,  la  même  eoDgrégaUon 
le  m  rétablir. 

Depuis  l'édition  du  martyrologe  faite  par 
Denoit  XIV,  on  n'inscrit  plus  dans  ses  fastes 
que  les  saints  canonisés;  cette  inscription 
est  l'objet  d'un  doute  soulevé  par  le  promo- 
teur de  la  foi,  et  éUe  Mbctoe  avec  nn  éloge 
trftsoocdnct  qid  s'i^onte  an  nom  du  a^ 
nouveau. 

VI.  Outre  les  martyrologes  généraux,  il  y 
a  des  martyrologes  parti^uUers,  des  marty- 
rologes afltetés  à  tsUe  ou  telle  nation,  ou  ré- 
aervés  à  td  ou  tel  ordre. 

Parmi  les  martyrologes  nationaux^  nona 
pouvoTi-'  mentionner  Ir*?  «suivants  : 

Le  martyrologe  africain  d'Etienne-Antoine 
Morcelli,  extnût  de  l'histoire  des  EgUsesd'A^ 
frique,  et  coiiAenant  Jour  par  jour  rénnmé- 
ration  de  leura  martyrs; 

Le  martyrologe  de  la-  Belgique  sous  le 
titre  :  Jours  de  naissance  et  catalogue  des 
saints  belges,  par  Molanos;  excellent  ou» 
vrage; 

Les  martyrologes  àllemaada  cmnpoaéa»  Je 
premier  par  Walasser,  en  IBflS;  le  second 

par  Henri  Canisius,  en  linS;  le  dernier  enfin 

par  Frédéric  Beck,  en  1687  ;  tnn«5  trois  im- 
primés à  Augsbourg,  et  le  dernier  particu- 
lièrement remarquable  pour  sei  commen- 
taires; 

Le  nuuriynloge  de  nranee,' par  André  du 
Saussay,  écrit  avec  une  grande  pénétratton, 

et  publié  en  i63B; 
Le  martyrologe  du  Portugal,  imprimé  À 

G>mibre; 

Le  martyrologe  d'Angleterre  par  leaa 
Vilson,  publié  en  1608.  Dn  reste,  d'après  la 

concile  de  Lisieux,  l'Angleterre  avait  dès  le 
onzième  siècle  nn  martyrologf»  particulier; 

Le  martyrologe  de  Sicile  sous  ce  titre  : 
idée  de  l'ouvrage  sur  les  vies  des  saints  sid- 
lieoa,  par  Oelavio  Oijetani,  an  1617.  GTaat 
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aussi  un  ouvrage  de  grand  prix  que  le  com- 
mentaife  nr  TanciMi  cdanditar  àt  marine 
de  U  fiuiite  EglîM  de  NaplM^'par  Akxflndn> 
Symmaqoe  Ibioclû  ; 

Enfin,  nous  pouvons  nommer  d'autrea 
martyrologes  moins  importants,  savoir  :  la 
Fleur  des  saints,  dont  l'auteur  est  Antoine 
GoitiiiBoiiloBeph  GUenuui;  k'nolette  des 
Mints  et  le  Pain  qnotidieii,  pnUiéB  à  Hagoe- 
oaa  en  Alsace,  les  années  1508  et  1509. 

Parmi  les  înartyrolotrps  parliculiew  des 
ordres  religieux,  nous  pouvons  citer  : 

Le  martyrologe  bénédictin,  par  Arnold 
"Wion,  eomtemi  dansle  livie  intttadé  :  JUamm 
1S95; 

Le  martyrologe  des  Préraontrés,  composé 
par  Jean-Clu^'sostome  Vau  der  Sterre  ; 

Le  martyrologe  des  Chanoines  réguliers, 
par  Const.  Ghinius,  en  1621; 

Le  oalendiier  de  Toidie  de  Ctteeoz,  de 
l'année  1617; 

Le  martyrologe  des  lUns  Piéchenss,  de 
l'année  1616; 

Le  martyrologe  franciscain,  par  Arthur 
dn  Monstiar,  léooUet  de  Rouen,  publié  en 
1683. 

Tons  ces  martyrologes  servùent  à  des  be- 
soins particulier?.  La  correction  du  marty- 
rologe romaiu  uumt  pour  eux  une  nouvelle 
époque.  Le  pape  Grégoire  XllI  avait  permis 
que  tous  ks  sainte  qui  étaient  lioiunés  dans 
des  fieux  particuliers  ou  dans  des  églises 
privées  pussent  être  inscrits  dans  un  cata- 
logue séparé  du  martyrologe  romain.  Ainsi 
les  martyrologes  des  ordres  ieîiLieax»'.taient 
comme  les  suppléments  du  romam,  et  il  était 
peraiis  d*7  inseiîienonHKulenieiit  les  ssinto 
canonisés,  mais  enoors  eeux  dont  la  vénérar 
tion  était  permise  par  le  Chef  de  l'Eglise  ou 
par  la  congrégation  des  Rites.  Ain^i ,  m 
martyrologe  de  Benoît  XIV,  réédité  sous  les 
auspices  de  Grégoire  XVI,  on  peut  ajouter  : 

Le  martyrologe  de  foidie  de  Saint'Basile, 
où  l'on  trouve  les  laints  honorés  dans  les 
Etats  de  VEçVm  ; 

martyiolQge  nouveau  des  ChanoineB 
réguliers; 

Le  martyrologe  de  l'ordre  de  Saint-Bendt, 


DES  SAINTS. 

dans  lequel  se  trouve  aussi  celui  des  Camal- 
dttles,  dssGlBtereieDs,desSilTrasMnsetdss 
religienz    Yallombreuse  ; 
Le  martyrologe  de  l'ordre  de  la  Sainte- 

Trinité  ; 

L«  martyrobge  des  Prêcheurs  de  Saint- 
Dominique  ; 

Le  martyrologe  des  trois  ordres  de  Sunt* 
François; 

Le  martyrologe  de  l'ordre  des  Frèras  Mi- 
neurs conventuels; 

Le  martyrologe  des  Carmélites  chaussés 
ou  déchaussés; 

Le  martyrologe  de  Tordre  de  Saint-Av- 
gosUn; 

Le  martyrologe  de  l'ordre  des  Serviteurs 

tîe  Marie  ; 
Le  martyrologe  des  Capucins; 
Le  martyrologe  de  Tordre  de  Saint-Jé- 
réme. 

VIL  Lh  martyrokiges  composés  avec  les 

diptyques  curent,  comme  eux,  leur  emploi. 
De  bonne  heure  on  en  fit  iisape  dans  les 
offices.  La  grande  règle  de  saint  Ulu-odegand 
s'exprime  en  ces  termes  sur  la  lecture  dn 
msrtyvologe  :  c  Après  la  lsQoa(  à  prime),  il 
faut  annoncer  le  jour  du  mois  et  les  noms 
des  smnts  dont  la  féte  tombe  en  ce  jour  ;  cette 
lecture  doit  suivre  le  verset  :  «  La  mort  des 
saints  est  précieuse  devant  Dieu.  »  Le  concile 
d'Jjx-la-ChapeUe,  en  817,  ordonne  •  de  lire 
d'abord,  an  diapiire^  le  martyrologe.  »  Cet 
ordre  paraltavoir  obtenu  partout  bon  accueil, 
car  l'auteur  de  Tonvrage  intittilt'  :  Ordre 
d'après  lequel  doit  se  conduire  un  inoim  en 
religion,  attribué  à  saint  Benoit  d'Aniane, 
atteste  que  le  martyrologe  était  la  de  tontos 
parts  à  prime,  an  moins  dans  les  félottres. 
Des  cloîtres  cet  usage  se  répandit  dans  les 
autres  églises.  Depuis,  dansToTOce  divin  ,  à 
prime,  après  l'ordisou  :  «  Seigneur,  Dieu 
tout-puissant,  >  il  est  d'usage  de  lire  chaque 
jour,  an  etusér,  le  martyrologe. 

Idae présente  la  question  de  savoir  quelle 
importance  ont,  dans  l'Egliso,  martyro- 
loges, et  spécialement  le  man}Toi(igc  ro- 
main. Dans  Tongme,  ces  Uvres  n'avaient 
aucune  autoritét  puisque  la  plupart  du  temps 
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ili  ëakeoSL  Touviage  de  simples  paiiicotten. 
OuM  la  suite,  l'Eglise  les  adopta  comme 
livres  d'histoire,  mais  sans  leur  accorder  une 
haute,  bien  moins  encore,  une  infaillible  au- 
torité. La  meilleure  preuve  qu'on  en  puisse 
dMiner,  ce  sont  leurs  nombreux  cbange- 
HMDts,  modiflcalioiis,  oompléments  et  diver- 
gences. Plus  taid,  l'Egiise  permit  de  lire  les 
martyrologes  au  chœur,  mais  sans  donner 
piirorf»  sa  préférence  à  un  texte  sur  tous  les 
autres.  Le  choix  du  martyrologe  à  lire  était 
laissé  aux  eveques  dans  leurs  diocèses,  et 
mz  sopérienrs  dans  lesdollres.  Aa  seixièiiie 
liède  eenleineiit  l'Eglise  adopta  le  .martyro* 
loge  romain ,  et  malgré  les  corrections  dont 
il  a  été  l'objet  de  la  part  de  plusieurs  papes, 
il  s'en  faut  encore  qu'on  accorde  à  ce  mar- 
^ologe  ainsi  corrigé  une  autorité  infidUible. 
SsBsdoiito  il  esl  nécessaire  d'aeoorder  à  un 
fivTB,.ol^  de  tant  de  soms,  une  juste  con- 
ridératîon ;  mais,  comme  le  dit  Tîeuoît  XIV, 
la  Chaire  apostolique  est  loin  de  présenter 
toot  ce  qu'il  contient  comme  la  pure,  cer- 
tte  et  irrévocable  iréiité. 

SL  le  martyidoge  ronuSn  n'est  pas  xavétu 
d'inMlibilité,  il  n'en  est  pas  moins  obliga- 
toire. Les  expressions  employées  dans  le 
bref  de  promulgation  ne  laissent  aucun  doute 
à  ce  sujet.  «  Nous  ordonnons,  dit  ce  bref, 
qna  dans  l'office  divin,  an  choeiir,  on  écarte 
loat  antre  mar^jrrologe  et  qu'on  sa  serra 
aenlement  de  celui-ci ,  sans  y  faire  ni  addi- 
tions, ni  rhancrements,  ni  retranchement^,  » 
Les  i  l  1 1  lions  pos  teneures  sont  aussi  exp resses . 
La  congrégation  des  Rites,  par  une  décision 
lécentOj  a  anSètement  confirmé  cette  doo* 
Irine. 

Sur  qui  tombe  cette  obligation?  Les  ex- 
pressions du  bref  étant  universelles,  l'obli- 
gation tombe  sur  toutes  les  églises  latines. 
Pour  le  missel  et  le  bréviaire,  il  avait  été 
ftitdesezfl^tions;  il  n'en  est  pdnt  bit  pour 
le  martyrologe,  ni  pour  les  abhsyes,  ni  pour 
les  plus  anciennes  églises,  a  Nous  ordonnons 
donc,  dit  enrorc  \p  hrM  Emmrfat.o  dn  pape 
Grégoire  Xili,  nous  ordotmons  à  tous  les 
palriardieB»  archevêques,  évêques,  abbés  et 
ans  aotias  prUMi  d'éiliset,  OMnasttres, 


couvants  et  ordres,  soit  réguliers,  soit  sécu- 
liers, de  sa  servir  seulement  de  ea  martyro- 
loge. B 

Quant  aiix  saints  propres  à  certains  lieux 
et  à  certaïues  eglîsos,  aux  termes  dn  même 
bref,  on  ne  doit  pas  les  insérer  au  corps  du 
martyrologe  romain,  mais  écrire  leurs  noms 
à  part  et  les  placer  an  lien  et  ordre  prescrits 
dans  les  règles  dudit  martyrologe. 

l'on  ne  peut  contester  le  caractère  obli- 
gatoire du  martyrologe,  on  ne  [lent  non  plus 
contester  son  importauce  aux  yeux  de  la  piété. 
L'EgBse  romaine ,  mère  et  mtdtressede tontes 
les  églises ,  n'a  pas  donné  tant  de  soins  à  la 
correction  du  martjToîoge  seulement  pour 
rectifier  quelques  dates  historiques,  mais 
surtout  pour  travailler  à  la  sanctiilcation  des 
âmes.  £n  effet,  il  est  certain  que  nous  de- 
vons honorer  comme  tais  tous  les  saints  et 
bienheureux  inscrits  au  martyrologe  ranmn. 
De  plus,  il  est  certain  que  tous  les  saints  que 
nous  devons  honorer  ne  s^jnt  pas  inscrits  au 
martyrologe.  Dans  la  dernière  édition,  on  ne 
compte  qu'environ  quatre  miOa  rix  cents 
noms,  pu»  nn  mille  environ  qui  se  trouvent 
dans  les  martyrologes  partiôdiefs.  Or,  la 
Lexique  des  saint«  Stadlcr  ne  compte  pas 
moins  de  vingt  nulle-  noms  authentiipies,  et 
les  Actes  des  lloUaudistes  eu  comptent  en- 
coia  davantage.  Enfin  l'Eglise  attadw  da 
l'importance  au  calendrier  qui  sert  da  basa 
au  marfyrologe ,  et  elle  invite  ses  enfants  à 
tirer  un  profit  spirituel  des  vicissitudes  du 
temps.  Il  ne  sera  pas  téméraire,  pensons- 
nous,  d'expliquer  ou  de  pressentir  à  cet 
égard  sa  matamelle  pansée. 

§  IL 

Yin.  Durant  les  sept  ou  huit  premiers 
siècles  de  l'Eglise,  il  y  avait  dans  les  marty» 
rologes  beanoonp  de  jours  qui  ne  portaient 
mention  d'aucun  saint,  et  dont  on  faisût 
pourtant  mémoire  dans  les  assemblées  sain- 
tes, ne  fût-ce  que  pour  rappeler  aux  fidèles 
la  date  de  ces  jours,  la  rapidité  du  temps  et 
l'obligation  de  le  sanctifier.  Depuis  qu'à  cha- 
que jour  sont  rattachées  des  annonces,  on 
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trouve  toujours  en  téte  de  la  nomenclature 
des  saints  la  date  du  jour  dans  le  mois  et  l'âge 
de  la  lune.  De  plus,  en  tète  du  martyrologe 
on  trouve  des  tables  où  Ton  indique  les  fôtes 
mobiles,  les  lettres  domillieales,  les  indictions, 
les  éj^actes,  le  nombre  rt'nr  (il  autres  notions 
sen'ant  à  la  connaissance  des  temps.  L'en- 
semble de  ces  notions  s'appelle  le  comput  et 
sigirifle la nqfNilatiaiidM temps,  qui  sartà 
v^ler  le  calendrier  eeclésiastiqae.  Saint  Au- 
gustin tenait  les  prêtres  p<3ur  obligés  de  s'en 
instruire;  autrement,  disait-il,  à  peine  mé- 
riteraient-ils le  nom  de  prêtres.  Durand  de 
Mende  consacrait  à  cette  importaiitii  matière 
un  livie  entier  de  «m  BatUmal,  et  il  avait 
lûin  de  foire  observer  qoe  l'étude  en  éttii 
très-nécessaire  aux  clercs  et  aux  laïques^ 
Enfin  le  coni  ilf-  fip  Trente,  dressant  le  pro- 
gramme des  eliides  dans  les  séminaires,  in- 
dique, avant  la  sainte  Ecriture  et  le&  homé- 
lieedes  sainte^  la  grammaire  et  le  eompnt 
ecdénastigue  (1).  On  en  troovem  ploa  loin 
une  explication  élémentaire  ;  ici,  pour  ratta- 
cher ces  explications  à  des  principes  plus 
élevés,  nous  exposerons  brièvement  les  pen- 
sées pieuses  que  les  liturgistes  attachent  à  la 
di8tinctioDde8jottT8t  à  la  diviikm  deehemes, 
dteaaemaines,  des  mois,  des  annéea.  Pnie, 
par  une  transition  naturelle,  nous  parlerons 
des  dates  dont  il  est  fait  mention  dans  les 
martyrologes  et  des  pensées  morales  qui 
doivent  vivifier  l'inddenoe  des  fêtes  dans  les 
diflSreniM  périodes  de  Tannée  litune^qœ. 

Le  temps  est  le  succession  d'instants  que 
mettent  les  clioses  créées  à  exécuter  leur 
mouvement  ou  à  fournir  leur  course.  La 
première  chose  qui  nous  frappe  dans  le 
temps  j.ee  sontoes  moments  snceeasi&tat 
la  ftigiUve  existence  forme  la  trame  de  notre 
vie.  Les  peuples  ont  donné  à  ces  instants 
difTérents  noms  et  les  ont  soumis,  suivant 
leurs  connaissances  astronomiques,  à  divers 
classements.  L'Eglise,  sans  déroger  à  ces 
insdtntioiiBdea  peuples,  a  voulu  cependant 
difliBir,  dans  limité  naturelle  du  jour,  sept 
bénies  prédestinées.  Pouiqnd  le  dioîx  de 

(IJ  CmuU,  M4,ttm,  JUUU,  ca^  xvm> 


ces  sept  heures?  pourquoi  la  lecture  du  mar- 
tyrologe fixée  à  la  première  de  ces  heures 
du  jour?  Telles  sont  les  deux  questions  que 
nous  avons  à  examiner. 

Le  choix  des  sept  heures  liturgiques  a  d'a- 
bord pour  <j]>\>-\  de  rappeler  l'inefTable  bien- 
fait de  la  création.  Dieu,  dans  sept  instants 
solennels,  a  tiré  du  néant  les  œuvres  nata- 
rdles  de  sa  sagesse,  de  sa  puisBanfle  ift  de  se 
bonté.  Nous  qui  sommes  essoeîés  isa  toute- 
puissance  créatrice,  nous  avons  aussi  nos 
sept  heures  do  fécondité.  La  fécondité  de  la 
pensée  pour  méditer,  lr\  ftVnndité  du  reiu: 
pour  prier,  la  fécondité  des  mams  pour  tra- 
vailler :  ynSik  les  trois  fonses  que  l'Eglise 
convie,  sept  fois  le  jour,  à  s^essoeier  ans 
desseins  du  Très-Haut  et  à  coopérer  à  ses 
œuvres. 

En  second  lieu,  le  choix  des  sept  heures  a 
pour  but  d  honorer  les  principales  drcous» 
tBDoes  de  le  restanniion  surnaturelle  de 
l'hnmanilé.  Après  sa  dmle,  lliomme  s'en- 
fonça pendant  quatre  mille  ans  dans  les  té- 
nèbres de  la  nuit.  Au  milieu  de  c^tte  nuit 
lionti^'use  et  coupable,  le  Sauveur  naît;  le 
malin,  il  ressuscite;  à  la  première  heure,  il 
se  montre  aux  saintes  femmes;  à  la  troisième 
heure,  le  Saint-Esprit  desoendsnrlssapdlie^ 
à  la  sixième  heure,  le  Sauveur  est  crucifié; 
à  la  neuvième,  il  meurt;  l'heure  du  soir  est 
la  ligure  de  la  tin  du  monde,  où  le  Sauveur 
viendra  triomphant  juger  les  vivants  et  les 
morts;  llieure  deoompUes,  ^  est  le  signal 
du  repos,  annonce  l'heureux  instant  où 
Notre-Seigneur  dira  aux  élus  :  «  Venez,  les 
bénis  de  mon  P^,  entrez  dans  la  joie  de 
votre  Maître.  » 

La  glose,  adoptant  cette  pensée,  l'applique 
«utiement  4  la  passion  de  Jésus-Gbrlst  : 
«  Toid,  dit-elle;,  les  motib  pour  lesqnek 
nou^  prions  à  sept  heures  :  matines  lie  le 
Christ,  qui  efface  nos  péchés  ;  prime  le  cou- 
vre de  crachats;  tierce  donne  la  cause  de  sa 
mort;  sexte  l'attaclM  à  la  croix;  none  ouvre 
son  c6lé;  vêpres  le  descend  de  U  croix; 
compiles  le  eoucbe  aa  tombeau,  a 

Urne  fuui  '>'|>tpiii$  propter  quu;  psaUimus  horii. 
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DE  LA  CONNAISS 

Phnw  replet  sputris.  Caïuam  dat  Tertia  morti». 
S«U  Cnici  oedit.  Ulo»  ^  Non  Upartit. 
Vttfm  dcponit.  Toamlo  Complrta  depooit. 

fin  troidème  Beo,  les  Bq>t  heons  non» 
lippéDent  que  nous  devons  oonsscrer  an 

service  de  Dieu  les  grandes  époques  de  notre 
Tic.  Il  y  ^.  eo  effet,  entre  les  phases  de  la 
vie  et  les  heures  de  la  prière,  une  ressem- 
blance frappante,  une  correspondance  ma- 
gnifiqos.  L'offlœ  de  mdt,  cTest  le  temps  qui 
a  précédé  notre  naissance,  l'heure  où,  ense- 
velis encore  dans  le  .«rin  de  nos  mères,  no'i? 
devions  offrir  à  Dieu  nfts  premiers  très  ru 
lements.  Laudes  qui  récite  aux  douteuses 
himières  de  l'aurore,  c'est  l'heure  de  l'en- 
fimee  pendant  laqaeUe  la  ndson  Jette  à  pdne 
qoelqnes  pAles  Ineius.  Prime,  qui  se  récite 
aux  premiers  rayons  du  soleil,  c'est  l'ado- 
lescence ofi  la  raison  commence  à  comprendre 
les  vérités  qu'expose  l'euseignement.  Tierce, 
qui  se  dit  à  l'instant  où  le  soleil  monte  dans 
l'eipeee  et  rea%  des  tonmitf  de  Imnièro,  de 
dialeur  et  de  vie,  c'est  bien  la  jeunesse  in- 
rnn"Trî(  ri^R,  bouillonnant  sous  le  feu  des  pas- 
sions et  dans  les  emportements  de  l'activité. 
Sexte,  qui  se  chante  au  moment  où  le  soleil 
eitao  milien  de  m  eouse,  cTest  l'âge  mûr 
anivé  à  YapogèB  de  ses  fimses  liiTriqùes  et 
Donles.  None  qui  se  rédte  lorsque  le  soleil 
desrendant  sur  l'horizon  perd  de  la  vivacité 
de  sa  lumière  et  de  sa  clialeiir ,  c'est  la  vi- 
goureuse vieillesse  descendant  vers  la  tombe, 
pefdant  chaque  jour  quelque  chofle  de  son 
énergie.  Yèiires,  qoi  se diti  llnstant  où  le 
soteil  disparaît  sons  lliorison,  c*est  la  vieil- 
lesse décrépite ,  rourhée  sous  le  poifîs  des 
ans  vers  la  terre  où  elle  doit  bientôt  rentrer. 
Compiles,  qui  se  récite  quand  Tobscurilé  a 
d^à  envahi  la  terre,  cTeit  la  mort,  c'est  le 
fombean.  Ainn  diaqÎM  Jour  est  Tabr^  de 
la  vie,  et  les  sept  heures  qui  en  marquent  les 
points  de  repèàe  sont  le  mémorial  de  tous 
DOS  devoirs. 

Le  premier  de  œs  devoirs,  pour  l'iiommc 
péclienr,  e*eat  la  réparation  de  ses  Unités.  Or, 
fiest  écrit  que  «  le  juste  péchera  sept  fois  et 
sept  fois  se  relèvera.  »  Si  le  juste  pèche  sept 
fois,  combien  pUis  odni  qm  n'est  pas  entré 
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dans  h  iustice.  Au  juste  et  au  pécheur  les 
sept  lieures  rappellent  donc  l'obligation  tou- 
jours pressante  d'expier  son  péché  et  four- 
nisBent  l'ooeasion  toqjonrs  béide  de  mettre 
dans  l'antre  plateau  de  la  balance,  avec  le 
mérite  de  ses  prières,  la  grâce  de  ses  bonnes 
œuvres.  La  vie,  à  côté  de  ses  perpétuelles 
faiblesses,  offre  ainsi  de  perpétuels  rachats  ; 
d'un  côté,  des  fautes  ;  de  l'autre,  des  œuvres 
saintes  ;  et,  dans  ce  contraste  s'aTanee  le  tra- 
vail ardu  de  la  sanctification. 

En  m/^me  temps  (]u'il  travaille  i\  sa  snTir- 
lincation  persounelle,  l'iioiume  <loit  ofî'ru"  à 
IHeu  le  tribut  de  ses  adorations.  L'instrument 
de  ces  adorations,  cTest  la  prière.  Un  pr^ 
oepte  divin  nous  oUlge  i  prier  toujours,  et 
sur  quels  graves  motifs  ne  s'applique  pas  le 
prêce[>te  du  Seigneur.  Dans  l'ordre  delà  na- 
ture, la  vie  et  tous  les  biens  nous  sont  con- 
servés par  un  acte  continu  de  la  Providence. 
Bsnsfordredela  grâce,  nous  appartenons 
entièranent  ft  Jésus-Christ,  puîsqn'an  prix 
de  son  sang  il  nous  a  rachetés  de  la  servi- 
tude du  démon.  Nousdevotis  donc  sans  cesse 
arlorer,  remercier,  prier.  Les  sept  lieures 
sont  les  sept  voix  de  la  prière.  Car  le  nombre 
sept  est  le  nombre  parfait  par  escellaioe;  il 
flgore  une  période  de  temps  eomplète  et 
constitue  un  tout  dans  les  ch(^s  d'ici-bas. 
Sept,  en  effet,  est  composé  de  quatre  et  de 
trois,  et,  comme  tous  les  nombres  sont  pairs 
ou  impairs,  sept  qui  les  réunit  tous  les  deux, 
rei^résenteimidicitement  la  totalité*  En  priant 
sept  fois,  à  Tnemple  de  David,  nous  prions 
en  tout  temps  et,  sans  reiftche,  nous  offrons 
à  Dieu  l'hommage  de  nos  adorations.  Ainsi 
l'ont  pensé  les  saints  Pères ,  les  docteurs  de 
l'Eglise,  les  écrivains  du  moyen  âge,  précé- 
dés, en  cette  matière  dâieate,  par  l'école  de 
Pythagore  et  par  la  plupart  des  anciens  phip 
losophes  (!]. 

Voilà  sans  doute  pourquoi  Dieu  se  plaît  à 
mettre  partout  sous  nos  yeux  ce  chiffre  fati- 
dique. Daus  la  nature,  dans  l'histoire,  dans 
Tordre  de  grftœ,  partent  le  nombre  de  sept. 
Sqpi  jours  pour  roauvrede  la  créalii»t  sept 

(1)  a.  Boas,  lté  DMmd  P^altMid, 
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jours  dans  la  semaine,  sept  tons  musicaux, 
sept  couleurs  solaires,  la  lune  met  quatre 
fois  sept  jours  (vingt-huît  jours)  à  parcourir 
le  zodiaque,  il  y  a  sept  principales  époques 
dans  la  vif.  humaine.  Dans  le  temple  des 
Juifs,  le  chandelier  d'or  a  sept  branches,  l'an- 
née sabbatique  arrive  tous  les  sept  ans,  l'an- 
née du  Jubilé  tous  les  sept  fois  sept  ans 
(qmnntfr'nettf  «n^  et  die  est  annoncée  par 
sept  trompettes  ;  les  Juifs  sont  septante  an- 
nées dans  l'exil  à  Babylone.  Dans  la  loi  nou- 
velle, septante  joujra  de  jeûne  (de  la  Sep- 
tuagésime  à  Pâques) ,  sept  semaines  de 
PâqnesàlaPenteoftte.  Ily  aseptsaerements, 
sept  dons  da  SaintpEsprit  Le  livre  étemel 
est  fermé  de  sept  sceaux  et  l'agneau  qui  les 
rompt  a  sept  yeux  et  sept  cornes  ;  il  y  a  sept 
Kglises,  sept  auges,  etc.  etc.  ;  il  y  a  sept  ver- 
tus, sept  pécb^  principaux,  sept  parties 
principales  dans  rovaison  dominicale.  Et, 
dans  ce  qrmbolisme,  vous  entendez  Ama- 
laire,  Forlunat,  Bède,  Honorius  d'Autun, 
l'abbé  Rupert,  Ilugues  de  Saint- Victor,  tous 
les  grands  liturgistes.  Les  sept  heures  choi- 
sies, c'est  la  création  et  la  rédemption  ;  c'est 
la  vie  dans  son  développement  néoessaire  et 
dans  ses  devoirs  soumis  à  notre  libre  choix  ; 
ce  sont,  à  la  fois,  toutes  les  solennités  du 
temps.  Certes,  si  ces  explications  mystiques 
si  goûtées  de  nos  pères  étaient  présentes  à 
notre  mémoire,  ipiand  loit  un  nouveau  jour 
ou  quand  soime  une  benre,  peut-être  nous 
perâaderions-nous  aisément  qu'une  heure 
est  un  frrandinenfiùt  et  qu'unjour  c'est  tout 
un  monde. 

Pourquoi,  maiulenaat,  uovls  taire  lire  le 
martyiologe  à  la  première  beura  du  Jour? 
Cestd'abozdpour  rappeler  au  dirétieu  lea 
noms,  les  vertus,  les  luttes,  le  courage,  la 
sainte  mort  et  !e  glorieux  triomphe  de  nos 
frères  dans  la  foi.  Ces  noms  détachés  sont  les 
noms  des  héros  ;  les  vertus  qui  les  recom- 
maodeat  sont  les  premiers  titres  de  la  no- 
bleaee  ;  les  luttes  qui  ont  fourni  matière  à  ces 
vertus  sont  l'écueil  ou  l'honneur  de  toute 
vie  ;  le  courage  qui  en  a  décidé  l'issue  est  la 
marque  de  la  plus  glorieuse  magnanimité  ; 
la  mort  et  le  triomphe  montrent^  plus  que 


tout  le  reste,  dans  l'infirmité  de  l'homme,  la 
trace  de  Jésus^Christ  etlapuissanoedeDien. 
Pour  un  réveily  quelle  viaioo  I 

C'est  ensuite  pour  noua  ezdter  à  admirer 
et,  s'il  îo  fniît,  à  imiter  ces  glorieux  athlètes. 
Ces  prières,  ces  veiller,  cesjeùnes,  ces  larmes, 
ce  cilice,  ces  macérations,  cette  pauvreté  vo- 
loataira,  cette  obéittanoe,  cette  diaatelé,  eetta 
charité,  ces  prisons,  ces  chaînes,  ces  bûchers» 
ces  chevalets,  ces  milliers  d'instruments  de 
torture,  etc.,  quel  f  fTr:\yant  mai<?  rjuol  beau 
spectacle!  O'iels  stimulants  pour  noire  fai- 
blesse I  a  Les  solennités  des  martyrs,  dit 
aalat  Augustin,  sont  des  exbortalioiia  aa 
martyre  f  afin  qu'il  ne  nons  déplaise  pas 
d'imiter  ce  qu'il  nous  est  agvéallle  de  célé- 
brer. V  Et  saint  Eucher  :  «  Apprenez  de  nous, 
fait-il  dire  aux  mart3TS,  à  acquérir  la  foi  en 
la  cherchant,  à  la  pratiquer  dans  la  vie,  à  la 
conaerver  dans  la  mort.  Appreneiàcnlndra 
plutAtle  pédié  que  le  giaiTe,  à  mmer  plus 
la  justice  que  la  vie  ;  et  la  foi,  et  la  crainte 
de  Dieu  que  rtm<  avons  conservée  au  milieu 
des  tribulalioos  de  la  guerre,  ayez  soin  de 
ne  pas  les  perdre  dans  la  sécurité  de  la  paix; 
et  prenez  garde  que  Pauere  de  l'espéianoe 
et  de  la  religion  que  nous  avons  maintenue 
au  milieu  des  flots,  vous  ne  la  Imaues  se  hàr 
ser  au  port.  » 

IX.  Les  sept  heures  choisies  sont  pour 
nous  des  heures  significatives,  des  points  do 
repère  pour  Vadivitè  et  la  pensée.  La  durée 
du  jour  que  ces  heures  représoiAent  et  dont 
les  martyrologes  enregistrent  avec  tant  de 
fidélité  la  succession,  a,  d'ailleurs,  par  elle- 
même,  un  sens  ;  et  dans  son  opposition  à  la 
nuit,  et  dans  le  cadre  que  l'un  «t  l'anlra 
oflkwt  à  rezpannon  de  l'âme  humaine,  il  y 
a  matière  à  de  graves  réfleiiops. 

Il  y  a,  en  effet,  entre  l'âme,  d'une  part,  et 
le  jour  et  la  nuit  de  Fautre,  des  rapports  in- 
times, pro  tonds.  Les  sentir  est  aisé,  les  înter> 
prêter  est  pins  ^fSeUe  ;  pourtant,  e'est  un 
devoir  on,  du  moins,  une  bonne  fortune, 
d'y  trouver  un  mobile  de  conduite  des  bé- 
néfices pour  la  vertu. 

Il  n'est  pas  inutile  de  dire  qu^il  y  a  deux 
jours  :  le  jour  naturel  et  le  jour  artûleiel.  ht 
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^  natanl  «Bt  le  laps  de  temps  pendant  ]»• 
qui  k  terre  toorne  snr  eUe-mème  dans  son 
mouvement  de  translation  autour  du  soleU. 
le  jour  artificiel  est  l'espace  de  temps  pen- 
dant lequel  le  soleil  demeure  à  notre  horizon 
depois  son  lever  jusqu'à  sou  coucbei*.  Ce 
dentier  «'«nleiid  ainsi  pour  le  diltingiiAr  de 
la  mot,  et  la  nuit  et  le  jour  en  aeiénmasant 
Sonnent  le  jour  astronomique. 

Deux  choses  distinguent  prc&mdèment  le 
jour  et  la  nuit. 

Le  jour,  c'est  le  temps  de  la  lumière ,  la 
nnit,  ^eat  le  temps  des  ténèims. 

Le  joor,  e^est  le  temps  du  trsviûl ,  le  nuit, 
e'est  le  temps  du  repos. 

Dans  la  lumière  et  dans  le^;  ténèbres,  au 
(uilieu  du  travail  et  au  sem  du  repos,  c'est 
une  vérité  vulgaire  que  IKeu  est  iwésent  à 
rame  de  rbomme,  qu'il  linfluenee  diverse- 
ment par  sa  présence,  et  que  l'homme,  sou- 
mis à  celte  impression  divine,  doit  et  lui 
obéir,  et  en  agrandir,  par  son  libre  concoors, 
tous  les  bienfaits. 

Les  liturgistes,  avee  leur  sagacité  ingé- 
nieuse et  pttfi^soUime»  ont  ^stingué,  dans 
le  Jour  et  dans  la  nnit,  indépendamment  des 
heures  réservées  pour  la  prière,  certains  mo- 
ments, où  ils  pensaient  mieux  reconnaître 
l'influx  divin  sur  les  âmes  et  le  coacours  ré- 
fléeU  on  ^Qiilané  des  âmes  à  cette  action  de 
Biea. 

D'après  saint  Isidore,  il  y  a,  dans  le  jour, 
trois  parties  :  le  matin,  quand  l'aurore  n'existe 
plus,  (  t  qiH'  1  hoiiKue,  rafraîchi  par  le  repos, 
s'élance  au  travail  avec  l'élau  de  la  puis- 
aanee;  le  nddi,  e^sst4^dire  le  adliea  ou  la 
moitié  da  jour,  Tinstant  où  la  lumièxe  est 
plus  pure,  la  chaleur  plus  ardente,  l'activité 
déjà  épuise  ;  le  soir,  l'h^nre  où  à  la  lumière 
décroissante,  l'àme  passe  de  i  activité  du  tra- 
vail matériel  au  travail  plus  élevé  de  la  con- 


Dmandde  Mcnde  compte  dans  la  nuit  sept 
parties:  Tempera,  l'heure  qui  précède  les 
ténèbres;  crepusculum ,  l'instant  douteux 
entre  la  lumière  et  les  ténèbres;  conticinium^ 
le  temps  le  pins  calme  de  la  nnit  ;  inUmpes- 
im^  la  tanga  où  la  nnit  est  pins  dangn- 


renae  ;  gaUicinium,  le  moment  o&  èhanla  le 
eoq;  matutinum,  le  point  dn  jour  ;  et  dliii- 
eubim  ou  le  eowmenewDentde  l'aurore.  Noos 
ne  contesterons  pas  ces  divisions.  D'après  nos 
propres  obsen'ations  cependant,  il  semble 
qu'on  distinguerait  plus  j  ustement  aussi  dans 
la  ndt,  trois  temps  :  le  premier  temps  brait 
de  rapparition  de  la  première  étoile  à  réta- 
blissement du  grand  silence  de  la  nuit,  oe 
serait  l'heure  où  la  lumière  s'efface,  où  tous 
les  bruits  s'éteignent,  où  rhomme  disparaît 
de  son  empire  ;  le  s^^cond  temps  ou  minuit 
sertit  l'heure  de  l'<d»enrité  pins  profonde, 
des  rondes  sabbatiques,  des  lUNMiesses  into- 
nales ;  le  troisième  temps,  délivré  de  cette 
espèce  d'obsession  sinistre  qui  pèse  à  minuit 
sur  le  monde,  ramènerait  petit  à  petit  la  lu- 
mière, le  mouvement,  la  vie.  Dans  tous  les 
CBS,  il  est  hors  de  doute  que  VEgUse  attadie 
à  la  nnit  une  grande  importanoe.  Dans  réta- 
blissement de  ses  pieuses  coutumes,  dans  la 
distribution  des  prières  liturgiques,  dans 
l'introduction  des  règles  monastiques,  elle  a 
toujours  été  visiblement  préoccupée  des 
heures  du  repos.  Pour  comprendre  sa  ma- 
ternelle sollicitude,  il  faut  rappeler  que 
l'homme  durant  la  nuit,  étendu  sur  sa  courbe, 
fatigué  par  la  veille  ou  renouvelé  par  le  som- 
meil, est  comme  une  proie  que  se  disputent 
les  bone  et  les  manvtis  anges.  Comme  le 
eorpst  pendant  le  sommeil,  continue  ses 
fonctions  sans  que  le  principe  sensible  en  ait 
conscience,  les  fonctions  vitales  de  l'esprit 
continuent  de  meuie,  sans  que  le  principe 
intelligent  ait  aucune  coiiscieuce  de  ce  qui 
se  passe  en  lui  pendent  oe  temps.  U  en  ré- 
sulte que  l'âme  incline  alors  à  bien  ou  à  mal 
suivant  la  prépondérance  des  éléinenls  de 
mal  ou  de  bien  (jue  trouvent  en  elle  les  es- 
prits qui  la  visiteut.  De  là  ces  deux  croyances, 
toutes  les  deux  universelles,  que  rhooune, 
pendant  la  nnit,  est  soumis  i  des  influences 
bonnes  ou  mauvaises,  préservaldoes  ou  cor- 
ruptrices et  que  le  b^mj^^.  du  sommeil  est 
aussi  favorable  aux  communications  divines 
qu'aux  obsessions  diaboliques.  Cette  opinion, 
de  quelque  mamàrafu'on  f  euteade,  s'i^pnie 
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sur  raulorité  des  saiates  EcriUires,  sur  le 
témoignage  de  l'histoire  et  doit^  par  consé- 
quent, entrer  pour  une  part  dans  la  direction 
de  notre  vie. 

Ainsi,  l'air  de  la  nuit  ne  vaut  rien  pour 
l'homme  matériel;  les  animaux  nous  l'ap- 
prennent en  s'ahritant  ^.tous  pour  dormir. 
Nos  maladie*  noiu  rapprennent  en  e^visrant 
toutes  pendant  la  nnit.  Il  faut  que  la  nuit  ait 
quelque  chose  de  mauvais  pour  qu'on  veuille 
ainsi  se  dérober  à  ses  atteintes  et  qu'on  su- 
bisse si  douloureusement  ses  assauts.  Au  mo- 
ral c'est  pire  encore.  «  La  nuit  est  dange- 
reuse pourrhomnie,  dit  le  Platon  de  oe  «iède, 
et,  sans  nous  en  apercevoir,  nous  raimona 
tous  un  peu  parcequ'éllenous  met  à  l'aise.  La 
nuit  est  une  complice  naturelle  constamment 
à  l'ordre  de  tous  les  vices,  et  cette  complai- 
sance séduisante  fait  qu  eu  géueral  nous 
Yalottstous  inoinB  la  nnit  que  le  jour.  La  lu- 
nûère  intimide  le  vice ,  la  nuit  lai  rend  tontes 
ses  forces,  et  c'est  la  vertu  qui  a  peur.  En- 
core uw  fois,  la  nuit  ne  vaut  rien  pour 
l  iioiume  et,  cependant,  ou  peul-('treù  cause 
de  cela  même,  ne  sommes-nouii  |>aâ  tous  un 
pen  idolâtna  de  cette  fiocile  divinité?  Qui 
peut  se  vanter  de  ne  Favoir  Jamais  invoquée 
pour  le  mal?  Depuis  le  brigand  des  grands 
cheminsjusqu'àcelui  dessalons,  quel  lunutne 
n'a  jamais  ilit  :  Vlectc,  precor,  vultus  ad  mm 
furia  luùs  'i  Et  quel  homme  encore  xi'a  ja- 
maisdit:If(Mr  comstanovK?  La  société,  la 
famille  la  mieux  réglée,  est  celle  où  Ton 
veille  le  moins,  et  toujours  l'extrême  cor- 
ruption des  mœurs  s'annonce  par  l'extrême 
abus  daus  ce  genre.  La  nuit  étant  donc,  de 
sa  nature,  maksuada ,  mauvaise  conseillère , 
de  là  vient  que  les  finisses  religions  ravalent 
'consacrée  souvent  à  des  rits  coupables,  tiofti 
honœ  sécréta  deœ  (!■  .  « 

Si  la  nuit  exerce  des  influences  funestes 
et  donne  de  mauvais  conseils ,  elle  doime 
aussi  d'excellents  consols  et  exerce  de  bé- 
nignes inflnenoes.  Leaommeilqoi  n^eet  point 
fut  pour  le  jour,  est  téUement  néceasaive  an 

(Il  soleét»  i«  soM'Péttnbtwt*  isptUiBS  eatce* 

tien. 


corps  et  à  l'àme  que,  sans  ce  repos,  ni  l'un 
ni  l'autre  ne  sauraient  vivre.  Dans  le  som- 
meil, le  corps  se  rtfatt  :  le  motest  vulgaire, 
mais  pl^  de  sens  ,  et  l'ftme  en  apprend  des 
choses  merveilleuses  ou  en  éprouve  de  plus 
merveilleuses  encore.  Dans  la  veille,  s'il  y  a 
d'ordinaire  pour  les  membres  une  débilitante 
ffOigue,  il  y  a  souvent  ausû,  on  d'adnn- 
rables  déploiements  de  Ibroe  ou  de  raagni- 
tiques  contemplations.  La  nuit  est  l'époque 
des  profondes  méditations,  des  sublimes  ra- 
vissements, des  élans  divins.  La  nuit  est  sur- 
tout favorable  à  la  prière  :  d'un  côté  notre 
esprit,  notre  cœur  et  nos  sens  août  phu 
lilnes,  plus  dégagés  des  oocupotioas  ter- 
restres et  des  ferments  de  la  concupiscence  ; 
d'un  autre  côté,  le  solenn»4  repos  de  la  terre, 
l'immensité  du  ciel  rjui  iutc  à  nos  re- 
gards, le  doux  et  trauquUie  uclat  des  astres, 
an  milien  dsa  ténâwes  de  la  nuit,  quoi  de 
plus  capable  de  porter  nos  pensées  et  nos  al> 
factions  vers  le  maître  de  la  nature,  vers 
l'inépuisable  source  de  l'amour  et  de  la  lu- 
mière! Aussi  David,  plein  d'idées  qu'il  ne  te- 
nait d'aucun  homme,  ne  cesse  d'exhorter 

det  wuUs;  il  croyait  que  le  silence  auguste 
de  la  nuit  prêtait  une  force  particulière  aux 
saints  désirs.  Ailleurs,  il  flit  :  «J'ai  conversé 
avec  mon  cœur  pendant  la  nuit.  Je  m'exer- 
çais dans  cette  méditation  et  j'interrogeais 
mon  esprits  En  songeant  d*autrea  fois  i 
certains  dangers  qui ,  dans  les  temps  suh 
tiques,  devaient  ôtre  plus  forts  que  de  nos 
jours,  il  disait  d;ms  sa  conscience  victo- 
rieuse ;  s  Seigneur,  je  me  suis  souvenu  de 
Um  nom  ftndoHt  ta  mdt  et  j'ai  gardé  ta 
loi.  >  Et  sans  doute,  il  croyait  bien  que  la 
nnit  étmt  l'épreuve  des  coeurs,  puisqu'il 
ajoute  r  a  Tu  as  éprouvé  mon  COBUT  en  le  vi- 
sitant la  nuit.  » 

D'ailleurs,  il  est  remarquable  que  tous  les 
grande  géniesde  l'antiquité  sans  distinctiOD» 
ne  doutident  nullement  de  11n|iorlanee  dsa 
aongea  et  de  la  vérité  dea  pressentiments 
nocturnes.  Les  philosophe<i  allaient  dormir 
dans  les  temples,  pour  y  jouir,  dit  Virgile, 
de  la  conversation  des  djyeux.  Job  dit  que 
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DieaasMrtdeflMDgetpow  avertir  lliomme. 

Fktoa  Teut  qu'on  se  prépare  aux  songes  par 
une  grande  pureté  d'âme  et  de  corps.  Hip- 
pocrate,  cet  admirable  esprit,  a  un  traité 
exprès  sur  les  songes  où  il  dit:  «  (jue  tout 
biiinine  qui  juge  bien  des  signes  doonés  par 
lessongesteosentirâ l'extrême  importance;» 
et  il  décide  ensuite  d'une  manière  plus  gé- 
nérale: «que  l'intelligence  des  songes  est  une 
grande  partie  de  la  sagesse,  d  Lucrèce  est  allé 
jusqu'à  dire  <  que  les  dieux  durant  le  som- 
mtil  parlent  k  ràme  et  k  l'e^t  »  Et  Marc- 
Amèle,  oel  empereur  vtiUantetfort,  non* 
seulement  ne  conteste  pas  ces  communica- 
tions nocturnes,  mais  déclare,  de  plus,  60 
propres  termes  ^  en  avoir  été  l'objet* 

Cest  pourquoi  la  religion  s'est  emparée  de 
1»  nuit  ^  l'a  consacrée  à  de  sidotes  eMmth 
nies  qu'elle  anime  par  une  musique  austère 
et  de  puissants  cantiques.  Rien,  je  crois,  ne 
commeuce  par  le  mal.  Avant  les  niystèresde 
la  bonne  déesse  ^qui,  dans  Tongine,  étaient 
purs)  j  il  y  eyaitlapiièrenoetnmedeayea- 
tales.  L'Indien  se  levait  au  milieu  de  la  nuit 
pour  chanter  les  louanges  du  soleil .  L'Egypte 
avait  ses  fêtes  nocturnes.  L'Elliiopinn  faisait 
ses  libations  nocturnes  pour  honorer  les 
dieux.  £n  Grèce,  Orphée  célébrait  l'apo- 
tbéose  de  la  moÊL  A  Borne,  trois  nuits  étaient 
eonsncréea  à  Gérés.  Lu  Fortune  et  d'autres 
fivinitéa  recevaient  de  aemlilaUes  hon- 
neurs. Cicéron  loue  ceux  qui  passent  la 
nuit  à  prier  les  dieux.  Sénèque  admire  ces 
vierges  qui,  d'une  main  vigilante,  entre- 
tiœnt  lafisa de  Testa,  et,  dW  coBor  dé> 
viond,  gardent  le  futique  palladium. 

Chez  les  Juifo,  pour  ne  citer  que  ces  traits, 
c'est  la  nuit  qu'Abraham  gravit  la  mysté- 
rieuse montagne  de  Moriah  ;  c'est  la  nuit 
que  Jacob  voit  l'échelle  mystique;  c'est  la 
nnit  que  les  Hébreux  quittent  l'Egypte,  que 
Samuel  Ilût  d'aidenles  prières,  que  David  se 
lève  pour  bénir  et  que  Judith  leçi^tle  gbdve 
pour  immoler  ïïolopheme. 

Le  Sauveur  naît  au  milieu  de  la  nuit,  prie 
souvent  nuit,  institue  l'Kncharistie  au 
floonwneement  de  Ut  nnit,  va  an  Jardin 
desOiiitei  pendant  la  nuit  et,  à  m  mor^ 


appcJlesnr  la  terre  les  ténèbres  de  la  nnit. 

Les  premiers  chrétiens  priaient  souvent  la 
nuit  et  même  les  cluétiens  de  Rome,  enfer- 
més dans  les  catacombes,  avaient  fait  de  leur 
vie  une  éternelle  umt.  jL  Eglise,  s' inspirant 
de  ces  lUIs  et  adoptant  ces  usages,  a  vonln 
que  la  plnpert  de  ses  prières  liturgiques 
fussent  faites  pendant  la  nuit.  MaUues,  Lai^ 
des,  Vêpres  et  Compiles  sontdesprit^res  noc- 
turnes, au  moins  en  vertu  de  l'institution 
ecclésiastique.  Au  crépuscule,  à  la  première 
heure  des  ténèbres,  à  minuit,  au  lever  de 
l'aurore,  l'Eglise  nous  appelle  k  la  prière 
pour  rendre  à  Dieu  les  hommages  qui  lui 
sont  dus,  pour  nous  unir  aux  prières  de 
Jésus-Christ,  pour  sanctifier  le  travail  et  le 
repos,  pour  nous  armer  contre  les  milices 
infiBruales  et  fiure  de  nous  d'invincibles  sol- 
dats* Nous,  chrétiens,  ayons  donc  r  intelli- 
gence de  la  nuit,  et  sachons  que  le  lit  du  re- 
pos doit  être  toujours  la  crèehe  d'une  ciéa- 
ture  innocente,  ia  croix  d'uue  noble  victime, 
le  Tliabor  des  révélations  célestes,  l'auJel 
prédestiné  aux  grandes  grftœs,  un  trûne  de 
gloire...  ou  un  piédestal  d'infiunie. 

Au  sujet  du  jour,  il  y  aurait  bvinconp  à 
dire,  et  c'est  ce  qui  nous  permettra  d'abré- 
ger. De  jour,  le  travail,  la  lumière,  c'est 
quasi  font  rbomme.  Créatures  ^^pelées  à 
tigir  et  k  comprendre ,  c'est  surtout  pen- 
dant  le  jour  que  nous  devons  oamprendre  et 
agir.  Le  jour  est  le  théâtre  de  nos  œuvres  et 
le  champ  de  l'histoire.  Mais  comment  le  par- 
courir? Au  moins  rappelons  que  les  peuples, 
lexegardOiésnr  les  Jours,  («t  voululenrravir 
lesecreldeleurs  mystères.  llyalesJoursfhsIeB 
et  les  joursnéfastes,  les  jours  defête  etlesjonrs 
de  férié,  les  jours  de  paix  et  les  jours  de  com- 
bats, le«  jours  de  salut  et  les  jours  de  DieUj 
les  joui's  de  jugement  et  les  jours  de  gloire. 
Et  gardons-nous  d'oublier  que  tous  les  Jours 
peuvent  être  des  jours  de  salut,  que  nous 
devons  racheter  le  temps  parœ  que  les  jours 
sont  mauvais,  et  que  nous  devons  faire  de 
tous  les  jours  du  temps  (ks  arrhes  pour  le 
grand  jour  de  l'^einité. 

X.  Apiès  les  Jours,  les  tablettes  du  mer- 
tynloge  annoncent  les  semauiBs.  iasemalne 
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renferme  septjours  naturels  dont  la  répétition 
Ibnne  les  mob»  lesamiéesek  1«  siècle*.  Tous 
tes  joun  de  la  semaine  sont  inscrits  suivant 

les  sept  premières  lettres  de  l'alphabet  ;  et 
l'une  de  ces  lettres ,  dit*' .  pour  cette  raison , 
lettre  dominicale,  annonce  successivemeut  le 
dimanche.  Depuis  l'origiae  du  monde,  les 
jours  ont  reçu  leois  noms  des  pfamèies.  lie 
premier  reçoit  son  nom  da  soleil  qui  eslle 
prince  de  tous  les  astres.  Le  second  l'emprunte 
;i  la  lune  qui,  par  l'éclat  de  sa  lumière,  est 
i  astre  qui,  pour  uous,  »e  rapproche  le  plus 
du  soleil.  Les  cinq  autres  tirent  leurs  noms 
de  Mars ,  de  Mercure ,  de  Jupiter,  de  Yénns 
et  de  Saturne.  Cos  jours  ne  sont  pas  rangés, 
dans  la  semaine,  suivant  le  même  ordre  que 
les  planètes  le  sont  dans  le  ciel,  mais  selon 
l'influence  plus  ou  moins  sensible  que  les 
gentils  attiibualHit  aux  planèles* 

On  a  lliit  d'ingénianz  calculs  pour  oon» 
naître  aisément  le  classement  des  semaines 
dans  les  mois.  Ce  qu'il  nous  importe  pins  de 
connaître,  c'est  leur  sens  dogmatique  et  leur 
portée  morale. 

Les  expressions  que  nous  employons  tous 
les  Jours  perdent  pour  Tesprit  inatlontif  le 
sens  élevé  qu'elles  tirent  de  leur  origine  et 
de  la  sublimité  de,  leur  objet.  La  semaine, 
n'est-ce  pas  la  division  la  plus  familière  du 
temps  ?  La  Religion ,  n'est-ce  pas  un  de  ces 
mots  dont  radmicaUa  sens  nous  échappe, 
paroe  qu'il  est  trop  souvent  répété  par  des 
lèvres  distraites  ? 

Cependant  celte  division  du  temps  est 
toute  divine  et  indissolublement  liée  aux 
desseins  les  plus  grands  de  Dion  sur  le  monde 
ei  sur  rhnmanilé.  £Ue  vient  «xdnsivement 
de  la  foi  ;  die  n'a  pas  comme  le  jour,  le  mois 
et  l'année,  son  premier  fondement  dans  le 
mouvement  des  astres  et  dans  l'ordre  de  la 
nature.  La  semaine  conserve  le  grand  sou* 
venir  de  la  création,  ce  dogmo  «liMii-M* 
qoB  la  sagesse  bumaine  réduite  à  ses  propres 
forces  n'a  jamais  su  découvrir;  ce  dogme 
qui  est  le  premier  mot  de  la  connriissance 
de  Dieu  dans  ses  rapports  avec  Thomme  : 
la  première  parole  des  Ecritures  sacrées. 

La  semaine  Dait  pénétrer  dans  les  habl- 
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tudes  les  plus  familières  de  la  vie  cette 
grande  pensée  de  la  libre  souverdneté  de 
Dieu,  de  sa  toute-puissance  et  de  sa  bonté. 

Telle  est  la  sainteté  de  la  semaine. 

Ne  nous  étonnons  pas  que  dans  les  plus 
tristes  jours  de  notre  histoire  elle  ait  été 
effiMiée  dn  calendrier  révolutionnaire.  La 
déem  Baitcn  substituait  logiquement  la 
décade  à  la  semaine ,  comme  elle  suhsU- 
tuait  le  culte  de  la  natnve  au  culte  dn  créap 
leur. 

La  seoiaiae  est  divine,  essentiellement  di- 
yis»  et  surnaturelle  dans  son  prinâpe.  Son 
souvenir  est  lié  ans  anciens  Jours  dn  monde. 
La  sanctiûcation  du  septième  Jour  étut  la 
loi  religieuse  de  l'homme  innocent  dans 
l'Eden,  comme  elle  est  aujourd'hui  la  loi  de 
l'homme  pécheur.  Mais,  at^ourd'hui  com- 
bien cette  loi  est  supérieure  par  les  mer- 
veilles ffivines  de  la  rédemption  qu'elle  rap- 
pelle ! 

Le  septième  jour,  ce  n'est  plus  seulement 
le  jour  de  Dieu- Créateur,  c'est  le  jour  de 
Dieu-ileUempieur,  le  jour  de  la  ileaurrec- 
tion.  Il  exprime  &  la  fois  noe  origines  et 
notre  fin  :  il  mnis  donne  le  secret  de  nos 
destinées;  il  e^^lique  notre  mystérieuse 
apparition  en  ce  monde ,  la  mort  qui  nous 
attend,  la  vie  éternelle  qui  doit  la  suivre. 

Eu  douuaut  aux  jours  les  noms  des  pla- 
nètes, les  andens  philosophes  avaient  pensé 
que  les  astres,  par  leur  position  dans  le  del, 
pronostiquaient  les  choses  futures ,  et  par 
leur  influence  sur  la  terre,  détermmaient, 
en  bien  ou  en  mal ,  les  actions  des  hommes 
Ainsi  le  soleil  annonçait  l'esprit  ;  la  lune ,  le 
cœur;  Saturne,  la  candeur;  Jupiter,  la teni' 
[  ranoe;  Mars,  l'ardeur;  Vénus,  la  volupté; 
et  Mercure,  l'éloquence  (f).  Sur  ces  chimé- 
riques pensées ,  ils  avaient  bâti  les  combi- 
naisons de  l'astrologie  judiciure  et  les  pra- 
tiques de  la  aoneDerie.  Mali  en  lattackant 

<1)  On  attribuait  également  aux  planètes  vas  la* 

fluence  pliysif|xie,  et  on  d'^iiuisait  de  là,  par  analo- 
gie, k  vertu  des  métaux.  iardccLie  avait  bâti  là* 
dessus  des  tbéoiies  médicales  :  des  expériences 
contemporaines  en  repoussant  ces  atomes,  ne  pei^ 
nwttent  pas  de  nier  la  verta  contiTe  im  nétui. 
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ravenir  aux  mouvements  doc  astres  et  les 
déterminations  de  l'homme  à  i  luUuence  des 
planètes,  ils  ne  pouvaient  qa'ai&oiiidrir  1a 
IQierlé  iniiiiBiiie  et  «amxlôer  lea  pasinons. 
Aussi  Diea  dans  les  sÛDtea  Ecriture»  et  l'E- 
glise, dans  les  saints  canons,  ont-ils  tou- 
jours rigoureusement  proscrit  ces  vaines 
observances.  Il  est  vrai  qu'il  se  produit,  dans 
tes  cbons  dHo-bas,  des  rencontres  éton^ 
nantes  ;  il  est  pins  nû  encore  que  l'homme, 
dans  sa  conduite ,  est  soumis  à  des  pressen- 
timents singuliers  et  à  des  impulsions  mer- 
veilleuses. Attribuer  toutefois  ces  rencontres 
à  descauses  pour  le  moi  os  problématiques,  ce 
n'est  point  raisonner;  et  outdiar  qiM  nos  im- 
pcessioos  pinson  mains  Lonnes  sont  asra- 
jettiesaux  décisions  souveraines  (î«:  notrelthre 
arbitre,  c'est  dérîûsonner.  Non,  non,  nous  ne 
sommes  point  serfs  des  astres  et  esclaves  du 
tempa.  L'bommen'est  qu'on  lM]ero8eau,aoii- 
mis  à  tontes  les  vicissitiides  de  la  dorée;  une 
§ontted'ea(a,peut  le  tuer  et  chaqncinstant  peut 
recevoir  son  dernier  souflle.  Maùs  il  a,  dans 
son  cœur,  une  force  supérieure  h  ces  condi- 
tions rigoureuses  de  la  vie  physique  ;  il  est 
appelé  à  coonaitre  et  à  vouloir,  c'est-à-dire 
à  dominer  même  ce  qui  l'éexase;  et  par  ras- 
sentiment  de  sa  pensée,  et  par  les  décisions 
de  sa  volonté,  il  doit  se  créer  des  titres  on  à 
la  réprobation  ou  à  la  récompense. 

Il  est  bon  de  le.  rappeler  aujourd'hui, 
puisque  nos  philosophes,  s'il  est  permis  de 
leur  donner  œ  nom,  no  veulent  plus  assu- 
jettir l'homme  aux  astres,  mais  à  la  matière 
qu'il  foule  de  son  pied. 

XI.  Le  mois  est  un  espace  de  temps  où  la 
lune  s'éloignant  du  soleil ,  en  apparence  du 
tanàu,  vient  se  réunir  à  Inl  après  avoir  ter- 
miné son  oonn.  Mois,  en  latin  mensis,  vient 
de  mensurare  parce  que  le  mois  .sert  de  me- 
sure à  l'année;  suivant  d'autres,  il  viendrait 
de  deux  mois  grecs  qui  signiiieal,  l'uu 
éclipse,  l'autre  lune.  11  n'y  avait  originale- 
ment que  dix  m<d»;  mais  on  vit  aiséniNit 
que  ee  cbilBre  ne  répondait  pas  au  cours  na- 
torel  des  choses  et  l'on  en  établit  douze.  I^e 
premier,  janvier,  tire  son  nom  de  Janua, 
porte,  parce  qu'il  est  le  seuil  de  l'année,  ou 
«OM.  n. 


de  Janus,  idole  à  double  visage,  que  les  Ro- 
mains disaient  être  le  oommeucemeot  de 
toutes  dioses.  Février  vientde  f^ihrif,  fièvre, 
maladie  qui  se  contracte  alors  iiadiement  ou 
de  februcpy  purification  en  usage  chez  les  Ro- 
mains. }i\ars  est  ainsi  nommé  du  dieu  Mars, 
père  présuDié  de  Romulus.  Avril ,  en  latin 
aprilis,  parce  qu'il  ouvre  le  sein  de  la  terre. 
Mai  et  juin  se  disent  dnsi  â  m^ortbutt  et 
àjmiwilm,  desalnésquiétaientdesprinces, 
les  patriciens  rie  la  réptibliqne,  et  des  plus 
jeunes  qui  coiiihattaient  pour  sa  défense. 
Juillet  et  août  portent  les  noms  de  Jules 
César  et  d'Octavien  Auguste.  Les  quatre 
derniers  mois  ont  leur  nom  de  là  place 
qu'ils  occupaient  dans  le  calendrier  de  Bo- 
mulus. 

L;i  poésie  lyrique,  la  poésie  didactique, 
les  proverbes  populaires  ont  tiré,  depuis 
bngtemps,  rhoroBoope  decesdooni  mois. 
Les  vers  suivants,  «nprontés  à  un  viens 
missel  du  quinsdimealècle,  indiquent  le  fond 
commun  de  leurs  commentaires.  Nous  les 
citons  dans  le  latin  naïf  du  quinzième  siècle, 
une  traduction ,  suivant  nous ,  ne  pouvant 
que  les  déflorer  : 

Pocula  i,\uni  anmt,  Febniariiu  algeo  rlttout. 
Martius  arva  fodit  et  Aprili*  floridA  prodtl. 
Ro«  et  flos  nenionuii  Maio  «ant  fomM  UDomn, 

Dal  Junius  fœoa,  Julio  rest^catnr  avena. 
Au$^tU9  spicas,  SepU-inbur  colligil  uvaa. 
H'Miiiual  October,  spoliât  virsulta  Novoiiibcr. 

gugefU  baben  eibot  potcum  mactaod»  Decamber. 

I!  y  a,  dans  chaque  mois ,  trois  jours  re- 
marquables ,  les  calendes  ,  les  nones  et  las 
ideâ.  Les  calendes  sont  les  premiers  jours 
du  mois;  les  noms  s<mt  les  quatre  on  ns 
jonrs  de  diaque  mois  qid  snivent  les  ca- 
lendes ;  et  les  ides  sont  les  huit  jonis  qol 
suivent  les  nones.  Les  jours  s/^  eonipfent  r 
Le  premier,  le  second,  etc.  d'avant  les  ides, 
les  nones  ou  les  calendes. 

Outre  ces  trois  jours,  il  y  a  parmolBdeuz 
autres  jours  que  les  anciens  appelaient  egyp» 
tiens,  comme  qui  dirait  jours  néfastes.  L'B- 
gli-y^  ([ui  répudie  les  préjugés  de  l'idolâtrie, 
a  pourtant  gardé  cette  dénomination,  en 
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BOuvenirdesplai^dODtDieuIrapj^  l'orgueil 
de  l'Egyple. 

ZII.  l'année,  dans  IliypotbèM  de  la  gravi- 
taUon  aniverwlle>  est  Tespaee  de  temps  que 
mat  la  terre  dnos  son  moavement  de  trans- 
lation aiitunr  rlti  soleil. 

L'année  renferme  douze  mois,  cinquante- 
deux  semaines  ou  trois  cent  soixante -cinq 
Joura. 

Il  y  a  trois  sortes  d'années  :  Tannée  so- 
laire, l'année  lunaire  et  la  grande  année. 

La  grande  année  s'accomplit  quand  toutes 
les  plauèteii  reviennent  au  lieu  de  leur  créa- 
tion, ce  qui  n'a  pas  Uen  en  moins  de  cinq 
eent  trente  ans. 

L'année  lunaire  est  réglée  sur  le  mouve- 
ment de  la  lune  autour  de  la  terre.  A  l  aide 
de  nombres  réguliers,  del'épacte,  du  nombre 
d'or,  des  emboiismes^  comme  on  le  verra 
pins  lofait  on  connaît  l'Age  de  la  Inné*  aes 
phÉiea,  le  terme  pascal  et  les  révoluÔoQs 
d'un  cycle  parâcnlier. 

L'année  solaire  n  divers  commencemenU?. 
Les  Aribes  et  les  KgypUens  la  commencent 
à  partir  de  septembre^  parce  qu'on  lit  qu'au 
eommenoement  du  monde  les  arbres  por- 
tèrent dn  fruit,  et  que  les  arbres  se  oonvrent 
de  froits  mûrs  à  cette  époque.  Les  Romains 
commençaient  l'année  en  janvier,  parce 
qu'alors  le  soleil  suivant  son  mouvement 
apparent,  commence  à  se  rapprocher  de 
aoDS*  Les  Jnib  la  eommençaïent  en  mars 
perce  que  le  monde  fut  créé  en  ce  mois. 
Ceux  qui  s'occupent  de  Coinput  imitent  tous 
ces  peuples  en  quelques  points  ;  car  ils  com- 
menccnl  à  partir  du  mois  de  septembre  les 
nombres  réguliers  lunaires,  les  embolismes, 
les  épactes  et  toutes  les  années  lunaires  ;  ils 
commencent,  à  partir  de  janvier,  le  nombre 
d'or  et  certaines  lettres  dominicales  ;  à  partir 
de  mars,  les  nombres  réguliei"»  solaires,  les 
nombres  concurrents  et  certaines  lettres  do- 
minicales. 

Dans  le  eouES  de  cette  année,  le  soleil  pa- 
rait parooorir  un  cercle  nommé  zodiaque 

et  traverser  douze  stations  marquées  de 
signes  naturels.  Tout  le  nKindi;  connaît  ces 
signes  :  le  Bélier,  le  Taureau,  i*s^  (iumeauz. 


îc  Cancer,  le  Lion,  la  Vierge,  la  Balance,  le 
Scorpion,  le  Centaure,  le  Capricorne,  le  Ver- 
seau et  les  Poissons.  Au  dernier  riède,  ui 
énidit  prétendit  que  les  douie  signes  du  lo* 
diaque  étaient  les  emblèmes  des  douze  flis 
de  Jacob  et  montra  en  elFet  que  les  »'nf.mts 
de  ce  patriarche  avaient  été  l'objet  de  pro- 
phétie qui  se  véritiaieut  heureusement  dans 
ces  symboles.  SI  no  é  vero,  é  bon  trewOo. 

les  parties  de  l'année  soiûre  sont  aa 
nondire  de  (piafrc  dont  les  noms  s'expliquent 
par  leurs  fonctions.  Lr  prinfpnips  lire  le 
sien  de  la  fécondité  de  la  nature;  l'été  em- 
prunte le  sien  aux  chaleurs;  l'automne,  à 
la  maturité  des  fnûts;  l'hiver,  à  ses  brumes. 

P<Nir  consacrer  ces  saisons  à  Dieu  et  atti- 
rer sur  la  terre  les  bénédictions  du  ciel,  l'E- 
glise à  chacune  de  ces  saisons  ,  observe  un 
Jeûne  de  trois  jours ,  ce  qu'on  appelle  le 
Jeûne  des  Qnatre-Tempe.  Le  jeûne  dn  prin- 
temps se  trouve  dans  la  première  semaine 
de  Carême ,  savoir  en  la  quatrième  férié 
après  les  Cendres.  Le  jeûne  d'été  est  le  pre- 
mier nu-rcredi  apièsia  Pentecôte.  Le  jeûne 
d'automne  est  le  troisième  mercredi  de  sep- 
tembre, savoir  le  mercredi  aprèsla  fête  de  la 
Sainte-Croix.  Le  jeûne  d'hivw  se  trouve  le 
mercredi  après  la  fftte  de  la  Idenhenieiise 
Luoe,  d'où  ces  vers  ; 

VuU  crux,  Lucia,  ciuere»,  chariamata  dia. 
Ut  det  v«te  pla  qwrU  Nqom  fuit. 

Chez  les  Hébreux,  il  y  avait  encore  Tan- 
née jub:!:Aire  ou  de  rémission  qui  se  célé- 
brait après  sept  .-îemaines  d'années.  Chez  les 
chrétiens,  il  y  a  l'aimée  de  bénignité  et  de 
grftoe  dans  laquelle  le  Christ  est  venu  et 
nous  a  rachetés  par  sa  seule  bonté.  Eofln 
pour  les  saints  qui  jouissent  de  la  présence 
de  Dieu,  il  y  a  l'année  de  l'éternité  et  de  la 
gloire.  C'est  vers  ce  terme  que  doivent  se 
rencontrer  toutes  les  créatures.  L'homme 
sent  assez  dans  son  flme  les  aspirations  qui 
le  portent,  comme  malgré  lui ,  vers  la  féli- 
cité éleruelle.  Dans  la  poursuite  du  vrai,  du 
beau  et  du  bien,  il  aspire  toujours  à  possé- 
der le  bien  souveram ,  le  beau  infini,  la  vé- 
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litépnn.  Au  milieu  dei  crises  qu'il  éprouve 

dans  ses  rpcherchcs,  an  milieu  des  {jassîons 
qui  l'enl rainent,  des  écarts  dont  il  est  l'au- 
teur et  la  victime ,  il  cherche  toujours  dans 
les  oli|ieU  utiles  ou  agréables  qui  Tabusent 
des  jouissances  solides  qao  ces  objets  ne 
aaniaienl  loi  ofTrir.  Les  créatoies  insensibles 
elles-mêmes  ont  leur  mouvement,  mais  un 
mouvement  vers  le  repos  et  le  repos  en 
Dieu.  L'hiunble  ûeur  des  champs  et  l'by* 
sope  des  vieilles  muraîUes  ont,  comme  le 
eèdi*  sur  la  cime  des  monts,  comme  le  ton- 
nerre dans  la  nue ,  comme  l'Océan  dans  ses 
abîmes,  d'admirables  élans.  Les  astres  qui 
gravitent  autour  du  soleil,  les  ùloiles  avec- 
leurs  satellites,  tous  ces  moncitra  qui  ue  nous 
paraissent  que  des  amas  de  poussière  lumi- 
neuse ont  aussi  leurs  «évolutions  et  leur  but 
final.  Notre  science,  qui  ne  s'occupe  que  des 
înOninients  petits,  s'arrête  à  la  supputation 
de  leurs  mouvements  sans  s'élever  au  delà  ; 
noais  les  grands  hommes,  Copernic,  Kepler, 
Newton,  Leibnilz  ont  trouvé  dans  le  froid 
ealcnl  de  ces  monvemento  matière  à  en> 
tbousiasme  et  dans  ces  prosaïques  réalités, 
d«  éléments  de  contemplai  ion.  Les  astres, 
nous  disent  ces  maîtres  de  la  science,  éprou- 
irtott  dans  leurs  mouvements  des  variatiotis, 
dans  leurs  variations  nu  élan 
eootinue,  et,  par  ce  mouvement  â'ascensi4ni, 
ils  doivent  arriver  à  se  reposer  en  Dieu  dans 
tous  les  si'cles.  Les  astres  seraient  ain^i, 
suivant  1^  grandiose  expression  du  poêle, 
des  diamants  qui  ornent  la  main  du  Créateur 
et  qni  aspirent  à  orner  réUodflsant  aadème 
de  son  impérissable  majesté. 

XIII.  Les  années,  en  se  succédant,  for- 
ment les  siècles.  Soixante  siècles,  depuis  la 
aéatlon ,  telle  est,  au  totai ,  la  durée  du 
monde.  Soixante  sièdes,  c'est  pen  ;  mais  e^est 
enoore  trop  pour  rinOrmité  de  l'homme,  ou, 
ce  qui  revient  au  même,  pour  son  orgueil. 
Dans  la  suite  des  sièdes,  il  a  distingué  des 
époques  qui  se  partagent  les  âges  du  monde, 
des  ères  qui  servent  de  point  de  départ  à 
ses  calcals,  les  cycles  qui  l'aident  à  abréger 
les  ffévolntions  du  temps. 

On  eompteiâz  hget  da  monde.  La  praonier 


Age  s'étend  depuis  Adam  jusqu'à  Noé  ;  le 
second,  depuis  Noé  jusqu'à  Abraham;  le 
IroisièuK- ,  dt'[)uis  Abr.ihuu  jusqu'à  David; 
le  quatrième,  depuis  David  jusqu'à  la  capti- 
vité de  Juda  à  Babylone,  le  cinquième,  de- 
puis la  captivité  de  Juda  jusqu'à  l'avéne- 
nient  du  Sauveur  dans  la  chair  ;  le  âxièoie 
a  lieu  maintenant  jusqu'à  la  fin  de  ce 
monde. 

Dans  la  suite  des  âges,  la  chronologie,  ou 
adenee  des  dates,  détermine  répoque  des 
événements.  Ojr,  on  suppute  les  dates  d'a- 
près quatre  systèmes  principaux  :  GeM 
d'Ussérius,  qui  est  en  général  conforme  au 
texte  hébreu  des  livres  saints  ;  2*  celui  du 
V.  Tournemine ,  qui  se  fonde  sur  le  texte 
samaritûn  ;  3*  odui  de  l'Eglise  grecque , 
qui  se  base  sur  la  venion  des  Septante  ; 
4'  celui  des  Bénédictins,  ou  de  l'art  de  véri- 
fifT  1»^^  dates.  Ce  qui  les  distingue,  c'est  «  le 
uouibre  d'année  qu'ils  mettent  entre  la 
création  et  la  naissance  du  Messie  (1).  a 

Indépendamment  de  ces  systèmes  tlinmo* 
logiques,  il  est  des  fdts  mémorables  qni 
servent  de  point  de  départ  pour  compter  les 
annéessoit  d'avant,  soit  d'après  Jésus-Christ; 
on  leur  donne  le  nom  u  d'ère  ;  o  on  en  dis- 
lingue quatorze  principales  ;  1*  Tère  de  la 
création  ;  SP  l'ère  de  M<dse  on  de  la  loi  écrite; 
3^  l'ère  de  Salomon  ou  de  la  dédicace  du 
temple-,  i"  l'ère  des  Olympiades,  776  avant 
Jésus-Christ  ;  b"  l'ère  de  la  fondation  do 
Rome,  753  avant  Jesus-thrist  ;  6"  l'ère  de 
Nabonassar,  747  avant  léstts^Ibrist;  7*  Tèra 
des  Lagides  on  d'Alexandre  le  Grand,  394 
avant  Jésus-Christ;  8'  l'ère  des  Séleucides, 
312  avant  Jésus-Christ  ;  y  l'ère  Julienne,  45 
a^•ant  Jésus-Christ  ;  10»  l'ère  de  Jésus-Christ 
ou  l'ère  vulgaire,  adoptée  généralement  de- 
puis le  vm*  siède;  11*  l'été  de  Dîodétien  on 
des  Martyrs  (S83)  ;  If  l'ère  de  l'Hégire  (61t); 
i3*  l'ère  de  la  réforme  grégorienne  (1582)  ; 
14"  l'ère  de  la  RépubUque  irançaise,  de  179i 
à  1805. 

(1)  Nous  abrégeons  ici  toutes  ces  notions  de  chro- 
DOlogle  et  de  comput  pour  les  lecteurs  qui  ne  vou- 
4iairat  pas  étadJer  plas  à  foad  eotle  anllèie  dias 
dss  dissKtatiaBS  slkMesns» 
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La  date  de  l'ère  chrétienne  est  désignée, 
dans  les  martyrologes  et  dans  les  Actes  des 
gcUnts ,  sous  les  noms  de  Tan  de  grftoe,  l'an 
de  Ut  Nativité»  de  la  CirooiMiBioii,  de  l'Incar- 
nation,  de  la  Trabéation.  L'an  de  giftce  fut 
ainsi  nommée  parce  qu'elle  commençait  à 
la  naissance  du  Sauveur  ;  elle  servait  ordi- 
nairement de  lormule  initiale  lorsqu'on  da- 
tait de  l'année  courante*  L'an  de  la  Nativité 
flignifle  tanfdtla  date  de  la  naiwance  tantôt 
la  date  de  Tlncamation  du  Sauveur.  La  date 
de  rincarnation  du  Sauveur,  au  25  mars,  ne 
fait  ]>if'n  connaître  une  époque  qu'en  se  rap- 
pelant que  le  premier  jour  de  l'an  a  beau- 
coup varié  au  tnoyeu  âge.  La  date  delà  Tra- 
béation, qui  ae  confond  avec  celle  de  lln- 
camation ,  vient  de  trabea  camis  induius  : 
revêtu  de  la  ro]  r  Manche  de  la  cliair  :  ce 
qui  s'applique  à  J»'.sus-Chrisl.  La  date  de  la 
Passion  diffère  nécessairemoat  de  treule- 
trois  ou  tnntre-qoatre  ans  de  celle  de  l'tai- 
carnation» 

La  date  de  l'ère  chrétienne  est  annoncée 
quelquefois  d'nne  manière  vague ,  rommo 
par  exemple  :  sous  le  règne  de  ?Jolre-Sei- 
gneur  Jésus-Christ.  D'autres  fois,  elle  est 
Spécifiée  par  une  allurion  à  quelque  événe- 
ment politique ,  par  exonple  :  le  Seigneur 
régnant,  le  roi  manijuant  ;  ou  bien  :  un  tel 
étant  pape,  empereur,  roi,  duc  comte. 
D'autres  fois  encore  elle  est  expliquée  par  la 
nenfloii  d^ lien,  d*ane  ville,  d'un  j^Ms, 
d'one  lieare,  d'un  Jour,  d'une  fl^,  d'un 
dimanche,  d'nne  lète ,  d'une  semaine ,  d'un 
mois,  des  concurrents,  (^o  répacte,du  tonne 
pascal,  des  cvcIps  nu  dt;  riudiction. 

Ën  partant  de  ces  dates,  la  manière  la  plus 
commune  de  compter  les  années  corniste  à 
lés  sufipnter  hme  après  l'antre,  depuis  le 
point  de  départ  jusqu'à  l'époque  où  l'on  est. 
Toutefois  nous  venons  de  voir  qu'on  les  cal- 
culait aussi  par  cycles.  On  entend  par  là  une 
certaiue  période  de  nombres  qui  procèdent 
par  ordre  jusqu'à  un  point  fixé,  pour  re* 
commencer  ensuite  de  même  sans  intemip* 
tion.  On  connaît  plusieurs  espèces  de  cycles  : 
le  cycle  solaire,  le  cycle  de  dix-neuf  ans,  le 
cycto  lunaire,  le  qyde  pascal  et  les  indictions. 


DES  SAINTS. 

Le  cycle  solaire  est  une  révolution  de 
vingt-huit  années ,  dont  vingt  et  une  sont 
communes  et  sept  bissextiles.  lie  commoi- 
cemrat  de  ce  cyti»  concourt  avec  l'an  90  de 
Jésus-Christ ,  qui  est  bissntile.  Le  cyde  de 
dix-neuf  ans,  ou  nombre  d'or  compte  douze 
années  communes  nt  s<'pt  intercalaires;  il 
commence  au  1*'  janvier,  au  V'  mars  ou  au 
M  août  ;  il  date  du  concile  de  Nicée  en  39S. 
Le  cycle  lunaire  est,  comme  le  précédent,  de 
dix-neuf  années .  il  date  de  l'an  335  et  dif- 
fère rvrh'  de  dix-ncuf  ans  en  ce  qu'il 
commence  trois  aus  plus  Uud.  Le  cycle  so- 
laire étant  de  28  aus  et  le  cycle  lunaire  de 
19,  en  multipliant  ces  deux  diiffires  l'un  par 
l'autre,  on  obtient  le  chiffre  83S  qui  forma 
celui  des  années  du  cycle  pascal.  L'usage  de 
ce  cycle  est  fondé  sur  la  remarque  suivante  : 
c'est  (ju'après  une  période  révolue  de  cinq 
cent  trente-deux  années,  on  voit  recommen- 
cer une  série  nonveHè  dans  laqndle  depuis 
la  première  année  Jusqu'à  la  cinq  cent 
trente-deuxième,  se  reproduisent  exactement 
le  même  ordre  les  différentes  combinaisons 
que  présente  le  calendrier,  pour  les  cycles, 
les  réguhers,  les  clefs  des  fêtes  mobUes,  les 
concurrents,  les  lettres  dominicales,  le  terme 
pascal,  la  pAqne,  les  épactes  et  les  nouvelles 
lunes.  Ce  cycle  commence  un  an  avant  Jé- 
sus <'hrist  et  s'appelle  volontiers  l'ère  Dio- 
nisienne,  de  Denys-le-Petit  qui  en  fut  le  vul- 
garisateur et  le  réformateur. 

Le  cycle  indictionnsl  se  compose  de  quinae 
années  et  renferme  par  conséquent  trois 
lustres.  Tl  avait  été  adopté  par  les  Romains 
pour  la  perception  des  impôts. 

Malgré  tous  ces  calculs ,  le  temps  est  tou- 
jours di^osé  de  manike  que  nous  ne  sen- 
tons ni  sa  fuite  ni  ses  larcins.  U  fsnt  ici  nous 
représenter  idvement  cette  illusion  trom- 
peuse du  temps,  et  la  mnTiitTc  dnnt  il  se 
joue  de  noire  faible  imagination.  Le  temps, 
dit  saint  Augustin  est  une  faible  imitation 
de  l'éternité.  GeUe-d  est  toujours  la  même  : 
ce  que  le  temps  ne  peut  égaler  par  sa  con- 
sistance, il  tâche  de  l'imiter  par  la  succes- 
sion. S'il  nous  dérobe  un  jour,  il  en  rend 
subtilement  un  autre  semblable,  qui  nous 
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flmpêcba  de  regretter  celui  que  dous  venons 

de  perdre.  C'est  ainsi  que  le  temps  nous  joue 
et  nous  cache  %:\  rnT)idité.  En  elîet  le  temps 
nous  trompe  toujours  ;  parce  qu'encore 
qaH  varie  sans  cesse,  il  montre  presque 
t0q]oiin  un  même  visage,  et  que  l'année 
qui  est  écoulée  semble  ressusciter  dans  la 
suîvririte.  Toutefois  une  longue  suite  nous 
découvre  toute  l'imposture.  Les  rides  sur 
notre  front,  les  cheveux  gris,  les  infirmilés 
ne  nom  fiiot  que  trop  nmarquer  queUe 
grande  partie  de  notre  être  est  déjà  aUmée 
«t  engloutie.  Mais  dans  de  si  grands  chan- 
grements  le  temps  afTecte  tot^jours  quelque 
iiuitaiion  de  réternitc  :  car,  comme  c'est  le 
propre  de  l'éternité  de  conserver  les  choses 
dans  le  même  élat,  le  temps,  pour  en  ap- 
pzodier,  ne  nous  dépouille  que  peu  à  pea, 
et  nous  mène  aux  extrémités  opposées  par 
une  pente  si  douce  et  tellement  insensible, 
que  nous  nous  trouvons  engagés  au  milieu 
des  ombres  de  ia  mort,  avant  que  d'avoir 
songé  ooDune  il  ftnt  à  notre  convenion. 
Biéchias  ne  sent  ^cnA  coalet  son  âge,  et 
dans  la  quarantième  de  ses  années  il  croit 
qu'il  ne  fait  que  de  naître  :  Dum  adhiic  or- 
direr  succtdit  me  :  «  11  a  coupé  la  trame  de 
mes  jours  que  je  ne  faisais  que  commen- 
eer.  s  AinÂ  la  malignité  trompeuse  dutonps 
làit  que  nous  tombons  tout  à  coup,  et  sans 
J  penser,  entre  les  mains  de  la  mort.  Pour 
nous  garantir  de  cette  surprise,  Jésus-Christ 
ne  nous  a  laissé  qu'un  seul  moyen  dans  la 
parabole  de  l'Evaugiie^  c'est  celui  d'être  tou- 
jours attenUb  et  vigikmts  :  c  Veillez ,  dit-il, 
sans  œase,  parce  que  vous  ne  savez  à  quelle 
hean  viendra  le  Seigneor.  s 

§  III. 

Xiy.  L'année  natnielle  avee  la  suite  des 
heores,  l*cppoâtion  du  Jour  et  de  la  nuit,  la 

soocession  des  semaines  et  des  mois,  eit 
ainsi  le  double  objet  d'une  srionc^  physique 
gui  nous  apprend  à  connaître  st.*s  révolutions 
et  d'une  science  morale  qui  nous  enseigne  à 
en  eonqnendre  le  sens.  Le  temps,  conditiMi 
fctale  de  notre  eâitenee,  estledianq»  d'es- 
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panflion  de  notre  énergie  et  le  ttiéàtre  des 

épreuves  de  notre  Uberté.  Par  les  vérités,  * 
d'ailleurs  vulgaires,  qu'il  rappelle  toujours 
d'une  manière  saisissante,  il  ofTre  à  cette  li- 
berté un  noble  but,  à  cette  énergie  de  grands 
devoirs.  L'homme  qid  connaît  le  secret  du 
temps  apprécie  le  prix  de  sa  durée  e/l,  comme 
le  grand  artiste  athénien,  mais  dans  un  sens 
meilleur,  consacre  toutes  les  CBUVres  du 
temps  à  la  gloire  de  l'éternité. 

(^tts  vertu  sanctiûaute  du  temps  provient 
surtout  de  la  signification  que  donne  à  ses 
vicissitudes  la  pensée  de  la  relig^.  Si  des 
heures  sont  prédestinées,  c'est  surtout  pour 
répanehement  de  l'ànie  dans  la  prière  et 
l'action  de  Dieu  sur  cette  àme  par  la  grâce. 
&  le  Joiw  et  la  nuit  sont  saints,  c'est  spécia- 
Iffluent  par  les  mystères  admirahles  qui  les 
remplissent.  Si  Ûi  Bemaine  se  présente  à 
nous  avec  un  sublime  caractère,  c'est  sur- 
tout dans  la  grandeur  de  son  origine  qu'elle 
puise  ia  force  de  ses  enseignements.  Si  les 
mois,  les  années,  les  socles  enseignent  à  la 
terre  à  révérer  son  auteur  et  à  accomplir  ses 
pnqires  destinées,  c'est  moins  par  le  concert 
mnrrninque  des  corps  célestes,  que  par  les 
lumières  divines  qu'en  fait  jaillir  l'Eglise. 
Siècles,  années,  mois,  jours,  heures,  griinds 
noms  dans  tontes  les  langues ,  mais  grands, 
surtout  dans  cette  langue  sfiritueile  et  mys- 
térieuse qui  sert  ans  communications  de 
l'âme  avec  Dieu! 

Toutefois  le  symbolisme  naturel  du  temps, 
avec  les  pensées  pieusesqui  s'y  rattachent,  n'a 
pu  suffire  à  la  ferveur  de  rEfl^ise.  Sur  Fan- 
née  naturelle,  elle  a  greflë  une  année  sur* 
naturelle  ;  au-dessus  du  temps  qui  sert  au 
cours  de  la  nature  elle  a  créé  un  temps  qui 
sert  à  l'ellusion  de  la  grâce.  Cette  année 
surnaturelle  de  grâce,  c'est  l'année  de  la 
liturgie  catliolique.  Cette  année  a  ansii  ses 
jours,  ses  semaônee,  ses  ssisons  ;  et  ses  sai- 
sons, ses  semaines ,  ses  jours  ont  aussi  leur 
sj'mbolisme.  Comme  h  Tï^émoire  des  saints 
et  les  détfiùis  de  leur  vie  se  rapportent  sur- 
tout à  cette  année  de  grâce,  il  est  noo-seule* 
ment  utile,  mais  Béee8saire,4'en  oomnltn 
l'économie. 
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Ia  cooeeiition  de  l'année  diiétieiiiie  re- 
pose sur  [trois  faits  priocipaux  :  la  vie  de 

l'humanité  dans  son  développement  provi- 
dentiel à  travers  les  âges ,  la  vie  de  Jesus- 
Cbrist  pour  la  rédemption  de  rhumanité  et 
la  vie  de  rhomme  pour  s'approprier  la 
demption  par  Jésus-Christ. 

Dans  le  cyclo  de  l'année  liturgique  ,  l'E- 
glise veut  nous  rappeler  ces  trois  choses  : 
i"  que  Jésus-Christ  a  été  liguré  et  prédit; 
qu'il  est  venu  en  teroety  qa*0  eet  mort  sur  la 
eroiZf  resBoseité  et  monté  an  del  ;  que  du 
dd,  où  il  triomphe,  U  envoie  les  grâces  né- 
cessaires pour  nous  associer  à  sa  glnii-f  ; 
2'  que  riuimanitc  a  attendu  Jésus-r.hrisl,et, 
tombée  dans  les  léoebrcs  de  la  corruption, 
l'a  appelé  de  ses  soupirs  ;  qu^elle  a  vu  Umuh 
Cbfiat  dans  les  viôaaitiidM  de  ea  ^e  sor  la 
terre  ;  et  que  maintenant  elle  poursuit  sa 
route  en  l'attente  du  second  avènement  du 
Sauveur  ;  3"  que  chacun  de  nous ,  grand 
monarque  ou  obscur  citoyen ,  nous  devons, 
par  la  pensée  et  le  sentiment,  nous  associer 
i  cette  vie  epiritaelle  de  Jésus-Ghiist  et  de 
Hmmanité;  trouver,  dans  les  phases  de  l'an- 
née chrétienne,  des  enseignements  et  des 
Ipçons  ;  conformer  notre  vie  à  ces  leçons  et 
u     eoseignementâ  ;  et  de  cette  vie  transÛ- 
giuée  liire  les  prémisaeede  rétomelle  ffiU- 
eité. 

Pour  nous  rappeler  suffisamment  ces 
graves  souvenirs  el  nous  pénétrer  de  ces  de- 
voirs pressants,  l'Eglise  n'a  pas  seulement 
établi  les  sept  heures  connues  de  la  prière  ; 
éUe  a  encore,  par  un  «uemble  d'instItutiMis, 
donné  aux  joun  nn  sens  supérieur,  an  di- 
manche une  vocation  spéciale ,  à  la  semaine 
une  mission  propre,  à  cliaque  mois  sa  fonc- 
tion, enûn  aux  époques  de  l'année  litur- 
gique une  portée  sublime.  C'est  à  ces  m- 
tlons  que  se  rattachent  les  fêles  de  Jésus- 
Gbrist,  de  la  Vierge  et  des  saints,  c'est-à-dire 
la  conndssanoe  pratique  et  pieuse  du  mar* 
lyrologB. 

XV.  Les  Hébreux  qui  n'étaient  pas,  comme 
nom,  parvenus  à  la  plénitude  de  la  liimi&re 
et  de  Tamonrj  ne  désignaient  In  jours  de  la 
semaine  que  par  leur  nombre  ofdinal,  4 
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partir  dn  sabbat,  prtma,  fsemida  tMoH, 

ou  par  les  sept  premières  lettres  alphabé- 
tiques.  Les  païens,  aussi  sensuels  dans  leur 
conduite  publique  que  dans  leurs  actes  pri- 
vés, leur  avaient  aisâigcé  les  noms  des  faux 
dieux  en  qui  ils  avaient  divinisé  les  passions 
de  leur  cœur.  Ainsi,  dédiés  au  cultesacrilége 
du  soleil,  de  la  lune,  de  Mars,  de  Mercure, 
de  Jupiter,  de  Vénus  et  de  Saturne,  les  sept 
jours  de  la  semaine  s'appelèrent  de  leurs 
noms  a  soldi,  lundi,  mardi,  mercredi,  etc.,  » 
et  rappelèrent  ainsi  oontinnéllement  aux 
hommes  les  vioee  dont  ces  dieux  étaient  la 
personniflcAition. 

Au  premier  abord,  il  semble  que  l'Eglise, 
devenue  maîtresse  et  régulatrice  du  monde, 
eAt  dft  faire  disparaître  de  la  langue  et  des 
mœurs  de  ses  enfimts  ces  dénominations 
l  i  t  fanes  et  leur  en  substituer  de  pins  con- 
fonnes  à  son  esprit.  Tel  fut  aussi  toujours 
son  disir.  Si  elle  ne  Fa  pas  réalisé,  c'est 
qu'il  n'est  point  dans  sa  nature  de  procéder 
par  la  videnoe  pour  arriver  à  ses  Uns.  EUe 
aime  mieux  y  tendre  par  une  action  douce 
et  ferme  tout  à  la  fois,  retranchant  sans 
pitié  tout  abus  dangereux,  mais  tolérant 
avec  la  patience  d'une  mère  tout  ce  qui  peut 
subsister  sans  crime  ;  plus  sage  en  cela  que 
ses  violents  détradeurs  qui,  dans  ces  der- 
niers temps,  ont  tmté  sans  succès  cette  ré- 
forme, si  rationnelle  en  apparence.'  Mais,  en 
laissant  au  monde  ces  dénominations  légiti- 
mées par  un  usage  immémorial ,  elle  a 
adopté,  pour  elle-même,  et  pour  la  piété  de 
ses  enfants,  des  noms  pieux  qui  parlent  an 
cœur  chrétien  et  y  réveillent  une  foule  de 
pensées  salutaires.  Pour  distinguer  les  jours, 
l'Eglise  a  adopté  le  mot  de  «  férié.  »  L'Egliso 
no  pouvait  pas  couiierver  les  appellations 
hébraïques,  car  les  figures  de  la  loi  ont  Mt 
place  aux  réalités  de  l'EvangOe;  elle  pou- 
vait moins  encore  garder  les  appellations 
du  paganisme,  car  elle  répudie  ses  ignobles 
divinités.  Ce  mot  de  férié  ^t  d'ailleurs  plein 
de  sens  et  de  beauté.  Cela  ùgnifle  repos, 
ttte,  repos  dn  travail  amer  da  Finîqnilé, 
fila  dana  l'allégieeea  dn  Seigneur.  Chaque 
jour,  pour  te  ebrétiea,  doit  oflkir,  «n  cffé^ 
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cet  heureux  mélange  de  joie  et  de  qniciude; 
parce  que  tous  les  jours  apparlitinneul  à 
Dieu  qui  les  a  créés;  puce  que  tons  In 
jours  doÎTent  être  consacrés  à  Jésu^'Chiist 
qui  nous  a  sauvés,  et  qu'enûn  tous  doivent 
être  employés  à  mériter  lo  cipî ,  à  conquérir 
le  droit  de  participer  un  jour  à  50s  fêtes 
éternelles,  dont  celles  de  lu  terre  ue  sont 
qiiHme  préparatioii*  En  sorte  qbe  Tannée 
entière  soit  comme  un  seul  et  immense  jour 
de  fète^  symbole  du  Jour  étemel  réservé  à 
tous  les  élus. 

XVI.  Ce  n'a  pas  été  assez  pour  l'Eglise  de 
dooner  aux  jours  un  nom  commun  qui 
sous  invite  sans  cesse  à  Valistinence  du  pé- 
dié  et  an  repos  dans  le  Seigneur,  l'Eglise  a 
Touln  encore  afTecter  à  chaque  jour  de  la 
semaine  ime  dévotion  particulière  dont  le 
£Ouvenir  seul  fÙt  un  eucouragement  à  la 
Tertu. 

Cest  dans  oe  Imt  qa'èlle  a  consacré  à  la 
sainte  ttîmté,  la  première  férié»  le  jour  des 

grandes  œuvres  opérées  pour  nons  dans 
l'ordre  de  la  nature  et  do  la  grâce.  Préoccu- 
pée de  notre  salut,  que  nous  ne  pouvons 
assurer  par  nous-mêmes  «  elle  nous  appelle 
à  glorifier  en  ce  jonr ,  par  un  culte  parùcu' 
lier,  la  puissance,  la  sagesse  et  Tamour  du 
Père,  du  Fils  et  du  Saint-Esprit,  en  qui  nous 
avons  la  vie,  le  mouvement  et  lelre.  C'est 
de  plus  un  devoir  pour  tous  les  chrétiens 
d'implorer  VEsprit  saint  an  commencement 
de  tontes  lenrs  aettons,  qui,  sans  lui,  ne 
peuveot  leur  méilter  le  ciel.  C'est  ce  motif 
qui  l'a  déterminée  à  dédier  h  l'Esprit  sancti- 
ficateur le  premier  jour  de  travail,  afii\  (jue 
sou  assi!»taDce  féeoQtle  &  eieiide  à  toutes  les 
«ntreprises  delà  semaine  et  les  rende  agréa- 
blee  aux  yeux  du  Seigneur.  La  piété  des 
peuples ,  tout  en  se  conformant  à  cette  pre- 
mière intention,  consacre  atissi  depuis  long- 
temps le  lundi  an  soulagement  des  trépas- 
sés. Qui  n'admirerait  cet  instinct  catholique 
qui  a  lut  sentir  aux  âmes  les  pins  idmples 
que  le  kodemidn  du  grand  Jour  de  repos 
consacré  au  Seigneur  et  à  ses  saints ,  devait 
élre  employé  à  allét-'fT  les  maux  de  ceux 
qui  ne  se  reposent  ni  le  jour,  ni  la  nuit?  De 


plus  la  pensée  de  leurs  épreuves  que  nous 
subirons  peut-être  bientôt  nous>mèmes,  8uf« 
fit  pour  donner  à  notre  conduite,  pendant  le 
reste  de  la  semaine,  une  direction  sérieusOj 
et  à  duenne  de  nos  prières  cet  ttprit  de  ks^ 
venr  que  diinpe  trop  souvent  le  commerce 
du  monde. 

Voyageurs  exposés  à  tous  les  dangers  du 
^ele,  nous  avions  ausn  liesoin  pour  éviter 
les  écurîls  et  nons  soustraire  aux  coups  de 
nos  ennemis,  d'un  guide  sûr,  puissant  et 
dévoué  qui  sût  la  roule  etpùtnous  conduire 
en  toute  sécurité  au  terme  de  nos  vceux.  La 
Providence  divine,  dont  la  tendresse  s'étend 
à  toutes  nos  misères,  nons  a  dmmé  ce  fidèle 
conducteur  dans  l'ai^  de  sa  cour,  qu'elle  a 
attaché  il  notre  personne.  Nos  pères  dans  la 
foi,  qui  savaient  que  la  reconnaissance  mul- 
tiplie la  grâce  autant  que  l'ingratitude  la 
foit  tarir,  consacrèrent  le  mardi  au  culte  des 
saints  anges,  voulant,  par  cet  exemple,  nous 
in8[nrer  k  tous  une  tendre  dévotion  pour 
ces  esprits  célestes  qui,  tout  rayonnants  de 
gloire  au  ciel,  s'empressent  de  venir,  à  la 
voix  de  l'Eternel ,  s'attacher  aux  pas  et  pré- 
parer les  dutinées  des  pauvres  mortels 
qu'ils  prennent  au  borceau  pour  ne  plus  les 
quitter  qu'à  la  tombe.  De  quel  respect ,  de 
quel  amour  un  pareil  dévouement  dût  pè> 
nétrer  tout  cœur  chrétien  î 

Qui  ne  louerait  au>si  i  Eglise  de  sa  sollici- 
tude à  rappeler  an  moins  une  Sidslasemtfnê 
à  l'homme  qui  l'oublie,  le  souvenir  de  la 
mort  et  des  angoisses  qui  l'accompagnentt 
Ce  moment  est  à  craindre^  et  tout  esprit  sage 
le  redoutera  toujours;  car  c'est  de  lui  que 
dépend  notre  éternité.  Or  il  est  au  ciel  un 
saint  dont  le  nom  invoqué  pendant  la  vie, 
sera  pour  nous  alors  comme  le  gage  cotaln 
d'un  heureux  trépas.  Le  plus  heureux  des 
mortels  sur  la  terre,  puisqu'il  fut  le  chef  de 
la  sainte  famille,  le  chaste  époux  de  la  plus 
pure  des  vierges,  le  père  nourricier  de  l'en- 
fsnt  Jésus,  et  le  représentant  le  plos  vrai  du 
Sdgneor,  vénéré  des  anges  qu'il  égala  en 
pureté  et  chéri  des  hommes  dont  il  éprouva 
toutes  les  misères,  saint  Joseph  est  devenu 
pour  le  chrétien,  non-seulement  le  modèla 
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Mbevé  de  la  vie  caduée,  mais  maû  le  pieux 
etpuissaiitpiiroii  de  la  bonne  mori,  depuis 
le  Jour  où  U  rendit  le  dernier  soninr  «  ntre 
les  mains  s;)rrées  du  Fils  de  Dieu  et  «a 

très-sainte  >lere.  Aimons  donc  à  lui  itinlie 
oos  homiuageâ  dans  ce  jour  du  mercredi  que 
U  religion  loi  a  dédié. 

Comme  ee  jour  et  les  trois  suivante  virait 
consommer  l'œuvre  sanglante  de  notre  ré- 
demption, ils  furent  dès  les  premiers  siècles 
consacrés  à  honorer  les  douloureux  mystères 
ds  la  passion  du  fils  de  Dieu.  C'est  le  mer- 
credi, en  ^et,  que  les  luifii  conçurent  et  ar- 
rêtèrent l'horrible  projet  de  le  faire  mourir. 
C'est  le  jeudi  que  Jésus,  prévoyant  sa  mort, 
institua  la  divine  Eucharistie.  C'est  le  ven- 
dredi qu'il  espira  pour  nous  au  milieu  de 
cruelles  angoisses.  C'est  le  samedi  que  son 
corps  deseradu  au  tombeau,  en  éprouva 
toutes  Itô  liorreurs,  sauf  la  corruption  qui 
ne  pouvait  atteindre  sa  chair  divinisée.  Aussi 
l'Eglise,  pour  expier  les  crimes  qui  le  firent 
condamner  à  tant  de  cruelles  ignominiei», 
prescrivisse  à  ses  enfants  le  jeûne  et  l'abs- 
tinence pour  le  mereredi  et  le  vendredi  ; 
plus  tanl,  la  piété  s'affaibliaeant  daos  les 
cœurs,  l'obligafion  du  jeûne  cessa  partout, 
et  l'abstinence  du  mercredi  passa  peu  à  peu 
au  samedi,  pour  honorer  les  vertus  de  la 
sainte  Vierge,  à  laquelle  Urbcûn  II  dédia  ce 
Jour  dans  le  onnème  «ède,  afin  d'attirer  par 
elle  sur  les  crouades  les  bénédidiona  du  ciel. 
Puissions-nous  ne  jamais  oublier  les  pieux 
sentiments  dontcharun  de  ces joursdoit rem- 
plir nos  cœurs  !  Que  le  jeudi  donc  notre  âme 
8*ezfa«1e  en  tramporls  de  leeomiaiaMnce,  au 
^uz  souvenir  de  l'institution  du  sacrement, 
mémorial  d'^emel  amour ,  où ,  victime  de 
sa  charité,  Jésus-Christ  se  rend  continuelle- 
ment présent  sur  nos  autels  et  dans  nos  ta- 
bernacles, pour  nous  nourrir,  nous  consoler 
et  nous  instruire.  Serait-ce  trop,  6  mon  Dieu, 
de  prendre  rengagramit  de  voua  visiter 
chaque  jour  dans  la  solitude  de  vos  twnples, 
et  de  vous  dédommager  par  la  ferveur  d'une 
sainte  communion,  des  outrages  de  vos  eu- 
Domis  et  de  riudiUéreuce  dt»  tant  de  lâches 
chrétiens? 
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Les  païens  avaient  dédié  le  vendredi  U  VX- 
dole  des  plaisirB  impurs»  dont  les  excès 
avûent  couvert  le  monde  de  ruines.  Le 
christianisme  a  consacré  ce  même  jour  à  la 
méditation  de';  soud'rances  d  un  Dieu ,  dont 
le  sang  a  sauvé  l  uDivers  :  quel  étrange 
contraste  !  Dans  ce  simple  n^prochement  ne 
reoonnaisses-vona  paa  resprit  des  deux  reli- 
gions? Un  Dieu  accusé,  condamné,  mis  à 
mort  sur  mie 'croix,  quelle  ample  matière 
aux  retlexlous  de  ma  disciples!  Chrétien, 
viens  en  ce  jour  sur  la  montagne  de  la 
Myrrhe,  et,  raidraant  par  la  pensée  les  souf- 
frances inouïes  qu'il  endura  pour  loi,  ré* 
pands  à  ses  pieds  ton  àme  avec  tes  pleurs  et 
offre-lui  en  hommaerc,  comme  Madeleine, 
les  parfums  de  la  prière  et  les  larmes  du  re- 
pentir. 

Les  ftmee  pieuses  aiment  aussi  i  bonorer, 
le  premier  vendredi  de  chaque  mois,  son 

divin  cfpur,  foyer  de  son  amour  et  siège  san- 
glant de  toutes  les  douleurs  dont  il  fut  dé- 
chiré. C'est  une  dévotion  récente  sans  doute, 
mais  dans  laquelle  se  reflète  avec  éclat  la 
sagesse  de  l'Eglise,  qui,  à  diaque  nouveau 
besoin  qui  se  découvre ,  sait  toujours  appli- 
quer le  remède  nouveau  qui  lui  rnnvient. 
Mais  du  cœur  sacré  de  Jésus  au  cœur  imma- 
culé de  Marie  la  transition  est  naturelle  ;  je 
devrais  môme  dire  nécessaire;  la  pasrion  du 
fils  n'appéUe-t-dle  pas  en  effet  la  compaa- 
«ion  de  la  mère?  et  TEglisc  pouvait-éUe 
consacrer  le  vendredi  aux  douleurs  de  l'un, 
sans  dédier  le  samedi  à  la  compatissante  ten> 
dresse  de  l'autre?  La  haute  perfection  de  ses 
vertus  lui  donnait  droit  à  cet  insigne  hon^ 
neur  ;  aprèsriittmanité  sacrée  de  Jésns,clier- 
diesen  elSat  an  del  et  sur  la  terre ,  et  vous 
ne  trouverez  nulle  part  une  créature  plus 
digne  de  vos  hommages, 

U  n'eu  est  point  de  plus  humble  ,  de  plus 
pure,  ni  de  plus  sublime,  sous  quelque  point 
de  vue  qn'<m  l'envisage.  La  grâce  est  sur  ses 
lèvres,  l'amour  dans  son  cœur  ;  sur  sa  tète 
virginale  je  vois  une  eouronne  de  douze 
étoiles,  et,  dans  ses  mauis  toujours  prêtes  à 
bénir,  une  longue  chaîoe  de  bieufaitâ  qui, 
depuis  dix-huit  siècles,  tient  le  monde  chré« 
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fin  à  ses  pieds.  De  tratos  les  parties  de  Ta* 

Tsn  son  trâne 

nn  cri  d'iODour  et  de  reconnaissance.  Ueik- 
lant  qui  vient  de  naître  et  le  viRillard  qui  va 
mourir,  le  pauvre  dan?  la  poussière  et  ie  roi 
sur  son  trÙDe,  le  voyageur  daus  la  forêt  et 
le  nuurin  sur  les  floto,  la  vierge  innooeute  et 
lAinàre  pKdne  de  soiUidtiideB,  édia|ipè9  wax 
dangeis  ^i  les  meiiaçaleiil,  invoquent  sa 
plûssance  et  chantent  ses  grandeurs  ;  perdus 
dans  son  amour,  ils  la  saluent  tous  du  beau 
nom  de  leur  mère.  El  un  l'est-elle  pas  eu 
xéalUè?  ne  noos  a-t-elle  pas  tons  sdoplés 
pour  enûmts  aux  pieds  de  la  croix,  lorsque 
son  fils  expirant  lui  disait  de  chacun  de  nous 
dans  la  personne  de  saint  ,1ean  :  Femme,  voilà 
votre  ûlâ?  Pourrait-elle  être  infldèle  au  tes- 
tament de  son  doux  Ûls  Jésus?  Pourrait-elle 
ne  pas  nous  idmer  7...  H  n'est  done  pas  éton- 
nant qnela  sainte  é[)0use  du  Christ,  chargée 
de  nous  rotuluirc  à  travers  les  dangers  de  la 
vie  au  port  du  salut ,  laisse  éclater  en  toute 
oocaàoQ  sa  reconnaissance  envers  la  bril- 
lante étoile  de  la  mer  qui  Mumine  et  la 
protège  oonire  tous  wse&nemto.  Qu'nn  mois 
entier  diaque  année  lui  soit  eonsacré,  que 
dan?  chaque  mois  quelques  fêtes  viennent 
rappeler  son  nom  chéri  h  la  terre,  c'est  beau- 
coup peut-être  aux  yeux  du  monde  ;  mais 
e'esitrop  peu  au  cœur  des  vrais  fidèles.  Leur 
vénération  lut  dédiera  donc  un  Jour  disque 
semaine ,  et ,  aux  trois  moments  solennels 


du  i  ur.  la  cloche  annoncera  la  louange  do 
celle  qui  a  paru  aux  yeux  des  anges  et  des 
hommes  pure  comme  Taurore,  radieuse 
comme  le  soldl  ^  donca  cumiMla  luue  au 
fimament  (1). 

Xni.  Parmi  les  transformatons  merveil- 
leuses des  jours  et  les  dédicaces  sanctifiantes 
qui  les  annoblissent,  il  y  a  une  œuvre  de 
l'Eglise  plus  noble  encore  et  encore  plus 
merveiDease,  c'est  la  création  du  dimanche. 

A  l'origine  du  monde,  le  Sdgnenr  s'était 
reposé  le  septième  jour  du  travail  qu'il 
avait  fait,  et  il  avait  béni  ce  jour  et  il  l'avait 
sanctifié.  Le  patriarche  sous  la  tente  avait 

(1)  liftsr  :  ItoBKlÀ  Ai  tMli$  «athOttuê,  p.  S7. 


obeervé  ce  jour  Handiilé  par  l'exemple  et  le 
précepte  de  Dieu.  Au  milieu  des  foudres  du 

Sinal,  Jéhovah  avait  gravé  sur  la  pierre  le 
précepte  dominical  et  fait  de  ce  précepli;  l'n]>. 
jet  spécial  il'un  pressant  souvenir.  Ce  jour  de 
repos  et  de  prière  était  le  sabbat  ou  samedi; 
c'était  le  mémorial  de  la  création;  c^était 
spédalement  pour  les  Juifo,  le  jour  eommé- 
moratif  de  la  délivrance  d'Israël  y  le  signe 
visible  de  son  alliance  avec  Dieu,  le  jrage  de 
l'entrée  dans  la  terre  promisse.  L'oliserva- 
tiuu  plus  ou  moins  fidèle  de  ce  jour  salut 
avait  décidé  du  sort  des  Hébreux  et  expliqué 
les  vicissitudes  de  leur  histoire.  Hais  void 
qu'une  nouvelle  création ,  qu'une  nouvelle 
délivrance  ont  été  opérées;  voici  que  Dieu 
entre,  après  un  nouveau  travail,  dans  une 
nouvelle  phase  de  repos;  voici  que  sou 
peuple  est  mis  en  possession  d'une  nonvdle 
terre  promise.  On  connaît  tout  l'enchaine- 
ment  de  ces  mystères.  L'homme  ayant  péché 
et  Dieu  ayant  résolu  de  le  sauver,  U;  Verbe 
de  Dieu,  arraché  en  quelque  sorte  au  siège 
de  son  repos,  descend  sur  la  terre  où  U  em- 
ploie, non  pas  six  jours  mds  trente-trds  an. 
nées  dans  les  travaux  les  plus  pénibles  :  tra- 
vail de  la  rédemption,  luiîlenient  compa- 
rable à  celui  de  la  création,  car  alors  Dieu 
commandait  au  néant  et  le  néant  ne  résiste 
pas,  tandis  qu'id  Dieu  lutte  avec  le  péché 
qui  est  son  inécondliaMe  adversaire;  tra^ 
vail  qui  se  termine  par  les  plus  durs  labeurs, 
par  la  flagellatinn,  le  crucifiement,  la  mort, 
le  sépulcre  ;  travail  enfin  qui  ne  cessa  qu'au 
Jour  de  la  résurrection,  alors  que  Jésus  vain- 
queur de  la  mort  »  eut  achevé  l'œuvre  de  la 
délivranceetde  la  léoondliatioQdeshommes, 
et  ({UO,  rentrant  en  possession  de  son  glo- 
rieux repos,  il  créa  véritablement  pour  nous 
de  nouveaux  cieux  et  une  terre  nouvelle,  et 
nous  introduisit  dans  la  véritable  terre  de 
promissiOD.  Or  ce  jour  de  la  lésuneetion 
était  le  lendemam  du  sabhat.  Celui-d  s'é- 
clipsait donc  naturellement  devant  l'éclat  de 
ce  nonve  ni  j''>nr,  qui  sera  désormais  appelé 
le  dimanche  ou  le  jour  du  Seigneur,  le  jour 
de  la  paix  et  de  la  lumière,  le  roi  des  jours: 
jour  consacré  par  les  plus  grands  myslàNS 
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des  divines  oj^rations,  dit  saint  Léon-le- 
Grand  ;  jour  où  le  Père  avait  commencé  de 
manifester  sa  gloire  par  la  création  primi- 
tive du  monde  ;  joar,  où  le  Fils,  par  sa  ré- 
floirecUont  a  détruit  la  mort  et  rouvert  les 
sources  d'une  vie  meilîciin?;  jouroù  l'Espril- 
Saint,  en  descendant  sur  les  Apôtres,  a  fondé 
déiinilivement  le  règne  spirituel  et  éterucl 
de  l'Eglise;  jour  surnaturel  autant  supérieur 
an  sabbat  primitif  que  la  révélation  cbrfr- 
tienne  est  supérieure  à  la  révélation  des 
plumiers  jours,  autant  préférable  au  sabliat 
judaïque  que  la  nouvel It;  alliance  remporte 
sur  l'ancienne  ;  jour  qui  nous  donne  toute 
la  réalité  et  la  plénitude  de  ce  que  l'ancien 
ssfabat  n'offrait  qu*ai  figure  et  en  espé- 
rance, ;jonr  qui  eÀ  le  commencement  de  la 
création  nouvelle  rorame  l'autre  sabbat  était 
la  fin  de  la  création  première;  jour  enfin 
que  le  Seigneur  Jésus  a  fait  et  qui  sera  dé- 
sorm^  eelid  qoe  nous  devnms  sandâfier 
par  le  repos  et  pur  de  saintes  r^ouissanoes. 

Ainsi  le  dunancbe  est  un  jour  primitif, 
fAndaniental;  sa  sanctiflcation  est  le  pre- 
mier, le  plus  important,  le  plus  invariable 
de  tous  les  préceptes.  L'Eglise ,  qui  le  sub- 
stitoe  amt  oi^es  païennes  et  aux  diser- 
vacces  judaïques,  proclame  rezistence  et 
r^dtUgation  du  commandement  divin.  Il  faut 
obéir  ou  rejeter  la  notion  du  précepft^  posi- 
tif. An  reste  ce  jour  béni  et  sanctifie  tic  [>it'U 
porte  avec  soi,  outre  le  caractère  de  l'uuto- 
torité,  rattrait  du  Uenfoit.  Le  Dieu  qui  a 
créé  durant  six  jours  et  s'est  reposé  le  sq»- 
tième,  a  mis  le  repos  du  septième  jour  en 
hnrmonio  avec  la  conslilulion  même  du 
monde.  Uuand  Dieu  crée  six  jours,  il  veut 
par  le  travail,  associer  l'homme  à  sou  acti- 
vité ;  quand  Dieu  se  repose,  c'esl-à-dire  cesse 
de  produire  au  dehors  pour  rentrer  dans  la 
contemplation  de  sa  divine  essence,  il  veut 
associer  l'homme  à  sa  contemplation.  Dieu 
qui  est  le  maître  du  temps,  à  qui  appar- 
tiennent le  jour  et  la  nuit,  pouvait,  non-seu- 
lement sans  tort,  mais  par  grâce,  eidger  de 
nous  une  contemplation  continuelle  et  une 
entière  consécration  du  temps.  Sans  déroger 
à  ees  justes  eiigenoea^  il  a  voulu  en  diver- 


sifier l'application  par  la  double  loi  dn  tra- 
vail et  du  repos.  Six  jotirs  durant,  l'honime 
fait  dans  le  mouJe  acte  de  souveraineté  ;  le 
septième  jour,  ce  petit  wA  de  la  terre  se  pro- 
clame sqjet  du  roi  des  cienx.  Lui  qui  a  porté, 
pendant  six  jours,  le  sceptre  et  lacoiu'onne, 
il  abais.se  aujourd'hui  devant  Dieu  sa  cou- 
ronne et  son  sceptre.  A  genoux  il  rend  à 
Dieu  les  hûmraage.s  qui  lui  sont  dus,  et  il 
donne  à  son  âme  les  soins  que  réclame  sa 
eoltore.  En  ce  jour  de  repos  et  de  contem- 
plation, il  salue  l'aurore  du  jour  où,  sous- 
trait aux  suites  du  pérlié  et  aux  rigueurs  du 
travail,  il  pourra  hc  livrer  à  la  contempla- 
tion éternelle  et  au  repos  parfait.  Et  comme 
la  nature  reçoit  de  la  grÂce  sa  perfection, 
cet  heureux  jour  donne  à  l'homme  la  répa- 
ration des  forces,  à  la  famille  les  douces  joies, 
à  l'ordre  public  la  sécurité.  Si  les  voix  de 
Sion  sont  en  allégresse ,  chacun  repose  en 
paix  sons  sa  vigne  et  sons  smi  figuier  ;  si 
les  voies  de  Ston  sont  en  pleurs,  parce  qu'il 
n*est  personne  qui  vienne  à  la  solennité, 
bientôt  échtcnt  Ic-^  catastrophe*; ,  ^^t  aux 
pleurs  de  Sion  répondent  les  lamentations 
des  peuples. 

XTIII.  A  la  tranaliEninalion  des  jomrs,  à  la 
dédicace  de  la  semaine,  i  son  counmnemoit 
magnifique  dansTinstitution  du  Dimanche , 
l'Eglise  a  ajouté  la  consécration  (^es  mois, 
Les  Gentils,  dans  l'origine,  avaient  ronnu 
les  rudimeulâ  de  la  vérité,  mais  ils  n'avaient 
SU  les  conserver  purs  ni  dans  leur  esprit 
dans  leur  oaur,  d'où  cette  parole  du  comte 
de  Maisire  que  le  paganisme  est  la  vérité , 
mni--  à  l'état  de  putréfaction.  Dans  ce  sens 
iiiUùit:  et  faux  qu'ils  avaient  du  vrai,  les 
païens  avaient  consacré  les  mois  à  des  puis- 
sances supérieures;  seulement  ils  avaient 
choisi  ces  puissances  parmi  les  vaines  di- 
vinités, parmi  les  complices  de^  faiblesses  du 
cœur  et  des  égarements  de  la  pensée.  Mars, 
Aphrodite,  Mala,  mère  du  dieu  des  voleurs, 
la  vindicative  Junon  avaient  pris  possession 
des  quatre  premiers  mois  de  l'année  ro- 
maine. Les  autres  mois  avaient  été  consacrés 
à  des  dieux  ou  à  des  princes  que  l'idolAtrie 
ou  l'adulation  des  peuples,  exaltaient  au  gré 
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mngles  et  malfaisantes  de  la  nature ,  les 
instincts  bas  et  grossiers  des  sens  avaient 
trouvé  là,  tantôt  une  reconnaissance  impli- 
cite^ tantôt  un  brutal  triomphe.  La  cousé- 
«ntion  des  mois  aboutissait  an  point  où 
ilnatissait  toujours  le  pagatusme,  iilntem- 
pécance  et  à  la  déhauclie. 

L'Evanîrile,  par  le  fait  de  son  établisse- 
ment .  substituait  à  la  reconnaissance  ofit- 
delledes  passions,  la  proclamation  des  ver- 
tas;  et,  par  ses  progr^  dans  les  ftmes, 
frappait  de  déchéance  la  notion  païenne  des 
mois.  Tout  en  conservant  ces  noini*,  ino(Ten- 
sifs  désormais,  l'Eglise  voulut  sauctifuT  cha- 
cun de  ces  mois  par  un  culte  ou  du  moins 
par  une  dévotion  particulière  et  les  signaler 
à  la  ^été  de  ses  enfsnb  parle  nom  desmys- 
tèies  ou  des  szûnts  àiixqueb  elle  les  a  coq* 
sacrés  ;  et  certes  on  ne  saurait  contester  que 
les  doux  noms  de  la  sainte  Eiiftince.  de  saint 
Josepii,  de  Marie,  des  anges,  des  raorts^  du 
prédeux  sang,  da  Saefé*Ginir,  n'offirent  à 
l'flflpiit  dn  «farétien  des  aonveuin  plus  ptenz 
et  pins  intéressants  que  les  <«tiftininatiAM 
impures  des  païens. 

Jfâus-Cbrist  est  à  la  fois  le  roi  de  la  terre 
d  du  ciel,  le  Verbe  créateur  par  qui  toutes 
choses  ont  été  fiâtes  et  le  Christ  rédemptenr 
par  qui  tontes  choses  ont  été  restaurées. 
LEgiise,  qui  continue  son  sacerdoce,  ne  re- 
présente pas  seulement  une  fraction  de  Jésus- 
Christ,  mais  Jésus-Christ  tout  entier.  Desl^- 
oédictions  et  consécrations  qu'elle  fait  des- 
«ndra,  les  nues  laiseentanx  objets  leur  des- 
tination propre  et  nsneUe,  nuds  sanctifient 
leor  emploi;  les  autres  les  rapportent  à 
Tordre  surnfifnrHl  et  les  appliquent  d'une 
façon  pérajanenie  au  fervice  des  âmes  et  de 
liieu.  Ainsi  la  bénédiction  des  saisons  parles 
Qaatfe-Temps  a  pour  objet  d'en  assurer  à 
Dieu  l'honneur  et  aux  âmes  le  profit.  Hais 
l'Eglise  n'a  pas  voulu  t)omer  les  Quatre- 
Temps  àcette  destination  ;  elle  a  vouhi  pn  mul- 
tiplier lesfraits  par  uueapplication  piusdtter- 
minée.  L'expiation  du  péché  par  la  pénitence, 
lesonlagenientdesànea  du  purgatoire  par  la 
Irière,  la  perpélatté  da  aaeeidooepar  les  or- 
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dinations  :  tel  est  le  triple  but  qu'elle  poup- 
smt  dans  cette  réserve  de  trois  joiu*s  à  chaque 

saison.  Comment  ne  pas  admirer  cette  inspi- 
ration de  sa  piété  et  de  son  gt-nle  !  Si  tout 
homme  est  pécheur,  il  faut  que  tout  homme 
s(^t  victime;  si  nous  pen8<Mis  ànous^nousne 
pouvons  oublier  nos  Orères  et  du  surcM^t  de 
nos  pénitences  nous  devons  leur  fiiire  nn 
avancement  de  gloire;  enfin  si  nous  pen- 
sons aux  hommes  /  comment  oublier  Jésus- 
Christ  et  ne  pas  accomplir  ce  qui  manque  à 
sa  Pas^on  en  assurant  la  continuité  de  son 
ministère  I  Td  est  en  eflbtle  vœu  du  chré- 
tien. L'Eglise,  qui  répond  &  ce  vœn,  nous 
assigne  les  temps  où  nous  vaquerons  à  ces 
devoirs  et  par  une  application  tonnhante  de 
la  communion  des  saints,  elle  augmente  la 
puisBsnce  de  nos  prières.  Encore  {une  fois, 
comment  ne  pas  admirer  cette  admirable 
sollicitude  ! 

XIX.  Au  reste,  pour  sanctifier  plus  sûre- 
ment les  mois  et  les  saisons,  l'Eglise  a  par- 
tagé en  différentes  périodes  l'année  litur- 
gique. L'Eglise  ssit  que  pour  mmer  i  laim 
le  travail  des  âmes,  il  ne  faut  pas  trop  mul* 
ii plier  les  pensées  et  éparpiller  les  forces.  La 
bonne  terre  de  lEviiugile,  celle  qui  produit 
cent  pour  un ,  ce  sont  ceux  qui  ont  le  cœur 
boa  et  excellent,  qui  produisent  dn  fruit  et 
qui  surtout  le  produisent  dans  la  patience. 
Des  intentions  trop  souvent  changées,  des 
œuvre?  prises  et  reprises  à  de  courts  inter- 
valles, cela  ne  peut  hâter  la  correction  de 
nos  défauts  et  l'avancement  de  notre  perfec- 
tion, n  fent &  raetivité  on  but  défini etnn 
champ  ouvart.  Se  proposer  une  fin  spiri- 
tuelle, travailler  à  Taltundre,  consacrer  à  ce 
travail  des  semaines,  et,  s'il  le  faut,  des 
mois,  c'est  ainsi  qu'on  devient  des  saints  et 
c'est  ce  que  veut  l'Eglise  dans  l'année  chré- 
tienne. 

a  La  religion  eaflufliqne,  dit  Bossuel,  rem- 

plit  tous  les  siècles  précédents  par  une  suite 
qui  ne  peut  lui  être  contestée. . .  ;  être  attendu, 
venir,  être  connu  par  une  postérité  qui  dure 
autant  que  le  monde,  c'est  le  caractère  de 
Cdui  «n  qid  nous  croyons...»  de  Celol  qid , 
tenanttonteosaniain,apusaulcommffiner 
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et  conduire  un  dessein  où  tous  les  siècles 
sont  compris.  »  Avec  Jésus-Christ,  raniiée 
chrétienne  représente  tou$  les  siècles  et  em- 
brasse toutes  les  âmes;  mais  c'est  sur  les 
pbaaes  de  UvjeduSanvoiir  qoer^ioBeré- 
conomie  de  ses  développements.  Le  cyde 
liturgique  se  partage  en  trois  principales 
périodes  :  de  l'Avent  à  Norl,  quatre  s^^maines 
rappfllfnt  les  siècles  fjni  ont  précédé  et  pré- 
paré ravénemenl  du  Sauveur;  de  Not  l  à  la 
Pentecôte  se  succèdent  de»  temps  qui  rap- 
pellent les  trente^trois  années  pendent  1<»- 
quelles  Jésus-Christ  aooompUt  YookVK  de  le 
rédemption,  rédemption  qui,  en  efTot,  ne 
reçut  son  couronnement  que  dans  la  descente 
du  Saiut-Espril ;  enfui,  de  la  Pentecôte  au 
dernier  dimanche  de  l'année,  on  tous  rap- 
pelle l'histoire  de  TEg^ae  caÂolique  depnis 
sa  fondation  jusqu'à  la  fin  des  temps. 

Les  litiirfristes  ont  introduit  dans  ces  trois 
périodes  de  l'année  des  divisions  secondaires. 
Tout  le  monde  sait  ai]\jourd'hui  que  les  divi- 
sions les  pins  ordinairement  ÎBvoqaées  de 
l'année  liturgique  sont  :  FAvent,  le  tempe  de 
Noël,  le  temps  de  la  Septuagésime,  le  Carême, 
la  Passion  et  la  Semain»»  s  linte,  le  Temps 
pascal,  l'Ascension  et  la  Pentecôte,  la  Trinité 
et  la  Fête-Dieu,  les  dimanches  après  la  Pen- 
fecdle,  la  TouMûnt  et  le  Dédicace. 

L'incidence  des  fêtes  da  Sauveur  motive 
cette  distribution  de  l'année.  Chaque  fête, 
par  les  souvenirs  qu'elle  rappello  ÎT!«innc 
les  pensées  historiques,  morales  et  iii}  .siiqucs 
que  le  chrétien  doit  apporter  À  sa  célébraliuu. 
Aux  fUes  de  Jésus^Cluist  se  Joignent ,  pour 
les  compléter,  les  fêtes  de  Marie,  réveillant, 
comme  les  fêtes  du  Sauveur^  les  sentiments 
de  la  charité  et  les  inspirations  de  la  foi. 
Enfin,  aux  fêtes  de  Marie  et  de  Jésus  s'ajou- 
tent lès  fêles  des  saints,  fêtes  qui  nous  con- 
vient également,  bien  qu'à  de  moindres 
Ulres,  à  entrer  de  toute  notre  âme  dans  la 
plénitude  de  la  relic:ion.  L'âme,  invitée  ;\  ces 
fêtes,  doit  s'y  associer  par  tontes  ses  puis- 
sances et  n'y  prendre  part  que  pour  conqué- 
rir, iFalde  de  la  grftce  et  an  prix  souvent 
dookiuseiiz  de  ses  efforts,  ces  grandes  diosee 
que  pounmvent  toutes  ses  aspirations,  le 
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vrai ,  le  beau  et  le  Uen.  Hais  pour  tirer  des 
fêtes  des  saints  ce  profil  magnifique,  il  est 
nécessaire  d'en  subordonner  les  conséquences 
morales  aux  résolutions  que  nous  recom- 
mandent les  lêtes  de  Marie  et  de  Jésus.  D'où 
il  suit  que  pour  moissonner  dans  les  récits 
des  actes  des  saints  et  dans  les  annonces  du 
martyrologe,  son  bouquet  spirituel  ,  il  faut 
en  ramener  les  leçons  élémentaires  aux 
grandes  leçons  du  Sauveur.  Jésus  vivant 
dans  ses  lèbes,  Jésus  vivant  dans  les  ffites  de 
k  Tîerge,  des  anges  et  des  saints,  Jésus 
vivant  pour  les  âmes  dans  tontes  ces  solen- 
nités, voilà  ce  que  nous  devons  retrouver 
partout  dans  nos  annales  saintes.  Il  n'y  a, 
dirai-Je,  eu  modiflant  une  pensée  de  saint 
J^me,  dans  ces  pages  bénies,  pas  un  trait 
dliistoire,  pas  une  particularité  d'érudition, 
pas  un  nom,  pas  un  point  d'où  nous  ne  puis- 
sions faire  jaillir  aisément  et  le  vin  et  l'huile 
et  l'eau  du  rocher. 

Autrefois  la  science  des  fêtes  était  élémeo- 
tdre  pamd  les  chrétiens,  et  la  connaissance 
des  temps  n'était  pas  ignorée  même  des  en- 
flBOits.  La  religion  était  acceptée  des  masses 
avec  une  foi  naïve,  et  il  fallait  alors  moins 
démontrer  la  vérité  qu'en  rappeler  le  sou- 
venir, faire  moins  usage  de  raisonnement 
qu'ecte  d'autorité.  Par  une  admirable  dispo- 
silâoa  dont  il  faut  rapporter  l'honneur  à  la 
sagesse  de  l'Eglise,  les  usages  de  la  société 
chrétienne  remémoraient  d'une  manière  tou- 
chante tous  les  enseignements  de  la  pratique 
pieuse.  Le  prêtre  se  contentait,  dans  un  lan^ 
gage  simple,  d'en  ftdre  l'objet  d'une  courte 
prodaroaticm.  L'érudit,  qui  veut  étudier  sur 
piè(;es  l'éloquence  chrétienne  depuis  se<;  ori- 
gines, s'aperçoit  augourd'hui  avec  surprise 
que  tous,  humbles  prédicateurs  et  grands 
docteurs,  à  Fbicidence  de  telle  ou  telle  fêle, 
prononcent  invariaUemoit  le  même  dis- 
cours. Depuis  tes  Pères  Jusqu'à  Sossuet,  la 
matière  de  l'éloquence  ne  change  pas  :  c'est 
comme  une  espèce  de  canon  de  la  parole 
évangélique.  L'orateur  peut  faire,  suivant 
sa  piété  ou  son  génie,  des  variantes  sur  la 
thème;  mais  le  thème  est  le  même  pour  tous. 
Ces  idées  mystiques,  reproduites  choque  aa> 
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née  avec  fidélité,  accueillies  avec  avidité  par 
une  foi  ardente,  formaient  pour  les  âmes  une 
DtNiiritiife  de  cilolz  fi  entTHtendent  oi  dlw 
le  fea  anUime  d'une  vie  surnaturelle.  L'an- 
née était  un  drame  continu  où  U>s  hnw.s  unies 
à  Jésus-Thrist,  à  la  Vierge,  aux  anges,  aux 
saints,  soutenaient  avec  leur  assistance  le 
choc  des  passions,  s'exerçaient  à  la  pratique 
des  vertus  les  plus  difBeOesel  montaient  sans 
leU^  vers  les  sommets  de  la  perfection. 
Chaque  période  de  Tannée  était  comme  une 
campagne  militaire.  Une  fête,  c'était  tour  à 
tour  UD  jour  de  bataille  et  un  jour  de 
triomphe. 

Se  nos  jours  il  s^est  opéré  entre  l'Kgiise  et 
IfwmaffMUfathftBiïnfflnnlnmftntnhlr  scUsme. 

Chaque  siècle,  sans  doute,  a  fourni  son  con- 
tingent de  misères  et  de  haines;  il  n'en  est 
pas  un  où  les  prévisions  humaines  n'aient 
ftit  espérer  on  craindre  aux  hommes  d'une 
M  modique  devoir  TEgliie  s*al)lmer  dans  la 
tempête.  Dans  les  premiers  temps,  ccins[tira- 
tion  de  la  force;  plus  tard,  conspiration  de  la 
science  et  de  la  ruse;  an  temps  des  t(arl)ares, 
suhn^rsion  totale  avec  toutes  les  institutions 
dn  monde  snden;  au  moyen  âge,  luttes  de 
tontes  les  paanons  servies  par  la  puissance 
et  rendues  plus  féroces  par  la  barbarie  ;  dans 
les  temps  mode"  n»  s ,  insurrection  de  la  rai- 
son au  nom  du  piule.^Umtisme,  négation  de 
tout  élément  suruulurel  au  nom  du  pliiioâo- 
piûBme;  an  oommeneement  de  oe  siècle, 
eoiHinration  du  mépris  parlIndUKientlsnie. 
Cependant  la  maladie  de  nos  temps  a  un  ca- 
ractère de  gravité  tout  particulier.  Jusqu'ici 
l'Eglise  avait  eu  pour  elle  ie&  uiasses  popu- 
laires; elle  a  commencé  par  les  masses  son 
action  dans  le  monde;  dans  les  grands  dan» 
gers,  les  mw/am  l'ont  suivie;  l'alliance,  on 
peut  le  dire,  ne  s'est  jamais  démentie  un 
instant.  Aux  temps  de  Barberousse,  de  Lu- 
ther, de  Voltaire  même,  celui  qui  aurait 
comm  à  fond  l'humanité  se  serait  reposé 
avec  espérance  et  amour  sur  cette  prâsée 
que  la  oonraption  n'avait  atteint  que  les  tètes; 
que  le  cœur,  c'est-à-dire  le  peuple,  êlaitsain, 
et  que  la  vie,  en  s'y  concentrant,  pouvait  re- 
fluer sur  Les  parties  malades.  Aujourd'hui  il 


s'est  effectué  dans  le  peuple  une  dissolution 
impie.  Une  grande  partie  des  hommes  de 
peine  a  rompu  tout  lien  avec  le  ministère  de 
l'Eglise  et  même  avec  sa  foi.  Les  femmes, 

les  enfants  même,  plus  instruits  peut-être 
que  dans  d'autres  tenips.  croient  moins.  11  y 
a,  je  le  veux,  d'heureuses  exceptions,  des 
terres  privilégiées,  des  recoins  oubliés  par 
la  commune  contagion.  Mais,  même  dan»> 
les  campagnes,  ces  ttots  préservés  tendent  à 
disparaître  soTis  le  flot  montajit  de  ce  qu'on 
appelle  l'esprit  moderne.  Cet  esprit  est  double 
comme  celui  du  prophète ,  mais  il  est  tout 
autre;  c'est  l'esprit  d'indépendance  absolue 
de  la  raison  et  dlodépendance  souveraine  de 
la  volonté.  AfTi  auchissemerit  par  conséquent 
du  joug  de  la  foi,  d'un  côté,  et,  de  l'autre^ 
affranchissement  du  joug  de  la  règle  morale; 
et  non-seulement  de  la  foi  chrétienne  et  de  la 
règle  évangélique,  mais  de  toute  tA  mtu- 
relle  et  de  toute  règle  humaine.  Donc,  libre 
carrière  aux  folies  de  l'intisUigencc  et  carte 
blancbe  à  toutes  les  cupidités;  consécration 
brutale  de  l'égoisme  et  séparaUon  d'avec 
l'ËgUse. 

Que  feiie  eu  présence  de  cette  dissolutitm, 
puisque  c'est  i'antorilé  mtoe  qui  est  haie, 

la  règle  qui  est  détestée. 

A  la  vue  du  flot  qui  montait,  les  (lasses 
qui  devaient  se  considérer  comme  les  forces 
défensives  de  la  société  se  prirent  à  capituler 
avec  le  mal  et  k  fiJre,  comme  on  dit,  la  part 
du  leo.  L'aristocratie  de  nsiasanoe  se  jeta  la 
première  dans  le  courant,  et  elle  eût  été  sub- 
mergée sîins  ressources  si  It  s  dt  oeptiuns  po- 
litiqueii  ne  l'eussent  de  nos  jours  ramenée  à 
la  foi.  L'aristocratie  de  la  fortune,  entrée  la 
dernière  dans  la  conspiration  contre  l'Eglise^ 
renia  les  prindpesde  l'ordre  public,  flatta  et 
corrompit  le  peuple  pour  mitnix  l'opprimer. 
L'aristocratie  do  la  pensée,  qu'en  dire,  si  l'on 
ne  peut  crier  à  la  trahison.  Ënfln  les  pou- 
voirs poUtiques  eux-rofimes  snbsUtuèrait 
trop  souvent  au  glorieux  et  périlleux  de* 
voir  de  gouverner,  la  tâche  beaucoup  plus 
facile  de  louvoyer  et  de  se  ruiner.  L'Eglise 
seule  est  restée  tidèle,  et  ni  l'apostasie  des 
masses,  ni  la  complaisance  intéressée  des 
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ctasses  8tipéi'ittiin»i}  ni  tes  laibUiaMS  de  Tau- 
torité  civile  n'ont  pu  fûre  fléchir  son  lèle  on 

désespérer  snn  amour.  C'est  ctk»  que  nous 
voyons  toujours  sur  !a  brèche.  Mais  au  mi- 
lieu d'une  société  eu  décadence ,  au  milieu 
de  populations  qui  n'obéissaient  pluâ  qu'aux 
calculs  de  rintérét  et  à  Tenlralnement  des 
appétits,  elle  se  prit  à  rappeler  les  devoirs 
de  l'âme  et  les  droits  vie  Dieu.  Les  foroes 
vives  de  la  parnif  ::poslolique  se  consumèrent 
à  ce  pugilat  prci  urisetfocis.  L'apologétique 
prenant  le  pas  sur  la  pastorale,  les  vieilles 
notions  de  la  litnrgie  s'effacèrent  et  Tarn* 
bfoine  des  fêtes  chrétiennes  ne  tarda  gntee 
à  s'afludir.  Dans  la  réalité,  l'âme,  dont  on 
défendait  justement  les  privilé^re-,  se  vit, 
pendant  qu'on  plaidait  sa  cause  au  iorum 
deh  nations,  expusue  à  mourir  de  faim. 

Il  flmt  rétablir  promptement  rinteUigeoce 
de  Tannée  cbrétimne,  et,  pour  cela,  il  Jkat 
comprendre  le  secret  de  ses  temps  et  te  sym* 
hoUsme  do  ses  fûtes. 

XX.  La  première  période  de  l'année  chré- 
tienne est  le  temps  de  l'A  vent.  Chaque  aaucc 
doit  nous  f»re  vivre  intMorement  de  la 
vte  du  Sauveur.  Jésus,  dans  la  succestâoii 
des  douxe  mois,  doit  naître,  sedévdopper, 
grandir,  souffrir  et  triompher  dans  nos  âmes. 
Car  les  quatre  semaines  de  l'A  vent  ont  pour 
but  de  nous  rappeler  les  quatre  mille  aos 
qui  ont  précédé  te  venue  du  Messie,  et  doi- 
vent nous  servir  de  préparation  à  sa  renais- 
sance annuelle.  Durant  tes  quatre  mille  ans 
qui  prét:éilèient  sa  venue,  les  patriarches 
appelaient  de  leurs  désirs  Celui  qui  devait 
être  la  rédemption  d'israèl  et  la  lumière  des 
nationa.  Bans  la  fiErveur  de  kur  eepéraiee, 
ils  te  saluaient  de  loin  et  rentrevoyai«it 
même  avec  allégresse.  L'espoir  étçût  l'objet 
prineipalile  leur  foi,  la  base  de  leurs  croyan- 
ces, l'élément  essentiel  de  leur  justification, 
^'ous  devons,  nous  aussi,  entrer  dans  les 
sentiments  des  patriardies,  La  Sauvenr,  il 
est  vrai,  est  iié  depuis  dix-huit  siècles:  mids 
il  ne  faut  pas  nous  arrêter  à  ce  premier  avé> 
nement.  Jésus-Christ  a  fait  son  avènement 
en  chair  par  sa  naissance  à  Bethléem;  il 
viendra  àla  Ûn  des  temps  dans  le  jugement; 
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entredeux,  il  veut  avoir  son  avénementdans 

nos  âmes.  Ily  vadc  notre  dignité  et  de  notre 
salut  de  le  recevoir.  Avant  cjue  le  Christ  des- 
cendit sur  la  terre ,  les  hommes  durent  re- 
conoaiLre  d'abord  combien  uu  sauveur  leur 
était  nécessaire;  itedânmteneKdlereneaK 
un  très-vif  désir;  et  afin  de  s'en  rendre  di> 
gnes,  foire  une  sérieuse  pénitence.  Tdlei 
sont  les  vertus  qu'il  nous  faut  pratiquer. 
Nous  devons,  par  !a  lutte  contre  nos  instincts 
dépravés,  préparer  les  voies  à  l'auguste  visi- 
teur. Ce  n'est  qu'après  avoir  imité  les  pa- 
triardies dans  teur  péoileiice,  après  avoir 
compris  dans  quel  alJime  de  coiraption  noos 
serions  tombés  sans  la  grâce,  après  avoir 
formé  dans  nos  cœurs  un  vif  désir  de  rece- 
voir Jésus-Christ  et  éloigne  tous  les  obstacles 
qui  pourraient  l'empêcher  de  demeurer  ëq 
nous,  que  nous  sommes  disposés  4  célébcer 
sa  nativité  dans  nos  âmes.  Jésus  peut  des- 
cendre dans  cette  nouvdte  crèche,  il  y  trou- 
vera on  tabemade  d'iunmenr  et  un  trdne  de 
gloire. 

Pour  aider  les  fidèles  à  entrer  dans  i  esprit 
de  pénitence,  l'ËgUse  avait  établi  delMme 
heure  un  prélude  de  prières  et  d«  mortifica- 
tions.  I^es  jeûnes  et  les  abstinences,  d'aioid 

communes  à  tous  les  chrétiens,  furent  ré- 
servés ensuite  aux  ecclésiastiques.  Depuis 
le  huitième  siède,  l'A  vent  subsista  dans  sa 
forme  actuélte.  L'orgue  se  tait,  les  diaeres  M 
portent  pins  te  tunique,  les  eantiqMS  de 
l'allégresse  ne  résonnent  plus  SOUS  les  voûtes 
du  temple.  l4JS  solennités  des  noces  sont  sus- 
pendues. Li  liiuri-'ie,  qui  est  encore  plus 
l'aliment  de  la  piclé  que  Tinstrument  de  la 
tradition,  nous  fût  entendre  les  plus  lendies 
soupirs  :  «Gieox,  foiies  descendre TOlie rosée 
et  que  «les  nuées  enliinteDt  le  Juste;  que  te 
terre  s'ouvre  et  produise  le  Sauveur.  » 

XXI. Le  temps  de  Noèls'étend  delà  NaUvitê 
à  la  PuriÛcation.  Ces  deux  fêtes  sontiadis- 
solublement  liées,  et  l'usage  de  célébrer  ostts 
joyeuse  quarantaine  parait  d'une  haute  an- 
tiquité dans  l'Eglise.  D'abord,  en  ce  qui  OOD* 
cerne  la  Nativité,  au  25  décembre,  saint  Jeaa 
Chrysostome  nous  apprend  qu'elle  était  cé- 
lébrée en  ce  jour  dès  les  premiers  temps  da 
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dirirtfainiftine.  ^.rapput  de  cette  ^tradition, 
l'éloqueiit  docteur  tait  observer  que  TEglisa 
lomûne  avait  toutes  les  pièces  nécessaires 
pour  connaître  le  \'érifable  jour,  attendu  que 
]e&  acles  du  denombreuient  fait  par  Atiguste 
étaient  conservés  dans  les  archives  publiques. 
D'aîlleiin  Zacbarie  ayant  eu»  ao  jeûne  dn 
mois  de  septembre,  la  vision  à  la  suite  de 
laquelle  fut  conçu  saint  Jean •  Baptiste,  et 
sainte  Elisabeth  étant  à  son  sixième  mois 
lorsque  la  Yierge  reçut  la  visite  de  l'archange 
Gabriel,  Marie  devait  nécessairement  mettre 
leSaoveur  anjoortti  décembre.  Quant  àla 
PurificatioQ,  elle  est  la  plus  ancienne  des 
fêtes  de  la  Vierge,  elle  a  son  principe  dans 
l'Evangile;  il  est  donc  naturel  de  penser 
qu'elle  fut  célébrée  dès  l'origine. 

hb  temps  de  Mo6l  est  un  temps  d'allégresse 
et  de  jubilalion.  L'Eglise  ne  peut  contenir 
sa  joie  à  la  vue  de  ce  Dieu  qui  s^cst  fait  enbnl 
et  de  cette  Vierge  qui  est  devenue  mère  sans 
préjudice  pour  sa  virginité.  Aussi  les  orne- 
nifutâ  du  prêtre  pour  les  saints  mystères 
sont-ib  haUtaflOement  blancs»  les  diacres 
r^preuient  la  tunique,  la  voix  majestueuse 
de  l'orgue  salue  l'avènement  du  Sauveur,  et 
l'abstioence  du  samedi  est  m6me  ooiomenta- 
nément  suspendue. 

La  veille  de  Noël,  il  est  à  remarquer  que 
l'iilglise  célèbre  la  fête  du  saint  patriarche 
Adam.  Qoel  beau  rapproehementi  Celui  qui 
inaugura  Tancieune  alliance  par  le  péché 
d'orgueil,  de  désobéissance,  de  sensualité,  et 
le  second  Adam,  qui  s'humilie  jusqu'à  pren- 
dre la  forme  d'un  esclave,  à  deveuir  obéiiisant 
Jns^n'à  la  mort  de  la  crois,  à  souflHr  et 
Dioorîr  pmt  nous,  se  trouvent  réunis  dans 
la  pensée  de  l'Eglise;  parce  que,  si  l'un  attira 
sur  l'humanité  la  vindicte  du  Père  céleste, 
laatre  ouvrit,  par  son  avènement,  le  trésor 
éei  miséricordes.  C'est  la  faute  du  premier 
Adam  qui  a  causé  la  venue  du  second,  ce 
qui  tût  dire  k  TEglise  :  o  0  bienheureuse 
faafe  qui  nous  a  valu  un  tel  Rédempteur!  » 

Le  â5  décembre  gaide  l'invariable  privi- 
lège de  célébrer  la  Nativité,  taudis  que  le 
jour  de  k  Résurrection  du  Sauveur,  le  pre- 
■nior joarderaonéeduétiBniie,  vuiecheqoe 
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année  son  incidence,  llyade  ceUediiBfiniiee 
une  raison  donnée  par  saint  Augusib,  c'est 

que  le  jour  de  la  Nativité  n'a  pour  but  que 
de  nous  remettre  en  mpm(.ire  la  nai.s.sanœ 
du  Sauveur,  sans  que  le  jour  même  où  elle 
a  eu  lieu  renferme  en  soi  quelque  ngni&ca' 
tîon  mystéfifmse,  tondis  que  le  pFOjme  jour 
de  la  semaine  où  s'est  accompli  la  résuRBo- 
tion  a  été  choisi  pour  exprimer  un  mystère 
dont  i!  doit  être  fait  mention  expresse  Jusqu'à 
la  fin  des  temps.  —  De  plus,  dans  le  temps 
de  l'Aveu  t,  la  lumière  décroît  de  jour  en  jour, 
et,  par  anite,  l'Avent  est  une  exacte  repré< 
sentation  de  ce  qui  se  passait  dans  le  monde 
avant  le  lever  du  soleil  de  justice.  Le  25  dé- 
cembre se  trouve  être  le  jour  où  IppoIpII, 
dans  sa  lutte  avec  les  ombres,  se  raniiue  tout 
à  coup.  N'est-il  pas  bien  convenable  de  câé- 
brer  oIcnts  la  naissance  glorieuse  de  Jésus, 
le  lever  de  la  lumi&»  qui  a  brillé  au  milieu 
des  ténèbres  de  la  corruption  pt  di  l  'idolâtrie. 
—  Enfin  la  fête  de  Noèl,  celéli  i ^  invariable- 
ment le  même  jour,  parcourt  par  ia  succes- 
sivement tons  les  jours  de  la  semmne  pour 
les  purifier,  ponr  les  rdever  de  la  malédie-' 
tion  qu'avait  attirée  sur  chacun  d'eux  le  pé- 
ché d'Adam. 

La  naissance  du  Sauveur  a  lieu  à  Beth- 
léem, le  prophète  le  dit,  les  Juifs  le  savent  et 
tous  s'y  attendent.  Mais  pourquoi  cette  dié* 
tive  bourgade  a-t-elle  été  choisie  pour  deve- 
nir le  théAtre  d'un  si  magnifique  événement? 
C'est  (jue  Hethléem  signiûe  maison  du  pain, 
et  le  Verbe  de  Dieu,  descendant  eu  terre,  ne 
pouvait  pas  seulement  s'unir  en  général  à 
rhnmanité,  il  voulait  encore  s'unir  en  par^ 
ticulier  à  chacun  de  nous  et  se  donner  en 
nourriture  sous  l'espèce  du  pain.  11  conve- 
nait donc  que  le  pain  des  anges,  le  pain 
vivant  dt^ceudu  du  ciel  prit  naissance  à 
Bethléem,  la  maison  du  pain« 

Au  temps  de  l'Avent,  noua  devions  entrer 
dans  la  voie  purgative,  nous  délivrer  dtt 
péché;  au  temps  de  Nrëi,  nous  devons  en- 
trer dans  la  voie  illiminative,  nous  unir  à 
l'Eglise  pour  oiTrir  nos  huumiages  à  i  l:.m- 
manuel,  et  natout  M  ménager  un  «véne- 
ment  dsjos  nos  âmes. 
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Et  d^abotd,  nous  devons  offinr  à  Jésus 
l'hommape  (îe  nos  adorations.  An  ciel ,  les 
angt's  se  voilent  la  face  et  les  vingt-quatre 
Yi«^illards  abais.'^eut  leur  diadème  devant  la 
uiaje^ié  de  l'Agneau.  Sur  la  tare,  un  Dieu 
pour  nous  se  foit  eolmt.  Il  est  juste  dlmitef 
ks  anges  et  d'offrir  à  Jésus,  pour  chacun  de 
ses  abaissements,  une  compensation. 

Après  l  adoralion,  l'allégresse.  Le  mystère 
d  au  Dieu  avec  nous  est  naturellement  la 
source  de  la  joie.  Imitons  les  bergers  dans 
leur  empressement,  les  mag^  dans  leur  gé- 
nérosité, chantons  les  vieux  chants  popu- 
laires ofi  revit  la  paie  piété  de  nos  aïeux  et 
couvrons  de  fruits  l'arbre  de  Noôl. 

A  l'allégresse  ddt  s'unir  la  fwoiuwfaHwnce 
enyeis  Celui  fpii  a  chmn  une  màre  ponni 
les  filles  des  hommes,  un  berceau  dans  une 
établc ,  des  fràres  en  chacun  de  dihib,  pau- 
vres pécheurs. 

Notre  reconnaissance,  cependant,  est  hors 
de  proporUxm  avec  le  bienbit.  |Qui  donc  aiv 
quittera  notre  dettet  L'amour,  l'amour  seul, 
l'amour  de  Jésus  enfànt,  c'est-à-dire  obéissant 
et  humilié,  parce  que  tout  fini  qu'il  est ,  du 
moins  Une  se  mesure  pas  et  peut  croître  tou- 
jours. 

Quant  à  nos  devoirs  envers  nons-mfimes, 
à  roocasion  de  la  Nativité,  ils  se  ramènent  k 

l'obligation  de  faire  naître  et  vivre  en  nous 
Jésus-Christ.  Notre-Seigneur,  né  une  fois 
de  Marie,  mt't  «a  gloire  à  renaître  spirituelle- 
ment et  sans  lin  dans  nos  âmes.  Or,  cette 
natenee,  dit  Bède,  ne  s'obtient  que  par 
l'obtissance  de  la  foi  et  l'application  aux 
bonnes  œuvres.  Si  l'Ange  fut  député  à  Marie 
de  préférence  à  toute  autre,  c'est  parce  qu  elle 
avait  conçu  le  Verbe  diviu  <iaus  sou  cœur  par 
l'intégrité  de  sou  amour,  la  grandeur  de  son 
bumilité  et  l'incomparable  mérite  de  sa  vir- 
ginité. Voulons-nous  donc  la  suivre  sous  la 
prérogative  de  cette  maternité  spirituelle, 
soyons  Marie,  comme  parle  saint  Bonaveu- 
ture.  Ce  nom  siguiiiu  atuertume,  illumina- 
tion, puissance  :  sadions  donc  pknirer  nos 
péchés  j  briller  par  nos  vertus,  dominer  les 
poisionade  la  chair,  et  ce  Christ  naîtra  d» 
nous  sans  douleur,  sans  travail. 
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n  ne  suffit  pas  que  Jénis  musse,  il  faut 
qu'il  grardis'-e  ;    mesure  qu'il  croît  enâce. 
en  sagesse,  en  giace  devant  Dieu  cl  devant 
tous  les  hommes,  il  faut  que  nous  reprodui- 
sionsses  tr^ts,  que  nous  le  suivions  dans  sa 
croissance.  Pour  inaugnm^pieniaitcapro* 
grès,  écoutons  la  voix  des  anges,  passons  à 
Bethléem,  nous  y  trouvoroTis  nn  enfant  en- 
veloppé de  langes  et  pose  dans  une  cvbche. 
Entre  Dieu  et  l'homme ,  il  y  a  un  abime 
rendu  plus  profond  par  le  pédié:  cetenfint, 
réduit  à  l'état  de  victime  rapproche  l'homme 
de  Dieu  et  prépare  la  réconciliation  du  pé- 
cheur avec  sou  juge.  Enveloppé  de  langes 
dans  son  l)erceau,  déjà  initié  aux  langes  du 
sépulcre,  il  éprouve  nos  propres  misères, 
conflnne  notre  fbi  en  son  incarnation  par  la 
fitculté  qu'il  a  de  subir  ces  épreuves  et  se  fiât 
pour  nos  propres  malheurs  un  cccur  plus 
sympathique.  Sa  crèche  marque  qu'il  dé- 
daigne les  richesses  que  poursuivent  tous  les 
hommes  comme  remède  &  leurs  misàres,  et 
il  les  dédaigne  en  efibt  pour  que  le  monde 
ne  puisse  ni  nous  captiver  par  ses  séductions 
ni  nous  épouvanter  de  sos  terreurs,  et  cette 
crèche  est  un  char  de  triomphe.  L'humanité 
du  Sauveur,  ses  misères,  sa  pauvreté  nous 
apprennent  ainsi  quMi  faut  nuûcher  dans  les 
sentiers  sombres  pour  mériter  de  voir  Jésns 
dans  les  splendeurs  de  la  Transfiguration  dl"' 
vine,  pour  nous  préparer  à  cette  félicité  de 
l'union  avec  Jésus-Christ  qui  n'est  pas  seule- 
meut  la  lumière,  mais  la  plénitude  et  le  repos 
de  l'amour. 

XXII.  Dans  les  premien  nèdes  du  chris- 
tianisme, on  se  préparait  partout  à  la  fête  de 
Pâques  par  un  certain  nombre  de  jours  con- 
sacrés à  la  péaîtence,  mais  ce  nombre  va« 
riait  d'après  les  usages  des  dioc^es.  Ici  on 
jeftnail  quarante  jours,  là,  scdxante-dbE. 
Iiorsque  le  carême  fut  définitivement  fixé  à 
quarante  jours,  on  conserva  néanmoins  le 
temps  de  la  Septuagésime  comme  une  pré- 
paration au  temps  de  carême. 

Le  temps decaxême  commence ai\jourd'hui 
par  llmpoâtbn  des  cendres  et  se  continua 
pendant  quarantejours  de  jeûne.  Les  cendres 
sont  le  résidu  de  tous  les  oldeli  qui  aooB 
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aboMaietiiiie  pincée  de  pomnèn  lera,  «n 
définitive,  tout  ce  qui  resleni  de  nous;  pla* 

cées  sur  le  front,  elles  nous  apprennent  le 
néant  lîe  toutes  choses  et  noire  propre  néant; 
eûes  forment  celte  couronne  fragile  ani  sied 
si  bien  à  l'humilité  de  notre  condition.  Le 
Jeûne  nous  pnnitde  nos  péchés  et  ddeànotre 
eonversion.  Koos  vaquonn  ainsi  qoenutte 
jours  à  la  pénitence  en  union  avec  Jésus- 
Christ  qui  lit  le  premier  le  jeûne  quadragé- 
simal.  Que  l'on  ait  choisi  i>our  ce  jHÙue  les 
jours  qui  précèdent  la  fête  de  Pâques,  eu 
void,  d'après  George  Rippel,  les  raisons  pé- 
iwnploîfes: 

1*  Le  temps  de  la  vie,  de  la  mort  et  de  la 
résurrection  de  Jésus-Ohi  ist  est  le  plus  im- 
porlautde  toute  l'année  ecclésiastique,  parce 
que  notre  rédemption  repoae  entièrement 
snr  cesfàits.  Nous  avons  donc  asses  de  rai- 
sons pour  nous  préparer  à  célébrer  digne- 
ment, c'est-à-dire  avec  une  grande  applica- 
tion et  line  pieuse  sévérité,  ces  erruKÎs  mys- 
tères, d  autaot  plus  que  nom  avou  d  >jà  lait 
précéder  la  fête  de  Noftl  d'une  pi  t  paratiim 
de  quatre  semaines  qui  est  l'Avent.  Jésu»- 
Christ  est  descendu  sur  la  tore  et  y  est  mort 
à  cause  de  nos  péchés.  Si  nous  nous  souve- 
nons donc  de  ce  que  notre  Sauveur  a  fait 
et  souffert  pour  nous,  ne  devons-nous  pas 
aimer  également  à  aoiUfrir  quelque  peu  avec 
lui  ^  loi  montrer  Justement  en  ce  saint 
tempe  la  bonne  volonté  que  nous  avons  de 
nous  corriger? 

i*  C'est  |K;ndant  le  temps  pascal  que  nous 
devons  nous  approcher  des  saints  sacrements 
de  pénitence  et  d'eucharistie;  il  y  adooclà 
«Hsi  une  invitation  à  cbanger  de  vie  et  àne 
pas  manquer  de  réprimer  convenablement 
nos  mauvais  penchants. 

y  L'Eglise  a  choisi  de  préférence  le  prin- 
temps, parce  que  cette  saison  qui  n'est  pas 
flans  quelque  influence  sur  BM  passions  né- 
eeasite  aussi  un  ^in  particulier  pour  empê^ 
cltfT  ncs  mauvais  penchants  de  nous  entraî- 
ner avec  trop  d'impétuosité  et  de  remporter 
la  victoire  sur  les  bons  seotimeub  elles  bons 
propos  de  notre  âme* 

X2II1.  La  Paarioo  nous  entretient  des  souf- 
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franees  du  Sauveur.  Dès  lors,  on  omet  les 
suffrages  des  sainte.  Dans  nos  prières,  nous 
ftâsons  mention  des  saints,  d'aboffd  ponr 

nous  rappeler  leurs  vertus,  ensuite,  pour 
nous  porter  à  imiter  leurs  exemples,  enfin 
pour  nous  rendre  participants  de  leur  inter- 
cession. Hais,  puisque  pendant  le  temps  de 
la  Passion,  les  regards  de  FEglise  sont  tour- 
nés exclusivement  sur  Jésus-Christ  qui  est 
la  souri'e  de  toute  sainteN-  et  le  miroir  de 
toutes  les  vertus,  et  parce  que  nous  devous 
le  considérer  comme  le  fondement  de  notre 
espérance  en  même  temps  que  le  donateur 
de  tons  les  dons,  nous  ne  faisons  pas  men- 
tion expresse  des  siints  pendant  la  quinzaine 
de  la  fêle  de  Pâques.  (Juaud  le  soleil  resplen- 
dit, ou  ne  voit  plus  les  étoiles.  C'est  ainsi 
qu'en  tenant  les  yeux  de  notre  âme  dirigés 
vers  le  soleil  de  justice  et  l'auteur  de  toute 
sainteté,  qui  est  aussi  notre  plus  grand  Intei^ 
cesseur  auprès  de  son  Père,  nous  ne  pen- 
sons prt^ue  plus  aux  saints. 

La  fête  de  Pâques  qui  rappelait  aux  Hé- 
breux le  passage  de  la  mer  Rouge,  nous 
n^pelle  la  vésunecticm  de  Jésus-Christ  et 
nous  assure  de  sa  présence  dans  nos  âmes. 
Jésus-Christ,  notre  Seigneur  et  notre  Ré-, 
dempteur,  nous  a  délivrés  du  péché  par  l'ef- 
fusion de  son  saug  et  nous  a  fait  passer  par 
cette  mer  Rouge  de  son  sang  pvédeux,  de 
la  servitude  du  démon  i  l'héritage  céleste. 
Nos  âmes,  régénérées  par  la  communion 
pascale,  ont  été  marquées  d'une  manière  in- 
visible du  sang  de  l'Agneau  divin,  de  sorte 
que  le  prince  de  l'enfer  n*a  plus  sur  nous  de 
puissance.  Telte  est  la  raison  pour  laquells 
nous  nous  servons  dumothéhren  de  Pâques, 
pour  désigner  ce  grand  jour. 

1^  temps  pascal  va  de  Pâques  à  !a  veille 
de  la  Trinité.  Le  signe  de  ce  temps,  c'est 
YAUeMiL  La  signification  de  ce  mot  est  : 
Loues  le  Seigneur  ou  Louange  à  Dieu.  La 
répétition  fréquente  de  ce  mot  nous  remé- 
more le  devoir  qui  nous  incombe  de  rendre 
des  actiuus  de  grâce  continuelles  à  Jésus- 
Chrisl,  notre  Rédempteur,  à  cause  du  grand 
bienfiit  de  sa  résuireetioa.  Sahit  Augustin 
nous  cite  encore  une  autre  raison,  qui  est 
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très-belle,  en  disant  :  a  Par  le  temps  pascal 
est  sig^nifiée  la  vie  éternelle  et  hienliPiirea^e 
du  ciel,  où  nous  louerons  Dieu  sans  un  en 
union  avec  les  saints  ;  mais  le  temps  qtU 
prècËde  Pâques  ou  le  carême  T^réseote 
notre  vie  mortelle  qui  est  une  vie  de  dou- 
leurs pendant  laquelle  nous  avons  à  com- 
battre les  mauvaises  passions,  à  pleurer  nos 
péchés  et  à  soupirer  après  notre  céleste  pa- 
trie. Ici-bas,  nous  ne  pouvons  qu'espérer  la 
vue  de  Dieu,  sans  pouvoir  encore  en  devenir 
parttcipants.  «  C'est  pourquoi,  continue  ce 
même  Père  de  l'Eglise,  l'exclamation  A  lleluia 
convient  au  temps  pascal  et  non  au  triste 
temps  du  carême.  » 

Un  double  privilège  de  ce  temps,  c'est  la 
brièveté  des  oHloes  et  l'exemption  du  jeûne. 
Ces  jours  ét<int  consacrés  à  l'allé -re?se  et  aux 
actions  de  gràrp,  VKfjrlisen'a  nas  voulu  qu'on 
alliât  les  longues  prières  et  les  difliciles  pé- 
nitences aux  accents  de  lajoieetaux  louanges 

du  Seigneur. 

Enfin  les  prières  se  font  généralement  de- 
bout, pour  rappeler  la  résurrection.  Cet 
usag«  doit  nous  rappeler  encore  que  nous 
sommes  ressuscites  spirituellement  avec  Je- 
sus-Cbrist  à  une  vie  nouvelle,  devenant  en 
loi  des  hommes  nouveaux  par  la  réceptton 
des  saints  sacrements  et  que,  par  conséquent  , 
nous  devons  persévérer  dans  la  sainteté,  res- 
tant fldèlesau  bon  propo*  denous  .amender  et 
d'éviter  tous  les  dangers,  toutes  les  occasions 
qui  auparavant  nous  entrelnaient  au  péché, 
ayant  sans  cesse  devant  les  yeux  ces  paroles 
de  l'apôtre  :  «  Que  celui  qui  est  debout  prenne 
garde  de  tomber»  (l  Cor.  x.  I-T.  Il  est  donc 
convenable  que  nous  éloignious  en  ces  jours 
notre  cœur  de  tout  attachement  aux  vanités 
de  ce  monde,  afin  de  ne  plus  désirer  que  les 
ciioees  du  del.  Après  être  sortis  du  tombeau 
avec  Jéfus-Christ,  nous  dit  encore  l'apôtre, 
cherchez  ce  qui  est  du  ciel  et  non  ce  qui  est 
delà  terre  (Col.  ni.  1).  Elevez  donc  vos  cœurs 
vers  Uieu,  pensez  que  VOUS  n^aves  pas  été 
déès  pour  le  monde,  mais  pour  le  Gid  et  pour 
l'éternité. 

XXIV.  Après  Pâques  et  Noël,  le?  autres 
lèles  du  Sauveur  et  les  fêles  de  la  Vierge 
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marquent  les  limites  des  temps  secondaires 
de  la  liturgie  et  iosinuenl  leà  pensées  qui 
doivent  en  sanctifier  la  durée  (i). 

Ainsi  le  temps  a  un  double  siymbolisme: 
un  symbdisme  naturel  dans  lasueoeesiondsa 
jours,  des  mois  et  des  années  ;  un  symbo- 
lisme surnaturel  par  la  consécration  qu'a 
faite  l'Eglise  de  ces  années,  de  ces  mois  et  de 
ces  jours.  Cliaque  instant  qui  s'écoule  met  le 
souffle  de  ma  vie  en  harmonie  avec  le  mon> 
vement  des  qthères  et  l'élévation  de  mon 
âme  en  harmonie  avec  la  destinée  génrrrile 
du  monde.  Chaque  heure  qui  sonne,  annonce 
Jésus-t^hrist.  Le  jour  me  prèciie  la  lumière 
et  le  travail  ;  la  nuit  mTinvile  au  regt»  et  4 
la  contemplation.  La  semaine  me  rappelle  la 
création  et  la  rédemption  du  monde.  Les 
mois,  les  saisons  sont  des  époques  d'nn  dé- 
veloppement marqué  pour  l'acconiplissement 
de  la  vie  et  la  consommation  de  1  àme  dans 
la  vertu.  L'année  commence  et  me  rappelle 
les  commencemoitsdeBBièdes  ;  Tannée  est  à 
son  milieu  et  elle  me  représente  la  plénitnde 
des  siècles  ;  l'année  est  à  son  terme  et  elle  me 
figure  la  lin  des  siècles.  Le  Créateur  avec  se» 
i^uvres,  Jésus  avec  sa  croix,  l'Eglise  vivante 
dans  tous  les  temps,  mon  âme  soumise  à 
rEglise,  unie  à  Jésus-Christ,  retournant  à 
Dieu  :  voilà  le  sens  sublime  de  l'année. 

1,6  héros  de  cette  épopée,  c'est  Jésus-Chrisl. 
Autour  du  héros  principal  se  groupeut  les 
personnages  secondaires:  laVierge,  les  auges, 
les  saints.  Les  saints  forment  sur  la  terra  le 
cortège  du  Rédempteur  et  se  présentent  à 
nous  comme  types  vivants  de  l'humanité  ré- 
générée, hérauisdu  Juge  souverain.  L'Kglise, 
il  est  vrai,  les  honore  autant  qu'elle  le  peut 
le  jour  de  Irar  mort^  et  le  martyrologe  et  las 
AeUt  nous  rappelient  premièrement  l'anni- 
versaire de  leur  trépas.  Mais  ce  trépas  dans 
la  belle  langue  do  l'Eglise  s'appelle  un  jour 
de  naissance  :  nataliîium  ;  c'est  la  crise  ré- 
génératrice d'uue  vie  précédemment  pure  et 

(1)  Nous  nmoyons ,  pour  racbèrement  de  cette 
étude,  à  l'Aimé»  UtmgiqiÊ*  de  do»  Qiiénii«er.  U 
lecteur  pieox  troetsia  ea  ttte  de  dmiae  toliuns 
dc&  cûnsid(^rutio]ia  gdaénlfls  qu'il  ait  saperfhi  de 

reproduire  ici. 
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appelée  par  sa  transfiguration  à  de  plus 
hautes  destinées.  Pour  lire  avec  intelligence 
les  Actes  et  le  martyrologe,  il  faut  donc  les 
subordonner  à  la  connaissance  des  temps  ;  il 
ne  suffit  pas  de  couddérer  un  saint  dans 
TiaaileaMnt  de  sa  vie  et  la  date  de  son 
triomphe  ;  i!  est  nécessaire  de  le  ramener  à 
çes  rapports  avpr  l'ordre  de  la  nature  et  les 
luerveUies  de  ia  gràoe  ;  il  est  urgent  de  le 
Gontempior  dans  ses  rektkms  monles  et 
mystiques  avec  l'Ame,  avec  l'humanité,  avec 
Dieu.  Là  eet  la  science  du  martyrologe,  là 
êst  la  philosophie  des  Actes de$  suinta. 

Au  re?tp ,  ces  considérations  élevées  ne 
préjudicieut  eu  rien  aux  prescriptions  de 
k  mMqne.  SU  erttrè^'lMm  deconnaltieta 
attnli  dans  laur  nolioii  la  pltis  banle,  fl  Mt 
très-bon  aussi,  pour  Caire  chaque  chose  sui- 
vant rhonnôlelè  et  l'ordre  que  recommande 
l'apôtre,  d'observer  les  règles  pratiques  de 
la  litui^ie.  Or,  telles  sont  ses  recomman- 
datiem  poor  la  ketoftt  dtt  martyraloge. 

Le  martyrologe,  au  chœur,  se  lit  à  Prime. 
C'est  toujours  la  veille  que  se  fait  cette  lec- 
ture, parce  qu'elle  œntient  les  mémoires 
des  samts  du  jour  suivant.  On  la  fait  pré' 
oèder  de  l'annonce  des  calendes,  de  râge  de 
la  Itmeet  da  qnantiànieda  mois. 

Les  fêtes  dont  on  fhit  VoGûce  oe  Joor-JA,  88 
lisent  toujours  en  premier  lieu  ;  ce  que  l'on 
observera  aussi  pour  les  fêtes  mobiles  que 
l'on  d<»t  annoncer,  comme  on  le  dira  plus 
bai,  et  pour  les  saints  propres  des  élises 
partieiilftces  non  inserits  dans  le  niartyio< 
loige  (mais  seulement  dans  les  églises  et  les 
lieux  où  leur  mémoire  est  très-c^èbre).  On 
pourra  même  les  lire  les  premiers,  si  l'on 
fait  leur  office  en  ces  lieux  -,  mais  si  on  ne  le 
lait  pas,  on  les  lit  apiès  les  saints  inserits  à 
ce  martyrologe,  et  dans  leur  oidre,  savoir 
les  martyrs  après  les  martyrs,  les  confes- 
seurs après  les  confeaseais  et  les  viec^ 
après  les  vierges. 

Les  fêtes  qui  changent  chaque  année  n'ont 
pu  être  insorites  au  martyrologe.  Biais  elles 
ont  été  placées  de  manière  que  chacune  soit 
lue  apr^  l'annonce  des  calendes  et  de  la  lune, 
iimi^ii^^immi  ^vsnt  Is  Icctoze  du  marly- 


reloge  du  Jour  où  elle  seoAlèbro  oetle  an- 
née-là. 

Expliquons  et  complétons  cette  rubrique 
par  les  dœenrations  suivantes  : 
1*  En  iklMHrs  du  chœur,  la  lecture  du  uar* 

tyrologe  n'est  pas  obligatoire,  mais  elle  est 
licite  et  très-louable  (De  Herdtj  Bouvry). 

2°  Suivant  Lohner,  immt  iJialement  après 
avoir  annoncé  la  féte  dont  on  lail  l'office  le 
teodonain,  on  d<dt  aussi  annoneer  les  saints 
dont  on  doit  fure  mémoire  (De  Berdt,  etc.). 

3*  On  â.ait  annoncer  les  offices voâb  (S.  R. 
C.  H  août  iUo,  n.  mx.  A\ 

A"  On  peut  annon  rof  li  s  jours  octaves  ainsi 
que  le  pratique  le  martyrologe  lui-même 
pour  les  octaves  des  f&tes  immobiles,  mids 
on  tfsnnonce  pas  les  in/ht  osftmm,  và  les 
fériés,  ni  les  dimandies  (Gavalieri,  de  Herdt, 
Bouvry). 

5*  Quand  l'oftice  de  la  vigile  est  antidpé 
m  samedi,  on  n'anticipe  pas  pour  cela  la 
leebne  de  la  vigile  anmartyrologe  iGavanti, 
Gavalieri,  de  Herdt). 

6»  Quand  les  fêtes  sont  transférées,  on  les 
annonce  deux  fois,  d'abord  le  jour  où  eiles 
sont  fixées,  puis  le  jour  où  elles  sont  transfé- 
rées, soit  accidenteîlemrat,  soit  perpétudle- 
ment(S.  R.  C.  S.  8ept  1741,  n*3070. 9,  etc.). 

7*  Si  les  saints  propres  à  certains  lieux  ne 
sont  pas  au  martyrologe,  l'intégrité  exige, 
suivant  Cavalieri,  que  l'on  ^oute  un  éloge  au 
nom  de  ces  saints,  mais  éloge  très-court  et 
exempt  de  tout  soupçon  de  Ikuamlé. 

8*  Les  bienheurenz  non  canonisés  ne 
peuventêtre  inscritsau  martyrologe  (S.  R.  C. 
3!  août  1680,  n»  2778).  Mais  peut-on  lire 
leur  nom?  Oui,  suivant  Cavalieri  et  Guyet, 
mais  seulemeut  dans  les  lieux  où  il  est  per- 
mis  de  tkire  leur  office,  et  alors  on  les  an- 
noneerait  en  premier  lien. 

9*  La  lecture  du  martyrologe  se  lait  la 
vpillp  (in  \n  fôte,  afin  de  nous  préparer  à  bien 
célébrer  celte  féte  (S.  Aug.,,  Gav.,  etc.), 

Ëu  essayant  d'expliquer  le  symbolisme  du 
tunpB,  nous  ne  nous  sonmies  point  dîMi- 
mulé  les  obstacles  que  nous  oppottisntrolis- 
curité  de  la  matière  et  la  délicatesse  des 
qnesUons  à  élucider.  Avant  depoaerla plume, 
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DOt»  Toolons  dédarer  qIlenousIl6noluflatr 
t(m8  ni  d'avoir  épuisé  le  sojet,  ni  d'avoir 

évité  \mp  certaine  confusion  en  ce  qui  tonrhe 
aux  rap[K»rts  intimes  des  ordres  de  nature  et 
de  grâce.  Qui  est  celui  qui  connaît  l'ordre  du 
del  et  qui  pourrait  exp(»er  les  mystères  ca- 
chés de  raunée  liturgique?  Pour  moi  qui  ne 
prétends  pas,  avec  dos  \  eiix  débiles,  contem- 
pler le  soleil  dans  le  secret  de  ses  forces  et  le 
rayonnement  de  sa  splendeur  ,  qui  ne  pré- 
tends pas  comprendre  Jésus-Christ  dans  i'at- 
tradioa  qa'eacene  sa  présence  do  koA  de 
DOS  tabernacles,  et  dans  l'adndraUe  puis- 
sance de  ses  fêtes,  j*ai  cru  voir,  comme  dans 
un  miroir  et  comme  en  énigme^  la  majesté 
d'un  si  grand  mystère  ;  et,  sans  pénétrer  au 
sein  du  cénacle,  mais  content  de  rester  au 
vestibule,  j'ai  fiait  ce  que  J'ai  pu  (d'une  ma- 
nière qui  laisse  bien  idésifiiHc)  et  non  ce  que 
j'ai  voulu.  Non-seulement  j'in^lofe  la  bien- 
veiUanoe  du  leelear  ;  Je  désire  eneore  être 


DES  SAINTS. 

roljet  d'one  critique  ind^iendanle  qui  mq^ 

plée  à  ce  que  j'd  omis.  Que  si  Voa  trouve, 
dans  ce  travail,  quelque  chose  à  louer,  qu'on 
l'attribue  à  la  divine  g7"àce  ;  car  toute  faveur 
insigne  et  tout  don  parfait  nous  viennent 
d'en  haut,  descendant  du  Père  des  lumières. 
Sfoay  troQYeqaèlqiieckose  de  repiélieii> 
sible,  dlncompiet  et  qui  marquA  riiUHiffl- 
sance,  qu'on  en  rejette  Iîï  faute  mr  ma  fai* 
blesse.  Cet  opusni'.e  renfenne  moiris  mes 

pensées  que  les  pensées  d'autrui.  J'ai  re- 
ces  quelques  idées  àTexemple de k 
diligente  abeille  et  J*ai  pvésentt  le  germe 
d'une  doctrine  qui  renferme  un  doux  nectar, 

comme  un  rayon  de  miel,  à  ceux  qui  veulent 
étudier  les  saints  avec  l'esprit  dti  cœur.  Pour 
ce  travail,  d'ailleurs  peu  consideral)le  et  très- 
impartait,  je  ne  demande  aux  hommes  que 
leurs  piensee  prières  pour  obtenir  le  pardon 
de  mes  péchés  près  du  pins  miaèricorfieux 
des  juges. 
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LETTRE  APOSTOLIQUE 

SA  SAliNTETL  BENOIT  XIV  A  JEAN  V,  HOi  DE  PORTUGAL 

COKMÊKÀin  UNE  NOnVBLU  ÉDITION  DD  «ilTHOLOOB  MMOIM 


BENOIT  XIV,  PAPE, 
TM»^li«r  FO»  en  JAn^duriM,  calât  et  béoédietioD 

i .  Nous  avons  appris  qtie  Voln»  Majesté, 
pour  Ip  bien  et  1  utilito  de  vos  otafs  et  de 
tout  l  uoivêrs  cattioiique ,  a  donne  a  ^otre 
]]iafr«iiiié  tUâ,  Emmaïuiél  Pereyrado  Sam- 
pi||o,  eomintDdear  de  la  milioe  de  Notre- 
Seigneur  Jésus-Chrîst ,  et  chargé  d'aflUrie 
de  Votre  ftifi^esté  jiuprt's  de  Nous  et  du  Siège 
apostolique ,  l'ordre  de  faire  imprimer  dans 
celte  ville  une  édition  riche  et  parfaitement 
ioigiiiéedaJlart3rr(dogttioinaiii.Noii88av<iiis 
enooro  que,  de  eon  cAlé,  il  s'est  empressé  de 
choisir  on  imprimeur  acUf  et  fort  habile, 
dont  )ps  prpss^iî?  ont  déjà  produit ,  par  les 
ordres  et  grâce  aux  largesses  de  Votre  Ma- 
jesté, deux  volumes,  Tun  contenant  les 
BrangOes,  et  Tautie,  les  Epttns,  admirables 
tous  les  deux  ;  pois,  ifa^il  a  jeté  les  yeux  sur 
un  ecclésiastique  recommandable  par  sa 
vertu  et  ses  profondes  connaissances  en  ces 
sortes  de  m^ièrœ ,  afin  de  rendre  la  nou- 
velle édition  da  martyrologe  supérieure  & 
iooles  les  précédentes  par  l'éléganoe  et  la 
«nrraelîoD.  Ces  nouvelles  Nous  ont  faitépioa- 
ver  une  grande  joie  dans  le  Sei^eur;  et 
Nons  ne  cessons  de  louer  Votre  Majesté, 
comme  elle  le  mérite ,  pour  l'insigne  dé- 
vouement  et  te  mmiiflcenoe  dont  elle  a  donné 
des  preuves  si  édatantaa  enven  te  religion 
et  les  saintee  inslitntlQits  da  l'Eglise,  liais 
dans  cette  heureuse  occasion ,  malgré  les 
préoccupations  diverses  et  les  soins  conti- 
imeb  du  ministère  apostohqae  qui  Nous 
liisiit  à  peîae  quelques  heures  de  loisir 


pour  Nous  livrer  à  nos  études  particulières, 
Noos  avons  pensé  qu'il  était  de  notre  devoir, 
d'apporter  à  cette  enéllento  entreprise  un 
concours  tout  à  imteniappQrtaveete  èbarga 

apostolique. 

2.  Nous  n'ignorons  pas  les  graves  et  nom- 
breuses discussions  auxquelles  on  livre  le 
Martyrologe  romain.  Lés  uns,  enflés  d'one 
vwne  scîNiee ,  cherdient  à  saiisfiiire  par  là 
llncurable  démangeaison  de  tout  mettre  en 
doute;  les  autres,  joignant  la  modération  à 
la  sagesse ,  voudraient  seulement  répandre 
de  nouvelles  lumières  sur  quelques  points 
où  règne  «icoie  on  peu  d'obseorité  et  d'in* 
ewtitnde.  Cependant  Nous  aTons  cm  qu'U 
fallait  ^ous  tenir  absolument  en  dehors  de 
ces  questions  :  car  Nous  avons  le  dessein  de 
ne  pas  Nous  écarter  des  savantes  corrections 
du  martyrologe,  qui  ont  été  faites,  la  pre* 
mière,  pendant  que  Grégoire  XIII,  Notre 
prédécesseur  gouvernait  l'Eglise,  la  seconde, 
sous  Urbain  YÎII,  aussi  Noire  prédécesst^tjr. 
Nous  avons  parlé  de  l'une  et  de  l'autre  dans 
Notre  ouvrage  De  la  canonisaiion  des  Saint$. 
Uv.  IV,  w  partie,  chap.  xvn.  {Voir  f édition 
de  Fodoue,  la  seuls  dont  JHaM  fgnm  tnope 
diOUUnos  citations.)  Aussi  en  examinant  bien 
ce  que  Nous  dirons  dans  la  suite,  Votre  Ma- 
jesté verra  que  tout  Notre  travail  sur  le 
martyrologe  a  pour  unique  objet  de  retran- 
cher les  superiluilés  qd  restent  encore  après 
ks  correcttens  déjà  publiées,  et  d'^ator  ce 
qni  Eût  défaut.  De  cette  manière,  les  amé« 
liorations  antérieures  ne  recevront  aucune 
atteinte,  et  la  nouvelle  édition  acquerra  une 
grande  utilité. 

III.  On  mat  dans  te  Martyrologe  romain, 


Digitized  by  Google 


40  IE8  AfTTES 

nou-seuiement  le  nom  des  saints,  miûa  en- 
core leur  âog«,  e*«itMre  un  eiposé  «mft 
et  eommaire  de  Iran  vartiu  et  du  genre  de 

mort  qu'ils  ont  rnurageiisemenl  subi  pour 
la  foi  chrétienne.  Or,  la  composition  ces 
éloges  n'est  pas  abandonuée  à  l'arbitraire 
de  chacun  ;  mais ,  après  la  pubUcation  da 
déeiet  qd  otéoom  l'ineerfioii  du  nom  d'uD 
saint  dans  le  Martyrologe  romain ,  son 
éloge  doit,  selon  l'usage  établi,  "tt-f  soumis 
à  l'exaiuen  et  recevoir  l'approbation  de  Nos 
Vénérables  Frères,  les  Cardinaux  de  la  sainte 
Eglise  romaine  appartenant  à  )a  congréga- 
tion dee  Rites;  puis,  Q  Ikat  que  ee  jugement 
aoit  eonflimé  par  le  Pontife  romain.  C'est  ce 
que  Nous  avon?  ?imploment  espliqno  dans 
l'ouvrage  rappelé  plus  haut  De  la  Cationisa- 
tiùndeëmitUs,  liv.  lY,  u*  part.,  chap.  xvni, 
nnm.  14.  Sur  ce  point,  le  martyrologe  noua 
oSte  plusieurs  endroits  d'une  ezoeuive 
loogueur.  En  eflet  il  s'y  rencontre,  surtout 
pour  les  sainte  qui  ont  (•  é  placés  au  canon 
dans  ces  derniers  temps,  des  éloges  surchar- 
gés de  mots  inutiles  et  redondwts,  et  que, 
par  conséquent ,  il  serait  fuite  d'abréger. 
Noos  avons  pensé  qu'il  fallait  rejeter  cette 
vaine  abondance  de  paroles,  mais  h  la  con- 
dition de  conserver  fidèlement  le  fonds  de  la 
pen&ee,  tout  en  cherchant  cette  brièveté  dont 
le  martyrologe  même  noua  donne  l'eiemple 
dana  les  élogee  des  sdnts  plus  andens. 

lY.  Quoique  la  doubla  aorrection  du  mar« 
tyrologe,  dont  Nous  avon«  parlé  plus  haut , 
fût  entièrement  terminée ,  cependant  il  n'é- 
tait pas  défeuJii  d'y  introduire  de  nouveaux 
noms,  pourvu  que  l'inseition  se  fit  légale- 
ment et  dans  Tordrer  c^est-à-dire  en  <Aser- 
vant  les  règles  que  le  Siège  apostolique  a 
tracées,  et  dont  Nous  avons  traité  au  long 
dans  le  chap.  xviii  déjà  cité,  du  susdit  ou- 
vrage De  la  Camnisalion  des  saitUa.  Aussi 
dans  les  années  qui  «livirant,  en  vata  des 
décrets  de  ]ft  congrégation  des  lUtes*  approa- 
vés  par  le  souverain  Pontife,  plusieurs  noms 
de  saints  accompagnés  d'éloges  prirent 
place  au  martyrologe.  Mais  il  est  à  regretter 
que ,  dans  les  différentes  éditions  qu'on  a 
doooées  au  public,  quantité  de  noms  soient 
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omis  par  la  négligence  et  le  déHnitd'atlenlIoil 
dee  persoMiea  qui  devaient  oonsatter  les 

actes  de  la  congrégation ,  ou  recueillir  les 
décrets,  et  s'en  servir  pour  ajouter  les  noms 
nouveaux.  A  ce  propos,  on  sait  bien  ce  qui 
est  arrivé  autrefois  au  sujet  des  saints  mar- 
tyrs, l'abbé  Etienne,  etles  deux  cents  moinea 
de  seint  Pierre  de  Cardegna;  il  ne  eera  paa 
sans  intérêt  d'en  toucher  un  mot.  Le  Pontife 
romain,  Clément  VIII,  sur  les  instances  du 
cardinal  Baronius,  avait  ordonné  que  les 
noms  de  ces  martyrs  avecleurs  éloges,  fussent 
ittserita  dens  les  pages  dn  Martyrologe  ro- 
main. Depuis,  le  martyrologe  eut  plusienra 
éditions,  mab  le  décret  n'y  fut  pas  observé, 
et  par  la  fiiutc  des  imprimeurs,  cette  lacune 
exista  longtemps  dans  le  martyrologe.  Enfin 
lorsque  Nous  occupions  encore  im  rang  in- 
férieur et  que  Jkm  lemplissions  la  chaige 
de  Promoteur  de  la  fid,  nous  parvînmes  à 
obtenir  de  la  sacrée  congrégation  un  ordre 
pour  remédier  à  l'oubli  général  et  assurer 
l'insertion  des  noms  de  ces  martyrs  dans 
les  éditions  postérieures.  Nous  avons  parlé 
de  cette  aflkîre  dans  notre  ouvrage,  au  chap. 
Tvm,  déjà  dtè,  §.  6. 

V.  Mais  pour  ne  pas  tomber  imprudem- 
ment dans  la  même  faute  que  Nous  avons 
reprise  en  autrui.  Nous  avons  fait  recueillir 
dans  les  actes  de  la  sacrée  congrégation  dea 
Rites,  tous  les  déerela  publiés  jusqulci  rela- 
tivement à  l'inscription  des  noms  des  saints 
dans  le  marlyrnlon-p  :  en  même  temps  Nous 
avons  ordonné  de  consulter  le  plus  po^ible 
d'éditions  du  martyrologe ,  surtout  les  der- 
zdàres,  afln  qu'on  en  déoouvilt  plus  facile* 
ment  tons  les  déibnts.  On  Nous  présenta  la 
plus  nouvelle  de  toutes,  celle  qui  a  été  im- 
primée à  Yt^nise,  en  ITJtN,  Or,  ceîle-Ki  m^'^me 
n'est  paa  alisolument  complète  m  euliere- 
meut  irréprochable.  D'uu  côté,  il  y  manque 
plusieurs  noms  de  saints,  qui  devraiant  s'y 
trouver,  conformément  à  d^  décrets  anté- 
rieurs; d'un  autre  côté,  depuis  sa  publication, 
on  a  introduit  de  nouveaux  saints  qu'elle 
ne  pouvait  mentionner. 

Yi.  Donc  pour  donner  au  Martyrologe  ro- 
main toute  son  intégrité,  il  a  Mu  angnen^ 
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1er  cette  nouvelle  édition  d'un  très-grand 
OMubK  de  DODU.  En  voici  la  lista ,  avec  ks 
Joa»  de  rannée  eodéûastique  auzqiids 
eliaeim  d'eux  correspond  : 

Le  16  février,  Nous  ajontons  le  bicnlioii- 
rcux  Grégoire  X  ;  Nous  pu  parlons  plus  d'une 
fois  dans  Je  traité  De  la  Canonisation  des 
vMit  savoir,  liy.  1,  cbap.  xx,  §  17;  Kv. 
Il,  cbap.  xxrv,  §  37,  et  chap.  xui,  §  3. 
Voir  aussi  l'appendice  Yl  II  duliv.  11,  où  Nous 
donnons  en  entier  le  rapport  qui  a  été  com- 
pose pour  sa  béatification  par  les  auditeurs 
des  eaïues  de  Notre  Palais  apostolique. 

Le  t7  avril,  la  Menheureuse  Zite;  voir  le 
ntooe  ouvrage,  liv.  Il,  chap.xsiv,  §  27. 

Le  J(t  mai,  le  bienhoureux  Nioola.s  AU>er- 
gali;  au  même  ouvracp .  lib.  II,  chap.  xviu, 
§  16,  et  liv.  III j  chap.  xxxiu,  §  7.  Voir 
«can  notre  BiMte ,  lom.  I,  Cooalitat 
cnu.  On  peut  aussi  consulter  notre  opuscule 
Sur  les  saitiis  de  Bologne,  dont  la  seconde 
édition,  pendant  que  Nous  écrivons  cea 
lignes,  s'imprime  àPadoue. 

Le  il  mai,  le  bienheureux  Jean  de  Prado. 
SMaetes  et  les  docnments  qui  s'y  rapportent 
sstnavent  au  liv.  lj)eta  Canonitationdei 
Sainls,  chap.  xrvn,  §8. 

Le  1"  juin,  saint  !nigo,  abM,  liv.  I, 
fhap.  vm,  §  10,  et  liv.  IV,  u  part.,  chap.  xvBi, 
l*,  de  l'ouvrage  déjà  cité. 

Le  7  joiUet,  le  bienbeofeiK  Benoit  Ji; 
m  liv.  n  de  notre  ouvrage,  chap.  xxvni, 
$46,  et  chap.  xm,  §8. 

Lp  20  décembre,  saint  Dominique  de  Sylos, 
abLwide  l'ordre  de  Saint-B»^noît  ;  mT-mi!  ou- 
'Wage,  liv.  IV,  a  part.,  chap.  xvui,  §  ità. 

yU,  n  est  vrai  que,  saivantles  règles  éta> 
Uies  par  la  sacrée  congrégation  des  Mm  et 
coofuinées  plusieurs  fois  par  les  souversdns 
PûDtifes,  on  ne  devrait  pas  inscrire  dans  le 
Martyrologre  romain  les  noms  des  serviteurs 
de  Dieu  qui  sont  mis  seulement  au  nombre 
te  lâenfaenrenz,  sans  être  rangés  dans  le 
ttWognedessaints.  Nous  avons  longuement 
traité  ce  point,  toujours  dans  le  même  ou- 
vracf  Dfi  la  Canonisatim  cks  sainls .  liv. 
lN,u  part.,  cbap.  xvni,  §  2  et  0.  Nous  avons 
aâms  publié  là-dessus,  en  cet  endroit,  plu- 
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sieurs  décrets  de  la  sacrée  congrégation. 
CeiwilAuit  fl  est  arrivé  paifois  aux  Pontifes 
romains,  pour  des  causes  graves  et  légi- 
timée, d'ins*  roi  dans  le  martyrologe  des 

noms  même  de  bienheureux.  Cela  se  prouve 
p:ir  les  exemples  as.sez  nombreu.x.  (]uc  Nous 
avons  rapportes,  au  passage  indiqué  dans  la 
citation  précédente,  §  9.  Nous  avons  usé 
d'un  semblable  tempérament,  et  Nous  avons 
cru  devoir  ejouter,  dans  cette  nouvelle  édi- 
tion ,  les  noms  de  quelques  bienheureux 
martyrs,  dont  la  eausç,  sévèrement  exami- 
née ,  n  a  laissé  aucun  doute  sur  leur  sainte 
mort,  sur  leurs  miracles,  ni  sur  le  culte  que 
certaines  églises  et  diocèses  SMit  autorisés  à 
leur  rendre.  Ce  qui  nous  a  fût  adoucir  pour 
eux  la  sévérité  des  règles,  c'est,  d'abord, 
que  le  culte  des  martyrs  est  plus  ancien  dans 
l'Eglise  que  celui  des  confesseurs.  Nous  en 
avons  donné  beauooup  de  preuves  dans  le 
Hv.  1  dn  traité  De  Ut  Canonisatim  des  saln<f, 
chap.  n,  §  9  et  suiv.,  et  chap.  v,  §  3  et  suiv.; 
ensuite,  c'est  qu'en  formant  le  martyrologe, 
on  a  voulu  conserver  et  perpétuer  la  mé- 
moire des  illustres  héros  qui ,  pour  l'hon- 
neur du  nom  cbrétien  ont  donné  leur  vie  et 
leur  sang,  et  par  là,  fournir  à  tous  les  fidèles 
des  exemples  bien  capables  d'enflammer 
leur  courage.  Plus  tard  seulement,  on  ajouta 
les  noms  des  saints  confesseurs  et  des  vierges. 
«Le  mot  de  martyrologe,  qui  no  signifiait 
antrdTois  que  la  nomendatnre  des  saints 
martyrs,  a  maintenant  un  sens  plus  étendu 
et  dêsip:ne  aussi  la  liste  d'un  grand  nombre 
de  sailli:»  toufesseurs  et  de  vîerL'PS.  »  Ainsi 
s'exprime  Théophile  Raynaiid,  lom.  l  de  ses 
CBUvres,  p.  SOO. 

YIII.  Le  dnq  ttviier.  Nous  igoutons  la 
mémoire  des  vingt-six  martyrs  du  Japon. 
Trois  d'entre  eux  appartiennent  à  la  Société 
de  Jésus;  six,  savoir  :  trois  prêtres  et  autant 
de  Frères  lais,  à  l'ordre  de  saint  François  ;  et 
tous  les  autres,  à  l'état  séculier.  La  relation 
de  leur  mertyre ,  faite  par  les  auditeurs  des 
causes  de  notre  Palais  apostolique,  se  trouve 
dans  le  IP  Appentlire  du  livre  III,  De  la  Ca- 
nonisation des  saints  ;  chacun  d'eux  y  est 
désigné  par  son  nom  particulier.  Sur  la 
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cuite  qui  leur  est  reudu,  il  faut  lire  une 
lettre  apostolique  en  forme  de  BnftdaoM lee 
BoUanditteit  tome  I  du  moi»  de  lAvrier, 
page  740.  Voir  aussi  ce  que  Nous  en  avons 
écrit,  livxe  l,  de  notre  onviage,  cliap.  xzz. 

Le  neuf  juillet  ^  mémoire  des  dix-neuf 
martyfs  de  Gorcnin,  dont  parle  le  mftme 
livre,  aa  èhap.  xxx,  §  10  et  dans  Tilp- 

pendice  1,  pag.  403.  Une  lettre  apostolique 
en  formfi  de  Bref,  donnée  par  Notre  prédé- 
cesseur Clément  X,  autorise  le  culte  qu'on 
leur  rend  et  prescrit  de  mentionner  exprès- 
fltoent  leurs  noms.  Nous  en  eomplmis  «ue 
de  l'ordre  des  Frères>Mlneurs  de  saint  Fran- 
çois de  1  étroite  observanc»^ ,  deux  de  l'ordre 
des  Frères-Préclieurs,  deux  de  l'ordre  des 
Prémontrés,  un  des  Chanoines-Réguliers  de 
saint  Augustin.  Tous  les  autres  sont  des 
pièlies  on  des  curés  sècuUers. 

Le  dix-sept  septembre,  mémoire  da  iHen- 
heureux  Pierre  Arbuez.  Il  est  question  de 
son  martyre  au  livre  \  ,  Delà  CanmiscUion 
d€$  saints t  chap.  xxx,  §  4.  Une  lettre 
aposfadiqne  d'Alexandre  Yll,  oonconant 
son  culte,  se  Ifouve  dans  le  BuUafre  re- 
main,  tome  VI,  oonstitut.  cuzb  de  ce 
Pontife. 

Enfin,  Nous  avons  rejeté  au  douze  no- 
vembre la  mémoire  du  bienheureux  Josa- 
phat,  ardufvêqne  de  Pologne.  Noos  aTonB 
rappelé  dans  le  ebapitie  cité  fdns  àaut, 
part.  Il,  les  actes  qui  ont  rapport  &  sa  cause. 
La  relation  que  1(«  auditeurs  des  catises  de 
.Notre  Palais  apostolique  ont  composée  à 
cette  occasion,  selon  la  coutume  de  l'é- 
poque ,  se  YOit  dans  VÀfpmdke  lU  du 
livre  III  ite  la  Cammttatlan  des  mttnii, 
page^et  suiv.  Le  tome  Y  du  JhiBtrffe  ne- 
î»iaî>î  on7i»if>n»  une  lettre  apostolique  en 
forme  de  Rret,  relative  au  culte  de  ce  mar- 
tyr :  c'est  la  ccav'  des  constitutiouâ  que 
IV»  attrUme  &  Notre  prédéosaseor  0r- 
bain  YIII. 

IX.  Parmi  les  saints  qui  doivent  être  ins' 

crits  au  Martyrologe  romnin ,  renx-l;i  ont 
un  droit  spécial  d'y  prt'rjlirt'  pLicf,  diint  la 
caaomâiitiuu  est  attestée  par  ietUes  aposto- 


liques scellées  de  plomb.  Là  dessus  on  a 
plus  d*mi  vide  à  nprodier  aux  édltfoiii  |cé» 
eédentea.  Si  Noue  voulons  en  cherdur  la 

cause,  Noos  la  trouverons  d'abord  dans 
l'obscurité  des  mouvements  dn  pas<«é,  piiis 
dans  la  date  postérieure  de  certaines  râiio- 
nisations.  Quand  ou  termina  les  corrections 
entreprises  sous  Grégoire  JUl  et  sons  Ur- 
bain 'VIII,  on  n'avait  pu  pnftd?»  eomiais- 
sance  de  certaines  constitutions  ou  lettres 
apostolifyues .  portant  la  ranonisation  de 
quelques  saints.  Depuis,  la  science  est  par- 
venue à  découvrir  ces  pièces  et  les  a  re- 
mises en  lumière.  Dès  lots  rieu  d'étonnant 
que  les  martyrologes,  même  après  la  sériOTse 
révision  qui  en  a  été  faite ,  ne  soient  pas  ab- 
solument complets.  D'ailleurs  depuis  qu'on 
les  a  corrigés  et  réimprimés,  on  a,  de  temps 
à  autre,  inscrit  des  noms  de  bienheureux  au 
Catalogne  des  sdnts.  De  là  des  lacunes  inévi- 
tables  dans  les  exemplaires  antérieurs  à  ces 
canonisations  récentes  ;  de  là  les  défauts 
dont  n'est  pas  même  exempte  l'édition  la 
plus  nouvelle,  imprimée  à  Venise  en  1745. 
Au  UvrelVXtelaCanonIsatfofidtfsoâiti, 
II*  part  chap.  zvm,  §  0  et  7,  ai  vena 
plusieurs  œeniples  de  lettres  apostoliques^ 
découvertes  depuis  les  corrections  dont  Nous 
avons  parlé;  on  y  pourra  lire  aussi  des 
décrets  qui  ordonnent  d  iuscrire  au  mart^'- 
rologe  les  noms  des  sidnts  mantiouiés 
dans  les  lettres  apostoliques. 

Cette  nouvelle  édition  remédie  an  double 
inconvénient  que  Nous  venons  de  signaler, 
puisque  Nous  avons  eu  pom  <i'y  placer  et  les 
noms  qui  demeuraient  comme  ensevelis 
dana  les  lettres  apostoliques  oubliées  jusque 
alon,  et  ceux  qu'une  décision  ^us  récent» 
a  permis  dlntroduiradana  le  catalogue  des 
saints. 

Ainsi,  le  dix  janvier,  il  fallait  ajouter 
saint  Guillaume,  archevêque  de  Bourges, 
qui  fut  mis  an  rang  des  saints  par  Hooo- 
nus  m  en  IMS.  La  lettre  apostoUque,  qui 

en  atteste  la  canonisation ,  se  trouve  dans  le 
I\en(f  il  d^a  Constitutions  des  souverains 
l'ouiifes  imir  la  CanmisationmlmneUe  rfea 
sainU,  rassemblées  par  Juste  Fontaauii, 
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archevêque  d'Ancyre,  et  publiées  à  Rome 
en  1739.  La  coostituUoa  d'Uonorius  est  la 

Le  dix-ofluf  damAine  mois,  saint  Wols- 
tan,  èvéque  de  WoiuBler,  canoonéai  1903, 

par  Innocent  III ,  comme  le  prouve  la  m* 
con5titîition  du  recueil  de  Fontanini. 
Le  quatre  lavri&t ,  saint  Joseph  de  Léo- 
qœNoosBVDus  placé  aa  sombra  des 
.  Noos  en  avons  parié  dans  notre  ou- 
vrage Un  in  Canonisation  des  saints,  liv.  I, 
chap,  XXIV,  §  13,  et  dans  le  YI»  A'ppendice 
du  même  livre,  page  i05.  Nous  avons  donné 
la  lettre  de  canoaisaliou  le  iù  juin  i746  : 
on  poncra  la  lire  dans  le  tome  U  de  notre 
MlaAwqni  est  «oeore  sous  presse. 

JLe  treiie  du  même  mois,  sainte  CathOTine 
de  Ricci,  aussi  canonisée  par  nous.  La  bulle 
de  canonisation  se  trouve  é élément  dans  le 
tome  II  de  notre  BuUaire.  Il  faut  rappeler 
ici  ce  qne  nous  en  a?ons  écrit  dans  le  traité 
Be  ta  CmvmtÊëHm  du  taàUt,  livre  I,  cha- 
pitre  xxn-,  §  13,  dans  l'Appendice  V  de  ce 
livre,  page  39,  et  dans  le  livre  IV,  l**  part, 
cfaap.  XIX,  §  33  et  24. 

Le  dix-sept  avril,  sûnt  Robert,  abbé  de  la 
Qiniie-IKea,  qne  CUment  Y!  a  placé  dans  le 
catalogue  des  saints.  La  bulle  de  canonisa- 
tioQ  est  la  Lxiv*  du  recueil. 

Le  quatre  mai ,  saint  Godehard ,  évêque 
d'Hildesheim,  que  Innocent  II  a  rangé  parmi 
les  saints.  La  buUe  de  canonisation  se  trouve 
la  vu*  dans  le  zecneit;  nous  avons  parlé  de 
ce  saint  dans  le  trsdté  Ite  la  CommliaKOR, 
liv.  1,  chap.  \nn,  §  15. 

Le  traze  du  même  mois,  s«'iint  Pierre  Re- 
galati,  dont  Nous  avons  célébré  la  canonisa- 
tion; on  aon  dans  le  tome  U  de  notre  Bid" 
loin  la.lwUe  que  nous  «vous  écrite  à  cet 
effet.  Rona  parlons  de  lui  à  deux  reprises 
dans  notre  ouvrage;  voir  li\Te  II  ,  cha- 
pitre XXIV,  §  w ,  et  VAf^^endiM  YII  du 
même  livre,  page  439. 

I^dsnz  jnnij  a^t  Nicolas  le  pëerin  de 
Tranl;  voir  le  livre  premier  ik  la  Camnt' 
tattony  chap.  xuv  ,  §  13  et  14.  Le  dipléme 
jrablié  pnr  l'rbain  II  rplntivementàsoncillle, 
est  le  V*  du  recueil  d^à  cité. 


,Le  huit  juin,  sairl  (juillaume,  archevêque 
d'Yorck  ;  Nous  en  parlons  dans  Notre  ou- 
vrage, livre  U,  chap.  xli^  §  13.  Bonorius  III 
a  donné  la  bnlle  pour  sa  canooisatton  :  c'est 
la  xxxviu*  du  recueil. 

Le  seize  juin,  Sfunt  Jeau-François-Rcgia, 
que  notre  prédécesseiu*  Clément  Xlf  a  cano» 
nisé.  11  Nous  arrive  fréquemment  d'en  faire 
mention  dans  notre  onviage.  Yoir  liv*  I, 
chap.  xxnr,  §  1%  et  VAppendine  qoï  est 
à  la  fin  de  ce  livre  ;  la  bulle  de  canonisation 
y  est  reproduite  intégralement.  Yoir  aussi 
livre  III,  chap.  tî,  ^  16. 

Le  premier  juillet,  saiut  Thibaut,  ermite, 
qnelepapeAÎezandre  III  a  placé  dans  le  ea> 
talogne  des  saints;  la  buUe  se  trouve  la 
XIX*  dans  le  recueil.  Nous  renvoyons  de 
plus  ù  Notre  ouvrage,  livre  I,  chap.  xvm, 
§  10  et  c  hap.  IX.  §  2. 

Le  quatorze  juillet,  sdnt  Camille  de  Lel- 
lis,  que  TTons  avons  nùt  au  rang  des  sdnts, 
par  une  consHtiitiou  qui  se  trouve  dans  le 
tome  II  de  notre  BuUaire.  Si  l'on  vent  en 
savoir  un  pou  plus,  ou  peut  consulter  Notre 
ouvrage ,  livre  1,  chap.  xxiv,  §  13  et  suiv., 
et  l'appendice  I  du  même  livre,  p.  401. 

Le  S4  Juillet,  saint  François  Solano  dont 
Nous  avons  parlé  dans  l'appendice  II  dnllv.  I, 
p.  438  et  suiv,  et  dans  le  chap .  xxiv  du  m^me 
livre,  §  9  et  H.  Notre  prédécesseur,  He- 
noît  Xlll,  a  publié  une  lettre  apostolique 
pour  sa  canonisaUon;  elle  est  placée  la  c<m* 
dans  le  recu^  de  Fontanini.  Le  IS  août, 
saint  Stanislas  Kostka  que  Notre  prédécesseor 
Benoît  .\1II  a  rangé  parmi  les  saints,  par 
une  constitution  qui  se  trouve  la  rxv*  du 
recueil.  Nous  n'avons  pas  omis  d'en  parler 
dans  Notre  ouvrage,  comme  on  le  vena  en 
parcourant  le  X*  Apptnâke  dn  liv.  I,  p.  437. 

Le  36  octobre,  saint  Beniward,  évéque 
d'Hildesheim,  canonisé  par  Célestin  III, 
comme  le  prouve  la  xxiv*  bulle  du  recueil* 
Yoir  liv.  I  De  la  Canonisation  des  saints. 
chap.  IX,  §  7. 

Le  t7  novemine,  saint  Yirgile,  évfiqoe  de 
Salzbonrg,  canoniaé  parGrégoire  IX;  lalmlle 

est  la  X!  !h"  dn  reout^il. 
Le  38  du  même  mois,  saint  Jacques  de  la 
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Marehe  que  Benoît  XIII,  Notre  prédécesseur, 
a  icscrit  au  catalogue  des  saints,  comme  le 
prouve  la  as*  bulle  da  recueil  de  Pontaniiii. 
n  en  est  liût  souvcraf  mention  dans  Notre  ou- 
vrage, comme  on  le  verra  en  lisant  YAppm- 
dice  du  liv.  y,  p.  irt7,  liv.  Il,  p.  31,  ^  7,  et 
chap.  u,  ^2,  el  eucore  liv.  II!,  cbap.  xxm, 
§  9,  chap.  XXIV,  §  36,  et  chap.  xxx,  §  14. 

Enfin,  Nom  plaçons  au  17  décembre  saint 
Sturmes,  abbé  de  Falde,  dont  la  canonisa- 
tion faite  pnr  Innocent  II  est  .it lestée  par  la 
constitution  apostolique  qui  est  la  tx*  du 
recueil. 

X.  On  ponnait  nommer  d'aitfm  vinSa 
canonîeéa  soit  par  Nous  soit  par  Noa  prèdé* 
oeBseors,  dont  il  n'est  pas  fait  mention  dans 

cette  nomenclature.  Nous  l'avouons  facile- 
ment ;  mais  cela  ne  porte  aucune  atteiule  à 
Tintégrité  de  Notre  nouvelle  édition  du  mar- 
t>ToIoge.  Des  exemplairesantéfienfsdonnent 
eertains  noms,  comme  œox  de  YincsenI  de 
Panl,  de  Fidèle  de  Sigmaringen  et  d'autiea 
encore,  en  y  joignant  le  titre  de  Inenhe^ireux. 
Il  Nous  a  paru  inutile  de  les  reproduire  ici, 
et  Nous  les  avons  simplement  conservés  après 
avoir  sobititaé  le  titra  de  sidnt  àoeluideliien- 
beuxenx.  ¥A  qmnd  mèoM  on  troOTeraitd'an- 
tresomissionsdans  la  liste  qu'on  vient  de  par- 
courir ce  ne  serait  pas  unmotif  de  d«  prêt 'ter  la 
nouvelle  édition.  Car  Nous  ne  voulions  ajou- 
ter, comme  Nous  l'avons  annoncé,  que  les 
saints  dont  la  canonisation  est  paifiiilement 
aalhentique.  Ainsi,  quand  Noua  rencontrons 
parmi  les  saints  ou  les  bienheureux  un  per- 
sonnaL'o  qui  ne  se  trouve  pas  dans  cette  con- 
dition ou  qui  n'a  jamais  été  inscrit  dans  le 
Martyrologe  romain ,  Nous  l'omettons  par 
la  raison  qu'il  est  en  dehors  des  règ^  qœ 
Nous  avons  résdu  de  suivre. 

XI.  Jusqu'ici  nous  N'avons  eu  aucune  dif- 
ficulté, aucun  siyet  de  controverse.  Mais  le 
bruit  s'etant  répandu  dans  cette  ville  que 
l'on  préparait  cette  nouvelle  édition  du  Mar- 
tyrologe romain  et  que  Ton  y  faisait  entrer 
les  noms  oubliés  dans  les  éditions  piéeé» 
dentse,  ausâtdt  pltsdeurs  personnes  s'ar- 
mèrent d'un  beau  zèle;  on  se  mit  à  écrire 
des  dissertatioos,  ony  jmgnit  des  suppliques 


pour  faire  admettre  une  quantité  incroyable 
de  saints  dont  la  canonisation  n'est  pourtant 
établie  par  aucun  monument  digne  de  fol. 
On  proclamait  des  noms  tantôt  de  bienheo- 
retix,  tantAt  de  serviteurs  de  Dieu,  dont  quel- 
ques-uns sont  honorés  du  tttrr»  de  saint,  et 
sont  en  possession  d'un  culte  im mémorial, 
e'est-è^re  antérieur  de  coït  ans  aux  décrets 
de  notra  prédécesseur,  Urbdn  YIII.  On  ^ou- 
tait  que  leur  culte  avait  été  mûrement  exa- 
miné etapprouvé  par  la  sacrée  congrégation 
des  Rites,  puis  que  l'extension  de  ce  culte  se 
trouvait  sanctionnée  par  la  concession  faite 
à  quélipiB  ordre  religieux  ou  à  quelque  dio- 
cèse d'une  messe  et  d'un  office  en  leur  hon^ 
neur  avec  des  !•  nns  propres  ou  tirées  du 
commun;  et  l'on  faisait  valoir  ces  raisons 
avec  toute  la  force  possible.  Ce  genre  d'ar- 
guments a  pour  objet  ce  qu'on  appelle  le  cas 
privilégié,  selon  les  décrets  du  aonverain 
Pontife  nibain  YIII,  Noua enavons traité  an 
long  dans  le  t  II  Dt  la  Cmmitoiton  dm 
saints^  chap.  xvn  et  xxw. 

Xll.  Cependant  il  nous  a  été  facile  d'évin- 
cer toutes  ces  demandes.  Si  l'on  ne  doit  pas, 
d'après  lea  règles  établies  par  Nous»  Inscrire 
au  marfyrologe  les  noms  des  personnages 
que  l'on  a  seulement  placés  au  nombre  des 
bienheureux,  après  un  Jong  examen  de  leurs 
vertus  et  de  leurs  miracles,  à  plus  forte 
raison  ne  faut-il  pas  y  admettre  ceux  qui 
ont  été  simplement  Toljet  de  ce  qu'on  ap* 
pelle  une  béatiflwtion  équipoUente,  c'est-è* 
dire,  dont  on  a  autorisé  et  reconnu  le  culte 
immémorial,  mais  dont  les  vertus  n'ont  pas 
été  discutées  ni  prouvées  au  préalable,  et 
doivent,  par  conséquent,  être  soumises  & 
rexamen  avant  qu'on  procède  à  la  canooi» 
satiOQ.  Nous  avions  donc  raison  de  reyeter 
toutes  les  demandes  qui  Nous  étaient  adres- 
sées ,  et  pour  rendre  la  résipnation  plus  fa- 
cile aux  suppliants,  Nous  avons  jomt  à  notre 
refus  toutes  les  raisons  que  Nous  avons  ex- 
posées sur  ce  sujet  anliv.  IVUe  i0  GoiUNif- 
i(U?on  (fît  Saintit  part  H,  diap.  xvm,  § 3  et 
suiv. ,  où  nous  parlons  Inngnempnt  de  la 
preuve  qui  se  tire  du  cuite  rendu  au  saint 
avec  messe  et  office. 
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ÎIII.  Nous  savons  que  Nos  prédéce.'iâeurs 
ml  quelquefois  inscrit  au  Martyrologe  ro- 
main des  personnages  qui  ii'<iiit  pas  été 
béittOfo  solenadlgmeiit  et  tbnnellaiient , 
pour  user  des  tonuflsreçQS,  mais  d'une  façon 
équivalente,  Nous  voulons  dire  par  la  dis- 
cussion et  la  preuve  de  leur  cuUe  immémo- 
rial ,  selon  ie  décret  de  Urbain  VIII.  Nous 
avtBi  in  gnnd  respect  pour  les  Mt«6  de  nos 
prMéeeeeeore»  mais  Nous  ne  pouvons  ici 
Nous  attacher  à  snirre  leo»  traces ,  parce 
que  Nous  ne  voulons  pas ,  comme  Nous  l'a- 
vons (lit  plus  haut.  Nous  écarter  des  règles 
que.Nuuâ  .Nuus  sommes  présentes.  D'ailleurs, 
•î  l'on  ventajonter  au  mer^rvologe  les  noms 
de  tousoeuz  dont  la  sacrée  congrégation  des 
Rites  a  reconnu  le  culte  imnoémoiial,  U s^en 
trouvera  une  quantité  prodigieuse  ,  comme 
ou  peut  s'en  convaincre  en  lisant  le  liv.  II 
IklaCanonisatim  des  Saints.  El  ce  uooibre 
tTangnicntant  tous  les  Jours,  il  arrivenit 
ItientAtqnele  MartjrologeioiDaiD»  psr  suite 
de  ces  accroissements  continuels,  prendrait 
les  dimensioD"^  d'un  très- fort  volume. 

14.  Pour  favoriser  la  culture  de  la  science 
iiaée  etde  la  théologie  Nous  avons  institué 
une  académie  dont  les  séances  dc^vent  ae  te- 
nir la  hmdi  de  chaque  semaine.  JA  des  sa^ 
vants  remarquables  se  réunissent,  et,  cha- 
cun à  leur  tour,  donnent  connaissance  de 
ieon  travaux  sur  l'histoire  ecclésiastique, 
lsBtargie>  les  sacrés  canons,  ou  les  ma- 
tiiies  théoiogiqnes»  QoelqacHHUis  d'entre 
eux,  que  Nous  admettons,  après  les  réu- 
IÙ0D8,  à  un  entretien  particulier,  Xous  ont 
feit  savoir  que  ,  parmi  les  manuscrits  de  la 
lukioUieque  vailiceilane,  il  s'en  trouve  pln- 
tei  de  tvèa-précieux,  qui  ont  élé  entre  les 
BMiiis  de  nUnsIfe  cardinal  Baronius,  et  par 
Isiqnels  oo  voit  qu'on  a  omis  à  tort  certains 
noms  de  saints  dans  le  martyrologe;  d'où  le 
même  Baronius  aurait  conclu  qu'ils  devaient 
7  être  placés  ,  aussitôt  qu'on  en  ferait  une 
Bonnila  édition.  Itona  appdines  avec  grand 
Shiâr  la  découverte  de  ce  trésor.  Sur-1»- 
duonp  Nous  Nous  Orne»  apporter  tontes  ces 
(Mèces  et  ces  documents,  nous  nous  mimes  à 
^Ure,  àks  ezaDuner^  mais  contre  l'attente 
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que  Nous  avions  formée,  Nous  ne  trouvâmes 
rien  ou  presque  rien  qui  eût  rapport  à  la 
question.  Et,  ce  qui  est  tout  à  fait  singulier, 
le  seyant  cardinal  était  ei  âoignède  récla- 
mer l'inscription  de  ces  noms  an  martyrologe 
qu'il  semble  plutôt  pencher  en  faveur  du 
sentiment  contraire,  comme  Nous  avons  pu 
en  juger  par  les  courtes  notes  qu'il  a  {gou- 
téee  aux  manuscrits.  En  effet,  il  remarque 
fort  bien  que  tous  ces  noms  appartinumit 
soit  à  des  serviteurs  de  Dieu  dont  le  culte  ne 
s'étend  pas  au  delà  de?  étroites  limites  de 
certaines  coiilrécs,  soit  à  des  bienheureux 
auxquels  la  dénumiuation  de  saints  ne  s'ap- 
plique que  dans  un  sens  large.  Or,  d'api^ 
les  règles  que  nous  avons  rappelées  plus 
haut ,  ces  personnages  ne  doivent  pas  être 
inscrits  au  Martyrologe  romain. 

XV.  Celte  difficulté  une  fois  écartt'e ,  les 
travaux  et  les  études  des  érudits  iS'uus  eu 
suscitèrent  une  autre.  Après  sToir  consacré 
les  Jours  et  les  nuits  à  feoillefeer  les  Actes  des 
saints  rassemblés  par  les  savants  Bollan- 
distes ,  plusieurs  martyrologes  anciens ,  les 
Actes  des  samts  de  l'ordre  de  Saint-Benoit, 
publiés  par  D.  Jlabîllon,  et  les  autres  mo- 
numaiilB  de  la  sdenee  eedésIasUque  qui 
abondent  de  nos  jours,  ils  Nous  présentèrent 
une  longue  table  de  saints,  destinée  à  enri- 
chir le  Mart}  rologe  romain.  Leur  réclama- 
tion ne  paraissait  pas  dénuée  de  raison  ni  de 
justice.  Car  ils  avaient  lu  an  liv.  IV,  part.  11, 
chap.  xYDi,  §  11  de  Notre  ouvrage  que  l'on 
doit  inscdre  an  martyrologe  non-seulement 
les  personnages  dont  la  canonisation  est 
attestée  par  une  bulle  apostolique,  mais  en- 
core ceux  que  l'ou  a  places  daus  le  catalogue 
des  saints,  en  vertu  de  l'ancienne  coutume 
et  seka  le  rite  obeervé  dans  les  premiers 
temps  de  l'Eglise,  avant  que  le  Siège  apos* 
tolique  se  fût  réservé  le  droit  de  connaître  et 
de  déÛnir  seul  Ifs  causes  de  [beatiticaliou  et 
de  cauouiscittou ,  et  leur:»  &aiuts  se  trouvant 
dans  la  même  condition  qna  ces  derniers, 
les  mêmes  motîlii  plaidant  en  leur  faveur, 
ils  s'appuyaient  là-dessus  pour  leur  lilire 
obtenir  la  place  qui  leur  était  due, 

&V1.  Ktcependaut  Aous  avons  débouté  les 
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solliciteurs  de  leurs  vaines  demandes.  Nous 
la  reconiuûttons  :  qu'on  ait  suivi  ladiadpliiie 
présente  de  rfiglise  ou  ks  formes  aodennes 

pour  placer  im  personnage  au  nombre  des 
saints,  dans  les  dmix  cas,  il  faut  l'inso rire  au 
martyrologe.  Mais  si  l'on  exainint'  Iticn  ces 
formes  et  le  procédé  qui  était  autit;fuis  en 
usage ,  on  verra  que  les  ftates  des  sidnts 
n'admettaient  que  les  noms  des  serviteurs 
de  IHeu  dont  le  culte  avait  été  à  l'origine 
approuvé  par  l'évêquft  da  diocèse  dans  le- 
quel ils  avaient  terminé  leur  carrière  ter- 
restre. De  là  ce  culte  ^  propageait  peu  à 
peu  d'une         à  Tautre  eH  «e  répandait 
enfin  dans  tout  l'omyers  catholiqne,  mais 
non  sans  le  consentement  eiq;irès  oa  tacite  du 
Pontite  romain.  C'est  ce  que  Nous  avons  dé- 
montre uu  long  dans  le  liv.  1  De  fa  Canoni- 
sation des  Saints  f  cliap.  vi,  §  il.  Or,  on  ne 
peut  invoquer  m  Hiveur  des  saints  touméréa 
dans  la  tableau  qui  nims  a  été  présenté, 
l'existence  d'un  culte,  tel  que  Nous  venons  de 
le  décrire;  le  culte  qui  leur  est  rendu  ne  se 
trouve  couforme  aux  exigeue^â  de  l'aucienne 
discipline  ni  dans  ses  commencements,  ni 
dans  son  progrès,  ni  dans  sa  propaga&m. 
Âini^'i ,  (]uoique  la  plnpart  des  personnages 
désignés  dans  la  longue  liste  qu'on  Nous  a 
livrée,  ap[varUennent  aux  temps  qui  ont  pré- 
cédé l'établissement  de  la  nouvelle  discipline 
concernant  la  béatification  et  la  canonisation, 
Nous  avons  pu,  sans  oonunettre  d*iqjustice, 
refuser  dlntrodoiie  cette  liste  au  Martyro- 
loge romain. 

XVII.  On  citera  peut-être  quelques  saints, 
qui  sont  morts  dans  le  Seigneur  au  temps 
où  les  anciennes  règles  sur  la  canonisatiôn 
ezislaient  enooie,  et  que  Ton  trouve  inscrits 
an llaxtjWlloge  romain,  quoique  leur  culte 
uft  se  Wiit  pas  étendu  autrefois  au  delà  des 
bornes  d  un  ou  de  deux  diocèses  et  u  ail  f>a8 
aujourd'hui  même  plus  dexteusion.  Mais 
ces  exemples  ne  sont  pas  tellement  considé- 
rables, qu'ils  doivent  Noos  faire  abandonner 
Notre  sentiment.  Nous  Tavous  déjà  dit  et 
Nous  le  répétons.  Nous  avons  résoin  de  faire 
une  nouvelle  édiliou  du  martyroiuge,  mais 
en  conservant,  auUait  qu  li  su  pourra ,  dans 
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toute  leur  intégrité ,  les  corrections  anté<- 
fienraSf  «t  en  ^ant  aob  d*€baenrer  les 
règles  que  î'on  a  établies  à  la  suite  de  eea 

améliorations.  El  comme  on  s'écarterait  de 
CCS  règles ,  si  l'on  inscrivait  au  Martyrologe 
romain  les  noms  de  bienheureux  ou  la  mé- 
moire de  saints  que  ni  les  usages  anciens 
ni  la  nouvelle  discipline  de  l'Eglise  n'auto- 
risent k  placer  an  Canon»  Nous  n'avons  pas 
voulu  dévier  de  la  ligne  qidnmis  était  tracée, 
nonobstant  l'opinion  de  ceux  qui  ont  em- 
brassé un  système  et  une  méttiode  tout 
différents. 

lyni.  Ce  que  nous  aVOOS  dit  jusqu'Id  SOfDt 
pour  fûne  connaître  Notre  opinion  et  Noos 

préserver  de  nouvelles  pein^.  Mais  Ncms 
n'avons  pas  encore  fini  de  si(?naler  tontes  les 
demandes  et  de  raconter  tous  Nos  embarras?. 
Comme  nous  le  faisous  observer  dans  Notre 
ouvrage  De  ta  CmoiriMpn  det  taùits,  liv. 
IV,  II*  part.  chap.  xvii,  §  9  et  f 0,  fl  est  qoét- 
quefois  permis  de  recourir  au  Siège  aposto- 
lique, et  de  lui  proposer,  avec  tout  le  respect 
et  toute  la  soumission  convenable,  de  corri- 
ger une  erreur  qui  se  serait  glissée  dans  le 
martyrologe.  11  ne  manqua  pas  d'hommes 
pour  profiter  de  cette  liberté  et  pour  se  flat- 
ter d'obtenir,  par  ce  moyen,  une  légère  ré- 
vision du  Alartyrologe  romain.  Cela ,  di- 
saient-ils, n'était  nullement  c<Hitraire  à  Notre 
plan  ni  à  la  résolution  que  Nous  avions  prise 
de  conserver  les  omections  faites  précé- 
demment ,  car  le  changement  d'un  ou  de 
deux  endroiL«  f^st  fpiclqiu'  chose  de  si  léger, 
que  l'on  n'en  tient,  pour  ainsi  dire»  aucun 
compte. 

XIX.  Entre  antres  corrections,  on  Nous 
proposait  d'inscrire  au  *  déœmbra  tonom 
de  Clémaft  d'Alexandrie.  Plusieurs  savante 

modernes  voyaient  avec  peine  qu'on  eût 
oublié  daus  li;  martyrologe  un  homme  aussi 
recommandable  par  la  piété  que  par  la 
acience.  An  moment  où  Nous  sammea  ocea- 
pés  de  cette  nouvelle  Aditk», ce  aqjet  de 
controverse  ne  pouvait  être  laissé  dans 
l'ombre.  C'est  pourquoi  ,  au  milieu  des 
soins  de  la  charge  apostolique  qui  Nous  ac- 
cablent, Nous  avons  a  u  devoir  entreprendra 
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de  traiter  la  caus?  de  Clément  d'Alexandrie, 
^(  de  rechercher  les  témoigna^  que  lui  ren- 
uciii  dans  leurs  écrits  les  auteurs  ecclésias-* 
liqaes  floit  «neia»,  Mit  modAnies.  * 

XX.  Qénieiit  vhsaA  au  coromencament  dn 
(roiâième  siècle  de  l'Eglise  ;  il  snivit  les  le-> 
çons  de  Panlène  qui  enseignait  la  philoso- 
phie du  Portique  avant  d'embrasser  la  rcli- 
gioQ  chrétienne;  il  eut  Origène  pour  dis- 
ciple. Il  fat  prôlre  de  l'EgUis  d'Alaxandrie, 
et  chargé  de  la  célèbre  éeole  de  oelte  mâme 
Eglise.  Ëusèbe  Pamphile  qui  florîssait  dans 
'a  premièro  partie  du  quatrième  siprl»^,  cite 
au  liv.  VI  de  l'Histoire  ecclésiastique  , 
cbap.  XIV,  un  passage  d'une  lettre  de  saint 
Uenoidre,  évéqne  de  Jérusalem^  à  Origène, 
où  le  titre  de  saint  est  donné  à  Glémeot  : 
'  Nous  reconnaissons,  dit-il,  pour  nos  Pères, 
les  bienheureux  qui  nous  ont  frayé  le  che- 
min... et  saint  Clément,  aussi  notre  maître, 
qni  nous  a  été  d'un  grand  aeooon.  >  Saint 
létâme,  dans  son  onvnga  Sur  lesécrivain$ 
tociésiastûiues,  qu'il  composa  vers  la  fin  du 
quatrième  siècle,  recueille  des  éloges  à  peu 
près  semblables  donné»  par  le  mèrne  saint 
Alexandre  à  Clément.  Voici  ses  propres  pa- 
nles  :  «  lies  aeigneursetinaa  frèm,  je  VOUS 
li  envoyé  oea  écrits  par  le  Uenhenreux 
piAlie  Clément ,  homme  illustre  et  neom- 
mandable.  »  Thè*Mlorpt ,  fort  renommé  au 
cinquième  siècle,  dans  le  liv.  Ides  Fabks  des 
hérétiques,  chap.  vi,  ap^ieile  Clément  a  uu 
lisauBe  saint.  »  Ce  témoignage  est  eonfiraié 
par  la  CAronigitt  fusoals  *  dont  l'anteur  à  la 
page  7,  s'exprime  ainsi  :  «  Clément ,  très- 
saint  prêtre  de  l'Eglise  d'AI^'x^ndrie.  »  Saint 
Maxime,  moine  de  Coustantmople,  dont  Té- 
poqw  remonte  au  septième  siècle  de  l'E- 
ffim^  dto  un  fragment  dn  Um  di  ta  Pio* 
fUknee,  qu'il  attribue  a  à  Clément,  trèa> 
saint  prêtre  d'Alexandrie.  C'est  ce  que  nous 
lisons  au  tom.  il,  p«g.  t4i,  des  Œuvres  de 
tainl  Maxime ,  traduites  et  publiées  par  le 
P.  Gombefis.  Jean  l)amas<»ne,  écrivain  fort 
téUtn  dn  huitième  siècle,  daoa  le  Traité 
inémsgiitimtés  du  Christ,  dont  on  trouva 
me  dtation  parmi  les  Témoignages  des  ou- 
(nm  mUtntt       ^  '  des 


ceuvres  de  Clément  d'Alexandrie,  édition 
d'Oxford ,  honore  aussi  Clément  du  nom  de 
«  bienheureux.  >  Noos  passous  les  éloges 
qu'on  a dmmésà sa sctoice;  un senlid  par- 
lera pour  tous  :  c'est  saint  Jéréme  qui,  dans 
s<m  ouvrage  5torb>Aarft>oiBt<celdritofft^ 
chap.  xxxviti,  loue  en  ces  termes  les  œuvres 
de  Clément  :  «  Ses  livres  jouissant  de  la  plus 
l>elle  réputation  et  sont  remplis  d'une  éru- 
«fiti<»  et  d*une  éloquence  ^'il  apuiséesdans 
les  divines  Ecritures  et  dans  les  monnmenla 
de  la  littérature  profane.  »  Il  dit  encore  dans 
«ne  lettre  à  Magnus  :  «  Qu'y  a-t-il  dans  ces 
livres  où  Ton  ne  trouve  rien  qui  ne  soitsavant 
Qu'y  a-t-il  au  contraire  qui  ne  soit  pas  de  la 
plus  profonde  philosophie?  > 

XXI.  Les  hommages  que  les  auteurs  an- 
ciens ont  rendus  à  hi  sainteté  de  Clément  se 
retrouvent  presque  dans  les  mèmt^  termes 
chez  les  écrivains  qui  ont  brillé  à  une  époque 
plus  récente.  On  pourra  s^en  assuré  en  con* 
évitant  les  œuvres  de  Clément,  édition 
d'Oxford,  t.  Il,  p.  tOH,  note  sur  Ie§  8; 
la  Rihlhthèque  des  Pre'dicalnir^ ,  du  Père 
Combelis,  t.  1,  p.  ;  le  Père  Kuinart,  dans 
les  Actes  des  martyrs ,  p.  133  ;  le  Pére  Ho- 
nofé  de  Sainte-Marie,  dans  un  grand  nombre 
d'endroils  de  ses  Béflexions  tur  les  rigU$  et 
sur  l'usage  de  la  critique;  le  Père  Aubrus- 
sel,  Des  Abus  de  la  cri!i-jm,  t.  II,  p.  53  ;  Nata- 
lis  Alexander,  t.  111  de  l'édition  drt  Paris, 
p.  307;  Dom  Calmet,  liv.  LVl  de  VUàlme 
universetie,  t.  T,  p.  n  et  suiv^.,  §  106  et  m 

XXIL  De  plus,  on  trouve  dans  le  martyro- 
loge d'Usuard,  au  4  décembre ,  la  mémoire 
de  saint  Clément,  c'est-à-dire  de  ce  même 
personnage  qui  nous  occupe.  Uu  peut  y 
Joindre  d'autres  martyrologes  plus  nouveaux 
comme  odni  de  Ye^med,  pubUé  en  1486^ 
deMaurulycus,  en  1568,  de  Galosini  en  1R78, 
de  Ferrari  et  d'autres  encore  que  Nous  ne 
iiorTimoQs  pas,  car  le  martyrologe  d'Usuard 
jouit  a  une  &ï  grande  autorite  qu'il  est  inu- 
tile de  s'appuyer  sur  d'aulrca  monuments. 
Aussi  lee  nombreux  éerivaina  qui  onthmioré 
Clément  du  titre  de  saint  en  alléguant 
reotemple  donné  par  Usuard,  se  sont- ils  mis 
à  l'abri  de  toute  lécrimination  et  de  toute 
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censure.  *  .  <  r\in«i  qnf»  raisonnent  les  Pères 
Bollandlsles,  t.  Vi,  mois  de  mai,  p.  777, 
§  13,  Baillel,  au  4  décembre,  1. 111,  p.  05 
et  sniv.,  TQlemont,  t.  III,  p.  495.  Le  eardiaal 
Baronius  parait  donc  avoir  manqué  à  ce  qu'il 
devait  à  la  gloire  de  Clément  d'Alexaiidric, 
en  n'inscrivant  pas  au  martyrolo.L'c  romain 
ce  nom  qu'il  avait  lu  dans  lo  martyrologe 
d'Usuanl. 

XXIIl.  Les  partisans  deClèment,  dont  Nous 
ii*avonsbit  jusqu'ici  que  reproduire  les  opi- 
nions, ne  s'en  liiMinent  pas  là.  Le  décret  du 
pape  (jeiîisc,  qui  met  les  œuvres  dp  Clément 
d'Alexandrie  parmi  les  écrits  apocryphes, 
l«ir  <aii8e  de  ^and«  difficultés  ;  car  on  a 
bien  siqel  de  croire  que  c'est  ce  décret  qui  a 
empêché  d'inscrire  le  nom  «îf  Cléawntdans 
les  fastes  des  saints  comme  le  remarquent 
les  célèbres  Boliandintcs,  t.  VII,  moisdejuin, 
dans  les  noies  sut  k'  iiiarlyroioge  d  Usuard. 
Aussi,  Toulant  à  tout  prix  se  tirer  de  cet  em- 
barras, ceux  qui  soutiennent  la  cause  de  Clé- 
ment  font  tous  leurs  efforts  pour  le  justifier 
complètement  du  reproche  d'erreur  ou  du 
moins  pour  l'excuser.  Le  P.  Le  Nourry, 
dans  l'introduction  à  la  grande  hibliottièque 
dei  tainft  Pérès,  emploie  tout  le  soin  pce- 
siUe  et  toutes  les  ressources  d'unevasie  éru- 
dition à  réviser  chacun  des  ouvrages  de 
Clément,  les  expUque  et  tâche  de  les  purger 
de  toutes  les  erreurs  qu'on  leur  reproche. 
Geillier,  Jks  écrimlm  melétiagtiques ,  t.  II, 
chap.  XXVI,  §  i4,  p.  314,  ne  nie  pas  que 
ces  erreurs  s'y  trouvent  véritablement,  mais 
il  prétend  (ju'elles  sont  étrangères  à  l'au- 
teur et  qu'elles  ont  été  intercalées  dans  le 
texte  primttif  par  l^s  hérétiques.  Dans  un 
autre  ouvrage,  l'Apologie  de  la  morale  des 
tainti  Féret,  chap.  u,  il  a  recours  au  même 
procédé  pour  cilhoer  toutes  les  taches  que 
Jean  Barbcyrac  signale  dans  Clément  d'A- 
lexandrie. t>aini(  t,  dans  l'ouvrage  et  l'endroit 
déjà  cités,  déclare  que  les  propositions  erro- 
nées que  ToQ  rencontre  dans  les  œuvres  de 
dément  ne  sont  pas  l'expreasion  de  son  sen- 
timait  personnel,  mais  biend'opimonsétraiH 
gères  qu'il  réfute  après  les  avoir  exposées. 

X}L1V.  D'autres  défooseurs  de  Clément  se 
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voyant  dans  la  nécessité  d'avancer  qu'il  a 
quelquefois  tenu  un  langage  erroné  en  son 
propre  nom  et  non  pour  exprimer  la  doc- 
trine d*autrui,  ont  embrassé  un  système  ifif- 
férent  :  ils  ont  cherché  à  diminuer,  à  aflU- 
blir  le  plus  possible  les  torts  dont  ils  ne  pou- 
vaient l'absoudre  tout  à  fait.  Dupin,  dans  la 
BîbUûUiéqm,  t.  I,  p.  208,  édition  de  Paris, 
année  1698,  dit  que  Clément  est  tombé  dans 
ces  erreurs  lofsquH  n'était  pas  encore  suffi- 
samment instruit  des  mystères  de  la  religion 
chrétienne.  Annat,  dans  sa  Théologie  posi- 
tive, liv.  IV,  art.  7,  donne  une  table  des 
œuvres  de  Clément  d'Alexandrie  et  combat 
tout  ee  qu'on  dit  pour  les  dépréder.  Les 
Pères  Bollandistes  fort  en  peineàcause  deUi 
censure  portée  par  le  pape  Gélase  contre  les 
opnvres  de  Clément,  s'efforcent  de  prouver 
dans  re.\cellente  dissertation  sur  la  disper- 
sion des  apôtres,  t.  lY,  mois  de  juillet,  p.  lî, 
§  27 ,  qu'il  y  a  deux  personnages  portant 
lenomde  CStoent  avec  le  surnom  d'Alexan- 
drin :  ils  «(joutent  que  le  décret  de  Gélase 
qui  condamne  les  «  optiseules  du  second  Clé- 
ment n  ne  s'appliijue  pas  à  celui  dont  Nous 
parlons  mais  à  l'autre.  Jean-Baptiste  Poza, 
dans  Tapologie  qu'il  a  écrite  au  eouver^ 
Pontife  Urbain  VIII  pour  justifier  son  ou* 
vrage  intitulé  Le  Elucidarium,  p.  3,  au 
verso,  examine  à  fond  la  valeur  des  termes 
de  ce  même  décret;  il  conclut  de  cet  examen 
que  le  pape  Gélase  n'a  pas  voulu  proseriie 
tous  les  ouvrages  qu'il  met  au  nombre  dies 
apocryphes,  mais  qu'il  a  simplement  eu  le 
dessein  d'établir  une  distinction  entre  les 
livres  qui  pouvaient  être  lus  publiquement 
pendant  la  célébration  dos  divins  offices,  et 
ceux  qu*il  était  permis  de  lire  seulement  en 
particulier;  il  pense  donc  que  les  cenvrus  da 
Clément  sont  déclarés  apocryphes  en  ce  der» 
nier  sens,  c'est-à-dire  qu'on  a  défendu  d'en 
faire  la  lecture  en  public,  au  milieu  des  di- 
vins olUces,  mais  non  de  les  lire  en  particu- 
Itcar  et  dans  le  secret  des  maisons.  Galetini 
oubrasse  cette  opinion  dans  les  noies qu^a 
ajoutées  à  son  mar^nrologe,  au  4  décembre; 
il  y  parle  en  ces  termes  des  œuvres  de  Clé- 
meut  d'Àiexandrie  :  «  Ses  ouvrages  sont  ce- 
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pendant  déclarés  apocryphes  parle  décret  de  rien  qui  révèle  ù^w^  Clt^mPTit  n  ne  sainteté 
Gélase,  ce  qui  veut  dire,  selon  l'explication  éminenle  «*t  dipne  d  èti  t-  hoiiorLC  d  un  sou- 
de Covarruvias,  qu  il  faut  les  lire  avec  pré-  venir  perpétuel  dans  les  tables  du  Martyro- 
«n^km  en  son  parUcuUer  et  que,  dans  les  bge  romain.  Car  la  sainteté  dont  Nous  par- 
•Memblées  publiques  de  l'Eglise,  on  ne  doit  Ions  id  ne  coottste  pas  dans  la  pratique  de 
pas  les  lire  du  tout.  »  telle  ou  telle  espèce  de  bonnes  oeuvres,  mais 
XXV.  Voilà  ce  que  Nous  avons  pu  tir(*rd('«  plle«t^  reconnaît  firf'xorrirf»  assidu  et  constant 
auteurs  anciens  et  nioUerues  noii-seuicinent  de  toutes  les  verius  dans  uu  degit:  héroïque 
parmi  les  cathoUqucs  mais  aussi  chez  les  hé-  jusqu'à  la  mort.  Nous  pouvons  donc  dire  ici 
léradoxes.  Nous  avons  rapporté  ici  tous  ces  oommeD.  Calm^à reodrottindiqué  plushaut 
témoignages,  non  par  le  vain  désir  de  faire  que,  sur  la  vieetla  moortdeGlémeotd'Aleuui- 
parade  d'érudition,  mais  dans  l'unique  Lut  drie,  l'histoire  ne  nous  donne  aucun  rensei- 
de  metlre  sous  les  yeux  de  tout  le  inonde,  ^'iieinent.  D'ailleurs,  Eusèbe  était  attaché  à 
sans  le  moindre  déguisement,  ce  qui  paiait  la  secte  d'Àrius,  et  son  témoignage  en  fa- 
tarorable  à  la  cause  de  Clément  d'Alexan*  de  Clément  d'Alexandrie  est  mis  en  sus- 
drie.  liais  ces  motîfe  ne  sont  pas  asses  puis-  pidon  par  oenz  qui  découvrent  dans  les 


sant»  pour  Nous  faire  entrer  dans  le  senti-  œuvres  de  ce  dernier  quelques  germes 

meut  de  ceux  qui  voudraient  qu'on  inscri-  d'arianîsme.  De  leur  nombre  est  le  P.  Pétau 

vil  son  nom  au  Martyrologe  romain.  Nous  qui,  dans  ses  Dogmes  tlu'ologiques ,  t.  II, 

allons  donner  Nos  raisons,  non  pour  porter  liv.  I,  cbap.  rv;  §  1,  reproche  à  Clément 

atlelnle  à  la  glmre  de  Clément  d'Alexandrie,  d'ens^gner  o  que  le  Fils,  par  sa  nature,  ap- 

mais  pour  faire  voir  les  sérieuses  ififflcullés  proche  du  Dieu  tout-pntamt,  ce  qui  tient 

qui  Nous  empèdwnt  de  placer  son  nom  dans  des  erreurs  de  Platon  et  d'Arius.  b 

le  Martyrologe,  quoi  qu'on  puisse  dire  d'ail-  XXVII.  Voici  la  seconde  raison:  il  ne  rc^te 

leurs  de  s«a  lumières  et  de  ses  vertus.  pas  de  monument,  pas  mt5me  la  moindre 

XXVI.  La  première  difticulté  vient  du  si-  trace  du  cuite  qu'une  église  ou  un  diocèse 

knce  des  andens  auteurs  sur  la  vie  et  les  anndtienda  à  Oénient  d*Alaiandrie,  avec 

BHBiirs  de  Clémoit  d*Alexandrie.  Un  seul,  le  coosentemttit  exprès  on  tadted'tan  évAque 

Eusèbe  Pamphile,  dans  YRMoin  eodétim-  catholique.  En  vain  dira-t-on  qu'il  est  mort 

ttquty  Hv.VI,  chap.  u,  cite  un  fragment  avant  le  temps  où  la  coutume  s'est  établie 

d'une  lettre  d'Alexandre,  évt'que  de  Jérusa-  dans  l'Eglise  d'honorer  d'un  culte  public  les 

km,  qui  donne  de  grands  éloges  à  Clément  ;  glorieux  confesseurs  du  Christ.  Celle  cuu- 

MÎDtiéréme,  comme  Nous  ravom  dit  plus  tume,  il  est  vrai,  n'a  commeneé,  soit  en 

bant,  s'appnîe  sur  la  même  autorité  dans  son  Orient,  soit  en  Occident,  qn'an  quatrième 

OQvnige  sur  les  écrivains  ecclésiastiques,  siècle  ;  les  érudits  en  conviennent  et  Nous 

Voici  le  passage  extrriit  d'Eusèlie  :  «  Mes  sei  •  l'avons  prouvé  au  liv.  1  De  la  Canonisation^ 

gneurs  et  mes  frères,  je  vous  ai  euvoyé  cette  chap.  v,  §  3  et  suiv.  Mais  tout  le  monde 

lettre  par  le  bienheureux  prèlre  Clément,  le  sait,  les  premiei^  fidèles  étaient  dans 

boDinietrès-recommandableetd*ttnegrande  Tusage  de  rendre  des  Imminages  publies, 

verla,  que  vous  counussez  déjà  et  que  vous  même  aux  simples  ctmfésseors  qui  s'étaient 

connaîtrez  encore  mieux.  La  divine  Provi-  endormis  dans  le  sein  du  Sdgneur,  et  de  té- 

dence  en  a  faut  choix  pendant  qu'il  était  au-  moigner  ainsi  la  haute  estinie  qu'ils  avaient 

près  de  nous  pour  affermir  l'Eglise  du  Christ  conçue  de  leur  émiuente  saïutelé,  quoique 

et  la  faire  prospérer.  »  Or,  quand  même  il  l'Eglise  n'eût  pas  encore  tracé  de  règles  ni 

certain,  comme  le  prétend  Henri  de  institué  de  rites  solennels  &  cet  ellét. 

Tatds  qui  en  eda  suit  l'avis  de  saint  Jérôme,  XXVIII.  La  troisième  ralsoD ,  c'est  que 

çue  ces  paroles  s'appliquent  à  Clément  nous  devons  considérer  les  ouvrages  de  Clé- 

d'Alezandrie,  toi^ours  estril  qu'on  n'y  voit  ment  d'Alexandrie  ùnon  comme  erronés  au 

Ton.  u.  4 
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moins  comme  suspects.  Pétau  dont  Nous 
avons  reproduit  plus  liant  les  paroles,  l'ac- 
cuse (i'arianisme,  quoique  Le  iNourry,  dans 
son  Introduction,  1. 1,  p.  683  et  suiv.  et 
p.  988  et  saiv.  prenne  à  t&ebe  4e  le  défendre 
sur  ce  point.  Dans  le  tome  II  desesoavragee 
sur  l'Etude  des  kdres  dfriym,  chap.  vitî, 
Cassiodorc  juge  ea  ces  termes  les  coium»'U- 
taires  de  Clément  d'Alexandrie  sur  les  épîtres 
omoidqnes:  «Clément,  prêtre  d* Alexandrie, 
qu'on  appelle  atusi  le  Stromate,  a  expliqué 
en  langue  grecque  plusieurs  endroits  des 
épîtres  canoniques,  c'est-à-dire  de  la  pre- 
mière e pitre  de  saint  Pierre,  de  la  première 
et  de  Id  seconde  de  saint  Jean  et  de  odl»  de 
Baint  Jacques  ;  U  y  a  dans  ces  oommentaires 
des  vues  profondes,  mais  aussi  des  choses 
hasardées  ;  nous  les  avons  fait  traduire  en 
latin,  en  ayant  soin  de  retninrher  les  en- 
droitii  dangereux,  aliu  que  1  uu  put  sans  au- 
cune crainte  venir  y  p^aer  une  sidne  doe- 
trine.  »  Quelques  pail^ans  de  Clément  dier>^ 
choit  encore  id  à  s'échapper,  et  répondent 
que  ronvr;!<?»'  où  Ton  trouve  tant  d'idées 
condamnables  ne  vient  pas  de  lui  mais  d'un 
autre  écrivain  inconnu.  Photius  déclare  que 
les  huit  Uvres  des  Hypotyposes  ou  des  Insti* 
tutionsfourmillent  d'enenrs  ;  il  en  donne  une 
longue  liste  dans  le  cent-neuvième  recueil  de 
saBibîioltièque,  puis  il  poursuit  :  «  L'auteur 
répand  encore,  avec  une  légèreté  scanda- 
leuse, mille  impiétés  du  même  genre,  soit 
qu'il  parie  en  son  propre  nom  on  qu'il  prête 
ses  paroles  à  quelque  autre  personnage; 
c'est  an  point  qu'il  a  rempli  ces  huit  livres 
des  blaspiièmcs  les  plus  monstrueux.  J)e 
temps  en  temps  il  s'arrête  à  développer  ces 
idées  luHTibles  ;  puis,  çà  et  là,  sans  ordre  ni 
fidson,  comme  dans  un  aœés  de  démence, 
U  dta  les  Ecritures.  »  Ceci  est  autrement 
grave  ;  mais  certains  chauds  défenseurs  de 
la  cause  de  Clément  pensent  qu'il  n'est  pas 
question  dans  ce  passage  d'erreurs  où  lui- 
même  swût  tombé,  nuUs  des  opinions  d'au- 
tnii  qu'il  expose  et  qu'il  réftite.  Ils  lijoutmt 
que,  d'ailleurs,  il  est  bien  difficile  de  porter 
un  jugement  équitable  sur  cet  ouvrage  qui 
n'exiâte  plus  ou  dont  on  n'a  conservé  que 
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des  lambeaux .  C'est  la  réflexion  de  0.  GalfflAt 

à  l'endroit  déjà  rité, 

XXJX.  Cependant  les  auties  ouvrages  de 
Clément,  ceux  dont  il  est  xeconmi  rauteur  et 
qui  se  trouvent  enire  les  mains  des  toidits, 

nous  voulons  dire  les  livres  du  Pédagogue, 
les  Stromates  et  quelques  autres  en  petit 
nombre  sont  l'objet  des  mêmes  accusations. 
Dans  la  Bibliothèque  axlésiastiquê,  édition 
de  Fabridus,  chap.  xxxvm,  p.  liS,  Aubert 
Le  Mire  dédare  t  qu'on  y  lit  plusieniB  pro- 
positions sentant  l'erreur,  n  Auparavant,  le 
même  jiigeuicat  avait  été  porté  par  le  car- 
dinal Bellarmin  qui,  dans  ses  fameuses  con- 
troverses avec  les  hÏMiques,  s'était  livré  à 
une  étude  profonde  et  à  un  sévère  ezamea 
des  œuvres  de  Clément,  c  Ce  remarquable 
auteur,  dit-il  dans  son  livre  ^nr  les  écrivains 
pcflésiastiques,  présente  certaines  proposi- 
tions sentant  l'erreur  que  nous  avons  signa- 
lées dans  nos  traités  de  controverse,  etc. 
Ont-elles  été  glissées  là  par  tes  hérétiques, 
selon  la  pieuse  croyance  de  plusieurs,  on 
bien  faut-il  les  attribuer  à  la  fragilité  hu- 
maine, c'est  ce  quo  nous  ignorons.  »  Nous 
laissons  de  cùté  d'autres  dispositions  sem- 
Uables.  Nous  avons  un  motif  assez  grave  de 
suspecter  les  ouvrages  de  Clément  dans  le 
décret  de  Gélase,  tel  que  Juste  Fontanini, 
archevêque  d'Ancyre,  l'a  tiré  d'un  manus- 
crit fort  ancien  de  la  bibliothèque  du  Vati- 
can. Ce  décret,  comme  Nous  l'avons  déjà  ob- 
servé, met  les  mavresde  Qémentan nombre 
des  apocrypiies;  et  ce  n'est  pas  seulement 
pour  en  interdire  la  lecture  publique,  tout 
en  permettant  de  le  lire  en  particulier,  mais 
plutôt  pour  dénoncer  les  dilTérentes  erreurs 
qui  y  sont  répandues.  Tel  est  le  sentiment 
qu'ont  «nbramé  et  prouvé  Doqjat,  JVoflonf 
de  Droit  canon,  liv.  Il,  chap.  xLvm,  §  i, 
vers  la  fln  ;  le  cardinal  Bellarmin,  Des  écri-' 
vains  ecclésiastiques  ;  Clément  d'Alexandrie; 
Charles  Dufresne,  Glossaire,  au  mot  :  apo- 
cryphes;  Pagi,  Yie  du  pape  Gélase,  §  4, 
p.Sâ7;  Magri,  7(N!ii6ii(alra  eeclAfiislIgiie, 
au  mot  apocryphe. 

XXX.  Quiconque  réfléchira  mûrement  et 
sans  partialité  à  tout  ce  que  Nous  venons  de 
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fin  te  verra  «mtndnt  d'avouer  que  la  doc- 
trine de  Clément  d'Alexendrie  ut  au  moins 

douteuse  et  suspecte  et  qw  ses  partisan;; 
sont  oblig'^s  de  se  inctlrc  l'esprit  à  la  torture, 
de  chercher  toutes  sortes  d'explications, 
d'édiappatoires^  de  distinctions,  pour  empê- 
cha qu'on  ne  le  jnge  avec  trop  de  sévérité. 
Or,  dans  cet  état  de  la  ]  h  >iioa,  aucun 
homme  sa^'o  n'hésitera  h  déelarer  que  ce 
nom  ne  peut  être  inscrit  dans  les  fastes  sa- 
crés. Ainsi,  le  nom  de  Constantin-le-Grand 
Mtrottve  panni  les  noms  ôfx*  s^nts  dans  le 
Ménologe  des  Grecs  ;  nul  doute  n*est  pos- 
sible sur  le  culte  qae  lui  rend  TEglise  orien- 
tale; ricanmoins,  on  n'a  jamais  voulu  le  pla- 
cer daiis  le  Marlyroloi?e  romain,  parce  que 
plusieurs  écrivains  iout  accusé  ou  bien 
d'avoir  partagé  l'héréflie  des  Ariens  ou  biai 
d'avoir  eu  du  peochsnt  pour  eux  ;  cepei^ 
dant,  les  Bollandistes,  t.  V  du  mois  de  mai, 
21*  jour,  et  Natalis  Alexander,  IJîstoire  ccrlr'- 
$ias(i(jue,  t.  IT,  dissert.  -2.1,  s'elforcenl  de 
justitier  ce  grand  prince.  On  peut  aussi  par- 


des  dogmes  établis  depuis  loDgtemps  et  eon- 
firmès  par  ks  décrets  incontestables  do 

I  Kglise.  Les  exemples  que  l'on  met  en  avant 
n'ont  donc  aucun  rapport  à  la  question  et 
c'est  à  tort  que  le  savant  P.  Ilalloix,  dans  le 
t.  II  des  Ecrivains  illustres  de  l'Eglise  orim- 
taU,  notes  sur  la  vie  de  Panlèoe,  chap.  n, 
s'étonne  et  se  plûnt  qu'on  ait  inscrit  dans  le 
Martyrologe  romain  les  noms  d'autres  an- 
ciens Pères  (jui  sont  tombés  dans  différentes 
erreurs,  et  que  Clément  d'Alexandrie  en  soit 
eomplètement  banni. 

XXXII.  Les  autres  raisons  que  Nous  avons 
repruduiles  plus  liant  en  faveur  de  Clément 
d'Alexandrie  n'Diit  i);is  plus  de  poids,  à  com- 
mencer parcelle-ci .  que  beaucoup  d'auteurs 
lui  donnent  le  nom  de  bienheureux,  et  de 
saint.  A  la  tète  de  ces  auteurs,  comme  Nous 
l'avons  vu,  se  place  Ensfebe  dont  Nous  avons 
cité  le  passage,  extrait  de  la  lettre  d'Alexandre 
de  Jéni?a!em.  Selon  la  traduction  de  Ilenri 
di"  Valois,  il  siguilie  :  saint  Clément,  aussi 
mon  maître.  Mais  si  nous  pesons  la  valeur 


courir  ce  que  Nous  avons  écrit  sur  ce  sujet   des  termes  d'après  le  texte  grec,  il  fiuidra  ap- 


au  liv.  Il  Le  la  Ceamiaatiùn  de»  tatntt, 

chap.  xxxvi ,  §  tG,  et  ce  qui  en  a  été  dit 
lottt  récemment  par  ('ostadoni  dans  ses  Ob- 
seriadons  sur  une  ancienne  taJbk  grecque^ 
§  1*. 

XXXI.  Les  exemples  que  l'on  Nous  oppose 
ne  vont  pas  au  si^et.  On  cite  Hilaire,  évéqne 

d'Arles,  et  Vincent  de  Lérins,  qui  sont  men- 
tionnés tous  les  deux  dans  le  Martyrologe 
romain,  le  premier  au  5  mai  et  le  second  au 
^  du  même  mois,  quoique  leur  doctrine  ait 
subi  lacontagifmdererreùrsemi'péiagienne. 
Hais,  quand  Nous  accorderions  qu'ils  ont  été 
infectés  de  cette  erreur,  maigre  les  dénéga- 


peler  Clément  plutôt  sacré  que  saint;  en 

fet,  le  grec  porte  :  tîv  isp':v  KXr,\Lsr:x.  £t  quand 
nnus  voudrions  accorder  que  le  nom  de  saint 
et  de  bienheureux  a  été  donne  à  Clément,  ce 
ne  serait  pas  un  motif  de  lui  altiibuer  uue 
sainteté  émineate.  La  dénominatimi  de  saint 
dans  les  premiers  temps  de  l'Eglise  étiût  plu- 
tôt attachée  à  la  profession  de  la  religion 
chrétienne  qu'à  la  pureté  des  mœurs,  s  Au- 
trefois, dit  Henri  de  Sponde  dans  VAhregé 
des  Annales  du  cardind  Baroniusy  à  l'année 
43,  après  L-C,  §  A,  les  noms  de  chrétien 
et  de  smnt  se  mettaient  l'un  pour  l'autre, 
comme  on  le  voit  dans  saint  Paul,  daus 


lions  d'un  grand  nombre  de  savants  quisou-  saint  Luc  et  plus  tard  dans  Ignace,  l'hilon, 

tiennent  très-bien  la  conformité  de  leurs  sen-  Poly  carpe,  TertulUen  et  d'autres.»  C'est 

timents  avec  la  doctrine  eathoUque,  il  &n-  pourquoi  Nous  avons  suffisamment  prouvé 

drait  les  excuser  d'avoir  payé  ce  tribut  A  la  au  liv.  lY  He  la  Canonisation  àet  tolnlf , 

faiblesse  humaine;  car  la  doctrine  ^ho-  II  pat  lie,  cbap.  xxvn,  §  14,  que  le  seul 

lique  n'avait  pas  encore  été  dt  finie  par  l'au-  titre  de  saint  ne  surfît  pas  pour  qu'on  doive 

loritë  suprême,  du  siétre  apostolique,  comme  honorer  d'un  culte  religieux  les  corps  que 

Nous  l'avous  longuement  démontré  au  liv.  II  l'on  relire  des  catdcoml>es,  puisque,  comme 

De  toC^mofi<aitfAm<iesialnlt,cb.  zxix.  An  Noos  venons  de  Tobeenrer,  la  prinûtiva 

contraire,  on  croit  que  dément  a  ûôUi  sur  S^ise  ne  voulait  indiquer  par  ce  mot  do 
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saint  ni  la  sainteté  4e'  la  vie,  iii  le  martyre 
enduré  pour  le  nom  de  Jémis-Glirist,  niais 

seulement  l'intégrité  de  la  foi  chrétienne  qui 
était  rommune  à  tous  les  fidèles.  Mais,  dans 
la  suite  des  temps,  on  a  restreint  la  signifi- 
cation de  ce  terme,  comme  le  remarque  ie 
même  Henri  deSponde  :  «Enfin,  cooUnne-t-il^ 
rmage  a  prévalu  dans  l'Eglise  de  réserver 
le  nom  de  saints  pour  ceux  en  <]ui  l'on  voyait 
briller  une  sainteté  plus  éniinentc  et  plus 
éprouvée.  »  Dans  ce  dernier  sens  vn  écrivain, 
judicieux  aurait  de  la  peine  aujourd  liui  à 
donner  le  nom  de  saint  à  Clément  d'Alezan- 
diie,  et  A  cela  lui  arrivmt,  il  ne  tarderait 
pos  à  s'en  excQWr,  à  l'exemple  du  P.  Com- 
beCs  qui,  eau  t.  II  de  la  Bibliothèque  de  la 
Prédication^  p.  9,  demande  pardon  d'avoir 
quelquefois  honoré  Clément  du  titre  de 
saint.  9  Ce  sont  les  propres  paroles  de  Do- 
midqne  Georgi  dans  les  notes  qu*ll  a  pon- 
tées au  Martyrologe  d*Adon,  sur  le  19  dé- 
cembre. On  peut  rapporter,  en  faveur  du 
même  sentiment,  l'observation  que  fait  un 
auteur  fort  exact,  le  P.  Michel  de  Saint-Jo- 
sepii  daus  sa  Bibliographie  critique  ^  t.  II, 
p.  39  au  mot  CUmni,  conœmant  Fusage 
de  lAi  donner  le  nom  de  sdnt:  cOans  le 
Cmedeur  etpagnoit  dit-il,  au  1. 1,  p.  134, 

où  l'on  ordonne  do  faire  des  corrections  à  la 
Bibliothi'iUiL'  Jr^  anciens  Père5,  il  est  pres- 
crit d  eUticei  dans  le  t.  VI,  col.  23ô,  le  titre 
de  saint  qu'on  avait  J(HQt  au  nom  de  Glé- 
raent.  » 

XXXIII.  n  est  vrai,  comme  Nous  ravons 
montré  plus  haut,  que  plusieurs  martyro- 
loges mentionnent  Clément,  mais  on  peuten 
citer  d'autres  où  sou  nom  ne  se  trouve  pas. 
Ainsi^  en  le  «lierdherait  vahummi  dans  le 
t  Ili  da  Trétor  ffanudmet,  par  Martène  et 
Durand; danslet.  Vide  la  Grande  Collection 
des  anciens  auteurs  qui  a  été  formée  par  1^ 
mêmes;  dans  le  t.  11  du  Spirtlprie  de  Luc 
d'A^hery  ;  dans  le  1. 11  des  Ecrits  aiicienë  [  de 
Canidus);dansleifarryro<O0e(deFloraitini  ]  ; 
dans  le  t.  TI,  II  partie  du  mois  de  Juin,  des 
Bollandistes;  et  pourtant  on  trouvera  sur 
ces  indications  un  bon  nombre  de  martyro- 
loges  anciens.  C'est  doue  une  opinion  asses 


ES  sAurrs. 

pfobeble  quUsuaid,  écrivain  du  nenviime 
aiède,  est  le  premîor  qui  ait  Inscrit  le  nom 

de  Clément  d'Alexandrie  dans  son  martyro- 
loge. Or,  rien  n'empêche  de  s'écarter,  pour 
de  bonnes  raisons,  du  Martyroloîre  d'Usuard 
qui,  d'ailleurs,  possède  à  bien  des  titres  une 
autorité  légitime. 
XIY.  Le  savant  du  SoUier»  dansseslVofesitir 
VEUard,  m  A  déeembn,  alBBrme  que  cet  au- 
teur est  le  premier  qui  ait  plao«  le  nom  de 
Qément  dans  son  martyrologe.  Nous  regar- 
dons ce  >i  Tit  iment  comme  très-probable.  En 
effet,  Usuuid,  pour  composer  son  ouvrage, 
s*e8t  servi  des  martyrologes  antérieurs  de 
saint  Jérôme,  du  vénérable  fiède,  de  Floma, 
de  Raban-Maur,  et  d'Adon,  comme  le  montre 
fort  bien  ce  bénédictin  de  la  congrrégation 
de  Saint-Maur,  auteur  anonyme  de  la  Pré- 
face sur  le  véritable  martyrologe  d'Usuard, 
qui  a  été  imprimée  à  Paris  en  171$;  voir 
cette  pEéfiue,  psg.  8.  Mais  le  nom  de  Clé- 
ment ne  se  trouvant  dans  aucun  des  mar- 
tyrologes précédents,  on  peut  affirmer,  sans 
être  téméraire,  qu'Usuard  est  le  premier 
qui  ait  introduit  ce  nom  dans  son  mar- 
tyrologe; d'autant  plus  que,  dans  le  pn>- 
logne  qu'il  adresse  à  Cbaries-le^Chaave,  et 
qu'on  peut  lire  dans  l'ouvrage  cité  pins 
haut,  lui-même  avoue  nettement  qu'il  a  en» 
richi  son  livr»^  de  plusïpurs  noms  de  saints 
qui  mauquaiuut  dons  les  marlyrologes  ante- 

rieoia,  «  Si  Ton  tcoave  dans  cet  ouvrage 
des  augmentations  et  des  changemeDls  &  ce 

que  j'ai  emprunté  d'ailleurs,  ou  pourra  re. 
connaître  que  c'est  le  résultat  de  mes  actives 
et  patientes  recherches.  >  Voilà  les  paroles 
d'Usuard. 

XXXT.  Dominiqne  Georgi  préOie  on  antre 
sentiment  j  et  dans  l'endroit  dtè  plus  baut, 

il  est  d'avis  que  saint  Adon,  avant  Usnard,  a 
placé  le  nom  de  Clément  dans  son  mart^To- 
lope.  Mais  il  est  beaucoup  plus  f,u  de  l'a- 
vancer que  de  le  prouver.  Georgi  estime 
beaucoup  et  c'est  justice,  TédUioa  dn  Ihr- 
lyraloge  d'Adon  que  l'on  doit  aux  soins  de 
Rosweyde  et  qui  se  trouve  au  tom.XVIde  la 
Bibliothèque  des  Pères,  édition  de  T.yon  ,  an 
1677.  lieu  parie  ainsi  dans  sa  BrétaUt  pa^. 
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iS.  ■  Tous  oomiinndM  ijuilement  le  pHx 
qiM  Boas  attadunM&réditbiideBMwq^ 

en  voyant  qu'elle  nous  a  constamment  aervi 
de  règle;  nous  n'avons  rien  retranché  de 
ce  texte,  nous  avons  mis  uu  soia  scnipuleux 
à  le  conserver  intégralement,  et  nous  avons 
n^Kirté  aux  Tariantat  tout  ce  que  notu 
avi(His  r^uidlli  dans  nos  extraits.  »  Si 
Georgi  accorde  tant  de  confiance  à  cette  édi- 
tion, pourquoi  inscrit-il  le  nom  de  Clément 
qu'elle  omet?  Sans  doute,  il  en  appelle  aux 
anciensexemplaires  du  Martyrologe  d'Àdon, 
qui  fannent  tes  mamiscrils  Ml ,  BI3  et  814 
de  la  bibliothèque  du  Vatican,  et  dans  les- 
quels, après  la  mémoire  de  saint  Avit,  abbé, 
on  lit  ceci  :  «  A  Alexandrie,  le  bienheureux 
Clément,  prêtre,  qui  jeta  le  plus  vif  éclat 
dans  les  éodes  de  la  science  divine.  »  Uala 
rigeseid  de  eesmamiscflts  sof&t  ponr  Jeter 
dea  doutes  sur  leur  autorité.  Il  faut  écouter 
ce  fpi'en  dit  Georgi  lui-même  dans  sa  Frd- 
face,  pag.  9  ;  îi  L'un  d'eux,  celui  qui  porte 
le  DUinéro  ail ,  m'a  semblé,  par  les  carac- 
fènsy  dater  da  oiudème  aiède;  et  les  deux 
aotna,  marqués  des  nombres  MS  et  514, 
m'eut  para  remonter  au  douzième.  »  Donc 
ces  trois  exemplairfs  df  la  bibliottièque  du 
Vatican  ne  sont  ni  absolument  anciens  ni 
voisins  du  temps  desauit  Adon  ;  ils  se  trou- 
vent an  contnâre  séparés  par  plusieurs 
siècles  de  l'époque  où  vécut  l'autear.  Ce  qui 
donne  encore  lieu  à  cette  réflexion ,  qu'il  a 
pu  très-facilement  arriv*T  que  des  écrivains 
d'un  âge  plus  récent ,  sous  un  prétexte  de 
religion  et  de  piété,  aient  tyouté  aux  an- 
ciens martyiologeSy  de  leur  autorité  privée, 
de  nouveaux  noms  de  saints  ;  et  Nous  pour- 
rions ici  nous  appuyer  de  nombreux  exem- 
ples fournis  par  les  savants  et  par  Georgi 
lui-même. 

nXTL  Ce  point  étant  Irfea  étaliU,  savoir 
qaTUsnard  est  le  premier  qni  ait  placé  le 
nom  de  Clément  dans  le  martyrologe,  assu- 
rément, cet  écrivain  n'a  pas  une  autorité  si 
considérable  que  ce  soit  un  forfait  énorme 
de  ne  pas  le  suivre  ;  en  effet  nous  savons 
qœ  d'abofd  on  a  la  son  martyrologe  dans 
les  monaatèna  des  Bénédictins,  et  que  les 


antres  églises  Font  ensuite  adopté.  Noua 
avons  fiût  cette  observation  dans  Notre  ou- 
vrage De  la  cofionâaCton  des  saints,  liv.  IT, 

n*  part.  ch.  xvii,  §  3.  De  plus  cette  erreur 
n'est  pas  la  seule  qu'ait  commise  Usuard.  Si 
l'on  examine  bien  les  choses  qu'il  raconte  au 
sqjet  de  la  fftte  de  rAssomptiom  de  la  bien- 
heureuse IHerge  Marie,  et  que  Nous  avons 
eu  soin  de  raenlionner  dans  Notre  ouvrage 
Sur  leaFf'tefi  de  fs'ofre-Seigneur  Jésus-Christ 
et  de  sa  bienheureuse  Mère^  au  45  août,  il 
faudra  nécessairement  avouer  qu'on  doit  re- 
jeter le  témoignage  d*1lsnard ,  quand  il  se 
trouve  en  opposition  avec  des  raiaooa  qui 
ont  plus  de  solidité  et  de  valeur.  C'est  pour- 
quoi Nous  ne  pouvons  embrasser  l'opinion 
de  ceux  qui  blâment,  avec  une  souveraine 
injustice ,  les  bommes  trèa-estimaUes  que 
Gr^joire  XllI  avait  diargée  de  corriger  le 
Martyrologe  romain ,  (;t  dont  on  peut  vc^ 
les  noms  dans  l'endroit  de  notre  ouvrage, 
cité  plus  haut,  §  5.  Ils  ne  sont  nullement 
répréhensibles  d'avoir  omis  le  nom  de  Clé- 
ment, quoique  le  Martyrologe  dUsoard  en 
fit  mention;  carteUe  est  la  force  des  aigo- 
ments  que  Nous  avons  rapportés,  quils  sut 
fîsent  et  pour  infirmer  le  témoignage  d'0- 
suard  et  pour  juslilier  de  tout  reproche  et  de 
toute  critique,  l'édition  corrigée  du  Marty- 
rologe romain. 

Après  la  controverae  relalive  à  Oément 
d'Alexandrie,  eu  vient  tmc  autre  concernant 
Sulpice  Sévère  y  disciple  de  saint  Martin. 
Ceux  qui  ont  corrigé  le  Martyrologe  sous 
Grégoire  XIII  ont  cru  devoir  placer  l'éloge 
suivant  an  n  Janvier  :  cA  Bourges,  si^ 
Sulpice  Sévère ,  évèque^  disciple  de  saint 
Martin,  illustre  par  ses  vertus  et  par  son 
érudition,  d  Mai^  les  nouveaux  correcteurs, 
du  temps  d' Urbain  Vlli ,  r^anchèrent 
quelques  mots  dn  mUieade  cet  éloge  et  le 
rédidsirent  à  ceux-ci  :  •  A  Bourges ,  saint 
Sulpioe  Sévère,  évôque,  illustre  par  ses  ver- 
tus et  par  son  érudition.  »  Ainsi  la  variante 
se  trouve  tout  entière  dans  ces  mots  :  a  dis- 
ciple de  saint  Martin.  •  Les  BoUandistes  en 
parient  beaucoup,  au  SB  janvier,  dans  la  vie 
de  saint  Sulpee  Sévère,  évèqoe  de  Bourges, 
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§  2  par.  42,  ainsi  que  Florentini ,  rîm  ^  Ir» 
(lenxième  avertissement  placé  en  tète  de  ^(m 
martyrologe,  pog.  51  ;  Baillet,  au  29  janvier, 
§  1  el  4  ;  TUiemoat ,  tom.  X  des  Mémotret, 
note  V  sur  lavU  de  Siàpiee  Sétière;  Gra- 
veson,  lom,  XII  de  YBistoire  eccMsiastique, 
pag.  IS7,  édition  de  Rome,  an  1717  ;  et  beau- 
coup d'antres  encore.  On  peut  joindre  à  ces 
indications  notre  ouvrage  De  la  Canonisa- 
tim,  Uv.  lY,  n*  part.  cbap.  xvn,  §7. 

XXXYIII.  Pour  tr^ter  cette  controverse 
comme  le  mérite  son  importance ,  il  faut 
d'abord  examinerle  point  oùse  trouve  toute  la 
difficulté,  c'est-à-dire  si  Sulpice  Sévère, 
disdpte  de  «tint  Martin,  e  été  évèpie  de 
Boufgies  ou  non,  et  par  conséquent  st  c'est 
à  tort  ou  à  raison  que  l'on  a  eflkcé  ces  mots  : 
disriple  de  saint  Martin.  Les  correcteurs 
du  temps  de  Gri'-goire  XIII  ont  cru  l'affirma- 
tive; c'est  pourquoi  ils  ont  joint  les  deux 
titres  dans  l'éloge  :  «  À  Bourges,  .'^aint  Sul- 
pice  Sévère,  évèque ,  diadple  de  saint  Mar- 
tin. •  Le  cardinal  Baronius,  dans  sesNoles 
tur  le  MartifTohge ,  au  20  janvier,  atteste 
que  c'était  là  véritablement  l'opinion  de.s 
collecteurs.  Et  l'on  ne  peut  dire  qu'elle 
soit  dépourvue  de  probabilité,  puisqu'elle 
s'appniesur  les  additions  iaites  par  Molanns 
au  MartjTologe  d'Usuard ,  parmi  lesquéUes 
se  trouve  celle-ci  :  a  Dans  la  ville  de  Bourges, 
saint  Sulpice  Sévère,  évêquc  et  confesseur, 
disciple  du  bienlieureux  Martin.  »  Elle  re- 
pose encore  sur  l'autorité  de  Maurolycus  qui, 
dans  son  martyrologe,  écrit  sur  le  même 
jour  :  «  A  Bnnrge,';,  Sévère,  évêque,  dis- 
ciple de  saint  Martin.  •»  Knfiri  elle  est  fortifiée 
par  l'apologie  que  Guibert,  abbé  de  Gem- 
Uonrs,  qui  florissatt  au  comm^cement  du 
treislème  siècle ,  a  composée  en  fovenr  de 
Sulpice  Sévère,  disciple  de  saint  Martin.  Au 
sujet  de  cette  apologie,  il  faut  consulter  Jé- 
rôme de  Pralo,  oratarien  de  Vérone  ,  qui  l'a 
insérée  au  tome  I  des  Œuvres  de  Sulpice 

IXXIX.TVopamfiantsdan8lavaieur  deces 

raisons,  plusieurs  slrritent  et  se  répandent 
ouvertement  en  paroles  rnjunenscs  et  en 
murmures  de  toute  sorte  contre  la  correctioa 
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du  martvrologe,  accompli  sous  Urbain  YIIT. 
Voici  leur  raisonnement  :  ou  bien  les  con- 
jectures exposées  cinles-sus  sont  fondées,  et 
dès  lors  rédition  de  Grégoire  Xm  doit  être 
conservée  dans  son  intégrité;  ou  bien  «m  a 
découvert  des  monuments  qui  détruisent  ces 
conjectures  et  dans  ce  cas  il  suffisait  d'ôter  à 
Sulpice  Sévère  le  litre  d'évéque,  en  laissant 
subsister  ces  mots  qui  suiveuL  :  disciple  de 
saint  Martin.  Pour  avoir  repoussé  cet  arran- 
gement ,  les  nouveaux  correcteurs  du  Mar- 
tyrologe romain  donnent  deux  sujets  de 
plaintes  contre  eux,  au  lieu  d'un.  Ô'abord 
ils  imaginent  un  .second  Sulpice  Sévère, 
évèque  de  Bourges  diCTérent  de  Sulpice  Sé- 
vère, disciple  de  saint  Martin;  msuite  Ils 
bannissent  des  fastes  sacrés  et  dépouillent 
injustement  du  titre  de  saint,  après  une  pos- 
session lrès-;inrienne  ,  Sulpice  Sévère,  dis- 
ciple de  saint  Martin ,  dont  saint  Paulin  de 
Noie,  I^idittde  Périgueux,  Yenance  F<fftii<- 
nat,  Grégoire  de  Tours,  et  d'antres  encore 
toni  les  plus  magnifiques  éloges.  «  Ce  qui 
prouve  bien  la  sainteté  de  Sulpice,  dit  Gé- 
rard .lean  Vossius  dans  la  vie  de  Sulpice  Sé- 
vère placée  en  tête^de  ses  œuvres  dans  l'édi- 
tioa  d'ilmsterdam,  c'est  que  le  Martyrologe 
romain  en  fidt  mémoire,  au  39  janvin*.  > 
On  lit  la  même  chose  dans  le  P.  Brassi- 
chelli  qui  s'exprimait  ainsi  nu  sujet  de  Sul- 
pice Sévère,  avant  les  corrections  d'Urbain 
YIU  dans  l'index  des  livres  à  corriger  : 
«  Pour  ne  rien  dire  de  son  épisc«)pat,  sur  le* 
quel  Baronius  a  élevé  quelques  doutes  dans 
le  tom.  V  de  ses  Annakfs,  je  ne  vois  pas 
comment  on  peut  douter  de  sa  sainteté, 
tandis  que  le  Martyrologe  romain  donne  de 
lui  un  si  bel  éloge  au  39  janvier.  »  C'est 
ainsi  que  raisonnent  les  plos  sélés  patUfuns 
de  l'édition  de  Grégoire  XIII, 

\L.  Mais  ce.s  raison?;  ne  sont  pas  acceptées 
par  ceux  qui  accusent  Sulpice  Sévère ,  dis- 
i  iple  de  saint  Marllu,  d'être  tombé  dans 
plusieurs  erreurs.  En  eflbt,  il  est  reconnu 
que,  dans  un  âge  déjà  avancé,  il  embrassa 
les  erreurs  des  Pélagiens,et  qu'il  se  lai^ 
aller,  dans  ses  dialogues,  aux  rêveries  des 
Millénaires;  ce  qui  est  cause  que  le  pape 
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oés  dialogues  parmi  tes   paré  ia  ftnte  par  une  pénitence  éclatante. 


éerile  apoeryphes ,  par  ces  moU  du  décret 
dont  nous  avons  d^à  parlé ,  concernant  les 

livres  eccVsiî^^tlqups  :  a  Lfts  opuscules  inti- 
tulés Posthuijiianus  et  Gallus  sont  apo- 
cryphes. »  C'est  un  point  dont  conviennent 
non-aeiitenient  les  écrivons  bétérodoxes, 
comme  Casimir  Oudin ,  Des  écrivaira  ecclé- 
siastiques du  cinquième  siècle,  pag.  195,  et 
Cave,  Des  écrivains  ecclésiastiques  du  siècle 
de  XestoriuSy  mais  encore  des  auteurs  ca- 
tholiques assez  recommandables,  tda  que 
Jean  TrKbème,  Daéertwhê  wclétfatttquu  ; 
le  cardinal  Bellarmin ,  dans  le  même  traité  ; 
Philippe  Labbe,  dans  sa  Disserf n'îMi  histo- 
rique, in-^éroe  nutora.  yWdesŒuvresducar- 
dinal  BelLaiTnin,  édition  de  Venise,  an  1728, 
Natalis  Alezander  dans  YBÎBtiiifÈ  ee^étiatti' 
qutdueinqidémHidej  cbap.  vi,  art.  S;  Lon^ 
gneval,  àaiisY Histoire  de  P Eglise galiiùVM, 
tom.  I,  liv.  111,  pag.  397;  Doujat,  dans  ses 
Notions  de  droit  canon,  liv.  !I,  chap,  m, 
§  5.  Or,  que  repoudeot  à  cela  les  partisans  de 
Sttipiee  Sévère  t 

XLI.ns disent  que  Ions  ces  reproches, 
qu'on  dirig-ft  contre  Siilpice  Sévère,  sont  vains 
et  dpîiiiés  de  fondement,  et  que  les  réforma- 
teurs du  martyrologe  du  temps  d'Urbain 
Vin,  se  sont  appuyés  sur  un  moUf  trop  lé- 
ger, pour  ellhcer  le  nom  de  Sulpioe  Sévéte^ 
diadple  de  saint  Martin.  En  effet,  le  premier 
qui  nous  ait  appris  que  Sulpice  se  laissa  en- 
traîner par  les  Pélagiens  bors  de  la  vérité 
catholique ,  c'est  Gennade ,  écrivain  du  cin- 
quième siècle,  au  siyot  duquel  Gilbert  Map* 
Un,  abbé  de  GemfaloiRS,  s'eiprime  ainsi 
dans  l'apologie  déjà  citée  :  «  Que  Sulpice 
séduit  par  les  Pélri:.'-iens,  se  soit  ëloitriu''  flop 
règles  âp.  la  fm  orthodoxe,  c'est  ce  que  je 
n'ai  lu  nulle  part,  excepté  dans  (iennade,  et 
Je  ne  sais  si  M-nême  l'avait  In  aUeurs  on 
bien  s'il  ravalt  appris  seulement  de  la  re- 
nommée qui  publie  partout  le  vrai  et  le  faux.» 
On  ajoute  qu'au  surplus,  Gennado  met  en- 
semble les  erreurs  de  Sulpice  et  son  repentir 
qu'il  poussa  au  point  de  s'imposer  et  d  ob- 
server, pendant  tonte  sa  vie,  un  rilence  per» 
jrfliiii;  par  eouséquent,  sll  afirilli.  Il  a  ré» 


Pour  ce  qui  est  des  erreurs  des  Hillénaiies, 

de  la  censure  contenue  dans  le  décret  de 
Gélase,  et  de  toutes  les  critique?  qne  Jean  le 
Qerc  accumule  avec  une  sorte  de  fureur 
contre  les  œuvres  de  Sulpice  Sévère,  dis- 
ciple de  saint  Martin,  on  y  réplique  par  les 
mêmes  choses  qne  lérAmc  de  Prato ,  dans 
l'ouvrage  qne  Nous  avons  déjà  indiqué,  dit 
à  ce  sujet,  pour  justifier  Sulpioe  de  toutes 
les  accusations  qu'on  fait  tomber  sur  lui. 
Enfin  les  partisans  de  Sulpice  ne  se  lassent 
pas  de  répéter  que  les  correcteurs  du  temps 
dTIrbaiu  n'ont  pas  gardé  de  mesure,  car  s'il 
y  avait  qiu'!(iue  cijose  ù  eoniger,  il  fallait 
faire  un  léger  clnngemeut  et  non  pas  effa- 
cer tout.  C'est  à  peu  près  ce  qu'a  fait  Suussay 
dans  le  Martyrologe  gallican,  publié  en  1637, 
an  39  Janvier;  U  ôte  à  Sulpice  Sévère  lé 
titre  d'évéque,  mais  il  laiisse  subsister  ce  qui 
montre  que  Sulpice  a  été  le  disciple  de  saint 
Mnrliu;  voici  ce  passage  :  a  Le  même  jour 
dans  l'Aquilaint) ,  au  village  de  Pi  iniuliac , 
saint  Sulpice  Sevëre,  prêtre  et  confesseurj 
fort  célèbre  par  la  science  et  la  sainteté,  qui 
a  écrit  dans  un  style  élégant  la  vie  de  saint 
Martin,  et  l'a  retracée  dans  sa  conduite  aussi 
bien  que  dans  ses  écrits,  pratiqua  excel- 
lemment la  pauvreté  et  fut  sincèrement  atta- 
ché à  rbumilUé;  saint  Paulin,  évéque  de 
Ifole,  a  fait  de  lui  les  plus  magnifiques 
éloges  à  cause  de  la  sag-esse  qui  brillait  en 
lui  et  du  sublime  genre  de  vie  qu'il  avait 
embrassé.  » 

XULYoilàoe  que  Nousavonspu  reendllir, 
eonoemant  Sulpice  Sévère,  disciple  de  saint 
Hsu'tin,  soit  dans  Nos  entretiens  avec  les  sa* 
vriTit^?  ^oit  principalement  dans  Nos  lectures 
particulières.  Or,  dans  une  si  grande  quan- 
tité de  renseignements,  il  ne  se  trouve  pas 
une  seule  raison  suffisante  pour  Nous  déter^ 
miner  &  Nous  écarter  de  la  correctran  fûte 
sous  Urbain  YIII.  En  elTet  après  un  sérieux . 
examen  de  la  question.  Nous  avons  enfin 
rrronnu  que  tout  le  système  du  parti  con- 
traire s'appuie  sur  celte  proposition ,  qu'il 
érige  en  axiome,  savoir  que  Ton  a  Inscrit  an 
iDJanvierdans  loMar^yrologevomainylenom 
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(!o  Sulpice  Sévère^  disciple  de  saint  Martin. 
De  là,  des  plaintes  et  des  rtVlnmitions  conti- 
nuelles surce  qu'on  n'a  pas  conservé  an  moins 
cette  psrtiede  l'éloge  :  disciple  de  saint  Martin, 
suppo&é  que  rhonneiir  du  titre  d'érèqne 
n'ait  pas  dù  être  ecoordé  à  Sulplce  Sévère. 
La  principale  cause  d'erreur  en  tout  ceci 
vient  de  ce  que  le  raisonnement,  dont  la  va- 
leur est  regardée  comme  indubitable ,  a  le 
défaut  de  se  fonder  sur  une  supposition  er- 
riHiée,  oe  qui  «et  caoM  que  tonte  l'argu- 
mentation que  nous  venons  d'élever  e'é» 
croule  d'elle-mt'rne. 

XLIII.  Tout  le  monde  le  comprendra  par> 
faitement,  si  l'on  veut  faire  attention  à  diCfé- 
rentee  duwee  que  les  oonecteorsi  sons  Ur- 
bain yiïl,  connaissaient  très-bien.  Ib  sa- 
vaÎNltque  ce  Sulpicc  Sévère,  dont  il  est  fait 
mention  au  29  j'anvinr  dans  le  Martyrologe 
romain,  a  été  rt^eilenient  évêque  de  Bourges 
puisque  sur  ce  point  tous  les  martyrologes 
antérieurs  à  la  eorreetitm  de  Grégoire  XIU 
sont  d'aeoord.  Ilsmvûent  ansri  que  Snlj^oe 
Sévère ,  disciple  de  saint  Martin ,  n'a  Jamais 
été  élevé  à  l'évôché  de  Rnurcrt^s,  quoi  qu'en 
dise  Guibert ,  qui  d'ailleurs  est  démenti  par 
Jérôme  de  Prato,  dans  la  vie  de  ^ulpice  Sé- 
vèroj  §  13  :  «  Guibert,  ditril,  continue  son 
récit  en  disant  qne  Sévère  a  éié  tiré  de  son 
monastère  parle  clergé  de  Bourges,  et  nommé 
archevêque  de  cette  ville.  Rien  n'e.>t  plus 
contraire  à  la  vérité  que  de  dire  que  le  per- 
sonnage dont  nous  parlons  fot  évêque  de 
Bourges.  >  Bu  reste,  ils  pourraient  avoir 
appris  par  le  témoignage  même  de  Gennade 
queSulpt 'p  Srvi'te  n'était  que  simple  prêtre  : 
à  une  époque  récente  ,  ce  fait  a  été  complè- 
tement iiors  de  doute  par  la  découverte  que 
fit  Balnze  de  deme  lettres  de  Sulplce  Sévère, 
insérées  au  tom.  I  de  ses  Af^lofigss  et  qui 
portent  celte  inscription  :  «  l<ettre  de  saint 
Sulpice  Sévère,  prêtre»Tillemont,  dans  la  cin- 
quième note  sur  la  vie  de  Sulpice  Sévère,  dis- 
ciple de  saint  Martin ,  reconnaît  l'authenticité 
dos  deux  lettres  retrouvées  par  Baluie,  et  Jé- 
romsde  Prato,  daos  la  vie  de  Sulpice  Sévère^ 
§  40,  ne  s'éloigne  pas  de  ce  sentiment;  il 
jyoïite  même  plus  de  foi  aux  documents  pu- 
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bliés  par  Baluze  qu'au  témoignage  de 
Gennade,  dont  il  suspecte  l'autorité.  Quoique 
ce  passage  de  Jérôme  soit  un  peu  long.  Nous 
voulons  le  rapporter  en  entier  :  a  C'est,  dit-U, 
sur  le  ssul  témoignage  de  Gennade  que  l'on 
croit  qne  Sévère  était  prêtre ,  et  je  ne  vois 
pas,  au  milieu  du  silence  des  autres  écri- 
vains, quelle  est  la  valeur  de  ce  témoignage. 
Cependant  je  dois  avertir  que  Baluze ,  au 
livre. premier  de  ses  Mélanges,  donne  deux 
lettres  de  Sulpice  Sévère,  prêtre  d'Aquitaine, 
qne  nous  donnerons  aussi  dans  l'appendice 
de  notre  tome  second  ;  l'une  et  l'autre  por- 
tail ce  titre  :  Lettre  de  saint  Sévère,  prêtre; 
et  de  plus  la  première  offre  cette  conclusion  : 
Ici  finit  la  lettre  de  Sévère,  prêtre,  à  sa  saur 
Claudia*  Cette  opinion  en  tire  donc  quelque 
solidité,  à  moins  qu'on  ne  ventile  croire  que 
la  seule  autorité  de  Gennade  a  déterminé 
les  copistes  à  donner  le  titre  de  prêtre  à  ce 
Sévère  qui  nous  occupe  et  auquel  les 
deux  lettres  paraissent  devoir  êtra  attri- 
buées. 9 

XLIY.  C'est  donc  une  erreur  de  penser  que 
Sulpice  Sévère,  dont  la  mémoire  tombe  au 
29  janvier,  est  le  disciple  de  saint  Martin, 
puisque  l'un  est  désigné  comme  évêque  de 
Boniges  et  que  l'antre  n'a  été  revêtu  qne 
des  honneurs  de  la  prêtrise.  Dans  cette  ma- 
lenconlreuse  opinion,  il  arrive  nécessaire- 
ment que,  de  deux  personnages  du  nom  de 
Sulpice  Sévère,  investis  d'une  digailé  et 
d'un  ministère  tout  à  fait  différents,  on  en 
compoee  un  seul,  dans  lequel  on  rassemble 
ces  deux  caractères  d'évêque  de  Bourges  et 
de  disciple  de  saint  Martin.  Quoi  de  plus  ab- 
surde !  Cette  confusion  <ie  personnes  re- 
monte à  l'apologie  de  l'abbe  de  Gemblours, 
dont  ropinioa  a  trompé  Sigonius,  Galesini, 
\ietor,  Gisdin  et  pludeurs  antres. 

XLV.CSette  absurde  opinionn'était  pas  incon* 
nue  deslinmmf^sillustresquipublièrenlla  cor- 
rection du  martyrologe  sous  Urbain;  rartis  il 
est  certain  qu'ils  ne  balancèrent  pas  un  ms- 
tant  à  la  r^eter.  Ayant  la  certitude  qne  Snl> 
piee  Sévèrs,  nommé  au  t9  Janvier  dans  le 
Martyrologe  romain,  avait  été  évêque  de 
Donrges,  et  quoj  par  conséquent  Uétaiibien 
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«BilÎDetde  Snlpice  Sé?ère,  diflcipte  de  saint 
HiEtin,  ilan'enrent  garde  d'entrer  dans  l'exap 
men  des  reproches  que  l'on  fait  à  ce  dernier, 
pour  ne  pas  paraître  sortir  des  bornes  de 
leur  entreprise.  Sans  doute,  c'eût  été  alors 
le  moment  de  tnûter  celte  question  dons  le 
easoù  ToD  aurait  vooltt  décider  8*il  fàUait 
admettre  Soliûce  Sévère,  disciple  de  saint 
Martin,  an  martyrologe,  ou  l'en  retrancher. 
Mais  comme  on  n'avait  à  se  prononcer  sur 
rien  de  semblable,  ils  jugèrent  plus  à  propos 
de  ne  pas  toncher  ce  sujet.  En  effirt,  quant  à 
la  sainteté  de  ee  personnage,  il  n*est  peiv 
ioone  parmi  les  anciens  écrivains  pour  l'ho- 
nomr  du  titre  de  saint  :  «  Les  anciens  ne  lui 
attribuent  pas  les  prérogatives  <le  la  sain- 
teté, »  liâons-uous  dans  la  hibiiographie  du 
P.  Midiel,  t.  IV,  p.  55.  Que  Saussay  et  Pierre 
de  Nataliboft  Ivd  donnent  qodqneft^  le  nom 
ds  saint,  cela  ne  prouve  rien,  Longueval 
nous  avertissant  dans  son  Histoire  de  l'Eglis? 
iyjJlkane,  t.  1,  liv.  111,  p.  307,  à  la  note  A, 
que  ces  deux  écnvainâ  mentent  une  auto- 
rité beaneonp  moindre  qne  celle  qu'on  leur 
aaecoidée  et  qa*il»  se  flattaient  bien  à  tort 
de  mériter. 

ÎLYI.  Tout  ce  que  Nons  avons  dit  jns- 
qu'ici  au  sujet  de  la  correction  du  martyro- 
loge entreprise  sous  Urbain  VUI  et  de  lamé- 
fbode  qne  Isa  correcteurs  adoptàrent,  est  en- 
tièrement  conTorme  à  la  vérité  tiistorique 
dont  les  actes  de  la  congrégation  Nous  don- 
Dent  rexpo'é  certain.  11  ne  sera  pas  sans  uti- 
lité ni  sans  intérêt  de  rappeler  ici,  en  peu  de 
oiots,  la  suite  des  faits.  Le  27  janvier  1628, 
en  piêaoïoe  du  cardinal  de  Torre^  se  tînt 
l'assamUée  d'nne  congrégation  fort  célèbre  : 
on  y  voyait  entre  autres  Fortuné  Scacchi, 
Barthélémy  (iavanti,  Térence  Alciati  et  Hila- 
rioQ,  abbé  de  Sainte-Croix  à  Jérusalem, 
eommeil  est  attesté  par  les  actes  qu'on  peut 
lira  dans  le  nannserit  4340  de  la  foniease 
Isldiothèque  Barberild;  p.       D'abord  on 
produisit  et  l'on  rapporta  dans  les  actes  l'an- 
cien éloge  qui  se  trouve  dans  le  iMartyrologe 
corrigé  par  les  ordres  de  Grégoire  XIII.  En 
veid  la  tenenr:  cS9  Janvior,  à  Bourges, 
taiiit  Snlpiee  Sé^,  évéque,  ^adple  de 
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saint  Martin.»  Que  pensèrent  de  cet  éloge 
ks  hoonnes  recommandables  iqnilaooneo- 

rection  était  confiée,  c'est  ce  que  notis  de- 
vons apprendre  par  le  rapport  suivant  :  a  On 
paraissait  désigner  à  cet  endroit  l'auteur  de 
la  vie  de  saint  Martin^  lequel  pourtant  ne  fut 
jamais  évèqne  et  moumt  simple  prêtre;  au 
lénioigiiage  de  Gennade,  de  Ilcllarmin  dans 
le  livre  des  Ecl  i l'aillé  rcclrsi>ts(iques  et  tle 
Haronius  dans  ses  Annales,  il  avait  donné 
dans  les  erreurs  d'Origène  et  de  Pélage,  quoi- 
qall  en  fût  ensuite  ravenn.  Suivant  le  CtUOr 
hffue  d€t  éfiéques  dê  Bourges  t  par  Antoine 
Démocar,ily  eut  un  autre  personnage  de  ce 
nom  qui  fut  évêque  de  Bourges  ;  mais  i!  ne 
vécut  que  longtemps  après  saint  Martin, 
évéque  de  Tours,  dont  U  imita  d'ailleurs  les 
vertus,  à  ce  que  rapporte  Pierrede  Natalibus. 
Par  tontea  ces  eonsidératiotts,  on  résolut 
d'efTacer  ces  mots  :  disciple  de  saint  Martin, 
quoiqu'il  fût  évident  que  le  texte  du  marty- 
rologe se  rapportait  à  l'évèque  de  Bourges 
et  non  à  l'autre  personnage)  disciple  et  bis- 
torien    saint  Martin,  s 

ILTII.  Ces  paroles  étant  asseï  claires  et 
n'offrant  aucune  ambiguïté.  Nous  n'avons 
rien  à  ajouter  à  ce  que  Nous  venons  dédire. 
Seulement,  avant  de  terminer  cette  contro- 
verse, il  est  bon  de  faire  observer  qu'il  y  eut 
deux  Sulpice,  évêques  de  Bourges,  qui  n'ont 
rion  de  commun  avec  Snlpiee  Sévère,  «Ka- 
ciple  de  saint  Martin.  L'un  est  mort  en  501 
et  l'ntre  en  691.  Le mart^Tologe  mentionne 
le  premier  au  janvier  et  le  second  au  17 
du  même  mois.  Pour  que  la  ressemblance 
du  nom  et  du  titre  ne  produisit  pas  de  oon- 
fosion,  on  donna  à  l'un  le  surnom  de  Sévère 
et  à  l'autre  celui  de  Pieux.  Ainsi  nous  li- 
ions an  i7  janvier:  a  A  Bourges,  saint  Sul- 
pice,  évêque,  surnommé  le  Pieux  ;  sa  sainte 
vie  et  sa  mort  précieuse  devant  Dieu  ont  été 
illustrées  par  des  miradea  éclatants.  >  C'est 
au  siget  de  Sulpice  surnommé  le  Sévère»  et 
non  de  l'autre  qu'on  appelle  le  Pieux,  que 
s'agite  la  (jucstion  de  savoir  s'il  faut  le  dis- 
tinguer de  Sulpice  Sévère,  disciple  de  saint 
Martin;  du  reste,  cette  controverse  a  cessé' 
depuis  les  eorrectiona  d'Urliain  V)II.  Sur  Isa 
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deux  Sulpice,  évèques  de  Bourges,  on  peut 
oooiiilter  le  cardinal  Baranius»  t.  V  de  Fédi- 
tton  de  Rome,  sur  l'aniiéeiSl,  apite  J.-C, 

§  Sed  iUud  hic  amHderandum,  et  les  Notes 
sur  le  Marlyroloîre  romain,  au  29  jan\npr  ; 
les  Perr^s  Rollandistes,  au  20  janvier,  Vie  de 
saint  Sulpice  Sévère,  éve'qite  de  Bourges^ 
§  2,  nnm.  13  ;  Habilloo,  dans  les  Atmaki 
du  BénétUctirUy  liv.  II,  num.  91,  an  624,  et 
dans  ]tëActes  des  Saints  df.  tordre  de  Sainî- 
Benolt,  sect.  2.  an  644,  Observations  préli- 
minaires sur  la  rie  de  saint  Sulpice  le-Pieua:, 
num.  1  ;  les  auteurs  de  la  Gallia  christiana^ 
t  II,  édition  de  Paris,  an  1790,  p.  14,  nom.  3ft 
et  p.  16,  num.  19;  Le  Ceinte,  dans  les  An' 
naUs  ecclésiastiques  des  Franrms,  an  "Oi, 
ap.  J.-C.,  p.  Vy-l,  où  l'on  trouve ("pt  PXi">  ll'' rit 
passage  relativeuient  à  la  questioa  qui  nous 
occupe:  aLeri^edeBonigesaétéoociipé 
par  deux  Snlpice:  on  a  donné  à  celui-d  le 
surnom  de  SévèfB»  pour  le  distinguer  de 
l'autre  qui  est  surnommé  le  Pieux,  ce  qui 
est  cause  que  des  écrivains  poslérieurs  l'ont 
qualiiie  de  disciple  de  saint  Martin  et  qu'il  a 
été  ioacrit  avec  cette  qnaMcatlon  dans  le 
Martyrologe  romdn,  an  S9  janvier,  jusqu'à 
ceque,  par  les  ordres  d'Urbain YIII,  on  effaça 
ces  mots  :  disripîe  de  saint  Martin,  pour  ne 
conserver  que  ceux-ci:  A  Bourges,  saint 
Sulpice  Sévère,  cvôque,  illustre  par  ses  ver- 
tus et  par  son  érudition.  »  On  peut  aussi 
voir  Annat,  liv.  lY  de  sa  Théologie  posUfm, 
art.  26,  et  Doniiriiqne  rieorgi,  dans  les  Notes 
sur  le  Martyrologe  d'Adon,  au  17  janvier. 

XLVIII.  Au  tome  HI  du  mois  de  mai, 
14' Jour,  p.  263,  les  Bollandisles  si  célébras 
par  leur  prodigieuse  émdiliou  expriment 
leur  étonnenient  de  ne  rencontrar  en  aucun 
endroit  du  Martyrologe  romain  le  nom  du 
souverain  Pontife  Théodore,  tandis  qu'on  eu 
fait  expressément  mémoire  dans  deux  mar- 
tyrologes de  Florence  Tun  du  grand-duc  de 
Toscane,  Vautre  du  sénatmr  Strand,  aux- 
quels il  faut  joindre  celui  qui  a  été  imprimé 
à  Florence  en  1486.  De  là  cette  réclamation 
des  Bollandistes  :  a  Cette  sépuUure  ou  plutôt 
la  mort  de  Théodore  arnva  ce  14  mai,  en 
640  i  mais,  ce  qui  iionfl  étonne,  on  ne  trouve 
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son  nom  dans  aucan  martyrologe,  particu- 
lièrement dans  le  Martyrologe  romain.  •  Or, 
l'époque  désignée  fait  assez  voir  qu'il  s*agit 
dans  ces  paroles  du  pape  Théodore  I,  puisque 

Théodore  II  est  mort  après  vinu-t  jours  de 
pontiflcai,  en  901.  François  Pagi  etri brasse 
le  seolimenl  des  Bollandistes  daus  la  Vie  de 
Théodore  L  Abrité  dê  l^MttùIre  des  fonUfet 
romains.  Mais  on  cessera  de  s'étonner  n  Ton 
considère  que  les  correcteurs  romains  n'ont 
inscrit  que  les  saints  dont  1^  noms  avaient 
été  tirés  de  martyrologes  anciens  et  bien  ac- 
crédités. Or,  ils  n'ont  pas  cru  devoir  attri- 
buer  tant  d'autorité  aux  mar^rrologes  qui 
viennent  d'être  in^qués,  et  dans  l'absence 
de  tout  autre  monument,  ils  n'ont  pas  voulu 
s'en  rapporter  à  ces  indications  isolées. 

XLIX.  Ce  dont  on  ne  peut  trop  s'étonner, 
c^est  que  le  Jfartyrologe  romabi  depuis  lî 
kmglemps  ne  cimtienne  pas  encore  la  non 
du  pape  Sirice  qui  se  trouve  dans  un  grand 
nomltre  de.  martyrologes  anciens  et  dign« 
de  foi  que  les  Bollandistes  énumèrent  au 
tome  111  de  février,  p.  282,  et  que  ^ous  indi» 
querons  aussi  un  peu  plus  loin.  AunitAt 
qu'on  a'i^erçut,  après  la  ooirection  de  Gré- 
goire Xni,  que  ce  nom  n'était  pas  placé  au 
26  novembre,  l'illustre  François  Marie  F!o- 
rentini  composa  à  ce  sujet  une  savante  dis- 
sertation qui  uât  la  X\l'  dans  ses  notes  sur 
le  martyrologe  au  dit  jour  de  novendire.  tt 
y  démontre  avec  beaucoup  de  talent  et  d'éru- 
dition combien  il  est  convenable  d'ajouter  au 
mart}Tologe  le  nom  d'un  si  grand  pape. 
Mais  le  travail  deFlorenlini  manqua  son  but, 
parce  qullne  parvint  à  Rome  qu'après  racbè> 
vement  de  la  eonreetioB  du  mariyratoge. 
hon  de  la  nouvelle  ooirection  entreprise 
sous  Urbain  VIll,  on  ne  fit  aucune  mention 
du  nom  de  Sirice,  personne  ne  s'étant  oc- 
cupé de  cette  affaire  aveclezéleetla  promp- 
titude qu'il  eût  Mu.  M^  quand,  sous  le 
pontificat  de  Clément  X,  la  aacrée  eongté* 
gation  des  Rites  accorda  à  la  Basilique  de  La- 
tran  fies  offices  propres  en  l'honneur  des 
saints  Pontifes  de  l'Eglise  romaine,  Sîric© 
étant  encore  oublié,  la  controverse  s'engagea 
denonvemnr  laMdatBtèda  cetatiléet 
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la  concession  d'un  office  en  son  honneur.  Ce    tation  de  Florentini 


fut  néanmoins  sans  résultat,  car  l  archcvôque 
de  Myre  qui  remplissait  alors  les  fonctions  de 
Pxomoleur  de  la  Coi,  objecta ooDstamment 

qae  le  nom  de  Sirîce  ne  se  trouvait  pas  dans 
le  Mar1\To1opre  romnin  et  qno  l'intenlion  de  la 
sacrée  congrégatiou  était  d'accorder  des  of- 
fices  seulement  pour  les  Papes  dont  le  nom 
était  placé  dans  le  martyrologe.  Ensuite, 
eomme  le  Promoteur  de  la  foi  lui-même, 
dans  ses  observation?,  avait  tr)ii(>hé  <'n  pa?- 
sant  les  principales  raisons  qui  avaient  fait 
omettre  le  nom  de  Sirice,  au  moment  de  la 
correction  du  martyrologe,  le  célâire  Henri 
Notl8«alor8profe88enrdansr4ndre  desermites 
deSairit-Aucriistin,  et  bientôt  proclamé  car- 
dinal de  l'Eglise  romaine  par  Innocent  XII , 
auxapplaudissenicntsuniversels.  publia,  sui- 
vant les  coD^nls  el  les  instigations  du  cardinal 
Gaeanatta^  de  glorieuse  mémdre,  une  apolo- 
gie aaseï  compl^  et  solide  en  fiiveur  de  la 
sainteté  dn  pape  Silice;  mais  elle  ne  servit 
à  rien  parce  que  la  sacn't»  oongrégatiou  des 
Rites  avait  terminé  la  question  des  offices  à 
concéder,  et  qu'on  ne  pouvait  plus,  après  c& 
jugement,  renouveler  une  ancienne  eimtro- 
wee.  Aintf,  la  cause  de  Sirice  proposée  de 
nouveau  fat  condamnée  à  l'cnibli  qui.précév 
demment  l'avait  déjà  enveloppée. 

L.  Enfin,  de  Notre  temps  et  par  Notre  ini^ 
6afive>  le  pape  Sirice  a  été  robjetd'nuenoii- 
WDe  diseusaion.  Clément  XI,  Notreprédéces- 
ficur  (le  bienheureuse  mémoire,  Noos  ayant 
conf  ié  les  fonctions  de  Promoteur  de  la  foi  et 
Nous  ayant  ensuite  conféré  la  prébende  de 
théologal  à  la  basilique  duVatican,  Nouslilm^ 
diargé  de  préamter  une  supplique  à  la  sa» 
créecongrègation  des  Rites  pour  faireétendre 
an  chapitre,,  ans  ^anoines  et  au  clergé  de 
cette  pirli-^o  h  concession  faite  à  la  basilique 
de  Latran,  d'offices  en  l'honneur  des  saints 
Pontifes  romains;  Nousobtinmes  cette  faveur 
et  les  cbanoines  de  la  basilûiue  de  Saint-Ii- 
bèfe,  eneoungés  par  cet  exemple ,  se  firent 
accorder  peu  après  le  même  privilège.  Trou» 
Tant  alors  l'occasion  favorable.  N  vou- 
lûmes poursuivre  la  cause  de  hiiice  et  Nous 
commençâmes  par  publier  l'exceilente  disser- 


Ayant  appris  que  le 
cardinal  Noris  avait  composé  une  élude  fort 
célèbre  sur  le  même  suyet.  Nous  employâmes 
tous  Nos  soins  à  la  rechercher,  afin  de  donner 
une  plus  grande  force  à  la  proposition  que 
Nous  allions  faire  de  remettre  en  délibéra- 
tion la  cause  de  Sirice.  Mais  pendant  tout  le 
temps  que  Nous  eûmes  la  charge  de  Pi  omo* 
teor  de  la  foi,  il  Nous  Ait  impossible  de  dé- 
couvrir la  dissertation  de  Noris.  Plus  tard, 
après  que  la  haute  bienveillance  de  Notre 
préflf'resseur  Benoit  Xlll  nous  eût  élevé  à  la 
dignité  de  cardinal,  comme  Nous  étions  oc- 
cupé à  dresser  la  table  des  écrits  du  cardinal 
Casanatla  concernant  le  saint  sacrifice  de  la 
iiu  ^se.  pour  servir  à  la  composition  du  traité 
de  la  ranonisation  des  saints  que  Nous  médi- 
tions déjà,  la  disserlation  tant  désirée  tomba 
entre  Nos  mains  d'une  manière  tout  à  fait 
inattendue.  Sur-le^shamp  Nous  laflmes  tnu» 
crire  avec  la  ^us  grande  promptitude  et 
avec  une  parfaite  correction,  et  Nous  empor- 
tâmes la  copie  ainsi  que  d'autres  documents 
tires  des  i^crits  du  cardinal  Casanatta,  d'abord 
à  Aucune  cl  puis  à  Bologne.  On  conserve 
avec  un  grand  soin  dans  la  làmeuse  biblio- 
thèque de  Casanatta,  la  eollecti<m  entière  des 
écrite  de  ce  cardinal  ;  quant  au  travail  de  No- 
ris, il  est  imprimé  dans  le  tome  IV  de  ses 
œuvres,  édition  de  Vérone,  en  i732.  p.  722 
et  suiv.  Du  reste,  il  n'a  pas  manqué  d'écri- 
vains plus  récents  pour  traiter  avec  beau- 
coup de  talent  et  d'érudition  l'histoire  de 
saint  Sirice.  On  peut  consulter  entre  antres 
l'ranrois  Viv^'i  (.himVAbrf^gf^ de  l'histoire  des 
souverains  Pontifes,  vie  de  6iric€,  et  An- 
toine I*agi,  sou  oncle,  danslesNofM  critiques 
tuf  let  Annales  de  Sarmfm. 

LI.  Dans  cet  état  de  la  question  et  possé- 
dant des  preuves  nombreuses  de  la  sainteté 
du  [lapH  Sirice,  Nous  paraîtrions  sans  doute 
manquer  à  Notre  devoir,  si,  après  avoir  été 
âevé  par  la  miséricorde  divine  à  la  dignité 
de  sonvendn  Pontife,  Nous  ne  meoimis  pas  à 
bonne  fin  une  cause  que  Nous  avons  entre- 
prise dans  une  position  inférieure.  >î  li  "  's 
rôles  étant  changés  Nous  devons  maintcnaut 
traiter  cette  affaire  d'une  manière  toute  dif- 
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fSfente.  Antrefols,  Noos  éUoos  au  nombre 

des  enfants  et  Nous  écouUons  les  ordres  des 
anciens  et  dos  pères  de  l'Eglise:  aujourd'hui, 
étant  sorti  de  la  condition  des  enfants  pour 
devenir  ie  Père  et  le  Pasteur  de  l'Eglise,  c'est 
à  Noos  d'indiquer  aoxantres  ce  qu'il  îmt  dé- 
cider  sur  ce  sujet  Nous  pensons  qn*<Mi  doit 
inscrire  le  nom  du  pape  Sirloe  au  Martyro- 
los:e  romain;  et  qu'on  ne  croie  pas  que  par 
là  Nous  attaquons  les  éditions  antérieures 
qui  ne  font  uns  menlioa  de  Sirice.  L'addi- 
tion d'un  seul  nom  fondée  sur  des  preuves 
nouvelles  ci  pldaes  de  force,  ne  nidtenrien 
aux  corrections  précédentes,  on  le  change- 
ment qu'elle  y  cause  est  si  léger,  qu'il  ne 
leur  porte  pour  ainsi  dire  nueune  atteinte. 

LU.  Pour  traiter  celle  question  avec  l'ordre 
et  la  méthode  convenable.  Nous  en  a  vous 
partagé  tous  les  points  en  quatre  diapitres  : 
dans  le  premior.  Nous  ezaminenms  quelle 
est  la  réputation  de  sainteté  dont  Siiioe  a 
joui  soit  pendant  sa  vie,  soit  après  sa  mort  ; 
dans  le  second,  quels  sont  les  martyrologes 
qui  font  mémoire  de  Sirice ,  sont*ils  d'une 
autorité  reconnue  ou  suspecte  ;  en  troistème 
Hen,  quelles  raisons  d^GavoraUesà  Sirice  ont 
toujours  empêché  d'inscrire  son  nom  dans  ie 
Martyrologe  romain  ;  enûn,  que  doit-on  pen- 
ser de  ces  raisons  ;  ont-elles  de  la  consis- 
tance, ou  plutôt  un  sonl-elles  pas  futiles  et 
par  conséquent  indignes  qu'on  s'y  arrête? 

un.  Quant  àla  rotation  de  sainteté  dont 
Sirice  Alt  entouré  même  de  son  vivant, 
l'empereur  Valf  lîtinien  Nous  en  fournit  un 
témoignage  bien  remarquable  dans  la  lettre 
adressée  à  Pinien,  vicaire  ou  préfet  de  la 
ville.  Ici  Nous  ne  prenons  pas  Talentinien  k 
cet  âge  tendre  où,  encore  enlànt,  il  était 
f  esclave  des  careases  et  des  conseils  de  sa 
mère,  imbue  des  erreurs  de  l'arianisme; 
Nous  citons  Valentinien  déjà  mûri  par  les 
années,  rempli  de  cette  sagesse  et  de  ces 
vertus  que  saint  Ambroise  a  louées  dans  son 
oraison  funèbre.  Or  ce  grand  prince  écrivit 
sa  lettre  &  Piniw ,  après  que  saint  Sirice, 
au  milieu  des  acclamations  unanimes  du 
peuple  romain,  eut  été  proclamé  souverain 
Pontife,  à  1  exclusion  d'Ursieu,  qui  avait 
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Jeté  l'^gUse  romaine  dans  les  troubles  d'im 

8cIiime.Lecardinalfiaroniustiracette  lettre 

d'un  ancien  manuscrit  de  la  bibliothèque  du 
Vatican  et  l'inséra  dans  ses  annales ,  sur 
l'année  385  après  Jésus-Cbrist ,  et  Pierre 
Constant,  au  tome  I  des  Lettres  des  Pontifes 
rmainti  la  met  la  seconde  parmi  «lies  qui 
flmnent  la  collection  du  pape  Sirice.  On 
verra  l'opinion  de  Valentinien  sur  Sirice  par 
les  paroles  suivantes  :  «  Puisqu'ils  ont  voulu 
le  pieux  Sirice  poiur  en  faire  le  magistrat 
suprême  de  la  religion  et  l'élever  au  faite  du 
Moerdoce,  etqn'ilsont  au  contraire  npooasé 
et  ûélbn  JJmea  par  leurs  acclamations, 
nous  serons  heureux  de  voir  Sirice  demeu- 
rer évéquc.  Car  c'est  une  grande  preuve  de 
l'innocence  et  de  la  sainteté  de  sa  vi<^  que  la 
même  acclaïuatiou  ait  servi  à  1  eiire  et  a  ré- 
prouver les  antres.  » 

UY.  ffimère,  évêquede  Tanagone,  avait 
consulté,  aidvant  la  coutane  de  rantiqoiié^ 
saint  Damase ,  prédécesseur  de  Sirice,  sur 
plusieurs  questions  trè*!-graves  de  îa  disci- 
pline ecdésiasliquc.  La  lettre  d  Uimère 
n'arriva  à  Home  qu'après  la  mort  do  saint 
Pape.  Silice,  auecessenr  de  Damase,  temùna 
donc  cette  aibire,  et  v(M  ka  prenders  mots 
de  sa  réponse  :  «  Il  faut  que  nous  recueillions 
l'héritage  des  travaux  et  des  soins  de  celui 
dont,  par  la  grâce  de  Dieu,  la  dignité  nous  a 
ététransmise.  »  Sirice  exposa,  édakdtetdé- 
flnit  tous  les  points  soumis  par  HimèM  à 
l'examen  de  Damase ,  do  la  maidère  la  plus 
utile  pour  l'Eglise  catholique  et  la  plus  fa- 
vorable au  progrès  de  la  discipline  ecclésias- 
tique. Il  suffît,  pour  le  voir,  de  lire  sa  lettre 
qui  est  la  première  dans  le  recueil  de  Piena 
Constant.  Cette  lettre,  reeommandaUe  à  tant 
de  titres,  n  utile  et  même  si  nécessaire ,  a 
été  annotée  par  V  cardinal  d'Aguirro,  Innt-  H 
des  Conr^fes  d'Espagne,  dissert,  b'sur  la  lettre 
du  pape  Sirice,  pag.  126  et  suiv.  En  effet, 
quoique  ^ce  ne  É'adreflse  qu'à  HImère ,  ïï 
vent  que  sa  réponse  aux  consultations  d*an 
seul  évèque  parvienne  à  la  eonnsussanea  de 
tous  ses  confrères  dans  l 'épiscopat ,  non- 
seulement  de  ceux  qui  étaient  placés  dans  la 
province  d'iiimere,  mais  encore  de  ceux  de 
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Carthagène ,  de  la  Bétique ,  de  Portugal  et 
de  la  Galice,  selon  les  manuscrits  qui  portent 
GalHcianos  et  non  GaUicns  ou  CiaUirnnm. 
Aussi  l'excellente  réponse  de  Sirice  corrigea 
Im  DUBondes  deies  dans  diflSrentes  partieB 
ée  Vtmihrais  cathc^qtie  et  les  létabltt  dams  la 
pureté  ancienne. 

LV.  Ce  n'est  pas  un  médiocre  sujet  de 
iouaoge  pour  Sirice  d'avoir  affermi  la  loi 
du  c^bat  dans  le  clergé  et  de  Tavoir  sanc- 
tioanée  en  portant  des  peines  contre  les  in- 
ftaetom,  comme  on  le  voit  par  ses  lettres  et 
surtout  par  celle  qui  est  la  -irifiiiif-mp  dans  le 
recueil  de  Pierre  Constant.  Saint  Innocent  I, 
dam  la  lettre  à  l'évèque  Ëxupère,  qui  es>i  la 
■lièine  de  la  même  ooUecUon,  s'appuie  sur 
e»  perdent  poiir  combi^iie  l'incontinenee 
des  diacres  et  des  prêtres,  et  oi'dmine  d'exé- 
cuter contre  les  coupables  les  pénalités  éta- 
blies par  Sirice  :  «  Les  rèirles  tracées  par 
les  lois  divines  sont  claireâ  à  cet  égard,  dit- 
il,  «t  les  décrets  de  Tévèque  Sirice,  de  bieo- 
hniMiie  mémoire,  oe  laissait  ancna  doute 
sur  la  conduite  à  teidr  ;  ceux  qui,  étant  éle- 
vi.'h;  à  cos  fonctions,  ne  crardent  pn?  lu  conti- 
Deuce,  doivent  être  dépouilles  de  toute  di- 
gailé  ecclésiastique,  et  rigoureusement  ex- 
dasdn  ssint  ministère  qtà  ne  peut  être  oo» 
ttqa'àdes  hommes  continents,  v  Enée,  qui 
occupait  avec  éclat  le  siège  de  Paris  au  neu- 
vième siècle,  et  que  Loup,  évêque  de  Ferrare, 
comble  d'éloges  dans  sa  87*  lettre,  se  fonde 
lor  la  même  autorité  en  tndtant  la  question 
ihi  cèliliat  oontre  les  Grecs»  On  peat  voir  son 
1ifie,chap.  iOt^éamldSpieilége  ded'Âcheiy, 
tûm.  I,  édition  de  Paris,  année  1723,  pag. 
<33;  il  invoque  en  sa  faveur  la  cinquième 
lettre  de  Sirice ,  adn^sée  aux  évèques  d'A- 
frique, après  ravoir  annoncé  en  oea  termes  ; 
<  sabit  Sirice,  pape,  siégeant  en  concile  dans 
l'église  du  bienheureux  Pierre,  prince  des 
ftpôtres,  écrivit  à  ses  frères  dans  l'épiscopat, 
de  la  province  d'Afrique ,  pour  leur  faire 
coQDaltre  les  lois  ecclésiastiques.  Entre  autres 
dMCi, a  dédda  ceci  au  soijel  delà  conli- 
imos,etc.» 

IVI.  En  outre,  saint  Sirice  montra  un  zèle 
atdstttpoor  la  religion  et  nn  grand  amour 
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de  la  vérité  catholique  dans  la  condamnation 
des  erreurs  de  Jovinien  et  de  plusieurs 
autres  hérétiques  de  la  même  secte,  comme 
on  s'en  convainc  eu  lisaut  la  septième  lettre 
du  recueil  de  Constant  :  «  Voulant  suivre  le 
précepte  de  TApAtre,  dit  le  saint  Pontife,  et 
voyant  qu'on  annonçait  autre  chose  que  les 
pn^piL'ncmcnts  que  nous  avons  reçus ,  le 
:>f  lUiiueul  de  uous  tous,  prêtres  etdiacres,  et 
de  tout  notre  clergé ,  a  été  unanime  pour 
déclarer  que  Jovinien,  Auxenoe,  Genialis> 
Félix ,  Germinator,  Plotîn,  Uartinien ,  Jan- 
vier et  Ingeniosus,  que  l'on  a  reconnus  pour 
les  propagateurs  d'une  hérésie  nouvelle  et 
pleine  de  blasphèmes ,  sont  condamnés  par 
la  sentence  divine  et  par  notre  jugement,  et 
doneureront  perpétuellement  hors  de  l'E- 
glise. >  Saint  Ambroise,  iv<  \'s  autrea 
évèques  rassemblés  au  concile  d*;  Milan, 
donne  les  plus  prandcs  louanges  à  la  vii^'i- 
lance  et  à  la  solUcitude  apostolique  du  pape 
^ee,  et  se  soumrt  avec  empressement  à  la 
décision  pontiflcale.  Yoîd  ce  qu' Ambroise  et 
les  autres  cvéques  écrivent  à  Sirice,  dans  la 
huitième  lettre  du  recueil  déj:\  cité  :  a  Nous 
avons  appris,  parla  lettre  de  Votre  Sainteté, 
les  veilles  auxquelles  vous  vous  livrez  en 
qualité  de  bon  pasteur,  pour  garder  avec 
smnla  porte  qui  vous  est  confiée  et  protéger, 
dans  votre  pieuse  sollicitude,  le  beraiil  du 
Christ,  vous  montrant  digne  d'être  écouté 
et  suivi  par  les  brebis  du  Seigneur.  »  Ils 
ajoutent  en  terminant  :  a  Ainsi  nous  vous 
fidsons  savoir  que  Jovinien,  Auxenee,  Ger- 
minator,  Félix,  Plotin,  Genialis,  Martinicn, 
Janvier  et  Ingeniosus,  condamnés  par  Votre 
Sainteté,  sont  aussi  condamnes  par  nous, 
conformément  à  votre  sentence.  >  * 

LYIL  Albon  ou  Abboo  de  Fleury  nous  ap- 
prend que  le  pape  Sirice  avait  en  horreur 
tous  les  hérétiques  et  particulièrement  les 
Manichéens.  11  en  donna  une  preuve  quand, 
ne  pouvant  réussir  par  le.  moyen  des  armes 
spirituelles  à  expulser  de  la  ville  les  Prisci- 
lianistes  qui,  &ur  beaucoup  de  points,  parta- 
geaient la  doctrine  et  les  vues  abominables 
des  Manichéens,  il  réclama  le  secours  de 
lliéodose,  et,  selon  la  conjecture  très-pro- 
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bable  du  cardiual  Baronius,  sur  l'année 
389,  après  Jésus-Christ,  aum.  63,  atteignit 
enfin ,  grâce  à  l'appui  de  ce  prince»  Vobjet 
de  ses  vœux  les  plus  anicnts.  il  montra  un 
zèle  semblable  contre  la  tém»''rUé  rie  Binidsc, 
évêque  de  Macédoine,  qui  osait  soutenir  que 
la  Sainte-Vierge ,  après  la  naissance  imma- 
culée de  Notre-Seigneor  Jésus-Christ,  avait 
donné  le  jour  à  d'antres  enfànts.  On  voit  par 
la  neuvième  lettre  du  recueil  de  Constant 
qu'il  fit  revenir  nn  concile  à  Capoue  pour 
condamner  ce  blasphème.  Nous  pourrions 
aussi  tirer  des  lettres  de  Sirice,  surtout  de  la 
dizifane,  pludeun  témoignages  de  la  solli- 
dtude  ringnlière  quMl  apporta  au  rétablis- 
sement  de  la  discipline  ecclésiastique  dans 
les  (i;iu'cs.  Mlis  Nnns  laissons  ce  travail  à 
ceux  qui  entreprennent  d'écrire  la  vie  et 
l'histoire  de  Sirice  ;  ils  trouveront  une  ma- 
tière assex  abondante  pour  le  louor  dans 
Anastase  on  l'auteur  du  pontifical,  tom.  III, 
édition  de  Rome,  et  dans  les  notes  qu'y  ont 
ajoutées  des  savants  comme  Srhcelstrat, 
Altaferra,  Itencini,  Blaachiui,  Ciacconi,  So- 
mieret  Pagi. 

LVIII.  Parce  qui  précède  il  est  bien  établi 
que  Sirioe,  même  de  son  vivant,  avait  déjà 
acquis  une  grande  réputation  de  sainteté, 
par  la  vigilance  avec  laquelle  il  présidait  au 
gouvernement  de  i  Eglise,  et  par  son  zèle  à 
soutenir  la  vérité  catholique.  Après  sa  mort, 
il  ne  déchut  pas  de  cette  bdte  renommée. 
Saint  Innocent  1".  dans  la  première  lettre  du 
recueil  de  Constant,  associe  ,  dans  un  même 
élojre,  les  noms  de  Damase,  de  Sirice  et  de 
sou  .successeur  Auastasc  :  «  Ces  hommes, 
dit-il,  d'un  mérite  n  élevé  et  d'une  n  grande 
vertu,  les  évèqoes,  mes  prédécesseurs,  e'eslr 
à-dire  Daroase,  Sirice ,  et  celui  dont  je  par- 
lais- plus  haut  (Anastase),  tous  (rois de  sainte 
mémoire,  m  ont  transmis,  etc.  »  Or,  il  n'y  a 
aucun  doute  sur  la  sainteté  de  Domase  et 
d'Anastase.  Saint  Léon ,  dans  la  lettre  à 
Anastase,  déclare  qu'en  lui  donnant  la  pri- 
mauté des  églises  d'Illyrie,  a  il  suit  l'exemple 
de  Sirice,  de  bienheureuse  mémoire.»  Lepre- 
mierconcile  de  Tolède,  qui  se  tint  peu  après 
la  mort  de  saint  Sirice ,  parle  daus  le  même 
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sens,  et  cite  avec  beaucoup  d'éloges,  la  lettre 
«  d'Ambroise,  de  sainte  mémoire,  et  œlle 
de  Sirice,  aussi  de  sainte  ménu^re,  »  De  l'e- 
xamen attentif  de  ces  documents,  le  cardinal 
N<tris,  dans  la  dissertation  indiquée  plus 
haut,  et  avant  lui  Florentini,  dans  la  sei- 
zième  dissertatim  sur  le  â6  not^&re,  pag. 
1006  et  suiv.,  tirent  fort  bien  cette  condusioii 
que  tous  ces  titres  et  ces  èlogas  n'ont  pas 
seulement  rapport  à  la  dignité  p<mtifica]e 
mais  encore  h  la  sainteté  de  la  vie ,  puisque 
Sirice  a  joint  à  Téclat  que  donne  le  rang 
suprême  celui  des  plus  belles  vertus,  de  la 
religion  et  de  la  vigilance  pastorale.  Ce  qui 
l'a  fait  louer  en  ces  termes  par  Piem  de  Nsp 
talibus  :  o  Après  avoir  occupé  heureusement 
le  siège  apostolique ,  il  s'endormit  avec  ses 
pères,  et  rempli  de  sainteté,  fut  enseveli  au- 
près de  saint  Pierre.  »  On  trouve  aussi  dans 
les  écrivainsantérieurs  à  Pierre  de  Natalibna, 
des  témoignages  éclatants  de  la  sainteté  de 
Sirire.  Ainsi  Ordric  Vital  dit  a  que  Sirioe 
fut  animé  d'un  grand  zèle  pour  le  troupeau 
du  Seigneur  ;  »  et  Luitprand ,  encore  plus 
ancien  qu'Ordric,  appelle  Sirice  un  pape  <  de 
sainte  mémoire.  > 

UX.  Nous  arrivons  au  second  point  de  la 
question,  relatif  aux  martyrologes  dans  les- 
quels il  est  fait  nieution  de  saint  Sirice ,  et 
ici  Nous  en  considérons  moins  le  nombre 
que  l'autorité.  C'œt  pourquoi  Nous  lussoni 
de  oMé  les  martyrologes  qui  sont  peu  esti- 
més. Nous  y  (youtcms  tous  ceux  qui  nom* 
ment  le  pape  Cyriaquc ,  c'est-à-dire  Sirice, 
comme  plusieurs  ont  prétendu  à  tort  qu'il 
fallait  lire,  chacun  sachant  bien  qu'il  n'y  a 
jamais  en  de  pape  du  nom  de  Cyriaqua. 
Ainsi  parmi  tosmartyidoges  qui  présentent 
le  nom  de  Sirice,  Nous  indiquons  seulement 
les  plus  importants.  L^e  martyrologe  de  Bède. 
celui  de  Raban ,  et  celui  du  monastère  de 
saint  Cyriaque  de  cette  bonne  ville,  réalisent 
les  ccmditions.  Il  faut  y  joindre  le  martyro- 
loge de  l'église  d'Occident ,  publié  par  Fk>- 
rentini  (  le  voir  au  26  septembre),  avec  celui 
d'Anvers  et  celui  de  Corbie ,  tous  les  deux 
fort  anciens  et  dont  parle  le  même  FlorenUid 
dans  les  notes.  Cet  auteur  dans  sa  mzUmt 


Digitized  by  Google 


LBTTRË  AP 

^iStertation,  ainsi  que  ic&  Pères  BoUan- 
dûlas,  an  83  fémUr,  pag.  émimère 
«oeore  d^aatres  martyrologes  dont  quelquea- 
vosii'oDt  pu  être  connus  ni  da  eardinal  Ba- 
Tonios  ni  fies  corrpctPiir*  qui  \'inrent  après 
lui,  parce  que,  de  leur  U'in^ts,  ils  étaient  en- 
core enfouis  dans  les  archives  et  les  biblio- 
thèques. Ce  qui  antiwise  peoMtre  cette  con- 
jecture que  le  Judideuz  Fioraatini  n'a  pas 
formée  témérairement,  savoir  que  si  Ift  nom 
de  Sirice  a  été  omis  long-temps  dans  le  Mar- 
tyrologe romain,  c'est  que  les  anciens  igno- 
taient  rexistence  d'un  grand  nombre  de  do- 
cuments qne  les  âges  subséquents  ont  mis  en 
Inmièie  :  «  U  a  pu  facilement  arriver  qu'on 
n'ait  pas  connu  autrefois  plusieurs  martyro- 
loges anciens  découverts  de  nos  jours.  » 

IX  Bien  loin  d'approuver  cette  conjeo 
tme  de  Plocentiiâf  plnneDis  r^irochent  à 
Siriee  des  foutes  sMea  oonndérables  par  le 
nombre  et  la  gravité.  Selon  le  plan  que 
nous  nous  sommps  tracé,  l'exposé  df^  r»>'^ 
cusations  va  former  l'objet  de  notre  troi- 
«ème  chapitre.  Eu  premier  lieu ,  ou  blâme 
Sifks  de  n'avoir  pas  confié  à  saint  Jérôme 
U  composition  des  lettres  apostoliques ,  en 
qool  il  «A  le  double  tort  de  ne  pas  suivre 
l'exemple  de  son  prédéi  esseur  Damase  et  de 
ne  pas  ménager  suffisamment  la  réputation 
de  Jérôme.  £a  effet  on  sait  que  le  saint, 
sbmdonné  par  Sirioe,  fot  teHement  accablé 
te  calomides  et  des  invectives  de  ses  enne- 
mis ,  qu'il  se  vit  contraint  de  fuir  leur  pré- 
sence et  de  quitlt  r  Rome.  Secondement,  on 
a  des  indices  certains  non  pas  de  l'auimosité 
mais  du  peu  de  bienveillance  que  le  pape 
Sirice  eut  pour  saint  Paulin,  homme  de  la 
vie  la  plus  sainte  et  de  mœurs  très-austères. 
Troisièmement  ,  on  accuse  Sirice  d'avoir 
montré  de  rimprévoyance  et  de  la  lenteur 
dans  les  mesures  à  prendre  pour  repousser 
las  Origénistes  etféprkMr  leur  hérésie,  tur- 
toot  par  la  longanimité  excessive  dont  il  usa 
envers  Rufln  et  Mélanie  :  06  qui  fut  cause, 
ajoute-t  on,  que  le  Seigneur  se  bâta  de  le 
retirer  de  cette  vie  mortelle  et  de  le  rempla- 
cer par  Anastaae,  adversaire  déclaré  des 
Origénistes. 
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LXi.  Ces  trois  chefs  d'accusation  que  l'on 
rassemble  contre  Sirioe,  dont  parient Flo- 
rentini  et  Noris,  et  dont  Nous  parlons  Nous- 

même  au  liv.  IV,  De  la  Canonttotion  det 
saints,  II  part,  chap.  v,  num.  l,  ne  sont  pas 
imaginés  sans  fcindt'nu'iît ,  mais  s'a|)[tiiit.'at 
sur  des  monuments  sérieux  de  rbistoire  ec- 
clésiasUque.  Ainsi,  pour  ht  fâcheuse  position 
où  JérAme  se  trouvait  placé  à  Rome,  void 
ce  qu'en  dit  Baronius^  sur  l'an  385  après 
Jésus-Christ,  «  Comme  le  pape  Sirice  n'em- 
ployait pas  .ItTÙme  à  écrire  ses  kttres,  ce 
que  Damase  avait  fait,  et  qu'il  ne  lui  témoi- 
gnait pas  l'attachemoit  et  hi  bi^oiveinanoe 
qui  auraient  convenu,  privé  de  la  faveur  et 
de  la  protection  àii  pontire  romain ,  Jérâme 
se  vit  bientôt  en  butte  aux  vexations  des 
persécuteurs  les  plus  acharnés,  c'est-à-dire 
des  clercs  dont  il  avait  condamné  dans  des 
écrits  publics  le  relAchement  et  la  dépra- 
vation. B  Pour  les  mauvaises  disparitions  de 
Sirice  contre  Paulin ,  on  en  trouve  une 
preuve  solide  dans  la  première  lettre  de 
Pauliu  lui-même  à  Sulpice  Sévère.  Après 
s'être  plaint  des  clercs  de  Rome,  il  ajoute  : 
c  Le  superbe  dédain  du  pape  de  la  ville  nuit 
beaucoup  à  la  grftoe  divine  en  nous,  etc.  » 
paroles  que  l'incomparable  auteur  des  An- 
nales applique  à  Sirice,  dans  le  paï.&iige  sui- 
vant, sur  l  an  39'1  après  Jésus-Chrisl  : 
«  Sans  doute,  lecteur,  vous  devines  le  per- 
sonnage que  Paulin  désigne  par  le  nom  de 
pape  de  la  ville;  c'est  celui-là  même  qui 
gouvernait  alors  l'Eglise  romaine,  le  pontife 
Sirice,  dont  il  éprouva  les  dispositions  mal- 
veillantes, sans  y  avoûr,  comme  il  le  dit, 
donné  aucun  motif.  Il  est  certain  que  sadnt 
Paulin  eut  de  justes  rwsoi»  de  se  plaindra 
du  pape  Sirice  et  de  quelques  autres  clercs 
de  l'Eglise  romaine,  au  sujet  desquels  saint 
Jérôme  nous  exprime  aussi  son  méconten- 
tement, cmnmfif  nous  ravoos  d^à  dit  en  plus 
d'un  endroit.  C'est  au  point  que  la  réputa- 
tion de  Sirice  a  souffert  de  cette  espèce  de 
haine  à  laquelle  il  s'est  abandonné  contre 
des  hommes  si  remarquables  par  leur  sain- 
teté et  si  renommés  partout  à  cause  de  leur 
sdenoe.  •  Knfin,  te  nème  Baronius  vend  té- 
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moignage  de  l'excessive  lenteur  de  Sirice  à 
réprimer  les  Origénisles  et  de  sa  mort  pré- 
maturée ,  sur  l'an  397  après  Jésu8-Chi  i»t  : 
«  Du  reste,  dit-il,  pour  n'avoir  pas  prévenu 
auadtAt  le  danger  que  les  erreur»  d'Origène 
^Htienit  courir  à  TEgliBe^  il  fut  enlevéde  oe 
monde  par  une  mort  rapide,  «lôs  le  commen- 
cement de  l'année  suivante,  et  le  pape  Anas- 
tase,  adversaire  déclaré  des  Origénistes,  fut 
âevé  sur  le  siège  de  Pierre.  On  a  vu  «ou- 
ïrait de  ces  temples  teirililes,  c'est-à-dire 
des  pootifee  <pÂ  remplissaient  avec  trop  de 
néj^lifrencc  ou  de  tirdour  l'obligalion  de 
soutenir  les  intérêts  de  la  foi ,  promptement 
retirés  de  cette  vie  par  le  Christ,  l'universel 
et  suprême  Pesteur  :  preuve  manifeste  que 
la  divine  Providence  a  tov^ours  v^Ué  avec 
un  soin  spécial,  avec  une  souveraine  et 
constante  sollicitude ,  sur  l'Eglise  romaine, 
pour  l  empêcher  d'être  atteinte  par  le  plus 
léger  soupçon  d*bérésie.  » 

IiXII.  Cm  tr^la  lancés  contre  Sirice  peu- 
vent-ils détnûre  la  sainteté  de  sa  vie  et  la 
sagesse  incorruptible  de  son  administration , 
et  par  là  sont-ils  cause  que  les  correcteurs 
n'ont  pas  inséré  son  nom  an  martyrologe? 
C'ebt  C4}  qu'il  nous  reste  à  examiner  dans  le 
den^r  chapitre.  Et  comme  ces  aocusaUMis 
sont  tirées  des  monumoits  de  rjnstoire,  nous 
devons  chercher  avec  un  peu  plwd'eaneti- 
tiuli^  la  vérité  historî'pif  Commenmns  par 
lesdifQcullés  et  les  pcnu;»  que  souffrit  saint 
Jérôme.  11  était  arrivé  ù  Uome  à  l  à^e  de  dix- 
huit  ans  t  il  y  fréquenta  les  écoles  de  gram- 
maire, de  rhétxwiqne  etde  pMIoaophie.  Après 
un  séjour  de  cinq  ans ,  il  en  sortit  dans  sa 
vingt-troisième  année  et  n'y  rentra  que  sous 
le  pontificat  de  Damase.  En  effet,  Damase 
ayant  convoqué  un  concile  général  à  Rome, 
ce  fut  pour  JérOme  une  occasion  d*y  venir 
de  nouveau  avec  Epiphane,  évêque  de  Sala- 
mine,  dans  l'île  de  Chypre,  et  Puuliti  d'An- 
tioche.  JérAiiu!  possédait  un  gt'uii;  émiupnt, 
une  science  extraordinaire,  des  mœurs  trc&- 
pures.  Le  pape  Damase,  touché  de  la  réputa- 
tion de  ce  grand  homme,  le  ehoirit  pour  s^ 
crétaire  et  le  chargea  de  répondre  aux  con- 
•Mitatînin»  ton  Atn|Ant  adressées  de  tous  les 
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points  de  l'univers  au  siège  apostolique.  A. 
partir  de  ce  moment,  le  saint  docteur  jouit 
lie  la  plus  intime  familiarité  auprès  de  Da- 
mase, et  en  fut  singulièrement  honraé.  Dans 
la  lettre  à  Agerudiie,  lid-méme  s'exprime 
ainsi  sur  la  charge  quil  remplissait  :  c  U  y  a 
Lien  des  années,  quand  Damase,  évêque  de 
Rome,  m'avait  confié  le  soin  des  écrits  ecclé- 
siastiques et  que  Je  répondais  aux  consulta- 
tions synodales  de  rOecidentetde  l'Orient.  » 
GepMidant,  il  ne  garda  ces  fonctions  que  du- 
rant l'espace  de  trois  ans,  parce  que  Damase 
ne  vécut  pas  au-delà. 

LXllI.  Sirice  ayant  succédé  k  Damai>e,  il 
est  presque  impossible  de  dire  combien  de 
mouvements  et  de  IroQUes  oa  excita  contre 
Jéffdme  ;  toute  la  ville,  pour  ainsi  dire,  pa- 
nûssait  soulevée  contre  lui  ;  car,  sous  le 
pontifîoat  de  Damase,  il  s'était  attiré  la  haine 
et  le  ressentiment  d'un  grand  nombre  de 
personnes,  en  condamnant  leurs  vices  dans 
ses  discours  et  dans  ses  écrits:  cEnhlàmaot 
les  vices,  dit-il  lui-même,  nous  avons  en* 
couru  la  haine  d'un  grand  nombre  ;  »  et 
dans  la  préface  du  li\Te  de  Dydime,  il  avoue 
que,  «quand  il  était  à  Bahylone  (c'e'^t  parce 
nom  qu'il  désigne  Rome  et  qu'il  exprime  non 
horreur  pour  elle),  il  étidt  en  butte  aux  per- 
sécutioni  de  cette  ville  maudite,  a  de  cette 
inbme  déguisée  sous  l'éclat  de  la  pourpre.  » 
Puis,  s'é'pvHTît  contre  ses  adversaires,  il 
ajoute  un  peu  plus  loin  :  «Le  sénat  de^  Pha- 
risiens pousse  des  clameurs  et  il  ne  s'y  trouve 
aucun  scribe,  pas  même  rapparsnoe  d*nn 
seul  (d'autres,  lûent:  pas  même  un  aeiibe 
de  Êiveur)  ;  c'^t  la  faction  de  l'ignorance 
qui  dérlare  la  guerre  h  toute  doctrine  et  qui 
lorme  une  conjuration  couire  niui.  » 

LXIY.  Rutiu  reproche  à  Jérôme  cette 
excessive  liberté  de  langage  et  t^élonne 
«  qu'il  s'exprime  sur  BuRne,  devenue  par  la 
grâce  de  Dieu,  la  capitale  de  la  chrétienté, 
absolument  comme  on  pouvait  le  f;iirc  quand 
elle  était  ^occuik'B  par  des  peuples  idolâtra 
et  des  princes  persécuteurt^de  l'Eglise.  »  fia- 
romius  mmitte  plus  d'éqdté  :  il  regarde  les 
paroles  un  peu  trop  acerbes  du  saint  docteur 
comme  rexprassioii  d'une  Juste  douleur  plu- 
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fôt  que  de  l'emportement  et  de  la  hiùm  :  m 
nii'iiie  ti'nips,  U  l'excuse  en  ces  termes,  sur 
l'année  kHi,  aprè*  J,-C.  :  «Remarquez,  lec- 
teur, que,  dans  les  observatiom  de  sidnt  Jé< 
tAme  «a  llgnoranee  dn  clergé  de  l'Ëglue 
romÛDe,  il  ne  fout  pas  prendie  dans  leur 
sens  rigoureux  les  termes  hyperboliques 
fln  il  emploie:  ainsi,  quaud  il  dit  qu il  n'y 
avaii  là  aucun  scribe,  pas  même  l'apparence 
d'un  senl,  c*est-èHlire  «neun  docteur,  mais 
aenlement  d^  phaziaens,  c'est-à-dire  des 
hommes  criminels  et  qui  cacliaient  leurs 
crimo'::  par  les  précautions  et  les  ruses  de 
l'hypocrisie,  il  ne  faut  pas  s'iraa^er  que 
tous  les  dercs  de  r£gUse  romaine  étaient 
dèponmis  de  sdemce.  Si  Jérôme  umquement 
OCcapé  de  ceux  qui  le  poursuivaient  de  leurs 
injures  et  de  leurs  (  aloniuics ,  les  déHare 
iom  i??noranls  ei  *'orrouii)us,  cV'.st  l'i'lTct 
d'une  trop  Juste  iudignatiou  à  laquelle  il  laut 
pardoDoer  quelque  dioee.  Aflaurément,  en 
étudiant  avec  atlentimi  l'iiistoire  de  cette 
époque,  on  reconnaîtra  qu'il  y  avait  alors 
dans  le  clergé  romaiti  des  hommes  remar- 
qualiles  par  la  science  et  l'érudition.»  On 
doit  donc  montrer  de  l'indulgence  pour  tous 
les  aoès  de  langage  que  Jérôme  a  commis 
quelquefois  ;  car  il  n'avait  pas  en  vue  les  per- 
sonnes innocentes  et  vertueuses,  mais  celles 
(l'inl  il  avait  condamné  les  vices.  En  efTrt,  il 
avait  accablé  dans  ses  lettres  itioiueij  qui, 
oubliant  la  sainteté  de  leur  profSesrîon, 
l'ahuidonnaient  k  la  sensualité,  flréquen- 
(lient  les  fialais  des  riches,  se  lûssaient  ezai- 
ter  par  l'oi^ueil,  étaient  les  esclaves  de  la 
superstition.  Il  reprenait  aussi  avec  beau- 
coup de  vivacité  les  vierges  qui  viyaient  trop 
àmilièrement  avec  les  bommes.  De  là  le 
iciKiitim«nt,  les  invectives,  les  injures  des 
Itommes  pervers  qui  s'emporlaioit  conlie  le 
médecin  occupé  de  les  guérir.  " 

LXV.  Durant  toute  la  vie  de  Dauiase,  cette 
hairie  furieuse  demeura  comme  un  feu  ca- 
ché sous  la  cendre.  Habelle  édafta  et  pro- 
di^t  pour  «nai  dke  un  vkdeiik  incendie, 
aussitôt  que  Damase  eût  été  remplacé  par 
Sirice  sur  le  siège  de  Pierre.  Jérôme  se  vit 
m  butte  à  mille  accusatious,  à  mille  calom- 
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nies,  h  des  moquerie.s  de  toute  sorte  ;  voici 
comme  lui-même  s'en  plaint  :  a  L'un  me  re- 
prochait ma  démarche  et  ma  façon  de  rire, 
un  autre  a^atiaquait  à  ma  phyùonomie  ;  ce^ 
lui-là  voulait  soupçonner  de  la  fourberie 
sous  les  dehors  de  la  simplicité.»  Les  choses 
en  étant  venues  au  point  que  Jérôme  se  sen- 
tait à  peine  la  loree  de  se  contenir,  il  se  re- 
tira enfin  dans  uue  campagne,  d'où  il  écri- 
vit sa  lettre  à  Marcelle.  Biais  il  soupirait 
après  une  retraite  plus  éloignée  et  l'occasion 
s'étanf  riirerle  d'aller  en  Orient,  il  résohit 
d'en  proliler  et,  .sur  le  pointde  s'embarquer, 
il  écrivit  une  lettre  à  Aselle  dans  laquelle  il 
justiOe  parftilement  ses  relaSions  fomilières 
avec  Paule  et  Mêlante  que  ses  enneuds  tour- 
naient  en  mal.  Il  rappelle  aussi  les  injures 
qu'il  avait  reçues,  mais  il  déclare  qu'il  les 
supporte  paliefument  par  la  pensée  de  Notre- 
Seigueur  Jésus-CUrist  ^ue  les  Juifs  ont  traité 
de  séducteur  et  de  possédé  du  démon;  enfin, 
il  conclut  de  cette  manière  :  «Je  sais  qn'Mi 
parvient  au  royaume  des  cieux  par  la  mau- 
vaise romme  par  la  lionne  réputation,  n 

LXVi.  Ainsi  Ji  rAm!>  >;'(  t!uit  décidé  de  son 
propre  niouvemcut  a  quUltir  Rome,  quoique 
à  la  vérité  il  y  f&t  poussé  par  les  penéeii- 
cutions  des  méchants,  on  aurait  tort  de  reje- 
ter sur  Sirice  la  cause  de  ce  départ.  C'est  ce 
qu'observe  judicieusement  le  .savant  Domi- 
nique Vallarsi,  dans  la  vie  (U-,  saint  Jérôme, 
t.  II  des  œuvres  du  saiut  docteur,  édition  de 
Vérone,  an  1743,  chap.  xvi.  «  Il  ne  fout  paS| 
dit-il,  en  parlant  de  Sirice,  le  regarder 
comme  l'auteur  des  combats  du  saint  Père 
contre  les  méchants  et  les  envieux.  »  Jérôme 
lui-mèmu  savait  assurément  quelle  eu  était 
la  cause  et  il  la  déclare  dans  sa  quarantième 
lettre  par  ces  mots:  «  En  Uàmant  les  vices, 
nous  avons  eneonm  la  haine  d'un  grand 
nombre,  d  ()n  ne  peut  pas  même  objecter 
■que  Sirice,  en  ne  maintenant  pas  Jérôme 
dans  le  p(»te  élevé  que  Damase  lui  avait 
conféré,  a  donné  le  signal  de  la  guerre  et  des 
attaques  contre  J^me  qui  autrement  aurait 
possédé  un  refuge  tranquille  soos  la  protec- 
tion de  Sirice.  Il  ne  faut  pas  se  prononcer  en 
aveugle  sur  les  évéuemeato  d'une  époque  ai 
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lecnUOt  ni  i8  fiwor  mx  ooiit]6ctiir68j  sninip 
lien  de  la  csoDfusion  et  des  téoèbM»  Eh!  n 
l'on  considère  la  situation  del^poque,  peut- 
être  arrivera-t-on  à  reconnaître  que  Sirlce 
a  eu  raison  d'exclure  Jérôme  de  son  ioti- 
mité  pour  ne  pas  attirer  sar  lui-même  la 
haine  et  la  ftnreor  q«d  écktneiit  contre  le 
saint  docteur. 

lAVlF.  Jérôme  quitia  Rome,  non  par  les 
ordres  ou  les  couseils  de  Sirice,  mais  de  son 
propre  mouvement  et  pour  obéir  à  cet  aver- 
iifliemenl de  iïvangile  :  «Si  Yom  te  per- 
Bécatés  dans  cette  ville,  taytn  dans  one 
antre.»  Sans  doute,  Sirice  pouvait  empê- 
cher Jérôme  de  partir,  mais  rien  ne  lui  en 
faisait  une  obligalioii.  Les  services  du  saint 
docteur,  quoiqu'ils  eussent  été  fort  appréciés 
sons  le  pontificat  de  Oamase,  n'étaient  pas 
téOeinentnéceaiainiS  du  temps  de  Sirice  qoe 
le  Pontife,  en  étan^une  fois  privé,  dût  par 
là  mênip  trouver  Inoapjihle  âr  porter  le 
fardeau  des  fonctions  apostoliques  et  de  ré- 
poudre aux  consultations  de  toute  l'Eglise. 
H  est  oertdn  qu'on  ne  trouve  rien  dans  les 
lettres  et  les  réponses  de  Sirice  qui  ne  té- 
moigne du  zèle  ardent  de  ce  Pontife  pour  la 
religion  et  pour  la  discipline  ecclésiastique  : 
tant  elles  août  belles,  solides,  pleines  de  gran- 
deur ;  tant  elles  recommandent  lasoUieitade 
et  la  vigOanoe  pastorales.  Aussi  lesa-t-on  en 
grande  estime,  quoiqu'elles  aient  été  écrites 
à  Tinsu  de  Jérôme.  Pierre  Constant,  dans  la 
préface  qu'il  a  mise  en  tète  des  lettres  de  Si- 
rice^ avoue  «qu  i!  u  gouverné  les  peuples 
par  Famour  plutôt  que  par  Vantorité.  »  Mais 
pour  qu'on  n'aille  pas  là-dessus  se  ranger  h 
roj^ion  de  Jérôme  et  s'imaginer  que  Sirice 
manquait  d'expérience oud'habilefé,  il  ainiife 

aussitôt  :  a  Néanmoins,  ceux  de  ses  écrits 
qui  bont  parvenus  jusqu'à  nous  respirent  le 
•  plus  grand  zèle  pour  le  maintien  de  la  fid  et 
de  la  discipline  eccléâasfique.* 

LXVin.  S'Uétaitpermisde  sonder  les  secrets 
desseins  de  la  divine  Providence,  Nous  n'hési- 
terions pas  à  dire,  après  Gennade  de  Maiseiile 
ou  avec  l'auteur,  quoiqu'il  soit,  de  la  vie  de 
Mdnt  MiOme,  pnhiiée  dans  le  tome  U  de 
YaUarsi,  que  Dieu  qui  aime  mieux  tlier  le 


hien  du  malque  de  nepermetlreaiieonmài, 

a  fait  sortir  un  très-grand  bien  de  la  conspi- 
ration formée  à  Rome  contre  Jérôme  et  de 
son  départ  de  la  \nlle  ;  en  effet,  le  saint  doc- 
teur, éloigné  des  affaires  publiques  et  du 
tumulte  des  cités,  put  se  livrer  tout  entier  à 
l'étude  des  divines  Ecritures  et,  sans  crainte 
d'être  gêné  par  personne,  consacrer  toutes 
ses  veilles  et  toute  son  application  h  ce  glo- 
rieux travail,  le  plus  utile  de  tous  assuré- 
ment et  le  plus  recommandable.  «  Volontiers, 
dit  Fauteur  de  sa  vie»  dans  Vàllarsi,  p.  248, 
Je  regarderais  cette  fliite  comme  un  événe- 
ment heureux  que  le  Christ  avùt  ordonné 
dans  ses  suprêmes  conseils  et  que  les  persé- 
cutions des  méchants  devaient  préparer,  aflu 
que  l'Eglise  romaine,  fondée  sur  la  puissance 
de  Pierre,  instruite  des  vérités  contenues 
dans  tous  les  livres  de  randen  Testament,  f 
Joignit  encore,  par  ta  volonté  de  Jésus-Christ, 
son  Dieu,  et  grAre  nnx  pénibles  études  de 
Jérôme,  la  connaissance  approfondie  du  texte 
hébreu  et  que  désoniu^  certains  Grecs  pré- 
somptueux qui  se  flattaient  d'avoir  transmis 
aux  Romains  toutes  les  Ecritures  divine- 
ment inspirées  reconnussent  que  ceux-ci  pos- 
sédaient un  trésor  qu'eux-mêmes  n'avaient 
pas.» 

LUX.  Ce  que  Nous  avons  dit  Jusqu'ici  en 
Ihveur  de  Sh(ice,  suffit  certainenient  pour 
mettre  le'aaint  Pontife  à  l'abri  de  toute  ac- 
cusation au  sujet  des  vexation^?  et  des  ou- 
trages dont  saint  Jérôme  fut  l'objet.  Cepen- 
dant, pour  ne  rien  négliger  dans  une  matière 
desi  hante  importance,  occuponMMms  maiii» 
tenent  des  rdaUons  de  Sirice  avec  Jérôme. 
Car  certains  auteurs  ont  la  j^elention  de 
dénoncer  ici  des  haines  particulières  qui  Sd- 
raieuL  contraires  aux  lois  de  !a  charité  chré- 
tienne et  par  là  sembleraient  porter  atteinte 
aux  vertus  et  à  la  sainteté  de  Sbke,  Mais 
Nous  ne  sommes  aidlflmentenpeinede  toutes 
les  preuves  qu'on  peut  produire  à  ce  sujet  : 
ou  bien  elles  sont  fausses,  ou  bien,  si  elle* 
sont  vraies,  elles  nv  rpnlVrmpnt  rien  de  fâ- 
cheux pour  Sirice,  comme  x^uuâ  aiioaa  le 
démootrw. 

LZX.  SalotiéfOaie  easeignaqneiVMiii'es» 


Dlgitized  by  Google 


lETTfiB  APOStOUODEL  (TT 

tmai  pat  rinégnlarité  pour  avoir  époiué  tottre  à^drka,  évèquedeftontB,  éhap.  vi, 

deux  femmM  avant  de  recevoir  Je  Im^IAim,  coniliallit  Fq^aioii  de  Jérôme  sur  1^  U- 

ni  même  pour  en  avoir  épousé  une  avant  le  games.  Il  y  parle  non  |yas  île  la  bigamie  en 

baptême  et  un»'  antre  après,  pourvu  f}ue,  la  général,  comme  Sirice ,  mais  de  celle-là 

première  étaat  morte,  la  »;coQdc  lui  ait  suc-  même  que  déliait  Jérôme  et  qui  est  contrac- 

oédé.  CTeitropinioD  que  proavelongiMnieiit  té»  avant  la  baptAme.  C'est  œ  qu'an  vdt' 

le  aaint  docteur,  dans  sa  lettre  à  Ooéoniis,  et  dairemait  dans  la  dtation suivante:  «  Pour 

3  en  eoDclut  que  Ton  a  pu,  validement  et  qu'on  ne  s'imagine  pas  que,  s'il  arrivait  à' 

licitement,  ordonner  Cartère  évAqu«  d'Es-  un  homme  avant  le  baptême  d'épnnser  une 

pagne,  qui  s'était  marié  avaiit  d  être  purifié  femme  et  puis  une  autre  à  cause  de  la  mort 

dans  l'eau  sainte,  puis,  ayaul  perdu  sou  de  la  première,  cette  tache  serait  eilacée  par 

épouse,  après  le  baptême  en  avaît  pris  une  le  bapttaie  :  nous  décSarons  qu'en  adoptant 

satie.  Qadques-ims  prétmdeDt  que  Sirice  ce  sentiment  on  comprend  mal  la  tigle.  Le 

«mdamna  cette  opinion  au  commencement  baptême  remet  les  péchés,  il  ne  détruit  pas 

de  son  pontificat,  et  que  cela  fit  dèclioir  Jé-  le  nombre  des  épouses.  »  Et  il  ajoute  un  peu 

r6me,  qui  la  soutenait,  de  la  haute  réputa-  plus  loin  :  «Si  l'on  croit  qu'il  ne  faut  pas 

lion  à  laquelle  U  était  parvenu.  Yallani  em-  compter  la  femme  que  l'on  aurait  épousée 

teasse  ce  sentiment  dans  im  Titt  di  urint  avant  le  bapttoe,  on  ne  devra  donc  paa 

Jérôme,  cbap.  xvi,  mais  il  nie  que  la  condam-  mettre  les  enduis  nfe  dans  le  même  temps 

nation  lancée  par  Sirice  ait  fait  le  moindre  ru  nombre  des  enfants.  »  C'est  donc  à  tort 

tort  à  la  renommée  de  Jérôme  :  u  Que  par-  qu'on  impute  à  Sirice  ce  qu'il  faudrait  attri- 

sonne  cependant  ne  se  mette  dans  l'esprit  bueràlnnocentl.Baroniusezprimelemême 

que  le  pape  ait  lien  Usit  qui  Iftt  de  nature  à  avis»  sur  l'an  405  après  J.-C.  ;  il  pense  que 

aUinr  an  saint  docteur  l'animadvenSon  ou  si  saint  JérOme,  dans  la  lettre  à  Ooéanus,  a 

]amalveillancepuUique.»QneTallarsi garde  défendu  avee  une  ardeur  particulière  l'opi- 

8on  sentiment  ;  nous  en  préférons  un  autre  nion  qu'il  soutenait  déjà  à  Rome  sur  les  bi- 

qui  est  plus  favorable  pour  la  défense  de  Si-  ^ames,  c'était  pour  justifier  l'ordination  de 

rice.  Le  saint  Pontife,  dan&  sa  première  lettre  i'évêque  Carlère  ;  par  conséquent,  cette  opi- 

adnsrfe  à  Himère,  évèque  de  Tarragone,  et  nion  aura  été  désapprouvée  par  Innocent 

dmceUeqaiestécriteauxévèquesd'Afrique,  pluldtque  par  ^ce.  Mais  Pierre  Constant, 

étabUt  une  seule  chose  :  c'est  qu'il  faut  re-  dans  ses  Notes  sur  la  lettre  cf  Innocettf,  p.  751, 

garder  comme  bigame  quiconque  a  épousé  observe  judicieusement  que  aaint  Innocent  a 

deux  femmes  ou  une  seule  dépouillée  déjà  emprunté  les  paroles  de  Sirice  pour  établir 

desa  virginité.  Quant  à  l'espèce  et  aux  cir-  une  règle  relativement  à  l'homme  qui  aurait 

eoBslances  particnlières  dont  parie  aabt  Jé-  épousé  deoz  ISanuoss  avant  le  baptême,  dr- 

rûme,  d'un  double  mariage  contracté  avant  constance  dont  Sirice  ne  parle  pas,  comme 

le  hapléme  ou  d'un  mariage  qui  aurait  pré-  nous  l'avons  remanjué  plus  haut,  o  Dans  ce 

cédé  le  baptême  et  d'un  autre  qui  l'aurait  décret  et  dans  le  précédent,  dit  Constant,  In- 

soivi ,  Sirice  n'en  a  pas  touché  un  mot,  nocent  copie  les  expressions  de  Sirice,  mais 

«omine  on  peut  s'en  convaincrs  en  lisant  les  en  même  temps  il  laisse  voir  qu'il  croyait 

Asp.  X  et  ZI  de  la  Uttfe  â  BÊmèn^  néoeasaire  de  définir  ce  qu'a  fallait  penser 

aott.  é  et  5  de  la  Itfirc  oiur  ^u«f  sur  la  cinsonstance  dont  Sirice  ne  parle  pas, 

frique.  D'où  il  suit  que  Sirice  n'a  pas  con-  de  deux  femmes  épousées  avantle  baptême.  » 

damné  directement  l'opinion  de  Jérôme  et  Que  Ton  adople  l'avis  de  Baronius  ou  relui 

quil  n'a  porté  aucune  atteinte,  même  indi-  de  Constant,  h  ju  iification  de  saint  Sirice 

nele,  à  l'honneur  et  à  la  réputation  du  saint  est  également  laciie. 

^Mte*  LZXII.  JérOme  a'éleva  conlia  Joviaii  on 

un.  Saint  Innocent  1»  dans  la  seoonde  Jovinien,cenouvslBpieaiaanseinduGliris- 
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tianiame,  avec  toute  la  force  de  sa  grande 
éloquence  et  famt  le  lële.  dont  U  brûlait  pour 
la  gloire  de  Dieu  et  le  salut  des  âmes.  A  ce 
si^et  il  donna  de  telles  louanges  h  l;i  virj?i- 
nité,  (jue  p1nsi<»ur?  sonpeODn«-rent  saint 
do<  leur  de  tomber  dans  l'excès  et  de  réprou- 
ver luérae  les  noces  légitimes,  fit  quoique 
rien  ne  fàt.pliis  âoigaé  des  inlentioils  et 
des  sentiments  de  Jérôme,  cette  vdne  ru- 
meur se  rf'pïindit  dans  la  ville  et  r*nv1it  la 
doctrine  du  saint  suspecte  aux  yeux  d'un 
grand  nombre.  Alors  Pammachius,  que  la 
plus  étroite  amitié  unissait  à  Jérftme,  prit  à 
tâdie  de  reeurâllir  tons  les  «Bemplaires  épars 
de  ses  ouvrages  et  de  les  retirer  du  domaine 
public.  Mais  aprôs  la  publication  de  l'excel- 
Viitc  apologie  du  saint  docteur  contre  Jovi- 
mcu,  dans  laquelle  il  dissipait,  par  ledat  de 
son  éloquence  et  de  sa  doetrine,  les  ténèbres 
que  oe  perve»  ennemi  de  la  virginité  avait, 
pour  ainsi  dire,  accumulées  au-devant  de  la 
vérité  catholiqtie,  Sirice  condamna  Jovinien. 
Ur  celle  seuleuce  seule  sufllt  pour  montrer 
avec  quel  zèle  le  saint  Pontife  combattait  ks 
hérétiques  et  veillait  à  la  conservation  de  la 
vérité  catholique*  et  de  quels  sentiments  il 
était  animé  envers  .Térôuu',  le  défenseur  de 
la  foi.  «  Kiilin  la  veritt-  se  lit  jour,  et  no!i- 
seulement  Jérôme  se  juslilia  complètement, 
mais  Pammachius  obtint  de  ^rioe  la  con- 
danmation  de  Jovinien,  ce  qui  revient  i  dire 
que  Sirice  entra  dans  le  sentiment  de  Jé- 
rôme. »  ('"t'.^l  ainsi  que  s'exprime  Florentini 
dans  la  iJùaertation  que  r^lous  avons  dqjà 
citée,  page  1004. 

UXIIL  Cependant  Nous  n'avons  pas  en- 
core résolu  toutes  les  difficultés  de  la  (]ues- 
tîon;  il  faut  reprendre  la  suite  di^s  événe- 
ments. Au  moment  où  les  enseignements  de 
Jérôme  contre  Jovioiea  agitaient  la  ville  da- 
vantage, le  saint  docteur  écrivit  sa  lettre  à 
Pammacldus,  qui  est  la  quarante-neuvième 
du  tome  I*'  de  l'édition  de  Yârone.  Il  com- 
mence par  rcmenier  son  ami  d'avoir  enlevé 
les  exemplaires  de  ses  ouvrages  que  l'on  in- 
criminait à  Home  :  a  Pour  mes  opuscult» 
contre  JoMen,  je  sais  Irès-blea  qœ  vous 
avec  montré  iwaueoup  de  prudence  et  d*a- 


OES  SAINTS. 

mitié  pour  moi  en  en  retirant  les  exem* 
plaires.  »  Puis,  il  ajoute  un  peu  après  :  ' 

«J'apprends  .pie  toute  la  ville  est  soulevée 
contre  vous;  j'apprends  que  le  Pontife  et  le 
peuple  s'accordent  h  vouloir  la  même  cliose. 
il  est  moins  glorieux  d'être  investi  du  sa- 
cerdoce que  d^oa  être  £gne.  »  Fknentini, 
eraminant  ces  paroles  dans  sa  DUuxtatim^t 
page  100,  s'exprime  ainsi  :  a  Jérôme  affirme 
de  toutes  ses  forces  que  c'est  contre»  Primma- 
chius  et  non  contre  lui-môme  que  birice, 
dans  œlle  occasion,  éprouva  de  raoimo^  : 
«  J'apprends,  dit-il,  que  toute  la  vUto  eat 
»  soulevée  eonire  vous;  j'apprends  que  le 
»  Pontife  et  le  peuple  sont  d'accord.  »  Mais 
le  trait  amer  qui  snit  :  «  11  est  moins  prlo- 
»  rieux  d'être  investi  du  sacerdoce  que  d  eu 
B  être  digne ,  »  est-il  dirigé  contre  Sirice; 
J'en  doute.  •  Florentini  hésite  et  n'ose  ap- 
pliquer ces  mots  à  Sirice.  Si  quelqu'un  avait^ 
moins  de  réserve  et  s'obstinait  à  faire  cette, 
application,  Nous  conseutirious  encore  à  k-j 
lui  permettre,  mais  sans  accorder  d  aucunel 
manière  qu'il  y  ait  dans  le  témoignage  de 
Jérôme  une  preuve  que  Sîriee  fût  indigne 
du  pontificat.  En  effet,  quoique  le  saint  doe^ 
te  ir  ait  pu  dire  là-dessus,  plutôt  sur  le  rap- 
port d'autrui  que  d'après  son  jugement  per- 
sonnel, comme  Nous  le  montrerons  plus 
loin,  assurément  rojdnion  particulière  d'une 
ou  deox  pemnnes  ne  d<nt-  pas  avoir  une 
autorité  supérieure  au  jugement  public  de 
tout  !e  clergé  et  de  tout  le  peuple  romain. 
Kt  puisqu'on  trouve  dans  la  lettre  de  l'em- 
pereur Yaleulinien  un  témoignage  éclatant, 
incontestable,  sur  rheoreuse  élection  de  Si- 
rice, sur  l'innocence  et  la  sainteté  de  sa  vi^ 
les  détracteurs  n'ont  plus  qu'à  se  taire,  con- 
fondus par  cet  élogo  :  «  C'est  une  grande 
preuve  de  sou  innocence  et  de  sa  sainteté 
qu'une  seule  aodamation  ait  servi  à  le  choi- 
sir et  à  K|]etar  les  autres.  • 

LXXIY.  Mais  Nous  ne  voulons  pas  non 
plus  qu'on  flétrisse  Jérôme  du  titre  odieux 
d'injuste  détracteur.  Tout  ce  qui  a  pu  lui 
échapper  d'ii](iurieux  envers  la  sainteté  de 
Sirice,  doit  être  nttriboé  i  son  ezoessive  Clé- 
dnlité  plutôt  qu'à  une  oeupaUs  anfOKWiié 
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contre  l'exceDent  Pontife.  Assurément,  il  a 
pu  arriver  au  saint  docteur  ce  qui  est  as?cz 
ordinaire  à  ceux  qui  habitent  des  pays  loin- 
tains.  Un  box  lirait,  parrAnu  à  Jéruaalem» 
rama  jeté  dut»  rertenr  et  Ini  aura  bit  con- 
cevoir une  Ofdnîoo  peu  avantageuse  des  ver- 
tus, du  gOTivememcnt  »>l  de  la  sainteté  de 
Sirice.  Là-dessus,  il  découvrit  ses  secrets 
seulimeols  dans  une  lettre  particulière  à 
pamBoaddus;  et  peut-être  8*y  iiiofilnfc-t>il 
mdiis  discret  qu'il  n*eùt  Mu,  à  cause  de  la 
familiarité  qui  existe  entre  des  amis,  peut- 
être  parla -t-il  trop  facilement  des  rumeurs 
vagues  et  incertaines  que  l'on  répandait 
dans  le  peuple.  D'ailleurs,  quand  Jérôme 
écrivit  sa  lettre  à  Pammadiiiis,  on  se  livrait 
encore  avec  ardeur  à  la  controverse  occa- 
sionnée par  Joviuien,  et  Sirice,  abusé  par 
le  sentiment  populaire,  avait  l'air  de  donner 
trop  d'avantage  aux  adversaires  de  Jénlrae. 
Ds  là,  pour  Jérôme,  de  nouveaux  soupçons, 
denonveUes  craintes  qui  éclatent  enfin  dans 
ces  paroles  un  l'on  pourrait  voir  une  attaque 
contre  la  sainteté  de  Sirioe.  C'est  à  peu  près 
ainsi  qu'agissent  certains  avoeats,  qui  dé- 
fendent une  bonne  cause,  s'ils  viennent  à 
soupçonner  le  juge  do  pencher  en  fk?ear  de 
b  partie  adverse,  ib  s'élèvent  contre  lui,  ils 
faeeablent  d'invectives,  ils  nimt  son  mérite, 
ils  le  déclarent  indic-ne  de  la  charge  qn'il 
remplit,  jusqu'au  moment  où  il  pronoms  la 
redoutable  sentence.  Mais  à  peine  a-t-il  rendu 
on  airSt  confonne  an  droit,  qu'on  les  voit 
ananlAt  cbanger  de  langage,  rétracter  leurs 
discours,  maudire  leurs  soupçons,  chanter  la 
palinodie  et  vanter  la  scieuœ  profonde,  la 
rare  probité  du  magistrat.  Il  est  facile  d'ap- 
pliquer celte  comparaison  à  Jérôme.  Tant 
qu'il  est  obligé  d*attendre  le  jngement  an 
nûlieu  des  angoisses  et  des  incertitudes, 
il  se  plaint  vivement  de  Sirice,  mais,  l'af- 
faire une  fois  terminée  et  toute  appréhen- 
sion disparue,  il  n'a  plus  pour  lui  que  de  la 
vénèratiiiD  et  des  louanges,  cMume  on  le 
mm  pins  loin. 

LXXV.  Nous  accueillons  ces  eot^jectures 
qui  sauvent  la  sainteté  de  Sirice  aussi  bien 
que  la  réputation  et  rbooneur  de  Jérôme. 


)STOLIOUE.  '  «0 

Car  %ms  blâmons  ceux  qui,  faisant  bon  mar- 
clié  du  respect  que  l'on  doit  à  l'un  des  plus 
illustres  docteurs  de  l'Eglise,  condamnent 
Jérôme  pour  Justifier  Sirice,  et  font  peser 
sur  lui  raceusation,  noo-^seulenient  de  dé- 
traction, mais  encore  de  jalouaie  et  d'ambi- 
tion. Ils  rarontent  qu'à  la  seconde  acclama- 
tion du  p('upl<!  on  l'avait  jtrojxisé  pour  suc- 
céder à  Damase,  mais  qu'ensuite  ou  l'écarta 
pour  élire  Sirice,  ce  qui  lui  aurait  lidt  échap- 
per à  tort,  contre  son  rival  préféré,  <^  pa- 
roles :  a  II  est  moins  glorieux  d'être  investi 
du  sacerdoce  f|tie  d'en  être  digne.  »  Sans 
approuver  entièrement  cette  absurde  ver- 
sion, Florentini  la  rapporte.  Pour  Nous,  elle 
Noos  parait  absolument  insoutraable  :  e*est 
une  souveraine  ii^ustiee  d'aoenser  on  seule- 
ment de  sou[»eonner  un  homme  tel  que  Jé- 
rôme, de  s'être  laissé  emporter  par  l'ambi- 
tiou  au  point  de  convoiter  la  dignité  ponti- 
ficale et  de  se  désoler  de  ne  l'avoir  pas 
ôbtenue* 

LXXVI.  Rufln,  voulant  quitter  Rome  pour 
retourner  dans  sa  patrie,  demanda  et  obtint 
de  Sirice  des  lettres  de  communion.  îlaro- 
nius,  examinant  ce  fait,  sur  l  an  3V)7  après 
Jésos-Ghrist,  n*€ee  Mftmer  Siriee,  parce  que 
le  sunt  Pontife  ne  eoonaiSBait  aucune  raison 
de  repousser  la  demande  de  Ru  (In  :  «  Quant 
à  Rufln,  il  est  vrai  qu'au  moment  de  partir 
pour  Aquilée,  sa  patrie,  il  demanda  et  obtint 
du  Pontife  romain,  Sirice,  des  lettres  de 
communion  que  Ton  n'accordait  d'ordinidre, 
comme  nous  l'avons  dit  bien  des  fois,  qu'à 
des  catholiques.  OpiMidiuit  Sirice  ne  commît 
pas  la  moindre  faute  en  cette  occasion.  En 
elTet,  comme  la  traduction  hérétique  des 
Principes  d*Origène  ne  portait  pas  de  nom 
d'auteur  et  qu'on  ne  savait  pas  avee  certi- 
tude qui  en  avait  composé  la  préface,  Rufln 
n'était  pas  encore  démarqué;  il  se  déclarait 
catholique,  ii  faisait  profession  d'abhorrer 
toute  espèce  d'hérésie.  On  n'avait  donc  pas 
siyet  de  le  retrancher  de  la  communion,  et 
ce  n'est  pas  la  coutume  de  l'Eglise  romaine 
de  condanmer  quelqu'un  avant  de  l'avoir 
convaincu.  »  Ainsi  parle  Baronius.  Les  let- 
tres de  communion  étaient  une  marque,  une 
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preuve  que  l'on  demeurait  dans  le  sein  de 
l'unité  catholique.  Optât  en  fit  usage  pour 
voDlrar  que  l»  Eglises  d'AlHque,  qui  sou- 
tsoaient  la  YaUdité  de  rardînation  de  Géd* 
lien,  gardaient  parfàitement  l'union  avec 
l'Etrli^e  catholique.  Parlant  du  siège  de 
Rome,  tt  Pierre  l'occupa  le  premier,  dit-il  ;  » 
et  après  avoir  énuméré  les  successeurs  de 
neire,  n  ijjoote  :  «  Aujoturd'liiii  fègne  Si- 
rioe>  à  qui  nous  nous  àllioDS,  dans  la  per- 
sonne de  qui  tout  l'univers  ?c  met  en  accord 
avec  nous  dans  l'union  d'une  seule  société 
par  l'échange  des  formules,  »  il  veut  dire, 
des  lettres  de  oommnidoii.  Le  trop  baliile 
Riifia  publia  ees  lettres  avec  ostonlatiQn  el 
les  fit  valoir  le  plus  possible,  surtout  après 
la  mort  de  Sirice,  dans  la  persuasion  qu'elle 
lui  servirait  sous  le  pontificat  d'Anastase, 
successeur  de  ce  dernier,  pour  éviter  ou  du 
moins  pour  ioflimer  la  sentence  qui  se  pré- 
paiait  contre  loi.  CTest  pourquoi  saint  Jé? 
rôme,  connaissant  bien  le  dangereux  carac- 
tère de  Rufin  et  poussé  par  l'amour  de  la 
religion  catholique,  après  avoir  loué  Mar- 
celle, dans  la  lettre  iâ7^  à  Principia,  tome  1 
de  ses  esuvres,  édition  de  Yérone,  page  9S1« 
de  la  oooragenae  oppostlkn  qu'elle  avait 
fllita  à  l'erreur,  insinue  contre  Sirice  une 
accusation  de  simplicité  excessive,  en  lui  re- 
prochant d'apprécier  et  de  juger  la  conduite 
d  autrui  à  la  mesure  de  son  propre  caractère 
et  séloii  ladioilure  de  ses  intentions.  «  Sainte 
Haredlfi  s*était  longtemps  contenue,  pour 
n'avoir  pas  l'air  d'agir  par  envie,  mais  quand 
elle  vit  la  foi  prêchée  par  les  apôtres  rece- 
voir des  atteintes  considérables  dans  presque 
tous  les  esprits,  quand  éUe  vit  qu'on  entraî- 
nait dans  le  parti,  des  prMves,  des  moines 
et  surtout  des  séculiers,  et  qu'on  se  jouait  de 
la  simpii'  iti'  du  Pontife,  qui  jugeait  des  au- 
tres lar  lui-même,  alors  elle  résista  publi- 
quement, aimant  mieux  piaire  à  Dieu  qu'aux 
liommes.  s 

UEXVII.Le  cardinal  Banmius,  sur  l'an  397 
après  Jésus-Christ,  observe  que  Jérôme  ac- 
cuse Siricenon  pas  de  fourberie  ou  de  quelque 
autre  crime  grave,  mais  senli  incnt  de  sim- 
plicité :  d  Saint  Jérôme,  dit- il,  re|irûciie  uu 


pape  Sirice  la  simplicité  et  non  la  fourberie.  » 
Mais  Pierre  Constant,  dans  l'ouvrage  que 
Nous  avons  d^à  cité  tant  de  fois,  page  706, 
runarque  qn*à  l'époqne  où  Rufln  obtint  des 
lettres  de  communion,  c'était  un  homme 
d'un  génie  pénétrant,  de  beaucoup  de  science 
et  d'une  excellente  réputation  ;  car  il  n'avait 
pas  encore  jeté  au-dehors  le  poison  qui  était 
dans  le  fond  de  son  ocBor  :  «  Rnfln,  dit-Il, 
obtint  d'autant  plus  facilement,  pour  lui  et 
ses  amis,  des  lettres  pleines  de  bonté  et  de 
bienveillance,  que  c'était  un  personnage  dis- 
tingué par  sa  vertu  et  par  sa  renommée  et 
qu'on  n'en  avait  ^it  jusque-là  aucun  mal.  i 
n  sera  plus  opportun  de  revenir  l&niesBa^ 
quand  Nous  parlerons  de  l'affaire  des  Origé» 
nistes.  Quant  à  la  simplicité  de  Sirice,  le 
môme  Constant  veut  encore  en  éloigner 
toute  idée  de  culpabilité  et  continue  ainà  ; 
«  La  simplicité  dirétienne  no  toinbe  pas  ai- 
sément dans  des  soupçons  odieux.  Elle 
n'aime  à  porter  un  mauvais  Jugement  sur 
qui  que  ce  soit,  partictilièremcnt  sur  celui 
qui  m  donne  aucun  sujet  de  penser  mal  de 
lui.  »  La  bimplicité  est  donc  blâmable  quand 
die  provient  de  la  fatuité  on  d'um  eseessive 
crédulité,  mais  elle  est  excusable  quand  elle 
vient  de  la  charité  chrétienne,  dont  le  carac- 
tère est  de  ne  pas  soupçonner  en  autrui  le 
mal  dont  elle  n'a  pas  k  certitude.  On  peut 
rappeler  ici  le  langage  que  tenait  Jâ^âme 
après  la  mort  de  Sirioe.  Il  reprochait  à  Bu- 
fin  d'abuser  des  lettres  qu'il  avait  reçues  de 
ce  Pontife  pour  échapper  an  jugement 
qu'Anastase  fit  instruire  contre  ui,  et  dans 
une  seule  phrase  11  condamne  Uufin  et  loue 
Sirice  :  «Vous  eitea  une  lettre  de  Sirice  qoi 
d^à  repose  dans  le  Seigneur,  dit  le  saint 
docteur  à  son  adversaire,  et  vous  mépriseï 
le?  parolf>s  d'Annstase  qui  vit  maintenant;  » 
expre6i.ioiia  par  les<|ueiles  il  met  le  pape  Si- 
rice au  nombre  des  bienheureux  qui  meu- 
rent dans  le  Seigneur.  Pagi  adopte  cette  in- 
tsiprétatioik^  dans  lnYUde  SMoe,  numéro 
77  :  0  Ces  paroles,  dit-il,  témoignent  de  la 
persuasion  où  était  JérAme  que  Sirice  s'était 
endormi  dans  le  Seigneur  du  sommeil  des 
justes.» 
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UZYin.  Nous  avons  suffisamment  parlé 
de  Jérôme.  Pour  suivre  le  plan  de  cette  dis- 
cussion, Nous  devons  maintenant  parler  de 
sarnt  Paulin.  Et  comme  il  s'agit  ici  d'un 
nomma  diaf  d*aoeontioii  oontre  Silice,  il 
«t  Imd  de  reprendre  les  choieB  d*iiii  pea 
plus  haut.  Que  le  pape  Anastase,  successeur 
de  Sirice,  ait  eu  beaucoup  de  bienveillance 
pour  saint  Paulin,  qui  alors  était  simple 
prêtre  et  qui  bientôt  dflfint  la  oéitfwe  6v£qii« 
éè  Noie,  €*é8t  oe  que  VanSa  Ini-mfime  None 
atteste  dans  ia  vingtième  lettre  à  Delphinus  : 
«Yniis  saurez,  dit-il,  que  notre  saint  frère, 
le  J'apL'  de  Rome,  Anastn^,  comble  notre 
bucuiite  des  preuves  de  §oa  amour.  Car  aus- 
sitôt qu'il  put  nous  oflkir  mu  amitié,  non- 
walement  il  aeeneOUt  las  fémolgoages  dé 
notre  dévouement,  maie  il  s'empressa  de 
non?  témoigner  le  sien  avec  la  plus  tendre 
affection,  o  Lue  marque  bien  signiflcalive  de 
cette  bienveillance  particulière,  c'est  qu  à  ia 
fflftnitimi  da  jour  aonivanaife  de  la  naia- 
d'Âoaataaa,  ponr  laquelle  en  ne  xéo- 
d'ocdinaire  que  des  évêques,  Paulin 
seal  parmi  les  simples  prêtres  fut  invité,  et 
les  raisons  qu  il  donna  pour  ne  pas  s'y  ren- 
dre furent  reçues  avec  les  mêmes  témoigna- 
ge! d'alléetiaiu  «  Qaelqoe  temps  apràs, 
4jaata  PauUn  dans  la  lattiedtèe  pins  haut, 
&  daigna  nona  inviter  pour  Tanniversaire  de 
sa  naissance,  privilège  réservé  de  coutume 
à  ses  eoiifrères  dans  l'épiscopat.  11  ne  se 
trouva  pas  oifeusé  de  nos  excuses  ;  il  accepta 
notre  diiooan  au  lieu  de  notre  présence,  et 
sut  nous  fSiire,  mAmeennotreabseDoe,  un 
aoeneil  tout  paternel.  » 

lilCTlX.  Cependant  Paulin  avait  eu  un  sort 
bien  diîlerent  sous  le  pontilicat  de  Sirice, 
qui  le  Yoyût  avec  peine  séjourner  à  Aome  : 
Fulin  lui4n£me  a*en  plaint,  dans  la  lalire 
da^pnème  à  Snlpice  Sévère.  Après  avoir 
rappelé  Tagniition  et  les  lronbU>s  que  la  ja- 
lousie des  clercs  excitait  contre  lui,  il  ajoute  : 
<  Mais  nos  frères,  vos  serviteurs,  pourront 
Tooi  ën  plus  an  long  combien  la  hauteur 
d  le  dédain  duPapedelaviUe  acanaê  en 
ooos  de  détriment  à  la  gr&ce  divine.  *  Par 
Je  nom  de  Pape  de  la  viUe>  taonios  affiime 
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qu'il  fout  entendre  Sirice;  nous  avons  d^à 
cité  ses  parole*?  à  ce  snjet,  il  faut  les  répéter 
ici  :  a  Sans  doute,  lecteur,  dit-il,  sur  Tan  394 
après  Jésus-Christ,  vous  avez  dgà  deviné  le 
personnage  que  Paulin  désigne  par  le  nom 
de  Pape  de  la  ville  ;  c'est  celui-là  même  qui 
gouvernait  alors  l'Eglise  romaine,  le  pontife 
Silice,  dont  il  éprouva  les  dispositions  mal- 
veillantes, sans  y  avoir,  comme  il  le  dit, 
âsmaé  aucun  sujet  »  Un  peu  plus  loin,  cher- 
chant ce  qui  a  pu  indisposer  Sirice  oontre 
PanUn,  il  apporte  œite  raison,  que  Paulin, 
encore  laïque,  avait  reçu  les  ordres  de  Lam- 
pïp,  évêque  de  Barcelone,  sans  garder  les 
interstices.  Gela  déplut  à  Sirice  qui  se  mon- 
trait le  féié  défonsenr  de  la  disâpiUne  ecd^ 
fliastiqdi»,  et  rempAcha  d^aecwrillir  Paulin 
avec  les  marques  de  bienveillance  que  méii* 
talent  son  rare  talent  et  ses  hautes  vertus. 
Cependant  Baronius  n'approuve  pas  octte 
conduite  de  Sirice,  parce  que  Pauliu  avait 
été  dtové  anx  foncUona  du  saint  ministère 
ooQtn  son  gré.  D'ailleura  on  avaitdes  exem- 
ples d'hommes  illustres,  comme  Ambroise 
et  d'autres,  qui  de  l'état  laïque  ou  même  du 
rang  des  catéchumènes,  furent  tout  d'un 
coup  transportés  sur  les  hauteurs  subUmes, 
noD-seidement  dn  saoeidooe,  maiB  de  répia- 
copat. 

LXXX.  Le  mSme  Baronius  raconte  au  mi- 
lieu de  quels  applaudissements  Paulin  fut 
reçu  à  Rome.  Une  grande  partie  de  la  ville 
et  la  meilleure,  des  citoyens,  des  magistrats, 
des  admimstrateurs  pûblics,  sans  parler  de 
la  foule  des  étrangers  et  des  hommes  do 
peuple,  accouraient  pour  le  voir.  Et  certes, 
c'était  une  chose  \r;itment  admirable,  de 
voir  Paulin,  un  persouuage  consulaire,  re- 
-vêtn  de  llnmiMe  habit  des  prêtrea.  Mais  11 
ne  font  pas  prendre  occasion  de  cette  allé- 
gresse? pour  produire  une  accusation  CQntM 
Sirice.  Dans  le  tome  XIV  des  Mémmteî  sur 
l'histoire  ecclésiastique  des  six  premiers 
siècles,  Vie  de  saint  Paulin,  article  14,  1  il- 
lemont,  pariant  de  la  multiinde  qid  se  pre^ 
sût  aux  aborda  de  la  muson  de  Paulin,  ezp 
prime  la  pensée  que  la  foveur  populaire  dont 
il  Jouissait  et  les  kwanges  que  rooevaient  de 
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tout  le  monde  ses  grandes  vertus,  furent 
cause  du  chagrin  Je  Vaversion  que  Sirice 
conçut  rontre  lui.  Il  affirma  rfiif»  c'psf  \h  le 
principe  de  la  jaluiisit  qui  éclata  contre  Pau- 
lin. D'autres  critiques,  d*aiie  équité  fort 
smpeete,  partagent  te  sentinient  de  TiUe- 
nionf.  .\io8i  Baîllet,  Vie  de  saint  PauUn, 
2^2  janvier,  numéro  7,  cl  Dupin,  Hiim  sa 
liOUVelle  Bihliothêque ,  Liiiquii-mc  sit-cle, 
tome  111,  première  partie,  page  -iHO.  Mais  il 
sera  fiidle  de  détruire  ces  calommes,  ai  Ton 
ocHwdère  ce  que  le  P.  François  Secehini 
écrit  à  ce  sujet,  dans  les  BoHandiHetf  Vie  de 
saint  Paulin,  *2  juin,  chapitre  iv,  numéro 
30.  11  dit  que  Sirice  déclara  n?5sf>/  ouverte- 
ment qu'il  ne  pouvait  approuver  l'ordina- 
tion irrégulière  et  précipitée  de  Paulin^  et 
que  par  conséquent  U  ne  oonsentinût  januds 
à  lui  donner  les  marques  ordinaires  de  bonté 
et  de  bienveillance.  Telle  est  l'unique  cause 
qa'îl  signale  do  l'éloignement  que  Sirice 
montra  pour  Paulin  :  «  Sirice  laissa  divul- 
guer co  qa*U  avait  dit,  qu'il  ne  voulait  pas 
admettre  Paulin  dans  son  intimité,  dans  la 
crainte  d»'  p^iraltre  approiivor  son  ordina- 
tion prr('ipil(''f>  et  d'tjiiLTVi'r  air.si  les  lois  qnn 
lui-même  avait  portées.  11  n  y  eut  pas  autre 
dune,  comme  le  montrent  bim  oes  mots  de 
Paulin  à  Sévère  :  «  Ceux  qu'on  accuse  de 
nous  haïr  et  de  nous  tenir  à  distance  de 
Sa  Saiiitot»^  d  Cellier  soutient  la  nièm{> 
propusitiori,  lIMoire  Qf'nt-rak  drs  auteurs 
sacres,  loiuo  \,  chapitre  xvii,  numéro  8j 
et  Plorentini  est  dn  même  avis,  dans  la  Dit* 
tertaUm  déjà  citée,  page  1005,  ainsi  que 
Pagî,  dans  la  Vie  de  Sirice,  numéro  15. 

Î.XXXl.  Florentin!  et  Pagi  njouteni  (î'an- 
tres  raisons  pour  éloigner  de  Sirice  tout 
soupçon  de  jalousie.  Ils  disent  donc  que 
sunt  Paulin,  en  prêchant  avec  trop  de  li- 
berté contra  la  dissolution  du  dergê  ro- 
main, souleva  contre  lui  la  liaine  et  la  fu- 
reur d'un  grand  nombre,  ce  qui  arriva 
aussi  à  saint  Jérôme,  comme  nous  l'avons 
remarqué,  et  qu'alors  Sirice,  ébranle  et  en 
quelque  sorte  fititigué  par  les  clameurs  du 
puldic,  rompit  toute  liaison  avec  Paulin.  lis 
remarquent  de  plus,  que  Paulin  était  sans 


DESSAmrS. 

doute  d'une  pureté  de  mœurs  irréprochable, 
mais  qu'il  n'était  pas  très-habile  dans  k  roji- 
nai??ance  des  hommes,  et  qu'il  s'est  plaint 
du  pape  Sirice,  faute  de  le  bien  connaître. 
Ecoutons  Florentini  :  a  11  faut  avouer  que 
Pantin  ne  montre  pas  de  très-hautes  lumiiâm 
dans  rappréeiation  des  hommes  et  de  leur 
caractère  quand  il  ancuse  de  hauteur  et  d'ar- 
rogance le  même  Sirice,  à  qui  Jérôme  re- 
proche sa  bonté  naturelle  et  son  excessive 
implicite;  et  ri  Panlin  est  remarquable  par 
la  sainteté  de  sa  vie,  on  doit  croirs  quTil 
manquait  d«  perspicacité.  »  Pour  appuyer 
cette  assertion,  Florentini  et  Pa-'i  nr  »iorfent 
plusieurs  raisons  qu'il  est  superQu  de  re- 
produire ici. 

LXXXII.  On  verra  Notre  opiidon  person- 
ndle  sur  tout  ceci  par  les  observations  sui- 
vantes. Premièrement,  saint  Paulin  fut 
promu  au  sacerdoce,  sans  avoir  garrU'-  les 
interstices,  malgré  la  loi  établie  par  Sirice 
dans  sa  lettre  à  Himère,  évéque  de  Tarra- 
gone,  chapitre  ix.  Sirice  avait  écrit  cette 
lettre  avant  l'ordination  de  Paulin;  il  y  dé- 
termine les  dilTérenls  laps  de  temps  que  l'on 
doit  laisse  r  éroiiler  pour  parvenir  de  l'état 
laïque  à  la  prêtrise,  alla  que  tous  1^  aspi- 
rants an  saeerdooe  puissent  s'exercer  erav»* 
nablement  dans  les  fmictions  des  ordres  in- 
férieurs. Aussi  a-t<il  soin  de  distinguer,  dans 
son  décret,  ceux  qui  sont  voués  dès  l'en- 
fance au  ministère  ecclésiastique  et  ceux 
qui  n'entrent  dans  le  clergé  qu'à  un  âge 
avancé,  n  o^onne  que  oes  derniei^  passra* 
succesûvement  par  les  dilférent»  degrés  de 
la  hiérarchie  et  ne  parviennent  au  sacerdoce 
qu'au  bout  d'un  temps  flc^erminé.  Et  main- 
tenant si  l'on  cnnTinît  un  motif  bien  certain, 
bien  avéré,  de  l'éloigaernent  que  Sirice  mon- 
tra pour  Paulin,  il  ne  sera  plus  permis  d'en 
aligner  nn  autre  qui  manque  de  certitude 
ou  qui  n'ait  pas  la  même  solidité.  Or,  celui 
qui  se  tire  «le  l'ordination  de  Paulin  est  bien 
pins  juste  et  plus  satisfaisant  que  tout  autre. 
En  elfel,  supposé  que  Sirice  ait  eu  lacoodes- 
eendanoe  de  donner  à  Paulin  les  témoigna- 
ges d'affection  dont  sa  vertu  éprouvée  le 
rendait  digne»  beaucoup  de  personuM  an- 
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raifnt  cru  gue  Sirice  ne  s'inquiétait  pas  du 
mf^pri?  des  lois  ecclésiasliqu^  qtie  lui-même 
Avait  publiées  auparavant  et  qu  il  savait  bien 
mir  été  Tûdées  datas  r<Nnli]»U(m  de  Paulin, 
ou  qa*il  avwt  la  lUbleaae  de  diarimuler  cette 
infk^tion  et  de  n'oser  rien  en  dire. 

T  TXXIII.  Une  autre  chose  digne  de  re- 
marque, c'est  quo  la  sévérité  de  Sirice  à 
l'égard  de  l'auiiu  ne  dura  pas  très-long- 
temps ettotloin  de  solMiBter  jusqu'àsamort. 
Silice  ae  oontniita  de  recevoir  Paulin  uo  peu 
durement  une  ou  deux  fois  ;  ensuite  il  loi 
montra  un  visage  bienveillant  et  l'accueillit 
avec  ci'iy  témoignages  de  bonté  paternelle 
qu'il  lui  avait  d'abord  refusés.  A  l'endroit 
que  nous  «Toasd^  cilé,  art.  90>  THlemoDt, 
après  avoir  parcoura  toutes  1m  lettres  de 
Paulin,  ne  craint  pas  d'affirmer  que  cet 
honiff  f'  illustre  allait  tous  les  ans  h  Rnme 
pour  célébrer  la  fèlede^  bienheureux  apôtres 
Pierre  et  Paul,  et  qu'il  avait  nubitude  d'y 
demeorer  environ  dix  jours.  Et  void  comme 
il  nous  faitconmdtrelamanièredontily  em- 
ployait le  temps  :  «  Dans  la  matinée,  c'était 
sa  coutume  de  visiter  les  églises  et  d'offrir 
les  saints  mystères;  dans  les  heures  de 
l'^rès-xnidi,  il  éiait  uniquement  occupé  de 
recevoir  ceux  qui  veDaient  le  aaluw,  et 
c'étaient  des  multitudes  que  Ton  voyait  se 
rendre  à  sa  maison  ;  il  ne  kit  restait  pas 
un  instant  pour  écrire  une  lettre  ou  pour 
faire  beulement  une  courte  lecture  et  déla^^r 
un  peu  son  esprit  accaUé  du  poids  de  tant 
de  Mina  et  d'afifiiiies  si  difficiles.  La  nuit 
seule  lui  donnait  un  peu  et  bien  peu  de  re- 
pos. T>  Tillemont  examine  à  quelle  époque  on 
eommeuça  à  venir  à  Home  pour  la  fête  des 
apdtres  Pierre  et  Paul  et  il  prouve  que  l'ori- 
gine de  ce  pieux  usage  lemonte  au  pontifi- 
cat de  Siriee.  D'où  il  conclut  que  ce  pontife, 
dans  les  dernières  années  de  sa  vie,  s'adoucit 
à  Ti-j-'ard  de  Paulin  et  l'accueillit  à  son  arri- 
vée etpendantsonséjouràHoujcavec  toutes 
les  marques  de  raflTeclion  et  de  la  bienveil- 
lanoe.  Autrement,  si  Paulin  avait  toujours 
éprouvé  les  mauvaises  dispositions  de  Sirice 
à  son  égard,  il  n'aurait  pas  pria  rimbitudc 
de  venir  k  Rome  ni  d'y  séjourner  un  certain 
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temps.  Quand  il  s'aperçut  que  le  pape  avait 
du  chagrin  contre  lui,  il  sortit  de  la  ville  ; 
donc,  s'il  y  est  rentré  sous  le  règne  du  même 
pontife,  c'est  qu'il  savait  que  son  diagrin 
était  apaisé  et  qu'il  n'en  éprouverait  plus 
que  de  la  bienveillance. 

I.XXXIV.  Troisièmement,  Nousne  pouvons 
dissimuler  quf  Sirice  n'a  pasditcotitre  Pau- 
lin des  paroles  dures,  comme  celles  que  Nous 
avons  rapportées  plus  haut  et  que  Paulin  a 
prononcées  contre  Sirice;  par  conséquent, 
si  Nous  avions  à  juger  l'un  ou  l'autre,  c'est 
Paulin  et  non  Sirice  qu'il  faudrait  blâmer  de 
cette  amère  et  malveillante  récrimination. 
Mais,  laissant  de  côté  cette  remarque,  si  Nous 
voulons  apprécier  les  choses  avec  une  e»M> 
titude  rigoureuse,  Noos  ne  trouvons  rien  au 
fond,  si  ce  n'est  un  léger  dissentiment,  une 
contrariété  entre  Siricp  et  Paulin,  ce  i]ui  ne 
détruit  la  sainteté  ni  de  Tun  ni  de  l'autre. 
Pagi,  pour  appuyer  cette  Réflexion  dans  la 
Vie  iu  Sirictf  rappelle  les  dtoélés  qui  divi- 
sèrent autrefois  saint  Guillaume»  évèque 
d'Yorck  et  saint  Bernard  ;  Nou"?  avons  aussi 
parlé  longuement  de  ce  fait  an  liv.  11  de  la 
Ccawnimion  dessainU^  chup.  xu,  uum.  13, 
et  Nous  avons  encore  cité,  sous  le  nnm.  8, 
les  disputes  particulières  de  saint  Léon  le 
Grand  et  d'IIilairc,  évéquc  d'Arles,  pour  ne 
rien  dire  d'autres  discussions  plus  graves 
que  Nous  avons  indiquées  au  chap.  xr.ii  du 
même  ouvrage.  Cependant,  la  vertu  et  lu 
sainteté  de  ces  iUustrea  personnages  n*m 
soufflcentaucune  diminution,  car  autre  chose 
est  une  controverse,  autre  chose  une  que- 
relle, Olle-ci  brise  le  lien  de  la  charité  et 
produit  les  transports  de  la  haine  ;  cwile-là 
se  réduit  à  un  désaccord  des  intelligences 
qui  met  les  esprits  aux  prises,  sans  désunir 
les  volontés. 

LXXXV.  Nous  n'avons  plus  qu'un  point  à 
examiner  avant  de  mettre  tiiv  à  cette  lettre 
apostolique,  savoir  si  l'ou  doit  accuser  Sirice 
de  simplicité  et  de  négUgcnce,  pour  n'avdr 
pas  mis  asses  d'empressement  à  condamner 
les  Origénistes.  C'est  le  dernier  chapitre  de 
la  présente  controverse  :  il  fera  l'objet  de 
tout  le  discours  qui  va  suivre.  Pour  écarter 
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de  Sirice  le  reprocha  do  nonchalance,  le  cé- 
lèbre auteur  des  Amialei,  sur  l'an  307  après 
J.-C. ,  cite  la  parabole  évaogéiique  du  père 
de  fiatimlle  qui  laissa  croître  rivraie  jusqu'au 
temps  de  la  moiawn,  de  peur  que,  aous  lln- 
flneDcedïnieinpnHflement  exagéré,  od  n'al- 
lât, en  arrachant  l'ivraie,  déraciner  aussi  le 
froment.  Honneur  à  Baronius  qui,  pour  té- 
moigner ses  profonds  senti  raents  de  piété  et 
de  leapeet  envers  kaandens  PèresderEglise, 
cherche  à  justifler  leors  aeticiis  par  «ne  in- 
terporétation  bénigne,  quand  il  ne  peut  en 
faire  l'éloge  I  Voi'^i  sn?  prirolf";  :  «  11  aurait  en 
quelque  droit  ti  alléguer  injur  excuse  qu'à 
l'exemple  du  père  de  fauùUe  dans  rEvan> 
gile,  il  a  TOiilalaiesererùltrel'imie  Jusqu'à 
la  moiasoD,  de  peur  qu'on  n'arrachât  le  bon 
grain  ea  mÂme  temps,  c'est-à-dire  qu'il  at- 
tendait qne  ceux  qui  étaient  vraiment  héré- 
tiquet.  se  déclarassent  manifestement  par  des 
agnes  plus  certains,  quand  la  moisson  serait 
mAre.  >  Pfene  Coosiant  parait  embrasser  ce 
aentinient  de  Promus  dans  la  collection  que 
Noos  avons  d^à  mentionnée  tant  de  fois, 
p.  ;  examinant  la  criUque  de  Jérôme 
€X3ntre  la  simplicité  de  Sirice,  il  fait  entendre 
que  le  principal  caractère  de  la  simplicité 
ehrétieniMi  est  de  proeédear  avec  lenfenr, 
d'incliner  toqjoursàl'indulgenceetd'attendre 
patiemment  ceux  qui  se  sont  ptrDrf'"?,  afin 
qu'ils  reviennent  plus  facilement  :  a  tjuelquc- 
fois,  dit-il,  elle  trouve  bon  de  dissimuler  bien 
des  ehoseSjpour  lamener  lesespiitsdereireor 
à  la  véritéj  par  la  douceor  et  la  prévenance.  > 
£t  ks  aainla  Pères  de  l'Eglise  n'ont  pas 
manqué  de  recommander  cette  salutair  t 
lérance.  On  tmuvi  il  uisle  Spicih'ge  de  Luc 
d'Achéry,  t.  il  et  V,  des  lettresde  deuxPon- 
HfBS  romains,  Symmaque  et  Innocent  n. 
Pour  éviter  de  plus  grands  maux  et  remé> 
dier  à  la  dépravation  des  mœurs,  ils  disent 
qu'il  est  quelquefois  permis  de  renoncer  à 
l'observation  rigoureuse  des  lois  et  de  re- 
courir aux  r^les  de  la  patience  chrétienne, 
anx  adoncissemente  d'une  aage  indulgence, 
comme  au  moyen  de  conquérir  plus  facile- 
ment l'âme  d'un  frère  qui  s'égare  dans  les 
voies  de  la  perdition.  «  Souvent,  ditËuloge, 
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évêque  d'Aleiandiie,  cité  par  Pbotins,  on  a 
pris  pour  un  certain  temps  le  parti  de  tolé> 
rer  et  d'admettre  des  choses  défendues,  aân 
de  laisser  la  religion  se  liortiûer  et  s'établir 
solidement  et  de  se  délivKr  dea  attaquée  dea 
ennemis  de  la  vérité.  » 

LXXXVI.  Cette  réponsp  df  Baroniu.*;,  en- 
tourée de  tant  de  déclarai!  iis  vi  de  témoi- 
gnages, n'est  pas  sans  doute  à  desapprouver  ; 
cependant  Noua  ne  l'adoptons  pas,  Unis  en 
avoua  une  antre  pins  partîciilîèKe  et  bien 
plus  finonide  à  laJualIflcatioiideSfrtm.  Bar 
ronius  suppose  que  ce  pape  avait  connsds- 
sanoe  de  l'histoin;  des  Origénistes  ;  r'est 
pourquoi  il  lui  attribue  à  leur  égard  une  pru- 
dente lenteur.  Au  contraire,  il  Noos  semble 
que  les  erreurs  des  Origénistea  restèrent  se- 
crètes du  vivant  de  Sirice;  car,  pendant 
toute  sa  vie,  d'abominables  hypocrites  réus- 
sirent à  cacher,  sous  1^  apparences  de  la 
brebis,  la  méchanceté  du  loup  qui  fut  eolin 
démasquée  et  condamnée  aoua  AnaUaae,  ane* 
cesseur  de  Sbcke.  On  n'a  done  pas  d'eamiae 
à  chercher,  parce  que  l'erreur  n'ayant  pas 
été  connue  du  temps  de  Sirice,  il  n'y  a 
plus  aucun  sujet  de  l'accuser  d'impré- 
voyance et  de  simplicité.  Pour  ced,  Jérôme 
lui-mAme  en  aert  de  lémdn.  Dana  la  centt- 
viiif;t  Si  ptième  lettre  A  Prindpia,  nouvelle 
édition  de  Yérone,  1. 1,  p.  '»r^2,  num.  10, 
il  demande  pourquoi  les  Origènist^  et  I\u- 
ân,  au  nom  de  tous  les  autres,  ont  réclamé 
de  Sbrice  des  lettiea  de  eommunion;  et  la 
seule  raîaon  qu'il  en  dnme,  c'est  qne  l'héré- 
sie n'étant  pas  eneora  Avulgoée,  ib  vou- 
laient se  procurer  le  moyen  de  sortir  de  la 
ville  en  tnuic  sécurité,  couverts  pour  ainsi 
dire  du  maxileau  de  i  orthodoxie  calhoUque: 
«Leshérétiques,  ditle8aintdoGleor,réflédiia- 
sent  qu'âne  légéreétinoéllealinmedegiiiida 
incendies,  que  le  feu  attisé  pendant  long' 
temps  finit  par  pousser  les  flammes  .ius- 
qu  aux  sommets  de  l'édifice,  et  qu'une  erreur 
répandue  dans  un  grand  nombre  d'esprits 
ne  pouvait  rester  secrète,  demandent  et 
obtiennent  des  letb:ea  eedéaiastkiOM,  pour 
paraître  se  retirer  en  communion  avec 
i'£giise.  A  peu  de  tempe  d'intervalle  parvint 
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sa  siège  pcn'iflcal  ua  homme  éminent, 
Anastase.  que  RoQie  ne  put  posséder  long- 
temps, parce  qu'A  ne  conveiûdt  paa  qae  la 
capitale  de  l'univers  (Ût  découronnée  sous  le 
règne  d'un  tel  Pontife  ;  ou  plutôt  il  fat  en- 
levé et  transporté  dans  une  autre  vie,  de 
peur  que  ses  prières  ue  réussissent  à  dé- 
troire  la  condamnation  déjà  portée,  n  Le 
cardinal  Noria,  Toulant  €sptiqaerce  paaiage 
iâDslà Dissertation  citée  plus  h mt,  p.  725, 
nTié^tle  pas  à  conclure  deux  choses  :  la  pre- 
mière, que  Uufin  quitta  Rome  pour  ne  pas 
fttre  châtié  par  Sirice,  aussitôt  que  ses  er- 
vmswfaieDt découvertes;  la  seconde,  que 
an  erreun  demenièrent  secrète»  pendant  la 
vie  de  Sirice.  Il  faut  entendre  Noris  loi- 
même  :  'î  \v.  tf^moignage  de  Jérôme,  nufin 
sortit  de  ikuue  dans  la  crainte  de  ne  pouvoir 
déguiser  plus  longteiups  les  erreurs  de  son 
fivie  sur  Origène  ;  U  ledontatt  donc  Sirice 
ets*U  avût  era  que  ce  Fape  dût  lui  être  fil- 
vorable,  il  aurait  pu  avec  la  plus  parfaite 
assurance  et  le  plus  profond  dédain  fermer 
l'oreille  à  toutes  les  clameurs  du  public.  De 
ces  mots  :  ne  pouvait  rester  secrète,  il  ré- 
■oUe  que  ces  erreoia  n'étaient  pae  encore  pu- 
Niées  et  qu'on  ne  les  enseignait  quedandes- 
tinemrat.  Quoi  d'étonnant  qiie  Sirice  ne  les 
ail  pas  connues  !  » 
LXHVli.  Un  autre  passage,  également 
se  tffe  de  la  cent-trsDttoe  lettre 
s,  dans  le  tomQ  1  de  Véditiim  de 
Vérone,  p.  938,  nom.  46  ;  le  saint  docteur  y 
fekrp  qne  les  errenrsdesOrigéniptp'^  fTirent 
(It'ivju vertes  et  proscrit ps  sous  le  pontificat 
d'Âaastase.  a  i^uand  vous  étie^  enfaut,  dit-il 
en  s^advessank  à  Démétriade,  et  qne  Tévèque 
AneslaBedesainte  et  heureose  mémoire,  goop 
veroait  l'Eglise  romaine,  une  hérésie,  ve- 
nue «le  vnrient,  excita  de  furieux  orages  et 
menaça  de  souiller  et  de  renverser  la  sim- 
plicité de  la  foi,  dont  l'Âpôtre  a  fiût  l'éloge. 
Ibis  cet  homme,  bien  ricbe  dans  sa  pauvreté 
et  rempli  du  zèle  apostolique,  abatUt  aossi- 
lôt  la  tête  du  monstre  et  ferma  les  gueules 
dévorantes  de  l'hydre.  »  De  ce  passage,  Flo- 
Kuitim  conclut  avec  raison  dans  sa  Disser- 
Mi(m,p.  1003,  qaaniérériedHOrigélûstes 
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se  tenait  encore  dans  les  ténèbres  du  temps 
de  Sirice,  mais  qu'elle  leva  la  tête  pendant 
qu'Anastase  présidait  an  gouvemeoient  de 
l'Eglise  romaine.  «  Lliéréde  ne  s'était  pas 
encore  manifestée  ;  le  paL«sage  que  nous  ve- 
nons d'iniq^runteràlérAme  lui-même  prouve 
bien  que  cela  n'arriva  que  sous  Ànastase.  d 
LXXXYin.  Qu'était  paa  Ikdle  d'aTObreon- 
naissance  de  lli&rédedes  Origéniates,  quand 
RuHn  et  ses  partisans,  gens  de  la  plus  pro- 
fonde habileté,  era[»lo\  aient  tous  les  artifices 
et  toutes  les  fraudes  possibles  pour  cacher 
leurs  erreurs.  Les  dogmes  corrompus  de 
lliérésie  n'étaient  révélés  qu'aux  intimes, 
et  l'on  n'avait  garde  de  répandre  cette 
mystérieuse  doctrine  au  delà  du  cercle  des 
amis  les  plus  dévoués  de  Rufln  et  de  Méla- 
nie.  Yoi<  i  coiiimcnt  Pagi,  dans  sa  Cn'fiqm 
des  Annales  de  Bar onius,  sur  l'an  307  après 
léfis-Christ,  num.  17,  signale  la  ruse  des 
Origénistes  :  <  Lliéréde  ne  s^étidt  pas  en- 
core suffisamment  manifestée  ;  cela  n'arriva 
que  sous  Anastase ,  quoique  déjà  on  soup- 
çonnât gravement  les  familiers  de  Rufln  et 
de  Mélanie  d'avoir  une  doctrine  malsaine.  » 
Rufln  mit  une  égale  sollicitude,  du  yivant 
de  Sirice ,  à  cacher  sa  traduction  du  livre 
des  Princip'-S,  de  crainte  que  quelque  lec- 
teur ne  vînt  à  eu  découvrir  le  poison.  «  Mais, 
dit  Pagi  au  uième  endroit,  num.  iQ,  si  les 
erreurs  que  les  perverses  iirteriaétalIfMis  de 
Rufln  prêtaient  à  Origène  sont  demeurées 
seaètë»  jusqu'au  pontificat  if  Anastase,  ou 
ne  voit  paa  quelle  faute  a  pu  commettre  Si- 
rice; ft  (pi'il  ait  «l'Ion  la  coutume  accordé 
des  ielires  de  communion  u  iiuiin ,  quand 
celui'Ci  étidt  encore  estimé  généralement  et 
que  son  livre  des  Mie^su'éfdt  paa  connu 
à  Rome,  il  ne  semble  pas  qu'on  doive  lui  en 
faire  iit>  r  rime.  »  Rien  plus,  même  hors  de 
Rouie  »'t  pendant  son  séjour  à  Aquilée  où  il 
demeura  deux  ans,  Uutiu  continua  de  dissi- 
muler sdgneusement  ses  erreurs.  C'est  par 
l'eflbt  de  cette  fraude  qu'il  eut  l'avantage  de 
jouir  de  la  familiaiité  de  l'évêque  Ghro- 
mace  ;  c'est  encore  par  là  qu'on  vit  le  même 
Chromace  solliciter  Jérôme ,  et  Vénère , 
évéque  de  Milan,  dlnteroéder  auprès  du  pape 
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Anastase»  enfavrar  de  Rofin.  Ce  fait,  en  oe 
qui  tonelie  Vénère,  est  attesté  par  une  lettre 

de  cet  évêque  à  Jean  de  Jérusalem.  Gomment 
donc  Sirire  aurait-il  pu  connaître  les  erreurs 
des  Ùriiri  nisti's ,  <loul  le  secret  dura  encore 
quelque  teuipsi  sous  le  pontilicutd'Auastase? 
S'il  ne  eonni^Baait  pas  ces  erreurs,  il  ii*est 
nullement  reprèhenâble  de  ne  les  avoir  pas 
condamnées.  Aussi  cette  parabole  évangé- 
Hqtie,  que  Baronius  applique  h  Siricf.  d'un 
père  de  famille  qui  aima  mieux  laisser  croître 

.  l'ivraie  Jusqu'à  la  moisson,  de  peur  qu'on 
n'arracbàt  en  même  t^ps  l'ivnde  et  le  frO' 
ment,  n'est  pas  ici  d'une  application  bien 
juste,  puisque  ]>•  jK'rc  de  famille  savait  que 
rivraif  était  uit-lee  au  bon  ^-raiu,  et  que  Si- 
rice,  au  contraire,  ne  connaissait  pas  la  doc- 
trine h^;to)doxedes  Origénistes.  Si  donc  on 
peut  tirer  de  cette  parabole  une  <d)s^vation 
relative  à  notre  sujet,  la  voici  :  ce  n'est  pas 
la  fauttî  du  [wre  de  famille  si  l'ivraie  a  poussé 
dans  son  champ ,  puisqu'il  avait  mu  fié  à  la 
terre  une  bonne  semence,  uu  froment  choisi  ; 
oe  n*e8t  pas  par  négligence ,  c'est  firaie  de 
coniMdtre  la  fraude  seerèto  et  nocturne  de 
l'homme  ennemi,  qu'il  ne  l'a  pas  emp6dié 
de  répandre  l'ivraie  parmi  la  semence.  La 
même  raison  justifie  Sirice,  puisque,  de  son 
vivant ,  on  ne  connaissait  pas  encore  dans 
l'Eglise  du  Christ  les  mauvaises  doctrines 
semées  par  les  Origénistes.  Que  riviaie  de 
l'hérésie  se  soit  montrée  du  temps  d'Anas- 
tase,  Sirice  n'eu  est  aucunement  responsa- 
ble, puisque  c'est  après  sa  mort,  ou,  s'il  vi- 
vait encore ,  c'est,  pour  ainsi  dire,  dans  les 

'  ténèbres  et  le  âlence  de  la  nuit,  et  oomplé- 
temwti  à  son  insu ,  que  les  Origénistes  se- 
mèrent la  funeste  zizanie  de  leurs  erreurs. 
■  LXXXIX.  Tel  est  le  génie  des  méchants  et 
la  ruse  des  hérétiques,  qu'ils  out  recours  à 
mille  fraudes  pour  se  déguiser,  et  que  sou- 
vent ils  en  ont  imposé  même  aux  pontifes 
de  l'Eglise  romabe  les  plus  remarquables 
par  leur  science  et  par  leur  sainteté.  Pierre 
Constant  ,  pag.  706,  trouve  une  nouvelle 
justiiication  de  Sirice ,  dans  l'exemple  de 
saint  Augustin  et  d'autres,  qui  ne  reftisèrent 
pas  à  Pélagn,  d^à  suspect  dliéréaie,  de» 
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lettres  de  communion,  dont  fl  se  servit  an 
condle  de  Diospolw  pour  se  soustraire  à  la 

note  d'hérétique.  Montrant  la  similitude 
parfaite  du  cas  de  Sirice  et  de  celui  d'Au- 
gustin, il  raisonne  ainsi  :  a  S'il  faut  blâmer 
Sirice  en  celte  circonstance,  à  cooibieD  plus 
forte  r^n  ne  faudra-trU  pas  blâmer  Au* 
gostin  et  les  autres,  qui  ne  refoatait  pasi 
Pélage,  déjà  suspect,  des  lettres  semblables, 
dont  il  abusa  au  conriU>  Diospolis  pour 
s*î  défendre  du  crime  d  lierésie?  »  Le  cardi- 
nal Noris  cite  tout  ensemble  les  papes  Ani- 
cet ,  Jules ,  Zoiime  ét  Oamase ,  qui  Jouirent 
d'une  hante  réputation  de  sainteté  et  qui 
néanmoins  ne  surent  pas  découvrir,  le  pre- 
mier, les  erreurs  de  Praxéas ,  le  second , 
celles  de  Miu-cel ,  évèque  d'Ancyre ,  le  troi- 
sième, celles  de  Célestin ,  l'un  des  cheb  des 
Pélagiens,  le  quatrième,  celles  de  Vilal, 
partisan  d'Apollinaire.  Mais  Baronius  rap- 
pelle des  choses  bien  plus  étonnantes  :  il 
rappelle  que  des  hommes  illustres,  des  pon- 
tifes suprêmes  de  l'Eglise,  environnés  de 
toute  swie  de  pièges  et  de  fraudes,  pouasés 
par  les  machinations  h]rpocrïtes  des  mé- 
chants, en  vinrent  au  point  de  prendre  en 
aversion  et  de  trdter  avec  dureté  des 
hommes  tout  à  fait  innocents  et  d'une  piélé 
remarquable,  a  Lecteur,  dit  Baronius,  sur 
l'an  464  apvès  lésus-Quist,  num.  S,  nOH» 
«elfe  éditim  de  jtuegtMt,  ne yonséUmiiea 
pas  que  le  Pontife  romain ,  Hilaire ,  ^  soit 
élevé  avec  tant  de  véhémence  contre  Ma- 
mert,  qui  pourtant  était  un  homme  de 
grantle  vertu,  comme  la  suite  le  montra; 
car,  dans  ce  qui  appartient  au  tôt  conten- 
tieux, il  est  très-facile  à  tout  le  monde  de 
se  tromper.  Il  arriva  quelque  chose  de  sem- 
blable à  saint  IV-nn,  q'rnîri,  à  peu  près  pour 
la  même  raison ,  il  montra  uu  ressentiment 
très- vif  contre  saint  Hilaire.  Qui  nesaitquil 
arrive  souvent  que  l'on  fait  bourdonner  aux 
«reUles  des  pontifes  des  accusations  fausses 
ou  des  récits  mensonfrcrs ,  et  qu'ils  se 
trouvent  entraînés  à  frapper  l'innocence,  en 
croyant  accomplir  toute  justice?  » 

XG.  Hais,  ponrNousentenirà  B&fln,  Chro- 
maoe  a  pn  fiiimdes  démarebesen  aaftwtf» 
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sans  rien  perdre  de  sa  sainteté,  au  lénioi- 
giiage  de  Noris  :  «  Ces  servic»*s  m  nuisent 
pas  à  la  sainteté  de  Chromace  ;  »  Suus  dé- 
choir de  sa  Yertu,  smni  Augustin  a  temi 
Solfai  «D  grande  estiine,  eomme  on  le  voit 
pv  la  lettre  quinzième  dans  l'ancienne  édi- 
tion, Sôixante-îreizi&mc  dans  la  nouvelle; 
il  :i  ini'nif  pssayé  de  rétablir  l'amilié  qui 
avait  d  abord  existé  entre  Jérôme  et  lui  et 
que  te  moQb  très-eéiieiix  avaient  brisée. 
Penonne  ne  lilAme  Paulin  d'avoir  firéquenté 
Rqûd  ni  d'avoir  kméllélaDie,  la  patronne 
des  Origénistes  :  pourquoi  donc  fera-t-on  à 
Siricc  un  sujet  de  condamnation,  de  n'av^iir 
pas  déclaré  àliului  une  guerre  violente  ?  On 
mmQmaoaeB,  Paofin,  Augustin,  parce 
ipill»B'eiit connu  m  lallourbêriem  les  mau- 
TiiMS  moeurs  de  Rnfln;  mais  Sirice  non 
pli!*  ne  les  connaissait  pas  :  il  ne  pouvait 
prenaie  Rufin  en  aversion,  n'en  connaissant 
pas  encore  la  perversité,  et  il  ne  pouvait  en 
«omHltre  ]a  perversité,  quand  la  reummée 
«tropinion  le  présentaient  commeun  homme 
vertueux.  Pagi  emploie  le  même  argument 
dans  ses  Critiqv^s  des  Annales  de  Baro- 
ma,  sur  l'an  397  après  Jesus-Cbrist ,  num. 
17  :  «  Ite  ce  que  Sirice,  peudant  toute  sa  vie, 
ut  eonaervé  une  idée  avantageuse  de  Riifln, 
fattte  de  connaître  le  venin  de  sa  doctrine, 
il  n'est  pas  à  dire  que  cela  l'ait  fait  déchoir 
de  sa  sainteté,  pas  plus  que  saint  Augustin 
qtà  dans  la  lettre  quinzième,  ou  soixante- 
trdsiènie  seton  la  noavelle  disposition ,  té-, 
wigne  pour  Rufin  une  grande  eslima  et 
cherche  à  lui  faire  recouvrer  l'amitié  de  Jé- 
rôme, quoiqu'ils  eussent  déjà  publié  l'un 
contre  l'antre  des  apologies  d'un  style  assez 
amer,  sous  le  poulilicat  il'Anastase.  » 

Bénoîiis  apporte  la  même  ezcnse  en 
Tenr  de  Paulin  »  qui  ne  connaissant  pas  les 
mauvaises  mœurs  de  Mélanie  ,  donne  les 
plus  beaux  éloges  h  sa  sainteté.  En  effet, 
Paulin  était  loiu  du  Mélanie,  et  il  n'était  ni 
<D  sa  puissance  ni  de  son  devoir  de  oon- 
sahre  toutes  les  iBHtf**''^1^^  secrètes  et 
cUndestines  auxquelles  elle  se  livrait  en 
Palestine,  a  Ne  vou.<;  étonnez  pas,  dit  Baro- 
nios  sur  l'an  397  après  Jésus-Ghrittt,  d'en- 
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tendre  Paulin  lui  donner  de  telles  louanges  : 
elle  paraissait  mériter  ces  éloges  et  de  plus 
grands  encore,  aux  yeux  des  personnes  qui 
nesavaientpastoutceqn'eUeavait&iten  Pa- 
lestine, avec  la  complidté  d*un  petit  nombre 
d'affldés,  et  non  pas  tant  en  agissant  par  elle- 
même  qu'en  suggérant  ses  desseins  aux 
autres  partisans  de  la  secte,  pour  introduire 
dans  l'Eglise  les  erreurs  d'Origène,  malgré  * 
la  résistance  de  Jérôme  et  Poppontion  abso- 
lue de  siûnl  Epiphane.  Comment  donc.  Je 
vous  prie ,  Paulin  aurait-il  connu  ce  que  ne 
pouvaient  savoir  les  habitants  mêmes  de 
Jérusalem?  »  Ce  qn;^  iiaiuuiusditde  Paulin, 
&  cause  de  l'éloignement,  nous  le  disons  de 
Sirice,  malgré  sa  présence  à  Rome.  Rufin 
était  à  Home ,  nous  ne  le  nions  pas;  mais 
c'est  vainement  qu'on  allègue  re  voisinapre, 
quand  la  mauvaise  doctrine  ne  sort  [);is  de 
l'enceinte  des  uiaisoiii»  ui  du  cercle  du  ses 
partisans.  On  distingue  lesloups  des  agneaux 
par  la  difKrence  des  mmurs»  et  par  les 
firuits  on  reconnaît  l'arbre  franc  de  l'arbre 
déprénéré.  Si  dono  les  mœurs  sont  cachées, 
si  It^li  uils  ucs>e  montrent  pas^  il  est  impos- 
sible de  découvrir  la  rapacité  du  loup  et  la 
maladie  de  l'arbre.  Rufln  était  animé  d'un 
mauvais  esprit,  sa  doctrine  était  mauvaise, 
mais  comme  ses  erreurs  n'étaient  connues 
que  «îe  lui  et  de  ses  intimes,  c'est  à  tort 
(|u  ou  accuse  hirice  de  ne  s'en  être  pas  assez 
inquiété.  On  ne  peut  dmer  ee  qni  eA  in- 
connu :  on  ne  saurait  non  plus  le  haïr. 

XCII.  Nous  aurions  un  nouvel  argument 
pour  la  justillcation  de  Sirice,  en  embras- 
sant l'opinion  d'un  certain  nombre  d'hommes 
savants  et  tres-verses  dans  la  connaissance 
de  rbJstoire  eoclésiaslique.  Ils  ont  dit  que 
Rufin  n'avait  pas  même  été  condamné  par 
Anastase,  quoique  ou  loue  ce  pontife  d'avoir 
parfaitement  rempli  les  devoirs  de  la  charcre 
apostolique  dans  l'adalre  de>  Origénistes.  11 
faut  couàulter  hUi*  ce  sujet  l'ouvrage  pos- 
thume du  savant  Juste  Fonlanini*  arche- 
vêque d*Aneyi»^  intitulé  :  Hittetn  «ttMre 
d'Aqutlée,  liv.  V,  chap.  xvui.  On  peut  con- 
sulter aussi  le«  notes  de  Vallarsi  sur  la 
cent  vingt-sepUeuie  lettre  de  saint  Jérôme 
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à  Principia,  page  952.  11  remarque  que 
l'excommunication  de  Rulia  n'est  mention- 
née nulle  part,  et  que  Too  s»  peut  citer 
aucun  monument  ancien  et  digne  de  foi  qui 
lève  tons  les  doutes  an  sujet  d'une  condam- 
nation pxprpspp  de  Rnfin.  Yullarsi  ajoute 
que,  pendant  toute  sa  vif  ,  Rnfin  jouit  noa- 
Sftulement  de  l'amitié,  umin  de  l'intimité  de 
aeint  Penlin  de  NoIOi  de  Cbromaee  d' Aifoilée, 
de  Gaudenoe  de  Brescia,  auxquels  il  faut 
jofaldre, selon  Fonlanini,à  l'endroit  déjà  oit»'>, 
num.  3,  saint  l'i  tronc  de  Rologne.  Or,  per- 
sonne n'oserait  dire  que  HuUn,  rejeté  hors 
de  i  i^glise,  condamné  par  un  décret  spécial» 
aurait  pu  conserver  dei  tiaiflons  étroites  et 
Similièraa  avec  tant  d'hommes  illustres, 
remplis  de  hautes  vertus  et  de  zèle  pour  la 
religion.  D'où  Val!ar?i  conclut  que  Rufln  ne 
fut  compris  qu'indirectement  dans  le  décret 
d'Anastase  :  en  effet,  en  condamnant  nom» 
mément  Origène,  le  Bonverain  Pontife  oon- 
damnait  indirectement  les  Urigénistes,  à  la 
têle  desquels  ne  distiut^uail  Rufin.  x\insi 
Rufin  ne  reçut  eu  cette  ciixonstance  (jue  la 
tlétrissure  commune  à  tous  les  pai  tisans  de 
la  fmwe  doctrine  d'Origène. 

XCIII.  Enfin,  après  avoir  complètement 
éloigné  de  Silice  l'accusation  de  simplicité 
et  d'imprévoyance,  il  Nous  reste  à  combattre 
le  sentiment  de  quelques  auteurs  qui  nous 
présentent  la  muri  rapide  de  Sirice  comme 
la  conséquence  de  sa  fente.  Qudqnea^Qns» 
Nous  l'avons  d^à  remarqué  plus  haut,  wA 
pensé  que  la  divine  Providence  avait  retiré 
Sirice  de  ce  monde  de  peur  qu'il  ne  laissât 
faire  des  progrès  à  l'hérésie  des  Urigénisles, 
et  qu  Auastase  fut  mis  à  sa  place  pour  dé- 
truire la  secte;  Nous  avons  dté  là^dessns  les 
paroles  de  Baromius  :  «  On  a  vu  souvent  de 
ces  terribles  exemples,  cVst-à-dire  des  Pon- 
tifes qui  mettaieul  trop  de  négligence  ou  de 
tiédeur  à  soutenir  les  intérêts  de  la  foi, 
promptement  retirés  de  cette  vie  par  le 
Christ,  runivenet  et  suprême  pasteur.  •  Ce> 
pendant  cette  opinion,  plus  pieuse  que  so- 
lide, est  rejetée  par  Florenlini,  iNoris,  Pagi, 
dans  lu  Yie  de  6trice,  et  par  d'autres  écri- 
vains assez  nombreux  dout  il  Nous  sufiira. 
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pour  éviter  d'être  long,  d'indiqtier  les  ré- 
ponses et  les  preuves,  lis  répondent  en  pre- 
mier lieu  que,  si  Ton  compte  la  Aorée  du 
pontificat  de  Sirice,  il  a  gouverné  l'Eglifle 

pendant  quatorze  ans,  et  même,  selon  un 
calcul  plus  vraisemblable,  pendant  quinze 
ans  ;  si  l'on  considère  son  âge ,  il  était 
plus  que  septuagénaire  au  moment  de  sa 
mort.  Ahisi  on  ne  peut  alléguer  contre  wtimi 
Sirice  vl  un  pontificat  de  courte  durée  ni 
une  mort  prématurée.  En  second  lieu,  on 
trouve  d'autres  saints  Pontifes,  comme  Jules 
et  ûamase,  qui,  trompée  par  les  hérétiques, 
ne  les  condanmèrent  pas,  et  qui  pourtant  ne 
furent  pas  enlevés  par  une  niOTt  soudaine. 
«  Ici,  dit  Novis,  Je  demanderais  volontiers 
aux  adversairc.<î  ce  qui  a  erapêclié  Dieu  de 
retirer  subitement  de  celte  vie  le  pontife  Da- 
mase,  trompé  par  les  hérétiques,  comme  ils 
prétendait  qull  le  fit  pour  Skiee.  La  papa 
Jnles  vécut  encore  cinq  ans  après  avoir  ab- 
sous Marcel,  évèque  d'Ancyre,  qui  fut  pour- 
tant dans  la  suite  condamné  par  Libère,  a 
Troisièmement,  s^i  Nous  acceptons  la  chro- 
nologie très-exacte  que  Noris  expose  et  ap- 
prouve, Rufin  donna  latraducfion  latine  des 
livres  des  Frtnùipes  d'Origène,  dans  la  der- 
nière ann^  de  la  vie  de  Sirice  ;  et  par  caa- 
fé'pitMit.  on  ne  saurait  reprocher  de  la  len- 
teur ou  de  la  négligence  à  Siriœ  q\ii  iii; 
survécut  que  quelques  mois.  «  Selon  ces 
calculs,  dit  ïfm,  Sirice  ne  sorvéeut  que 
quelques  mois  apfèe  la  publication  de  la 
traduction  latine  des  livres  des  Principes 
d'Orig."'ue.  Mais  son  successeur,  Anastase, 
condamna  KuUu  avec  les  autres  Origénistes, 
au  bout  de  trois  ans  à  peu  près  de  ponti- 
ficat »  Sur  quoi  l'on  peut  observer  que  A 
un  retard  de  trois  ans  n'ôte  rien  à  la  sain- 
teté d'Anastas*',  le  délai  bien  plus  court  de 
quelques  mois  ne  peut  porter  atteinte  à  celle 
de  Sirice.  Auastase  ditîéra  la  sentence,  non 
par  négligence,  mais  par  précaution,  el 
pour  ne  rien  omettre  des  préliminaires  isp 
dispensables  d'un  tel  jugement,  a  Dans  cette 
temporisation,  continue  Noris,  51  ne  faut  pas 
voir  Tedet  d'une  blAmable  négligence,  mais 
le  dusir  irès-iouable  d'étudier  {4us  attenti- 
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vemenitoitle  Palbire.  »  Enfin,  qnand  même 

Pfotu  accorderions  sans  peine  que  la  mort  do 
Smce  a  elc  -ourlaine  et  précipitée,  il  senihlp 
absurde  de  l  atlribuer  a  ia  vengeance  divine, 
ludis  qn'an  lémoignage  de  JérAme,  dans 
la  eant  Tîngi«eplièaie  lattra  à  Principia,  il 
faudra  regarder  la  courte  durée  dn  pontifi- 
cat d'Anastase  comme  un  bienfait  particulier 
de  la  divine  Froridence,  qui  ne  voulait  pas 
que  la  (»pitale  de  l'univerft  fût  découronnée 
soni  le  règne  d'nn  tel  èrd^;  alilen  plna^ 
H  a  416  enlevé  et  transporté  dans  Tantre  Tie, 
de  peur  qu'il  n'essayât  par  ses  prières  de 
dêlmire  la  condamnation  déjà  portée.  »  C'est 
donc  une  grande  téoiérilé  de  sonder  curieu- 
Mmant  les  décrets  de  la  ▼(donté  divine,  par 
rapport  aux  divers  événenunts  de  la  vie  et 
de  la  mort,  et  de  les  soumettre  aux  concep- 
tions dé  l'esprit  humain  si  faible  et  si  borné  ; 
car,  comme  le  dit  fort  bien  Fiorentini,  page 
iOOî,  au  sujet  de  Sirice  et  d'Anastase  :  a  On 
a  tort  de  rappeler  le  trépas  précipité  de  Tun 
pmr  «mdainner  sa  né^ligeDoe»  et  de  pvé^ 
inlir  estai  de  l'autre,  dans  le  même  texte, 
comme  une  preuve  de  sa  sainteté.  » 

XCIV.  Il  y  a  sans  doute  une  grande  diffé- 
reooe  entre  l'examen  qui  précède  l'inscrip- 
tion on  lo  réIaMissement  dn  nom  d'tan  saint 
dus  le  noartyrologe,  et  eehii  qui  précède 
xme  canonisation  solennelle.  C'est  Tobserva- 
tion  que  fait  Clirélien  Wolf,  dnns  les  Notes 
tur  le  quairième  Coneik,  tenu  a  Rome  sous 
iéOQ  IX,  tome  111,  page  574,  et  que  Nous 
mm  ftile  NoiUHnAne  au  Uvce  lY  de  la  €<»- 
nÊKùttion  des  folnli,  deuxième  partie,  cha- 
pitre xvn,  numéro  9.  Cependant,  pour  la 
discussion  à  laquelle  Nous  Nous  somme?  li- 
vré en  faveur  de  saint  Sirice,  Nous  avons 
i  peu  près  le  même  plan  et  la  même 
ttinae  mMliode  qae  pour  les  prooès  de  eap 
awwnatioo.  Toid  les  principaux  objets  d'un 
prryoè?  fie  canonisation  :  premièrement,  ceux 
que  i'ailaire  intéresse  doivent  exposer  et 
prouver  télon  les  formes  les  vertus  du  ser- 
vitear  de  Bien;  secondemeirt,  s'il  reste  én 
^ineidtés,  on  doit  les  résoudre;  troisième- 
ment,  on  pent  qprès  cela  fiiire  reconnaître 
ces  vertu  par  un  décret  pontifical.  Nous 
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avons  donné  une  — mWaMa  dispoaitioa  à 

to!it  ec  que  Nous  avons  dit  sur  la  cause  de 
Sirice.  Nous  avons  tout  d'abord  examiné  les 
raisons  favorables  à  la  sainteté  de  Sirice.  A 
cela  se  rapportent  hs  arguments  tirés  de  la 
r^iutalicii  de  saint,  de  ses  vertus  et  des  mar- 
tyrologes dignes  de  fbi.  Ensuite  Nous  avons 
énuméré  et  réfuté  les  objections  que  l'on  op- 
posje  contre  Sirice  et  qui  ont  peut-être  déter- 
miné les  correcteursdu  tempsdeGrégoireXlII 
à  t^eiisp  son  nom.  Donc,  la  canse  étant  suf- 
fisamment connue,  les  laisous  et  les  monu- 
ments  qui  forment  ime  démonstration  ti  t  s- 
soUde  de  la  sainteté  de  Sirice,  ayant  été 
soumis  à  une  discussion  convenable,  rien 
n'empêdie  d'inscrire  ce  nom  au  martyro- 
loge. C'est  pourquoi  Nous  avons  décrété  et 
ordonné  qu'il  y  soit  inscrit.  Et  dans  cette 
occasion,  Nous  éprouvon-^  g^rande  joie 
d'avoir  procuré  l'honneur  (iù  à  la  siî'mtelé 
d'un  si  grand  Pontife,  et  d'avoir  pu,  une 
fois  élevé  au  suprême  degré  de  l'apostolat, 
remplir  les  vœux  que  Nous  portions  d^à 
dans  le  cœur,  quand  Notts  avioBS  la  charge 
de  Promoteur  de  la  foi. 

XCV.  Telles  sont  les  observations  que  Notis 
avons  cru  devoir  présenter  à  Votre  Majesté 
sur  In  nouvelle  édition  du  martyrologe  ;  car 
il  Noos  a  pam  convenable  que  Votre  M^lesté^ 
dont  la  royale  munificence  a  subvenu  aux 
frais  de  cette  belle  oeuvre,  fût  instruite  dp 
nos  pensées  à  cet  égard  et  «le  ce  que  Nous 
avons  fait  pour  cette  nouvelle  édition.  Cette 
lettre  remplit  de  nombreuses  pages;  cepen- 
dant, tonte  longue  qu'dle  est.  Nous  avons 
la  confiance  qu'elle  ne  Vous  causera  ni  en- 
nui ni  déplaisir,  sachant  quelle  piété  envers 
Dieu,  quelle  vénération  et  quel  dévouement 
pour  ks  saints  anime  Votre  Majesté.  Enlin, 
Nous  prions  instamment  le  Dieu  tout>puis- 
sant,le  dispensateur  de  tout  bien,  de  répan- 
dre Vous  l'abondance  de  ses  dons,  prin- 
cipaiement  des  dons  célestes,  de  Vous  con- 
server longtemps,  de  maintenir  à  jamais 
Votre  soccession  dans  Votre  rc^yale  famille, 
de  garder  la  paix  dans  Vos  Etats,  et  d'adw- 
ver  ce  qu'il  a  déjà  commencé  en  reculant  Vos 
frontières  jusqu'aux  régions  les  plus  loin» 
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taines  dA  l'infidélité.  Et  du  fond  du  cmir  Donné  à  Rome,  à  Sainle-Marie-M^jeure, 
Nous  accordons  :\  Yofrc  Majesté  et  à  Votre  le  i"  juillet  do  l'an  de  geéob  174^  de  N<rtn 
royale  faouUe  la  bénédiction  apostolique.       pontiilcat  le  huitième. 

Traduit  par  M.  Tabbé  Guuj^uiis. 


GaËGOlRfi 

POUa  EN  PEaPÉT 

Après  avoir  réformé  le  calendrier,  Nous 
avons  travaillé  à  la  réformation  du  Marty- 
rologe romain,  ainsi  (in»'  ^^u^  l'avions  pré- 
cédemment déorétc.  Coiuiue  la  négligence 
des  copistes  et  des  imprimeurs  l'avait  rendu 
défectueux  en  quelquesendroits,  Nonsravons 
fait  corriger  par  des  hommes  instruits  qui, 
l'ayant  confronté  avec  les  manuscrits  les 
plus  anciens  et  les  plus  exacb,  n'}'  ont  rien 
laissé  que  de  conforme  à  la  vérité  de  l'iiLs- 
toire  par  rapport  aux  faits,  aux  personnes, 
aux  lieux  et  aux  temps.  AmA  corrigé  et 
augmenté  snr  un  grand  nombre  de  points^ 
Nous  avons  pris  soin  de  le  faire  imprimer 
;ivt'*'  l'explicatioîi  de?  ("'prirtfs  et  une  méthode 
XMiur  compter  chaque  jour  de  la  lune;  enfin, 
Nous  avons  ordonné  qu'on  le  lise  dans  le 
chœur,  selon  Vanclen  usage  de  l'Eglise,  à  la 
gloire  de  Dieu,  à  la  louange  des  saints  dont 
on  célèbre  la  mémoire,  et  pnur  !»•  profit  df 
ceux  qui  en  font  ou  en  enteudeut  la  l.-i-ture. 
Car  le  souvenir  de  l'iunocence  des  saints,  de 
leur  charité,  de  leur  courage  et  de  leurs 
autres  vertus.  Nous  oISre  de  puissants  motifb 
pour  Nous  exciter  4  les  imitœ,  surtout 
lorsque,  ayant  leurs  exemples  sous  les  yeux, 
Kous  constatons  notre  faiblesse,  et  Nous  peu- 
Bons  combien  iNous  sommes  éloignes  de  cette 
perfection  qu*on  lone  en  eux.  Nous  oidon- 
nmis  donc  à  tous'  les  patriarches,  arche- 
vêques, évêques,  abbés,  et  à  tous  les  supé- 
rieurs des  églises,  des  monastères»  couvents» 
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ordres,  tant  sécnliers  que  réguliers, qnds 

qu'ils  puissent  être,  de  ne  se  servir  pendant 
l'oftice  divin  qui  se  chante  au  cho'ur,  que 
de  notre  martyrologe,  à  l'exclusion  df  tout 
autre,  sans  rien  y  tyouler,  rien  changer, 
rien  retrancher.  S'ils  ont  d'antres  si^nis 
dont  la  fftte  se  célM»e  habituellement  dans 
leurs  ^lises  ou  leurs  pays,  qu'ils  n'insèrent 
pas  leurs  noms  dans  ce  Hntc,  mais  qu'ils  les 
inscrivent  à  part  et  leur  accordent  la  place 
et  le  rang  assignés  par  les  règles  que  Nous 
traçons  id.  C'est  ausu  ce  que  Nous  preserir 
vons  pour  tous  ceux  qui  désirent  se  servir 
en  particulier  du  martyrologe  dans  la  réci- 
tiition  des  heures  rnnonialrs,  et  Nous  souhai- 
terions ardemment  que  tout  le  monde  voulut 
le  faire;  enOn  Noos  interdiaona  à  tous  d'user 
d'aucun  autre  martyrologe»  soit  dans  rdOee 
public,  aoit  dans  l'office  privé,  et  Nous  dé- 
fendons aux  imprimeur?  de  ne  Jamais  pu- 
blier le^ùtie  dans  la  suite,  eu  en  retran- 
chant quoique  ce  soit,  avec  des  additions  ou 
des  ébunguûùiuûÈ.  Si  quelqu'un  oia  contre- 
venir à  Notre  pxésent  décret,  qu'il  sache 
qu'il  encourra  l'indignatimi  du  Dieu  tout- 
puissant  et  des  bienheureux  apôtrse  Piene 

et  i'aul. 

Donné  à  Uome ,  à  Saintr-Pierre,  sous  l'aor 
neau  du  Pécheur,  le  ziv*  Jour  de  janvier, 
l'an  1864  (mdlxxxiv),  de  Notre  pontilleatla 
douiième. 

AnL  fiAflCAPlDDU. 
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DO  niât  àXMTOUQDI 


CHAPITRE  Pfi£MIER. 

Du  fOtn  extrême  gw  VTijUse  ronuam  A  mù 
à  nouiUir  iM  acta  du  nor^. 

lUen  ne  paraît  fktus  anden  éhez  les  Pod- 
tifes  de  l'Eglise  de  Rome  que  cette  coutume 
qu'ils  avaient  de  consignpr  dans  des  annales, 
pour  en  perpétuer  le  souvenir,  la  conduite 
généralise  des  cbrétîeiu  et  surtout  les  ac- 
tions si  inaiarqu^les  dM  Bainls  martyrs.  Le 
pape  sûnt  Oément  s'occupa  d'abord  et  tr^ 
utilement  de  cette  œu\Te,  comme  l'atteste  le 
li-vTe  des  Pontif&f  romains,  que  certains  au- 
teurs modernes  ont  pris  l'habitude  de  citer 
sons  le  nom  deïïamase,  el  où  on  Ut  de  saint 
dément,  «qn'il  partagea  les  sept  i^^Mtsde 
la  ville  entre  les  notaires  les  plus  fldèles  de 
l'Eglise,  afin  que  chacim  dans  sa  région  re- 
cherchât les  ai  tes  des  martyrs  avec  soin  et 
activité.  D  C'est  là  ce  qu'où  trouve  daus  ce 
Itvn.  Et  lûm  que,  d'après  ks  ancieos  his- 
toriens, Tacite,  Pline,  Sextna  Rnfiia,  Publius 
Victor  et  plusieurs  antres,  il  soit  incontes- 
table qnp  la  ville  Home  ôLiil  alors  divisée 
en  quatorze  régions,  on  voit,  pur  les  annales 
des  premiers  temps  de  l'Eglise  romaine,  que 
lea  papes  avaient  autralioifl  partagé  ia  Tille 
en  sept  régions  seulement,  selon  le  nombre 
des  sept  diacres  que  l'on  apî>elait  rpp'io- 
riaires.  Au  rapport  de  SczomeiiL-,  ilisinirr, 
liv.  VU  chap.  xix,  on  continua  longteiupii  a 
Borne  à  n'oidonnsr  que  sept  diaerea*  Et 
«eomme  il  est  dit  que  le  papalUlianleor  ^ 
iriaa  ]»  fégioi»  de  la  fine,  U  «mt  néeesBBÎ^ 
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rement  reconnaître  que  les  quatorze  régions 
n'en  faisaient  plus  que  sept.  Or,  de  même 
qu'il  y  avait  sept  diacres,  il  y  avait  aussi  sept 
soiu-diacres  et  un  nombre  égal  de  notaires 
qui  leur  étaient  subordonné».  Aussi  dana  ce 
même  livre  des  l'ontifes  romains,  on  lit  du 
pafH' Fabien  «qu'il  partagea  les  régions  entre 
les  diacres,  créa  sept  sous-diacres  pour  com- 
mander aux  sept  notaires  et  recu^lir  les 
actes  des  martyrs.  •  Nom  avona  on  exemple 
plus  récent  de  ces  notai r  s  d  Taulln,  le 
secrétaire  de  saint  Anibroise,  qui  a  écrit  sa 
vie,  et  où  il  dit  qu'il  avait  été  sous  les  ordres 
du  diacre  Caslus  et  qu'il  devait  tout  lui  ré* 
férer.  Jugeons  par  là  de  l'attention  scmpa- 
leuse  que  l'on  a  mise  antrefds à  Décomposer 
les  actes  des  martyrs  qu'avec  des  Ma  cer- 
tains et  véridiques,  puisque  non-seulement 
les  notaires  donnaient  tous  leurs  soins  à  cette 
œuvre,  mais  aussi  les  diacres  et  les  sous- 
diacres  qui  présidaient  à  leur  travail,  et 
qu'on  appelait  à  juste  titre  les  yenx  de 
l'évèque.  Ils  étaient  chargés  d'examiner  at- 
tentivement les  écrits  des  notaires  et  de  lea 
présenter  à  l'évèque  qui  en  approuvait  la 
rédaction  définitive  et  la  plaçait  dans  les  ar- 
chives de  l'église.  Cest,  en  eUSst,  ce  qui  est 
dit  du  pape  Antlitoe  :  a  II  se  fit  remettre  fidè- 
lement par  le5  notaires  les  actes  de5  mart}Ts 
et  les  déposa  à  l'église.  »  Voilà  ce  que  fit  ce 
pape.  Il  faut  ajouter  que  là  ne  s'arrêtaient 
point  les  fonctions  des  notairea;  Ua  devaient 
encore,  outre  les  actes  due  martyrs,  écrire 
tout  08  qui'oonoaniait  l'Eglise,  comme  ca 
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LES  ACTES 

peol  le  voir  à  la  vie  de  Julius,  dans  le  même 
livre  des  Pontifes  romains.  Muis  rKglise  de 
Rome  n*'  fut  pas  la  soulc  h  rt'chi'i'cher  et  à 
écrire,  avec  taut  de  soins,  les  actes  des  mar- 
tyrs; ou  sait  que  d'antres  églises  y  travail- 
lèrent non  moine  activement.  Les  andemiee 
annales  nous  en  fournissent  des  preuves 
évidentes,  comme  la  lettre  de  l'église  de 
Smx  rne  sur  les  raart\T5  qui  ont  souffert 
dans  celte  vilie,  sous  les  empereurs  Maro 
AurUe  et  Ludus  Vérus,  dans  Eusèjbe,  Hii- 
lofre,  liv.  Af  ehap.  li;  les  lettres  des  élises 
devienne  et  de  Lyon  qu'Eusèbe  rapporte 
aussi  en  partie,  liv.  3.  cliap.  -2  et  A  ;  plusieurs 
lettres  de  Denys,  évêijue  de  l  église  d'Alexan- 
drie, adressées  à  diflereutes  persoiuies,  tou- 
jours dans  Eusèbe,  liv.  6,  èhap.  33  et  34. 
liv.  7^chap.  10.  Nous  savons  aussi  que,  dans 
l'église  de  Cartlia^'f,  saint  Cyprien  fut  prié 
d'inscrire  exantetiifut  les  jours  où  les  mar- 
tyrs recevaient  leur  couronne,  comme  ou  le 
voit  par  la  lettre  qu'il  écrivit  aux  prêtres  et 
aux  diacres  de  V^ise  de  Garthage  et  qui  est 
placée  la  trente-septième  dans  l'édition  de 
Panièle.  Bien  plus,  il  est  certain  que,  loni?- 
temps  avant  suint  Cyprien ,  les  anciens 
s'étaient  d^à  sérieusement  occupés  de  ce 
travail.  Yoid  ce  qu'en  rapporte  le  diacre 
Ponce:  cNos  ancêtres,  dit>il,  par  respect 
pour  le  martyre  même,  honorèrent  les 
simples  plébéiens  et  les  catéchumènes  qui 
l'avaient  subi,  jusqu'à  écrire,  sinon  [»ro.sque 
tout,  comme  je  serais  tente  de  le  dire,  au 
moins  une  grande  pai  lie  de  leurs  touraunits 
afin  de  nous  en  fiîire  parvenir  la  connais- 
sance, à  nous  qui  n'étions  point  encore 
nés.  B  Voilà  ce  que  le  diacre  Ponce  dit  de 
saint  Cyprien.  11  y  avait  aussi  de  ces  actes 
des  martyrs,  purs  et  authentiques,  qui 
étaient  recu^Sis  par  les  greffiers  du  tnbu- 
nal,  pendant  que  la  cause  des  martyrs  s'in* 
struisait  devant  les  ju.i^es,  et  mis  au  nombre 
des  actes  publics  (}ue  nous  avons  souvent 
trouvés  sous  la  désignation  d'actes  proeon- 
sulidras,  conservés  avec  les  autres  pièces 
puUiques.  Il  en  reste  oieore  que]qae»>unB 
que  nous  indiquons  dans  nos  aimotatioos. 
.  le  diacre  Ponce  les  cite  quelquefolB  iras- 


DES  SAINTS. 

qu'il  dit  :  <(  Et  quant  à  ce  que  le  prêtre  du 

Seigneur  a  répondu  aux  questions  du  pro- 
consul, je  le  passerai  bous  silence  :  les  actes 
qui  le  rapportent  sont  là.  »  A'oilà  ce  qu'il 
dit. 

CHAPITRE  II. 

Dtt  meurs  inimhtUn  par      hfrf tiques  ca  outm 
dam  les  histoires  des  saints. 

Hais  quoi!  Uen  que  d'ezceUents  pères  de 
fkmflle  (selon  la  parabole  de  l'Evangile) 

etissent  répandu  la  bonne  semence  dans  1e 
champ,  l'homme  ennemi,  qui  fut  homicide 
dès  le  commencement,  l'adversaire  de  la  vé- 
rité, Satan  en  un  mot,  n'en  a  pas  moine 
semé  la  aisanie  par  dessus;  et  à  peine  l'Eglise 
avait-elle  pris  naissance,  qu'il  s'est  clTorcé 
de  mêler  le  fatix  au  vrai,  le  futile  au  certain 
et  le  douteux:  à  ce  qui  repose  sur  des  preuves 
inébranlables.  Il  s'est  servi  pour  cela,  non- 
senlement  des  hérétiques,  ennemis  déclarés 
de  la  foi  catholique ,  mais  des  catlioliquej 
eux-mêmes,  de  ceux  du  moins  qui  ont  voulu 
spéculer  sur  la  piété  ou  dout  le  zèle  n'é- 
tait pas  éclairé  par  la  science,  il  sofilt  de 
donner  pour  exemple  ce  prêtre  d'Ane  dont 
parle  Tertuilien  dans  le  livre  du  BapUm, 
lorsqu'il  dit  :  «  S'il  en  est  qui  interprètent 
mal  queltpies  pas^i^es  de  saint  Paul ,  et 
s'autorisent  di»  la  comluite  de  Thècle  pour 
permettre  aux  femmes  de  prêcher  et  de 
baptiser,  qu'ils  sachent  que  le  prêtre  d'Asie, 
l'auteur  de  cet  écrit,  a  avoué  qu'il  avait 
cru  agir  dans  llntérêt  de  saint  Paul  en 
mettant  ses  propres  idées  sous  son  nom, 
et  qu'en  cela  U  s  est  gravement  trompé.  » 

est  Tertuilien  qui  s'exprime  ainsi.  Ce  livre 
avait  pour  titre  :  IlcpCoisc,  voyage  dePaid 
et  de  Tbèclei  et  renfermait  la  fable  du  lion 
baptisé,  comme  l'affirme  saint  JérOme,  dans 
ses  considérations  sur  les  écrivains  sacrés,  à 
saint  Luc.  De  ce  genre  étaient  aussi  les  rêves 
suivants  :  le  voyage  de  Pierre,  le  voyage  de 
Jean,  le  voyage  de  Thomas,  les  têtes  d'An- 
dré, les  actes  de  Jean,  les  actes  de  Philippe, 
lesifileade  Piecf^  les  notas  de  Paul,  l'itiaé- 
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niie  de  Qément»  qui  sont  ions  condam-  semblables  qui  ont  été  composés  et  répandus 

nés  par  saiol  Attoaai»  dans  ton  abrégé;  par  les  béréliqiMS.  Ydlàpmirqiidy  Je  le  ré- 

par  Philastre,  sur  les  hér^ies  et  le  pape  Gé-  pète,  l'église  romaine  ne  les  lit  plus ,  afin 

last'         ]o  cùnc'ûe  romain.  L'on  ne  saiî-  d'éviter  jusqu'à  l'ombre  nv-ma  An  sonp- 

rait  (i()uU."r  que  œs  inventions  et  autres  <;on.  o  Telle  étail,  d'après  le  p.ipe  (îélase,  la 

&«aiblableâ  ne  soient  l'œuvre  des  iiéréliqut^.  règle  suivie  par  l'église  de  l\ome  dans  la 

(Test  ce  que  fit  d'abord  fibion;  saint  Epi-  comporîtion  et  la  promulgatfoa  des  actes 

phane,  dans  son  hmarium  (ou  armoire  aux  des  martyrs.  Mais  il  parait  qtt*on  ne  prenait 

remèdes)  nous  a  conservé  des  faux  actes  des  pas  autant  de  précautions  dans  les  autres 

ap6lrp«  supposés  par  cet  hOrétique,  des  ôts'îises,  puisque,  en  Afrique,  le  concile  de 

voyant  s  lU'  saint  Pierre  altérés,  et  des  actes  Carltiage,  tenu  après  le  consulat  de  StUicon, 

de  âaint  Paul  remplis  de  biapiièmes.  Le  eu  401,  décrète  que  les  ûdèles  peuvent  lire 

■Ame  aaint  Père  rapporte,  Fotiar.,  bér.  30,  les  actes  des  martyrs  dans  leurs  aasemblAes  : 

que  les  gnostiques  avaient  écrit  un  livre  >  Qu'il  soit  aussi  permis,  aux  Jours  anni- 

horrible  sur  Marie,  la  sainte  Mère  de  Dieu,  versaires  de  la  mort  des  martyrs,  de  lire  le 

et,  hér.  i7,  que  Eucrate,  pour  appuyer  l'hé-  récit  de  leurs  souffrances.  »  Voilà  ce  que  dit 

résie  qu'il  leur  avait  empruntée,  avait  pu-  ce  concile  dans  sou  treiûème  canon.  Le 

lilié  des  actes  d'André,  de  Jean  et  de  Thomas  pape  Adrien,  dans  sa  I^tre  ^  Gharlemagne, 

et  d'entrés  éerils  de  ce  genre.  Les  mani-  parle  ainsi  de  cette  coutume  :  <  On  ne  lit 

diéene  eurent  recours  aux  mêmes  supercbe*  pu  dans  TE^iliie  les  vies  des  Pères  dont  les 

ries,  et  écrivirent  de  fausses  histoires  sous  auteurs  ne  sont  pas  dignes  de  foi;  on  reçoit 

le  nom  des  apMres  ;  nous  en  avons  pour  té-  et  on  lit  celles  qui  sont  écrites  par  des  ortho- 

iQûins  saint  Augustin,  dans  son  livre  de  la  doxes.  £n  outre,  les  saints  canons  ont  jugé 

FW  contre  les  manichéens,  et  en  pluneurs  qull  é^t  ponoifa»  de  lire,  même  dans 

antres  endroits;  Pbilaslre,  Cyrille  de  Jém-  l'égliM,  rhistoire  des  souflhiiiees  des  mar^ 

salem,  et  d'autres  encore.  Oroa^  dans  sa  tyrs  quand  on  en  célèbre  le.s  annivers^iires.  » 

lettre  à  saint  Augustin  sur  les  erreurs  des  On  avait  de  même  dans  les  (Gaules  l'hahi- 

priscillianistes,  afiiruie  qu'ils  composèrent  tude  di;  lire  les  actes  des  martyrs  à  l'église, 

aussi  des  actes  des  apôtres  ;  enfin  il  y  a  iieau-  comme  1  indique  clairement  Grégoire  de 

coup  d'antres  exemples  que  nous  omettons  Tours,  par  ce  passage  de  son  livre  de  la 

de  dter  iei.  Hais  il  est  évident  que  ceux  qui  gloire  desmartyis,  ch.  lxxxvi  :  «CTélaitranni- 

se  sont  permis  d'agir  ainsi  envers  les  apôtres  versaire  du  martyre  de  l'illustre  saint  Poly- 

eux-m»'mt^< ,  ne  '•e  cont  pas  montrés  plus  carpe,  et  on  en  rfMélîmit  solennellement  la 

tiaiut^  pour  les  actes  des  martyrs;  ils  les  tèUi  à  Riom,  petite  ville  de  l'AnvfM  trne. 

ont  teUement  corrompus  et  altérés,  que  plu-  Après  avoir  lu  rhistoire  de  sou  marlyre 

ém  en  sont  devenus  suspects,  et  que  avec  les  antres  leçons  prescrites  par  les 

ITi^  a  dû  déclarer  quelquefois  qu'il  était  saints  CBUonSt  etc.  b  Mais  continuons  le  réçit 

plus  prudent  de  s'abstenir  de  les  lire.  De  li  que  nous  avons  commencé  des  altérations 

celle  observation  du  pape  <Iol;use,  au  concile  que  les  hérétiques  ont  fait  subir  aux  actes 

romain.  «  l<es  actes  des  saints  martyrs,  dit-  des  martyrs;  le  canon  63  du  sixième  concile 

il,  ne  sont  plus  lus  dans  l'Eg^  romaine  en  parle  en  ces  termes  :  «  Nous  ordonnons 

«nune  autreltais  :  c'est  une  précaution  qui  de  ne  pas  lire  publiquement  dans  l'église, 

est  aojourd'lnil  nécessaire ,  parce  que  les  mais  de  livrer  au  feu  les  vies  des  martyrs 

noms  ùf^  ailleurs  sont  complètement  incon-  que  les  ennemis  de  la  vérité  ont  perfidement 

nos,  et  (ju  on  ym^s^  que  des  infidèles  ou  des  composées  pour  déshonorer  les  uiartyrs  de 

igooranls  y  ont  ajouté  des  choses  inutiles  Dieu  et  pervertir  ceux  qui  eu  écouteraient 

M  ineonvonantes,  tsBes  que  les  martyres  la  lecture  ;  quant  à  ceux  qui  les  reeoivsnt 

db  Quaiee,  de  Jolitte»  de  Geoi^e  et  d'aulius  ou  f  crolsnt  comme  à  des  histoires  véri- 
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tables,  nouB  les  anathématisoiu.  »  Aiousi  verte  au  milieu  des  nations  barbares  et  ia« 
s'ttqiriine  le  9/SsA  eondle,  à  la  suite  daquel   oonmies;  si  quéiqiiee-iiiis  oependant  ont  été 

les  évêques  grecs  prirent  Thabitude,  duis  recueillis  et  rédigés,  il  est  arrivé  par  la  ma- 
la  visite  de  leurs  églises,  d'examinor  plus  lic^»,  des  démnn^  dont  tout  le  71'»'  et  Vardenr 
attentivement  les  actes  écrits  de  saints  mar-  (»st  d'intercepter  la  vérité  et  par  ia  malveii- 
tyrs.  Théodore  Balsamon  rapporte  à  ce  sujet,  lance  des  hommes  qui  leur  ressemblent,  que 
en  pariant  de  NioolaB  llmales,  que  «  ce  pa-  pludems  ont  été  interpolés  et  sordiargés, 
tziarcbe  ayant  trouvé,  dans  une  petite  villa  qoe  dans  cortaines  partiel  ib  ont  tnbâ  des 
de  Collicratrie  où  sainte  Parascère  était  ho-  changements  dans  les  Eiois,  les  syllabes  et 
nwée,  une  histoire  de  cette  sainte,  composée  les  lettres,  et  tout  cela  pour  nfTaiblir  la  foi 
par  un  habitant  de  ce  bourg,  ignorant  et  des  fidèles  et  altérer  l'autonle  des  faits.» 
grossier,  qui  avait  indignement  tiavesli  une  Voilà  ce  que  dit  Âruobe.  Mais  nous  ne  pou- 
vie  tonte  angéliqoe,  la  fit  jeter  .au  feu,  et  vons  nous  déterminei^àeroiie  que  les  héié- 
ordonna  à  Basile,  aon  ddacre,  d'écrire  la  vie  tiques  aient  Ikitdbpanitre  tous  ces  ades  ou 
de  cette  sainte  d'une  manière  convenable  et  les  aient  entièrement  corrompus.  Rome,  en 
agréable  à  Dieu.  >  Voilà  ce  que  dit  cet  histo-  effet,  a  toujours  eu  d^s  Pontifes  catholique 
rien.  et  jamais  aucune  secte  n'y  a  vu,  un  iostaul, 

siéger  un  de  ses  évêques.  Si  on  considère 
CHAPITRE  III.  n4ai0  la  situation  critique  de  l'Eglise  de 

Dm  iMrtK  «mmum  qifmi  tuUm  tet  Actes       ^^'^  **"  Constance,  empereur  arien  ;  sous 
dtt  lisrtynt.  Odoacre,  roi  des  Ilérules;  sous  Théodoric  et 

les  autres  chefe-  des  Goths,  tous  ariens,  on 
Maispoursuivonsle  travail  que  nous  avons    verra  que  la  mémoire  des  saints  n'en  a  pas 
ccMnnieiifié  sur  tout  œ  qd  oonoeme  l'Eglise   aouDut;  car  ces  héréûques  pensaient  et 
xoaoûne  dont  le  Har^yndoge  Mi  l'objet  de    agissaient  à  leur  égard  comme  les  oalhoUr 
cette  étude.  Les  passages  de  saint  Gélase  que    ques,  tellement  que  pendant  le  riégd  de  la 
nous  avons  cités  tout  à  l'heure,  prouvent    ville,  ils  ne  firent  aucun  outrage  aux  basi- 
sufflsamment  (jue  les  actes  des  suiuLs  oiar-    liques  qtii  étaient  en  dehors  des  murs,  et 
tyrs,  rechei elles  avec  tant  de  soin  et  de  vigi-    qu'après  l'avoir  prise,  ils  s'abstinrent  vis-à» 
lance,  écrits  par  les  notaires  de  la  sainte   vis  de  celles  qui  étaient  &  rintérleur,  des 
Eglise  romaine,  révisée  par  les  diacres  et   violences  et  des  praftoaUons  ordinaires  ans 
les  sous-diacres,  approuvés  enfin  et  renfer-    barbares  ;  ils  ne  s'en  emparèrent  même  pas 
mes  dans  les  archives  par  les  Pontifes  ro-    pour  y  célébrer  leurs  mystères,ils  le^  traitè- 
maius  eux-mêmes,  ont  été  égarés,  perdus,    rent,  au  contraire,  comme  des  enceintes  sa- 
ou  au  moins  falsifiés.  Car  si  on  les  avait    crées,  des  asiles  bâtis  par  Dieu;  aussi  épar- 
conservés  dans  toutes  leurs  parties,  pour-    gnèrenfr-ils  jusqu'à  leurs  ennemis  qui  s'y 
quoi  l'Eglise  de  Rome  aurait-elle  cessé  de  les    étaient  réfugiés.  Nous  en  avons  pour  té- 
lire,  couune  le  dit  le  pape  Gélase,  surtout    moins  fidèles,  les  auteurs  de  ces  temps, 
après  avoir  tellement  examiné  par  qui  ils    Orose^  liv.  VII;  saint  Augustin,  dans  la  Cité 
avaient  été  écrits,  approuvés,  consignés  dans    de  Dieu,  et  Procope,  dans  la  Gturre  du 
les  archives  et  d'où  on  les  «vdt  reçus,  qu'on    Goth».  Et  quant  à  la  seule  et  petite  église  du 
ne  pouvait  presque  plus  conserver  le  moia-    titre  de  Sainte- Agathe,  dans  le  quartier  de 
dre  doute  sur  leur  int^irlté?  Or,  qoB  les    Suburre,  que  les  ariens  revendiquèrent  sous 
actes  des  martyrs  que  les  anciens  nous    la  dominnfinn  les  Goths,  on  se  figurerait 
avaient  transmis,  aient  eie  véritablement  al-    ditïlcilement  avec  quel  luxe  pieux  ils  l'or- 
térés,  c'est  ce  que  Aruûbe  déclare  dans  son    nèrent,  bien  qu'ils  ne  fussent  que  des  im- 
livre  Incontrôlés  Gentils:  «Hais  ces  actes,    pies,  et  y  répandirent  les  MlMitia  de  Béch 
dit>il,  ne  purent  tous  être  écrits  ni  décoii-   mer  («rtecflpld}  de  la  nttioii  des  Clolli^ 
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«OBune  iHNiB  le  diitoos  pli»  loin,  qaaild  il  iiMiit.  CoitcêqueditGrtgQixieddToiintde 
en  sera  question,  dans  pludaqn  dA  noi  afr-  Ift  gkdre  des  martyis  (di.  xl)  :  «  11  y  a  beau- 
nolalionç.  On  ne  peut  donc  soupçonner  en  coup  de  marljrrs  à  Rome  dont  les  histoires 
rien  la  perfidie  de  ces  hérétiques  d'avoir  fait  des  soufTrances  ne  nous  sont  pas  intégrale- 
subir  quelque  dommage  aux  actes  de^  mar-  ment  parvouues.  Plus  loin  (ch.  u  et  lxiv)  il 
tyis.  C'est  à  d'antres  plutôt  qall  Ikut  attii-  rapporte  que lesaetesdesmai^risdes Gaules, 
iMisr  de  si  grandes  partaSt «tuons  ne  peu-  que  les  Françirà oot  ledemandés  en  Italie, 
sons  pas  qu'on  doive  en  chercher  ailleurs  la  ont  été  retrouvés  et  envoyés  en  France;  ce 
cause  que  dans  les  édita  si  injustes  et  si  qui  nous  inriTifre  quel  soin  nos  Pères  met- 
cruels  de  l'empereur  Dioclétieu  qui  ru  brûler  talent  mitretois  à  recueillir  les  actes  des 
tous  les  livres  des  chrétiens.  Ëusèbe  rap-  martyrs  et  nous  fait  comprendre  que  ceux 
pelle  cet  arrêt  barbare  (HUt.<,  liv.  'VIII^  qui  réunissent  «dnsi  les  histoires  des  niai>- 
diap.  II  et  uij  :  Cl  Quand,  dit-il,  nous  vîmes  tyn  des  autres  provinces  n'en  ont  certaine* 
au  milieu  du  l'oruin  les  siiinte.s  et  divines  ment  pas  oublié  une  seule  des  leurs.  Le  leo- 
Ecritures  placées  sous  nos  yeux,  sur  un  bù-  leur  judicieux  demandera  peut-t^tre  oom- 
cher,  etc.  d  n  est  plusieurs  fois  questiou  de  meut  il  s'est  fait  que  l'edit  de  Diociétieu  qui 
cet  édit  dans  Amobe,  Optât,  et  dans  saint  condamnait  au  feu  les  livres  des  chrétiens, 
Augustin  chaque  ftisqu^U  parle  du  aehisne  dt  entièrement  épargné  les  recueils  dessein- 
dès  doDatistesoeeasionné  par  la  tradition  des  tes  Ecritures  et  les  Tolunies  des  deux  Test»- 
saints  livres;  nous  en  parlerons  aussi  plus  ments;  car,  nous  les  avons  aussi  complets 
loin,  daus  plusieurs  de  nos  annotations.  Nous  et  aussi  purs  (jue  nos  ancêtres  avant  le  règne 
sommes  donc  certains  que  c'est  alors  qu'a  de  Dioclétien?  U  est  facile  de  répondre  à 
an  lien  la  parla  déploffalde  des  actes  des  nuF-  cette  objection  ei  on  considère  la  difBbvnea 
tyra,  dana  ce  déeastre  inunenie  qu'ont  subi  qui  ensla  entre  cesécrits.  Les  saints  livres, 
les  livres  des  chrétiens,  el  que  c'est  alon  anafliBi,nesetronvdentpasaeulementd8ui 
qii'(  ni  lispani  ces  monuments  historiques  si  nne  ou  deux  églises  ;  car,  outre  ces  nom- 
précieux,  réunis  avec  tant  de  peine,  approu-  breux  exemplaires  qui  servaient  à  l'usape 
vés  par  tant  d'hommes  qui  connaissaient  les  particulier  des  évéques^  des  prêtres^  des  au- 
Mts,  et  conservés  sreli  tant  de  ioIb.  A  peine  traa  ministres  et  des  simples  fidèles,  il  est 
»-nons  que  qndques  feiûlles  ont  eorlain  qu'on  «rait  coutume  de  les 


échappé  à  un  naufrage  aueslgénénl;  nous    yer  dans  toute~s  les  églises,  parce  qu'ils 

is  quelques  feuilles,  car  nous  ne  croyons    étaient  nécessaires  dans  la  célébration  des 


pas  que  ces  Actes,  édités  sous  le  nom  saints  oflici^s.  Aussi,  il  y  avait  ordinairement 

des  notaires  de  l'Eglise  romaine,  soient  dans  l'église  deux  cotTrets  (ou  tabernacles) 

iofacte,  compiels  et  entièrement  consenrés  placée  à  droite  et  à  gauche  de  l'abaide;  dans 

dans  toutes  kus  parties*  SI  on  y  cherche  Ifnn  on  conservfldt  la  sainte  Eucharistie  et 

une  coonûssance  exacte  des  temps  et  des  dans  l'autre  les  livres  de  la  sainte  Ecriture, 

choçe'',  nn  en  trouv»»  fort  ppu  qni  ne  ren-  Dans  sa  lettre  à  Sévère  où  il  parle  de  la  ba- 

feraieiii  aucune  erreur.  U  en  est  de  ceux  silique  qu'il  a  fait  construire  à  Noie,  saint 

qui  n'ont  pas  besoin  de  correction,  comme  Paulin  les  désigne  l'un  et  l'autre  par  les  vers 

dea  raisins  après  la  vendange,  on  an  len-  suivants  placés  au-dessus  de  cfaaean  d'eux: 

contre  deux  ou  trois,  ou  comme  les  clime,  s  Ces  vers,  dit-il  d'abord,  indiquent  à  quoi 

dont  parle  Isaîe  (ch.  xvit,  v.  6),  après  que  servent  ces  deux  cofBrets  qui  sont,  ai-je  dit, 

l'olivier  a  été  secoué,  il  en  reste  deux  ou  de  clmque  cCAé  de  l'abside.  »  Sur  celui  île 

trois  à  l'extrémité  d'une  branche,  ou  quatre  droite  ou  Ut  :  ici  est  U  sanctuaire  adorable 

ou  cinq  au  sommet  de  l'adm.  ToutelDis ,  qui  renferm  VattÊmt  et  to  f/Mn  tf»  MM» 

nous  nTuToiis  jamais  prétendu  qu'ils  aient  tèn  $eeré.  Sur  celui  de  gauche  :  Si  qm^ 

t(WsntièKeoBeiitpM,inais^  partie  seule-  qifmveMlmmvUikiiâtWm,Ut9mu, 
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en ifainitantiG(,laâiBanHr dans  Us  livrei 
saints.  Yoili  ce  que  saint  Paulin  dit  du  coF- 
fret  qui  contenait  les  saints  livres,  |{t  pomme 
on  se  servait  fréquemment  de  ces»  volumes, 
ils  comptaient  un  grand  nombre  d'exem- 
pliures;  lieû  dooc  d'étonnaïkt  qu'ils  n*aisiift 
pas  tous  péri  en  même  tempe.  Il  n'en  était 
pas  de  niêine  des  autres  ouvrages,  même 
des  ouvrages  ecclésiastiques  et  des  plus  né- 
cessaires, car  il  est  certain  ^qu'ils  étaient  très- 
rares.  Nous  pouTOQS  dter  emm»  exemple 
la  CArotrigw  d'Eiuèbe,  répandue  aqjonr- 
dlwi  dans  le  monde  entier  et  qui  était  alors 
l'unique  ouvr  ii/i»  de  ce  genre.  Alipius,  le 
savant  évêque  do  Tagaste,  ne  la  trouvsmt 
pas  en  Afrique,  la  demanda  à  saint  Paulin 
qui  haUtait  Nble  ;  mais  noa-aenlement  saint 
Paulin  ne  l'avait  pas  pris  de  lui,  il  ignorait 
jusqu'au  nom  de  l'auteur,  puisqu'il  appelait 
Eusèbe,  évêque  (h*  C  nstantinople  ;  il  la  fil 
donc  chercher  a  Uriim  ,  et  l'ayant  trouvée 
chez  Domniou,  il  i  euv  o>a  a  Aiipius  comme 
on  le  voit  par  la  lettre  qu'il  lui  écrivit  alors 
et  que  Ton  retrouve  dans  saint  Angustin, 
épit.  35.  Après  avoir  donné  ce  fait  comme 
un  exemple  de  la  rareté  des  autres  livres, 
nous  s^outons  cette  réllexiou  :  bi  une  chro- 
nique de  rhistoire  sainte,  embrassant  tous 
les  siècles  que  renferment  les  divines  Ecri- 
tures, la  seule  que  l'on  connaissait  alors, 
ouvrage  par  conséquent  (rr? nécessaire  à 
l'Eglise  et  à  cause  de  cela  traduit  en  latin 
par  saint  Jérôme,  a  exigé  tant  du  recber- 
dies  n'a  pu  qu'à  peioe  êtie  déeouvert,  que 
fiint-il  penser  des  antres  écriti»?  de  ces  écrifa 
qui  ne  paraissaient  interner  qu'une  église 
particulière,  qui  fonuaient  un  gros  volume 
ou  plus  d'un  et  même  beaucoup  et  de  très- 
considérables,  coiume  ou  peut  raisonnable- 
ment le  snppoeer  (car,  il  est  certain  que  Isa 
actes  d'un  aeol  martyr,  eKactement  reeoeilk 
lis,  couvriraient  un  grand  nombre  de  ta- 
blettes); des  écrits,  enfin,  très-difïlclles  à  co- 
pier comme  on  le  voit  par  ceux  qu'on  a 
conservés  si  soigneusement  daus  ics  archives 
et  qui  exigeaient  pour  cela  des  dépenses  cb- 
oesaives  et  un  travail  bien  propre  à  en  dé- 
lOuroer  ceux  qui  anraicint  vonln  l'entre- 


0S8  SAINTS. 

prandra.  Qu'y  a-t^  alon  d'étonnsat  que  les 

rares  exemplaires  de  ces  livres  aient  disparu 
dans  un  pareil  bouleversement  du  m  on  le 
chrétien,  ou  aient  été  consumés  dans  nu  n- 
oendie  aussi  général  ;  en  soile  que,  c  e^i  a 
peine  si  les  flammes  en  ont  épargné  quel> 
ques-uns.  Et  qui  pourra  compter  les  bûdien 
qu'on  a  faits  avec  les  autres  livres  ecclésias- 
tiques et  je  ne  parle  plus  des  actes  des  mar- 
tyrs des  églises  particulières;  bien  que  ré- 
pandus dans  le  monde  entier  ces  livres  n'en 
ont  pas  mdns  tous  péri  dans  cet  embrase- 
ment miiversd.  Mus,  nous  en  avons  asaea 
parlé  ;  ponnulvoiis  maintenant  ce  qu'il  nous 
reste  à  dire. 

CHAPITRE  IV. 

Ha  «nUs  qu'on  aoaU  avtrefbii  pntt  Ut  mI»U 
martyrs,  (foA  «|  «mm  te  jMMél  dMn  h 

De  même  qu'anciennement  à  Rome,  les 
notaires  étûent  chaigésde  reoaeillir  lesactea 

des  martjTs,  les  autres  églises,  même  celles 
d'au  delà  des  mers,  confiaient  à  un  de  leurs 
prêtres,  le  soin  d'inscrire  le  jour  de  la  nais- 
sance de  chaque  martyr,  (c'est  ainsi  que  las 
chrétiens  ont  pris  ITiaMtnde  de  dérigner  le 
passage  de  cette  vie  an  ciel)  afkt  que  chaque 
année,  au  jour  anniversaire  de  la  mort  des 
saints  martyrs,  le  sacritlce  de  la  messe  fût 
ofTert  en  leur  mémoire.  C  est  ce  que  dit  Ter- 
tulUen  dans  son  livra  delà  Cùuroimedusol' 
dtU  ;  €  Nous  ftaiscms  l'annivermire  des  naia- 
sances  par  l'action.  L'action  avait,  eu  effet, 
chez  les  anciens,  le  même  sens  que  le  sacri- 
fice, comme  il  sera  plus  à  propos  de  le  mon- 
trer quand  nous  parlerons  plus  lom  du  ian* 
gage  de  TEvéque.  Et  Tertuiîien  n'entend  pas 
ici  les  naiiwinwroii  à  la  mairîèra  des  piflfwt^ 
comme  l'a  faussement  prétendu  llnbrtnné 
Rhenanus  :  il  désigne  ainsi  le  jour  où  Dieu 
a  reçu  dans  Iti  ciel  les  martyrs  victorieux.  Un 
peut  cousulter  àur  ce  passage  ranuotatiou 
du  judideiix  Paméle.  Nous  avons  anni  sor 
cet  ancien  usage  une  lettre  de  saint  C^yprien 
aux  prêtres  et  m  diacnede  l'Eglise  deOsii» 
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filige;  «Us  «bI  Ja  trente-ceplièiiia  duM  rédi« 

tton  de  Pamèle  et  renferme  les  lignes  sui- 
vantes •  «  Rnfln  note/.  1e  jour  de  ceux  qui  meu- 
rent aliu  que  nous  puissions  en  faire  la  com- 
mémoraison  avec  les  mémoires  des  martyrs; 
Tertalliis  cefrère  si  fldile  et  A  plein  de  dé- 
voilement me  Ta  déjà  fidt  mbir  aTee  toute 
la  sollicitude  et  le  soin  qu'il  met  h  secourir 
ses  frères  dans  toutes  leurs  nécessités  et  dont 
il  n'abandonne  pas  les  dépouilles  mortelles  ; 
00*111116  récriTe  de  nouveau  et  m'indique 
lajoor  où  vue  mort  glorienae  a  bit  f»af8er 
nos  henrenx  frères  de  la  firison  ù  rîmmor- 
talité',ici  nous  offrons  des  sacrifii  r  >  >  t  desob- 
laticm  en  leur  mémoire  et  Dieu  aidant,  nous 
les  offirircms  bientôt  avec  vous,  d  YoUà  ce 
qnedit  eaink  Gyprien  ;  dansla  lettre  (lett.3i), 
qall  adresse  an  clergé  et  aux  fidUes,  il  parie 
dans  le aièflie  isu.  «Noos  oCDtooB  tiK^joiirsi, 
vous  vous  en  souvener,  des  sacrifices  pour 
les  martyre  rlirique.  foi?  que  nous  célébrons 
l'anoiversau'e  de  leur  mort  et  de  leurs  tour- 
memabB  Et  quand  il  dit  que  «  des  aaeriflces 
■ont  olferls  pour  eu,  »  peraomie  ne  pensera 
que  c^éttut  pour  l'expiation  de  leurs  péchés; 
puisque  tout  se  purifie  dans  le  sang,  aper- 
souue,  au  jugement  de  Notre-Seif^'neur,  ne 
peut  pousser  la  cliarité  plus  loin  que  de  don- 
nor  sa  i^  ponr  ses  ands.  »  Kt  u  à  cette  pé- 
dieresse  en  larmes  qui  pleurait  à  ses  pieds, 
le  Sauveur  a  remis  beaucoup  de  péchés  parce 
qu'elle  a  beaucoup  aimé,  qui  osera  dire  que 
ceux  qu'une  pluie  de  sang  a  couverts  et  qui 
ont  consommé  leur  martyre,  ont  encore  des 
ftailesàexpler?«OBHr-Ie  sacrifice  pour  les 
martyr*  »  ^gnifle  donc  qu'on  TotlVe  en  leur 
mémoire,  comme  l'indiquent  les  paroles  qui 
viennent  ensuite  et  celles  qup  nous  avons 
rapportées  du  même  auteur  dans  la  lettre 
trente-septième.  C'est  aussi  ce  que  ^t  saint 
Angnstin  dans  son  tndtéég,8nr  saint  lean  : 
a  Nous  n'en  fusons  pas  mémoire  à  l'autel 
comme  des  autres  (jui  dorment  dans  le  Sei- 
gneur, et  ponr  le^qtipl?  nous  prions  j  mais 
nous  demandons  au  conti-aire  qu'ils  prient 
pour  Bons  et  que  nous  nmis  attachions  à 
ntareiier  anr  iflon  liaees,  »  nsTeipciniedaaa 
la  mtaie  aans»  serawn  svb,  ch.    dos  pa- 
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rôles  des  apôtres  :  «  C'est  une  règ^  de  TE* 

glise,  dit-il,  et  les  fidèles  le  savent,  qu'on  ne 
prie  pas  pour  les  martyrs  quand  on  pro- 
nonce leurs  noms  au  saint  autel;  mais  on 
prie  pour  tous  les  défunts  qu'on  nomme.  C'est 
fUre  iq}uve  à  nn  martyr  qae  de  prier  ponr 
lui  puisque  nous  devons  nons  recommander 
h  ses  prières.  «  Telles  sont  les  paroles  de  saint 
Augustin  ;  elles  nous  indiquent  toutes  claire- 
ment ce  que  c'est  qu'of&ir  le  sacriAce  pour 
nn  martyr.  Si  Yons  vouln  quelque  diosede 
plus  étendn ,  eonsaltes  les  annotations  de 
Pamèle  sur  ces  passages  de  TertuUien  et  de 
saint  Cyprien.  On  lisait],  après  les  noms  des 
ap(Mreâ,  ceux  des  saints  martyrs,  comme 
1  indique  encore  le  canon  de  la  messe  :  Com- 
munkimtet  tt  memorim  vauraniei  in 
piimt» ,  ete.  On  lisait,  sur  une  tablette, 
dmd'ordre  assigné  par  Tétat  et  les  mérites, 
non-seulement  les  noms  des  martyrs^  mais 
aussi  ceux  des  autres  saint*;.  De  là  ces  mots 
dessunt  Augustin  cbap.  xl,  de  la  Virgi- 
nité: «t  ily  aune  loi  établie  par  l'Eglise,  qui 
frit  connaître  aux  fld^es  à  quel  moment  on 
doit  réciter  les  noms  des  martyrs  et  à  quel 
moment  ceux  des  saintes  femmes.  »  Ce  fut 
donc  cette  note,  indiquant  les  jours  anniver- 
saires des  saints  martyrsdonton  devait  faire 
mémoire,  qm  fournit  l'ooeasion  d'écrire  le 
martyrologe.  Le  nombre  des  martyrs  étut, 
en  effet,  très-considérable  'car  personne  n'i- 
gnore que  pendant  les  dix  persécutions  que 
l'on  compte,  une  multitude  de  chrétiens  ont 
été  mis  à  mort  dans  tontes  ks  provinces; } 
les  noms  de  chacun  d*enz  et  les  jours  de  leur 
martyre  étaient  inscrits  sur  les  tablettes  de 
réf;lise  ;  et  avec  ces  tablettes,  comme  au- 


jourd'hui avec  le  martyrologe,  on  annonçait 
ia  veille  dans  l'église,  les  noms  de  ceux  dont 
on  devait,  le  lendemain ,  célébrer,  l'anniver* 
saire  de  la  naiaeanoe  et  lisire  mémoire  an 
saint  sacrifice.  Ces  tablettes  où  était  écrit  le 
jour  de  la  mort  des  martyrs,  sont  indiquées 
sous  le  nom  de  Fastes  par  TertuUien,  comme 
Famèle  le  montre  très- bien  dans  la  lettre 
tnnte-septième  de  sdnt  Cyprien.  TertuUien 
dit,  en  effet»  banale  livre  de  la  Oimroiins  : 
«  Tons  aval  vue  registres  el  vous  aves  vos 
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'iastes,  vous  devez  être  étranger  aux  joies 
du  ûècle.B  C'est  de  là  que  les  chréUeo»,  qui, 
4  ote  aimîvenair»  d«  martyrs,  aimaient  k 
16  Téjtouir  entre  eux  comme  des  frères  ^ 
avaient  contracté  l'habitude  de  faire  même 
un  repas,  qu'ils  appelaient  agape,  en  mé- 
moire des  martyrs  et  jusque  dans  leur  église; 
bien  que  le  oûiidle  de  Laodieé»,  can.  36,  ait 
lestrôDl  oèt  luage,  litt  nuniu  quant  an  lien. 
Noos  voyons  dans  les  poésies  sur  les  diflé- 
renccs  de  la  vie,  dn  Grégoire  de  Nazianze, 
qui!  ces  agap«'s  étaient  aussi  appelées,  le  fes- 
tin sacré  des  naissances.  Dans  son  pané- 
gyrique de  saint  Cyprieo,  il  dit  en  parlant 
dé  la  commémonnson  des  maityn  :  tll  fout 
efléettvement  lionorer  la  mémoire  de  tous 
les  martyrs  avec  une  sainte  joie,  n  A  la  On 
de  son  livre  huitième  de  la  connaissance  de 
la  vérité  évangélique,  où  il  parle  des  martyrs, 
Thèodwetdii  dans  le  même  scois  :  «  Bien 
les  a  privés  de  gloire  (les  dieux  des  nations) 
et  les  a  rendus  inutiles  ;  tandis  qu'il  a  ac- 
cordé à  ses  martyrs  les  honneurs  qu'ils  re- 
cevaient :  au  lieu  des  courses,  des  jeux  et 
des  orgies,  qui  étaient  les  létes  de  Jupiter  ei 
de  Baoehna,  on  câèbre,  dans  un  repas  fra- 
ternel, les  fêtes  de  Pierre,  Paul,  Thomas, 
Serge,  Marcellin,  I^conce,  Antoine,  Maurice 
et  des  autres  ninrtyrs;  les  fêles  anciennes 
avec  leurs  turpitudes  obscènes  et  lascives, 
ont  fait  place  à  des  i^onissances  pleines  de 
retenue, de  pudeur  et  de  tempérance;  dies 
ne  sont  pas,  comme  cdlesdes  païens,  noyées 
dan?  le  vin.  remplies  d'excès  et  de  paroles 
libres»  entrecoupées  par  des  rires  boufTons, 
mais  elles  releuUsseut  de  saints  cantiques; 
on  y  inent  entendre  des  dtsooars  pîeox,  elles 
font  monter  vers  l>isu  des  prières  accom- 
pagnées de  larmes  et  de  soupirs.  »  Voilà  ce 
ce  que  dit  Théodoret.  Grégoire  de  Nysse, 
dans  l'histoire  de  (Trégoire-Ie-grand  sur- 
nommé le  thaumaturge,  qui  vécut  sous  le 
règnede  Dèoe,  parle  de  mftme  de  ces  r^ouis- 
sîinces  de  familleque  ce  saint  avait  instituées 
le  ji  Mil  rie  la  fête  des  martyrs  :  a  II  descen- 
dit lie  nouveau  dans  la  ville,  dit-il,  et  dans 
tuuâ  les  environs  qu'il  parcourait  et  visitait 
9ltei)liyen)eDt^  il  laissait  des  preuves  de  soq 
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zèle  poui  les  intérêts  de  Dieu  et  s'efforçait 
d'en  augmenter  la  gloire  :  il  prescrivait  par- 
toQt  des  Jours  de  Iftte  et  des  lénnions  soien- 
neUes  au  nom  de  ceux  qui  atnient  comblé 
pour  la  foi;  et  quand  les  corps  des  martyrs 
avaient  été  transportés  ailleurs,  les  fidèles  se 
réunissaient  pour  se  hvrer  à  la  joie  eu  s'abs- 
tenant  de  travailler  en  l'honneiff  des  mar- 
fyn,  chaque  Ibis  que  le  cours  de  l'année  rap 
menait  l'anniversûre  de  leur  triomphe,ete.» 
Et  un  pei!  phi!î  loin  :  n  Lorsqu'il  se  fut  aperçu 
que  les  plaisirs  du  corps  .retenaient  attaché 
au  culte  des  idoles,  le  peuple  ignorant  et  sans 
ezpécienoa»  il  tftcha  d'obtenir  tout  d'abord 
ce  qui  est  easantiel,  e'est^i  dite  de  lemr  foire 
abandonner  leurs  vaines  superstitions  pour 
se  convertir  au  vrai  Dieu;  il  leur  permit 
donc  de  se  récréer,  de  se  distraire  et  de  se 
livrer  à  la  joie  en  mémoire  des  saints.»  Voilà 
ce  que  dit  Gr^îre  de  Nysae  en  parlant  de 
la  tfanslation  de  saint  Sifan.  Nousavons  eilé 
tous  ces  textes  pour  bien  expliquer  ce  quB 
TertuUien  entend  quand  il  rapporte  que  les 
chrétiens  avaient  leurs  registres  et  leurs 
fostes;  aÛQ  que  personne  ne  puisse  dire 
qu'Us  y  cberehaient  un  fiitil  amusement; 
car  les  fastes  désignent  les  tablettes  de  Té- 
glise  où  on  inscrivait  à  certains  jours  les  so- 
lemnités  des  chrétiens  et  les  fêtes  des  mar- 
tyrs, ce  qui,  avon&-nous  dit,  a  fait  écrire  le 
martyrologe.  C'en  est  assea  sur  ce  sujet. 
Hais  l'antiqoitô  si  digne  de  nos  respects  el 
la  tradition  qui,  découlant  desiapdtrss,  afou- 
jours  été  conservée  et  transmise  avec  sota, 
ont  fait  plus  que  rappeler  le  souvenir  des 
martyrs  par  des  fêtes  annuelles,  elles  ont  fait 
partout  élever  des  CkmfatUms  m  leur  bon- 
neur;  car  c'est  ainiA  qu'on  nommait  aatra* 
fois,  les  églises  que  l'on  consacrait  à  Dieu  en 
l'honneur  des  saints  martyrs,  rorame  l'atteste 
saint  Augustin  dans  la  Cité  de  Dieu,  liv.  XXII, 
chap.  X.  Ce  louable  usage,  avons  nous  dit, 
parait  avoir  commeiusé  aux  temps  àem 
apôtres,  par  cette  coutume  qu'on  avait  prise 
de  placer  sous  l'autel  les  corps  vénérables 
des  martyrs,  povir  se  conformer  à  ce  passage 
de  l'Apocalypse,  chap.  \i  ( comme  l'en- 
seignent tous  les  interprètes  surtout  les  plus 
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«Ddans)  :  «  Fai  TD  flouB  VanM  de  IKea  Iw 
fanes  de  ceux  qui  ont  étén^ft  àmort  pour  sa 

loi  et  à  cause  du  témoigTia^  qu'ils  lui  ont 
rendu.  »  Et  comme  les  autels  paraissaient 
être  les  tombeaux  des  martyrs  et  empruii- 
tiiant  à  leur  mémoire  tout  leur  édet,  les 
égitoes  qoe  Yaa  oonslraint  après,  furent 
tnsai  mpfélèes  pour  cette  raison,  les  confes- 
lions  desm(irt\TS.  Mais  le  zèle  pieux  et  ar- 
dent des  lideles  envers  les  martyrs  ne  crut 
pas  que  c  eu  était  assez  d'élever  une  seule 
ntoîoire  pour  un  ou  denx  martyrs,  il  en 
Toulat  pliHiears.  Ce  qui  fit  que  régUse  dé- 
fendit, concile  d'Airiqae,  chap,  l,  d'ériger 
on  autel  et  de  construire  un«  confess-on  en 
ITionneord'un  martyr  sans  avoir  de  ses  re- 
liques; or  comme  ks  reliques  d'un  corps 
dim  martyr  se  tnnrvaient  sur  plusieurs  an-* 
tels»  }ê  même  martyr  entphuienit  tombeaux 
et  plosieura  mémoires  et  le  nombre  de  ses 
tombeauic  augmenta  comme  celui  de  ses  au- 
tels. Les  novateurs  ont  pris  de  là  occasion 
de  nous  calomnier;  ils  ont  prétendu  avec 
aniant  dMgnoiance  que  de  tèm&rité,  que  les 
cathoiiqnes  ont  usé  de  eertaîna  prestiges 
pour  rendre  plusieurs  fois  le  corps  d'un 
m»^me  martyr  présent  en  différents  endroits; 
Ignorant  ou  affectant  d'ignorer  que  nous  ne 
disons  pas  que  le  même  corps  est  tout  entier 
dama  jAnaieiirs  tombeaux;  mais  que  dans 
chaque  tombeau  en  conserve  des  reliques 
d'un  martyr,  et  que  ronséquemment  on  lui 
rend  le  même  honneur  que  si  tout  son  corps 
y  était,  tlar  c'est  l'opinion  de  saint  Grégoire 
de  Naziaozoj  dans  son  premier  discours  sur 
JdUeUf  que  Quelques  gouttes  de  sang  d'un 
martyr^  on  des  butruments  peu  considéra- 
bles de  ses  souffrenr^'s  orit  autant  d'efficacité 
que  le  corps  tout  entier;  il  n'y  a  Honc  rien 
d'incouTeDant  d'ériger  plusieurs  tombeaux 
à  im  leul  martyr,  de  même  il  n'y  ennût  non 
jitaia  rien  dlnoouTenantj  si  l'Eglise  ne  le 
défendait^  d'en  ériger  sans  les  relique;  des 
saints, comme  df^«  preuves  évidentes  de  leurs 
vertus  et  des  buiifiits  qu'ils  ont  accordés; 
car  (s'il  est  permis  dans  des  choses  saintes 
de  se  servir  d'un  exemple  profane,)  e*est 
«ioel.  4|ne  Henys  d'Halieamo— o.  explique 
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rexisleooe  de  plnrieurs  sépulcres  d*Ënée  et 

d'autres,  livre  I,  de  Y  Histoire  romaine  : 
«  Que  si  quelipi'uu  s'étonne  qu'on  montre 
des  tombeaux.  d'Kuée  (ians  une  multitude 
d'endroits  différents,  bien  qu'il  n'ait  pu  être 
enterré  que  dans  un  seul,  qu'il  veoille  bien 
remarqua  que  c'est  là  une  idée  vulgaire  et 
comprendre  que  si  les  déi)OuiUes  mortelles 
(le  ces  hommes  ne  sont  qu'eu  un  endroit,  on 
leur  a  élevé  des  monuments  en  plusieurs 
autres^  en  reconnaissance  de  quelque  faveur 
obtaïuie.»  Voilà  ce  que  dit  cet  auteur.  Usiâ, 
à  la  fin  de  ce  travail  sur  b  martyrologe, 
nous  parlerons  du  soin  qu*on  a  pris  des  re*. 
Uques  des  saints  martyxs* 

GHAPITA£  V. 
Queb  «ont  Itifrmien  tmUan  du  mtrtynloge. 

Le  premier  qui  s'est  occupe  d'écrire  le 
martyrologe  est,  au  rapport  de  tous,  Eusèbe 
Pamphile,  évêque  de  Césarée  ;  c'est  ce  que 
dit  cette  lettre  à  Héliodore  qui  porto  le  nom 
de  s^t  JérAme  et  dont  nous  discuterons 
plus  loin  l'authenticité;  c'est  ce  qu'avance 
Bede  <lans  ses  Rétractations  mr  Irn  actes  des 
apôtres,  ch.  i.  C'est  aussi  l'opinion  de  Wala- 
fride  Strabon,  dans  son  Histoire  eccle'sias- 
iiqm,  à  la  fin  du  cbapitre  xxvin.  Enfin  c'est 
ce  que  pensent  tous  les  modernes  et,  en  der- 
nier lieu,  Molanu«,  dans  son  Oimscide  sur  les 
martyrologes,  ch.  n.  Les  mêmes  auteurs  af- 
firment qu'après  Eusèbe,  c'est  à  saint  Jé- 
rôme que  nous  devons  le  martyrologe,  non 
pas  qu'il  l'ait  composé  liû>mAme«  mais  parce 
qu'il  a  traduit  en  latin  ce  que  Eusèbe  avait 
écrit  en  crroc.  C'est  ce  que  dit  Uède  dans  l'ou- 
vrage citt;  plus  liant  :  «  Du  même  avis  est 
aussi  le  livre  du  martyrologe  qui  est  écrit 
sons  le  nom  et  avec  une  préfoce    sainl  Jé- 
rôme, qudqu'il  n'ttisoit  que  le  tiaducleur; 
l'auteur  paraît  être  Eusèbe.  »  Voilà  ce  que 
dit  Bède.  Walafride  s'exprime  de  même: 
9  Saint  JérAme,  h  la  suite  de  Eusèhc  de  Té- 
sarcc,  écrivit  le  martyrologe  pour  toute  l'an- 
née ;  les  évèques  Ghromace  et  Hélîedore  M 
aTSuent  demandé  de  composer  cet  ouvrage, 
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puce  que  l'empereur  Hiéodoee-k-pieiix , 
avait  loné  dan»  un  eoneila  FéviSque  Grégoire 

de  Cordoue,  de  ce  qnc,  aux  messes  qu'il  disait 
chaque  jour,  il  fiiisait  mémoire  d'un  grand 
nombre  de  marlyrs  dont  on  célébrait  les  an- 
niversaires. •  C'est  toujours  Walafride  qui 
parle;  et  ce  n'est  que  d'après  ees  lettres  qu'on 
a  pris  rbabitude  jusqu'alon  de  placer  au 
commencement  du  marlyrM!o'_'i',  et  qiip  nous 
reproduisons  ici  avec  leurs  litres,  afin  de 
donner,  de  ce  point,  une  connaissance  plus 
eiacte  et  phis  làre.  Voici  en  quels  termes 
elles  sont  conçues: 

LETTRE 

DES  ÉViOUBS  CUBOMACK  BT  BÉUOOOEB  A  SAINT  JB- 
■Om  SOa  &B  TRAVAIL  A  BWmwailMg  MUR 

ooHFcwBa  u  MAKrraoïoat. 

A.  natn  màUn  H  vàiéré  tin  Jértm,  U$  étéquet 

«Lorsque  le  très-i-eligieux  empereur  Tliéo- 
doee  fiit  entré  dansla  ville  de  Milan,  et  qu  il 
eut  appelé  pxès  de  lui  tons  les  évêques  d'Ita- 
lie pour  instruire  la  cause  des  quelques  évê- 
qiHK  dont  râme  était  encore  souillée  par 
i  iiiipiété  arieuue,  il  arriva  que  malgré  noire 
baââesâe,  nous  assistâmes  à  ce  concile.  Et 
quand  on  eut  dit  tont  ce  qu'on  avait  à  dire, 
et  déflfii  tout  ce  qu'on  avait  à  définir,  le 
prince  trcs-chréticn  commença  à  faire  Té- 
logo  de  saint  Grégoire,  évèque  de  Cordoue, 
de  ce  que,  chaque  jour,  le  matin  quand  il 
ne  jeûnait  pas,  le  soir  quand  il  jeûnait,  ce 
Pontife  prononçût,  à  la  messe,  les  diiKrenlB 
noms  des  martjns  dont  on  fiuïsalt  les  anni^ 
versaires.  Alors,  notis  avons  tous  décrété 
qu'il  Tallait  recourir  à  votre  charité,  et  vous 
prier  de  transcrire  du  recueil  de  saint  £u- 
sèbe,  évèque  de  Gésarte  en  Palestine^  ces 
fimieuaes  indieaiions  des  lëtes,  pour  nons 
envoyer  les  fiistes  des  martyrs;  nom  pour- 
rons ainsi,  par  vos  soins  pieux,  honorer  plus 
parraitement  les  martyrs  de  Dieu.  » 

Voilà  ce  que  disent  ces  évêques. 

yieiA  ensuite  la  lettre  attiibnéeàsaint  Jé< 
idme,  et  insGciliB  sons  ee  titre: 


DBS  SAINTE 

RËP0N8B 

DB  SAINT  liMMI  AUX  HCHBI  SOB  U  HtMS  SOm. 

Aux  tainis  à>équ4$  Chromace  et  Uéliodore , 
JMm,  priir». 

«  Il  est  certain  que  Notie-Seigoeur  Jésua» 
Chtist  reçoit  tous  les  jonrs  dea  booMiin 
qu'on  rend  à  aei  maityra  dont  la  rédt  dea 

souffrances  se  trouve  dans  saint  Eusèbe, 
évèqiie  de  (V'snrôp.  0"and,  en  effet,  lempe- 
reur  Coustaolm  entra  dans  cette  ville  et  pria 
ce  saint  PontU»  de  loi  demander  quelque» 
bienlUta  pour  son  Eglise,  on  Mt  qa'teèlie 
répondit  :  qu'enrichie  par  se?  largesses,  son 
Eglise  n'avait  nul  Ijt  soin  de  solliciter  de 
nouvelle»  faveurs;  que  pour  lui  cependant,  il 
nourrissait  depuis  longtemps  un  désir  persé- 
vérant: e*élait  de  voir  tonales  j  ugesdumoade 
romain  s*enl8ndre  entre  eux  pour  «aaminar 
avec  soin  les  monuments  pnfalicB  de  lllia» 
toire,  et  y  rwhercher  attentivement  tout  oa 
qui  s'était  fait  envers  les  saints,  dan<î  toute 
l'étendue  de  i  Empire;  d'extraire  des  archi- 
vée et  de  Inl  tiansmetlia  par  ordre,  du  ni, 
aouB  quel  Juge  les  martyrs  ont  obtenu  la 
palme  du  triomphe,  dans  quelle  province, 
dans  quelle  ville,  quel  jour  et  avec  quelle 
constance.  Ce  qui  fil  qnf,  admirablement 
placé  pour  recueillir  les  loib,  il  put  compo- 
ser lliistoire  eodésiasliqne  et  refaneer,  en 
bistoriographe  fidèle,  les  triomphée  de  pce»» 
que  tous  les  martyrs  des  provinces  romaines  ; 
tellement  que  chaque  jour,  ceux  qui  of- 
fraient à  Dieu  le  saint  sacrifice,  rappelaient 
leurs  noms ,  et  s'eiforçaient  d' imiter  les  saints 
qui,  au  jour  même  où  on  célâiralt  en  leur 
bonnenr,  avaient  vaincu  le  démon  et  aprèa 
une  lutte  glorieuse  s'étaient  rendus  en  triom- 
phateurs près  de  Jésus-Christ  ]mr  roi.  C'est 
pour  cela  que  comme  vousavcz  daigné  nous 
le  commander,  nous  avons  inscrit  les  CHea 
de  diaquA  mois  et  ^  cbaqne  jour,  aans 
douta  pour  perpétuer  le  souvenir  de  notre 
bassesse,  puisque  ces  noms  vénérés  des 
saints  ont  été  célébrés  religieusement  depuis 
tant  d'années.  Or  il  y  a  tous  les  joinrs  plus 
de  buit  et  neuf  cenla  nome  de  martyr»  bia* 
erits,  de  averses  piovincea  et  de  ^ttkmùm 
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liDes;  et  à  l'«aneplioii  du pramtor  Jour  de   vait  an 
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jnmer,  ïï  n*f  en  apasvn  seul  qoi  n'en 

compte  cinq  cents.  Gomme  une  aussi 
grande  multitude  peut  fatiguer  l'esprit  du 
lecteur,  pendant  le  mois,  nous  avons  rappelé 
et  une  manière  courte  et  soc^ 
,  dont  la  lete  est  plus  câèlwtt  dans 
leurs  pays,  afin  d'éviter  l'ennui  et  de  pou- 
voir les  réunir  tous  dans  un  seul  livre.  En- 
tin,  nou-s  avons  cru  devoir  inscrire  au  com- 
lueuceuient  de  ce  livre,  les  fêtes  des  saints 
ipdties,  afin  que  des  jours  difl&renis  ne  pa- 
nîMent  pas  sApaier  ceux  que  la  mftoie  di- 
geité  de  l'apostolat  réunit,  au-deasus  des 
intr-^!,  dans  la  gloire  céleste.  i> 

Teiie  est  la  lettre  qui  porte  le  nom  de 
saiat  Jérôme  i  au  premier  abord,  Cassiodore, 
le  plus  aneieo  des  auteors  que  nous  avons 
dléit  paraît  adopter  le  même  sentiment. 
Dans  ses  institutions  des  divines  Ecritures, 
ch.  xxxn,  il  dit  en  effet  :  «  C'est  pourquoi , 
tonjours  préoccupés  du  bonheur  futur^  lisez 
constamment  les  vies  dea  Pins,  les  iuleRo- 
gitovtas  des  et  les  passions  des  mar- 
t^n  qni'oat  fidt  l'admiration  du  monde  «i' 
tier  ;  vous  êtes  certains  de  trouver  oes  his- 
toires avec  d'autres,  dans  la  lettre  de  saint 
Jérôme,  adressée  à  Chromace  et  à  Héliodore; 
«t  aîin,  animés  par  une  sainte  émulation, 
uns  parriaiidreB  au  royamne  eâeste.» 
Toilà  les  paroles  de  Cassiodore.  Dans  le 
traité  qu'il  a  écrit  sur  les  martyrologes  et 
qu'il  a  inséré  avec  plus  d'étendue  dans  Vi\\y- 
peodice  de  la  seconde  édition  de  sou  Lsuard, 
le  sarint  et  pieux  Jean  Holanus»  pense  que 
ces  httna  que  nous  avons  reproduites  pr&* 
eidemment,  n'ont  pas  été  écrites  par  ces 
évêqijes,  vi  par  ?aint  Jérôme,  mais  compo- 
5011S  ietiid  aocos  et  que  Cassiodore  iia. 
pas  voulu  uon  plus  parler  de  cette  lettre 
qo*»  attriboa  A  saint  Jérôme.  Pour  moi, 
j'adlièn  certainement  et  bien  volontien  au 
yentiment  de  Molanus.  Cependant,  comme 
ces  lettres  sont  très-anciennes,  qu'elles  pa- 
raissent reçues  depuis  fort  longtemps  et 
qaliiirà  elles  ont  presque  acquis  un  titre  cer- 
liîo,  qne  â'aiUeufa  elles  ont  pour  elles  Tas- 
MrtiMi  dn  0nvs  Valaltide  Stiabon  qui  vi- 


it  du  nenvitaae  dède, 

d'après  Feller,  p.  806  à  819,  et  dont  nous 

avons  cité  l'imposant  témoignap-ft  ;  il  ne  faut 
pas  passer  légèrement  sur  un  fait  de  relie 
importance,  mais  rechercher  avtsc  soin  et 
exposer  attentivement  quelle  est  leur  auto* 
rité.  Il  finit  les  éprouver  avec  la  pierre  de 
Lydie,  c'est-à-dire,  qu'il  faut  les  soumettre 
au  jugement  infaillible  de  l'histoire  des 
temps  et  (les  choses,  afin  qu'on  puisse  faci- 
lemeul  reconualtre  ce  qu'il  y  a  de  vrai  et  ce 
qui  floait  supposé.  Nous  traiterons  donc 
diacune  de  ces  questions,  et  d'abord  nous 
dirons  ce  qu'était  ce  travail  d'Eusèbe  qu'on 
appelle  MarUfrologe.  Nous  parlerons  en 
même  temps  de  la  version  de  i>aiut  Jérôme 
et  enfin  de  la  confiance  que  doivent  inspirer 
ces  lettres. 

CHAPITRE  VI. 


Du  fiw9  fEa$tbe  sur  les  tnarign,  «I  d*  la 
de  taint  JMmt* 


n  est  oortun  que  ceux-là  se  sont  oomplé- 

temcnf  trompés  qui  ont  pensé  que  le  livre 
d'Eusèbfî  sur  les  martyrs  n'était  rien  autre 
chose  qu'un  recueil  abrégé  de  toutes  les  vies 
des  saints  mart^TS,  écrit  avec  cette  brièveté 
que  nous  remarquons  dans  les  martyro- 
loges, et  cette  erreur  fut  cause  que  plusieurs 
donnèrent  à  ce  livre  des  martyrs  le  nom  de 
Martyrologe.  Mais  pour  montrer  la  fausseté 
de  ces  dénoniinafions  nous  ne  chercherons 
pas  de  preuves  ailleurs  que  daus  Eusèbe  l*ii- 
méme,  rantanr  de  ce  livre.  En  effet,  il  en 
parie  suivent  dans  ses  histoires»  et  il  le  dé- 
peint clairement  tel  qu'il  était.  D'abord 
quand  il  s'agit  du  célèbre  martyr  Pione,  il 
dit,  lîv.  IV,  eh.  xtv:  a  Quant  à  ceux  qui, 
outre  toutes  lesaulresaclioos  si  remarquables 
de  sa  vie,  désirent  connaître  comment  et  avec 
quel  courage  il  est  mort,  nous  les  renvoyiMis 
au  livre  où  nous  avons  rcuni  tout  ce  qui  con- 
cerne les  souffrancffS  des  anciens  inarlyrs, 
et  qui  contient  surabondamment  tous  ces 
fiûts.  p  Au  Uvre  Y,  ciiapitrc  i,  il  parie  ainsi 
du  même  recueil  :  «  Cette  lettre  tout  entière 
(la  lettre  de  l'église  de  Lyon),  où  cesebosea 
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aont  npofléeB  snc  tant  é6  toiOt  Mt  iméréé 
dans  le  livre  des  martyrs  qne  hods  avons 

composé,  et  qui  ne  contient  pas  seulement 
le  iv^it  exact  (les  faits,  niai<  f|ni  renferme 
des  exemples  dtj  vertus  les  plus  frappants 
et  les  plus  propres  à  falie  mener  une  vie 
sainte;  cependant»  j'extrdrai  de  cet  ouvrage 
et  je  zépéÂeni  dans  eetie  histoire  ce  qui  pa- 
raît se  rapporter  au  sujet  que  je  traite  ici.  ■ 
Et  plus  bas,  dans  le  même  livre,  il  dit  aa 
chapitre  iv  :  a  Si  quelqu'un  le  souhaite,  il 
peut  trèsrfacilemeut  connaître  tous  ces  faits  ; 
Ù  n*a  qa'àparcourir  attentivementcelte  lettre 
que  nous  avons  insérée  »  avons-nous  dit, 
dans  notre  livre  des  martyrs.  »  C'est  Eusèbe 
q'ii  parle  ainsi.  De  là,  nous  pouvons  légili- 
memeiit  conclure  que  ce  livre  d'Eusèbe  sur 
les  martyrs  était  kin  d'être  un  abrégé  soin^ 
maire  dé  leurs  aistes,  que,  vu  son  étendoe, 
le  même  auteur  parmt  plutôt  n'avoir  fait 
que  l'analyser  dans  se,s  livres  des  histoires, 
en  tout  ce  qui  concerne  les  martyre.  La  suite 
va  confirmer  cette  observation  :  Eusèbe, 
dans  le  mta»  livre  Y,  chapitre  xx,  s'ex- 
prime ainsi  à  la  fin  de  oe  qu'il  dit  du  niar> 
tyre  du  sénateur  Apollonius  :  «  Celui  qui  le 
désire  saura  d'une  manière  claire  et  précise, 
par  le  livre  que.  nous  avons  écrit  sur  les 
anciens  martyrs,  quelles  sont  les  paroles 
qn'ApollimIns  a  prononcées  an  tribunal,  les 
réponses  qn^il  a  faites  aux  question  de  Pé- 
rennins,  son  juge,  et  l'apologie  qu*il  a  lue 
nn  s»'nat.  n  C'est  toujours  Eusèbe  qui  parle 
de  son  livre.  Ne  faut-il  donc  pas  supposer 
que  cet  ouvrée  était  très-considérable  puis- 
qu'il contenait  non-seulemeDt  les  actes  des 
martyrs,  les  questions  et  les  réponses  et  tout 
ce  qui  avait  rapport  à  leurs  souffrances, 
mais  iju'il  reproduisait  aussi  les  apologies, 
sinon  de  tous,  au  moins  celles  d'Apollonius  ? 
Saint  Jérôme,  en  parlant  d'Apollonius,  dans 
aoD  livre  des  AtUeun  eeelÂlasriqiMs,  dit 
que  «sommé  de  rendre  nûson  de  sa  foi,  il 
composa  un  onvrac^c  rnmarquable  dont  il  fit 
la  lecture  devant  le  sénat,  etc.  »  Ce  qui  pré- 
cède montre  donc,  à  n'en  pas  douter,  quels 
étwoit  le  genre  et  réiendne  dece  livre  d'Eu- 
sèbe^ etiéOile^  tout  d'aixnd,  renenr  de  oeox 


qui  er^yaient  que  cet  ouvrage  n'était  rien 
autre  chose  que  ce  court  martyrcdogei  tra- 
duit par  sabift  lér^me  el  donné  pour  le  Sret 

aux  écrlises  latines.  En  outre,  on  découvre 
par  là,  (jut;  cette  lettre  qui  porte  le  nom  de 
saint  Jérôme  el  que  nous  avons  transcrite 
plus  baut^  est  supposée.  On  y  dit,  en  eiM, 
que  par  les  soins  de  Temperenr  Constantin, 
Eusèbe  réunit  l'histoire  des  martyrs  de  tout 
le  monde  chn  tion,  et  qu'il  écrivit  dans  ce 
livre  le  récit  de  leurs  combats.  Or,  comment, 
je  vous  prie,  un  seul  livre,  un  seul  volume 
aurdt-il  pu  contenir  tant  d*acles  de  map> 
tyrs,  quand  c'est  à  peine  s'il  aurait  saffl  à  la 
nomenclature  de  leurs  noms?  Et  à  la  ^'érité, 
s'il  avait  retracé  aussi  longuement  qu'il  l'a 
fait  pour  quelques-uns,  les  actions  de  tous 
les  martyrs  de  l'Eglise  catholique,  il  lui  au- 
nùt  Ma  non  pins  nn  livre,  m  on  eent,  di- 
r^je  sans  eninte,  ni  mAme  un  mille  ;  bien 
pins,  on  peut  ici  se  servir  de  rhyperbole  de 
l'Evangile  et  dire  que  le  monde  entier  n'au- 
rait pu  renfermer  tous  les  livres  qu'aurait 
exigés  ee  travail.  Quantà  ce  qui  cpuoene 
saint  JérAme,nous  nous  sommes  bien  gardé 
de  dire  qu'il  avait  traduit  en  latin  ce  livre 
d'Eusèbe  sur  les  martyrs.  Comment,  eu  ef- 
fet, dans  une  .seule  lettre  qu'il  a  écrite  sur  re 
s^jet,  au  rapport  de  Cassiodore,  aurait-ii  pu 
comprendre  nn  ouvrage  aussi  étendu  t  West- 
il  pas  plus  raisonnable  de  penser  que  saint 
Jérôme  a  fait  un  abrégé  très-succinct  de  cet 
ouvrage  d'Eusèbe,  et  que  c'est  ce  livTe  qu'on 
a  appelé  dans  la  suite  Martyrologe  et  attri- 
bué à  saint  Jérôme!  Tout  ce  que  nous  avons 
dit  suffit  certainement  pour  montrer  que 
ces  lettres  sont  supposées  ;  cependant  pour 
ôtcr  jusqu'à  l'ombre  d'un  doute,  et  rendre 
cette  vérité  aussi  évidente  que  la  lumière  du 
soleil ,  nous  allons  maintenant  expcser  avec 
un  peu  plus  de  détaib  ce  que  renfennent  ces 
lettres» 

.  CHAPITRE  TU. 

D»  Fautùfiti  de$  UUm  qui  mmt  ieritatom  U  nm 
it  ClhnoNMes,  dFBOként  tt  di  saûtf  Mmê, 

D'abord,  en  ce  qui  concerne  la  lettre  écrite 
à  Hint  lévôfflB,  8008  le  nom  des  évlqui 
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Chranan  el  fléUodore,  il  sera  facile  d'en 

découvrir  la  fausseté  xvar  l'inscription  m»';me, 
si  on  cousiilére  la  manière  de  parler  alors 
ea  usage.  Ces  évèques  et  le  coucile  lui' 
même,  (car  cTcik  an  nom  dhm  oondki  de 
leur  Inveatioii  qu'Ut  piétendint  écrire,) 
donnent  à  saint  Jérôme,  qui  n'était  que 
prêtre,  le  nom  de  Père;  or,  il  est  certain 
qti'on  ne  trouve  ancmi  exemple  d'unp  pa- 
reille déoomiualiOQ  chez  les  écrivains  de  ce 
tomps.  Lee  érêques,  dans  le  titre  de  leurs 
lettres,  elle  eondle  snrtont,  n'appellent  Père 
un  simple  prêtre,  quel  que  soit  son  mérite  ; 
au  contraire,  les  évèques  des  plus  grands 
sièges,  et  les  patriarches  ont  l'habitude  de 
ne  se  désigner  que  par  le  nom  de  frères. 
Omis  cette  même  lettre,  il  est  question  d'un 
certain  concile  tenu  à  Itfilan,  et  où  tous  les 
évêques  d'Italie  se  trouvaient  réunis  en  pré- 
sence de  l'empereur  Théodose.  On  peut  être 
oertfidn  que  ce  n'est  encore  qu'une  supposi- 
tion.  ,Ger  comment  mi  qmode  aasd  eflêbro 
■nraitril  pu  être  tellNnent  e£hc6  des  annales 
de  riiistoire,  tellement  enseveli  dans  le  si- 
I»'nce  de  l'oubli ,  (jue  1^  écrivains  de  ces 
t^^nips,  qui  étaient  cependant  en  grand 
uouihre,  ne  nous  en  ont  même  pas  conservé 
le  nom?  Mais  ces  Inductions  seront  encore 
pins  évidentes,  si  «m  se  rend  un  eompte 
«sact  de  l'époque  des  travaux  de  sdnt  Jé- 
rôme far  quand  veulent-ils,  je  vous  prie, 
que  Iheodose  ait  réuni  ce  concile  à  Milan  ? 
Est-ee  lorsqu'il  vint  une  première  foin  de 
CooBlanlino^  en  Italie,  la  dizième  année 
de  son  règ^ne,  pour  combattra  le  tyran 
Maxime  ?  On  ne  peut  certainement  pas  le  dire  ; 
les  écrits  de  saint  fcn^me  s'y  opposent  alïso- 
lument.  En  eiiet,  quand  ce  Père  récapitule, 
à  la  fin  du  livra  des  auteurs  ecclésiastiques, 
loaslea  ouvrages  qull  a  composés  Jusqu'à 
k  quatorzième  année  du  régne  de  l'Empe- 
reur  Théodose,  il  m'  dit  pas  un  mot  de  ce 
livre  des  martyrs  qu  il  aurait  composé  ou  tra- 
duit, et  cependant,  d'après  ces  lettres,  il 
l'aonit  éoril  anaritOt  ap^  btenue  du  cou* 
die;  ce  qui  Jutasses  Toir  que  ee  prétendu 
eoneUe  ne  peut  être  rapporté  au  premier 
YQ^agede  Xhéodose  à  Milan.  Siondilqoe 
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c'est  pendant  son  second  voyage  que  ce  con- 
cile a  eu  lieu,  quand  l'empereur  se  rendit 
de  nouveau  de  l'Orient  en  Itali»*  pour  ren- 
verser l'usuri^aleur  Eugène,  (car  il  n'y  est 
venu  qa»  deux  fois  depuis  son  ^valion  à 
l'empire)  on  rencontra  la  même  difOeulté 
chionologiqne.  Théodose  descendit  en  Itslie 
la  seizième  et  dernière  année  de  son  règne, 
il  livra  bataille  h  F.ug:ène  et  s'en  rendit 
maître  le  G  i^eptcmhre  ;  il  parlil  ensuite 
pour  Ifllan;  et  ce  qu'il  y  fit  depuis  ce  jour 
jusqu'au  17  janvier,  jour  de  sa  mort,  a  été 
fidèlement  décrit  par  saint  Ambroise  dans 
son  oraison  funèbre  et  par  les  autn^s  écri- 
vons de  ces  temps;  en  sorte  qu'on  no  voit 
pas  à  quel  moment  ce  concile  aurait  pu  être 
rénnL  Tout  cala  prouve  avec  la  dernière 
évidence  que  tout  est  supposé  dans  ces 
lettres  envoj'ées  par  ce  prétendu  concile,  et 
dans  ce  (ju'elles  renferment  :  comme  ce  qu'où 
y  lit  de  Grégoire,  évéque  de  Cordoue,  qui 
#nit  des  messes  le  matin  et  le  soir.  Saint 
Augustin,  qui  vivait  «n  même  temps,  semble 
dire,  eu  efTet,  dans  sa  ll^tre  à  Janvier,  lettre 
CXVIll,  ch,  v.  que  cet  usage  n'était  plus 
observé  dans  l'Kglise  catholique  que  le  jeudi 
de  la  graude  semaine,  a  la  Gcue  de  iNotre- 
Seigneur.  Nous  savons  cependant  qu'à  l'é- 
poque de  s&dnt  Cypiien,  on  avait  autrefois 
en  Afrique  l'habitude  d'offrir  le  saint  sacri- 
fice le  malin  ot  1»'  soir,  comiiic  saint  Cyprien 
l'affirme  lui-même  eu  écrivaul  à  CœciUus, 
lettre  UUll  de  l'édit  de  Pamèle,  et  que  cette 
coutume  ne  s'est  conservée  que  chez  les 
Egyptiens,  au  rapport  de  Sommène,  Bitt*, 
liv.  VII,  ch.  XIX.  Nous  savons  aussi  que  le 
coucile  d'Agde,  selon  les  auteurs  récents, 
(ait  menlion  de  ces  messes  du  matin  et  du 
soir,  can.  XIII,  dist.  zv.  Mais  nous  ne  nous 
arrêtons  pas  à  discuter  ces  bits,  puisqu'il  est 
certain  que  des  coutumes  différentes  se  sont 
introduites  d  m-^  Irs  rites  sacrés  des  dilî'é- 
rentes  églises.  L'imposture  se  trahit  encore  à 
propos  de  l'évéque  de  Cordoue,  lorsqu'on  dit 
^"il  célébrait  les  anniversaires  dee  mai  tyr^i, 
même  les  Joun  de  jeAne;  l'usage  de  l'Eglise 
était,  au  contraire,  tout  opposé  «  comme 
on  le  voit  par  les  andeos  canom,  psr 
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exemple,  da  oondledeLaûdicée,  ch.  u;  dans 

Marlèoe,  ch.  xr  vin  <»t  xxxm  ou  un,  quest.  i, 
Non  licet  in  quadnKj.  louant  à  ce  qu'on  dit, 
en  ontre,  Uul  daiiâ  la  lettre  de  ces  évèques 
que  dans  celle  qu'ils  ont  reçue  sous  k»  nom 
de  saint  Jérôme,  de  la  saintelé  d'Ëusèbe, 
évêque  de  Césarée,  dont  on  fait  Téloge,  c'est 
Vrûment  une  rliose  prodigieuse.  Car  bien 
qu'autrefois  le  litre  de  saint  était  très-fré- 
quent dans  l'Eglise,  et  qu'on  le  donnait  non- 
seulement,  comme  atijourd'hui,  à  tous  les 
chrétiens  qui,  après  la  mort,  régnent  avec 
Jésus- Chiist  dans  le  ciel,  mai?  encore  à 
quelques  tidt  lés  très-recommandahles  jiar 
leurs  vertus,  personne  cependant  ne  iniurra 
jamais  aflQnner  qu'on  Fait  quelquefois  donné 
à  un  hérétique.  Hais  écoutons  de  la  bouche 
de  saint  Jérôme  les  titres  par  lesquels  U  avait 
coutume  de  désigner  Kiisèbe.  Dans  sa  lettre 
à  Pammachius,  leltrr  LXV ,  il  dit  d(;  cet 
évêque  :  a  C'e>l  le  défenseur  déclare  de  l'im- 
piété d*Arius,>  età lafln il  parle  plusienn 
fois  dans  le  même  sens.  Dans  sonaptdogie 
contre  Rufln,  liv.  I"  :  a  Eusèbe  de  Césa- 
rée, autrefois  le  porte-éfendard  de  la  s*  t  te 
arienne.  »  Et  au  liv.  II,  il  l'appelle  le  chef 
des  ariens.  Eu  parlant  à  Ctesiphonte  de  ses 
écrits  :  «  Personne,  dit-il,  n'ignore  qu'il  a 
été  arien.  >  Et  dans  sa  lettre  à  Minera,  il  dit 
clairement  qu'il  a  erré  dans  rexposifion  des 
dogmes  cathoIiqn»>s.  Tels  sont  les  titres  (jue 
saint  Jérôme  donne  a  Eusèbe,  et  ils  sont  tous 
loin  de  faire  l'éloge  de  sa  sainteté.  D'où  ou 
peut  fàdiement  conclure  que  Tanteur  de 
cette  lettre  est  bien  difîérent  de  .saint  Jé- 
rôme :  sa  manière  d'écrire  est  tout  opposée  ; 
et  n'y  eùt-il  rien  autre  chose,  le  reste  parût- 
il  convenir  absolument,  tout  le  monde  pour- 
rait aiaànent  se  oonvdnere,  à  la  simple  lec- 
ture de  cette  lettre,  qu'il  est  loin  de  \xù 
ressembler.  Voilà  pour  les  mots.  Mais  û 
vous  examinez  les  faits  que  contient  cette 
lettre,  vous  découvrirez  de  plus  en  pins 
l'imposture.  Car  si  ce  que  l'auteur  raconte 
des  rdatiims  d'Eusèbe  avec  l'empereur  est 
vrai,  comment  Eusèbe,  quA  l'cm  voit  tou- 
jours M  eippressé  à  publier  ses  louanges, 
aandt-il  poussé  la  modestie  Jusqu'à  passer 
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cette  entrevue  sous  silence,  lorsqu'il  avait 
si  souvent  une  occasion  favorable  de  la  rap- 
peler, chaque  fois  qu'il  parle  du  Uvre  qu'il  a 
composé  sur  les  martyrs?  Eusdbe  a  l'habi- 
tude, en  effet,  de  raeooter  luinnème  aes 
rapports  avec  Constantin,  de  les  eiagérer  et 
de  les  répéter  souvent,  comme  on  le  voit 
dans  la  vie  de  ce  prince,  liv.  11,  ch.  xliv  et 
XLv;  liv.  m,  ch.  Lvn,  lvui,  lyiv,  et  Lx;  et 
liv.  IV,  ch.  xxzui,  xzziv,  el  zzxv.  Enfin, 
pour  oonstster  eomlrien  est  fuisse  etfiitile 
l'exception  des  calendes  de  janvier,  que  cet 
îuîleur,  quel  qu'il  soit,  fait  dans  cette  lettre, 
connue  si.  ce  jonr  là,  aucun  saint  n'avait 
soutlert  le  martyre,  lisez  ce  qui  est  écrit 
plus  loûl  au  1  "  janvier.  Nous  pensons  que 
c'en  est  asaes  (bien  qu'on  pmsso  enoore 
ajouter  quelque  diose),  ponrdénontarw  la 
fausseté  des  lettres  précitées. 

CHAPITRE  VIII. 

De  l'ancien  Martyro-oge  romain  et  dtw  nom- 
brèmes  additions. 

Quelques-uns  ont  pensé,  comme  nous 
l  avons  vn,  qu'Kusèbe  avait  ele  le  premier 
auleui'  du  martyrologe,  tandis  qu'il  ne  Ta 
même  pas  écrit;  nous  avons  prouvé  oefidt 
plus  haut,  par  de  nombreux  extraits  de  cet 
auteur  qui  en  montrent  la  pensée  ;  d'un  autre 
côté,  nous  avons  fait  voir  assez  clairement 
qu'il  avait  écrit  tiès  au  long  les  actes  des 
saints  martyrs  et  non  un  récit  abrégé,  en 
sorte  que  l'usage  ne  p«met  pas  de  donner 
à  cet  ouvrage  le  nom  de  martyrologe.  Que 
si  on  le  désigne  comme  Tmitetir  du  martyro- 
lop:e,  par  o'hi  f^enl  (ju'il  a  écrit  les  vies  des 
martyrs,  pourquoi  ne  placeraitron  pas  plu- 
tôt au  premier  rang,  les  pieiMMitalrM  d» 
l'Eglise  romaine  qui  ont  rédigé  le  mAmetnir 
vail,  et  ne  les  appeller^t-on  paslespremlon 
auteurs  du  martyrologe?  Car  c'est  ce  qu'ils 
ont  fait  avec  i)lns  de  soins  et  d'une  manière 
plus  complète  dès  les  premiers  jours  de  l'é» 
glise  naissante,  sons  le  papa  sahit  Qément^ 
oomme  il  a  été  dit  an  commencement  de 
cette  dissertalioai  et  si  leurs  recueils  n*eii8- 
teut  plus,  onne  BBQxait  nier  qu'ils  nous  oit 
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que  nous  irouvoiis  inscrits  au  Martyro- 
loge romain.  Nous  serions  donc  en  droit  de 
à\re.  que  ce  ae^t  pas  à  saint  Jérôme  ni  à 
Luâèbe ,  mais  aux  premiers  notaires  de 

doitMllODgiiie,  et  qu'il  a  commencé  dès  les 
temps  du  pape  saint  CLémgat,  des  martyrs  et 
des  autres  saints. 

De  même  que  le  nombre  des  martyrs  et 
dw  autres  saints  s'est  aoora  dans  la  suite  des 
Iggs,  oe  mai^loge  a  xeça  des  additions 
sueeeBBves;  et  d'abord  par  cet  écrit  de  saint 
Jérôme  que  Cassiodore  appelle  une  lettre; 
chap.  Kxxif.  et  q\v  était  certainement  nu 
petit  livre,  comuie  l  allirme  Usuard  dans  sa 
fjiéboe  da  martyrologe ,  nous  croyons,  en 
elM»qae  si  on  ne  l'avait  pasencoreliDdt,  c'est 
alors  au  moins  que  les  martyrs  de  l'église 
d'Orient  y  ont  été  introduits.  Car  on  peut  fa- 
cilement conclure  que  ces  martyrs  dont  saint 
JérAme  a  extrait  brièvement  la  vie  de  l'ou- 
viage  d'Basèbe,  appartenaient  pour  la  pln« 
part  à  réglise  d'Orient  Mais  quel  était  ce 
Hartyrologe  romain  ainsi  augmenté,  com- 
ment était-il  composé'' le  pape  <-mni  (irégoire 
BOUS  l'explique  clairemeut  dans  sa  lettre  à 
iiuioge,  evèque  d'Alexandrie  :  «  Nous  avons, 
dit>il,  les  noms  de  preaqne  tons  les  martyrs, 
léonis  dans  un  seul  volome  et  placés  Jour 
par  jour  selon  la  date  de  leurs  soufTrances, 
etcJiaque  jour,  nous  ollVous,  à  leur  iiouneui-, 
l'auguste  tiacriike  de  la  messe.  Cependant  le 
mèoie  voluioe  m  renferme  pas  leur  vie»  et 
le  lédt  détaillé  de  leors  tourmeatSy  il  en  in- 
dique seulement  le  lieu  et  le  jour;  ce  qui 
fait  qu'on  sait  tous  les  jours  qu'un  grand 
nombre  de  saints  de  divers  pays  et  de  diverses 
évinces  ont  reçu  la  couronne  du  martyre. 
Mais  il  nous  semble  que  vous  en  êtes  auflu 
las  iMunox  poeUBseurs.»  Jniqae  là,  e*i»t 
saint  Grégoire  qui  parle;  et  quand  il  fit 
qu'il  croit  que  ce  recueil  des  martyrs  que 
nous  appelon-s  martyrologe  se  trouve  chez 
£uloge  évèque  d  xVlexandrieet  ses  collègues, 
ansd  bien  qn*à  jRciae,  ne  semUe-t-il  pas 
inéoner  wQlsamment,  que,  la  communion 
des  saints  était  adjoadse,  même  en  cela,  dans 


l'église  universelle,  tellement  que  ceux  que 
l'Eglise  romaine  honorait,  étaient  aussi  ho- 
norés parles  autres  églises  les  plus  éloiL-nées. 
Ce  Martyrologe  romain,  simple  el.  h^ns 
additions,  et  par  là  même  très-court,  qui 
contenait  seulement  les  noms  des  martyrs,  le 
lieu  et  le  jour  de  leur  passion,  est  celui-là 
même  qu'Adon  rappelle  dans  la  préface  de 
son  înarfyrologe.  «  Pour  assigner  à  chacun 
des  maityi-s  sou  jour  véritable  que  les 
catendrim  ont  l'habitude  de  conlbiidre, 
nous  nous  sommes  aidés  d'un  respectable 
el  très-anden  mar^rrologe  que  le  Pontife 
romain  avait  envoyé  à  un  saint  évèque 
d'Aquilée  et  qu'un  religieux  nous  avait 
confié  pour  quelques  jours.  Je  1  ai  lidèlement 
tnmBcrit  pendant  mon  s^our  à  Ravenne,  et 
j'ai  pensé  le  mettre  en  tète  de  cet  ouvragej» 
YoilàcequeditAdon.  Or  dans  tous  les  marty- 
rologes iraprimésquej'ai  vii<.  r'(\st  celui  qu'il 
avait  reçu  de  Home  qui  manque.  Mosandcr 
aurait  donc  fait  une  œuvre  précieuse,  digne 
des  savants  et  idvement  désirée  par  eux, 
sll  avait  reproduit  ce  célèbre  monument  de 
l'antiquité,  qui  était,  dit-il,  dans  son  manus- 
crit d'Adon,  avec  le  martyrologe  du  même 
auteur  qu'il  ajouta,  après  Surius,  au  tome 
septième  des  Vies  dm  Mfitfs.  ^  Mais  après 
cela ,  on  commença  à  posséder  différents 
exemplaires  du  Martyrologe  romain.  Les 
uns  ne  reçurent  aucune  addition  et  conser- 
vèrent leur  simplicité  primitive;  les  anti  es,  au 
contraire,  en  reçurent  de  plusieurs  sortes  et 
varièrent  dans'  la  suite.  D'abord  cen'êtaUpas 
assez  de  n'y  insérer,  comme  le  dit  saint  Gré- 
goire, que  les  noms  des  martyrs,  les  jtoix  et 
les  joursde  leurs  souffrances,  il  falltit,  comme 
on  semblait  le  désirer,  racouler  souvent,  en 
quelques  mots,  quels  tourments  ils  avaient 
endurés;  ensuite,  le  nombre  toi^ours  crois- 
sant des  saints  fit  suxiyonter  des  mar^  et 
des  confesseurs  nouveaux  ;  et  les  différentes 
églises  réunirent  à  ceux  de  cet  ancien  mar- 
tyrologi! ,  leui-s  martyrs  particuliers  dont 
les  anniversaires  se  célébraient  tous  les  ans. 
Mais  conune  elles  n'ajoutdent  pas  toutes 
également  les  mar^  de  toutes  les  antres^ 
(Il  leur  parut  en  eOtat,  trop  long  et  trop  fii^ 
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tigantda  fura  à  la  fois  mémoire  de  tous  ii» 
martyrs  de  toutes  les  églises)  il  s'en  suivit 
<pî'il  y  eut  pri"^  jTT^  autant  d'exemplaires  du 
Martyrologe  romain  que  d églises,  et  tous 
difTérents  entre  eux.  Car  (pour  ne  citer  qu'un 
oumple)  l'église  du  prince  des  apMres  an 
Vatican,  sa  servait,  par  eette  ranoo,  d*im 
exemplaire  différent  ^c.  cmx  des  antres 
("églises  de  la  ville,  que  l'on  conserve  jusque 
uiaii)teu4ut  à  Tétat  do  manuscrit  daus  la  bi- 
bliothèque de  cette  église.  Mais  ils  ne  diffé- 
valent  pas  sedleineilt  les  nna  des  autres;  Us 
avaient  snbi  des  altérations  étonnantes  :  ce 
fut  une  excellente  péris*'»  de  faire  que,  de 
même  que  dans  l'unité  de  la  foi  catholique, 
toutes  les  églises  ne  forment  qu'un  seul  corps 
«k  Jésus-Christ^  sous  na  seul  duf  vUAiley 
ainsi,  avecun  seul  martyrologe  corrigé  et 
augmenté  des  autres,  dies  pussent  toutes 
ensemble  louer  Dieu  dans  ses  sainls,  dans  la 
même  communion,  le  même  rilo  et  le  mènie 
esprit.  Je  sais  que  ce  travail  de  restaura- 
tkm  a  exigé  des  sueurs  de  la  part  des 
hrasmes  pieux  et  instruits  qui  Tout  exé- 
cuté, qn*on  a  mis  un  soin  extrême  et  colla- 
tionn»'-  nne  multitude  d'anciens  exemplaires, 
pour  etlacer  les  fautes  et  faire  disp;u"aitre  les 
erreurs  qui  s'y  étaient  glissées,  tout  eu  con- 
servant oqiendanl  autant  que  poesible  le 
style  anden  avec  son  naturel  etsa  simplicité. 
Vous  verrez  en  effet  qu'ils  ont  eu  tant  de 
respect  pour  l'antiquité  que  les  erreurs  seules 
et  non  les  mots,  ont  été  rejelées.  On  trouve 
réunis  dans  ce  martyrologe  des  martyrs  de 
toutes  les  contrées  du  monde  chrétien.  Gsr 
l'Eglise  romaine,  qui  est  à  la  tète  de  toutes 
les  autres  par  son  autorité  apostolique ,  et 
qui  reconnaît  avec  son  cœur  de  mère  que 
tous  les  lidèlessont  ses  enfants,  ne  regardepas 
seulement  comme  ses  martyrs  ceux  qtû  ont 
sou^rt  à  Rome,  mais  elle  presse  sur  sou 
sein  nialerael  ceux  de  tous  les  peuples 
qu'elle  se  réjouit  d'avoir  eng-pudrés  dans  la 
douleur,  et  rend  un  culte  religieux  à  ceux 
qu'elle  sait  éli'e  en  possession  de  la  gloire 
céleste  et  porter  les  couronnes  de  la  victoire. 
Vais  en  ne  peut  pas  r^KHler  tous  les  noms 
'en  partlculiBr;  soit  paiee  que,  conune  le  M 
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saint  Grégoire,  boméKetr,  sur  ^évangile» 

les  saints  martyrs  qui  peuvent  être  comptés 
par  Dieu,  sont  plus  nombreux  pour  notis 
que  les  grains  de  sable  de  la  mer  dont 
nous  est  impossible  de  savoir  le  nombre; 
car  eelni-là  seul  les  connaît  «  qoi  compte  la 
multitude  des  étoiles,  sèlou  le  psaume  caxvi, 
et  donne  à  chacune  leurs  noms  ;  »  soit  aussi 
parce  que,  d'après  l'ancien  rite  de  l'église,  il 
fallait  être  court.  Il  n'est  pas  non  plus  éton- 
nant que  ce  Martyrologe  romain  dont  nous 
parlons,  nerenlèrmepas  ces  martyrs illnstns 
qui,  de  nos  jours,  ont  souCRxtdes  peines 
inouïes  pour  la  défense  et  la  propagation  de 
la  foi  catholique,  ni  ceux  que  les  hérétiques 
ont  autrefois  mis  à  mort  eu  ÂJigleterre  sur- 
tout etdans  tes  Gaules,  et  qui,  poavmMMons 
eroîrs,  partagent  auijonid'lnii  dans  le  del  la 
gloire  dfs  autres  martyrs,  ni  enfin  ceux  qui 
ont  fait  briller  la  lumière  de  l'Evangile  dans 
le  nouveau  monde,  comme  des  enfants  du 
tonnerre  et  avec  l'éclat  de  la  foudre,  et  qui 
ont  «Hiduré  le  martyre  à  cause  de  la  foi.  Car, 
paralt-îl,  le  ikssein  actuel  de  TEgUse  ro- 
maioe  n*a  pas  été  de  faire  un  martyrdoge 
nouveau ,  mais  de  recomposer  l'ancien  , 
comme  nous  l'avons  dit,  avec  les  vieux  exem- 
plaires. Â  propos  de  ce  Martyrologe  romain, 
nous  croyons  ausn  dev<dr  avertir  la  leeteor 
que  jusqu'alors,  ou  en  a  &lt  à  Ronw  trois 
éditions,  dont  la  première  et  la  deuxième 
sont  pleines  d*'  fautes  et  ne  méritent  pas 
d'être  livrées  une  seconde  fois  à  i  impression  : 
je  me  dispenserai  volontiers  de  dire  qui  en 
a  été  la  cause.  La  troinème  édition  plus  pure 
et  plus  exacte  a  paru  l'an  de  Notr^fieigoenr, 
1581.  C'est  la  seule  qui  a  été  approuvée 
conune  véritable  et  légitime,  pnr  Ipr  lettres 
apostoliques  du  14  janvier  de  la  même  année. 
Si  nous  y  faisons  quelques  légères  conee- 
lioos  dans  nos  annotations»  on  quelques  ad- 
ditions (ce  qui  n'arrivera  que  fort  rarement 
que  le  lecteur  sache  bien,  que  c'est  toujtînrs 
avec  l'assentiment  de  celui  qui  a  l'autorité 
suprême  dans  l'Eglise. 
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où  l'imprimeur  allait  mettra  ma  ttGonda 

CHAPITRE  .IX. 

édition  sous  presse,  j'ai  reconnu  très  à  temps 

Om  «Htm  nart^rdoga  weim».  V^r  les  leltros  (îii  révérend  docteur  Henri 

Gravius,  Ihéologieu  de  Louvain,  que  ma 
Quoique  le  but  principal  que  nous  nous  coi\jecture  était  loin  d'être  vaine  et  mon 
gmmnes  proposé  dana  ce  travail,  fldt  de  pai^  aoapçim  aana  fondement.  D  m*a  liit  savoir, 
kraedemem  du  Martyrologe  romain,  noQB  en  effet,  qa'auMÎtôtqaH  eut  reçu  le  Mari- 
ne eroyons  pas  cependant  sortir  de  notre  su-  rologe  romsûn  iont  récemment  édité,  il  y 
jet,  en  disant  un  mot  des  autres  ;  vu  surtout  adapta  et  appliqua,  après  les  avoir  revues  att- 
qu"ds  tirent  tous  leur  origine  de  ce  martjTo-  lentiveuieut  et  augmentées,  les  annotations 
loge,  et  qu'ils  en  dérivent  comme  les  ruis-  qu'il  avait  faites  précédemment  sur  celui 
aeaox  de  la  source.  Si  quelqu'un  eu  veut  d'Usuard,  mais  qu'il  Ait  arrêté  dans  oe  Ira- 
eonnaltre  davantage  sur  celte  matière,  il  le  vail  par  une  mort  iniématarée.  Ce  qui  ma 
trouvera  dans  une  riche,  pieuse  et  très-sa-  fit  écrire  immédiatement  au  docteur  Gra- 
vante disserlaiinn  ân  ré  vérend  docteur  Joan  vins  pour  l'engager  à  publier  ce  monument 
MolanuS;  théologu  u  de  l'université  de  Lou-  d'un  liomme  aussi  érudit  ;  car,  en  réunis- 
vain,  qu'il  a  placée  dans  sa  seconde  édition  saut  le  témoignage  de  deuj^  ou  trois,  on  ne 
d17aaard,soQ8  le  titre  d*j4fipefuUi»  aux  mof'  peut  que  rendre  la  vérité  plus  certaine.  Et 
fyrofogtfs.  A  propos  de  cette  dissertation.  Je  o«ies.  Je  ue  laisserai  pas  volonyers  perdre 
crois  devoir  prévenir  le  lecteur  d'une  chose  un  seul  mot  d'un  homme  si  éminent  et  qui 
qui  paraît  digne  de  remarque;  comment  en  a  tant  mérité  de  l'Eglise  de  Dieu  et  de  la  vé- 
effet  Molanus,  dans  une  ^lude  aussi  appro-  rilé  catholique.  Je  lui  reuds  cet  hommage 
Ibndie  de  tous  les  martyrologes,  n'a-t-il  rien  (je  le  dis  hautement),  parce  qu'il  est  entré 
dit  du  Martyrologe  romain?  Cette  omission  le  premier  dans  cette  forêt  très  épaisse  et 
n*est  pas  certainement  IWet  dn  mépris  ni  qu'il  a  ouvert  aux  autres  le  diemin.  Ansn 
d'une  fraude  calculée  'un  homme  au-^si  digne  nous  reconnaissonset  avononssanspdne,tous 
est  loin  d'agir  ainsi).  Mais  c'est  parce  qu'il  a  lesérudits  etmoi,  que  non<^  ^îevnus  beaucoup 
cm  que  l'Eglise  romiùne  ne  se  servait  que  à  sou  nom.  J'ai  cru  devuir  luserer  ici  celte 
du  martyrologe  d'Usuard,  comme  il  Yaî-  observation  tant  par  honneur  pour  la  mé- 
flrme  dû»  le  même  opuscule  (eli.  iv)  et  moire  d'un  faonuiie  d'un  aussi  grand  mérite 
ainsi  il  a  pensé  qu'en  parlant  du  martyro-  que  dans  la  crainte  que,  ignorant  sesinteu- 
loge  dUsuard  il  avait  par  là  même  expliqué  lions,  quelqu'un  ne  vienne  peut-être  à  t^jm* 
celui  de  Rome;  il  s'est  efleclivemenl  ima-  prendre  ou  à  interpréter  difTéremment  sa 
giné,  qu'il  n'y  avjùt  aucun  autre  Martyro-  conduite  dans  un  sensdifiérent  de  la  réalité, 
loge  romain  que  celui  qui  a  été  imprimé  à  Mais  ce  que  nous  avons  dit  Jusqu'alors  suf- 
Yenise  etqui  a  été  composé,  corrigé  et  édité  fit;  revenons  maintenant  à  notcesu^et.  Après 
pur  Alexandre  des  Pérégrios,  prêtre  de  Bres-  le  Martyrologe  romaîn  qui  autrefois  portait 
cia;  il  n'a  pas  connu  ces  nombreux  expm  indifTéremment  le  nom  de  saint  Jérôme,  on 
plaires  des  anciens  manuscrits  du  Martyro-  place  en  première  ligne  celui  de  Béde,  dont 
loge  romain  qui  lui  auraient  appris  quel  l'auteur  du  catalogue  de  ses  ouvrages  qui 
était  et  ce  qu'était  le  véritable  Martyrologe  est  imprimé  à  la  suite  de  sa  préface  du  livre 
romain.  C'est  une  ignorance  excusable  et  dies  Ages  parle  ainsi  :  «Il  écrivit  le  martyro- 
bien  digne  de  pardon  de  n'avoir  pas  au,  &  loge  avec  les  annlvendree  des  saints,  ôà  il 
une  pareille  dislance  de  Rome,  ce  que  ceux  s'efforça  d'annoter  avec  soin  tous  ceux  qu'il 
qui  habitent  oette  ville  ne  découvrent  à  peine  put  rencontrer,  indiquant  non-seulement 
qu  avec  beaucoup  de  recherches,  de  soin  et  quel  jour  ils  avaient  soutrert,  mais  quel 
d'adresse.  Biais  je  n'ai  pas  été  peu  salMIùt,  genre  de  tourments  et  sous  quel  juge.  > 
kniqoBiâeniiftreinentetaunuiawntmême  Yoilà  ce  que  dit  cet  auteur.  Mais  à  mon  «vis 
n.  7 
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Bède  ne  parait  pas  avoir  fait  autre  chose 
qu'augmenter  de  quelques  additions  le  Haiv 

tyrologe  romain  auquel  nous  avons  vu  que 
saint  Grégoire  fait  allusion  et  qui  a  été  porté 
en  AnglettTre  par  saint  Aîiirn-^lin  ou  ses  suc- 
cesseurs; additions  qui  seraient  un  peu  trop 
longues,  si  on  en  juge  par  les  extraits  que 
dto  AnudaiiiM»  De$  Gfjkm  ecdâAHffqfues, 
livre  U,  chapitre  zzi?,  et  De  tordre  des  An- 
tiennes, chapitre  xxvni.  Cependant  il  a 
laissé  (on  ne  sait  pourquoi)  quelques  jours 
sans  noms  de  martyrs,  et  Adon,  dans  la  pré- 
lace de  son  martyrologe,  dit  que  Florus  a 
comblé  ces  lacunes  par  ses  additions.  Usuard 
parle  aussi  de  cet  auteur  de  même  que  Sij^e- 
berl  (ch.  xciv;  Bcs  Uomjnes  illustres.  Florus 
était  un  religieux  de  l  orJre  de  Saint-Benoit, 
du  monastère  de  Saint-Trou,  au  diocèse  de 
Liège,  comme  Trithème  le  rapporte  dans  ses 
Hmmti  fflMeé  de  Vwdn  de  SaM-BenoU, 
ehs^tre  xuv.  Sous  le  règne  de  Charle- 
magne,  environ  soixante-dix  ans  après  Hède 
et  Florus,  ua  autre  religieux  de  l'ordre  de 
Saint-fienoit,  Usuard,  français  d'origine, 
oomBie  le  êà  waaA  Triflièine,  composa  mi 
mirtyroloffe»  et  il  suppléa  aux  omisàoiu 
qu'il  avait  remarquées  dans  les  autres  ;  c'est, 
en  effet,  ce  qu'il  affîrme  dans  sa  j)réface, 
quand  il  dit  :  a  J 'étais  excité  à  ce  geiu-e  de 
travail  par  les  écrits  pieux  et  succincts  de 
deux  prêtres  vénérables,  saint  XérAme  et 
Bède;  le  pzemier  en  cberdiant  la  hrièvelé, 
le  second  en  laissant  plusieurs  joQls  des  ca- 
lendes vacants,  ont  omis,  dans  leur  ouvrage, 
bien  des  choses  nécessaires  ;  je  les  ai  suivis 
cependant,  et  j'ai  pensé  marcher  aussi  sur 
les  traees  de  FJorus,  «ntoor  reoommandable 
qui  a  traité  ces  questions  avec  plus  d'éten- 
due, surtout  dans  son  second  livre  où  il 
ajoute  et  corrige  un  grand  nombre  de  cho- 
ses omises  dans  le  premier  ;  et  si  maintenant 
j'ai  dû  faire  des  additions  et  des  change- 
ments ftce  qœ  j'ai  pdsé  dans  les  autres,  on 
pourra  s'assurer  qu'ils  ont  été  de  ma  part 
l'objet  d'une  longue  et  minutieuse  recher- 
che. »  Telles  sont  les  parole^-  i^'Usuard;  elles 
nous  montrent  que,  par  son  martyrologe,  il 
n'a  pas  seulement  augmenté  ceux  de  tous 


1^  anciens,  mais  qu'il  les  a  aussi  corrigés. 
Environ  doqaanfe  années  plus  tard,  Van^ 
delbtft,  diacre  et  religieiiz  du  oonvent  de 

Prum,  qui  vécut  sous  le  règne  de  l'empe- 
reur Lothaire,  l'an  du  Seicrneur  8?)0,  et  se 
lit  remarquer  parmi  les  po'  tes  'le  son  temps, 
écrivit  en  vers  héroïques  uu  martyrologe 
dont  parlent  Sigebert,  De»  Bmme»  Uba- 
tres,  chapitre  cxxx,  et  Trithème  en  pln- 
sieurs  livres  Des  Hommes  illustres  de  tor- 
drc  de  Satnt-BenoH,  chapitre  xxxvi.  On 
croit  que  ce  martyrologe  est  celui  qu'on 
trouve  dans  le  tome  premier  de  Bède  sous 
le  titre  û*Bphémértde$  doBàde.  Mais  il  est 
prouvé  que  c'est  à  tort,  puisqu'il  renfierme 
quelques  faits  «pii  ont  eu  lieu  après  la  mort 
de  Bèd<\  A  la  suite  de  tous  ces  auteurs, 
Adon,  évêque  de  Trêves,  homme  bien  digne 
d'éloges,  composa  un  martyrologe  plus  com- 
plet; il  ne  répara  pas  seulement  les  omis- 
sions de  ses  prédécesseurs,  il  retraça  fdnsen 
détail  les  soufTrances  des  niart}TS  que  les 
autres  n'avaient  fait  qu'analyser.  Mais, 
comme  nous  ne  voulons  parler  que  des  an- 
ciens, cèhod  qui  'veut  eonaattre  oeoz  qni  le 
smit  ooeapés  plus  tard  de  ce  genre  de  tra- 
vail, peut  consulter  l'opuscule  que  nous 
avons  cité  de  Molanus.  Maintenant,  si  on 
cherche  l'origine  et  si  on  désire  remonter  au 
principe  de  tous  ces  martyrologes  que  nous 
avons  énumérés  et  de  ceux  qui  sont  venus 
8^  adjoindre  dans  la  suite,  on  verra  qu'ib 
sortent  tons  du  Martyrologe  romain  comme 
le<î  rameaux  du  fron'^  :  et  si  ces  martyro- 
loges, (le  même  (jue  ces  ileuves  qui  ne  for- 
ment à  leur  source  qu'un  modeste  cotu^ 
d'eau,  en  conservent  eqiendant  le  nom  bien 
qu'ils  reçoivent  des  affluents  plus  considém- 
bles  et  le  leur  donnent  même,  si  ces  marty- 
rologt^  prenaient  ainsi  leur  nom  de  leur  ori- 
gine, on  ne  les  désignerait  pas  sous  le  titre 
de  Martyrologes  de  saint  Jérôme,  de  fiède,  de 
Florus,  dUsoard,  d'Adon  ou  d'autres,  mais 
plutôt  sons  celui  de  Martyrologe  romain, 
augmenté  par  td  on  tsL 
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CHAPITRE  X. 

Des  faux  martyrs  des  hérétiques  et  de  leurs  faux 

Apres  avoir  donné  sur  le  Martyrologe  ro- 
main tqus  les  détails  gui  précèdent,  puisés 
aux  MOToes  pures  et  lim^d«8  de  l'Eglise 
eathoUqne,  ^vès  avoir  montré  quels  sont 
les  exemplaires  gue  chacun  doit  suivre  avec 
plus  de  confiance,  nous  avons  pensé  qu'il  ne 
serait  pas  inutile,  mais  au  contraire  très- 
avaotageux,  de  fiedre  connaître  les  ftox  mar- 
tyrs  des  hérétiques  et  les  box  martyrolc^es 
qu'ils  ont  écrits,  et  de  montrer  tout  d'abord 
que  le  martyre  n'est  couronné  nulle  part  ail- 
leurs que  dans  l'Eglise  catholique.  r>^tte 
question  ne  peut  être  ai  longue  ni  diiiiciie  à 
résoudre  puisqu'elle  est  d^A  définie  par  saint 
Panl;  dans  lalettre  anx  Corinthiens  (ch.  xm) 
il  pose  oe  pxMpe  qnll  8*applique  à  bii- 
mèmc  pour  nous  montrer  que  personne  ne 
doit  se  glorifier  de  ses  mérites  :  «  Quand 
même  je  livrerais  mon  corps  aux  ardeurs  du 
martyre,  si  je  n'ai  point  la  diaritéf  cela  ne 
me  ttrvin  de  rien.  •  Telle  est  la  doctrine  de 
SBÎni  Paul,  et  il  ne  l'a  pas  puisée  ailleurs  que 
que  dans  celle  de  Jésus-Christ,  qui  dit  (en 
saint  Luc,  ch.  xi\  «Celui  qui  n'est  pas  pour 
moi  est  contre  moi,  ei  celai  qui  ne  recueille 
pas  avee  mnà^  disnpe.  *  Il  y  a  plusieurs  dé- 
cisions sendilaUes  dans  les  Consfftiilionf  d« 
toM  GiAnfRl,  livre  I,  chapitre  ix.  Mais  écou- 
tons ce  que  saint  Cyprlen  écrit  à  Antonien  sur 
ce  sujet,  lettre  ri^  de  1  édition  de  Pamele  :  «Si, 
dit-il,  celui  que  l'Eglise  frappe  de  ses  rigueurs 
et  sépare  de  sa  comonmion  retourne  anx  ha- 
hitndea  païennes  et  aux  pratiques  de  ce  siè- 
cle, ou  si,  rejeté  du  sein  de  l'Eglise,  il  passe 
<]aTT=  1»^  camp  des  hérétiques  et  des  schisma- 
tiques,  fùt-il  ensuite  mis  à  mort  comme 
chrétien,  s'il  perd  la  vie  en  dehors  de  l'Eglise, 
séparé  de  son  nnité  et  de  sa  commanion,  il 
ne  sera  pas  coiu'onné  dans  son  martyre.  » 
Et  à  la  fin  il  dit  de  même  :  "  Mais  les  apos- 
tats, les  déserteurs,  les  adversaires  et  les 
ennemis  de  l'Eglise  de  Jésus-Christ,  comme 
ceux  qui  la  trahissent,  lors  même  qu'ils 
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mourraient,  hors  de  son  sein,  pour  le  nom 
chrétien,  ne  peuvent  être,  selon  TApêtre» 
reçus  dans  sa  paix  puisqu'ils  n'en  ont  gardé 
ni  l'esprit  ni  l'unité.»  Dans  sa  lettre  an  Pape 
Corneille,  lettre  îil,  le  môme  saint  s'exprime 
ainsi  :  a  Celui-là  n'est  pas  apte  au  martyre 
que  l'Eglise  n'arme  pas  pour  le  combat*  » 
Et  dans  une  autre  lettre  an  même  Pape,  let- 
tre S7  :  «  Ce  n'est  pas  une  raison  de  se  ras- 
surer que  d'avoir  confessé  le  nom  chrétien  ; 
puisqu'il  est  certain  que  ceux  qui  ont  perdu 
la  vie  en  dehors  de  l'Eglise,  n'ont  pas  reçu 
la  couronne  du  martyre,  mais  plutôt  le  diâr 
timent  de  leur  perfidie,  et  que  ceux  que  la 
fureur  de  la  discorde  a  éfloîgnés  du  divin 
sanctuaire  de  la  paix,  n'habiteront  pas  dans 
la  maison  de  Dieu,  réunis  à  tous  ses  enfants 
dans  les  tabernacles  étemels.  »  U  répète  plu- 
rieurs  fois  la  même  pensée  dans  sa  lettre  à 
lulHQan  sur  l'Oraison  AMninicale  et  Funité 
de  l'Eglise,  comme  lorsqu'il  dit,  lettre  73: 
«  11  ne  peut  Atre  martyr  celui  qui  est  hors 
de  l'Eglise  ;  il  ne  peut  parvenir  au  royaumo 
éternel  celui  qui  abandonne  celle  a  laquelle 
le  royaume  appartient.  »  Bt  un  peu  plus 
loin  :  a  Ds  ne  peu?ent  demeurer  avee  Dieu 
ceux  qui  n'ont  pas  voulu  rester  tom  unis 
ensemble  dans  l'Eglise  de  Dieu  ;  seraient-ils 
consumés  dans  les  tlammes ,  périraient^ils 
sur  des  bûchers  ou  exposés  aux  bêtes,  ils 
n*auront  pas  la  couronne  de  la  ibi,  mais  la 
punition  de  knr  perfidie;  leur  fin  sera  pri- 
vée de  cette  gloire  dont  la  religion  honore  la 
vertu,  et  leur  mort  pleine  de  désespoir  ;  de 
tels  hommes  peuvent  être  tués,  ils  ne  peu- 
vent être  couronnés.  »  Ces  paroles  sont  de 
saint  Cfjrpriea  ainsi  qne  pludeurs  antres 
dans  le  même  sens.  Optât  de  liilftve  parle  de 
même,  lorsqu'il  dit  au  livre  III  contre  Par- 
ménius  :  <•  Si  vousdésirez  connaître  que  ceux 
que  nous  avons  cités  plus  haut  sont  <]'■  vrais 
martyrs,  considérez  qu'ib  ont  ailéctioime  la 
paix  où  se  trouvent  les  prenders  fbndementa 
du  martyre,  ou  qu'ils  ont  aimé  l^unité  qui 
plaît  à  Dieu,  et  qu'ils  ont  eu  avec  leurs  frè- 
res cpfte  union  sans  laquelle  maiijTe  ne 
peut  exister  ni  en  apparence  m  en  réa- 
Uté,  etc.  »  Saint  Augustin  insmue  la  même 
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doctrine  dans  s»'^  écrits  contre  les  Dooatistes, 
m  plus  (le  six  cents  endroits  que  nous  ne 
rapporterons  pas,  pour  abréger.  Saint  Jean 
Cbrysostomc  et  saint  Jérôme  ont  parié  dans 
le  même  sens,  lunai  que  toits  les  Fère»  or- 
thodoxes de  TEglise  catholique.  Mais  là  ne 
s'arrête  point  la  vigilance  de  l'Eglise  de 
Dieu.  De  même  qu'elle  a  constammont  rejeté 
les  faux  martyrs  des  hérétiques,  ainsi  a-t-elle 
eu  soin  de  ne  pas  admettre  tous  ceux  de  sa 
communion  qui  se  donnaient  comme  mar> 
iyrs,  nuùs  seulement  ceux  dont  elle  avait 
éprouvé  la  foi  i-f  la  charité.  Car  les  catholi- 
ques peuvent  avuir.  pour  subir  !c  martyre, 
beaucoup  de  motits  qui  déplaisent  à  Dieu; 
tds  qu'étaient  ceux  que  rappelle  saint  Au- 
gustin dans  sa  feOUemfgmee  du  mitlém 
jour,  cbapitre  zui.  Saint  Jérôme  parle  dans 
le  même  sens,  dans  son  Commentaire  sur 
Vépitre  aux  Galaies,  livre  111,  chapitre  v  : 
a  Voyez,  dit-il,  ce  que  vaut  la  charité.  Si  nous 
endurons  le  martyre  pour  Mn  honorar  nos 
restes  par  les  hommes  ;  si»  tout  en  ^«fessant 
la  fSBuosse  rdigîon  des  païens,  nous  versons 
notre  sang  avec  inlrépidUé,  ou  si  nous  don- 
nons tous  nos  biens  jusqu'à  nous  réduire  à 
la  mendicité,  le  cbùtiment  sera  seul  la  ré- 
compense d*nne  pareille  conduite  ;  notre  hy- 
pocrii^  sera  punie  idulAt  que  notre  triom- 
phe couronné.  »  Voilà  ce  que  saint  Jérôme 
dit  à  cet  endroit,  et  plus  loin  (ch.  iv]  il  ré- 
pète à  peu  [u  i's  la  nit^mo  pensée.  Le  concile 
de  Laodicée  (cauou  3i),  défend  aux  ildèles 
de  rendre  aucun  culte  à  ces  taax  martyrs,  et 
le  premier  concile  de  Gartbage  fiwmôle  en 
ces  termes  la  même  prohibition  :  a  Qu'aucun 
profane  n'avilisse  la  digniti'  <ifs  mirtvrs,  et 
ne  l'accorde  à  des  cadavres  qui  ne  doivent 
leur  sépulture  qu'à  la  miséricorde  de  l'Eglise; 
qu'il  n'flôlle  point  lùnsi  donner  le  nom  de 
martyr,  sans  raison  ou  en  dehors  du  temps 
fixé  pour  célébrer  les  anniversaires,  à  des 
hommes  exaltés  qui  se  sont  précipites  eu 
aveugles,  ou  par  quelque  autre  niotiT  cou- 
pable. Mais  si  quelqu'un,  pour  déshonorer 
les  martyrs,  inflige  i  leur  gloire  une  pa- 
leille  infiunie,  il  nous  semble  bon  que  sTils 
font  laïques  ils  soient  soumis  à  la  pénitence. 
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et  que  les  clercs,  après  avoir  été  repris  et 
convaincus,  soient  privés  de  leur  dignité.  Ils 
répondirent  unanimement  :  a  Votre  Sainteté 
a  sagement  agi ,  tous  les  conciles  ont  porté 
le  même  décret.  >  Telles  sont  les  perdes 
du  condUe  de  Carlhage  tenu  sous  le  règne 
de  Constance,  fils  de  l'empereur  Constantin. 
Ixs  saints  martyrs  ont  eux-mêmes  enseigné 
la  même  doctrine  par  leur  conduite;  ils  re- 
fusaient jusqu'à  leur  dernier  soupir  de  com- 
muniquer, ne  HUh»  que  par  un  mot,  avec 
les  hérétiques  enfermés  comme  eux  dans  la 
même  prison  pour  la  cause  de  la  foi,  bien 
qu'ils  dussent  sous  peu  endurer  le  martyre; 
ce  fait  est  attesté  par  Apollinaire,  évèque 
de  niéropolis,  Tanden  théologien,  cité  par 
Ensèbe  à  la  fin  du  quinâème  chapitre  du 
livre  V  de  son  Hiitoire.  Mais  quand  les  hé- 
rétiques s'aperçurent  que  la  catholique  K 2-1 
de  Dieu  abondait  <le  grâces  spiriluitiles  et 
qu'elle  s'ennoblissait  tous  les  jours  par  les 
nombreux  trophées  des  sdnts  martyrs,  ils 
envièfent  sa  gloire,  et  s'dforcèrent  de  A- 
muler  des  martyrs  ;  ils  eurent  de  faux  mar- 
tyrs et  écrivirent  de  faux  martyrologe». 

Li^s  premiers  qui  tentèrent  cette  folle  en- 
treprise furent  les  Marcionites  et  ensuite  les 
Gataphrygcs,  qu'on  appelle  aussi  Monta- 
nistes.  ApoUhiaiie,  dlé  plus  haut,  en  parle 
«I  ces  termes  :  a  Quand  tous  leurs  argu- 
ments q\\f  îions  avons  rapportés  précédem- 
ment, sont  eiitièreiuent  réfutés,  et  qu'Us  ne 
trouvent  plus  rien  à  dire,  ils  ont  recours  k 
leurs  martyrs,  ils  prétendent  qu'ils  en  ont 
plusieurs,  et  que  c'est  là  une  preuve  de  la 
vertu  et  de  la  puissance  de  cet  esprit  prophé- 
tique qui  réside  en  eux.  Ce  qui  est,  comme 
on  le  voit,  bien  loin  d'être  vrai;  car  beau- 
coup de  fauteurs  des  autres  hérésies  se  ▼an« 
tent  d'avoir  de  nombreux  marlyra»  et  cepen- 
dant nous  ne  croyons  pas  pour  cela  à  loir 
doctrine,  et  nous  ne  confessons  pas  rjn'il?  pos- 
sèdent la  vérité.  I^es  premiers  qui  ont  pro- 
fessé l'hérésie  de  Marcion  et  qu'où  appelle 
marcionites,  annoncent  que  les  martyrs  du 
Christ  abondent  en  finie  dàns  leur  aecta,  et 
cependant  ils  ne  reconnaissent  pas  même 
JésQs*Ghiist ,  comme  ia  vérité  l'euge.  » 
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Yoilà  ce  que  dit  Apollinaire  dans  Ëusèbe, 
Hist.,  liv.  V,  ch.  XV.  Or,  ces  mêmes  Cata- 
phryges  ,  qu'il  combat,  voulant  augmen- 
ter le  nomlire  do  toan  martyrs»  répétaient 
oesae  oomme  ime  rérâation  de  TEsprit 
saint,  qu'il  n'est  pas  permis  de  fuir  au  mo- 
ment de  la  persécution;  c'est  non-seulement 
ce  que  disait,  mais  ce  que  soulcuait  Tertui- 
lien,  lorsqu'il  était  lui-même  possédé  par  cet 
esprit  mauvais ,  dans  ee  livre  qui  a  pour 
titre  ;  De  la  ftiue  pendant  la  persécution. 
Du  reste,  pour  faire  connaître  ce  qu'étaient 
ces  fourbes  qui  trafiquaient  avec  la  gloire  du 
martyre,  il  sufûl  de  citer  un  seul  exemple, 
celui  d'Alexandre,  le  faux  martyr,  dont 
ApoUonius,  un  des  andens  écrivains  ecclé- 
siastiques les  plus  estimés,  parie  lônsi  dans 
Eusèbe,  llisî.,  liv.  V,  chap.  xvii  :  a  Et  pour 
ne  pas  en  nommer  plusieurs,  que  la  prnphé- 
tesse  nous  raconte  elle-même  les  rriuies 
d'Alexandre  qui  se  donne  pour  uu  marlyr, 
et  qii*dle  a  reçn l^anilièrenient  à  sa  table; 
qui  va  jasqn'à  ee  tûn  adorer  par  un  grand 
nombre  d'entre  eux,  et  qui  subira  les  cbàti- 
DieTîts  fjTip  mériffut  ses  vols  et  ses  autres 
dèsonlres,  que  uous  n'avons  aucun  intérêt  ù 
rappeler,  vu  surtout  qu'ils  sont  sufûsam- 
ment  relatés  snr  les  tablettes  publiques,  etc.» 
Et  il  poursuit  la  trop  longue  bistoire  de  ses 
crimes.  Tels  étaient  aussi  les  faux  martyrs 
des  Novatiens,  contre  qtii  saint  Cyprien  s'é- 
lève souvent.  Inutile  de  citer  lesËupbémites, 
ces  hérétiques  qui,  à  cause  de  la  multitude 
de  leurs  fonz  martyrs»  se  sont  eux-mêmes 
donné  le  nom  de  martyrs.  Saint  Epiphane 
en  parle  dans  son  Panarium  (ou  armoire  aux 
remèdes)  hérésie  ixxx.  Tout  le  monde  con- 
naît aussi  les  Donaiistes,  qui,  en  temps  de 
paix,  quand  l'Eglise  n'avait  point  de  persé- 
cuteurs, poussaient  la  Italie  da  martyre  jus- 
qu'à se  Jeter  ens-mèmes  dans  des  précipices, 
an  à  se  donner  volontairement  la  mort  de 
mille  autres  manières.  Optât  de  Milèvc  et 
saint  Augustin  eu  ont  souvent  parlé,  do 
même  que  Théodoret.  Les  Ariens  eurent 
•mai  taras  fanx  martyrs,  parmi  lesquels  on 
doit  sarlont  remarquer  oe  bourreau  qu'on 
ne  Mintit  trop  maudire,  Giéeoiie,  révéque 
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intrus  d'Alexandrie,  dont  Epiphane  fait  men- 
tion daasson  Panarium,  liérésieLXxvi,  contre 
les  Anomoeens.  Les  Priscillianistes  n'ont  pas 
manqué  non  plus  de  pareils  monstres»  Hais 
il  serait  trop  lon^  de  les  reœnaer  tons.  CSe- 
pendant  nous  ne  pouvons  passer  sous  silence 
l'extrême  folie  des  hérétiques  de  nos  jours, 
qui,  6  douleur!  en  dressant  le  catalogue  des 
apostats,  des  sacrilèges,  det»  assassins,  des 
ébontés,  des  infimes  et  de  ces  boounes  qui 
se  sont  souillés  de  toutes  sortes  de  crimes^  ' 
ont  eux-mêmes  composé  de  Taux  martyro- 
loges, véritables  écuries  1* A  ti;.'i;is.  Qu'y 
a-t-il  en  cela  d'étonnant  ?  Les  guêpes  comme 
les  abeilles  ont  leur»  rayons,  dit  Tertullien, 
(liv.  ly  contre  Uarcion),  et,  Uien  qu'elles  pa- 
raissent les  imiter  parfaitemoit  dai»  la 
construction  de  leurs  cellules,  elles  n'habi- 
tent cependant  pas  comme  elles  dans  la  même 
maison,  parce  que,  méconnaissaut  l'unité, 
eUes  manquent  de  ruches,  et  conséquem- 
ment  n'ont  pas  de  miel  i  y  déposer  ;  et  quoi- 
qu'elles se  soient  donné  beaucoup  de  peine 
pour  composer  leur  rayon  en  joignant  les 
cellules  aux  cellules,  on  ne  laisse  pas  que  de 
le  trouver  constamment  vide,  sec  et  sans 
miel.  Mais  le  rayon  qui  renferuie  le  miel  ne 
se  rencontre  que  dans  la  ruche  de  l'Eglise; 
c*est  ce  rayon  que  lee  apdtn»  ofDrirent  à 
Jésus-Christ  après  sa  résurrection  avec  une 
portion  de  poisson  rôti,  et  dont  il  est  écrit 
dans  le  Cantique  des  cantiques,  ch.  iv  :  «J'ai 
mangé  le  rayon  avec  le  miel;  n  c'est  ce  rayon 
que  les  saints  mar^rrs  devaitmt  fanom  an 
milieu  de  la  foreur  des  persécutions,  comme 
le  figurait  ce  rayon  de  miel  trouvé  par 
Sam.son  dans  la  gueule  du  lion.  Le  rayon  de 
TEgli^  est,  en  etiét,  tellement  rempli  qu'il 
déborde,  tellement  riche  et  surabondant  de 
dods  actuels,  qn*il  se  répand  avee  prolb* 
sion.  Ecoutez  ce  qm  sdnt  Grégoire  de  Na- 
zianze,  le  premier  de.«i  théologiens,  dit  des 
martyrs  de  l'Eglise  catholique,  en  écrivant 
sur  Julien  l'Apostat  :  «  lis  chassent  les  dé- 
mons, guérisBentles  malades;  lenrs  appari'- 
tionset  lenrs révélatkKis,  leurs  corps  seuls 
peuvent  autant  que  leurs  âmes,  soit  qu'on  les 
tanche,  eolt  qu'on  les  bonore  ;  lea  gouttes  de 
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leur  sang  et  les  moindres  instraments  de  leurs 
souffrances  ont  de  même  autant  de  vertu  que 
leurs  corp«.  •  Vcilà  ee  qu'il  dit  dans  fonpre- 
ndor  disoinir»  contra  JoUen;  U  expose  plus 
au  long  la  même  pensée  dans  son  Chant  du 
Cygne ,  lorsqu'il  dit  :  «  Pareils  aux  astres 
qui  rusplendissent  dans  les  hauteurs  du  fir- 
mament, ces  martyrs  qui,  eu  tombant  sous 
la  hache  dea  bonmaux,  sont  derraïaa  lea 
glorieux  Yainqueu»  du  Gbrât,  i^Muideiit 
dana  {Hreiqafl  ioul  cet  univers  un  vif  éclat 
par  leurs  enseignements,  les  réunions  et  le 
concours  des  familles  entière?,  et  par  les 
hymnes  qu'on  leur  adresse.  On  a  tdlement 
pris  rfaaUtiide  de  TAnânr  leina  lattes  et 
leim  «milMis»  qu*il  suffit  d'un  peu  de  pous- 
nère  on  de  quelques  anciennes  parcelles  de 
leurs  os  pour  exciter  bien  des  fois  à  les  ho- 
norer^  et  je  sais  qu'en  certains  endroits  la 
simple  invocation  de  quelques-uns  sans  Tap- 
plication  dte  leon  leliques,  a  remplacé  tout 
entier  le  eorpa  des  martyrs,  et  a  possédé  la 
même  vertu.  Chose  prodigieuse!  le  souvenir 
seul  apporte  le  salut.  Que  serait-ce,  si  je  rap- 
peleus  toutes  les  guérisons  obtenues  à  leurs 
tombeaux,  les  obsessions  de  l'esprit  mau- 
vais qn'ils  ont  Mt  eesser  d'une  manière  sur- 
prenante, et  lea  secours  qu*on  y  a  qnélqae- 
liois  reçus  pour  résister  aux  poonmites  des 
démons?  Tels  sont  les  miracles  de  nos  athlè- 
tes. ))  Voilà  ce  (]ue  dit  saint  <irégoire,  dans 
i  ouvrage  cité  plus  haut,  de  la  soumission  de 
l'esprit  ^  de  la  diaateté  et  de  la  tempérance» 
édition  de  Levenel.  Ces  bits  sont  importants; 
mais  en  ce  qui  concerne  les  reliques,  nous 
ajouterons  quelque  chose  de  plus  étonnant 
encore  :  c  est  que  uu  grain  de  poussière  des 
os  des  martyrs,  un  cheveu,  une  pièce  de 
leurs  vêtements  et  les  moindres  choses  qui 
leur  ont  appartenu ,  prodi^ent  les  mêmes 
effets;  bien  plus,  si  on  met  des  fleurs  sur 
leurs  tombeaux  ou  si  on  en  appnu  he  quel- 
ques autres  choses,  elles  puisent  daus  les  re- 
liques qui  sont  à  l'intérieur  une  telle  vertu, 
qu'elles  aoqwèrent  la  puissance  de  sauver 
lea  âmes  et  les  corps,  et  même  de  ressusciter 
les  morts.  Nous  en  avons  pour  témoin  saint 
Augustin  qui  noua  ea  fournit  des  preuves 


abondantes  dans  la  Cite  de  Dieu,  liv.  XXII, 
ch.  vni,  et  en  plusieurs  autres  endroits  où  il 
8*éteod  davantage.  AMa  vc^ci  quelque  chose 
de  plus  merveUleux  encoro.  La  poussière 
elle-même  qui  recouvre  le  sépidcre  on  qa'on 
foule  aux  pieds  tout  autour,  a  reçu  des  mar- 
tyrs le  pouvoir  de  faire  de  grands  miracles  ; 
tellement  que  les  chrétiens  qui  viennent  en 
pèlerinage  véofeer  les  tondManx  dea  mar- 
tyrs ont  |nis  lliaUtude  de  regarder  comme 
une  véritable  faveur  la  liberté  qu'ion  leur 
accorde  de  recueillir  cette  sainte  poussière, 
et  ils  l'eiivplopppnt  avec  soin  (  anime  des 
pierres  d  un  graud  prix,  ils  i  emportent  avec 
eus  et  k  oonaervent  dans  leurs  maisons  pour 
s'atlirer  la  protection  des  saints  martyrs. 
Nous  avons  une  preuve  évidente  de  cette 
coutume  dans  Grégoire  de  Nyssc  qui  s'ex- 
prime ainsi  dans  son  Panégyrique  de  l'il- 
lustre martyr  Théodore  ;  a  Quand  ou  permet 
d'enlever  la  poussière  qui  recouvre  rendrait 
où  repose  le  corps  du  martyr»  on  reçmt 
cette  poussière  comme  un  paeéseat,  et  on 
amasse  cette  terre  qu'on  veut  conserver 
comme  une  chose  d'un  grand  prix ,  etc.  s 
Or,  si  vous  désirez  savoir  combien  et  quels 
mirades  Dieu  s'est  plu  à  opérer  par  la  pous- 
sière recueillie  sur  les  tombeiipK  des  saints, 
consultez  Grégoire  de  Tours,  qui  en  a  vu  un 
grand  nombre,  et  qui  en  rend  un  fidèle 
témoignage,  liv.  Il  Des  Miro.rlr:,  saint 
Marlin,  ch.  i;  liv.  lli,  cii.  xii,  liv.  IV, 
ch.  uxn,  xxzm  et  auiv.,  et  Zte    GMn  det 
Mariyn,  liv.    c2i.  lui  et  liv.  Il,  di.  mv« 
xxxui  et  XLV,  où  vous  trouverez  des  choses 
dignes  d'admiration.  Mais  ce  qui  paraît  en- 
core l'emporter  sur  tout  ce  qui  précède,  c'est 
que  l'huile  elle-même  qui  ne  touche  pas  les 
tombeaux  des  martyrs,  et  qui  ne  fait  que 
brûler  dana  dea  lampes  suspendues  auprès 
nu  au-dessus,  acquiert  la  grâce  de  produire 
les  mèrne5  mirades  que  le  corps  saint  du 
martyr  a  Thabitude  d'opérer,  comme  le  prou- 
vent plusieurs  faits  de  ce  genre  arrivés  chez 
les  Grecs  ausû  bien  que  diea  lea  Lstina,  Tons 
en  trouverez  d'abord  des  preuves  irrécusa- 
bles dans  V Histoire  des  saints  Pères,  de 
ïhéodoret,  appelée  Théoj^hiU,  ch.  xu,  sur 
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«Dut  Jacques,  où  vous  lirez  des  dioses  eat- 
tnoidiiiaini  d'une  bimtto  d'huile  prove- 
nant des  lampes  qui  sont  suspendues  aux 

tombeaux  des  martjTS.  Yenancc  Fortunat  a 
chanté  lui-même  en  d'excellents  vers  la  fa- 
veur que  cette  huile  lui  a  procurée,  liv.  lY, 
4fa  folnliraitftt,  à  la  Ûn  ;  la  oiSme  verfai 
iwîtMuniiMA  eai  attestée  par  le  diacre  Paul 
dans  son  Histoire  des  Lombards^  liv.  II, 
ch.  IX.  Grégoire  de  Tours  cite  plusieurs  fcûts 
semblables  arrivés  de  son  temps,  ch.  m  et  ix 
De  la  GUArt  dit  ConfeMeun,  et  il  raconte  aux 
di.  X  et  izn,  et  dans  d'autres  endroits,  que 
ladre  produisait  an«t  les  mAmes  effets. Tel 
est  le  miel  que  ce  qui  précède  nous  a  donné 
oor.isinii  d'extraire,  en  passant,  des  rayons 
de  i  tglise  catholique.  Mais  que  les  héréti- 
ques pressiait,  s'ils  le  veulent,  et  tordent 
knis  njQBS  aeesel  arides,  ils  n'en  flwoiit  pas 
sortir  une  seule  goutte  qui  ait  reçu  de  Bieu 
la  vertu  d'<^iéier  des  miracles.  Car^  comme 
saint  Augustin  renseigne  difTérentes  fois 
dans  la  Cité  de  Dfew,  liv.  XXIII,  ch.  ix  et  x, 
Dieu  a  laissé  les  valûtes  reUques  des  martyi^ 
produire  ces  prodigee  et  ces  miracles  pour 
affermir  la  vérité  de  la  foi,  et  les  liéiétiqnes 
l'ayant  une  fois  perdue,  tout  le  monde  com- 
prendra qu'ils  doivent  être  privés  des  signes 
qui  rétablissent.  A  cela  ils  répondent  aussitôt^ 
en  cherchant  dans  la  sainte  Ecriture  un  dé- 
tour ou  ploUtt  un  moyen  de  s'esquiver  bo- 
aonUement,  que  les  miradesne  sont  donnés 
qu'aux  inûdèles  et  non  pas  aux  fUKAes,  CTest 
ce  que  disait  autrefois  Yigilantius,  contre  qui 
s'élevait  saint  Jérôme  :  a  Je  ne  veux  pas,  lui 
di£ait-il,  vous  entendre  répéter  que  les  pro- 
diges appartiemunt  aux  Infldàes.  £xpli- 
qucHMos  donc  comment  une  vile  poussière, 
et  je  ne  sais  quéUe  cendre,  a  le  pouvoir  de 
produire  de  telles  merveilles.  Je  sens,  6  le 
plus  malheureux  des  mortels,  ce  que  vous 
craignez,  ce  que  vous  souffrez;  c'est  l'esprit 
immonde  qui  vous  a  fut  écrire  ces  lignes, 
et  cette  vile  pouesière  Ta  souvent  torturé.  > 
Telles  sont  ses  paroles  et  plusieuni  autres 
semblable.  Eh  bien!  admettons  que  les  mi- 
racles sont  pour  fies  infidèles,  comme  vous 
aifectes  de  nous  quaiilier,  nous  y  avons  un 
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droit  incontestalile,  puisque,  loin  de  cn^ 
i  vos  fliux  dogmes,  nous  allons  jusqu'à  vous 

combattre  et  maudire  vos  prétendus  mar- 
tyrs. Qu'ils  fassent  donc  paraître  ces  miracles 
divins  que  les  saints  martyrs  multipliaient 
autrefois  au  miUeu  des  nations  inQdèles  en- 
nemiOB  et  persécutrioei^  pour  les  amener  à 
croire,  à  bénir,  à  adorer.  Si  vous  tentes  de 
nous  convaincre,  montrex-nous  donc  au 
moins  un  miracle  produit  par  une  aussi 
grande  troupe  de  faux  martyrs.  Mais  quoi  ! 
est-ce  qu'ils  ont  pu  récolter  des  raisins  sur  des 
épines  on  des  flgoessor  des  ronces?  11  est  cer- 
tain, d*aprèsla  sentence  de  Notre-Sdgnenr, 
qu'un  mauvais  arbre  ne  saurait  produire  de 
bons  fruits.  Mais  ils  ne  frmtentent  pas 
seulement  d'excuser  ainsi  leurs  martyrs,  ils 
accusent  les  nôtres.  Car  lorsque  nous  leur 
montrons  des  miiades  de  nos  martyrs  ap- 
puyés sur  des  témoignages  inéeusablea»  ils 
ne  répondent  rien  autre  chose  que  ce  que 
leurs  maîtres,  les  .scribes  et  les  pharisiens, 
opposèrent  à  Jésus-Christ  :  «  C'»'?t  par  Béel- 
zéhub,  le  prince  des  démous,  qu  il  chasse  les 
démons.»  {S,  MaUh.,  ix,  S.  Afarc,  m  et 
S,  lue,  XI.  )  (?est  ce  qoe  l'impie  Porphyre  et 
Julien  rapostatsoutenaient  autrefois  ooatreles 
chrétiens  (comme  on  voit  dans  saint  Jérôme 
contre  Vigilance);  c'est  ce  que  l'hérésiarque 
£unome,  Vigilance,  £usthate  de  Sébaste  et 
Qaude  de  Turin  aUégmdent  contre  les  oatlio- 
liqnes;  c*est  enfin  ce  que  de  nos  jours  les  flà- 
gUmuite,  la  Ue  des  hérétiques,  balbutient 
avec  eux.  Mais  je  rends  grâces  h  Jésus -Christ, 
mon  Dieu,  qui,  ayant  souûert  lui-même  ces 
calomnies,  a  daigné  préparer  dans  son  saint 
£vangile,ea8aintMarc,  ch.  iv,  etensaiotLuc, 
di.  XI,  une  déftanse  victorieuse  pour  lui  et 
ses  martyrs,  et  un  antidote  efQcace  pour 
guérir  un  aussi  grand  dérèglement  de  l'es- 
prit. Ahl  si  ces  infortunés  voulaient  en  user, 
comme  ils  le  feront  peut-être  un  jour ,  quoique 
fort  tard,  ils  se  convertiraient  sérieusement. 
Cen  est  asseï,  d'ailleurs,  et  plus,  sans  doute, 
que  ne  l'exige  l'objet  de  ce  travail;  car  mon 
dessein  n'est  pas  de  traiter  ici  cette  question 
au  point  de  vue  dogmatique  ;  elle  l'a  été  par 
plusieurs  savants  très- distingués,  surtout 
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par  le  R.  D.  Alan  Cope,  l'ornement  de  l'E- 
glise d'Angleterre,  qui  s'est  occupé  avec 
beaucoup  de  succès  de  ce  genre  de  travail  et 
qui  a  écrit  de  nos  Jours  oonire  ces  anteun 
de  faux  mar^rrologes,  avee  une  grande 
clarté,  une  piété  lemeiqaable  et  une  sdenoe 
tcès-éieiidno. 


Saint  Cyprien  dam  la  iellre  xxxmi  à  son  dergéf 
sur  U»  fion/kMROv  mtfitmiéê  4am  la  prùom* 

Inscrives  les  jours  de  cens  qui  meurent, 
afin  qne  nous  piMons  célélifer  leun  oom« 
mémoraîsons  avec  les  mémoires  des  mar- 
tyn. 

j£  mimt,âam$o»  livre  <!(  l'Exhorlstiaiaulbrtjie, 

Si  donc  nmis  sommes  dévoués  et  consa- 
crés au  service  de  Dieu,  si  nous  marchons 
sur  les  traces  des  anciens  justes;  passons  i)ar 
la  voie  douloureuse  qu'ils  out  suivie,  par 
les  souffrances  qu'ils  ont  endurées,  regar- 
dant oomme  la  plus  grande  gloire  de  notre 
temps  que  tandis  que  l'on  compte  les  mar- 
tyrs de  l'ancienne  loi,  les  héros  chrétiens  ne 
se  peuvent  compter.  Il  y  a  parmi  nous  une 
telle  surabondance  de  force  et  de  fui,  que 
leur  nombre  est  incommensurable,  comme 
l'affirme  VApoeali/fie  lorsqu*éUe  dit: J'ai 
TU  une  grande  foide  qœ  personne  ne  pou- 
vait compter,  etc. 

fkbU  ÂmbnùtdoHÈ  ton  sermonélu  saintê Nmalr$ 
«t  Celte, 

Il  est  très-périlleux,  après  les  oracles  des 
prophètes,  les  témoignages  des  apôtres,  les 
plaies  des  martyrs,  d'avoir  la  témérité  de 
discuter  notre  foi^  comme  si  elle  n  était  que 
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d'hier,  de  demeurer  dam  l'erreur,  à  la  suite 
(h;  tant  de  chefs  qui  nous  montrent  si  cla  - 
rement  le  chemin  ;  et  de  se  fatiguer  en  des 
discassions  oiseuses,  lorsqu'on  volt  les  rudes 
combats  des  mourants.  Vénérons  donc  notre 
M  dans  le  triomphe  des  saints  martyrs,  etc 

SsAïf  ÂvgusHih  H».  XX  contre  le  msnïeliém 
FSnslus»  «Ik.  XII. 

Le  peuple  chrétien  célébra  les  mémoires 
des  martyrs  par  des  solennités  reUgieuses, 
pour  s'exciter  à  les  imiter,  pour  s'asso- 
cier à  leur  mérites,  et  pour  s'assurer  le  se- 
cours de  leurs  pritoss. 

Saint  Gr^ire,  pope,  liv.  VII  de  son  Recueil, 
lettre  xm*  à  Eulo^e,  évégus  d* AtsmmM». 

(Voir,  page  13,  au  milieu,  la  traduction 
du  même  teaste.)  Nous  avons  les  noms  de 
presque  tous  les  martyrs  inscrits  dans  un 

recueil,  jour  par  jour,  selon  la  date  de  leurs 
passions,  et  chaque  jour  nous  offrons  le 
saiut  sacriflce  de  la  messe  à  leur  honneur. 
Le  même  .volume  n'indique  cependant  pas 
la  nature  des  tourments  de  tous  les  martyrs, 
mab  seulement  le  nom,  le  lieu  et  le  jour  de 
leurs  passions.  Ce  qui  fait  qu'on  sait  chatine 
jour,  comme  je  l'ai  dit,  qn'uu  grand  nomtirtî 
ont  été  couroimés  pai'  le  martyre,  dans  dif- 
férents pays  et  difTérentes  contrées. 

Le  même  dans  VHomélie  xxvii*  sur  les  Evangiles. 

Regardez,  mes  frères,  le  monde  entier,  11 
est  plein  de  martyrs.  Nous  qui  les  voyous, 
nous  ne  sommes  presque  pas  autant  que  ces 
témoins  que  nous  avons  de  la  vérité.  Dieu 
peut  les  compter,  mais  pour  nous,  ils  se 
sont  multipliés  comme  1^  grsdns  de  sable 
de  l'océ  ui,  et  nous  ne  pouvons  savoir  com- 
bien ils  sont. 


EXPLICATION 

DE  CE  QUI  SERT  DANS  LE  MARTYROLOGE  ROMAIN 

raOl  AIQKHICB  LE  JOOE  BB  LA  LUNK 


Les  lettres  qni  sont  placées  par  ordre  dans  épacte,  b  la  deuxième  épacte,  c  la  troi- 
ce  Martyrologe,  au-dessus  des  histoires  des  sième,  d  la  quatrième ,  et  ainsi  de  suite  ;  les 
saints,  iudiqutiDt  chaque  jour  le  quantième  autres  lettres  signifient  les  autres  épactes, 
de  la  lune  qu'on  doit  annoncer.  Ëlles  sont  conune  il  est  aisé  de  le  voir  dans  la  table 
•a  nomlice  de  30,  oomme  te  épaetee  dont  suivante,  où  diaenne  dei  leHns,  soit  ma- 
ie c\-cle  des  épactes  est  composé.  Voici  leur  juscules,  soit  mimiieoleSt  lépond  à  chaque 
signifliation  :1a  lettre  a  désigne  la  promièro  nombfe  des  épades. 


abcdefghiklmn     pqr      s       t  u 
j  ij  Hj  iv  V  yj  vij  viij  ix  x  xj  xij  xiij  xiv  xv  xvj  xvij  xviij  xiz 

ABCDEFPGH        M  NP 
XX  xxj  xx|j  xxiij  xxiv  xxv  SS  xxvj  xxvij  xxviij  xxix  * 


Cependant  la  deniifera  épaete  n'est  pas  de  trente  lettres  qui  marquent  les  trente 

marquée  par  des  èfaîflites,  mais  par  nn  esté-  nombres  du  cyde  des  épactes;  néanmoins* 

risque,  auquel  répond  la  lettre  minuscule  ita-  pour  trouver  la  coryoï^^^^io^ 

lique  P.  On  a  mis  ainsi  cra  trente  lettres  à  la  jours  lunaires,  nniH  ru-  nous  servons  pas  de 

place  de  trente  épactes,  selon  l'ancien  usage  toutes  ces  trente  lellres;  nous  n'en  pre- 

de  l'Eglise,  qui  se  servait  de  lettres  au  lieu  uons  que  dix-neuf ,  autant  que  les  nom* 

des  nombres  d'or,  de  peur  qu'on  ne  vtome  bree  d'or  qm  égalisent  les  épactes  et  ces 

à  se  tromper  en  annonçant  le  jour  de  la  trente  lettres  et  les  font  marcher  de  oon- 

lune,  et  qu'on  ne  confonde  les  nombres  du  cert  :  les  dix-neuf  épactes  remplacent  ces 

cycle  des  épactes  avec  ceux  qui  désignent  nombres  dans  l'indication  du  quantième  de 

l'âge  de  la  lune.  Au  reste,  quoique  tout  le  la  lune,  comme  on  le  voit  dans  la  table  sui- 

calendrier  du  martyrologe  çoit  composé  vante. 


IWI»  dm  LMm  du  Ëbrtyn^  qui  comQNmdml  mu  Nonàm  mu  Hlpoete,  d^nA  h 

15  (f  octobre  de  Famée  de  la  eormUm  ds  eelaMHer*  I5tt>  dont  m  a  dobord  ivAmieW  dbt  iam, 

jusqu'à  la  Un  de  l'année 
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Aux  dix-neuf  nombres  d*or  répondent, 
daot  cette  table,  autant  d'épactes  et  de 
lettres  qu'il  fout  compter  à  partir  du  15  oc- 
tobre lîi8-2,  i'[)oque  de  la  correction  du  ca- 
lendrier, jusqu'à  tG99  inclusivement  (sous- 
traction faite  de  dix  jours,}  et  comme  cette 
table  n'est  composée  que  pour  eet  «qpaee  de 
temps,  quand  il  sera  écoulé,  il  faudra  une 
autre  table  dans  laquelle  d'uutres  éfwctes  et 
d'autres  leHres  répondront  ;uix  mêmes 
chi tires  (It's  nombres  d'or,  (iar  lea  nombres 
d  or  sont  disposés  et  joints  do  diiîérentes 
manières  avec  les  épactes  et  les  lettres  du 
martyrologe,  selon  qne  l'exige  l'étendue  de 
l'année  solaire  et  de  l'année  lunaire,  oomme 
on  l'expliqut!  dans  le  titre  de  la  nouvelle 
méthode  atloiiléf  pour  réformer  le  calen- 
drier romain;  ou  en  trouve  un  exemple 


DES  SAINTS. 

dans  les  denx  tables  suivantes  qui  com- 
mencent, l'une  en  t700  et  s'étend  jusqu'à  la 
fln  de  l'année  1899,  l'autre  en  1900  et 

finit  avec  l'année  2199.  Les  autres  lettres, 
qui  descendent  le  long  de  la  marge  exté- 
rieure du  martyrologe,  sont  les  lettres 
dominicales  qal  indiquent  les  semaioes^ 
les  jours  de  dimandie  et  les  féiies  de 
cbaque  semaine.  De  même  les  nombres 
qui  sont  placés  à  càlà  des  lettres  domini- 
cales en  caractères  anciens,  désignent  le 
cycle  des  épactes  :  c'est  parmi  eux  que  l'oo 
trouve  toujours  chaque  jour  de  Tannée,  la 
eon|ooctl<m  de  la  lune  on  la  nonvettslviie 
sous  la  lettre  qui  marqua  l'épacte  de  cette 
année.  Enfin,  dans  In  marge  intérieure,  les 
jours  des  mois  sont  écrits  en  cbiiDres  oidi« 
naires. 


ToNe  dt$  hUlm  du  MarSyrologt  qiÂ  «orresponâad  su»  Vmkm  «for  «( 

MtfiveDMRl,  iwgu'é  te  /ta  dt  rami^  1899 
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Pour  annoncer  le  quantième  de  la  lune,  il 
faut  donc  prendre  d'abord  le  nombre  d'or 

de  l'année  courante  à  la  ligne  supérieure  de 
la  table  précédente,  ou  l'épacte  qui  est  sur 
la  lipne  dn  milieu;  ensuite  chercher  dausia 
troisième  et  dernière  ligne  la  lettre  qui  ré- 


pond  à  ce  nombre  on  à  cette  épaele  ;  car, 
par  le  nombre  qui  est  au-dessous  d'elle 

dans  le  martyrologe,  cette  lettre  montre 
chaque  jour  quel  quantième  de  li  \nm  il 
faut  annoncer  durant  tout  le  C4)urs  du  1  lance. 
Par  exemple  :  dans  l'année  de  la  correo> 
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Uon,  Vù&i,  le  namiin  'd'or  est  6,  et  i  epacUs 
Txi^  i  sons  le  nombre  d*or  ou  Tépacte 
TOUS  trenTercs  dans  la  table  pvéeédoite  la 

lettre  italique  G.  Depuis  le  15  octobre,  après 
avoir  d'abord  rctraiv-hô  dis  jour'^ ,  cette 
lettre  indiquera  donc  quel  quantième  de  la 
lune  il  faudra  chaque  jour  aunoncer  daos  le 
MaHyiologe  ramain  jusqu'au  dernier  Jour 
de  déeembfe  de  oettoamiée  de  la  correclioD» 
iSeS.  De  m<^me  Tannée  d'après  la  correc- 
tion, 1583,  le  nombre'  d'or,  comme  l'épacte. 
-er  L  vf  j  ;  sous  ce  nombre  d'or  ou  cetto 
epacte,  vous  trouverez  dans  la  même  table 
k  lettre  minwcnle  italique  g,  qui  marquera 
pendant  tonte  cette  année  dans  ce  martyro- 
loge le  quantième  de  la  lune  qu'il  faudra 
annoncer.  On  verra  par  là  que  le  premier 
jour  de  janvier  la  lune  aura  huit  jours,  le 
second  neuf,  le  troisième  dix,  etc.,  et  que  la 
nouvelle  Inné  arrivera  le  neuf  des  calendes 
de  février,  c*eaMk4îre  le  S4  Janvier,  et  ainsi 
de  suite. 

Et,  de  même  que  tous  les  ans  le  nombre 
d'or  et  répacte  changent  au  premier  jour  de 
de  janvier,  la  lettre  du  martyrologe  change 
également  arec  eox.  Or,  comme  le  nonibre 
d'or  est  11  en  iSfneirepade  xsQtla  nombie 
d'orangmenled*Qneunité  au  premier  janvier 
de  Tannée  1588  etl'épacte  est  îj  ;  de  même  la 
lettredu  martyrologe  pour  l'année  1?>87 étant 
le  B  m^uscule  italique  qui  répouU  au  nombre 
d*or  11  et  à  l'epecte  drag*,  ddt  être  remplacée 
an  premier  janvier  1588,  par  le  5  minuscole 
italique  qui  répond  au  nombre  d'or  12  et  à 
Tépactefj;  ainsi,  au  demierjour  de  décembre 
de  Tannée  1587  on  anuonce  le  deuxième 
jour  de  la  lune,  sous  la  lettre  mtguscule 
ilaliqae  B,  et  le  premier  janvier  de  Tannée 
suivante  on  annonce  le  troisième  Jour  de  la 
lune  sous  le  h  minuscule  italique. 

Il  faut  cependant  obsorverquedans  l'année 
qui  a  1  unité  pour  nombre  d'or^  la  lune  au 


premier  Janvier  doit  toujours  être  annoncée 
plus  jeune  d'un  jour  qu'elle  n'est  marquée 
an  martyrologe  et  ainsi  de  suite,  maJa  seule- 
ment jusqu'à  la  nouvelle  lune  suivante. 
Ex<  tnp!e  :  en  Tan  de  grâce  1595,  le  nombre 
d'or  comme  l'épac^o  sera  xix,  la  lettre  du 
martyrologe  de  toute  cette  année  sera  l'u  mi- 
nuseole  italique,  souslaquèUeommnoncerale 
trentikw  Jour  de  la  lune  la  veille  des  ca-. 
lendes  de  janvier  qui  est  le  dernier  jour  de  dé- 
cembre; mais  le  lendemain  du  premier  jan- 
vier de  Tannée  l.V.R>qui  aTuiiité  pour  nombre 
d'or  et  pour  épacte,  on  annoncera  le  jour  de 
la  lune  sons  la  lettre  minimmle  italique  a 
qnd  que  ce  soit  le  second  Jour  de  la  lune  que 
cette  lettre  indique  ;  et  on  continuera  tous 
les  jours  à  annoncer  la  lune  de  cette  ma- 
nière jusqu'à  la  fin  de  cette  lunaison,  c'est- 
à-dire  jusqu'au  29  janvier  ;  à  partir  de  cette 
époque  jusqu'à  la  fin  de  celte  année,  on  re- 
oommencera  à  annoneer  la  lune  comme  elle 
est  marquée  sous  cette  même  lettre  du  mar- 
tyrolopre.  C'est  ainsi  qu'il  faudra  se  conduire 
à  l'avenir,  chaque  fois  que  ce  nombre  d'or  1 
aura  cette  lettre  ou  toute  autre  pour  corres- 
pondante,i  l'oKoepUon  cependant  de  la  lettre 
m^nacttle  italique  P,  sous  laquelle  il  faut 
toujours  annoncer  la  lune  comme  le  chiffre 
l'indique.  C'est  ce  que  Ton  faitdans  toutes  les 
autres  années  qui  n'ont  pas  Tunité  pour 
nombre  d'or  :  on  annonce  toiJ^ours  In  lune 
comme  l'indique  le  nombre  placé  sous  la 
lettre  du  martyrologe. 

Mais  afin  qu'on  voie  d'où  les  trois  tables 
précédentes  ont  été  extraites  et  comment  on 
eu  peut  construire  d'autres,  nous  ^joutons 
ici  lataUe  perpétuelle  des  lettres  du  mar- 
tyrologe qm  répondent  au  cyde  des  époctesy 
et  la  table  d'équation  du  cycle  des  épactes  : 
par  là  on  trouvera  indéfiniment  quelle  est, 
chaque  année,  Tépacte  et  la  lettre  correspon- 
dante du  martyrologe. 


Diyiiizeo  by  Google 


108 


LES  ACTES  DES  SAINTS. 


p 

• 

l 

C 

xxi,i 

a 

n 

xiv 

E  E 
.Txv  2si 

m 

s. 

xvij 

M 
xxviij 

i 

te 

XX 

a 

i 

m 

n 

xxiij 

Ùl 

1 

a 

xxvj 

t 

xviij 

j, 

xxîx 

k 

X 

R 

xxj 

h 
U 

n 

xiij 

K 
xxisi 

e 
m 

t 

xvj 

K 

xxvij 

L 

viij 

u 

xix 

TIBLE  PERPÉTDOLE  DE  CORRESPOND  UTCE  DES  LETTRES  DU  lÂRTTROlOeE 

AVEC  LE  CYCLE  DES  ÉPACTES. 


TABLE  PERPETUELLE  D'ÉQUATION  DU  CYCl^  DES  ÉPACTES. 
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IH  UE  GRÀCK. 

ATI  DB  GRACE. 

kX  DE  GRArj:. 

E 

4 

A 

.•ïfino  Riss. 

320  Riss. 

U 

n 

3700 

r>tM)  Biss. 

A 

9400  lîiss. 

n 

3800 

a 

MOO  Hiss. 

U 

n 

:»oo() 

h 

H 00  Hiss. 

t 

n 

mx)  Biss. 

e 

t 

2700 

m 

4100 

Dix  jours  ("tant  rclranchés. 

t 

2800  Biss. 

l 

iâOO 

à 

1  :.S-2 

s 

290(> 

l 

4300 

a 

MM)  Riss. 

8 

lîOOO 

l 

i  iOO  Biss. 

c 

1700 

r 

3100 

k 

4500 

Ù 

i  800 

t 

.-iîOO  Riss. 

k 

4600 

R 

1000 

t 

330Q 

i 

4700 

R 

2000  Biss. 

3A0ft 

i 

4800  Biss. 

2100 

350Û 

i 

4900 

On  cherche  dans  la  table  d'équation  l'année 
proposée,  ou  si  elle  n'y  est  pas,  celle  qui  la 
précède  de  plus  près,  on  remarque  la  lettre 
de  l'alphabet,  majuscule  ou  minuscule  qui 
est  placée  à  gauche  de  cette  année;  on 
cherche  aussi  son  nombre  d'or.  Ensuite  on 
note  la  même  lettre  dans  la  table  perpé- 
tuelle des  lettres  du  martyrologe  ;  on  met  le 
nombre  d'or  1  dans  la  case  de  gauche  contre- 
voisine  de  cette  lettre^  le  nombre  d'or  2  dans 
la  case  qui  est  à  droite  de  la  première  et 
ainsi  de  suite  jusqu'à  ce  qu'on  arrive  au 
nombre  d'or  de  l'année  en  question.  On  re- 
vient au  commencement  de  la  table  quand 


on  l'a  parcourue  tout  entière,  et  on  ne  compte 
que  pour  une  case  les  deux  lettres  F,  F 
dont  l'une  est  italique  et  l'autre  romedne  et 
qui  ont  au-dessous  d'elles  les  épactes  xxv 
en  italique  et  2.5  en  chiffres  arabes.  En  sui- 
vant exactement  ces  données,  on  trouve 
aussitôt  et  l'épacte  et  la  lettre  du  martyrologe 
que  l'on  cherche,  dans  la  case  où  tombe  le 
nombre  d'or  de  cette  année.  Il  faut  cepen- 
dant avoir  soin  d'observer  que  quand  le 
nombre  d'or  de  l'année  proposée  est  plus 
élevé  que  11,  c'est-à-dire  quand  c'est  un  des 
huit  dfiraiers  nombres  d'or  de  12  à  19,  et 
qu'il  tombe  dans  la  case  des  deux  F,  F,  dont 
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la  premièrf  ç5t  italique  et  la  seconde  ro- 
maine ,  ou  preiid  1  epacte  25  en  chiffres 
arabes  et  sa  lettre  correspondante  F  majus- 
cple  nminne  taiidisqa*oii  prend  Tépacte  XX9 
n  dkitfreB  rouMuns  et  la  lettre  italique  F  à 
e'est  un  des  premiei^  nombres  d  or  iitférieim 
à  12  qui  tombent  dans  cette  case. 

Voici  des  exemples  qui  rendront  ces  indi- 
cations plus  claires.  A  Tan  de  grâce  1582 
qni  ert  Vaniiée  de  la  oorreetion,  répond  dans 
la  table  d^équationla  lettre  majuscule  italique 
J)  et  le  nombre  d'or  est  6.  Si  donc  l'on  prend 
la  table  perpétuelle  des  lettres  du  martyrologe 
et  si  l'on  met  le  nombre  d'or  1  dans  la  case 
de  la  lettre  a  minuscule  italique  qui  est  la  troi- 
aiftoM  àporlir  de  la  casede  la  lettre  majuscule 
italique  L,  et  le  nombre  d'or  2  dans  la  case 
de  droite  et  ainsi  de  suite,  le  nombre  d'or  0 
de  l'année  1  ;)8-2  tombera  dans  la  case  de  1  e- 
pacte  xxtiei  de  lalettre  m^uscule  italique  G  : 
l'épBcleârjrvj  indiquera  doue  dans  le  calea- 
driff,  les  Boovdles  lunes  de  crtie  année  et 
la  majitscnle  italique  G  marquera  dans  le 
martyrologe,  l'Age  de  la  lune.  De  même  potir 
Tannée  1V>H  ,  la  table  d'équation  donne  la 
lettre  mt^uscuie  italique  B  de  l'année  llHK» 
gai  laprtcèdetminédtatenientsurcgtte  table,  ' 
et  le  nombre  d'or  est  19.  D'où  il  suit,  que  si, 
dans  la  table  perpétuelle  des  lettres  du  mar- 
tyrologe, on  place  le  nombre  d'or  1  dans  la 
casp  de  la  lettre  majuscule  italique  X,  qui 
e&i  lu  troisième  avant  la  case  de  la  lettre  ii 
iimiMMîole  italique  et  les  antres  nombres  d'or 
du»  les  eases  suivantes,  le  nombre  IS  qui 
est  le  nomtre  d'or  de  l'année  1911  t()mbera 
dans  la  première  case  de  la  table,  puisque  le 
nombre  1 1  tombant  dans  la  dernière,  il  faudra 
reprendre  au  commencement  de  la  table.  On 
undonc  l'astMque'poor  épacte  et  leFma* 
juscole  italique  pour  lettre  du  martyrologe. 
De  même  en  17151a  lettre  que  donne  la  tab!c 
d'équation  est  la  majuscule  italique  C  et  le 
nombre  d'or  estCi.  Kn  plaçant  le  nombre  d'or 
Idansla  case  de  la  lettre  majuscule  italique  P 
fnlotiâiMiée  par  vie  case  de  eéUe  de  la 
lettre  C  n^juaeidaitallqne  dansia  table  per- 
[«'tuelle  des  lettres  du  martyrologe ,  le 
ooialm  d'or  3  dans  Ja  caw  de  droite  et  ainsi 
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des  autres,  le  nombre  d'or  6  de  l'année  474  5 
tombera  dans  la  sixième  case.  Et  cnmnii  le 
nombre  d'or  G  est  moins  élevé  que  12,  on 
prendrarépacte  italique  jearvet  la  lettre Fitar 
lique  pour  le  martyrologe,  fin  outre,  l'année 
19l6ayant  la  lettre  majuscule  italique  B  d'a- 
près la  table  d'équation  et  le  nombred'fir  17; 
si  on  met  le  nombre  d'or  1  dans  la  aise  tlo 
la  lettre  majuscule  italique  IV^  qui  est  contre- 
voi^ne  de  edle  de  la  majuscule  italique  B 
dans  la  table  perpétuelle  des  lettres  du  mar- 
tyrologe et  le  nombre  2  et  les  suivants  dans 
les  autres  cases,  en  recommençant  la  table 
avec  le  nombre  12,  le  nombre  d'or  17  de 
Tannèi  1916  tombera  également  dans  la 
simème  case;  et  comme  ce  nombre  est  plus 
élevé  que  1 1 ,  l'épacte  de  cette  année  sera  xxv 
et  la  lettre  du  martyrologe,  la  majus- 
cule F  romaine.  Knriri,  en  t-2IH  la  table  d'é- 
quation ludique  la  lettre  italique  C,  et  le 
nombre  d'or  est  l;c'est  pourquoi  si  nous  met- 
tmisoenombredans  la  case  de  ta  lettre  minus- 
cule italiqueudela  table  perpétuelle  des  lettres 
du  martyrologe,  qui  est  la  troisième  vers  la 
gauche  à  [larlir  de  la  case  de  la  lettre  ita- 
lique nous  aurons  xiv  pour  l'épacte  de 
Tannée  4218  et  la  minuscule  italique  u  pour 
lettre  du  martyrologe  ;  etde  cette  manière  on 
trouvera  indéAniment  l'épacte  et  la  lettre  du 
martyrologe  de  chaque  année,  .si  la  liible  d'é- 
quation s'étend  jusqu'à  l'année  en  question. 

Quand  l'épacte  xxv  se  rencontre  avec  un 
nombre  d'or  plus  élevé  que  If ,  il  ISnit  prenh 
dre  répacte  85  en  cbiffies  arabes,  et  la  lettre 
mijusâlle  F  écrite  en  noir  :  ce  qui  signifie 
que  pour  annoncer  la  lune  tous  les  jours  de 
chaque  mois,  il  faut  se  «ervir  de  la  mnju^- 
cule  Y  noire  au  iîeu  de  la  majuscule  italique 
F  et  non  pas  de  celle  qui  est  placée  entre  les 
nrînnscules  iteliques  c  et  g;  c'est  une  remar* 
(]ue  qu'il  ne  faut  pas  oublier. 

Hr,  rnnuTie  la  construction  de  la  table 
perpetueilt;  des  lettres  du  martyrologe  et  de 
la  table  d'équutiou  exige  de  longs  dévelop- 
pemento  et  que  les  letlree  de  l'àlpliabet  qui 
sont  aussi  celles  du  martyrologe,  sont  em- 
pruntées à  la  table  générale  du  cycle  des 
épactes,  nous  la  renvoyons  à  dessin  dans  le 
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li\Te  (le  la  nouvelle  méthode  de  reformer  le 
caleudrier  romain  qui  oontidlt  cette  talde 
plus  éloulne  dw  épactos. 
Avec  ces  indications, chacim  pourra  hé^ 

lement,  s'ille  vrut,  composer  une  table  sem- 
blable aux  trois  prt'ti-dentt's  et  qui  renfer- 
mera le  nombre  d  or,  les  épactes,  et  les  let- 
tres da  martyrologe  néeesniree  pour  un 
certain  nombre  d'années.  Et  comme  la  troi- 
sième table  s'éleud  jusqu'à  l'année  ^00  ex- 
clusivoiDi-iit,  celui  (lui  voTi.Ira  en  établir  une 
auU'O  à  paitir  de  l'année  ^2-io(i,  devra  cher- 
cher répacte  et  la  lettre  du  martyrologe  du 
celte  année  comme  nous  Favons  inditioé. 
Car,  n  on  place  tous  les  nombres  d'or  à  la 
suite  les  uns  des  auln  s  en  commençant  par 
le  nombre  d'or  >]>'  l'année  2-iOO  qui  est  le 
nombre  IG  et  si  on  met  sous  ce  nombre  d'or 
répacLe  de  la  même  année  «t  sa  lettre  du 
martyrologe,  c'esti-dire  sUj  et  ii  minus- 
cnle,  les  autres  épactes  viendront  ensuite  sa 
disposer  par  ordre  sous  les  autres  nombres 
d  or  en  joutant  successivement  le  nombre 
1  \  h  réparte  pn'icédente,  pourvu  néanmoins 
(jue  sous  le  nombre  d'or  V.)  on  ajoute  12 


DES  SAINTS. 

unités  à  i'épacte  au  lieu  de  11.  Enfln,  si  on 
mA  aU'deasas  des  épactes  les  lettres  corres- 
pondantes dn  martyrologe  comme  elles  sont 
placées  dans  la  première  table  de  ces  expli- 
cations on  au  moins  dans  la  table  perpétuelle 
des  lettres  du  martyrologe,  on  aura  com- 
posé une  table  des  nombres  d'or,  des  épac- 
tes, et  des  lettres  du  martyrologe  qid  com- 
mencera en  99NM>  et  servira  Ju8qu*i  la  flnda 
Tannée  3999;  en  330()  il  faudra  former  une 
autre  table,  puisque  la  table  d'équation  mar- 
que une  autre  lettre  pour  cette  année,  la 
lettre  italique  u.  Exemple  :  l'année  iiOo  a 
la  lettre  nujuscnle  italique  A  dans  la  table 
d'équation  et  le  nombre  d*or  16.  Mettant 
donc  le  nombre  d'or  1  dans  la  case  de  la  ma- 
juscule italique  M  qui  est  la  troisième  case 
avant  celle  de  la  lettre  majuscule  iliilitiue  A 
dans  la  table  perpétuelle  des  lettres  du  mar- 
tyrologe, et  le  nombre  d'w  9dans  la  case  de 
Àoite,  etc.,  b  nombre  d*or  16  de  Tannée  en 
question  tombera  dans  la  case  de  I'épacte  jiy 
et  de  la  lettre  minuscule  n  par  lesquels  cette 
table  commencera  et  se  continuera  de  la 
manière  suivante  : 


Table  d«$  UUm  du  Martyrologe  correspondant  avx  ffombres  d'or  et  arix  Epaete$,  def/m  l'aanéc  2200 

inclusivement f  jusqu  a  la  />n  de  l  année  22i*9. 


Nombres  d'or.  IG      17     18   19       1       î     3    4    5  6 

Epactei.  xifj  xxiv  v  $ni  seanUS  ^  ^  3  ^  xxfO' 

Uttnt  du  Martur.    n     E    e    t      $f     i    A  a  m  D 


Nombres  d'W.  7  8  9  10  11  12  13  14  i  5 
Epactes.  iv  xv  xxvj  vii  xvii$  xxix  x  xxj  y 

Lettres  du  Martyr,  d    q      G      g      t       N     k    B  h 


Il  faut  observer  que  chaque  fois  que  T<ni 
quitte  une  table  des  lettres  du  martyrologe 
répondant  aux  nombres  d'or  et  aux  épactes 
pour  prendre  celle  qni  suit  comme  lindi- 
quent  les  lettres  de  la  table  d'éqnatimi,  on 
«toit  au  1**  janvier,  prononcer  le  même  jour 
de  la  lune  qu'au  31  décembre  de  l'année 
précéiU'iitf .  ('^>\r,  comme  les  (  [j  icU:^  qui  ré- 
pondent aux  nombre  d  or  sont  alors  moins 


élevés  d'une  unité  que  dans  la  table  précé- 
dente, il  arrive  que,  dans  le  calendrier,  les 
nouvelles  lunes  tombent  un  jom*  plus  tard 
qu*avant;  et  pour  cela,  il  n'y  a  rien  d'ét<m- 
nant  qu'on  prononce  le  même  jour  de  la 
lune  le  1"  janvier  et  le  dernier  Jour  de  dé- 
cembre afin  que  la  lune  soit  comme  station- 
naire  •  Rinsï  les  nouvelles  lune^  seront  rt't<ir- 
dees  d  un  jour  dans  le  calendrier,  comme 
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rang*  réquation  (1)  de  la  lune.  En  l'année 

1699,  pcnrlnnt  laqiit^lle  la  première  table  des 
lettre  du  martyrologe  est  encore  en  usage, 
le  nombre  d'or  est  9  et  par  conséquent  l'é- 
pacte  est  xxix  et  la  lettre  du  martyrologB  la 
mijiiMiilB  ff  gai  Indique  le  dixième  jour 
de  la  lune  pour  le  dernier  décembre.  En 

1700,  on  prend  la  table  suivante,  et  on  a  10 
pour  nombre  d'or,  i.r  pour  épacte  et  i  pour 
lettre  du  martyrologe  :  or ,  on  trouve  de 
miTeni  «ons  eette  lettre  A xième  Jour  de 
h  Ime  «n  i**  janvier'comme  au  31  déomi- 
kti  parce  <pte^  à  cause  de  son  équation,  la 
lon^  ce  renouvelle  le  22  janvier,  dont  l'é- 
pi l-j  (--t  ix,  comme  elle  aurait  dù  le  faire 
mvs  cela,  si  sou  équatiou  n'avait  pas  eu  lieu 
h  SI  janvier  où  se  trouve  Tépacle  s;  cette 
épacte  aoEÛt  dù  venir  après  Tépacte  xxix 
de  l'Mmée  précédente  1699;  en  ajoutant  11 
à  *t  on  a  -iO,  et  si  on  retrancbe  il  reste 
10  pour  répacte  de  l'année  suivante  1700; 
on  abandonne  cependant  cette  épacte  à  cause 
daPé^tion  delalune  eton  prend  Tépacte 
Ut  wmm  élevée  if  une  unité.  Le  même  cas 
se  représente  en  1809  :  Pendant  cette  année 
OD  se  servira  encore  de  la  seconde  table  des 
lettres  du  martyrologe;  le  nombre  d'or  est 
19  et  par  suite,  l'épacte  a  xviij  et  la  lettre 
du  naityrologe  <  qui  au  deniier  jour  de  dé- 
eembre,  marque  au-dessous  d'elle,  le  vingt- 
Denvirtne  jour  de  la  lune.  On  prend  ensuite 
en  l'.KX)  la  table  suivante;  1e  nomlire  d'or  est 
1  et  par  conséquent  l'épacte  est  xxù:  et  la 
httr»  du  mar^rrologe  la  ai^useule  N  qui 
iaéiqne  le  trentième  jour  de  la  lune  au 
1"  janvier.  M.ih  comme,  avons-nous  dit 
plus  haut,  il  faut,  lorsque  le  nombre  d'or  est 
i,  donner  à  la  lune  au  4"  janvipr  un  jour 
de  moins  qu'il  n'est  marqué  ju&qu  a  la  uou- 
wSe  lune  anlmte,  on  devra  lire  de  nou- 
vnaa  le  vingt'neuvième  jour  de  la  lune 
€omi&e  au  31  décembre. 

Mais  quand,  après  une  table  de  oorres- 

Ui  Tenue  technique  :  jour  qu'il  laot  ajouter  oo 
nbiaelker  poar  rtgalarlier  le  cmin  de  la  tam. 


pondance  des  lettres  du  martyrologe  avec 
les  nombres  d'or  et  les  épactes,  il  faut  de 
nouveau  prendre  la  table  qui  précède  immé- 
diatement, ce  qui  a  lieu  lorsque  la  lettre  qui 
avait  servi  pour  le  nècle  précédent  se  re- 
présente dans  la  table  d'équation,  on  doit 
donner  à  la  lune,  au  1*'  jauvier,  deux  jours 
de  pins  qti'in  3(  <îé'  embre  dernier.  Car, 
comme  la  juae  n  «i  pas  Liicore  besoin  d'équa- 
tion, les  épactes  qui  répondent  aux  nombres 
dV  sont  plus  élevées  qu^avant  d*ttne  unité; 
ïi  s*en  suit  donc  que  dans  le  calendrier  les 
nouvelles  lunes  arrivent  aussi  un  jour  plus 
tôt.  Qu'y  a-t-il  alors  d'étonnant  qu'au  1"  jan- 
vier on  annonce  la  lune  plus  âgée  dt;  deux 
jours  qu'au  dernier  décembre  aiiu  qu  elle 
fasse  comme  un  bond;  toutes  les  nouvelles 
luoes  avancent  wnsi  d'un  jour  dans  le  eslen- 
drier  comme  Texige.  l'équation  de  la  lune. 
Exemple  :  en  2'?on  U  l.^ftpe  de  la  table  d'é- 
quation est  u,  le  uuiubi  f  d'or  0,  l'épacte  xjcij 
et  la  lettre  du  martyrologe  la  majuscule  C, 
sous  laqudle  on  trouve  an  demier  décembre 
le  troisième  jour  de  la  lune.  L'année  sui- 
vante, en  2400,  la  table  d'équation  donne 
une  autre  lettre,  la  majuscule  A,  la  même 
qui  correspondait  à  iiOO,  la  centaine  d'an- 
nées qui  précède  celle  de  2300  ;  le  nombre 
d'w  est  7,  l'épacte  io,  la  lettre  du  martyro- 
loge la  ndnuscule  d  qui,  au  1"  janvier,  mar- 
que au-dessous  d'iille  le  cinquième  jour  de 
la  lune,  deux  jours  de  plus  qu'au  dernier 
décembre;  parce  que  alors  l'équation  fait 
que  la  nouvelle  lune  arrivu  le  27  janvier  qui 
a  répaete  iv,  comme  elle  aurait  dù  le  fliira 
également  si  l'équation  de  la  lune  n'av^ 
pas  eu  lieu  le  28  janvier  où  se  trouve  Té- 
pacte  iij  ;  cette  épacte  aurait  dù  venir  après 
l'épacte  xxij  de  la  précédente  année  2399 
puisque,  en  ^goûtant  lliSSona33etsi 
on  ôte  30  de  ce  nombre,  il  leste  i(y  pour  l'é- 
pacte de  Vannée  suivante  2400  :  cependant  à 
cause  de  l'équation  de  la  lune  on  laisse  cette 
épacte  pour  prendre  à  sa  place  l'épacte  iv 
qui  est,  comme  ou  l'a  dit,  plus  élevée  d'une 
unité. 
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KUBRIOUES  DU 

Tous  les  jour»  à  Primy  on  Ht  au  cftoiir 

If  \far(yrohr)^  amnt  k  verset  :  Pretiow» 
cxctplt  ie.s  iri'if^  jùurs  qui  précèdent  la  fHe 
de  Pâques,  auxquels  on  omet  cette  lec- 
ture. 

On  Ut  iMvomlciMtflelaieçonftflwi^ 
tient  les  conm^nmfnm  de$  tatnis  du  le». 

demain,  en  commençant  par  annoncer  it$ 
calendes,  les  nones  ou  les  ides,  et  le  gua»* 
tiéme  de  la  lune  du  jour  suivant. 

le  k^ew  ne  demande  pat  la  bénédiction, 
mais  il  emmenée  de  tuUe  par  annoneir  le» 
calendes,  comme  je  viens  de  le  dire  la  fin 
il  Ut  la  leçon  bréue  de  l'attolutim  du  Caïït- 
nOe. 

On  place  toujours  en  premier  lieu  ks  fêles 
dont  on  fait  Voffiee  le  lendemain  ;  il  en  est 
de  même  d€9  fêtée  mobOee  que  Fm  annonce 
selon  la  forme  indiquée  plus  loin.  Quant 
aux  saints  particuliers  de  certaines  églises 
qui  ne  sont  pas  insérés  dans  le  martyrologe, 
on  peut  aueei  les  annower  les  premiers, 
maieeeulementdemsleeéifiieeeetleelocaii' 
tée  où  leur  mémoire  ett  prindpalemmt  en 
vénération,  et  oû  on  récite  leur  office;  si  on 
n'en  fait  pas  V office,  on  les  placera  danf: 
f ordre  qiiils  doimnt  avoir  entre  les  saints 
du  martyrologe,  c'est-à-dire  qu'ùn  mettra 
le»  martyr»  apri»  le»  martyrs.  Us  confes- 
seurs après  U»  oantUteem»,  et  k»  vierge» 
après  les  vierges. 

On  a  sùtn  de  finir  cheujue  jour  la  lecture 
par  ces  paroles  :  Et  ailleurs  on  fait  la  fêle  et 
la  eoniméinoraison  de  plusieurs  autres  saints 
martyn,  cooféMenis  et  wintos  viei^.  Et 
U  climtr  répond  :  Dieu  en  soit  béni. 

Les  fêtes  mobiles  qui  changent  chaque 
année  de  place,  n'ont  pu  être  inscrites  au 
martyrologe.  Mais  on  les  a  mises  ici,  afin 
que,  la  veiUe  du  jour  auqua  on  les  célèbre, 
onUte  chacune  éFétIe»  à  ta tHe du  martyro- 
loge, immédiatement  après  avoir  cmnoneéle 
jour  du  moi»  et  de  la  lune,  Volei  cet  an- 
t¥mcn  : 

TOil.  u. 


MARTYROLOGE 

le  eameii  avant  le  deuxième  dimanche 
apri»  f  Epiphanie,  Féfe  du  saint  nom  de 

J^SmsdtmMttsDimaïuhÊdela  Septuaycame. 

Dimanche  de  la  Septuagésime  où  l'on 
MM»  de  ehanter  le  CanUque  du  Seigneur, 
Alléluia. 

le  Mardi  après  le  Dimanche  de  la  Quinquoifitiniê. 

Le  jour  des  Cendres  el  h;  commencemeilt 
du  Jeûne  de  la  saiate  Quarantaine; 

le  Jeudi  après  k  iMiMMcte  ds  la  JPoHtai. 

I^i  féte  des  Sept-Doulenie  de  k  bienlwa- 
reuse  Vierge  Marie. 

SmMâi  mont  U  Wmmehê  dm  Jlmuum; 

I«  jour  des  Rameaux,  lorsque  Notre-Sei- 
gneup  Jéms-Chriat,  aana  anr  le  peUt  de 
l'ânesse,  selon  la  prophétie  de  Zaeharie, 

entra  dans  Jérusalem,  oii  il  fut  reçu  par  une 
multitude  de  peuple  qui  vint  au  devant  de 
loi  avec  des  palmes  à  la  main. 

U  Mtnrtdi  de  laStmaibtsmink. 

Ln  Cène  du  Seigueur,  lorsque  Jésof- 
Christ,  la  veiUf  du  jour  qu'il  devait  être 
cruciûé  pour  noire  salut,  donna  à  ses  dis- 
ciple* le  pouvoir  de  célébrer  les  mystères  de 
aon  eorps  et  deaon  aang. 

Le  saint  jour  de  Pâques,  avant  dmntmtt  Im 
quantièmes, 

iio  ce  jour  que  le  Seigneur  a  fait  la  solen- 
nité des  solemiités  et  notre  Pàque  :  la  ré- 
surieelimi  de  Ifolro-Seigneur  Jésus-Christ 
selon  la  ehair* 

On  annoruie  ensuite  les  jours  du  moie  ei 

de  la  Ime,  puis  Icf;  Saints  du  Inidemain. 

Le  Samedi  avant  k  troisième  Dimanche 
apris  Pàque»,  La  fête  du  Patronage  de  saint 
Joseph. 

la  «sOfo  ds  MMemftM.  Snr  le  mont  dai 


Digitized  by  Google 


144 


LFS  ACTES  DES  SAINTS. 


Oliviers,  l'Asceosioa  de  Noire-Seigneur  Jé- 
aos-Christ. 

Lu  vaffb  «il  Is  FmtûcAU, 

Le  jour  de  la  Pentecôte,  cpmnd  le  Saint- 
Esprit  descendit  h  Jérusalem  sur  left  dit- 
ciples  en  forme  de  langues  de  feu. 

Le  Samedi  de  l'Octave  de  la  Pentecôte. 
La  lète  de  la  trè»4ainte  et  indivisible  l^rinité. 

U  Mtrcndi  aprit  fOelaot  de  In  Fmleedti. 
La  fête  du  Corps  sacré  de  Jésus-Christ. 

l£  jmdi  de  Voctave  de  la  Pite^JHeu.  La 
têtu  du  Sacré-Cœur  de  Jésus. 

U  SœmMtmmt  kpnmStr  JHmaïuàt  di  jMilM. 

La  fMe.dii  préeieiix  aang  de  Notre>tiei- 
gneur  Jésne-CShrist. 

le  Samedi  tmant  lê  DAnandbt  éam  VOUuw  <fe 
FÀMimptiut  A  ta  UtaftMreuw  Vitrgt  MaH». 

Saint  Joaeiiim,  pèra  de  la  bienbeuieuse 


Yierp^e  Marie,  mère  de  Dieu;  sa  naifluanififi 
au  ciel  est  reportée  au  iO  mars. 

Z»  Samedi  avant  le  Dimanche  dans  VOdonê  it 
la  Nativité  de  la  Sainte  Vierge. 

La  fêle  du  très-saint  nom  de  la  bienheu- 
reuse Yiei^fe  Marie,  que  le  pape  lunocent  XI 
a  ordonné  de  célébrer  le  Dimanche  dans 
roetave  de  la  Nativité  de  cette  même  Vierge, 
en  mémoixe  de  In  grande  fidoire  ifueles 
chrétiens  remportèrent  sur  Jta  TUrci  à 
inemie  en  AutviGbe. 

USamaiiamuitUiroiÊUmêKmntMétiÊi^-' 
f6Hi6ri. 

Ia  fête  des  Sept-Douleiin  de  la  bieDhen- 
lenae  Vierge  Marie. 

LtSmMâiaoaxakfrmttr  DfnumAgétMIobn, 

La  solennité  du  iiosaire  de  la  bienheu- 
reuse Vierge  Marie. 


LEÇONS  DE  TOUTE  L'ANNÉE 

A  L  ABSOLUTION  DU  CAPITULE. 


Leçon  de  V Avenir  tant  pour  les  dimandies  quepoxtr 
le$  Fériés,  jvtqit'à  la  veille  de  la  Nativité  de 

Nolre-Seignewr. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous;  car  c'est  en 
vous  que  nous  avoua  e^éré  :  «ogres  notre 
fince  an  matiD,  et  notre  aahii  an  jour  de  la 
taribulatioD.  Mais  vous,  Selgneor,  ayea  pitié 
de  nona.  î^.  Grâoea  à  Dieu. 

Leçon  pour  la  veille  de  te  Nativité  de  Notn^ 
giinr. 

C'est  par  Im  que  noua  avons  reça  la  grAce 
et  l'antmité  de  Tapostolatt  pour  soumettre 

par  son  nom  à  l'oV'i'^snnco  de  !a  foi  toutes 
les  nations,  dont  voi^s  rLiites  partie,  ayant 
été  appelés  par  Jésus-Cin  ist  Motre-Seigneur. 
Jlaiivons,  Seigneur,  ayez  pitié  de  noue. 

Leçon  du  jour  de  la  Nativité  de  Notre-Seigneur. 

Pour  eas:>  ils  périrooi»  nais  vow  doneu- 


verea  totgours;  ils  vleHUroat  tous  comme 
un  vêtement  qui  s'use,  et  vous  les  change- 
rez comme  un  habit  que  l'on  quitte,  et  ils 
seront  changés.  Mats  pour  vous,  vous  êtes 
fan^onrs  le  même,  et  vos  années  ne  passe- 
ront point.  jVais  vous»  Seigneur,  ayes  pHié 
de  nous. 

leçon  pour  te  fUe  de  eaSai  EUeiute,  fremiar 
laer^lfr. 

Ayant  flédii  les  genoux,  il  s'écria  à  bante 
voix  :  Seigneur,  ne  leur  ImpatoR  pas  oe  pé- 
ché. Et  quand  il  eut  fini  eetle  prière,  U  s'en- 
dormit dans  le  Seigneur.  Jliils  vons,  Sei- 
gneur, ayez  pitié  de  nous. 

Ii(on  pov  te  f(Me  d«  Mtet  J(Mn  risaaglIMt. 

Il  a  ouvert  la  bondie  an  nillett  de  ras- 
semblée, et  le  Seigneur  l'a  rempli  de  Tes- 
prit  de  sagesse  et  d'inteUigenoe,  et  0  l'si 
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levSta  d'un  haWIlement  de  gloire.  Jteii 
Seigneur,  ayes  pitié  de  nmis. 

Leçon  pour  la  fétc  des  saint$  Innocents. 

Ceux-ci  ont  été  rachetés  d'entre  les 
hommes,  pour  être  oflei  ts  eu  prémices  à 
IKeo  et  à  TAgneatt;  el  il  ne  s'est  point 
troové  de  mensonge  dans  leur  bouche  : 

aussi  sont-ils  purs  et  sans  tache  devant  le 
trône  de  Dieu,  ifais  TOUS,  Seignear>  ayez 
pitié  de  nous. 

ICpOnpOlir  le  Birnanrhf  danf  rOctave  dtlaNlMtUi 
de  Mtre-Seîgnmr. 

£t  ainsi,  I  homme  n'est  plus  le  serviteur, 
mais  le  fils  de  Dieu;  et  s'il  en  est  le  fils,  il 
en  est  aussi  l'héritier  par  Jésus-Christ.  JUaÏÈ 
vous,  Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Leçon  pour  Vùct  de  la  'Sativité  de  NûtnSeigntur. 

Pour  eux,  ils  périront,  mais  vous  demeu- 
rerez toujours;  ils  vieilliront  comme  tm  véte- 
met  qui  s'use,  vous  les  changerez  comme  un 
iubit  qui  non»  couvre  et  ils  seront  changés; 
meisTona,  vous  wrei  toiûoars  le  même  et 
Tos  années  ne  passeront  pas.  Ifais  vous, 
Seigneur,  «qres  pitié  dénoua. 

Msftn  fmr  b  iouf  dê  r^phmig  du  Stigtmr  et 

Tons  oenx  de  Sdia  viendfont,  ^portant 

Tor  et  l'encens  et  publiant  les  louanges  du 
Se  i  gneur.  Jtf ai»  voos,  Sogneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

X«fM  pour  le  Dimanche  pendata  fOttmn  dt 
l'£f*fh«mie. 

Car,  comme  dans  un  seul  corps  nous  avons 
plusieurs  membres  et  que  tous  ces  membres 
ont  des  fonctions  différentes  ;  de  même  nous 
ne  AKcmona  tons  qu'on  seal  eorpeavacJésos- 
Qifiat  Nolre^gnenr,  etwNis  sommes  tons 
les  membfes  les  uns  des  autres.  Jfaïs  vous. 
Seigneur,  ^yn  pitié  de  nous. 

ZsçMpoarla/VtedHisfaljriwKbJéwi^  ItMeond 
INMandbiqprti  rSki4AaNjv. 

(Mqna  vous  bssies,  soitenpulant»  aoU 


L'ABSOLUTION  DU  CAPITULE.  ||5 

en  agissant,  Idtes  tout  an  nomda  Seigneur 
Jésus^Christ,  rendant  par  Im  vos  actions  de 
grâce  à  Dieu  le  Père.  Mais  VOUS,  Seigneur, 
ayez  pitié  de  nous. 

Leçon  pour  te  SimmcA»  et  te  Fériet  dt  Teumét, 

depuis  l'Octave  de  l'Epiphanie  jusqu'au  premier 
Dimanche  de  Carême,  et  depuis  l'Octave  de  la 
Pentecôte  exclusivement  jusqu'à  tAvent. 

Oue  le  Seigneur  nous  donne  un  cœur  droit 
et  uue  chair  soumise,  dans  l'amour  de  Dieu 
et  la  patience  de  Jésus-Christ,  ifais  vous, 
Sdignenr,       pitié  de  nous. 

Le^n  fotir  le  premier  Dimandu:  de  Carême  et  tes 
autres  Dimanclies  et  Fériés  jusqu'cut  Dimanche  de 
la  PomAni. 

Cherchez  le  Seigneur  peuduiit  que  vous 
poomeneorele  trouver;  invoq[uez-le,  tandto 
qnUlest  près  de  tous.  Mais  tous,  Seignenr, 
ayesiAttédenons. 

leçon  pour  le  dIAiiNmdk*  d»  Ut  PttHftm  jusqu'au 
mmndi  d»  la  mrmh'r*  toMw. 

Je  n*ai  pas  dftoumé  ma  face  de  ceux  qù 
m*insnttalent  et  me  oom^uaient  Le  Sd- 

gneur  est  mon  soutien,  c'est  pourquoi  je  ne 
suis  pas  confondu,  ifais  vous.  Seigneur,  ayez 
pitié  de  nous. 

Le^on  pour  la  fi  ie  des  Sept  Douleurs  de  ta  t)ien- 
heureuse  vierge  Marie,  le  vmdredi  aptU  U  Dt- 
manche  de  la  Passion. 

Qui  fera  sa  généalogie?  car  il  a  été  re- 
tranché de  la  terre  des  vivants;  je  l'ai 
llcappé  à  cause  des  crimes  de  mon  pen^ 
plft.  Jfais  TOUS,  Seigneur,  ayet  pitié  de 
nous. 

I^ron  pour  le  saint  jour  de  Pâques,  pendant  rOctme 
et  pour  tous  te  INnmdte  cl  lovte  te  Wtnm 
jMfM'é  r.jjeurt'OT. 

Si  TOUS  Aies  renoieités  avec  Jésus^liiist, 

cherchez  ce  qui  est  dans  le  ciel  où  il  est  assis 
à  la  droitf»  Dieu  ;  n'ayez  de  goût  que  pour 
les  choses  d  en-haul  et  non  pour  celles  de  ia 
terre,  ifais  vous,  Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous* 
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Laçm  pour  l'Ascension  de  Notre -Seigfteur 

et  pendant  l'odave. 

Hommes  de  Galilée,  pourquoi  reste/  vous 
ainsi  les  yeux  tournés  vers  le  ciel?  Ce  même 
Jésusj  qni  vient  de  s'élever  devant  vwb  Ji»> 
qu'an  dél,  en  rodesoendca  oomme  vous  ¥y 
avez  vu  monter/  Mois  vous.  Seigneur»  ayes 
pitié  de  nous. 

leçon  pour  h  IHmandi*  ian$  l'Osfovc 

Si  quelqu'un  parle,  que  ce  soit  le  langage 
de  Dieu  ;  si  qudqu*un  exerce  un  mtoisfère, 
qu'il  le  fasse  comme  n'agissant  (jne  par  la 
vertuque  Dieu  lui  donne,  alin  qu'en  tout,  Dieu 
soit  glorifié  par  Notre-Seigueur  Jésus-Christ. 
IbiB  vous,  Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

IceoRjwiar  U  mat  jour  de  la  PmteeôU  tt  pmàtmt 

V  Octave. 

Juifs  et  Prosélytes,  Cretois  et  Arabes»  nous 


les  entendons  raconter,  chaenn  en  notre 
langue,  les  nenr^lea  de  Dieu.  Mm  voue , 
Seigneur,  ayes  i^tié  de  nous* 

lipON  pour  tafiUâtla  Suâilt  IVMM. 

11  y  en  a  trois  qui  rendent  témoignage 
dans  le  dèl  :  te  Père,  te  Vcviw  et  l'Ecrit 
saint  ;  et  ces  trois  ne  font  qu'un.  JlfaU  vous. 
Seigneur,  ayei  pitié  de  nous. 

lêOM  fNwr  la  FiU  Kt»  «tpmimt  VOetm». 

Quiconque  mangera  ce  pûn  ou  boira  le 
calice  du  Seigneur  indignement,  son  cou- 
pable du  corps  et  du  sang  de  Jésos43iri8t. 
Jlfais  vous.  Seigneur,  ayei  pitié  de  nous. 

XiSfoajMiir  le  Kmamàe  ftmimt  rOetwe 

Mes  pelUs  enfimts,  n'aimons  pas  de  pa- 
role et  de  langue,  mais  par  csnvres  et  en 
vérité.  jVais  vous,  Sdgneur,  ayea  pitié  de 
nous. 


CÀPimES  PROPMS  DES  SAINTS 


Ltftntpuir  ta  fUê  dt  mM  André,  qpàln. 

Isale  a  dit  en  effet  :  Seigneur,  qui  a  cru  à 
ce  qii'il  nous  a  fiitendu  prêcher?  La  foi  vient 
donc  de  ce  qu'on  a  entendu  et  on  a  entendu 
par  la  parole  de  Jésus-Christ.  Mais  je  vous 
te  donande  :  Est*ee  que  tons  Tout  entoidoe, 
cette  parote?  Oui,  certes,  puisque  la  voix  de 
ceux  qui  Tannoncent  a  retenti  par  toute  te 
terre  et  que  leurs  discours  se  sont  répandus 
dans  le  monde  entier,  iliais  vous,  Seigneur, 
ayez  pitié  de  nous. 

Is^pour  les  fêtes  des  samfes  AgniiitÀ^MÊ, 

vierges  ci  marttfres. 

Mon  âme  loupra  le  Seiirneiir  jusqu'à  la 
tnort,  parce  que  le  S(iigneur  notre  Dieu  dé- 
livre ceux  qui  se  repoaeut  en  lui,  et  les  re- 
tire du  milieu  de  répieuve.  ifais  vous.  Sei- 
gneur, ayes  pitié  de  nous. 


leçDR  jKwr  te  Cmumiên     8aM-Paul,  «qMMrw. 

Mais  Paul  se  fortinait  de  Jour  en  Jour  et  il 
confondait  les  Juifs  de  Damase,  en  affirmant 
que  Jésus  est  le  Christ,  ifais  vous.  Seigneur, 
ayez  pitié  de  nous. 

L«poR  pour  Is  PtirifUation  de  te  Wtwfciawiit» 

Vierge  MarU. 

Et  voilà  que  le  Seigneur  agréera  «acri- 
flcc  de  Juda  et  de  Jérusalem ,  comme  aux 
jours  anciens,  comme  aux  années  passées,  a 
dit  te  Seigneur  tont-puiannt.  Ifids  tous. 
Seigneur,  ayea  pitié  de  nous. 

Leçon  pour  to  féte  de  saint  Joseph ,  époux  de 
te  htmUmenm»  VUrgt  Marie, 

La  sagesse  a  conduit  le  juste  fugitif  par  des 
voies  droites,  élte  lui  a  montré  te  nqraiime  de 
Oteo^etlui  a  donné  te idenee  des  aainte^eUe 
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Faoïiiiddi  dans  set  labeon  et  a  oompléléM» 
tnfanz.  JiU»  TOUS,  Saignenr,  ay»  pitié  de 
nous. 

Vltrgt  Marié, 

Una  tige  aoctindé  1&  ratine  de  laflié,  et 
nne  fleur  apparaîtra  anr  cette  tige.  Et  l'e^ 
prit  de  Diea  reposera  sur  elle,  ifaia  VOUS, 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Xe^ofi  jMMT  ta  fikt  «b  ta  Satatê  Crota 

U  flTeat  humilié  Ini-même  et  s*est  rendu 
obéisBaDt  jusqu'à  la  mort  et  la  mort  de  la 
CToix  ;  c'est  pour  cela  que  Dieu  l'-^  f^xnUé  et 
Ini  a  donné  un  nom  qui  est  au-dessus  de 
tout  nom.  i/aiâ  vous,  Seigneur,  ayez  pitié 
denoQf. 

Leçon  pour  la  fété  du  PtUrmoge  de  Saint-Joseph. 

Joseph  va  toujours  croissant  et  professe 
depuis  les  jours  de  sou  enfance  ;  son  visage 
est  agréable  et  les  ÛUes  de  l'Egypte  ont  couru 
anrles  mimpoiir  le  voir,  âfais  vom.  Sei- 
gneur, ayes  pitié  de  nous. 

Leçon  pour  la  féte  du  saint  Cœur  de  Jésus, 

Chantez  au  Seigneur  parr^e  qu'il  a  fait  de 
grandes  choses,  publiez-iedans  toute  la  terre. 
TEeeBullez  de  joie,  Maison  de  Sioo,  et  bé- 
niaseï  IMea,  parce  que  le  grand,  le  saint 
d'Israël  est  au  milieu  de  vous.  Mais  YOiie, 
Seigneiur,  ayez  j^tié  de  nous. 

lifON  jNMf  la  JXtÀittiH  tk  Mârt  Issn-BsplKrte. 

Lee  nia  verroot  et  les  prinoee  se  lèveront^ 
et  ils  adorefont  le  Seigneur  ton  Dieu  et  le 
Saint  disraël  qui  t'a  choisi.  Ifais  vous.  Sei- 
gneur, ayez  pûié  de  nous. 

LtfQH  fww  la /SKi  de»  «mite  ofUm  fitm 

Et  Kerrei  revenu  à  liii,dit  :  Je  siûsoiaiii* 

'  taDBDt  à  n'en  pas  douter,  que  le  Seigneur  a 
envovô  •son  Ancrp.  et  qu'il  m'a  délivré  des 
mains  d  ilerotle  et  soustrait  à  l'attente  de 
tout  le  peuple  juif.  Mais  vous.  Seigneur, 
ayez  {Htîé  de  nous. 


L'ABSOLUTION  DU  GAUTULB.  ilT 

Ispsti  pour  la  Commémoraison  à»  toM  Aw^ 
apôtre. 

Je  suis  effectivement  le  dernier  des  ApA- 
tres  et  indigne  de  porter  ce  nom ,  parce 
que  j'ai  persécuté  l'Eglise  de  H^.  Cest 
par  Ut  grftoe  de  IMeu  que  Je  auia  oe  que  je 
sids,  ét  sa  grâce  n*a  pas  été  infructueuse 
en  moi.  JlfaisTOQs,  Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

LtfoapoatlafHedu  précieux  sang  dt  IMn- 
Seiffmr  Jim-Cbri$t. 

Et  Moiie,  prenant  le  sang  des  veaux  et  dea 

Itoues,  avec  de  l'eau,  de  la  laine  teinte  en 
écai  lale  et  de  Thysope,  en  jeta  sur  le  livre 
même  et  sur  tout  le  peuple,  eu  diâaut  :  C'est 
le  sang  du  testament  que  Dieu  a  lUt  en  notre 
fkvear.  tfyia  vous,  Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

leçm  pour  la  fit»  d$  taifÂ  Fimt  mm  Ha». 

Et  Pierre^  revenu  à  lui,  dit  ;  Je  suis  main- 
tenant certain  que  le  Seignenr  a  envoyé  son 
Jknge,  et  qu'il  m'a  délivré  des  mains  d'Gtt- 
rode  et  soustrait  à  l'attente  de  tout  le  peuple 
juif.  Mais  voua.  Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

l^dapoMT  la  féte  de  la  Transf^ptntStta  4i 
Notre-Seigneur. 

Il  me  transporta  en  esprit  sur  une  crrrinde 
et  haute  montagne,  et  il  me  Ut  voir  la  sainte 
Cité  de  Jérusalem  qui  descendait  du  ciel,  ve- 
nant de  Dieu,  et  toute  resplendisaanta  de 
la  darté  dirâie.  ifais  voua,  Seigneur,  ayea 
pitié  de  nous. 

Le^m  pour  la  fH9  <fe  WliNi  iMtnKt. 

Mais  Dieu  a  le  pouvoir  de  VOUS  combler  de 
toute  grâce,  afin  qu'ayant  ttk  fout  tenqia  et 
en  toutea  ehoees  tout  ee  qui  snflit  pour  voira 
Bubâstanoe,  vous  ayez  encore  abondamment 

de  quoi  exercer  toutes  sortes  de  bonnes 
(P.uvres,  selon  qu'il  est  écrit  du  juste  :  U  dis- 
tribue son  bien,  il  le  donne  aux  pauvre*,  et 
sa  justice  demeure  éternellement.  HSûs  voua, 
Seigneur»  ayea  pitié  de  noua. 
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Leçon  pour  la  fête  dé  V Assomption,  df.  In  Concep- 
tion, de  la  Nativité,  du  saint  Nom,  de  la  Présen- 
tation,  de  la  Visitation,  du  mont  Camel,  de 
Jhtr^Dam-des-Seifitff  ét  fa  Mati,  du  taint 
Notaire,  de  la  bienheurevt»  vi9rg$  Mari»  d  fom 
HM  Otfiu  du  «omedt. 

J'ai  répanda  mes  parfams  ]e  long 

chemins,  comme  la  cannelle  et  le  baume  le 
plus  précieux;  comme  la  myrrhe  la  plus 
recherchée,  j'ai  fait  sentir  une  agréable 
odftut.  JMi  TOUS,  Sogneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

Z.«çoH  pour  ia  fêté  dtt  sept  Dmdeurs  de  la  bienheu- 
rmn  Vierge  Marié,  h  froftCAnt  dimamM  d$ 

Répand»  Jour  el  nuit  un  tofrent  d«  lar- 
mtÈ\  aa  pvenei  point  de  repoi,  al  qoe  la 

pranelle  de  votre  aA\  ne  cesse  de  pleurer. 
Jfaia  vous.  Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

lÊÇom  pour  ki  fUm  ibioM  MiM, 

Une  grande  bataille  se  livra  dans  le  dél; 
Wéllel  et  ses  angee  combattaient  contre  le 

dragon,  et  le  dragon  avec  les  siens  combat- 
taient contre  lui,  et  les  deTTinn?  furent  les 
plus  faibles;  et  depuis  on  ne  retrouva  plus 
leon  places  dans  le  dél.  Mais  tous,  Sei- 
gttenr,  ayei  pitié  de  nous. 

Lfronponr  la  fclc  des  saints  Anges  ilardiejis. 

£t  si  vous  écoutez  la  voix  de  mon  ange, 
et  si  vous  faites  tout  ce  que  je  vous  dis,  je 
•uni  l'ennemi  de  nm  ennemis,  et  j'affligerai 
eenx  qni  TOUS  affligent  ;  mon  ange  mardiem 
devant  yoos.  Ifals  vous,  Sdgnenr,  aya 
pitié  de  nous. 

IspoRpoer  is /iite  dtteiia  f«t  fioMf  clpanM 

Bénédklion,  gkwe,  sagesse,  action  de 

fxâces,  honneur,  puissance  et  force  à  notre 
Dieu,  dans  les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 
Hais  vottSy  Seigneur»  ayez  pitié  de  nous. 

Ltçm  pour  U9  fétm  dès  AfMm, 
liss  àpdtres  soitaiflBt  dn  eonseil  pleins  de 


DES  SAOnS. 

joie  de  ce  qu'ite  amneot  élé  trouvés  dignes 

de  soutn-ir  des  cfprolves  poor  le  nom  de 
Jésus,  ifais  TOUS,  SdgnenTf  ayei  pitié  de 
nous. 

Xifçan  pour  la  fêles  des  Apôtres  et  des  Martgn 
d«pm$  Pé(pse$  jmgH'd  la  Pmleedte. 

Noos  saTOns  que  tout  contribue  au  bien 
de  ceux  qui  aiment  Dieu  et  qui  sont  appelés 
à  la  sainteté,  itfais  VOUS,  Seigneur»  ayez  pitié 

de  nous. 

leiiMiINNr  la  féte  (ou  pour  la  naiflsaaee  an  cid) 

(fun  Martyr. 

Le  juste  a  donné  son  coeur  et  il  veillera 
dès  le  point  du  jour  pour  s'attacher  au  Sei- 
gneur qui  Ta  créé,  et  il  priera  devant  le  Très- 
Haut,  ilfais  vous,  Seigneur,  ayez  intié  de 
noos. 

Leçon  pour  la  fete  (ou  ks  oaissances  au  ad  ) 
âs  pbuiean  Mmtf/n. 

Les  Justes  brilleront  et  ils  étincelleront 
comme  des  feux  qui  courent  an  travers  des 
niaeani.  Ils  Jugeront  les  nations  et  ils  domi- 

neront  les  peuples,  et  le  Seigneur  leur  Dieu 
régnera  éternellement  Alais  vous.  Seigneur, 
ayez  pitié  de  nous. 

Uçm  pour  to     des  Cot/Vhimw  fwMfm, 

Dieu  l'a  choisi  pour  ezemr  les  fonctions 

du  sacerdoce,  chanter  ses  louanges  en  son 
nom,  et  lui  offrir  un  encens  légitime  et 
rl'une  agréable  odeur.  Mm  vous,  Seigneur, 
ayez  pitié  de  nous. 

leçon  pour  la  féis  des  Confesseurs  non  Pontifes. 

Le  Seigneur  a  conduit  le  juste  par  les 
voies  droites,  il  lui  a  enseigné  le  royaume 
de  Dieu  et  lui  a  donné  la  science  des  saints  ; 
lira ennoidi dans  ses  labeurs  et  acomplélé 
ses  travaux.  JTais  vous,  Seignenr,  ayes  pitié 
de  nous. 

Leçon  pour  les  fêtes  des  saintes  Vierges  et 
MvtjfrUm 

Seigneur  mon  OiBa,vons  m*aveB  élevé 
une  demeura  snr  la  tem,  et  Je  To«s  ai  prié 
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LEÇONS  BB  TOUTE  L'AIWËB  A 

de  nae  dfiUvrer  dn  ooiiraiit  F^idft  ds  la  mort 
J'ai  SnvoqoA  le  Seigneur,  le  Père  de  moa 
Sdgnenr,  afin  qu'il  ne  m'abendonne  pas  an 

jour  de  mon  affliction,  et  qu'il  ne  me  laisse 
point  sans  assistance  pendant  le  régne  des 
superbes.  Mais  vous^  Seigneur^  ayez  pitié 
de  nous. 

lipM  poer  JM  féie»  de*  twUm  Ykrgm  mm 

martyres. 

0  combien  est  belli"  In  î::i''nératlon  chaste 
dans  l'éclat  de  sa  vertu  !  ha  mémoire  est  im- 
mortelle, et  elle  est  en  honneur  devant  Dieu 
et  devant  les  hommes.  Afais  vous,  Seigneur, 
ayez  pitié  de  nooa. 

ieron  pour  les  fî  tes  dfs  saintes  Martyres  seulemmt 

(ou  des  saintes  qui  ne  sont  que  martyres.) 

Mon  âme  louera  le  Seiçneur  jusqu'à  la 
mort,  parce  que,  ô  Seigneur  notre  Dieu, 
vous  délivrez  ceux  qui  espèrent  en  vous,  et 
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vous  les  retires  du  miliea  de  l'épreave.  JUais 
rma,  Seignear,  àfut  pitié  de  nous. 

Lemis  pour  les  f  te$  cUi  sainta  Femmes  ni  Vierges 
m  Martyres  (uu  qui  ne  soat  ni  vierges  ai  mar- 
tyn.) 

Un  grand  nombre  de  tilles  ont  amassé  des 
richesses;  mais  vous  les  avez  tontes  surpas- 
sées. L*él^anoe  est  trompeuse  et  la  beauté 
Tdne  :  la  femme  qui  craint  le  Stigneur 
mérite  seule  (l»;s  éloges.  Afais  TOUS,  Sei- 
goeur,  ayez  pitié  de  nous. 

lefOH  jMMT    IMdtem  de  f 

Dieu  essuiera  toutes  les  larmes  de  leurs 
yeux,  et  U  n*y  aura  plus  ni  mort,  ni  pleurs» 
ni  cris,  ni  sfQictions ,  ni  aucune  douleur, 

parce  que  le  premier  état  sera  passé.  Et  celui 
qui  était  assis  sur  le  trône  dit  :  Voilà  que 
je  renouvelle  toutes  choses.  .Vais  vous,  Sei- 
gneur, ayez  pilie  de  nous.  i^.  Grâces  à  Dieu. 
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MARTYROLOGE 

ROMAIN 

POUR  CHAQUE  JOUR  DE  L'ANNÉE 

■ 

LE  PREMIER  JOI'R  DE  JANVIER,  préférence  le  44  juin,  jour  auquel  il  fut  sa- 

DE  LÀ  Lra»  LE  èvé<pie.  * 

En  Afrique,  le  bienhenreiiz  Folgeaca, 

abcdeigliilclniDpqrstu        évêque  de  Ruspe,  qui,  duns  U  persécution 

des  \  andales,  soufTrit  beaucoup  de  la  part 
M  »  tt  tt  ts  M  M  «7  u  M  M  I  Anens  potir  la  foi  catholique  et  1  excel- 

lence de  sa  doctrine,  et  fut  relégué  en  Sar- 
Ia  Cifeondskni  de  Notre-Seigneur  Jésus*    d^gne  ;  d'où  ayant  eu  permisuon  de  retoor- 
Oiriit,  etrOclave  de  sa  Nativité.  ner  dans  son  #)cà8e,  il  y  mourat  en  piûx, 

A  Rome,  saint  Almaque,  martyr,  qui^  par  aussi  recommandable  par  ses  prédications 
l'ordre  d'Alipe,  préfet  de  la  vilî»^,  fut  mis  à  que  par  la  ?aintelr'  de  sa  vie. 
mort  par  les  gladiateurs,  parce  qu'il  avait  dit  A  Ciiiéti,  daus  l'Abruzze  cilérieure,  nais- 
publiquement  :  o  C'est  aiiyourd'bui  l'Octave  sauce  au  ciel  do  saint  Justin,  évêque  de  celte 
â»  la  NattvHi  du  Seigneur;  lenoncei  au  ville,  illostra  par  sa  sainteté  et  ses  miiades. 
culte  superstitieux  des  idoles,  et  alistenesE-  Dans  le  monastère  de  Jouau,  au  diocèse 
vous  d'offrir  des  sacrifices  impurs.  »  de  Lyon,  raint  OyL'inl,  abhê,  dont  la  vie  a 

Dans  la  même  ville,  sur  la  voie  Appienne,     été  pleine  de  vertus  et  de  miracles, 
trente  soldats,  martyrs,  couronnés  sous  l'em-       A  Souvigny,  saint  Odilon,  abbé  de  Cluui, 
peraor  DIodétien.  qui,  le  premier,  ordonna  qu'on  fit  dans 


À  Rome  encore,  sainte  Martine,  vierge,  nuMiasttoes  la  commémoralioii  de  tous  les 

qui,  sous  l'empereur  Alexandre,  après  avoir  fidèles  trépassés,  le  lendemain  de  la  fête  de 

enduré  divers  tourments,  obtint  enfin  par  tous  les  saints;  pratique  que  l'Eglise  univer- 

le  glaive  la  palme  du  martyre.  On  célèbre  selle  a  depuis  approuvée  en  la  recevant, 

sa  fêle  le  30  de  ce  mois.  Au  mont  Senano,  en  Toscane,  le  bien- 

A  Spolette,  saint  Concorde,  prêtre  et  mar-  beureux  Bonûlio,  confèsseur,  l'un  des  sept 

tyr,  qui,  du  temps  de  l'empereur  Antonin,  instituteurs  de  Tordre  des  Servîtes,  qui, 

meurtri  d'abord  de  coups  de  bâton,  fut  en-  ayant  honoré  la  sainte  Yierge  avec  un  zèle 

suite  étendu  sur  le  cbevalet,  puis  souffrit  ardent,  fut  appo^A  soudain  par  elle  à  jouir 

longtemps  en  prison,  où  un  ange  vint  le  du  bonheur  du  ciel, 

consoler,  et  bail  eutm  sa  vie  par  le  glaive.  A  Alexandrie,  le  décès  de  sainte  Euphro- 

Le  mAoïe  jour,  saint  Magne,  martyr.  sine,  vierge,  qui  se  distingua  dans  son  no- 

A  Gésarée  en  Gappadoce,  le  décès  de  saint  nasière  par  une  sévère  abetinenee  et  par  des 

Barile,  évêque,  dont  la  fâte  se  sdennise  de  mirades. 
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pour  le  ciel,  sortit  glorieux  de  ce  monde. 

A  FUmnoe,  saint  André  Gonini,  de  Flo- 
luioe,  canne,  évêque  de  FieMles,  otiftlire 

par  ses  miracles;  il  fut  mis  au  nombre  des 
saints  par  1p  pap»^  lîrVv^iri  VIU  :  on  célèbre Sa 
fête  le  quatrième  jour  de  lévrier. 

A  Gerres,  en  Egypte,  saint  Nilammon, 
ledue,  qui,  lonqa'on  remmenai!  malgré 
lui  pour  rélever  à  l'épiscopat,  ae  Mi  en 
pciimelraiidikaoa  esprit  à  Dieu. 

US  SEPTIÈliE  JOUR  DB  lAHVlER, 

OI  LA  VBKt  Ut 

abcde  f  gbik  Imopqrst  u 
t  •  M  II  li  13  H  t*  t<  1T  iS  19  M  »  il  ttli  »  M 

A   B    C   D   E   F   F   G    II    M    N  P 

Le  relonr  d'Egypte  de  l'Eobnt  JéeiiB. 

Le  même  Jour,  la  naissais  c  au  ciel  de 
saint  Lucien,  prêtre  de  l'Eglise  d'Antioche, 
on  des  hommes  les  plus  savants  et  les  plus 
éloquents  de  son  siècle,  qui  souHdt  le  mar- 
tyre à  2<icomédie  pour  la  foi  de  Jésos-Christ, 
dorantla pecaéentioa  de  Galère  Masâmien, 
ét  ftit  enterré  à  Htiénopolis  en  Bithynie. 
Saint  Jean  ChryMMtome  a  Mt  nn  discours  à 
M  louange. 

A  Antioche,  saint  Clerc,  diacre,  qui  fut 
mil  sept  fois  àla  torture,  et  terni  fort  kmg- 
tefs  dans  une  étroife  priaon  pour  la  dé- 
fense de  la  vérité;  enfin,  ayant  en  la  tète 
«wpée,  il  acheva  son  martyre. 

A  Héradée,  les  saints  martyrs  Félix  et 
Janvier. 

Le  même  jour,  aûnt  JaUeo,  martyr. 
En  Danemark,  annt  Canot,  n»  et  mar^, 

dont  on  célèbre  la  fête  le  dix-neuf  janvier. 
A  Pavie,  aaint  Cri^in,  évéqne  et  confoe- 

«eur. 

Ko  Dacie,  saint  ISicétas,  évèque,  qui  prè> 
cW  l'Evangile  à  dea  natioiia  làroaciMa  et 
badiaica,  les  rendit  doqoea  et  tnûUablea. 

En  Egypte,  le  liienheureuz  Théodore, 

moine,  qui  brillfi  par  sa  sainteté  du  temp?  rie 
Constantin  le  drand,  et  dont  «lainl  Athanase 
4  pfrie  dam  la  Vie  d€  saint  AnloiM. 


A  Barceionne,  saint  Raymond  de  Pena- 
fort,  de  Tmcdre  dea  Frèrea  PrAdwiiB,  eè- 
lèbra  par  aa  doctrine  et  sa  sainteté.  On  ne 
foit  sa  iête  qne  le  vingtMs  Janvî». 

LE  HUinÈHE  JOUR  DE  JANVIER, 

I)B  I.A  LimE  LE 

abc  «le  f  gbik  Imupqrsl  a 

1  t*  Il  IS  IS  14  15  1*  17  1t  19  »  U  n  »  M  »  i%  » 

A     BC  DEFFGQMNP 

A.  Beanvais,  en  France,  les  adnts  mar^ 
Lucien,  prêtre,  Mamnùen  et  Julien.  Les  per- 
sécuteurs firent  d'abord  mourir  par  le  glaive 

les  deux  Hprni'Ts.  Saint  Lucien ,  qui  était 
venu  dans  les  Gaules  avec  saint  Denis,  per- 
sistant k  confesser  de  vive  voix  le  nom  de 
Jésuft^Sirist,  et  ne  ceeiaot  point  de  le  fatre, 
Ait,  après  avoir  été  cruéUement  flagdlé, 
condamné  au  même  supplice  que  ses  oon^- 
gnons. 

De  plus,  saint  Eugénieu,  martyr. 

En  Libye,  les  saints  martyrs  Théophile, 
diserte,  et  Héllade,  qui,  d'abord  déchirée  à 
coups  de  Ifluiières,  puis  piqués  avec  des  téfs 
aigus  de  pots  cassés,  furent  enfin  jetée  dans 
le  feu,  où  ils  rendirent  lenr  àme  à  Dieu. 

A  Venise,  saint  Laurent  Justinien,  confes- 
seur et  premier  patriarche  de  cette  ville, 
canonisé  par  le  pape  Atomndre  TIII,  pour 
sa  doctrine  et  les  dons  excellents  de  la  sa- 
gesse divine  dont  Dieu  l'avait  rempli.  On  fait 
encore  mention  de  lui  le  cinquième  jour  de 
septembre. 

A  Biéropolis  en  Asie,  saint  Apollinaire, 
évêque,  qm  Mllapar  sa  sainteté  etsa  doe^ 
trine^sons  le  règne  de  Marc  Antonin  V'  rp. 

K  Naplfs.  «nint  Sii^verin,  évêque,  frère  de 
saint  \ictorin .  in;irl\i  ,  qui,  aprè.s  avoir 
opéré  beaucoup  de  miracles,  mourut  en 
paiz,  plein  de  verlaa  et  de  mérites. 

A  Pavie,  saint  Ifaxime,  évêque  et  confes- 
seur. 

A  Mf"f7,  «nint  Patient,  évêqu*' 
En  Aliemaîrnp,  vers  les  confins  de  la  Ba- 
vière, de  la  (^mtiiie  et  de  l'Autriche,  saint 
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Séverin,  abbé,  qm  prêcha  l'Evangile  aux 
peuples  de  ces  provinces,  connues  antrrfds 

sous  le  nom  de  Norique,  et  en  fut  appelé 

l'apôtro.  Son  corps  fut  miraculptisempnt 
porté  à  Lucullano,  près  de  Naples,  d'où  il  a 
été  transféré  depuis  dans  le  monastère  qui 
porte  son  nom. 

LE  NEUVIÈME  JOOR  OE  JANVIER, 

DE  LA  LUNE  LE 

•  bcde  fghikimnpqrstu 
10  II  a  13  14  is  i«  17  tt  19  in  11  a  t3  n  35  le  v  it 

A    B  CDEFFGUMNP 

A  Antioche,  naissai.cp  au  ciel  de  saint 
Julien,  martyr,  et  de  sainte  Basilisse,  viert^e, 
ton  épouse,  qui  passèrent  à  une  vie  plus 
benreuse,  soua  les  emperears  DiocilétieB  et 
Maximieii.  IfatsUisse,  ayant  gardé  la  virgi- 
nit(^  avec  son  mari,  finît  tranquillement  ses 
jours.  Four  Julien,  aprè?  qu'on  eût  brûlé 
un  grand  nombre  de  prêtres  et  de  ministies 
de  l'Eglise,  qui  s'étaient  réftigiés  chei  liû, 
pour  éviter  la  cruauté  de4a  persécntioo,  il 
souffrit  de  très-rigoureuses  tortures ,  et  flit 
décapité  par  ordre  du  président  Marrien. 
Avec  lui  eiidurèrinit  la  mort,  Antoine, 
prêtre;  Anastase,  que  Julien  ressuscita  et 
rendit  partidpant  de  la  grftce  de  Jésns^ 
Christ;  Gelse,  jeune  enfant,  et  MardoniUe 
sa  mère,  avec  sept  frères,  et  ^uàeon  antres 
de  leurs  compag^nons. 

Dans  la  Mauritanie  Césarienne,  sainte 
Marcienne,  vierge,  qui,  ayant  été  exposée 
anx  bâtes,  parvint  à  la  gloire  dn  martyre. 

A  Smyme,  les  sainte  martyrs  intal,  Revo- 
cat  et  Fortunat. 

En  Âfriqtie,  les  saints  Ëpictète,  Jucond, 
Second;  Vital,  Félix,  et  sept  autres  saints 
martyrs. 

A  Sébaste  en  Arménie,  saint  Pierre, 

évèque,  frère  de  saint  Basile  le  &iind. 

A  Ancône,  saint  Marcellin.  évêqtie,  qui, 
aidé  du  secours  de  Dieu,  préserva  cette  ville 
d'un  grand  incendie,  auisi  que  l'écrit  saint 
Grégoire. 


LE  DaitME  JOUR  DE  JANVIER, 

DE  LA  LOSB  LS 

a  b  (■  d  e  f  R  b  i  k  I  m  11  i>  q  r  »  l  n 
11  It  13  it  15  i«     n     îfi  Ji  li  .M  i'.  ir.  !««  H  » 

ABCDËi-  FGHMNP 
WIS9«SE«T«f» 

En  Chypre,  saint  Nic^anor,  l'un  des  sept 
premiers  diacres,  qui,  s'étant  rendu  admi- 
rable par  l'éminence  de  sa  foi  et  de  sa  vertu, 
mérifai  de  reeevoir  nne  glorieuse  coanone. 

A  Rome,  saint  Agathon,  pape,  qui,  cé- 
lèbre par  sa  piété  et  sa  seienee,  moamt  en 
paix. 

A  Bourges,  saint  Guillaume,  archevèpe 
et  confesseur,  illustre  par  ses  miracles  et  ses 
vertus,  qui  fot  eanoniaè  par  le  pape  Hono- 
rius  III. 

A  Milan,  saint  Jean  le  Bon,  évéqne  et 

confes?pnr. 

Dans  la  Théhai  le,  n  iissance  au  ciel  é« 
saint  Paul,  premier  ermite,  qui,  s'étant  re- 
tiré dans  le  désert,  n'ayant  encore  que  ttSm 
ans,  y  demeura  aeuljuaqu'à  la  eenttrosièiiie 
année  de  son  âge.  Saint  Antoine  vit  son 
âme  que  les  ancres  portaient  au  ciel  au  mi- 
lieu d'une  troupe  nombreuse  d'apôtres  et  de 
prophètes.  Un  ne  célèbre  sa  fête  que  le  quin- 
idème  jour  de  ce  mob. 

A  Gonstantinople,  saint  Maiden,  prltie. 

Au  monastère  de  Cusan,  naissance  au 
ciel  de  saint  Pierre  Urséolo,  d'abord  doge  de 
Venise,  ensuite  moine  de  l'ordre  de  Saint- 
Benoit,  et  remarquable  par  sa  piété  et  ses 
vertus,  dont  on  célèbre  la  fMe  le  li  janvier. 

LE  ONZIÈME  JOUR  Di^  JAiNVIER, 
m  LA  LUJIB  LE 
abcdefghik  mnpqrstu 

Il  13  1;  tS  !«  n  !>»  19  ÎO  il  tî  i3  2J  ÎS  16  S7  M  î»  M 

ABCDEFFGHMN  P 
ll8«S««7l«lltl 

A  Rome,  naissance  au  ciel  de  samt  Hygiû» 
pape,  qui,  pendant  la  penécutiMi  d'Ankk 
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idii,  consomma  glorieusement  son  DHur^pie. 

En  Afrique,  saint  Salve,  martyr,  pour  la 
fête  duquel  saint  Auguslia  ût  un  discours 
au  peuple  de  Gartbage. 

A  Alexandrie,  tes  saints  niait]ns  Pierre, 
Sévère  et  Leufie. 

A  Fermo,  dans  la  marche  d^AnoOoe,  saiot 
Alexandre,  évêque  et  martyr. 

A  Amiens,  saint  Salve,  evêque  et  martjT. 

A  Blindes,  saint  Leuce,  évêque  et  coofes- 
aeor. 

En  Cappadooe,  an  idllage  de  Marine, 
saint  Tbéodose  le  Céoobiarque,  qui,  npr/<? 
avoir  beaucoup  soutTprf  pour  la  défense  do 
la  foi  catholique,  mourut  en  paix. 

Dani  la  Tliebaiile,  saint  Palémon,  abbé, 
maître  de  saint  PacÔme. 

A  GaBlét-SBint>Elîe,  près  dn  mont  Saint- 
Slhrastre,  saint  Anastase ,  moine,  et  ses  com- 
pagnons, qui,  appelés  par  une  voix  divine, 
s'en  allèrent  au  Seigueur. 

A  Pavie,  sainte  Honorate,  vierge. 

LE  DOUZIÈME  JOUR  DE  JANVIER, 
M  LA  UnU  LE 
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A  Rome,  sainte  Tatienne,  marf}Te,  qui. 
sous  l'empereur  Alexandre,  fut  dédurée 
avec  des  ongles  et  des  peignes  de  fer,  espo- 
sée  anx  bètes,  et  jetée  dans  le  léu,  sans 
néanmoins  en  recevoir  aucune  atteinte-,  en- 
fin, ayant  péri  par  le  glaive,  elle  s'en  alla 
au  ciel. 

En  Acbale,  saint  Satyre,  martyr,  qui, 
passant  devant  nne  idole,  soaflia  dessus,  en 
imprimant  sur  son  front  1«  signe  de  la  croix, 
et  la  fit  aussitôt  tomber  par  terre;  et  pour 
eela  fut  décapité. 

Le  même  jour,  saint  Arcade,  martyr, 
illustre  par  sa  naissance  et  par  ses  miracles. 

En  Afrique,  le  triomphe  des  martyrs, 
irinia  ZotUp»,  Rogat,  Modeste,  Casbile,  et 
qqaianie  soldÉts» 
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A  Ck)D8tantinople,  saints  Tigre,  prêtre,  et 
Eutrope,  lecteur,  qui  endurèrent  la  mort  dn 
temps  de  l'empereur  Arcade. 

A  Tivoli,  saint  Zotique,  martyr. 

A  Ephèse,  le  martyre  de  qnaiante-deux 
sûnts  moines,  qui,  ayant  été  cruellement 
tourmentés  pour  la  défense  des  saintes 
images,  sous  C.onstanlin  Copronyme,  ache- 
vèrent eiUln  leur  martyre. 

A  Bamnne,  saint  iean,  évéqoe  et  eanllaa- 
senr. 

A  Vérone,  saint  Probe,  évêque. 
En  Angleterre,  saint  Benoit,  abbé  et  con- 
fesseur. 

LE  TREIZIEME  JOUR  DE  JANVIER, 
M  Là  IVNB  U 
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L'Octave  de  l'Epiphanie  de  Motre-Sei- 

gncur. 

A  Home,  sur  la  voie  Lavicane,  la  cou- 
ronne de  quarante  sainls  soldati^  qpà  méri^ 
ièrent  de  conliasaer  la  vraie  liai,  dn  temps  de 

renipereur  Gallien. 

En  Sardaigne,  saint  Polit,  martyr,  qui, 
sous  l'empereur  Antonin  et  le  président  Je- 
lase,  ayant  beaucoup  souffert,  obtint,  eu  pé- 
rissant par  le  glaive,  la  gloire  dn  martyre. 

A  Syogidon  (Belgrade),  dans  la  hanie  My- 
sie,  saints  Hermyle  et  Stratonique,  martyrs, 
qui,  après  avoir  enduré  de  eniel'^  tourments, 
sous  l'empire  de  Licinius,  furent  noyés  dans 
le  Danube. 

A  Gordoue,  les  saints  martyrs  Gnmesinde, 
^étre,  et  Servns-Dei,  moine. 

A  Poitiers,  nussance  au  ciel  de  saint  Hi- 
laire,  évêque,  confesseur  et  docleur  de  l'E- 
glise, qui,  exilé  pendant  quatre  ans  en  Pbry- 
gie,  pour  la  foi  catholique  qu'il  défendit 
avee  vignenr,  entre  autres  mirades,  ressus- 
cita nn  mort.  On  ne  célèbre  sa  f5le  que  le 
Jour  suivant. 

A  Gésarée  en  Cappadoce,  saint  Léonce, 
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évêque,  qui  soutint  divers  combats  coutre 
les  gentilSj  sous  Licim  us,  et  contre  les  Ariens, 
«otts  Conrtiiilliile  Grand. 

A  Trêves,  suot  Agrèoe,  évéqne. 

Âa  mMuêtèce  de  Yergy,  saint  ^vent,  ooor 
fessour. 

A  Aniasée,  dans  la  province  du  Pont, 
sainte  Glaphyre,  vierge. 

A  Milan,  au  monastfare  de  sainte  MarOie, 
la  bienheureuse  Véronique  de  Wnasoo,  de 
l'oKdie  de  Saint*  Augustin. 

LE  QDATOBZIËIIE  JOUR  DE  lANVIEft, 

m  LA  imnt  li 
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Saint  Hilaire,  évêqœ,  eonfèaseor  et  deo- 
leur  de  l'Eglise,  d<»it  rftme  s'envok  an  eid 

le  jour  prêcédenf . 

A  Noie  en  Campanie,  naissance  au  ciel  de 
saint  Félix,  prêtre,  qui,  ayant  été  cruelle- 
ment  lounnenté  par  les  persécuteurs  de  la 
foi,  mis  aux  fers,  eondié  sur  des  eoqwUages 
et  sur  des  têts  de  poto  easst's,  fut  pendant  la 
nuit  délivré  par  un  ange,  airi  i  que  l'écrit 
saint  Paulin  ;  enfin,  la  pi^r^mition  nyant 
ecséé,  il  fil  des  conversions  innombrables 
par  le  bon  exempte  de  sa  vie  et  par  la  force 
de  ses  disooun;  et  devenu  tSAhn  par  ses 
miracles,  il  mourut  en  paix. 

En  Judée,  saint  Malaohic,  prophète. 

Sur  le  mont  Sinai,  trenti'-huit  bienheu- 
reux moines,  massacrés  pai  les  Sarrasins 
pour  la  foi  de  Jésus43urist 

En  Eg>'pte,  au  pays  de  BalUie,  quarante- 
trois  bienheuretix  moines,  qui  furent  pareil- 
lement mis  ù  mort  par  les  Blemmyens,  pour 
la  défense  de  la  religion  chrétienne. 

A  Milan,  saint  Daee,  évêque  et  confesseur, 
dont  saint  Grégoire,  pape,  bit  mention. 

fin  Afrique,  saint  Euphraise,  évêque. 

En  Syrie,  saint  Julien  Sabas  l'ancien,  qui, 
par  la  force  de  ses  miracles,  au  temps  de 
l'empereur  Yalens,  rétablit  dans  Antioche  la 
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foi  catholique,  qui  y  était  presque  entière- 
ment détruite. 

A  Néooésàrée,  dans  Je  Ponl^  sainte  Ha- 
erine,  disciple  de  saint  Grégdre  tfaaoma- 
tburge,  et  aïeule  de  s^ntBasile,  qu'èlie  éleva 
dans  la  Toi. 

LE  QUINZiÈliE  JOUR  DE  JANVIER, 

sa  Là  Lomu 
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Sûnt  Paul,  premier  ermite,  qui  fut  reçu 
au  milieu  des  chœurs  des  bienheureux  le 

dixième  jour  de  ce  moi-j 

Au  territoire  d  Anjou,  saint  Maur,  abl>é, 
disciple  de  saint  Benoit,  qui  l'instruisit  dès 
son  enfance.  Rien  ne  montra  mieux  comUen 
il  àvmt  profité  des  leçons  d'un  si  bon  maître, 
quelamnnière  dont  il  marcha  sur  la  surface 
des  eaux,  ce  qu'on  n'avait  point  vu  arriver 
depuis  saint  Pierre.  Envoyé  en  France  par 
son  maître,  il  y  li&tit  un  célèbre  monastère, 
qu'il  gouverna  dorant  quarante  ansy  et  mou- 
rut en  paix,  célibie  par  sesc^eox  mir»^ 
des. 

En  Judée,  les  saints  Habacuc  et  Michée, 
prophètes,  dont  les  corps  furent  trouvés  par 
révélatian  divine  sous  Théodoee  FAndea. 

A  Anagni,  sainte  Seoondine,  vierge,  qui 
fat  martyrisée  sous  l'empereur  Dèce. 

A  Cagliarî  en  Sardaigne,  saint  Ëphise, 
martyr,  qui,  dans  la  persécution  de  Dioclé- 
tien,  revêtu  de  la  force  d'en  haut,  sunaonla 
les  tourments  que  lui  ibisait  souOHr  le  Juge 
Flavien;  puis,  ayant  eu  la  tête  tranchée,  il 
entra  vicloi  ieux  dans  le  ciel 
ANole  en  (!ampanÎB,saiulMaxi  me,  évêque. 
A  Clermont  en  Auvergne,  saint  Bonet, 
évêque  et  confesseur. 

En  Egypte,  saint  Hacaîre,  abbé,  disciple 
de  saint  Antoine,  très-célèbre  par  su  vie  et 
par  ses  miracles. 

Le  mêmp  jour,  saint  Isidore,  céièbre  par 
sa  sainteté,  sa  loi  et  ses  mirades. 
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A  RAme,  saint  Jean  Calybite,  qui  demeura 
quelque  temps  ignoré  dans  un  coin  de  la 
maison  de  son  père,  piûs  dans  ttD6  edNiiiet 
près  de  cette  tnaison,  dont  lîle  du  Tibre. 
Son  pèie  et  sa  mère  ne  l'y  reconmxrait  qu'à 
sa  mort.  S'étant  alors  rendu  célèbre  par  di- 
vers miraclos,  il  fnt  i^nlerré  dans  le  même 
lieu,  où  depuis  on  a  construit  une  église  en 
son  honneur. 

LE  SEBIËIIE  JOUR  DE  lAimER, 

DE  LA  lOVM  U 

abcdergki  k  Imnpqrslu 

17  «8  IJ  50  îl  îi  i3  14  IS  SU  Î7  î»  i9  30   t   2    î   ;  5 

ABCD  EFFGHMNP 
•    1    «    «    tO  It  tl   It  13  «4  IS  M 

A  Rome,  sur  la  voie  Salaria,  naissance 
au  ciei  de  saint  Marcel,  pape  et  martyr^  qui, 
pour  evoir  confessé  la  M  eatliolique,  fut, 
par  Voidreda  tyrenHexence,  d'abord  rnear» 
tri  de  coups  de  Mton,  puis  employé  dans  la 
prison  pn  Mi  que  au  service  des  animaux,  et 
mourut  dans  cette  pénible  fonction,  revêtu 
d'un  cilioe. 

Ail  HazQc  en  Aflrufiie»  le  nHur^yre  des  saints 
Bérard,  Pierre»  Aoeurse,  Ajut  et  Othon«  de 
Tordre  des  Mineur?. 

A  Arles,  saint  Honorât,  évêque  et  confes- 
seur, illustre  pendant  sa  vie  par  sa  science 
et  ses  mirades. 

A  Odeno.  saint  Titien,  évêque  et  oonfes- 
seur. 

A  Rhinocoinre  fFarainidaj  en  E;xyptc, 
saint  Mêlas,  évêque,  qui,  sous  Vfmjjereur 
Valeofi,  après  avoir  soullèrt  l'exil  et  d'autres 
peines  pour  la  fbi  eatbcdique,  mourut  ea 
paix. 

A  Fondi  en  Campanie,  saint  Honorât, 
abbé,  dont  le  pape  saint  Grégoire  £ùt  men- 
tion. 

An  monastère  de  Péronne,  saint  Fursy, 
eonfesseor. 

A  Rome^  sainte  Priscille,  qui  consacra  ses 
biens  et  sa  personne  au  service  des  marlyrs. 


LE  Da-âEPTlâŒ  JOUR  DE  JèHmA, 
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Dans  la  ThélMdde,  saint  Antdne,  abbé» 
père  d'une  multitude  de  solitaires,  qui  se 

reuflit  trè.s- illustre  par  sa  sainte  vie  et  par 
ses  miracles,  ainsi  que  le  rapporte  saint 
Athanase  dans  l'excellent  livre  qu'il  a  com- 
posé de  ses  actions.  8«i  corps  ayant  élé 
trouvé  par  révélation  dfivine,  sous  l'em|nTe 
de  Justinien,  fut  port»'  à  Alexandrie  et  in- 
humé dans  l'églisi'  <le  Saint-Jean-Bapliste. 

A  Laiigres,  les  trois  saints  jumeaux  Spcu- 
sippe,  Elcusippe  et  Mélasippe,  qui  rempor- 
lèiênt  la  couronne  du  martyre  avec  leur 
aïeule  Léomille,  sons  rempire  de  Mare-An- 
rèle. 

A  Rome,  l'invention  des  saints  martyrs 
Diodore,  prêtre,  Marlen,  diacre,  et  leurs 
compagnons.  Comme  Us  célébraient  la  fêle 
des  martyrs  dans  une  sablonnière»  sous  le 
pontificat  de  saint  Etienne,  les  persécuteurs 
de  la  foi  en  ayant  bouché  la  porte,  firent 
tomber  sur  eux  une  grande  quantité  de  terre 
dont  ils  furent  accablés;  et  par  là  ils  méri- 
tèrent aussi  de  parvenir  eux-mêmes  à  la 
gloire  du  martyre. 

A  Bourges,  le  décès  de  saint  Sul[)ice,  évê- 
que. surnommé  le  Débonnaire,  dont  la  sainte 
vie  et  la  mort  précieuse  ont  été  illustrées  par 
un  grand  nombre  de  glorieux  miracles. 

A  Rome,  au  monasl^  de  Saint-André» 
les  saints  religieux  Antdne»  Mémle  et  Iea% 
dont  le  pape  saint  Grégoire  parle  dans  ses 
écrits. 
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LE  DIX-HUITIÈME  JOUR  DE  JANVIER, 
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La  chaire  de  saint  Pierre,  apôtre,  en  mé- 
moire de  l'établissement  de  son  siège  à 
Rome. 

De  plus,  à  Rome,  sainte  Prisque,  vierge, 
qui,  après  avoir  beaucoup  souffert,  reçut 
la  couronne  du  martyre,  sous  l'empereur 
Claude. 

An  Pont,  les  saints  martyrs  Mosée  et  Am- 
mone,  soldats,  qui,  ayant  été  d'abord  con- 
damnés aux  mines,  furent  ensuite  brûlés. 

Au  même  lieu,  saint  .\thénogènu,  l'ancien 
et  le  théologien,  qui,  avant  d'être  jeté  au 
feu  où  il  devait  achever  son  martyre,  chanta 
avec  joie  une  hymne  qu'il  laissa  par  écrit  à 
ses  disciples. 

A  Tours,  dans  la  Gaule,  saint  Yolusien, 
évèque,  qui,  ayant  été  pris  par  les  Goths, 
rendit  en  exil  son  âme  à  Dieu. 

Dans  la  même  ville,  saint  Léobard,  reclus, 
qui  brilla  par  sa  merveilleuse  abstinence  et 
par  son  humilité. 

En  Bretagne,  saint  Déicole,  abbé,  disciple 
du  bienheureux  Colomban. 

A  Côme^  sainte  Libérate,  vierge. 

LE  DIX-NEUVIÈME  JOUR  DE  JANVIER, 

DB  LA  LUMB  LB 
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Saint  Canut,  roi  et  martyr,  qui  reçut  la 
couronne  de  gloire  le  septième  jour  de  jan- 
vier. 

A  Rome,  sur  la  voie  Comélie,  les  saints 
martyrs  Maris,  Marthe  sa  femme  et  leurs 
enfants  Audifax  et  Abacum,  nobles  Persans, 
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qui,  sous  l'empereur  Qaude,  étant  venus 
dans  cetlo  ville  par  dévotion,  endurèrent  les 
bastonnades,  le  chevalet,  le  feu,  les  ongles 
de  fer;  enOn,  après  qu'ils  eurent  tous  eu  les 
mains  coupées,  Marthe  fut  noyée  dans  une 
mare;  les  autres  furent  décapités  et  leurs 
corps  brûlés. 

A  Smyrne,  saint  Germanique,  martyrisé 
pendant  la  persécution  de  Marc  Antonio  et 
de  Commode  :  c'était  un  jeune  homme  à  la 
fleur  de  l'âge.  Ayant,  par  le  secours  de  la 
grâce,  surmonté  la  crainte  que  pouvait  lui 
causer  la  faiblesse  de  la  chair,  il  provoqua 
hardiment  la  bête  qui,  suivant  la  sentence 
du  juge,  devait  le  dévorer  :  mis  en  pièces 
par  ses  cruelles  morsures,  il  mérita  ainsi 
d'être  incorporé  au  pain  véritable,  à  Notre- 
Seigneur  Jésus-Christ,  pour  lequel  il  mou- 
rait. 

En  .\frique,  les  saints  martyrs  Paul,  Gé- 
ronce,  Janvier,  Saturnin,  Succès,  Jules.  Cat 
et  deux  femmes,  Pie  et  Germaine. 

A  Spolète,  le  supplice  de  saint  Pontien, 
martyr,  qui,  sous  l'empereur  Antouin,  fut 
cruellement  fouetté  par  l'ordre  du  juge  Fa- 
bien, et  contraint  de  marcher  sur  des  char- 
bons ardents  ;  ce  (ju'ayant  fait  sans  en  res- 
sentir aucun  mal,  il  fut  attaché  sur  le  cheva- 
let, puis  suspendu  avec  des  crocs  de  fer,  et 
en  cet  état  jeté  dans  une  prison,  où  il  eut  le 
bonheur  d'être  fortifié  par  la  visite  des  an- 
ges :  enfin,  après  avoir  été  exposé  à  des  lions 
furieux  et  arrosé  de  plomb  fondu,  il  périt 
enfin  par  le  glaive. 

A  Lodi,  saint  Bassien,  évêque  et  confes- 
seur, qui,  avec  saint  Ambroise,  combattit 
courageusement  contre  les  hérétiques. 

A  Worcesler  en  Angleterre,  saint  Wulstan, 
évêque  et  confesseur,  illustre  par  ses  vertus 
et  ses  miracles,  et  mis  au  nombre  des  saints 
par  Innocent  111. 
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elle  eut  la  tftte  tranchée.  Saint  Jérftme  a  lUt 

ton  éloge  en  ces  termes  :  <r  La  vie  d'Agnès 
a  été  louée,  surtout  dans  les  églises,  pnr  les 
écrits  et  par  les  langues  de  toutes  les  iialioiis, 
parce  que,  surmontant  la  laiblesiie  de  sou 
âge,  elle  a  triomphé  du  tyran  et  conaaeié  ta 
diastcté  {MUT  nn  glorieux  martyre.  » 

A  Athènes,  saint  Publius,  évêque,  qui  gou- 
verna noblement  l'église  d'Athènes  après 
A  Rome,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Fa-    saint  Denis  l'Areopagite.  Aussi  célèbre  par 
bit^n,  pape  et  martyr,  qui,  ayant  sou  (Ter  t  la    l'éclat  de  ses  vertus  quHlIustre  par  sadoctrine, 
mort  fone  l'emperenr  Vèo»,  ftit  enterré  dans   H  remporta  la  couronne  de  gloire  pour  le  té' 
le  cimetière  de  CallUte.  moignage  qu'il  avait  rendu  à  Jésua-Gbrist. 

I^ans  la  même  ville,  aux  catacombes,  saint  A  Tarragone  en  Espag^ne,  les  saints  mar- 
Sébastien,  martyr,  qui  avait  le  commande-  tyrs  Fractneux,  évêque.  Au^'ure  et  Enloge, 
ment  de  la  première  cohorte  des  gardes  pré-  diacres,  qui,  au  temps  de  la  persécution  de 
toriennes  sous  l'empereur  Dioclétien.  Il  fut,  Gallienj  furent  prend^rem^t  enfermés  dans 
en  qualité  de  chrétien,  lié  à  un  arbre  au  mi*  une  étrmte  prison,  puis  jetés  au  milieu  des 
Heu  d'un  champ,  pe  rcé  <le  flèches  par  ses  flammes,  où,  après  que  leurs  liens  eurent 
propres  soldats,  et  enfin  frappé  de  coups  de  été  brûlés,  étendant  les  bras  en  forme  de 
bâton  jusqu'à  ce  qu'il  rendit  l'esprit.  croix ,  ils  accomplirent  leur  martyre  en 

A  Nicée,  en  Bithynie,  saint  Néophyte,  mar-    priant  Dieu.  Saint  Augustin  fit  un  sermon 
tyr,  qui,  à  l'âge  de  quinze  ans,  fut  flagellé,    au  peuple  le  jour  de  leur  fêle, 
jeté  dans  une  firomaise  ardente,  et  exposé      A  Troyes^  saint  Patrode,  qui  mérita  la 
aux  bêtes  ;  mats  comme  il  n'en  reçut  aucun   couronne  du  martyre  sous  rempeceur  An- 
mal  et  qu'il  peRçévéra  avec  constance  à  con-    i  éUen. 

Dnns  les  Gaules,  au  monastère  de  Riche- 
nau,  saint  Meiorad,  ermite,  tué  par  des  vo« 
leorB. 

A  Paine,  saint  Eppliaiie,  évêque  et  con- 
fesseur. 


fesser  la  foi  de  Jésus-Christ,  on  le  fit  périr 
par  le  glaive. 

A  Gé8èDe»8dntllanr,  évêque,  illustre  par 
ses  vertus  et  ses  miracles. 

En  Palestine,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Futhyme,  abbé,  qui  brilla  dans  l'Eglise  par 
son  zèle  à  maintenir  la  discipline  catholique 
et  par  l'éclat  de  ses  miracles,  sous  le  règne 
de  reupcfenr  Maiden. 
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A  Rome,  le  martyre  de  sainte  Agnès, 
vierge,  qui,  sous  leprélM  de  ta  ville,  Sym- 
ptarone^  fut  Jetée  dans  un  grsnd  léu;  mais, 
les  flammes  t^étant  éteintes  par  ses  prières, 

lOM*  IL 


LE  YINCT-DeUXIÈME  JOUR  D£  JANVIER, 
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A  Valence,  dans  l'Espagne  Tarragonaise, 
saint  innoent,  diacre  et  martyr,  qui,  sons  le 

président  Dacien,  fameux  par  ses  cruautés, 
après  avoir  souffert  l;i  pri«on,  h  faim,  le 
chevalet,  la  dislocation  de  ses  memi)fes,  le 
gril  de  fer  tout  rouge  de  feu,  et  plusieurs 
autres  sortes  de  tourments,  s'en  alla  au  del 
recevoir  la  récompense  de  son  martyre. 
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Prudeoce  a  excellemment  décrit  en  vers  son 
glorieux  triomphe;  1p  bienheureux  Aiicns- 
tin  et  le  pape  saint  Léon  lui  ont  aussi  donné 
de  grandes  louanges. 

A  Rome,  aiucEaux Salviennes,  saint  Anas^ 
taa^  moÎDe  persan,  qui,  après  les  tourments 
d'une  rigoureuse  prison,  aprt'S  les  fouets  et 
les  chaînes  qu'il  avait  endurés  à  Césarée  de 
Palestine,  fut  encore  diversement  tourmenté 
par  Chearoès,  roi  de  Perse,  et  êoM  décapité. 
U  avait  ea  auparavant  la  consolation  d'en* 
voyer  au  martyre  soixante-dix  de  ses  com- 
pagnons, qui  furent  noyés.  On  porta  à  Rome 
sa  tête,  avec  son  image,  dont  If  «f^nl  aspect 
chasse  les  démons  et  gucnt  loa  maladies, 
eomme  fatlestent  les  ades  du  second  oon- 
ôle  de  Nicée. 

A  Embrun,  dans  la  Gaule,  les  saints  mar- 
tyrs Vin'-ent,  Oronce  et  Victor,  qui  furent 
couronnes  dans  la  persécution  de  Dioelétien. 

A  Novare,  saint  Gaudence,  évèque  et  con- 
fesseur. 

A  Sont,  saint  Donnniquej  abbé,  illustre 
parsesmirades. 

l£  TDiGT->TROISlÈIIE  JOUR  DE  JANVIER, 
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A  Baroeloime,  nawsanoe  an  dél  de  saint 

Raymond  de  Pennafort  :  sa  mort  est  men- 
tionnée le  septième  jour  de  janvier. 

A  Rome,  sainte  Eim-renlienne,  vierge  et 
martyre,  qui,  n'étant  encore  que  catéchu- 
mène, fat  lapidée  par  les  païens»  comme  eUe 
priait  sur  le  tombeau  de  sainte  Agn&s,  dont 
die  avait  été  la  sœur  de  Init. 

A  Philippe»,  en  Macédoine,  saint  Parme- 
nas,  un  des  sept  premiers  diacres,  qui, 
^abamUmnant  à  la  grâce  divine,  s'appliqua 
avec  une  entière  fidélité  au  ministère  de  la 
prédication  que  ]»  ap6tres  lui  avaieut  im- 
posé, et  parvint  sousTr^jan  à  k  gloire  du 
martyre. 


DES  SAINTS. 

A  Césarée  en  Mauritanie,  Ifâ  saints  mar- 
tyrs Sevérien  et  Aquila  son  épouse,  qui  fu- 
rent livrés  aux  flammes. 

A  Aulinoé,  ville  d'Egypte,  saint  Asdas, 
martyr,  qm,  après  divers  tourments,  fut 
précipité  dans  la  rivière,  OÙ  il  rendit  sa  pré- 
cieuse âme  à  Dieu. 

A  Ancyre  en  Galatie,  saint  Clément, 
évêque,  qui,  ayant  été  souvent  éprouvé  par 
diverses  tortures,  consomma  enfin  aoa  niar« 
tyre  sons  Diodétien. 

Au  même  lieu,  saint  Agathange>  qui 
souffrit  la  mort  Je  même  jour  sous  le  gour 
verneur  Lucius. 

A  Alexandrie,  saint  Jean  l'Aumônier, 
évéqne  de  eette  ville,  tiè»«61è1ire  par  son 
ardente  charité  pour  les  pauvres. 

À  Tolède,  saint  Ildefonse,  évêque,  qui, 
pour  prix  de  l'innocence  de  sa  vie.  et  de  la 
défense  qu'il  prit  de  la  virginité  de  la  Mère 
de  Dieu,  attaquée  pur  ieâ  hérétiques,  reçut 
de  cette  sainte  Hère  une  robe  d*ane  blan- 
dieor  éclatante;  enfin,  après  s'être  rendu 
célèbre  par  sa  sainteté,  il  fut  appelé  au  ciel. 

rifin"^  la  province  de  Valérie,  (  Abruzze  ci- 
térieure),  saint  Martyr,  solitaire,  dont  le 
pape  saint  Grégoire  bit  mention.. 

LE  VIMGT.QUATRIÈIIE  JOUR  DL  JANVIER, 
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La  naissance  ru  ciel  de  saint  Tiuiolliée, 
disciple  de  saint  Paul ,  et  ordonné  évèque 
d'fipbèse  par  cet  apôtre.  Apiès  avoir  sou- 
tenu pludeuis  oombals  pour  iésus^Christ, 
ce  zélé  ministre,  reprenant  un  jour  les 
païens  qui  saorifiaicnt  à  Diane,  fut  accablé 
d'une  grêle  de  pierres,  et  peu  ^rès  s'en- 
dormit dans  le  Seigneur. 

A  Anttoebe,  saint  Babylas»  évêque»  qui, 
après  avoir  souvent  glorifié  Dieu  par  ssa 
soudrances  durant  la  persccTitinn  de  Dèce, 
finit  sa  glorieuse  vie,  cbargé  dechaioes^afec 
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lesquelles  il  voulut  être  enterré.  On  rapporte 
qu'avec  lui  soufFrirenl  trois  enfanb',  rrbain, 
Prilidieu  et  Epoldue,  qu'il  avait  mstruils 
dans  la  foi  de  léauB-Cfarist 

A  Néooésarée,  les  saints  martyn  Har- 
doine,  ]^fuson,  Eugène  et  Mélellus,  qui  tous 
furent  brûlés,  et  dont  las  cendres  fiiient  je- 
tées dans  la  rivière. 

A  Foligno^  ssdnt  Félicien,  que  le  pape 
yidm  «n  avait  ocdonné  Mqo»,  et  qui, 
apfès  beanoonp  de  Iravauz*  reçnl,  dans  une 
extrême  vieilleH.<tc,  la  eolUNHiDie  da  martyre 
sous  i'emperenr  Dho. 

JDe  plus,  saint  Jyrse  et  sùnt  Prix,  mar- 
tyn. 

A  Botogne,  saint  Zamas,  qui,  ayant  été 
oidonaé  premier  évéqoe  de  celle  viUe  par 

le  p<'ip**  saint  Denis,  y  propi^a  d'une  ma^ 
nière  admirable  la  foi  chrétienne. 

Le  nrëme  jour,  saint  Suran,  abbé,  qui  tut 
en  grande  réputation  de  sainteté  du  temps 
des  lombards. 

L£  VINGT-CINQUIÈME  JOUR  DE  JANVIER, 
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LaOoimnlGii  de  saint  Paul,  apôtre,  ar- 
rivée la  seconde  année  après  rAseennon  de 
Noirftâeignenr. 

A  Damas,  naissance  an  ciel  de  saint  Ana- 
nie,  qui  baptisa  le  même  apôtre,  et  qui 
ayant  prêché  r£van{jrile  à  Damas,  à  Eleu- 
tliéropolia  et  alUeun,  ftil  meurtri  et  déchiré 
à  coups  de  nwft  de  boeuf  sous  le  juge  Lid- 
nius;  enfin,  accaUé de pierrea,  il  eonaomma 
ainsi  son  marf^Te. 

A  Aotioche,  les  saints  martyrs  Jiivcntin 
et  Maximin,  qui  obtinrent  la  couronne  du 
martyre  sont  loUen  l'Apostat.  Saint  Jean 
ChiTwwlome  fit  un  sermon  an  peuple  le 
jour  de  leur  Atet 

En  Auvergne,  saint  Prix,  év^qnn,  et  saint 
Amarin,  homme  de  Dieu,  qui  furent  mis  à 
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mort  par  les  prindpanz  de  la  ville  da  Oer- 

mont. 

Le  même  jour,  les  saints  martyrs  Donat, 
Sebin  et  Agape. 
A  Tomes  en  SeyChie,  saint  Brefannion^ 

évêque  ,  d'une  sainteté  admirable ,  qni , 
tout  brûlant  du  zèle  de  la  foi  catholique, 
fleurit  dans  l'Ëglise  sous  Yalens,  emperanr 
arieo,  auquel  il  résista  fortement. 

A  Anus  dans  les  Gaules,  saint  Poppou, 
abbé,  illu8tre>par  ses  miracles. 

LE  VINGT-SOIÊME  JOUR  DE  JANVIER, 
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A  Smyme,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Polytarpe,  disciple  desidnt  Jean,  qui  ftit  or- 
donné évêque  de  cette  ville  par  te  même 

apôtre,  fit  le  primat  de  toute  TAsIe.  Ensuite, 
sous  l'empire  de  Marc  Anfonin  et  de  Com- 
mode, le  proconsul  étant  sur  s  u  ^inue.  (  l 
tout  le  peuple  assemblé  dans  l'amphithcàtre 
criant  tumultueuHment  contra  te  sainte  11 
Ibl  jtHé  dans  te  feu;  mais,  comme  il  n'en 
recevait  aucune  atteinte,  on  le  perça  d'un 
coup  d'épée,  et  il  obtint  ainsi  la  conronne  du 
martyre.  Douze  autres  chrétiens,  venus  de 
Philaddphie,  furent  martyrisés  avec  lui 
danstem&navllte. 

A  Hippone  en  Afrique,  saint  Tbéogéne, 
évêque,  et  trente-six  autres  martyrs,  qui, 
méprisant  une  mort  temporelle,  obtinrent, 
pendant  la  persécution  de  Valénen,  la  cou- 
ronne de  te  vfe  étemelle. 

A  Bethléem  de  Inda,  te  sommeQ  de  sainte 
Paule,  veuve,  mère  de  la  vierge  du  Christ, 
Eustochie.  Cette  vertneii<p  dime,  qui  était 
(lu  plus  noble  sang  des  s«;nateurs,  renonçant 
au  siècle,  distribua  tous  ses  biens  aux 
pauvres,  et  se  rrtini  auprès  de  te  crèche  du 
Sauveur;  où,  rempite  de  vertus,  elte  ftat 
enfln  couronnée  de  la  gMxii  due  à  un  long 
martyre,  et  passa  au  Tojanme  des  ctenx. 
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Saint  Jérôme  a  écrit  sa  Tle,  qnl  fiit  pleine 

d'admirables  vertus. 

Au  diocosc  de  Paris,  sainte  BathiUlc,  reine, 
iUustre  par  la  saiattité  de  sa  vie  et  par  l'éclat 
de  ses  mirades. 

LE  VIJ<GT-SEP110li-  JUl  ii  1>K  JANVIER, 
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A  Constantioople,  saint  Jean,  évêque,  à 
qui  sou  admirable  éloquence  fit  donner  le 
surnom  de  Chrysostome.  Ce  grand  saint  ser^ 
fit  Wiicoiip  la  religion  cfar6tieDiie  par  ses 
diseoiUS  et  ses  exemples  ;  et,  après  de  grands 
travaux  il  mourut  m  exil.  Son  saint  corps 
fut  trunsfere  eu  ce  jour  à  Constanliuople,  du 
temps  de  Théodose  le  Jeune  ;  dans  la  suite, 
il  fut  porté  à  Rome  et  placé  dans  la  basilique 
du  Prince  des  apôtres. 

A  Sora,  saint  Julien,  martyr,  qui,  ayant 
été  arrêté  dans  la  persécution  d'Anlonin,  eut 
la  tête  tranchée,  para;  qu'un  tempie  d'idoles 
était  tombé  pendant  qu'on  lui  donnaitb  ques- 
tion, et  leçutaîDsi  lacouronne  du  martyre. 

En  Afrique,  saint  Avit,  martyr 

Au  même  lieu,  les  saints  marlyrs  Dace, 
Réatre,  et  leurs  (•ouii)agaons,  pendant  la 
persécution  des  Vandales. 

De  plus,  les  saints  Datif,  Julien,  Vincent, 
et  vingt4^  antres  martyrs. 

A  Rome,  saiut  Vitalien,  martyr. 

Au  Mans,  !»•  .le  saint  Julien,  pre- 
mier évêque  (k;  oettu  ville,  que  saint  Pierre 
envoya  dans  le  Maine  pour  y  prêcher  l'évan- 
gile. 

Au  monastère  de  Benvois^  saint  Haur  on 

Mary,  abbé. 

A  Brescia,  sainte  An  gèle  de  Mérici,  vierge, 
institutrice  de  l'ordre  des  religieuses  de 
Sainte- Ursule,  dont  le  principal  emploi  est 
de  diriger  les  jeunes  filles  dans  les  voies  da 
Stijgiieur.  Pie  Yll  a  permis  que  sa  ii&te  se 
eëlébrâl  le  31  mai. 
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A  Rome,  sainte  Agnès,  pour  la  seconde 
Dans  la  même  ville,  saint  Flavien,  mar- 
tyr, qui  souiMt  sons  Dioctétien. 
A  ApoUonie,  les  saints  martyrs  Thyrse, 

Leuce  et  CAllinique,  qui,  après  avoir  été 
éprouvés  par  plusieurs  '•ortes  de  tourments, 
coiiâommèrent  leur  martyre  sous  l'empe- 
reur  Dèce  ;  le  premier  et  le  dwnier  eurent  la 
tête  trandiée;  Leuœ  rradit  Tesprit  an  mo- 
ment qu'une  voix  céleste  l'appela. 

Dans  la  Thébaïde ,  saint  Léonide  et  ses 
compagnons,  qui,  sous  Dioclélien,  obtinrent 
la  palme  du  martyre. 

A  Alexuidrie,  la  mémoire  de  ^nsieûrs 
saints  martyrs,  qui,  ayant  été  surpris  dans 
l'église,  par  la  faction  d'un  chef  arien,  nom- 
mé Syrien,  au  moment  où  ils  célébraient  les 
divins  mystères,  souifrirent  divers  genres  de 
mort. 

Le  même  jour,  saint  Cyrille,  évéque 

d'Alexandrie,  qui,  après  avoir  été  un  des 
plus  gén  reux-  fîéfenseurs  de  la  foi  catho- 
lique, et  :>  eti  (  li i^tingiié  par  sa  science  et  sa 
sainteté,  mourut  eu  paix. 

A  Saragosse,  saint  Valère,  évêque. 

A  Cuenca  en  Espagne,  la  naissance  au  dA 
desiuntlulien,  évêque,  qni,s^rès  avoir  donné 
aux  pauvres  les  revenus  de  son  église,  et 
vécu  du  travail  de  ses  mains,  k  l'exemple 
des  apolres,  mourut  eu  paix,  iUustre  par  ses 
mirades. 

Au  monastère  de  Eéomay  (  Moutie^Saint<• 
Jean  ] ,  le  décès  de  saint  Jean,  pcétrar  bonune 

de  Dieu. 

En  Palestine,  saint  Jacques,  ermite,  qui 
demeura  longtemps  caché  dans  un  tombeau 
pour  y  foire  pénitence  d*nne  fhnte  qu'il  avait 
commise.  Devenu  célèbre  par  ses  mirades, 
il  alla  jouir  de  la  présence  de  Dieu. 
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A  Lyon  en  Franœ,  saint  François  de  Sales, 
évéque  de  Genève  et  coofesseur,  dont  il  est 
but  mention  le  vingt-huitième  jour  de  dé- 
cembre. 

A  Rome,  sur  la  voie  Nomentane,  la  nais- 
sance an  ciol  (les  saints  martyrs  Pai)ias  et 
Maur,  soldats,  qui,  sous  l'empereur  Dioclé- 
tien«  n'eurent  pas  plutôt  confessé  Jésus-Christ, 
qu'on  leur  cassa  les  mftGhdres  avec  des 
cailloti»,  par  l'ordre  de  Laodioe,  préfet  de  la 
ville  :  en  cet  état,  il  les  fit  enfermer  dans  un 
nchot,  puis  meurtrir  à  coups  de  bâton,  et 
eniin  déchirer  avec  des  fouets  garnis  de 
plomi),  jusqu'à  ce  qu'ils  expirassent. 

A  Péronse,  saint  Constance,  évéque  et 
martyr,  qni,  pour  la  défense  de  la  foi,  reçat 
«vec  ses  compagnons,  sous  l'empereor  Ifiâre 
Aurèle,  h  couronne  du  martyre. 

A  Edesse  en  Syrie,  les  saints  martyrs  Sar- 
bel  et  Barbée,  sa  sœur,  qui,  furent  baptisés 
par  saint  Barismée  évéque^  et  obtinrent  la 
palme  du  martyre  pendant  la  penéeatîon 
de  Trajan.  sous  le  président  Lysias. 

Au  territoire  de  Troyes,  saint  Savinien, 
martyr,  décapité  pour  la  foi  de  J^us>Christ, 
par  l'ordre  d'Aurélien. 

A  ]filan,nint  Aquilin»  pvlfie,^ayBnteo 
la  gorge  percée  d'un  coap  tfépée  par  les 
ariens, reçut  la  couronne  du  martyre. 

A  Trêves,  les  fun.  railles  de  saint  Yalère, 
évéqoe,  disciple  de  1  apôtre  saint  Pierre. 

A  Bourges,  saint  Sulpice  Sévère,  évéque, 
Qlorife  par  ses  vertoB  et  par  aa  doctrine. 
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A  Rome,  suinte  Martine,  vierge  et  mar- 
tyre. On  fait  mémoire  de  sa  naissance  au 
eld  le  premier  janvier. 

A  Antîodie,  la  passion  de  saint  Bippoljrte, 
prêtre,  qui  fut  d'abord  un  peu  séduit  et  en- 
gagé dans  le  schisme  de  Novat  ;  mais  par 
l'eflét  de  la  grâce  de  Jesus-("hrisl,  iî  recon- 
nut sa  faute  et  revint  à  l'unité  de  l'Eglise, 
pour  laquelle  et  dans  laquelle  il  endura 
un  glorieux  martyre.  Avant  qu'il  mourût, 
ses  amis  l'ayant  prié  de  leur  dire  quelle 
conduite  était  la  plu.*î  sûre  ,  11  répondit  : 
En  réprouvant  le  novatiauisme  ,  et  en  sui- 
vant la  foi  que  professe  lu  Lixaire  de  salut 
Pierre.  Après  quoi  il  tmdit  le  oon  au  boiu^' 
reau. 

En  Aftique,  la  passion  des  saints  martyrs 
Félicien,  PMlappien,  et  de  cent  vingt-quatre 

autres. 

A  Edesse  en  Syrie,  saint  Barsimée,  évéque, 
qui,  ayant  oonverti  à  la  toi  plusieurs  païens 
qu'il  envoya  devant  lui  au  triomphe,  les 
suivit  de  près  sous  Trajan,  et  remporta  la 
palme  du  martyre. 

Au  même  lieu,  saint  fiarsès,  évèque,  re- 
nommé par  le  don  de  guérir  les  maladies , 
qui,  ayant  été  pour  la  foieattkoUque  relégué 
aux  lirontiëres  de  ee  pays  par  Yalens,  em* 
pereur  arien,  y  termina  sa  vie. 

De  plus,  saint  Alexandre,  vénérable  par 
son  grand  âge,  et  pour  avoir  souvent  con- 
fessé la  foi  ;  ayant  été  arrêté  durant  la  per- 
sécntionde  Dèœ,  il  rendit  Vèm  au  milieu 
deetoilives  queles  bourreaux  lui  lisaient 
soufTrir. 

A  Jérusalem,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Matthias,  évéque,  de  qui  on  raconte  des 
choses  mervdllenses,  et  qui  sont  autant  da 
prenvesde  la  grandeur  de  sa  fbi.  Ce  saint, 
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après  avoir  beaucoup  souffert  pour  le  Christ 
sous  Adrien^  monnit  en  paix. 

A  Rome,  saint  Félix,  pape,  qui  travailla 
beaucoup  pour  la  foi  catholique. 

A  Pa  V  i  saint  Annentairej  évèquft  et  oon- 
fesseur 

Au  monastère  de  Maubeuge  en  llainaut, 
lainte  Aldegonde,  vierge,  qui  florissait  du 
temps  du  vtA  Dagobért 

A  Milan,  sainte  Savine,  femme  tite-pleuse, 

qui  s'endormit  dans  le  Seif^neur,  comme  elle 
priait  sur  le  tombeau  des  saints  Nabor  et 
Félix. 

A  Titertie,  sainte  Uyaciathede  MaresootU, 
vierge,  da  tîer»<irdBe  de  Saint-Fran^i*,  fe- 

marquable  par  sa  pénitence  ^  sa  charité. 
Elle  fut  béatifiée  par  BeuAt  et  cano- 
nisée par  Pie  YII. 

LE  TREMTE-UIUÈME  JOUR  DE  lANVIER, 
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A  Barcelone  en  Espagne,  saint  Pierre  No- 
lasque,  confesseur,  qui  s'endormit  dans  le 
Seigneur  le  vingt-cinquième  jour  de  dé- 
oemlHre. 

Ji  Rome,  sur  la  voie  de  Porto,  les  saints 

martyrs  Cyr  et  Jean,  qui,  après  beaucoup 
de  tourments  endurés  pour  la  confession  du 
nom  de  Jésus-Chrisf^  eurent  la  tête  tranchp^^. 
A  Alexandrie,  la  naissance  au  ciel  de  saint 


Métran,  martyr,  qui,  sous  l  empereur  Dece, 
refusant  de  proférer  des  paroles  Impies  sur 
l'iiiljmietion  des  palow,  eut  font  te  corps 
brisé  des  coups  de  bâton  qu'ils  lui  donnèfent; 

puis,  lui  ayant  percé  le  visage  et  les  yeux 
avec  des  roseaux  très-aigus,  et  l'ayant  chassé 
de  la  ville ,  sans  discontinuer  de  le  tour- 
menter, ils  le  mirent  à  mort  sous  une  grèle 
de 

Au  mtoielien,  lesseints  marlynSatnniin, 

Thyrse  et  Victor. 

Dans  la  même  ville,  les  saints  Thnrsice, 
Zotique,  Gyriaque,  et  leurs  compagnons, 
martyrs* 

ACyaiqae,  dans  l'HéUespont,  sainte  Tri- 
phène,  qui,  après  avoir  surmonté  plusieurs 
tourments,  fut  tuée  par  un  taureau,  et  mérita 
la  palme  du  martyre. 

A  Modène,  saint  Gemmieu,  évèque,  illustre 
par  ses  glorieux  mireeles. 

Dans  le  Milanaifl,  saint  fuies,  prtlmetooii- 
fesseur,  qui  vivait  dn  taoïps  de  reoqpeveur 
Théodose. 

A  Rome,  sainte  Marcelle,  veuve,  dont  saint  . 
Jérôme  a  écrit  les  belles  actions. 

Sansla  méme^nlle,1a  bMoheuieuseliODise 
d'Albertone,  veuve  romaine,  du  tiers-offdra 
de  Saint-François,  femme  d*une  éminorte 
vertu. 

Le  même  jour,  la  translaUon  de  saint 
Marc,  évangéliste,  lorsque  son  sacré  corps, 
qui  était  à  Alexandrie,  .ville  d*Egyptoi  ne- 

cupée  alors  par  les  Barbares,  ftit  apporté  à 

Yeniee,  <^t  (lépos(^  avec  beaucoup  d'honneur 
dans  la  principale  église,  qui  est  dédiée  à 
Dieu  sous  son  nom. 
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La  naissance  au  ciel  de  saintlgnace,  évêqoe 
et  martyr,  qni  letroisièineapr&s  aaiat  Pierre, 
gouverna  l'Eglise  d'Antioche.  Condamné 
anx  bêles  dans  la  persécution  de  Trajan,  il 
fut,  par  l'orcfre  de  cet  empereur,  chargé  de 
chaînes  et  envoyé  à  Rome,  oà,  en  présence 
Al  flénet,  mrès  dluMcritilee  supplices,  on 
rezposa  eux  ïtioD»,  qui  le  dédMreut  avec 
leurs  dents;  et  par  là  il  devint  une  vietfane 
de  Jésus-Christ. 

A  Smyme,  saint  Pione,  prêtre  et  martyr, 
qui,  ayant  composé  plusieurs  apologies  pour 
la  M  duéllenne,  fut  mis  dans  mie  prison 
inlBcte,  oà  il  enoooragea  de  nomlnm»  fldëes 
à  seoffrirle  martyre  ;  après  de  cmelles  tor- 
tures, il  fat  percé  de  clous  et  mis  sur  nn  bû- 
cher ardent,  où  il  trouva  une  sainte  et  heu- 
reuse mort  ;  quinze  autres  chrétiens  souf- 
Mnmt  scvec  lni> 

A  fiavmme,  saint  Sévère,  évAque^  qvâ, 
désigné  par  une  colombe,  fut  élevé  à  l'épll* 
copat  pour  ses  grands  mérites. 

A  Trois-Cbàteaux  en  France,  saint  Paul, 
évèqoe,  célèbre  pendant  sa  vie  par  Téclalde 
ses  vertus,  et  dont  la  mort  prédeuse  est  at- 
testée par  ses  miracles. 

Le  même  Jour,  saint  Epbrem,  diacre  de 
l'église  d'Edessi?,  qui,  après  beaucoup  de 
travaux  accomplis  pour  maintenir  la  foi  du 
Christ,  aussi  illustre  par  sa  sainteté  que  par 
it  doetrina,  à&asoiis  rampareur  Talans  J<Miir 
du  xapoada  Seigneur. 

En  Ecosse,  sainte  Brigide,  vierge,  qui,  en 
témoignage  de  sa  virginité,  ayant  touché 
le  bois  de  l'autel,  le  Ut  tout  à  coup  reverdir. 

A  Gastél-FlQrénlIa  «n  Toaeaaa,  la  bien- 
henraon  Yéridiamia,  vlnga,  vecinia,  de 
l'oidra  de  Valloaiiinase. 
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La  Purification  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie  surnommée  par  les  Grecs  l'Hypapante, 
c'est-à-dire  la  rencontre  du  Sà^nenr. 

A  Rome,  sur  la  voie  Salaria^  le  martyre 
de  saint  Apronien,  geôlier,  qui,  étant  encore 
païen,  et  tirant  de  prison  saint  Sisioe  pour 
le  fàîreeomparaitre  devant  le  préfet  Laodice, 
entendit  ces  paroles  prononcées  par  une 
voix  sortant  du  dél  t  c  Tenei,  les  bénis  de 
mon  Père  ;  possédez  le  royaume  qui  vous  a 
été  préparé  dès  la  création  du  monde.  t>  Aus- 
sitôt U  crut,  et  reçut  le  baptême  ;  ayant  per- 
sévéré à  confesser  le  Seigoenr,  il  fiit  con- 
damné à  avoir  la  léle  tranchée. 

A  Rome  encore,  les  saints  martyrs  For- 
tonat,  Félicien,  Firme  et  Candide. 

A  Césarée  en  Palestine,  saint  Corneille  le 
Centurion,  que  le  bienheureux  Pierre  baptisa 
et  éleva  à  la  dignité  d'évôquc  de  cette  villa. 

A  Orléans,  saint  Ftoaenle  ou  Flou,  évéqne. 

A  Cantorbéry  en  Angleterre,  naissance  au 
del  do  saint  Laurent,  évêque,  qui  gouverna 
cette  église  après  saint  Augustin,  et  con- 
vertit le  roi  lui-même  à  la  foi. 

LE  TROISIÈME  JOUR  DE  FEVRIER, 
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A  Sébaste  en  Arménie,  le  supplice  de  saint 
Biaise ,  évêque  et  martyr ,  grand  thauma- 
turge, qui,  après  avoir  subi  une  longue  £la- 
geOaûon  sous  le  préndent  AgiieolaQs , 
fM  attaché  à  un  poteau,  oA  on  Inl  déebifii 
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la  chair  avec  des  ppigrnesde  fer;  ensuite,  en- 
feru^è  dans  un  horrible  cachot,  et  plongé 
dans  un  kc,  d'où  il  sortit  parraitement  sain 
et  flaof;4nifin  par  l'ordre  de  cejuge,  il  eut 
la  tète  tmnfihée,  avec  deux  enfants.  Avant 
lui,  sept  femmes  qui  recueillaient  les  gouttes 
de  sang  qui  flccoulaient  du  cor[*s  du  saint 
martyr  pendant  son  supplice,  ayant  été  re- 
oonnues  pour  ehrétiennee^  endurbrent  de 
craèle  SDppUces,  et  flirent  décapitée»  par  le 
tranchant  de  Tépée. 

En  Afrique ,  saint  Célerin .  diacre ,  qui, 
ayant  été  durant  dix-ueuf  jours  étroitement 
emprisonné,  chargé  de  fers,  attaché  par  les 
pieds  et  par  le  cou,  et  coodamné  à  plusieiutt 
autre»  aortes  de  panes,  devint  un  illustre 
oonfeaaeur  de  lérâs^brîst  ;  et  en  triomphant 
de  l'ennem!,  dans  un  glorieux  combat,  par 
son  invincible  fermeté,  iliudiquaaux  autres 
la  voie  de  la  victoire. 

Encore,  en  Adrique,  les  saints  nuuiyrsLaa- 
renfio,  oiacle  paternel  de  Célerin;  Ignace, 
son  oncle  maternel  ;  et  sainte  Célerine,  son 
aïeule,  qui  avaient  «Hé  avant  lui  couronnés 
du  martyre.  U  nous  reste  une  excellente 
lettre  de  saint  Cyprien  à  la  louange  de  ces 
glofieuz  vainqueurs. 

Au  même  lieu,  les  saints  martyrs  Félix, 
Symphrone,  Uippolyte  et  leurs  com- 
pagnons. 

£n  la  ville  de  Gap  en  Dauphiné,  les  saints 
Tégide  etAmiède,  évèques. 
A  Lyon,  les  latnls  Lupicin  et  Félix,  aussi 

évêques. 

Le  même  jour,  saint  Ansoliaire  ,  évoque 
de  Brème,  qui  convertit  les  Suédois  et  les 
Danois  à  la  foi  du  Christ. 

LE  QUATRIEME  JOUR  DE  FÉVRIER, 
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A  Florence,  saint  André  Corsini ,  évê- 
ç|ue  de  Fiésole,  dont  la  naiwance  au  cie 


DES  SAINTS. 

est  marquée  le  sixième  jour  de  janvier. 

A  Rome,  saint  Ëutyche,  qui  fmil  sa  vie  par 
un  glorieux  martyre,  et  fut  enterré  au  dm»» 
tière  de  Calliste.  Le  pape  saint  fianiase  afût 
son  épitepbe  en  vers. 

A Fossombrone,  les  saints  martyrs  Aqulin^ 
(jéiuine,  Gelase,  Magne  et  Donat. 

A  Thmuis  en  Egypte,  le  martyre  de  saint 
Philéas,  évêque  de  cette  ville,  et  de  sidnt 
Pliiloronie ,  tribun  mittture ,  qui ,  dans  la 
persécution  de  Diedétien ,  n'ayant  pu  être 
persuadés  par  leurs  parents  et  leurs  amis,  qui 
les  conjuraient  d'épargner  leur  vie,  don- 
nèrent tous  deux  leurs  tètes,  et  méritèrent 
de  recevoir  du  Seigneur  la  palme  du  mar^ 
tyre.  Avec  eux,  une  mnltitude  innombrable 
de  fidèles  de  la  même  ville ,  suivirent 
l'exemple  de  leur  pasteuT,  et  reçurent  la 
même  couronne. 

Le  même  jour,  saint  Rembert,  évéque  de 
Brème. 

A  ÎVoyes»  saint  Aventin  confesseur. 
A  Péliise  en  Egypte,  saint  Isidore,  soli- 
taire, renommé  par  ses  mérites  et  sa  doc* 

triae. 

Le  même  jour,  saint  Gilbert,  «mlèiseBr. 
Dans  la  ville  d'Amatrioe,  au  diocèse  de 

Riéti,  les  obsèques  de  saint  Joseph  de  Léo- 
nissa ,  de  l'ordre  des  ^îitiriirs  Capucins, 
h  qui  les  Mahoraétans  tirent  souffrir  de 
cruelles  tortures,  parce  qu'il  prêchait  la  foi 
parmi  eux.  S'étantrendu  célèbre  par  ses  ni- 
raeles  et  ses  travaux  apostoliques,  il  a  été 
mis  au  nombre  des  sainto  par  le  pape 
Benoit  XIY. 

LE  CINQCiÊllE  JOUR  DE  FÉVRIER, 
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A  Catâne  en  Sicile,  la  naisBaiice  an  del  de 

sainte  Agathe,  vierge  et  martyre,  qui,  du 
temps  de  IVmpereur  Dèee  ,  sous  le  juge 
Quintien,  après  avoir  été  souûletée  et  mise. 
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en  pri«on.  après  avoir  souffert  le  chevalet  et 
di\erseô  tortures,  avoir  eu  les  mamelles 
coupées,  fut  Iraiuée  sur  des  têts  de  pots 
cassés  et  sur  des  charbons,  et  enfin  renvoyée 
en  prison,  où.  elle  eonsomma  Bon  s&criflce 
en  priant  Dieu. 

Dans  la  province  de  Pont,  la  mémoire  de 
plusieurs  Martyrs,  victimes  de  la  persécution 
de  Maximien.Les  uns  furent  arrosésdeplomb 
fondn^  les  antres  enrent  à  souflidr  la  piqûre 
de  roseaux  très-pointus  enfonçés  sous  les 
ongles;  et  après  plusieurs  tourments  hor- 
ribles, souvent  renouvelés,  tous  méritèrent 
par  un  glorieux  combat  de  recevoir  la  cou- 
ronne du  Seigneur. 

A  Aleiaiidrie,  saint  Isidora,  martyr,  qui 
dans  la  perséeutioa  de  Dèce,  eut  la  tète 
traiicbée  pour  la  foi  de  Jésus-Christ,  par 
l'ordre  de  Numérien,  général  d'armée. 

Au  Japon,  la  passion  de  vingt-six  martyrs, 
qui,  pour  la  foi  catholique,  ftnent  nds  en 
croix,  peffoéa  de  coups  de  Isoce,  et  sueoom* 
bèrent  glorieusement  en  célébrant  les  kiu- 
anges  de  Dieu,  et  en  prêchant  cette  .lofiine 
foi. 

A  Vienne ,  le  bienheureux  Avit,  évêque 
et  canfasMur, qui, parsa  foi,  par  sa  pmdeiice 
et  son  admiraMe  dociiiae ,  imèiemi  les 

Gaules  de  la  contagion  de  l'hérésie  arienne. 

A  Bressenon,  les  saints  évèques  ryenoin 
el  Alboin,  dont  la  vie  a  élé  éclatante  en  mi^ 
rades.  , 

LE  SEUÈUE  JOUR  DL  tLVaiER, 

Ht  LA  LORS  U 

ahcdefghi  klmiipqr.'^t  ii 
•    •    10  11  il  13  U  15  16  i7  l«  !'>  20  ii  il  il  24  H  16 

A  B  GDEFF6UM.SP 
f7»MtS«t»4»«7 

A  Cesarée  en  Tappadoce,  la  naissance  au 
ciel  de  sainte  Dorothée,  vierge  et  martyre, 
qui,  sous  Saprice,  gouverneur  de  la  pro- 
▼hiflo,  fitt  d'abond  tounneDiée  sur  le  eheya^ 
kt,  puis  ensuite  souffletée  et  enfin  oondaiA' 
née  à  la  peine  capitale.  Un  jeune  avocat 
Bomioé  Théophile,»  touché  de  la  constanœ 


de  cette  sninlp,  s'ét?mt  converti  à  la  foi,  fut 
aussitôt  eteniiu  sur  le  chevalet,  où  il  souffrit 
de  très-rigoureuses  tortures,  et  eniin  périt 
par  le  tranchant  du  glaive. 

Le  même  jour,  les  sainte  martyrs  Satur- 
nin, Théophile  et  Révocat. 

AEmèseen  Phénicie,  8aintSilvain,évêqne, 
qui,  ayant  gouverné  quarante  ans  cette 
église,  fut,  sous  l'empereur  Maximien,  ex- 
posé aux  bètes  avec  deux  autres  chrëtiem, 
eut  tous  les  membres  dèchiiés  en  pièces,  et 
reçut  la  palme  du  martyre. 

A  riermont  eu  Auvergne,  saint  Antholein, 
martyr. 

Le  même  Jour,  saint  Taast  et  saint  Amand, 
dont  la  vie  et  la  mort  furent  illustrées  par 
un  grand  nombre  de  miracles  ;  le  premier 
gouverna  l'église  d'Arras;  l'autre,  celle  de 
Maëstricht. 

A  Bologne,  saint  Guérin,  évèque  cardinal 
deFalcstrine,  remarquable  par  la  sainteté 
de  sa  vie. 

Ul  SEPflillB  lOQR  DE  VÈftM, 

ut  LA  Lcn  u 

abedergbiklniDpqrttB 
•  10  u  tt  II  14  is  ic  17  is  »  m  il  it  u  M  t»  »  t7 

X    u  C  u  K  F  F  G  H  .M  N  P 

Saint  Romuald,  abbé,  père  des  religienz 
Camaldules,  dont  la  nalssanea  au  deise  cé- 
lèbre le  dix-neuvième  jour  de  juin. 

A  Londres  en  Angleterre,  la  naissance  au 
ciel  de  saint  Aule,  évèque,  qui,  ayant  achevé 
le  cours  de  ses  années  par  le  martyre,  mé~ 
rifa  de  recevoir  la  récompense  étemelle. 

En  Fhrygie,  saint  Adauque,  martyr,  qui, 
d'une  illustre  famille  (ritalie,  fut  élevé  par 
les  empereurs  aux  plus  hautes  dignités,  et 
qui  exerçtùt  encore  la  charge  de  questeur, 
lorsque,  pour  la  défense  de  la  foi,  U  mérita 
la  couronne  du  martyre. 

Aumème  lieu,  des  cbrétienfl,dioyenBde  la 
ville  dont  Adauque  était  gouverneur,  per- 
.  sistaat  avecoonstaoce  dans  lac(m£Bssioa  de  la 
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foi>  forant  tous  brûlés  pu  ordre  de  Teoipe- 

reur  Galère  Maximien. 

A  Uéraclée,  saint  Théodore,  général  d'ar- 
mée, qui,  sous  l'empire  de  Licinius,  après 
divers  tfmnueats,  eut  la  i6to  tranchée,  et 
entra  victorieux  dtois  le  eid.{ 

'  En  Egypte,  atJnt  Moïse,  évéque  vén^tible, 
qiii  d'abord  mena  une  vie  solit  iire  les  pre- 
mières années,  puis  devenu  evAque,  à  la 
prière  de  Mauvie,  reine  des  Sarrasins,  con- 
vertit à  la  foi  la  plus  grande  partie  de  orite 
nation  barbare,  et  monmt  en  p^,  plan  de 
vertus  et  de  mérites. 

A  Lacques  en  Toscane,  le  décès  de  saint 
Richard,  roi  d'Angleterre. 

A  Bologne,  sainte  Julienne,  veuve. 

LE  HCITIÊME  JOUR  DE  FÉVRIER, 

DK  LA  LUHB  LB 

abcd  efghi  k  Imupqr  slii 
to  II  u  13  «4  <s  ic  17  H     ?n  «1  a  a  u  «s  st  S7  ts 

tttS)454»(7t« 

Saint  Jean  de  Matha^  confesseur,  institu- 
teur de  l'ordre  de  la  très--sainte  Trinité  de  la 
Rédemption  des  Captifs,  qui  s'endormit  dans 
le  Seigneur  le  diz^septième  Jour  de  dé- 
cembre. 

Saint  Jérôme  Emiliani,  confesseur,  et  fon- 
dateur d<'  la  Congrégation  des  Sonin-^qîies, 
qui  s'endormit  dans  le  Seigneurie  »  lévrier, 
et  int  oanoDiaé  par  le  pape  dément  XIII.  Sa 
Site  a  été  llxée  au  90  JuiUet. 

A  Borne,  les  saints  mar^  Panl,  Lndns 
et  Cyriaque. 

Dans  la  basse  Arménie,  la  fête  des  saints 
martyrs  Denis,  tmilien  et  Sébastien. 

A  Alexandrie,  sons  l'empereur  Oèce,  la 
pasakm  de  satele  Gùinte,  martyre.  Les  païens, 
l'ayant  arrêtée,  la  menèrent  devant  les  idoleB 
pour  la  confrriinrîre  de  les  adorer;  mais, 
fomiuf  <  t  tt,'  ueiiereuse  femme  s'y  refusa  en 
les  exécrant,  ils  lui  lièrent  les  pieds,  la  trai- 
nteent  par  les  mes  de  la  villa,  et  la  mirent 
en  pièces  por  cet  horrible  soppUoe. 

A  fiflniitiiïïtiîtinplft,  lir  Tniifrncft  m  flid  des 


saints  martyrs  religieux  du  mcaïastère  de 
Die,  cruellement  mis  à  mort  pour  la  défensj? 
de  la  foi  catholique,  parce  qu'on  ie^  trouva 
porteurs  des  lettres  du  pape  saint  Félix  contre 
lliérétiiiae  Aeaee. 

£n  Perse,  la  mècuoira  de  plusienn  sidnls 
martyrs,  que  le  roiCslMde, raidesPam^  fit 
mourir  par  divers  genres  de  supplices,  pour 
la  foi  catholique. 

A  Pavie,  saint  Juvence,  évêque,  qui  tra- 
vailla avec  aèle  pour  l'Evangile. 

A  Milan,  les  fimér^Ues  de  sttut  Honorât, 
évéque  et  confesseur. 

A  Verdun  en  France,  saint  Paul ,  évê^pie, 
illustre  par  la  gloire  de  ses  mirades. 

A  Muret,  dans  le  diocèse  de  limoges,  la 
naissance  an  ciel  de  saint  Etienne,  abbé,  fûn- 
daieur  de  l'ordre  de  Grandmont,  dont  la 
vertu  n'a  pas  été  moins  éclatante  que  ks 

miracles. 

Au  monastère  de  Yailombreuse,  le  bien- 
hawanz  Pierm,  eaidinal,  évêque  d*A]baao, 
de  la  congrégation  de  YaUambcease,  ordre 
de  Saint-Beoclt,  anmonimé  Ignée,  pane 
qu'il  pa<i<^a  par  le  ftai  sans  en  recevoir  an» 
enne  atteinte. 

LE  N£liYIÈM£  JOUR  m,  FÉVRIER, 

SBLâURnU 

•bcdsfsbiklmnpqrittt 
11  tt  ta  H  15 1«  17  it  I*  m  n  »  »  t4  M  M  ir  «  n 

AUCDEfFGHMNP 

A  Alexandrie,  sous  l'empereur  Dèoe,  la 
naissance  au  ciel  de  sainte  Apolline,  vierg-e, 
à  qui  les  persécuteurs  arrachèrent  d'abord 
toutes  les  dents;  puis,  après  avoir  dressé  et 
aUnmé'im  bAdier,  eommeila  la  menaçaient 
de  la  brûler  tonte  vive,  û  eUe  continuait  à 
reAiser  deUaapbémer  avec  eux ,  cette  cou- 
rag^euse  fille  ayant  un  peu  délibéré  en  elle- 
même  ,  s'échappa  tout  à  coup  des  mains  de 
ces  impies;  et  tout  embrasée  d'un  fieu  sacré 
que  TEsprit  saint  sratt  alinnié  dans  son 
cœur,  elle  se  Jeta  an  mUiett  des  flammea; 
en  sorte  que  les  auteurs  de  cette  omanlè  de* 
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m«uTèrent  éUninés  et  comme  interdits,  de 
ee  qa'oiie  fiMima  svait  pua  plus  prampte  à 
loolllrir  la  mort,  qne  le  bonrrean  à  la  loi  fiilre 
soufirir. 

A  Rome.  1p  martyre  de  saint  Alexandre  et 
de  trente-huit  autres,  qui  fareat  couronnés 
avec  lui. 

A  Sole  en  Chypre,  les  saints  martyrs  Am- 
mAne  et  Alexandre. 

A  Antioche,  saint  Nicéphore,  qui,  ayant 
eu  1a  tfMe  tranchée  sous  l'empereur  Yàlé- 
rieu,  remporta  la  couronne  du  martyre. 

En  Aùique ,  au  château  de  Lémêlé,  les 
anints  martyrs  Prime  et  Donat,  diacres,  ipû 
tonal  mis  à  mort  par  les  donatiatm,  dans 
une  église  dont  ils  dérendaient  l'autel. 

Au  monastère  de  Fontt^neHr» ,  «aint  Van- 
drille,  saint  Ausbert,  évèque  de  Rouen. 

A  Canosa,  dans  la  Fouille,  saint  Sabin, 
Mqne  et  confesienr. 

LE  DOUËME  JOUR  DE  FÉVRIER, 

OK  LA  LmiB  LB 

«bcdefghikimnpqrst  ii 
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ABCDBf'FGUHN  P 

Au  Mont-Cassin,  sainte  Scholastique, 
^erge,  soBor  de  saint  Bendt,  abbé,  qui  Tit 
rime  de  cette  sainte  sons  la  forme  dHine 
cotoDibe,  an  moment  oA  elle  quittait  son 

corps  et  montait  an  ciel. 

A  Rome,  les  fwints  martyrs  Zolique,  Iré- 
née,  Hyacinthe  et  Amance. 

Encore  àBome,  sor  la  voie  Laidcane,  dix 
Meoiienreaz  soldats  martyrs. 

Au  même  lieu,  sur  la  voie  Appienne,  sainte 
Sotèrp,  vierg^e  et  martyre,  qui,  au  rapport 
de  saint  Ambroise,  étant  d'une  noble  extrac- 
tion, méprisa  pour  l'amour  de  Jésus-Christ 
les  coninlatB  et  les  pr^ectures  de  ses  an- 
eHns.  Ayant  reliasé  d'oAHr  de  Teneens  anx 
idoles,  elle  fut  longtemps  et  rudement  souf- 
fleté^-, pnfln,  après  avoir  supporté  avec  cou- 
rap»^  lji^(■r8  autres  genres  de  supplices, 
elle  fut  irappee  du  glaive,  et  alla  avec 
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joie  se  réunir  à  son  époux  dans  le  ciel. 

£n  Campanie,  saint  SUvaln,  évèque  et 
confesseur. 

A  Malaval,  près  de  Sienne^  en  Toscane, 

saint  Guillaume,  ermite. 

Au  ;pays  de  Sorle ,  territoire  de  Rouen, 
sûnte  Auâtreberle,  vierge,  célèbre  par  ses 
misades. 

LE  ONZiiaiE  lODR  DE  FÊTRŒR, 

DE  Ul  LUXE  LE 

abcder^liiklmnpqrs  ta 
u  u  r.*  tfi  17  (H  19  iii  H  22  S3  S4  t»  M  S7  ts  ta   I  t 

ABCOEFFGHM  N  P 

En  Afrique,  la  uaissance  au  ciel  des  saints 
Saturnin,,  prêtre,  Datif,  Fâix,  Ampèle  et 
leurs  compagnons,  qui,  s'étant  assemblés 
adon  la  coutume  pour  le  sacrifice  de  la 
messe,  furent  pris  par  des  soldats,  et  marty- 
risés soti<;  le  proconsul  .Vnolio,  durant  la 
persécution  de  Ûioclétien. 

En  Humidie,  la  mémoire  de  plusieurs 
saints  martyrs,  qui  flirent  arrêtés  dans  la 
même  persécution,  etqiU,  n*ay«nl  pas  voulu 
livrer  les  saintes  Ecritures,  conformément  à 
nn  édit  de  l'empereur,  soulfrirent  les  plus 
cruels  supplices ,  et  furent  mis  u  mort. 

A  Andrinople,  les  saints  martyrs  Lucius, 
éTèque,  et  ses  compagnons.  Ce  siûnt  prélat, 
après  avoir  beaneonp  souffert  par  la  haine 
des  ariens,  consomma  son  marfjTe  dans  les 
fers,  sou^  1  -  [upereur  Constance:  tous  les 
autres,  qui  étaient  les  plus  considérables  de 
la  Tille,  rehuant  de  recevoir  les  arims  qui 
venaient  d'être  cnmlamnfa  au  condle  de 
Sardique,  furent  décapités  par  sentence  du 
comte  Philagrius. 

A  Lyon,  saint  Didier,  évèque  de  Vienne, 
et  martyr. 

A  Raveune,  saint  Calocer,  évèque  et  oon- 
ftsseur. 

A  Milan,  saint  Laxare,  évêqne. 

A  Capone,  saint  Tn-itrense,  évêqne. 
A  Cbàteau-Landoii  en  Gatinais,  saint  Sé- 
verin,  abbé  du  monastère  de  Saint-Maurice 
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d'Agaune^  par  tes  prières  dnqoel  le  rai  Ck>- 
vis,  alors  adorateur  du  vrai  Dieu»  flit  délivré 

d'une  longue  maladie. 

En  Egypte^  saint  Jouas,  moine,  illustre 
par  ses  vertus. 

LE  DOUZIÈME  JOUR  DE  FEVRIER, 

Dl  LA  LOm  U 

abcdef$!h  ik  liunpqr   e  tu 

M  n  16  17  )<'  19  *i)  21  12  ii  U  ir<  26  27  SIt  29    t    t  3 

ABCUE/'FGU  M  N  P 

4  S  •  7  •  •  <  >  l«  H  l«  ta 

A  Barcelone  en  Espag-ne,  sainte  Kulnlie  , 
vierge,  qui,  sous  l'empereur  Diocletien , 
ayant  souflert  le  chevalet,  les  ongles  de  fer 
et  le  ka,  ftit  enfin  attachée  à  une  croix,  où 
elle  d)tint  la  gtorieoae  oouroone  du  mar- 
tyre. 

En  Afri([ue,  saint  Damien,  soldat  et 
martyr. 

A  Cartbage,  les  saints  martjrrs  Modeste  et 
Julien. 

A  Bénévent,  saint  Modeste,  diacre  et 

A  Alexandrie,  les  saints  enfonts  Modeste 
et  Ammône. 

A  Antioche,  asdnt  Hétèce^  évêque,  qui, 
ayant  été  souvent  ^lé  pour  la  foi  caÛio- 

lique,  mourut  en! ni  à Constantinoplo.  Saint 
Jeao  Chrj  !^(>sf  me  cl  saint  Grégoire  deNysse 
ont  donné  a  ses  vertus  de  grandes  lonanpres. 

A  Couâtaiitiuople ,  saiut  Antoine,  évèque, 
qm  floriasait  du  temps  de  l'empereur 
Léon  VI. 

A  Vérone,  sunt  Gaudence,  évêqae  et  con- 
fesseur. 

LE  TftElZlÈUE  JOUR  DE  FÉVRIER, 
DBUunn  u 
«b«d«fgbtkiiiinpq  rsto 

1»  M  17  u  t9-W  tt  tt  IS  M  SS  M  tt  »  »  I  I  3  4 
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AAntiodie,  la  naissance  an  ciel  de  saint 
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Agabe,  prophète,  dontsaintUieftiit  mention 
dans  \e»  Actes  des  Apôtres. 

A  Ravf'nn»^,  sainte  Fusque,  vierge,  et  sainte 
Maure,  sa  nourrice,  qui  ,  après  avoir  souffert 
plusieurs  tourments  sous  l'empereur  Dèce  et 
le  juge  Quintien,  furent  percées  d'une  épée, 
et  oooaommèrent  ainsi  leur  martyre. 

'A  Mélitène  en  Arménie ,  saint  Polyeucte, 
martyr,  qui,  ayant  p;\««^  pfxr  do  rigoureuses 
épreuves  durant  la  uième  persécution,  ob- 
Uut  la  couronne  du  martyre. 

A  Lyon,  saint  Julien,  martyr. 

A  Todif  saint  Bénigne,  martyr. 

A  Rome,  saint  Grégoire  H,  pape,  qui  s'op- 
posa à  l'empereur  Léon  l'Isaurien  avpc  une 
invincible  fermeté,  et  envoya  saint  Uouifaoe 
en  Allemagne  pour  y  prêcher  TEvangile. 

A  Angers,  les  ftinérailles  de  samt.  Lecin, 
évéque,  vénérable  par  sa  sainteté. 

A  Lyon,  saint  Etienne,  évèqne  et  confes- 
seur. 

A  Riéti,  saint  Etienne,  abbé,  iiomme  d'une 
patience  admirable.  Le  pape  saint  GrégoirB 
rappOTteque  les  angea  assistèrent  à  sa  mort, 
et  (tarent  viables  à  oenx  qui  y  étaient  prè- 

sents. 

A  Prato  eu  Toscane,  sainte  (latherine  de 
Ricd,  vierge,  de  la  ville  de  Florence,  de  l'or- 
dre des  Frères  PrAdieurs,  remarquable  par 
rabondanea  des  àom  célestes  dont  eUe  ftit 

comblée.  Le  pape  Benoit  XIV  l'a  mise  au 

rang  de?  sninfes  viprpp".  Elle  mourut  pleine 
de  vertus  et  de  mentes  le  2  février  ;  mais  sa 
fête  se  célèbre  aujourd'hui. 

LE  QUATORZIÈME  JOUR  DE  FÉVRIER, 
as  LA  Lum  u 

abcdcfghiklmnp  qrsta 
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A  Rome,  sur  1n  vnîp  Flaminienne,  la  nais- 
sance au  ciel  de  saiut  Yalenlin,  prêtre  et 
martyr,  qui,  après  avoir  donné  des  preuves 
éclatantes  du  pouvoir  qu'il  avait  de  guérir 
les  maladies,  et  de  aa  science  profonde,  ftit 
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mmirlii  de  ooups  de  Uloii,  et  décapité  sotu 

l'emperenr  Claude. 

A  Home,  les  sainte  Vital,  Félicule  et  ZenoD, 
martyrs. 

ATenii,  saint  Yalenttn,  évêqae  et  martyr, 
qm,  apris  mie  longoe  flagellatioii,  ftit  niia 

en  prison  :  étant  demeuré  inébranlable,  il 
en  fut  tiré  an  milieu  d'une  profonde  nuit,  et 
eut  ta  tête  iraiu  liée  par  l'ordre  de  Placide, 
préfet  de  la  ville. 

Ad  même  liea,  les  saints  Procule,  Kphëbe 
tir  ApoUAne»  maityrs,  qui,  ayant  été  arrêtés 
par  Tordre  du  consulaire  Léonce,  pendant 
qulls  priaient.  1:i  nuit,  auprès  du  corps  de 
saint  Valentin,  pcruvnt  par  hî  glaivp. 

A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Bussus, 
Antoine  et  Protolique,  qui  forent  Jetés  dans 
la  mer. 

De  plu?,  les  saints  martyrs  Cyrion,  prêtre; 
Bassien,  lectenr;  Agalhon,  exorciste;  et 
Moïse,  qui  périrent  par  les  flamme  et  s'en- 
volèrent au  ciel. 

Au  mèoM  lieu,  les  saints  Dents  et  Am- 
mêne,  déaqiitcs. 

A  Ravenne,  saint  filencade,  évéque  «t  con- 
fesseur 

£n  llithynte,  saint  Auxence,  abbé. 

A  Sorente,  saint  Antoniu,  abbé,  qui,  après 
k  dévastation  du  monastère  da  Nont-Cassin 
par  les  Lombards,  se  retira  près  de  cette 

ville,  dans  une  solitude,  où  il  mourut  en 
grande  odeur  de  sainteté.  Son  corps  opère 
chaque  jour  de  nouveaux  miracles,  et  son 
crédit  auprès  de  Dieu  éclate  surtout  par  la 
dffîwBDoe  des  possédés. 

LE  QlHNZiÊHE  JOUR  DE  FÉVRIER» 

DE  LA  LUKB  LE 
ITtlItUtltSnitlSMnttM  I  t  I  4  s  • 
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A  Brescia,  la  oaissanou  au  del  des  saints 
martyis  Fiausiin  et  Jovite,  qui,  sous  Tempe- 
reur  Adrin,  ayant  soutenu  glorieusement 
plMîeun  eonilntsponrlafolde  Jésns-Quist, 


reçurent  la  couxwme  réserfée  à  lems  vle- 

toires. 

A  Rome,  saint  Craton,  martyr,  qui  ayant 
été  baptisé  avec  son  épouse  et  toute  sa 
mille  par  saint  Yalenlin,  évêque,  fat  btemlôt 
après  martyrisé  avec  eux. 

A  Terni,  sainte  Agap<',  vierge  et  martyre. 

Le  même  jour,  1 1  naissance  au  ciel  des 
.saints  martyrs  Saturnin,  Castule,  Magne  et 
Lucius. 

A  Vaison  ea  Provence,  saint  Qmnide,  évê- 
qne,  (kmt  les  fréquents  miracles  prouvent 
que  sa  mort  fut  précieuse  devant  Dieu. 

A  Capoue,  saint  Décorose,  évéque  et  coi^ 

fesseur. 

Dans  l'Abruzze  ultérieure,  saïut  Sévère, 
prêtre,  de  qui  saint  Grégoire  écrit  qu^il  rea* 
suscita  un  moxi  par  ses  larmes. 

A  Antioche,  saint  Joseph,  diacre. 

A  Ciermont  en  Auvergne,  sainte  Géorgie, 
vierge. 

L£  SEmÈU£  JOUR  DE  FEVRIER, 

m  Là.  LIRIl  LS 
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La  naissance  au  <'uA  d»'  sainf  Unésime, 
dont  parle  Sfiint  Paul  dans  l  epiUe  à  Philé- 
mon.  Cet  apûlie  l'ordonnu  evèque  d'Ephèâe 
après  salut  Timothèe,  et  lui  confla  le  miniS' 
tère  de  U  prédication.  Depuis,  ayant  été 
conduit  prisonnier  à  Rome,  il  y  fut  la- 
pidé pour  la  foi  du  Chriât.  Son  corps,  qui 
y  avait  été  d'abord  enterré,  fut  ensuite  trans- 
porté au  lieu  où  il  avait  été  ordonné  évéque. 

A  Cumes  en  Csmpanie,  la  translation  de 
sainte  Julienne,  vierge  et  martyre,  qui,  sous 
reuipercur  Maximien,  fut  d'abord  cruelle- 
mml  battue  à  Niconiédie  par  son  propre 
père,  nommé  Africain,  puis  tourmentée  en 
plusieurs  nuuiîènss  par  le  préfet  Evilase^ 
qu'elle  n'avût  pas  voulu  épouser;  ensuite 
mise  en  prison,  où  elU  combattit  visiblement 
contre  le  démiMi,  jetée  dans  le  liau,  friongée 
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dans  une  chaiiditîre  Ix^uîllaalesanaen  éprou- 
ver aucun  dommage,  elle  eut  enfln  la  tâte 
coupée,  et  acheva  ainsi  son  martyre. 

En  Egypte^  sunt  JuBen,  qui  fut  martyiiBé 
Kvec  doq  mille  autres. 

A  Césarée  en  Palestine,  les  saints  martyrs 
égyptiens  Elle,  Jércraie,  Isaïp.  Rîimucl  et 
Damel,  qui.  après  avoir  servi  volontaire- 
meat  les  coufesseurs  coudamués  aux  mines 
de  Cilide,  furent  pris  à  leur  retour,  et  cruel* 
iMnent  torturés  par  le  présidffit  Firmilien, 
sous  Temperenr  QalèfB;  ils  périrent  enfin 
par  le  g-laive. 

Après  eux,  saint  Porphyre,  serviteur  du 
martyr  Pamphile;  et  saint  Séleuque  de  Cap- 
padooe,  qui  étaient  souvent  demenrés  vieto- 
rîeox  dans  plusieurs  oombsts  :  ayant'  souf- 
fert de  nouvelles  tortures,  ils  reçurent  la 
cotironne  du  martyre,  l'un  par  le  feu,  l'au- 
tre par  le  fer. 

A  Arezzo,  en  Toscane,  le  Uenheimnx 
Grégoire  X,  de  Plaisanoe,  qui,  d'arcbldiacre 
de  Liège,  fut  élevé  au  souverain  pontificat* 
Il  tint  le  second  concile  général  d«ï  Lyon, 
dans  leqiu'l  s  upcra  la  réunion  desGrees;  les 
diilérendâ  des  princes  chrétiens  furent  apai- 
sés, et  le  recouvrement  de  la  Terre  Mdnte 
réHfai.  11  gouverna  txh  suintement  l'Eglise. 

A  Brescia,  saint  Fanstin,  évfiqne  et  con- 
fésienr. 

LE  D]X-S£PTl£aiE  JOUR  DË  FÉVRIER, 

SI  LA  LDNB  U 

•  bcdefghikluinpqra  tu 
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A  Borne,  la  pasrion  de  saint  Fanstin,  que 
quarante -quatre  autres  enivrant  dans  la 

gloire. 

En  Perse,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Polycrône,  évêque  de  Babylone,  qui,  dans  la 
perséention  de  Dèee,  ajrânt  eu  la  boncbe 
meurtrie  de  coups  de  pierres,  rendit  l'esprit 
au  Seigneur  en  étendant  les  mains  et  en  le- 
vant les  yoix  au  cieL 


A  Conconlia,  ]hs  «aints martyrs  Donat,  Se- 
condien  et  li  nnulc,  avec  quatre-vingt-six 
autres,  compa^^uons  de  leur  Iriomphe. 

A  Cisatèb  en  Palestine,  saint  Tliéodule, 
vieillard,  l'on  des  domeslîqttes  du  gonver* 
neur  Brmilien,  qui,  touché  de  l'exemple  des 
martyrs,  et  ronressant  hautement  Jésus - 
t'l)rist,  fut  mis  en  croix,  où,  par  un  uoble 
trioiuplie,  il  mérita  la  palme  du  martyre. 

Au  même  Ueu,  saint  Julien  de  Cappadoee, 
qui*  baisant  par  dévotion  le  corps  de  ceux 
qui  venaient  d'être  martyrisés,  fut  dénoncé 
comme  chrétien,  et  mené  devant  le  juge,  qui 
le  condamna  à  être  brûlé  à  petit  feu. 

Dans  le  territoire  de  Térouenne,  saint  SU- 
vin,  évêque  de  Toulouse. 

En  îriande,  saint  Fintan,  piêbre  et  oonliaa- 
seur. 

A  Florence,  le  bienheureux  Alexis  Falco- 
nieri,  un  des  sept  fondateurs  de  l'ordre  des 
Servîtes,  qui,  parvenu  à  l'âge  de  cent  dix 
ans,  termina  saintement  sa  vie  après  avdr 
été  consolé  par  la  préeenoe  de  Jésus-Clirirt 
et  des  anges. 

I£  DDL'HDRIÈIIE  JOOR  DE  FfiVRIER, 
M  Là  uno  LS 
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A  Jérusalem,  la  naisaanoa  au  dél  de  saint 

Siméon,  évAqrie  et  tnartjT,  qu'on  dit  avoir 
été  fils  de  Cléopha"^,  pt  proche  parent  dn 
Sauveur.  Ce  généreux  soldat  de  Jésus-Christ 
ayant  été  ordonné  évêque  de  Jérusalem  après 
saint  Jacques,  surnommé  le  Frère  dn  Sei- 
gneur, endura  d'abord  divers  snppBeas  du- 
rant la  persécution  de  Tnjan,  et  finit  sa  vie 
par  le  martjTC.  Tons  cimx  qm  f'friient  pré- 
sents, et  le  juge  même,  furent  étonnes  qu'un 
vieiUard  âgé  du  cent  vingt  ans  eût  souiTert 
avec  tant  de  fotoe  et  de  eonstanca  le  sop- 
plice  de  la  croix. 

A  Ostie,  les  saints  frères  Maxime  et  Claude, 
martyrs,  et  Prépédigne,  fiemaM  de  Qnidn, 
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«VM  leBiB  deaac  «ofcitto  Alflundra  et  Culias, 
tous  d'une  naissance  illustre,  qui  furent  ar> 

r^té?  par  l'onlre  do  Dioclélien,  et  envoyés 
eti  fiil  ;  puis,  ayant  été  condamnés  au  feu, 
ils  offrirent  eux-mêmes  à  Dieu  uu  si  cruel 
suppliceeonuneimflafiriûced'agréableodsiir. 
Leurs  réUqoes  avaieirt  été  Jetées  dans  la  ri- 
vière, mais  elles  furent  recueillies  par  los 
chrélien8,et  enterrées  près  de  la  même  ville. 

£a  Afrique,  les  saiuts  martyrs  Lucius, 
^vain,  Rutole,  (Classique*  Secondin,  Fmc- 
Inle  et  Maxime. 
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DE  LA  LUXE  LB 
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A  Tyr  en  Phèuicie,  la  mémoire  de  plu- 
âeiua  «aints  martyrs,  dont  le  nombre  n'est 
connu  que  de  Dien  seol,  et  qne  Yéture,  chef 


LB  Da-NEIÎVIÈME  JOUR  DË  FÉVRIER, 
aauiviitti 
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A  Constanlinople,  saint  Flavien,  évêque,  mililaireflOitt l'empereur  Dioclétien,  fit  mou- 
qui,  défendant  avec  vigueur  la  foi  catholique  rir  par  diverses  sortes  de  supplices,  qui  se 
à  Ephèse,  fut  outrageusement  inallraifé  à  succédèrent  les  uns  aux  autres.  D'aljord  ils 
coups  de  pieds  et  de  poings  par  lu  lactioo  de  furent  déchirés  par  tout  le  corps  à  coups  de 
lluîiie  Rioeoore,  puis  baloé  en  eidl,  où  il  fouet;  pds exposés mst  bètes  Ikoces de dif- 
moarat  trois  jovin  après.  fénmtes  espèces,  dont,  par  la  vertu  divine, 

▲  Tolède,  saint  Hellide,évèque  et eonlès-    ils  ne  reçurent  aucune  blessure  :  enfln,  le 

tyran  ayant  ajouté  à  toutes  les  autres  tor- 
tures celles  du  feu  cl  du  fer,  il?  onnsonimè- 
rent  leur  martyre.  L«ts  évètiues  lyrauuiou, 
Savain,  Pelée,  Nil,  avec  le  saint  prêtre  Zé- 
nobe,  qni  excitaient  cette  glorieuse  tnmpe 
à  la  victoire,  ayant  été  leurs  compagnons 
dans  le  combat,  méritèrent  aussi  avec  eux  la 
palme  du  martyre. 

Dans  rile  de  Chypre,  les  saints  martyrs 
POtbarae  et  Némèse. 

A  Constantinople,  saint  EtenHière,  évèque 
et  martyr. 

Kn  Perse,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Sa- 
dûLli,  évêque,  et  ceut  vingt-huit  autres  mar- 
tyrs, qui,  sous  le  roi  Sapor,  ayant  refusé 
d'adorer  le  soldl,  acquirent,  par  une  mort 
cruelle,  d'illustres  couronnes. 

A  Catmfi  en  Sicile,  saint  Léon,  évêque, 
fpii  brilla  par  ses  vertus  et  par  ses  miracles. 

Le  même  jour,  saint  Eucher,  évêque  d'Or- 
léans, dont  les  mirades  loi  attirèrent  d*au^ 
tant  plus  de  gloire,  que  ses  ennemis  inveoh 
tèrent  contre  lui  de  plus  noires  calomnies. 

A  Ton rn ai  ,  dans  la  Gaule,  saint Rientbèra, 
évêque  et  confesseur. 


A  Rome,  la  naissance  au  del  de  saint  Ga- 

bin,  prêtre  et  martyr,  frère  du  bienheureux 
Caîus.  pape,  qui,  ayant  longtemps  soufTert 
dans  les  liens,  en  prison,  par  l'ordre  de  Dio- 
détien,  acquit  les  joies  du  ciel  par  une  uiurt 
piéeiense. 

En  Arriq)it>,  les  sidnts  martyrs  PuUius, 
Juîipn.  Marcel,  et  leurs  rompag^nons. 

£u  Palestine,  la  mémoire  de  saints  moines 
et  de  plusieurs  autres  martyrs,  que  les  Sar- 
nsiDs  firent  emeUement  mourir  pour  la  UA 
dn  Christ  sons  Alémondare,  leur  chef. 

A  Jérusalem,  saint  Zambdas,  évéqne. 

A  'î'tlie,  saint  Anxihe,  évêque. 

A  Ikaévent,  saint  Barbat,  évêque,  qui, 
ceiekrc  par  sa  sainteté,  convertit  les  Loui- 
lMfd8,etlearcher,  àkfoi  de  Jésos-Gluist. 

A  MUaa»  saint  Mansoet,  évêque  et  eonCM- 
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En  Sii!ile,]«  naimnoê  «o  déld«  •olnnte- 
dix-neuf  saints  martyrs,  qui,  sons  Dioelè- 

tien,  endurèrent  plusieurs  sortes  de  toui^ 
inetits,  et  nu  filèrent  de  recevoir  la  récom- 
penst-  (itu'  il  l.i  fermeté  de  leur  foi. 

A  Adruuiète,  en  Afrique,  les  saints  mar- 
tyrs Yémle,  Secondin,  Sirioe,  Félix,  Ser- 
vule,  Saturnin,  ForUmat,  et  aeiw  auliies, 
qui,  durant  la  persécution  des  Vandales,  fu- 
rent Tnart}'risà(  pûor  avoir  confitfsé  la  foi 
catholique. 

À  Scylhopolis  en  Palestine,  saint  Sévé- 
rien,  évèque  et  martyr. 

A  Damas,  saint  Pierre  Mavimëne,  qui, 
ayant  dit  h  quelques  Arabes  qui  vouaient  le 
voir  dans  sa  maladie  :  o  Quiconque  n'em- 
brasse pas  la  foi  chrétienne  et  catholique  est 
danm&i  ewnme  votre  t&ux  prophète  Maho- 
met, >  fût  par  eux  maseaeré  sur-le-champ. 

A  Ravenne,  saint  Uazimien,  évâqne  et 
confesseur. 

A  Met2,  saint  Félix,  évêque. 

A  Brescia,  saint  Patère,  évêque. 

LE  VINGT-D£UXi£M£  JOUR  D£  FÉVKUii, 
Muunnu 
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La  chaire  Ae  saint  Pierre,  apôtre,  à  An- 
tioche,  où  les  disciples  commencèrent  à  être 
appelés  Chrétiens. 

A  Hiérapolis  en  Pfarygie,  le  Inenheuieux 
Papias,  évêque  de  cette  ville,  qui  fut  le  dis» 
ciple  de  saiut  Jean  dans  la  vieillesse  de  cet 
ap6tie>  et  le  compagnon  de  saint  Polycarpe. 


ES  SAINTS. 

A  Salamine  en  Chypre,  saint  Aristion,  qui, 
comme  l'assure  le  même  I*apias,  fut  l'un 
des  .'^jixante-douze  disciples  de  Jesus-Christ. 

En  Arabie,  la  mémoire  de  plusieurs  saints 
martyrs,  qui  Airent  emettement  mis  à  mort 
sous  l'empereur  Galère  Mazimien. 

A  Alexandrie,  saint  Abile,  second  évoque 
de  cette  ville  après  ^ninl  Marc,  et  qui  rem- 
plit les  devoirs  du  sacerdoce  avec  une  grande 
réputation  de  vertu. 

A  Tienne,  saint  Pasetaase,  évêque,  qui 
brilla  par  son  érudition  et  par  la  sainteté  de 
ses  mœurs. 

A  lk)rtonc  en  Tosoane,  s<'unte  Marg-ueritp, 
du  tiers-ordre  de  Saint -François,  dont  le 
corps  depuis  plus  de  quatre  sièdes  se  con- 
serve sans  corruption,  exhale  une  odeur 
agréaUe,  ét  opère  un  grand  nombre  de  mi- 
racles ;  on  l'honore  dans  ce  lieu  avec  une 
dévotion  particulière. 

LE  VINGT-TROISIÉUE  JOUR  DE  FÉVRIER, 

DSLÂUOin  LC 
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Bn  taamét  Kufrtîlf.  on  omet  :  U  VigiU  d«  f4iDt  Mtthiif, 
«p4m,  parti  pt'a»  k  rHene  jmt  Ujvtr  ninaiiit  qui  ut 
ttUétmti». 

La  Vigile  de  saint  Mathias,  apôtre. 
A  FlsftMa,  saint  Pierre  Daniien,  caidinal 
et  4véque  d^Ostie,  oflèbre  par  sa  doctrine  et 

sa  sainteté. 

A  Sirmich,  saint  Sérène,  moine  et  mar- 
tyr, qui  fut  pris  par  ordre  il<  1  eir  ptiieui- 
Maximieu,  et  eut  la  tête  tranchée,  paice  qu'il 
CQotaiit  quil  était  chrétien. 

Au  m&ne  lieu,  la  naissance  au  ciel  de 
soixante-douze  saints  martyrs,  qui,  ayant 
'^onffert  courag-euscment  la  mort,  entrèrent 
dans  le  royaume  éternel. 

A  Rome,  saint  Polycarpe,  prêtre,  qui, 
avec  le  bioihettreux  Stiiutien,  convertit 
plusienrs  infidèles  à  la  foi  de  Jésus- Christ,  et 
par  ses  exhortations  Isa  conduisit  41a  gloire 
du  martyre. 
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Dans  la  ville  d'Astorga,  sainte  Marthe, 
vierge  et  martyre,  sous  l'empereur  Dèce  et 
le  proooanil  Paterne. 

A  Goostantinople,  uint  Lazaiie,  moine, 
qui,  8*ooeapant  à  peîiidN  de  taiirief  images, 
souffrit  1<»8  plus  cruels  supplices  par  ordro 
de  l'empereur  Théophile,  iconoclaste,  ni  eut 
la  main  brûlée  avec  ua  fer  chaud;  mais, 
uytsA  été  guéri  par  la  puimanoe  deDien^  il 
rétablit  ka  image»  que  ce  prince  impie  avait 
cflkieées,  et  mourut  en  paix. 

A  Brescia,  saint  Félix,  évêque. 

A  Sé ville  en  Ëspagne,  saint  lloreut,  con- 
fesseur. 

A  Todi,  aainte  Bomafaie,  Tierge,  qui  fïit 
liaptisée  par  le  pape  saint  Slvestre,  mena 

une  vie  céleste  dans  des  grottes  et  dans  des 
cavernes,  et  devint  célèbre  par  ses  miracles. 

En  Angleterre,  sainte  Milburge,  vierge, 
flUe  du  roi  des  Merciens. 

ta»  Ftamiê  bimoHlt,  m  Ht  ia  mém  huu  dnu 

jours  de  suite,  le  24*  et  le  tS*  jour  d$  fturitr  ; 

Le  vingt-quatrième  jonr  de  ftvrier,  de  la 

hme  le  

LaTIgUe  de  saint  Mathias,  apôtre. 

Et  en  outre  la  mémoire  de  plusieurs  saints 
loartyrs,  confesseurs  et  saintes  vierges. 

Lt  tecond  jour,  c'est-à-dire  le  25,  on  lit  ainsi  :  Le 
Tiagt-eJxiqaième  Jour  de  février,  de  la  Urne  le  

UE  ywes^kYKÈm  JOUR  DE  iMbr, 

DE  LA  LLiKE  LK 
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&k  Judée,  la  naissance  au  dd.  de  laint 
Hatthiast  que  les  Apdtrefly  «près  rAsoension 
de  Notre-Seigneur,  choi^rent  an  sort  pour 

remplir  l.-i  plar  e  du  traître  Judas,  et  qui, 
peur  avoir  prêché  i'Ëvangiie,  souflrit  le 
martyre. 

imi.  n. 


A  Rome,  sainte  Primitive,  martyre. 

A  Gésarée  en  Cappadoce,  saint  Serge,  niar- 
1^.  Nous  avom  le  rèdt  de  ses  merveOletiafla 
actions. 

En  Afrique,  les  saints  Honian,  Ladns, 

Julien,  Victori(^,  Flavien,  et  leurs  compa- 
gnons, tous  disciples  de  saint  Cyprien^  qui 
furent  martyrisés  sous  l'empereur  Yalérien. 
ARooen,  sidntPfétntat,  Â?èqaeetmarlyr, 
A  Trêves,  saint  Modeste,  évêqne  et  confes- 
seur. 

En  Angleterre,  saint  Edilbert,  roi  des  ('an- 
tiens,  qui  fut  converti  à  la  foi  olirétieone 
par  saint  Augustin,  évèque  des  Anglais. 

A  Jérusalem^  la  pramièie  invention  dn 
chef  dn  saint  Préeuneur  de  Jésus-Chiist. 

LE  TINGT-CINQOIÈIIE  JOUR  DE  FÉVRIER, 
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En  Egypte,  la  naissance  an  dd  dee  sainfa 
Victorin,  YIctor,  Mioépbore,  Glandién,  Dies- 
core,  Sérapion  et  Papias,  martyrisés  sons 

l'empereur  Numérien.  Les  deux  premiers 
ayant  soull'ert  avec  courage,  pour  la  défense 
de  la  foi,  des  tourments  cruels  et  extraordi- 
nairest  eurent  la  tète  trancbée  ;  Nicéphore, 
après  avoir  triomphé  des  grils  ardents  et 
des  brasiers,  fut  coupé  par  morceaux;  C3au- 
dien  et  Dioscore  fuient  brûlés  ;  Sénqpioii  et 
Papias,  décapités. 

Afrique,  les  saints  Donat,  Juste,  Héré- 
nas,  et  leurs  compagnons,  martyrs. 

A  Rome»  la  n^ssance  au  ciel  de  saint 
Félix  III,  pape,  bisaïeul  , de  saint  Grégoire- 
Ie>grand,  de  qui  celui-ci  rapporte  qu'appa- 
raissant à  sa  petite  iiile  sainte  Tharsille,  il 
l'appeta  an  royaume  dee  ^nuc 

A  Constantlnople,  saint  Tarûse,  évéqoe, 
célèbre  par  son  érudition  et  sa  piété.  On  a 
la  lettre  que  le  pape  Adrien  I"  lui  écrivit 
pour  la  défense  des  saintes  images. 

À  jNazianze,  saint  Césaire,  frère  de  saint 
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Grégoire  le  théologien,  que  te  même  Gré- 
goire afTirmc  avoir  vu  dans  les  rangs  des 
Bienheureux. 
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A  Perge  en  PamphUie,  la  MasMOice  au 

ciel  de  saint  Nestor,  évêque,  qui,  dans  la 
perséculiou  dt?  Dcce,  redoublait  jour  et  nuit 
ses  prièreîi,  et  demandait  à  Dieu  qu'il  lui 
pl6t  de  garder  son  troupeau;  arrêté,  il  eon^ 
fiana  le  nom  de  Notre>Seigneur  avec  une 
admirable  liberté  et  une  grande  joie,  et  fut, 
par  l'ordre  thi  pn-sident  PoUion ,  cruelle- 
ment tourmutile  sur  le  chevalet  ;  enfln , 
comme  il  protestait  sans  relâche  qu'il  de- 
meumait  toujours  inviolablement  attaché 
à  Jésns^Chrlst,  il  acheva  sur  la  eroiz  son 
mar{}Te  et  son  triompb<\ 

Au  niCTiie  lieu,  les  saints  l'apias,  Diodore, 
Conon  et  Claudieu,  qui  furent  martyrisés 
avant  saint  Nestor. 

De  plus,  les  saints  Fortunat,  FéUx»  et 
vingt-sept  autres  martyrs. 

A  Alexandrif»,  saint  Alexandre,  évêque, 
vénérable  vieillard,  qui,  suivant  les  trace? 
de  saint  Pierre,  évêque  de  celte  ville,  chassa 
de  son  église  Arias,  Vm  de  ses  prêtres,  in- 
fecté d'impiété  et  d'hérésie,  et  oonvuncu 
par  la  vérité  divine.  11  fut  aussi  un  des 
trois  cent  dix-huit  Pères  qui  condamnèrent 
ce  méchant  homme  dans  le  concile  de 
Micée. 

A  Bologne,  saint  Faustinien,  évêque,  dont 
les  ezeellentes  prédications  a&rmirent  et 
augmentèrent  cette  même  église,  affligée 
par  la  persécution  de  Dioclétien. 

A  Gaza  en  Palestine,  saint  Porphyix}, 
évêque,  qui,  du  temps  de  l'empereur  Arca- 
dius,  renversa  lldole  et  le  temple  de  Mar- 
nas, et  qui,  ai'i  avoir  beaucoup  souffert, 
s'endormit  dans  le  Seigneur. 


DES  SAINTS. 

A  Floienoe,  saint  André,  évêqna  et  oon» 

ÉBSsenr. 

Au  territoire  d'Arcis,  saint  Victor,  con- 
fesseur, dont  sûnt  Bernard  a  écrit  l'éloge. 
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A  Rome,  la  naissance  au  "iol  le^  maints 
mart\Ts  Alexandre,  Abonde,  Autigooe  et 
Fortunat. 

A  Alexandrie,  le  supplice  de  saint  Julien, 
martyr.  Il  éhdt  tellement  gontleux,  qoa,  ne 

pouvant  ni  marcher  ni  se  tenir  debout, 
il  fut  porté  par  deux  serviteurs  dans  une 
chaise  pour  être  préseuté  au  juge,  en  même 
temps  qu'ils  s'y  présentaient  eux-mêmes. 
Hais  l'un  d'eux  renia  la  foi;  l'autre,  nommé 
Eunus,  persévérant  avec  Julien  à  confesser 
Jcsus-Chri.-^t,  tous  deux  furent  mis  ensemble 
sur  des  chiuut-aux,  et  en  cet  état  conduits 
par  toute  la  ville,  puis  déchir«^  à  cou(>s  de 
lanières,  enfin  jetésdans  un  grand  feu,  où  ils 
fùrent  hrûlés  en  présence  de  tout  le  peuple. 

Dans  la  même  ville,  salut  Besas,  soldat, 
qui,  s't'fVorrant  de  réprimer  les  insultes  de 
ceux  qui  se  moquaient  de  ces  saints  mar- 
tyrs, fut  dénoncé  au  juge,  et,  ayant  com- 
battu courageusement  pour  la  foi,  eut  la 
fête  tranchée. 

A  Séville  en  Espagne,  la  naissance  au  ciel 
de  saint  Léandre,  évêque  de  celle  ville,  qui, 
par  ses  prédications  et  par  son  zèle,  secondé 
pai'  Récarède,  roi  des  Yisigoths,  convertit 
cette  nation  de  Timpiélé  arienne  à  la  fiilca- 
tholiqae. 

A  Constantinople,  les  saints  confesseurs 
Basile  et  Procope,  qui,  du  temps  de  Tempè- 
re m-  Léon,  combattirent  avec  courage  pour 
le  culte  des  saintes  images. 

A  lyon,  saint  Galmier,  homme  do  Oiea, 
dont  le  tombeau  est  célèbre  par  de  fréquenta 
wiirflMrlWt 
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A  Rome,  k  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Macaire,  Hiiflii,  Juste  et  Théopliile. 

A  Ataundrie,  le  martyre  des.  saints  Cé- 
lâal.  Papale,  Gains  at  Sèat^. 

Dans  la  même  ville,  la  mémoire  des  flainU 
prêtres,  diacres  et  autres,  en  grand  nombre, 
qui,  du  temps  de  remperaur  Valérien,  lon- 


màrtyrologe  romain. 

qu'une  peste  cruelie  ravageait  toute  la  ville, 
ae  déyoïtdrent  au  service  des  pestiférés,  et 
nurararent  dana  ce  duritaUe  euvdce.  La 
piété  dee  fldèlès  les  a  de  tout  temps  taooorfe 
comme  martyrs. 

Sur  le  mont  Jou,  dans  le  diocèse  de  Lyon, 
le  décès  de  saint  Homain,  abbé,  qui  le  pre- 
mier pratiqua  dans  ce  désert  la  vie  érémi- 
Uque  :  la  réputation  ,  de  ses  vortusei  de  ses 
miracles  fut  si  grande,  qu'ïï  devint  dans 
la  suite  le  père  d'au  grand  nomim  de 
moines.. 

A  Pavie,  ia  translation,  par  les  soins  de 
Luitprand,  roi  des  Lombards,  de  saint  Au- 
gusUn,  évéque,  dont  le  corps  était  dans  llle 
deSardaigne. 
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A  ilome,  deu.x  cent  .soixante  martyrs ,  que 
rempereur  Qaude  coadaama  comme  chré- 
tieiM^  premiàrament  ft  tirer  du  laUe  lion 
de  la  porte  Salaria,  puis  A  être  pensés  de 
flèches  par  des  soldats,  dans  un  amphi- 
théâtre. 

Au  même  lieu,  la  naiîssance  au  ciel  des 
saints  martyis  Léon,  Douât, 

Aiiondance, 

Nicéphoe^  et  neuf  antreR. 

A  ManeiDe»  les  saints  martyrs  Hermès  6t 

Adrien. 

A  !l»'liopolis,  sainte  Eudoxie,  martyre, 
qui,  aau.-,  la  persécution  de  Trajan,  ayant 
été  baptisée  et  préparée  au  combat  par 
l'évAqoe  Théodole,  làt  frappée  avec  ui 
glaive  par  ordre  du  gouverneur  Vineent,  et 
reruf  U  niuronne  du  martyre. 

Le  même  juiir,  sainte  Automne,  martjTe, 
qui,  s'étant  moquée  des  dieux  des  Gentils' 
dans  la  penéention  do  Diodétien,  fut,  aprèi 
diTers  toarmeots,  enfiannée  Aifff  an  ton- 


neau, et  noyée  dans  k  marais  do  la  viUe  de 

Cée. 

Dans  la  ville  de  Verden,  saint  Suitbert, 
évéque,  qui,  sous  le  pontifirat  de  Sergius, 
pvftcha  l'Evangile  aux  >  nsons,  aux  Hollan- 
dais, et  à  d'autres  peuples  de  la  Germanie. 

A  Ange»,  laint  Aubin,  évéque  et  confes- 
seur, homme  d'une  vertu  émînente  et  d'une 
grande  sainteté. 

Dans  le  Maine,  saint  Siviard,  ahhé. 

A  Pénmse,  la  translation  de  samt  liercu- 
lan,  évéque  et  martyr,  qui  fut  décapité  par 
Tordre  de  Totila.  roi  des  Goths.  Le  qnamn- 
tième  jour  après  sa  mort,  comme  l'écrit  le 
pap^'  ^niuL  (Jrégoire.  son  oorps  se  trouva 
aussi  sain  et  aussi  parfaiUuiient  joint  à  sa 
téte  que  Si  le  far  ne  l'eût  pas  touché. 

LE  DLUXIÉSIE  JOUR  DE  MARS, 
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A  Rome,  sur  la  voie  Latine,  les  saints 
Jovin  et  Basilée,  qui  souffrirent  la  mort 
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BOUS  les  empereurs  Valérien  et  Gallien. 

A  Rome  encore,  la  mémoin^  plu- 
sieurs saints  martyrs,  qui,  sous  i  empereur 
Alexandre  et  le  préfet  Ulpîen,  NmA  lîfxés 
à  de  craéUtt  tœtaKS,  et  enfin  «mdamiià  à 
être  décapités. 

A  Porto,  les  saints  martyrs  Paul,  Héra- 
diu?,  Secondiile  et  Janvière. 

A  Césaiée  en  Cappadoce,  les  s^nts  Lu- 
âus,  évéque,  Abedon  et  Lorge,  martyrs. 

En  Camponie,  la  mémoire  de  quatre- 
vingts  martyrs,  que  les  Lombards  mirent 
cruellement  à  mort,  par*"*'  'jn'ils  refusaient 
d'adorer  une  tèl«  de  chèvre,  et  de  manger 
de  lii  chair  olferte  aux  idoles. 

ARome,  laintSimpUce,  pape  etcomliaBseiir. 

En  Angleterre»  saint  Céade,  évèque  des 
Merdens  :  le  vénérable  Bède  &it  râoge  de 
ses  admirahles  Tertais. 

LE  TROISIÈME  JOUR  DE  MARS, 
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ACésaréeen  Palestine,  saint  Marin,  soldat, 
et  saint  Astère,  sénateur,  qui  furent  marty- 
risés durant  la  persécution  de  Yalériea  :  le 
premier,  accusé  par  ses  camarades  d'être 
chrétien,  et  interrogé  par  le  juge,  conllesaa 
hautementlésus-Chiist;  et  ayant étèdécapité, 
il  reçut  la  couronne  du  martyre.  Astère,  qui 
prêta  ses  épaules,  et  étendit  l'habit  dont  il 
était  rt  vt  tii,  pour  recevoir  le  corps  du  mar- 
tyr>  obliiit  bientôt  un  honneur  pareil  à  celui 
qu'il  rendait,  étant  devenu  martyr  lui- 
même. 

En  Espagne ,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  Madir  et  Chelidoine,  soldats  de  l'armée 
campée  à  Léuu,  ville  de  Galice  :  étant  partis 
pour  Calahorre^  pendant  une  persécution 
qui  s^aHuma  contre  les  chr^ens,  ils  y  soul^ 
frirent  diverses  tortures  pour  la  défense  du 
nom  de  J  ésus-Chxist,  et  reçurent  la  oonroone 
du  martyre. 


DES  SAINTS. 

Le  mAme  jour,  matyre  des  saints  Félix, 
Luciole,  Fortooat,  Marcie,  et  de  leurs  com- 
pagnons. 

Au  même  lien,  iidnts  Cléonioe,  Entrope  et 
Barilisqoe,  sbldats,  qui,  dans  la  persécutioa 

de  Maximieri,  sons  le  prMdent  Asclépiade, 
triomphèrent  beurensement  par  le  supplice 

de  la  croix. 
A  Brescia,  sùnt  Titien,  évêque  et  conies- 

A  Bamberg,  sainte  Cunégonde,  impéra- 
trice, qni,  muiée  à  rempereor  Henri  I*', 
demeura  vierge  du  consentement  de  son 
époux;  et  qui,  riche  en  bonnes  œuvr^ et  en 
mérites,  mourut  saintement,  et  devint,  après 
sa  mort»  oélâire  par  ses  miracles. 

LE  QUATRIÈME  JOUR  DE  MARS, 
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A  Vilna  en  Lithuanie,  le  bienheureux 
Caumir,  ûls  du  roi  Gaûmir.  Le  pape  Léon  X 
Fa  mm  an  nombre  des  svnH. 

A  Borne,  sur  la  voie  Applanne,  la  naissance 
au  ciel  de  saint  Lucius,  pape  et  marIjT,  qui, 
d'abord  exilé  pour  la  foi  de  Jésus-Christ  pen- 
dant la  persécution  de  VaLénen,  eut  ensuite 
l'antorisalion  de  retonmer  à  son  église.  Il 
combattit  avee  foroe  les  novaliens;  pnis 
ayant  été  décapité,  il  consomma  ainsi  son 
martyre.  Saint  Cypcien  lui  a  donné  de 
grandi-s  louanges. 

A  itome  encore,  sur  la  voie  Appienne,  neuf 
oents  martyrs,  qui  ftirent  inhumés  dans  le 
dmetière,  près  de  sainte  Qédie* 

Le  même  jour,  saint  Gains,  Offlder  du  pa- 
lais, qui  fut  Jeté  dans  la  mer  «vee  vingt- 
sept  autres. 

A  N  icomédic ,  saint  Adrien,  martyr,  et  vingt- 
trots  autres^  qui,  sous  l'empereur  lUodélien, 
ayant  en  tons  Iss  janltst  brisées,  eonaoni- 
mèrent  ainsi  leur  martyre.  On  honore  plus 
particulièrement  la  mémoire  de  saint  Adrien 
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le  taott  septembr»,  jour  auquel  son  eorps 

tut  transféré  à  Rome. 

De  pins,  les  saints  AidnHbùB,  ClyriUeet 
Photius,  martyrs. 

Bans  la  Chersonèse,  le  martyre  des  saints 
éefèqpes  Basile,  Eugène,  Âgathodore,  El- 
pide,  Wibkn,  Gipitao,  Ephiem,  Nestor  et 
Arade. 

LE  ONQinfiHE  JOUR  DE  IIARS^ 
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AAwBnghft.  ]a  mtmHHHti  tu  cUtl  ds  Mdnt 
FbocM»  marlyr^  qni,  «|irès  vnm  soiiflbii 
liesneODp  dlqjoies  pour  le  nom  du  Rédemp- 
teur, triompha  gloriea?ement  de  l'ancien 
serpent;  ce  qui  se  confirrae  par  un  miracle 
coutinucl  :  car  si  queiqu'uu  a  été  mordu 
d^m  serpent,  il  est  à  peine  anivé  àla  porte 
de  la  Imnlique  de  oe  saint  roar^  a?ec  nne 
fcH  vive,  qn'aussitdt  le  veoia  perd  sa  Unes 
et  que  le  malade  est  cméri. 

A  (.esaree  en  Palestine,  saint  Adrien, 
martyr,  qui,  dans  la  persécution  de  Uioclé- 
ttSD,  hit,  par  l'oidre  du  préddent  Finidiien, 
d'abord  exposé  à  un  lion;  puis,  syant  été 
décapité,  U  reçnt  la  ooonwne  du  mat* 
tyre. 

Le  môme  jour,  le  supplice  de  saint  Eusèbe, 
officier  du  palais,  et  de  neuf  autres  saints 
meiiyn. 

A  Césarée  en  Palestine,  s^nt  Théophile, 
évèque,  qui,  sous  l'empereur  Sévère,  brilla 
par  sa  sagesse  et  l'innocence  de  sa  vie. 

De  plus,  en  Palestine,  sur  le  rivage  du 
Jourdain,  saint  Géradme,  anachorète,  qui 
flenrissalt  sons  l'emperenr  Zénon* 

A  Naples,  le  décès  de  saint  Jean-Joseph  de 
la  Croix,  ili'  l'ordre»  des  Mineurs  déchaussés 
de  la  reforme  de  saïut  i^ierre  d'Alcant.îra,  et 
premier  proviucial  de  cet  ordre.  Fidèiu  imi- 
tdeor  de  1^  François  d'Assise  et  de  saint 
Fisne  d'Alcantan»  U  ijoiite  on  noufean 


S  ROMiUN.  m 

Inslre  à  Tordre  séraphique.  n  ItA  eaDOOisé  * 
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Â  Nicomédie,  la  naissance  au  del  des 
Hunig  martyrs  Tictor  et  Yietorin,  qui,  avee 
saint  Claudien  et  sainte  Bassé  sa  femme, 
ayant  pendant  trois  ans  enduré  dos  inur- 
mentf  noTibreux,  furent  mis  en  prison,  et 
y  achevèrent  le  cours  de  leur  vie. 

A  Torione,  saint  Marden,  érèque,  qui, 
sow  Tnijan,  fkit  eonronné  en  sonflknnt  la 
mort  pour  la  gloire  de  Jésus-Christ. 

A  Cntistantinople,  saint  Evagre,  qui,  élu 
évoque  par  les  catholiques,  du  temp*;  de  Ya- 
lens,  fut  exilé  par  cet  empereur,  et  passa  à 
la  Yie  bienheoreuse. 

En  Chypie,  saint  Conon,  martyr,  qni, 
sous  l'empereur  Dèce,  ayant  eu  les  pieds 
percés  de  clous,  reçut  l'ordre  de  courir  de- 
vant un  char  ;  mais  étant  tombé  sur  les  ge- 
noux, il  rendit  l'esprit  en  priant  Dieu. 

Le  même  jour,  le  suppliée  de  qaarante- 
deox  saints  Harlgrrs,  qoi,  pris  dsns  Amo- 
rinm,  et  menés  en  Syrie,  remportèrent,  après 
un  glorieux  combat,  1h  palme  du  martyre. 

A  Bolof<ne,  saint  Basile,  ordonné  évèque 
par  le  pape  saint  Silvestre,  et  qui,  par  ses 
paroles  et  par  ses  exemples,  gouverna  trte- 
saintement  l'église  oonflée  à  sa  TigUanee  et 
à  ses  soins. 

A  Barcelone  en  Espagne,  le  bienheureux 
OUegaire,  d'abord  chauiuue,  puis  évèque  de 
Barcelone,  et  ttéheféqoe  dé  Tanagone. 

A  Gand  en  Flandre,  sainte  Colette,  vierge^ 
qoi  d'abord  olieerva  la  règle  du  tiers-ordre 
de  Saint-François,  et  qui  ensuite,  par  un 
mouvement  de  l'Esprit  saint,  rélabUt  la 
règle  primitive  dans  plusieurs  monastères 
de  Qarisses*  Illustrée  par  ses  vertus  admi- 
rnUes  et  ses  nombreuc  miiades,  elle  fiit 
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Au  monaattra  de  Posn-Nova,  près  Tem- 
dne,  aaint  Thomas  d'Aqain,  conféveiir  et 

docteur,  de  l'ordn^  des  Frères  Prédieiuay  il- 
lustre par  la  nol)lesse  de  sa  naissano»»,  par 
le  sainteté  de  sa  vie  et  par  sa  science  tbéo- 
bgique. 

ATuborbe  mi  Mauribuoie,  la  nalssanoe 

au  ciel  des  saintes  martyres  Perpétue  et  Fé- 
licita. Celle-ci  étant  enceinte,  ainsi  queTé- 
crit  saint  Augustin,  et,  selon  les  lois,  ne  de- 
vant être  exécutée  qu'après  ses  couches,  ex- 
primait sa  douleur  par  ses  plaintes  dans  le 
travail  de  Veafiititeinent;  et  lorsqu'elle  fat 
exposée  aux  bêtes,  elle  témoigna  sa  joie. 
Avec  elles  furent  martyrisés  les  saints  Rô- 
vocat.  Saturnin  et  Secondole.  Ce  dernier 
mourut  en  prison  j  tous  les  autres  furent  li- 
vrés aux  bêtes,  sooa  l'empiie  de  Sévère. 

A  Césarée  en  Palestine,  le  supplice  éo  saint 
Eiibule,  un  des  compagnons  de  saint  Adrien, 
qui,  deux  jours  apr^s  lui,  fut  déchiré  par  les 
lions  et  percé  d'une  epeu,  et  recul  le  dernier 
de  tous,  dans  cette  ville,  la  couronne  du 
martyre. 

A  mcomédie,  saint  Théophile,  évèque, 

qui ,  pour  la  défense  des  saintes  images,  fht 
exilé  dans  cette  ville,  où  il  mourut. 

A  Péluse,  en  Egypte,  pnint  Paul,  évèque, 
qui  pour  la  môme  cause  mourut  dans  l'exil. 

A  Bresda,  saint  Ganffiose,  évéqoe  et  con- 
fesseur. 

Dans  la  ThébsXde,  saint  Paul,  surnommé 

le  simple. 


DES  SAINTS. 
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A  «îrenfide  en  Espagne,  saint  îean-de- 
Dieu,  instituteur  de  l'ordre  des  Frères  de  la 
Charité,  destinés  à  soigner  les  malades,  cé- 
lëlne  par  sa  oorapasnon  pour  les  pauvres, 
et  par  l'entier  mépris  qu'il  eut  de  Ini-mftDie. 

A  Anlinoé,  ville  d'Kgypte,  la  naissance  au 
ciel  des  saints  martyrs  Philémon,  et  Apol- 
lone,  diacre,  qui,  saisis  et  conduits  devant 
le  juge,  eurent  les  talons  percés,  parce  qu'ils 
refiisèrent  avec  ooorage  de  sacrifier  anr 
idoles.  En  cet  état,  on  les  traîna  par  les  rues 
de  la  ville  aver,  une  horrible  cruauté  ;  enfin, 
ils  furent  frappés  par  le  glaive,  et  accom- 
plirent leur  martyre. 

fie  plus,  dans  la  même  vil]e«  le  martyre 
de  saint  Arien,  président,  de  siônt  Théo- 
tique, et  de  trois  autres  que  le  juge  fil  noyer 
dans  !a  mer;  mais  les  dauphins  obéissants 
portèrent  leurs  corps  sur  le  rivage. 

A  ^'icomédie,  saint  Quintile,  évèque  et 
mar^. 

A  Cartilage,  saint  Ponoe,  diaere  du  Men- 

heureux  Cyprlen,  évèque,  qui,  ayant  été 
le  compagnon  de  son  exil  jusqu'au  jour  de 
sa  mort,  laissa  une  excellente  histoire  des 
actions  et  du  martyre  de  son  maître;  M- 
même,  glorifiant  Dieu  par  ses  souHkeneee, 
mérita  de  recevoir  la  oooronm  de  la  vie 

éternelle. 

En  Afrique,  les  saints  Cyrille,  évèque,  Ro- 
gat,  Félix,  un  autre  Rogat,  Béate,  Héréoie, 
Fâieilé,  IMiein,  Stivain  et  MnaiUe. 

A  Toiède  en  Espagne,  saint  lalin,  évAQUA 
et  eoofessenr,  trbe-oélèbre  par  sa  arintfllè  et 
sa  science. 

En  Angleterre,  saint  Félix.  évAfpip,  qiii 
convertit  à  la  foi  les  Anglais  orieutaux. 
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A  Home,  sainte  Françoise,  veuve,  célèbre 
par  la  noblesse  de  sa  nai wanflftj  la  aainteté  de 
sa  vie  et  le  don  des  mixades. 

A  Séboste  en  Arménie,  la  naiwanee  au 
ciel  (les  saints  (juarante  soldats  CappadocicDS, 
que  le  président  Agricohûs  fil  mourir  du 
temps  de  l'empereur  Licimus.  Après  avoir 
«ndiiié  les  dignes  et  les  prisons  infisctes, 
après  avdr  ea  le  visage  meurtri  de  ^«tres, 
ils  ftmot,  penfant  un  hiver  des  plus  rigou« 
reijx,  exposés  nus  à  l'air,  durant  foute  une 
nuit,  sur  un  étang  glacé,  où  le  froid  les  pé- 
nétra de  telle  sorte  que  leurs  corps  s'ou- 
viaïent  de  toutes  parts;  ensAn,  on  leur  brisa 
les  jambes  et  ils  achevèrent  ainsi  leur  mar- 
tyre. Les  plus  consifirrablfis  d'entre  eux 
4^ent  Cyrion  et  Candide.  Saint  Basile  et 
plusieurs  autres  Pères  ont  célébré  dans  leurs 
écrits  la  gl(4re  ^  ces  martyrs ,  dont  on  so- 
lennise  la  fête  le  jour  suivant. 

A  N}  ss*^",  le  décèsde  saint  Grégoire,  évûque, 
frère  du  bienheureux  Baâle  le  Grand,  cé- 
lèbre par  son  érudition  et  par  l'innocence  de 
sa  vie,  qui  fut,  sous  Yaleus,  empereur  arien, 
diasié  de  sa  lille  épiscopîde  pour  ladéftnue 
de  la  ft»  catbolîqae; 

A  Bandene  en  Espagne,  saint  Fadan, 
évêque,  aussi  puissant  en  paroles  qu'en 
œu^  r^■.s  ;  parvenu  à  une  extrême  vieillesse, 
il  mourut  saintement,  du  temps  de  l'empe- 
xienr  .Théodose. 

Bn  Meiavie,  les  saints  éfâqqes  Qyrille  et 
Méthode,  qui  convertirent  à  la  ^  de  Jésus- 
Christ  plusieurs  peuples  de  œs  eontrées, 
avec  leurs  rois. 

A  Bologne,  sainte  Catherine,  vierge ,  de 
YoÊdn  de  Saiaiftfatfie,  illnstn  par  la  sain- 
teté de  sa  vie,  etdontla  eospa  est  partiea- 
Bènmenl  honoré  dans  cette  ville. 
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A  Séhaste  en  Arménie,  les  saints  quarante 
martyrs. 

A  Apamée  en  Phrygie,  la  naissance  au 

dddt's  liats  Caïus  et  Alexandre,  qui,  dans 
la  persécution  de  Marc  Antonin  et  d<'  Lucius 
Vérus,  comme  Apollinaire,  évi  tiutï  de  fîiéra- 
polis,  le  rapporte  dans  sou  livre  contre  les 
hâ^tiques  C^phrygcci,  reçurent  la  glo- 
rieuse couronne  du  martyre. 

En  Prase,  le  suppliée  de  quarante-deux 
saints  martyrs. 

A  Corinthe,  les  saints  martyrs  Godrat, 
Denis,  Gyprien,  Auecl,  Paul  et  Crescent  qui 
prirent  par  le  glaive,  pendant  la peraécutioa 
de  Dèœ  et  de  yalérien,  par  ordre  du  préai* 
dent  Jasoo. 

En  Afrique,  saint  Victor,  martyr,  jtour  la 
féle  duquel  saint  Augustin  ht  un  sermon  au 
peuple. 

A  Jérusalem,  saint  Macaire,  évéque  d 

confesseurj,  qui  engagea  Constantin  et  Hè» 
lènc  à  puriûer  les  Saints  Lieux  et  à  y  bâtir 
des  églises. 

A  Paris,  saint  Doclrovée,  abbé,  disciple 
du  bienheureux  évéque  Germain. 

Au  monastère  de  Bobio,  sdnt  Attale,  abbé, 
célèbre  par  ses  miracles. 

UB  ONZIÈHE  lOtm  DE  M&BS, 
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A  Carthage ,  les  saints  martyrs  lléracle  et 
Zorime. 

A  Alexandrie,  le  martyre  des  aalntsCsiip 
didft,  Pipérion,  et  vingt  autres. 
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A.  Lftodicée  en  Syrie,  les  saints  martyis 
Tropbime  et  Thaïe,  qai,  dans  la  pexsécaUon 
de  IKodélien,  après  destoonneiits  cruels  et 
mulUpUés,  obtinrent  la  couronne  de  gloire. 

A  Antiorhft,  la  mémoire  fie  plusieiirs  saints 
martyrs,  dont  les  uns,  ^»ar  oitlre  de  l'eiupe- 
Nur  Maximien,  forant  mis  sur  des  grils  ar^ 
dentSf  non  pour  lesy  fiûre  mourir,  mais  afin 
de  prolonger  leurs  torturas  ;  et  dont  les 
antres  furent  livn-s  à  d'autres  cruels  sup- 
plices^ et  obtinreut  la  palme  du  martyre. 

Au  même  lieu,  les  saints  Gorgon  et  Firme. 

A  Goidoue,  aaini  Euloge,  prêtre,  qai,  dn« 
lant  la  persécution  des  Sarra-sins ,  mérita 
d*ètre  ajouté  aux  martyrs  de  la  même  ville , 
dont  il  avait  désiré  imiter  le  courage,  en 
écrivant  les  combats  qu'ils  avaient  soutenus 
pour  la  foL 

A  Sardes,  saint  Eutbyme,  évéqne,  qui, 
exilé  pour  la  défense  des  saintes  images,  par 
l'empereur  Michel,  iconoclaste,  consomma 
enfin  son  martyre  sous  l'empire  de  Théo- 
pliile. 

A  lânasalem,  saint  SoplirAne^  èvêque. 
A  Ifilan ,  saint  fieDolt,  évêqoe. 
Sur  les  conans  du  diocèse  d'Amiens,  saint 
Fimûtt,  abb^. 

A  Carthafrf\  saint  Constantin,  confesseur. 

A  Babuco  dans  la  campagne  de  Rome , 
sdnt  Pierre,  oonfesseur,  oélèbre  par  l'êdat 
de  ses  mirades. 

i£  DOinataiE  jour  de  mars, 
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A  Rome,  saint  Grégoire,  pape,  et  remar- 
quable docteur  de  FEglise;  qui,  pour  ses 
belles  actions  et  pour  avoir  procuré  la  con- 
version des  Anglais  h  la  foi  dti  Christ,  mé- 
rita le  surnom  de  grand,  et  fut  appelé  l'a- 
pôtre de  l'Angleterre. 

An  môme  lien,  saint  BbmiUen,  martyr. 

A  Nieomédie,  le  suppMoe  de  saint  lierre. 


martyr,  qui,  lorsqu'il  éfdt  chambellan  de 
IKodétioi,  se  plaignant  avec  liberté  des 
cruautés  exees^ves  qu'on  exerçait  contre 

les  chrétiens,  fut  amené  devant  IVmppreur, 
puis  successivement  .suspendu,  déchiré  pen- 
dant très-longtemps  à  coups  de  fouet,  arrosé 
de  vinaigre  mêlé  avec  dn  sel,  et  enfin  brftlé 
à  petit  feu  sur  un  gril  :  c'est  ainsi  qnll  de- 
vint en  toute  vérité  héritior  de  la  loi  et  dn 
nom  de  Pierre. 

Dans  la  môme  ville,  saint  Egdune,prAtre, 
et  sept  autres,  qui  Tua  après  l'autre,  en  au- 
tant de  Jours  (Ûflërents,  forent  étooiléB,  pour 
époavanler  le  reste  des  chrétiens. 

A  Constantinople,  saint  Théophane ,  qui , 
de  très-richr'  s'ptant  fait  pau\Te  moine,  fut, 
pour  le  culte  des  samt^  images,  tenu  pen- 
dant deux  ans  en  prison  par  l'impie  Léon 
Farménien.  Ayant  été  traûporté  depuis  en 
Samothrace,  il  y  mourut  de  misère  et  devint 
célèbre  par  de  nombreux  miracles. 

A  Capoue,  saint  Bernard ,  évéque  et  con- 
fesseur. 
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A  Nicomédie,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Macédoine,  l^atrice,  sou  épouse,  et 
Modeste,  leur  fille. 

A  Kicée,  les  siUnts  mar^  Tbensélas, 
Horrea,  son  fils,  Théodore,  Nymphod<nni, 
Marc  et  Arn]iv\  qni  pour  JésttS^ristftirent 
tous  livrés  aux  flammes. 

A  ilermopolis  en  £gypte,  saint  Sabin, 
martyr,  qui,  après  avoir  beaueonp  sonfifert, 
ftit  enfin  Jeté  dans  la  rivière,  où  il  consomma 
son  martyre. 

En  Pwse,  sainte  Christine,  vierge  et  mar- 
tyre. 

A  Ck>rdoue,  les  samts  Rodrigue,  prêtre,  et 
Sal<»ion,  mar^. 
A  C!on8lantinople,saintineéplion»  évéqoe» 
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qui,  ooangeux  déinuwnr  de»  tfaditions  de 
•espères,  s*opposa  fortemoit  i  Teinperear 
Léoft  l'arménien  pour  le  culte  des  saintes 
images,  et  fut,  par  cet  hérétique  iconoclaste, 
envoyé  en  exil,  où,  après  avoir  enduré  un 
k)ng  martyre  de  quatorze  aouées ,  il  entra 
danslB  repos  du  Seigoeur. 

A  Gtnwrino,  sidikt  Aaserin,  évoque  si  con- 
fesseur. 

Dans  la  Thébaide  y  la  naiesanee  au  ciel  de 
Minle  Enphiasie,  vioge. 
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A  RomP,  îa  naissance  au  ciel  de  quarante- 
sept  bienheureux  martyrs,  qui  furent  bap- 
tisés par  l'apôtre  saint  Pierre  pendant  les 
neuf  mois  qu'il  fut  enfermé  avec  saint  Paul 
dens  k  pfrison  llamwtine.  Tous  dentenmit 
fermes  dans  la  fol,  périiiotpar  le  glidve  de 

Nérnn. 

£n  .Vfrique,  les  saints  martyrs  Pierre  et 
Apbrodise,  qui  obtinrent  la  couronne  du 
martyre  dans  la  perséealion  des  Yandalei. 

A  Carres  en  Mésopotamie ,  saint  Eutyehe, 
Patrice,  et  ses  compagnons,  qui  furent  mas^ 
sacrés  pour  la  foi  par  Evélid,  roi  des  Arabes. 

Dans  l'Abruzze  ultérieure  rlfMix  saints 
moines  qm,  pendus  à  un  arl)rc,  lui  eut  étran- 
glés par  U»  Lombods  ;  len»  eoneoiis  enX' 
ntaieslesentaiidireat  psalmodier  apràs  lenr 
mort. 

Durant  la  même  persécution.  im  diacre  de 
rég:!ise  de  Marsique  eut  la  tête  tranchée  pour 
avoir  confessé  la  foi. 

ABalberstadt  en  Allemagne,  le  sommeil 
de  sidnte  BlathQde,  reloOf  mtoe  de  l'empe- 
r>  iir  othon  I",  oélSbiB  par  son  bnmiUté  et 
«apaUence. 
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A  (lésarée  en  Cappadoce,  le  martyre  de 
saint  Longin,  soldat,  qu'on  dit  être  celui  qai 
peitça  d'un  coup  de  lance  le  côté  de  Notre- 
Seignenr. 

Lemtee  joor,laiiaiseance  an  del  de  eriat 

Aristobule,  disciple  des  apdtres,  qui',  ayuit 
achevé  le  cours  de  sa  piédleation,  eonsomma 

son  martyre. 

A  Thessaloniijue,  sainte  Matrone,  servante 
d'une  eerttfne  juive,  qui,  adorant  Jésos^ 
Ghiist  en  seerat,  et  se  dérobant  tons  les  Jours 
pour  aller  daosrégUse  oAfir  à  Dieu  sa  prière, 
fut  surpri.<e  par  sa  maîtresse  :  celîe-oi,  après 
plusieurs  autres  sortes  de  mauvais  traite- 
mentâ,  lui  donna  de  si  rudes  et  de  si  nom- 
hreoz  coups  de  b&ton,  qu'elle  rendit  son  Ame 
innocente  en  confessant  le  nom  de  lésns^ 
Christ. 

Le  même  jour,  saint  Ménigne,  fbulon»  qui 
fut  martyrisé  sous  Dèce. 

fin  Egypte,  saint  Nicandre,  martyr^  qui^ 
recherehant  avec  soin  les  rdiques  des  sunts 
martyrs,  mérita  lui-raémedeledeyeidrsoas 
l'empereur  Dioclélien. 

A  Cordoue,  sainte  Léocrice,  vierge  et  mar- 
tyre. 

A  Rome,  la  naissance  an  deidnpiqieeidnt 
Zacliarie,  qui  goavenia  l'Eglise  de  Bien  avec 
une  grsode  vigilance,  et  mourut  en  pais, 

célèbre  par  ses  mérites. 

A  Riéti,  saint  Proh^,  évêqiie,  que  les  saints 
martyrs  Ju vénal  el  Lleuthère  assistèrent  à 
sa  mort 

A  Borne,  saint  Spédeux ,  moine*  dont  le 
frère  vit  l'Ame  portée  dans  le  del. 
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A  Romo,  le  martyre  iln  saint  ('yriarjur, 
diacre,  qui,  après  avoir  enduré  une  longue 
et  rigoureuse  prison,  ftit  ttîooè  de  poix 
fondiM,  âtondtt  «ur  le  dievalet,  ttié  avec  des 
nerfs,  meurtri  de  coups  de  b&ton,  enfln  dé- 
capité; avec  Large ,  Smaragdiî ,  pX  vingt 
autres,  par  l'oriire  tnprès  âc  Maximien.  On 
ne  soleunisa  uéaumouis  leur  fête  que  le  hui- 
tième du  mois  d*août,  jour  auquel  le  bien- 
henieuac  pape  Marcel  leva  leurs  corps»  et 
leur  donna  une  sépulture  bonorable. 

A  Aquilée,  la  naissance  au  ciel  du  bienbeu- 
reux  Uilairt»,  évèqtio,  et  de  Tatien,  diacre, 
qui,  après  le  supplice  du  chevalet  et  plu- 
«eurs  «odes  tourments,  consommèrent  leur 
martyn  avec  Félix,  lÂrge  et  Denis,  sous 
l'eaipereur  Numânea  et  le  président  Bé^ 
roine. 

Ën  Lycaonie,  saint  Papas,  martyr,  qui, 
ayant  été  cruellement  firappé  de  verges  pour 
la  Coi,  etdédiîré  «vecdes  ongles  de  fer,  Ait 
obligé  de  marcher  avec  des  souhers  garnis 

de  clous  la  pointe  en  dedans,  puis  lié  à  un 
arbre,  où  il  mourut;  en  même  temps  il 
rendit  l'arbre  fertile,  de  stérile  qu'il  était  au- 
paravant. 

AAnasadieen  Caiide^saint  Julien,  martyr, 

qui,  sous  le  prt.ydent  Marcien,  ayant  été 
longtemps  torturé ,  fut  enfin  enfermé  dans 
un  sac  avec  des  ser[wnts,  et  jeté  à  la  mer. 
A  Raveone,  samt  Agapit,  évéque  et  con- 

A  Cologne,  saint  Hérilieit,  évéqoe  eélèlire 
par  sa  sainteté. 
En  AuTQigiie,  le  décès  de  saint  Patrice, 

évêque. 

Ën  Syrie,  sûnt  Abraham,  ermite,  dont 
le  Uenheureux  Ephrem,  diacre,  a  écrit  la 
vie. 
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En  Irlande,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Patrice,  évêque  et  confosseor,  qui,  le  pre- 
mier, annonça  Jésus-Chrbit  dan»  eelte  tle, 
où  il  se  rendit  illustre  par  ses  vertus  et  ses 
grands  miracles. 

A  Jérusalem,  saint  Joseph  d'Arimathie, 
noble  décurion,  disciple  du  Seigneur,  qui 
détacha  de  la  croix  le  corps  du  Sauveur,  et 
l'enseveUtdans  son  propre  sépulcre,  où  per- 
sonne n'avait  encore  été  placé. 

A  Borne,  les  saints  Alexandre  etTbéodoro, 
martyrs. 

A  Alexandrie ,  la  mémoire  de  plusieurs 
saints  martyrs,  qui,  ayuut  été  pris  par  les 
adorateurs  de  Sérapis»  et  reftasant  eonstam* 
ment  d'adorer  cette  idole,  fiorent  erucBo 
ment  massacrés,  du  temps  de  l'empereur 
Thémloso  qui,  bientt^t  après,  ordonna  de  dé> 
truire  le  temple  de  Sérapis. 

A  Constantinople,  saint  Paul,  martyr,  qui 
tat  brûlé  pour  la  défenae  du  culte  des  aainien 
images,  sous  Constantin  Gopronyme. 

A  Chalon,  dans  les  Gaules^  aaint  Agricole» 
cvèque. 

A  iNivelle  en  Brabant,  sainte  Gertrude, 
vierge  d'une  naissance  très411ustre,  qui , 
ayant  méprisé  le  monde,  et  passé  saviedana 
l'esercice  de  toutes  les  vertus,  méritad'avi^ 
dans  le  ciel  Jésus-Christ  pour  époux. 

LE  Dd-HUHIÊIIB  lOOR  DE  1UR8» 
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de  saint  AJezandre/qni,de  la  Cappadoce 
<(  de  sa  propre  vffle  dont  tl  était  évêque, 
^ntà  Jérusalem  pour  visiter  les  Saints  Idenz, 

lorsque  Narcisst^  d»'jà  fort  âgé,  occupait  ce 
siège,  et  prit  par  l'ordre  de  Dieu  legonvf  me- 
ment  de  cette  église.  Dans  la  suite  du  temps, 
M  saint  homme,  que  son  grand  âge  et  la 
Uancbenr  de  ses  eheveox  avaient  rendu 
encore  plus  respectable,  fut  mené  à  G^arée 
durant  la  persécufion  de  Dèct?,  et  enfermé 
dans  une  étroite  prison  où  il  accomplit  80n 
martyre  pour  la  foi  de  Jésus-€brist. 

A  Anabonrg,  saint  Narcisse,  évêque>  qui, 
le  premier,  prêdia  l'Evangile  aux  Grisons  : 
depuis,  étant  allé  en  Espagne,  et  ayant  fUt 
à  «iirnne  des  conversions  nombreuses,  il  y 
redit,  durant  la  persé<'ution  deDiorlétien, la 
palme  du  martyre  avec  le  diacre  Félix. 

A  Nioomédie,  dix  mille  saints  matynf 
qni  lureot  passés  au  fil  de  l'épée  pour  avmr 
confessé  le  nom  de  Jésns-Christ. 

Le  même  joor,  les  sûnts  martyrs  Trophime 
et  £ucarpe. 

En  Angleterre^  saint  Edouard,  roi,  qui, 
ftittné  par  les  artifices  de  sa  bdle-mère  et 
devint  célèbre  par  ses  mincies. 

A  Jérusalem,  saint  Cyrille,  évêque,  qui, 
après  avoir  souffert  de  îa  part  des  Ariens 
toutes  sortes  d'iiyures  en  haine  de  la  foi, 
jusqu'à  être  chassé  souvent  de  sou  église, 
monnit  enfin  en  paix,  renommé  psr  Téclat 
de  sa  sainteté.  Un  concile  œcumémque 
^'nr^it  un  térauigrnage  authentique  de  l'in- 
tegriié  de  sa  foi,  dans  la  lettre  qu'il  écrivit  i 
Damase. 

A  liDcqnes  en  Toscane,  la  naissance  au 
ciel  de  saint  Fridien,  évéqne,  iUnsIro  par  le 

don  des  miracles,  dont  on  solennise  pins 

partinilièrement  la  fête  le  dix-luiit  no- 
vembre, jour  de  la  translation  de  son  corps. 

A  Mantoue,  saint  Anselme,  évêque  etcon- 
isMor. 
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En  Judée,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Joseph,  époox  de  la  bienheureuse  vierge 
Marie. 

A  Sorrento,  les  saints  martyrs  Quinctus, 
Qaînclille ,  Quartitle  et  Marc ,  avee  neuf 
autres. 

A  Ntcornédie,  s  iinl  Panchaire,  romain, 
qui  ,  sous  Diociétien ,  ayant  eu  la  téta 
tranchée,  reçut  la  couronne  du  martyre. 

Le  même  jour,  les  saints  ApoUone  et 
Léonce,  évèQoes. 

A  Gxaâ,  saint  Lendoald,  prêtre  romain  et 
saint  Amance,  diacre,  envoyés  par  le  pape 
saint  Martin  pour  prêcher  rKvaugile,  et  qui, 
après  leur  mort,  deviru-ent  célèbres  par  de 
nombreux  miradee. 

Dans  la^e  de  Ghita  di  Penna,  la  nais- 
sance au  dd  du  bienheureux  Jean,  homme 
d'une  érainente  sainteté,  qui,  étant  venu  de 
Syrie  en  lUilie,  y  bîktit  un  uiona>lèrtt,  où 
il  gouverna  pendant  quarante-quatre  ans 
un  grand  nombre  de  sendtears  de  Dieu; 
enfin,  plein  de  vertus  et  de  mérites,  il  s'en- 
dormit en  paix. 

LE  TINGTIÊME  lOUR  D6  MARS, 
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Bn  Jndée,  saint loaébim,  pke  delà  bien- 
heureuse vierge  Marie,  mère  de  Dieu,  dont 
la  fête  se  célèbre  le  dimanche  dans  l'Octave 

de  l'Assomption. 

i^n  Asie,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Ar- 
diippe,  compagnon  du  bienhenieaK  PmI 
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dans  ses  travaux  :  cet  apôtre  en  fait  mention 
dan?  son  épitre  à  Piiilémon,  et  dans  celle 
qu'il  a  écrite  aux  Colossiens. 

En  Syrie,  les  saints  martyrs  Paui^  Cyrille, 
Eugène,  et  quatre  autres. 

Le  même  Jonr',  sainte  Photîne,  samari- 
taine, avec  ses  deux  enfants  Joseph  et  Victwr; 
les  saints  Sébastien,  ofTiricr  do  Farinée,  Ana- 
tole, Photins,  Photitle.  ainsi  que  les  saintes 
parascève  et  Gyriaque,  sœurs,  qui  tous,  pour 
avoir  confossé  lémurQoM,  itarvinreiit  aa 
martyre. 

A  Amid  en  Paphlagonie,  les  sept  saintes 
femm^  Alesandra,  Claude,  Euphrasie,  Ma- 
trone, Justine,  Euphémie  et  Théodosie,  qui 
soudrirent  la  mort  eu  cout'essanl  la  foi;  ell^ 
flireat  suivies  par  deux  antrea  ftemmes , 
sainte  Berphate  el  sa  •sœtur. 

A  ApoUonie,  saint  Nicétaâ,  évèque,  mort 
en  exil  pour  le  culte  des  saintrs  images. 

Au  monastère  de  Fouleiielle ,  la  naissance 
au  ciel  de  saint  Vulfran,  èvèque  de  Sens,  qui, 
iqprès  avoir  quitté  son  6vécli6>  se  retira  dans 
cette  solitude,  et  y  flmt  sa  vie,  oélèlne  par 
ses  miracles. 

En  An<:,'!etcrro,  le  décès  de  saint  Cuthbert, 
évêque  de  Liudisfarne,  qui,  depuis  son  en- 
fonce jusqu'à  sa  mort,  se  rendit  illustre  par 
sa  sainteté,  par  ses  œuvres  et  ses  mirades. 

A  Sienne  en  Toscane,  le  bienheureux  Am- 
broisi',  (le  l'ordre  des  Frères  Prêcheurs,  cé- 
lèbre par  sa  sainteté,  ses  pi-édications  et  ses 
miracles. 

LB  VlNGTIËIIE-UNIËliE  JOUR  DE  MARS, 
wtkïxtnvÊ 
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Au  Mont-Gassin,  la  naissance  au  del  de 
saint  Benoît  abbé,  qui  rétablit  en  Occident 
la  discipline  monastique  presque  entière- 
ment ruinée,  et  l'étendit  prodigieusement  ; 
sa  vie,  toute  éclatante  de  vertus  et  de  mi- 
iides,  aélé  éerile  par  le  liienbeiireiiz  Gré- 


DES  SAINTS. 

A  Alexandrie,  la  mémoire  des  saints  mar- 
tyrs qui,  «on H  l'empereur  Constance  et  le 
préfet  Phllagre,  furent  majorés  dans  Té- 
glise,  le  Jour  du  vendredi  saint,  par  les 
aiiens  d  les  gentils. 

Le  même  joiir,l6S saints  marlyisPfailémon 
et  Domnin. 

ÀCatane,  saint  Bérille,  qui,  ordonné  évêgrie 
parle  bienheureuse  Pierre,  mourut  en  paix 
dans  une  extrême  vieillesse,  après  avoir  coq- 
vwli  nn  grand  nombre  d^infldUes. 

A  Alexandrie,  sunt  Sérapion,  anaduutte, 
et  évèque  de  Thmuls,  homme  d'une  grande 
vertu,  qni  flnit  ses  jours  dans  IVxil,  on  il 
avait  été  envoyé  par  un  effet  de  la  fureur 
des  ariens. 

Dans  le  iBoeèaa  de  Lyon,  saint  LapieSn, 
abbé,  iUnstre  par  sa  sainla  ,vla  et  par  la 
ffloire  de  ses  uiradea* 

LE  YINGT-DEDXIÊilE  JOUR  DB  HARS, 

M  LÂ  LIRIB  U 
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ANariMone  en  FVanoe,  la 
ciel  de  saint  Paul,  évêque,  disciple  des 

apôtres,  que  l'on  dit  être  le  même  que  le 
proconsul  Sergius  Paul  us  ,  baptisé  par  le 
bienheureux  apdtre  Paul ,  et  qui,  lorsqu'il 
aMt  &k  Espagne,  fol  nrânné  évêqm  de 
Narbonne.  Ce  saint  ayant  dign«nent  rsmpli 
le  miidstère  de  la  prédication  évangélique, 
et  opéré  d'éclatants  mirades,  entra  dans  le 
séjour  de  la  béatitude. 

A  Terracine,  saint  Epaphrodite,  disciple 
des  apôtres,  qui  M  ordonné  évéqna  de 
cette  viUe  par  le  bienheureux  apdtre  wahA 
Pierre. 

En  Afriqtie,  saint  Satornin,  et  neuf  airtres 
saints  mnrtjTS. 

Le  même  jour,  la  naissance  au  ciel  des 
aaintas  martyres  Cslliniqne  et  Basiliasa. 

A  Ancyre,  stnnt  Basile  prêtre  et  martyr, 
qui,  soQS  Julien  TApostat,  rendit  son  àma  4 
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Dieu  par  la  viotooee  des  tourments  qu'on 

lui  fit  souffrir. 

A.  Cartbage,  saint  Octavien,  archidiacre, 
et  plusieurs  mSUien  de  siartyrs,  mis  à  moft 
par  tes  Tandslcs  pour  la  foi  eatboliqne. 

Dans  la  même  iriUe .  saint  Deogratias , 
évêque  de  Carthage,  qui  racheta  un  grand 
nombre  des  siens,  que  les  Vandales  avaient 
emmenés  capUrs.  Devenu  célèbre  par  ses 
tttntes  œuvres,  il  s'endormit  dans  le  Sei- 
gnenr. 

A  Osimo  dans  la  Harebe  d'AnoAne,  sarnt 
Bienvenu,  évêque. 

En  Suède,  sainte  Cathennej  vierge,  ûUe 
de  sainte  Brigitte. 

A  Eomey  sainte  Lée,  veave,  dont  les  vwtoB 
et  la  mort  ont  été  écrites  par  sunt  Jérôma. 

A  Gtees,  sainte  Catherine,  vcuvei  fsMUwa 
par  son  mépris  pour  le  monde  et  smiaoïoiir 
pour  Dieu. 

LE  Yi^GT-TKOiSiEMK  JOUR  DE  MAUS, 

M  LA  LUXS  U 
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En  Afrique,  les  saints  martyrs,  Victorien, 
proconsul  de  Carthage,  deux  frères  de  la  ville 
d'Aquarège,  et  encore  Frumence  et  un 
sotie,  tous  deux  marchands,  qui  comme  le 
lanMnrte  Tictor,  évêque  en  .brique,  ayant 
souffert  les  plus  cruelles  tortures  pour  la 
confession  de  la  foi  catholique,  durant  la 
persécution  des  Vandales,  sous  Hunéric,  roi 
arien,  reçurent  la  couronne  d'une  gloire  im- 
aurléDe. 

Os  plnsi  en  Airiqae,  saint  Fidëe,  martyr. 
Sans  la  même  eootiée,  saint  Félixet  vingt 
Mitres. 

AG^rée  en  Pn!(>stinp.  les  saints  martyrs 
Nicon  et  quatre- vingt  dix- neuf  autres. 

De  plus,  le  triomphe  des  saints  martyrs 
Domiee,  Plagie,  Aqnilas»  Bparque  et  Théo- 

doue. 

•  A  iima  dans  le  royaume  du  Pérou,  saint 
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Turibe,  archevêque,  qui,  par  son  zèle,  étendit 
la  foi  etladiscipline  ecclésiastique  dans  toute 
l'Amérique.  Sa  fête  se  célèbre  le  27  avril. 

A  Antiocbe,  saint  Tttéodule,  prêtre. 

A  Gésarée,  saint  Julien,  confeasenr. 

En  Campanie,  saint  Bmolt,  Dioine,que  les 
Goth.s  enfermèrent  dans  îin  fojir  rhaud,  et 
qui,  le  jour  suivant,  y  fut  trouvé  sans  qu'il 
eût  éprouvé  aucun  mal. 

LE  VINGT-QUATRIÈME  JOUR  DE  MARS, 

OB  hX  hVn  LE 
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A  Romo,  1o«s;)Ints  Marc  et  Timothée,  qui, 
sous  renq>ereur  Antonin,  reçurent  la  cou- 
ronne du  martyre. 

Au  même  Ûea,  saint  Ëpigmène,  prêtre, 
qui,  étant  mort  par  le  glaive,  oonsomma  son 
martyre  sous  le  juge  Torpios,  [durant  la 

persérn'iôT!  de  Dioclétien. 

A  Uonie  encore,  saint  Piginène,  prêtre, 
qui,  pour  la  foi  de  Jésus-Christ,  ayant  été, 
SOUS  Julien  l'Apostat,  précipité  dans  le  Tihre, 
y  trouva  la  mort. 

A  Césarée  en  Palestine,  la  naissance  au 
ciel  des  saints  martyrs  Timohfts,  Dents, 
Pauside,  Roraule,  Alexandre,  un  autre 
Alexandre,  Agape,  et  un  autre  Denis,  qui 
furent  décapités,  sous  le  présidait  Urbain, 
danslapersécutionde  Diodétien  et  méritèrent 
de,  recevoir  la  couronne  de  la  vie  éternelle. 

Kn  Mauritanie,  la  naifisanee  au  riel  des 
saints  Roraule  et  Second,  frères,  qui  souf- 
IMffentla  mort  pour  la  fol  de  Jésns-Chrfet. 

A  Trente,  le  martyre  de  saint  Siméon, 
enfant,  cruellement  massacré  par  les  Juifs, 
et  qui  deptiis  brilla  par  d'éclatants  miracles. 

A  Synnade  en  Pbrygie,  saint  Agapit, 
évêque. 

A  Dresda,  sunt  Latin,  évêque. 

En  Syrie,  saint  Sâeuqoe,  eonlSaiBettr.  - 
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L'Annonciation  de  labienheimnieinffige 
Mario_,  mère  de  Dieu. 

A  Home,  saint  Ijuinn  martyr,  qui,  après 
avoir  perdu  .tous  ses  biens ,  enduré  les  ri- 
gneon  d'âne  aiBraïue  pràon,  et  mbi  une 
crodle  flagellation.  Ait,  sons  remperenr 
Claude,  tué  d'un  coup  d'épée  et  jeté  dans  le 
Tibre  :  les  chrétiens  l'ayant  trouvé  vers  l'Ile 
de  saint  Bartbélemi,  l'enteErèreat  dans  le 
cimetière  de  Pontien. 

Dans  la  même  ville,  deux  cent  soixante- 
denz  saints  martyrs. 

A  Sirmidi,  le  martyre  de  saint  Irénée, 
évêque,  qui,  du  temps  de  l'pmpereur  Maxi- 
mien,  après  de  très-crucls  supplices  suivis 
d'une  longue  et  pénible  prison,  fut  décapité, 
sous  le  pcèndent  Pnbns. 

A  Nicomédie,  sainte  Dule,  servante  d'an 
militaire ,  qui,  aj  ant  reçu  la  mort  en  dé- 
fendant sa  diasteté,  mérita  la  couronne  du 
martyre. 

A  Jérusalem,  la  mémdre  du  saint  Larron 
qui  eooftssa  Jésos-Ghrisk  momint  sur  la 
evdx,  et  mérita  pour  ce  motif  d'entendre  de 
lui  ces  paroles  :  Aujourd'hui  VOUS  seNKaTec 
moi  dans  lo,  paradis. 

A  Laodicée,  saint  Pelage,  évêque,  qui,  du 
temps  de  l'empereur  Talens^  sonSkil  ITeiilet 
d'autres  peines  pour  la  foi  caUiolîque  et  sTen- 
donnit  dans  le  Seigneur. 

A  Pisloie,  les  saints  oonfesseors  fieront  et 
Dizier. 

A  Indre,  ile  de  la  Loire,  saint  Herbland, 
aUbé,  dont  rédatante  yertu  a  été  manUèsIée 
par  des  mirades. 
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A  Rome,  sur  la  voie  Lavicane,  saint  Cas- 
Iule  raarfyr, camérier  dn  palai*;,  qui, logeant 
cbez  lui  les  chrétiens,  fut  trois  fois  suspendu, 
trois  fois  interrogé  par  le  j  uge }  enfin  comme 
il  ponéTéndt  &  eonfesser  la  foi  de  Jésu- 
Christ,  on  le  Jela  dans  une  fosse,  où  aceaUè 
d'une  masse  de  sable  qu'on  Jeta  sur  lui,  il 
remporta  la  couronne  dn  martyre. 

Dans  la  même  ville,  les  saints  martyrs 
Piere,  Marcieu,  Jovin,  Tbècle,  Cassien  et 
plusiflUES  antres. 

Dans  la  Pentapole  de  Lybîe,  la  naissance 
au  ciel  des  saints  martyrs  Théodore,  évêque, 
Irénée,  diacre,  Sérapion  et  Ammone,lecteurs. 

A  Sirmicb,  saint  Montan,  prêtre,  et  sainte 
Maxime,  qui  furent  noyés  pour  la  foi  de 
Jésus-Christ. 

De  plus,  les  saints  martynQuadfat,  Théo- 
dose, Emmanuel,  et  quarante  autres. 

A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Ëutique 
et  plui^ieurs  autres  qui,  du  temps  de  l'em- 
pereur Constance ,  sous  Georges ,  évêque 
arien,  forent  mis  à  mortper  l'épée  pour  la 
foi  catholique. 

Le  même  jour,  saint  Ludger,  évêque  de 
Mùnster,  qui  evaTigi':li.«a  les  Saxons. 

A  Saragosse  eu  Espagne,  saint  Braulion, 
évèqoa  et  ecmlèsBeur. 

A  Trêves,  saint  Félix,  évèqiie. 

IM  TINGT-SCPTItaiE  lOVR  DE  MABB, 
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ADhsipare  en  Pauuouie,  saint  Alexandrp, 
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nldat,  qni,  SOUS  l'empereur  Maximien,  après 
avoir  soutenu  de  rudes  comhrits  pour  Jésus- 
Diiist,  et  fait  de  nombreux  miracles,  ao 
complit  6011  martyre,  en  ayant  la tAteoonpée. 

Le  même  Jour,  salitt  PhUet,  sénaleiuv 
sainte  Lydie,  son  époiue,  et  leurs  enfants 
Macédo  et  Théoprépide,  saint  Amphyloque, 
chef  de  iniln  c,  et  saint  Ghfonidas,  greffier, 
mis  a  murl  pour  avoir  confessé  Jésus-Ciiiist. 

En  Pene,  Jea  saints  raarty»  Zanifas,  La- 
ttre, Uàfotas,  N  anès  et  cinq  antres,  qui, 
ayant  été  crueUement  massacrés  sous  Sapor, 
roi  de  Pene,  méritèrent  la  jpalme  du  mar- 
tyre. 

A  Saisbourg,  saint  Rupert,  évêque  et  con- 
towenr,  qui  prêcha  avec  raecès  l'EvangOe 
aux  Bavarois  et  aux  Noriqnes. 

Kn  Egypte,  saint  Jean,  ermite,  homme 
d'une  grande  sainteté, qui,  outre  uilres  ver- 
tus, tout  rempli  de  l'esprit  de  prophétie,  pré- 
dR  à  Tempeienr  TliâodëM  les  <^etolTe8  qu'il 
devait  remporter  sur  les  tyrans  Maxime  et 
ftusèoe* 

LE  TINGT-HUTriÈHE  JOUR  DE  UàJOS, 
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A  Cénrée,  en  PalesUne,  la  naissance  mi 
dèl  des  saints  martyrs  Ptisque,  Maleb  et 

Alexandre,  qui,  dans  la  persécution  de  Va- 
léricn,  demeurant  dans  une  métairie  d^ 
laubourgs,  et  voyant  qu'ils  pouvaient  obte- 
iir  dans  cette  ville  la  céleste  couronne  du 
emt»ra8és  du  sâe  de  la  foi,  vinrent 
de  leor  plein  gré  trouver  le  juge,  et  lui  re- 
procher sa  cruauté  à  répandre  le  sang  de 
tant  d'innocents  :  au  même  instant,  en  liaiue 
du  nom  de  Jésus-Christ,  il  les  tlt  exposer 
«K  bêles  pwtf  èlie  dftvoiés. 

ATaïae  en  Qliciey  les  saints  martgns  Cas^ 
tw  et  Dorothée. 

En  Afriqup,  le^  maints  Rogat,  SUCOSSM,  et 
>«ie  autres  martyrs. 


jE  romain.  m 

A  Rome,  saint  Sixte  IQ,  pape  et  eonte- 

seur. 

A  Norcia,  saint  Spes,  abbé,  homme  d'une 
patience  adminiblei  dont  l'âme,  an  mmnent 
de  sa  mort,  fut  yne  de  tons  ses  rellgieuz 

monter  au  ciel  sous  la  forme  d'une  colombe. 

A  Chalon-sur-SaAne,  en  Gaule,  le  décès  de 
saint  (rontran.  roi  des  Francs,  qui  s'adonna 
tellement  à  la  pratique  des  bonnes  œuvres, 
que,  renonçant  aux  pompes  du  ûède,  il  dis- 
tribua ses  trésors  aux  é^^iises  et  aux  pauvres. 

LE  TIN6T-NE0VIËIIE  JOUR  DE  MARS, 
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En  Perse,  les  saints  mar^  lonas  et  Bar 
rachise,  sous  Sapor,  roi  des  Perses,  louas, 

ayant  été  pressé  sous  une  vis,  eut  tons  les 
os  brisés,  et  fut  scie  par  le  milieu  du  corps  ; 
l'autre  fut  su  (Toqué  av^^'^  de  la  poix  ardente 
dont  ou  iui  avait  rempli  la  iiouche. 

A  HéUopolis,  au  mont  Liban,  sons  Julien 
FAposlat,  saint  Cyrille,  diacre  et  martyr,  à 
qui  les  païens  ouvrirent  le  ventre,  et  arra- 
rh6rent  le  foie,  qu'ils  mangèrent  comme  des 
bêtes  féroces. 

A  Nicomédie,  les  saints  martyrs  Pasteur, 
Tictorin  et  leurs  compagnons. 

Su  AfMque,  les  saints  confesseurs  Armo- 
gaste,  comle,  Mu'^cule,  Archiinime,  et  Satur, 
intendant  de  la  maistni  du  roi,  ([ui,  dans  la 
persécution  des  Vandales,  sous  Oenseric,  roi 
arien,  ayant  souffert  d'horribles  tourments 
et  toutes  sortes  dliQures  poor  avmr  défendu 
la  vérité,  parvinrent  au  terme  de  lenis  glo- 
rieux combats. 

Dans  la  ville  d'.isti,  saint  Second,  martyr. 

Au  monastère  de  Luxeuii,  le  décès  de  saint 
Eustase,  abbé,  disciple  de  saint  Cdomban, 
et  qui  fut  le  père  de  près  de  six  cents  rdi- 
gîeux.  La  sainteté  de  sa  vie  brilla  d'autant 
plus,  qu'elle  toi  accompagnée  d'éclatants 
miracles. 
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A  Syracuse,  saiot  Zozime,  évéqae  et  ooo- 

fesseur. 

Au  mont  Sinà!,  saint  Jean  Gimaque,  abbé. 
K  AquiD,  saint  GUgnAp  coofessenr. 
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À  Rome,  snr  la  vote  Appienne*  le  martyre 
de  saint  Quirin,  tribun,  qui,  ayant  été  bap- 
tisé avpc  tonte  sa  raaisnTi  j)ar  le  pape  saint 
Alexandre,  qu'il  avuil  sous  sa.  garde,  fut, 
sous  l'empire  d'Adrien,  livré  au  juge  Auré- 
lieo  ;  comme  il  demeurait  ferme  dans  la  foi, 
<m  l*élendit  sur  le  chevalet  ;  il  eut  la  tangue, 
les  mains  et  les  pieds  coupés,  éL  COUbOmma 
par  le  glaive  son  martyre. 

A  Tliessalonique,  les  saints  martyrs  Dom- 
nin,  Victor  et  leurs  oompagnons. 

A  Goostantinople,  la  eomm^moraison  de 
plusieurs  saints  martyrs  de  la  communion 
catholique,  que  l'hérésiarque  Maeédonius  fil 
mourir,  sous  le  règne  de  l'empereur  Cons- 
tance, par  des  supplices  jusqu  alors  inouïs  ; 
car,  entre  antres  cniautés,  il  fit  dédiirer  les 
mamelles  de  femmes  chrétiennes,  en  les 
pressant  sonsdesooiivercles  de  coffires,  et  les 
brûlant  ensuite  aver  des  fers  incandescents. 

Ati  château  de  Seuiis,  le  décès  de  saint 
Rieul,  évêque  d'Arles. 

A  Orléans,  dans  la  Ganle,  saint  Pasteur, 
éréiiue. 
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A  Tbéeoé  en  Palestine,  saint  Amos,  pro- 
phète, qm  le  prêtre  Amaôas  mallrûta  tiré- 
gnemment,  et  dont  le  ills  Ozias  lui  perça  les 

tempes  avee  un  fer.  Transporté  à  demi  mort 
dans  sa  patrie,  il  y  mourut,  et  fut  DÛS  dans 
le  tombeau  de  ses  pères. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  Théodole, 
Anése,  Félix,  Goraélie  et  leurs  oompa* 
gnons. 

En  Perse,  saint  Benjamin,  diacre,  qui,  du 
temps  du  roi  Isdegerde,  ne  cessant  de  prê- 
cher la  parole  de  Dieu,  eut  des  roseaux  ai- 
gus enftmoés  sous  les  ongles  ;  puis,  ayant  été 
empalé,  il  ooosoonna  son  maityxe. 

A  Rome,  adnle  Balbine,  vierge,  fille  du 
bienheureux  Quentiîi,  martyr,  qui,  ayant 
été  baptisée  par  le  pape  saint  Alexandre, 
adxeva  iieureusement  sa  cainere,  et  lut  en- 
terrée sur  la  voie  Appienne,  près  de  iun 
père. 
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A  Home,  le  martyre  de  sainte  Théodore, 

sœur  du  très-illustre  rnarfyr  snint  HiTmès, 
qui,  SOUS  l'empereur  Adrien,  ayant  ete  mis 
à  mort  par  l'ordre  du  juge  Auréilen,  fut  en- 


terrée près  de  son  firère,  sur  la  voie  5alaril^ 

'  non  loin  de  la  ville. 

Le  même  joor,  saint  Yenance,  évèqoe  et 

martyr. 

En  Egypte,  les  saints  martyrs  Victor  et 
Ëtienxœ. 

En  Arménie,  les  saints  Quintien  et  Irënée, 

martyrs. 

A  Constantinople,  snint  Macaire,  confes- 
seur, qui,  snus  l'empereur  Léon,  finit  sa  vie 
en  exil ,  pour  la  délèuse  des  saintes  images. 
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A  Grenoble,  saint  Hogues»  évéqoe,  qui 

passa  dans  la  solitude  j^tln-inurs  années  de  sa 
vif.  et  qui.  s'élaiit  rendu  céièliie  par  la 
gloire  de  ses  miracles,  rendit  son  âme  à 
Dieo. 

Près  d'Amiens,  saint  Yaleri,  abbé,  dont  le 
tombeau  fût  iliostré  pur  de  fbéquents  mira- 
cle». 
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Saint  Ffançcds  de  Paale,  instituteur  de 

l'orrlr  '  des  Minimes,  qui,  étant  devenu  célè- 
bre p&r  &&>  vertus  et  ses  mirades,  fat  cano- 
nisé par  le  pape  Léon  X. 

A  Césarée  en  Paletfine,  la  naiwMMe  au 
M  de  saint  Amphieo,  martyr,  qui,  durant 
la  penéentîon  de  Galère  Maxiinien,  ayant 
gonrmandé  le  président  Urbain  qtil  s.u  ri- 
flail  aux  idoles,  fut  cruelleuient  déchiré; 
puis,  par  un  raffînement  de  cruauté,  on  lui 
enveloppa  les  pieds  avec  un  linge  trempé 
dans  l'hbile  auquel  on  mit  le  feu;  enfin  il  fat 
précipité  dans  la  mer  :  de  sorte  que,  passant 
par  le  feu  et  par  l'eau,  il  parvint  au  lieu  du 
rafraidussement. 

Dans  la  même  ville,  le  martyre  de  sainte 
Tbéûdoiie,  vieige  de  Tyr,  qui,  durant  la 
même  persécution,  ayant  publiquement  sa- 
lué les  saints  confesseurs  qui  étaient  debout 
devant  le  tribunal,  et  les  priant  de  se.  sou- 
venir d'elle  lorsqu'ils  seraient  arrivés  vers 
le  Seigneur,  M  tnètèt  par  les  sddatB  et 
menée  an  pcéâdent  Urbidn,  par  Tordre  du- 
qnd  elle  eut  les  cdtés  et  les  mamelles  déchi- 
rés jusqu'aux  entrailks,  et  fut  ensuite  jetée 
à  la  mer. 

A  Lyon,  saint  Nizier,  évêque  de  cette  ville, 
iOnstre  par  aa  sainteté  et  par  ses  miracles. 

A  CAme,  saint  Abonde,  évéque  et  oooiiaa- 
aeur. 

A  Langres,  saint  Urbain,  évéque. 

TOM.  U. 


En  Palestine,  le  décès  de  sainte 
Egyptienne,  surnommée  la  Pécheresae. 

LE  TROISIÈME  JOUR  l^AYRIL, 
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A  Taormina  en  Sicile,  saint  Pancrace, 

évêqne,  qui,  en  souffrant  le  martyre,  scella 
de  son  santr  l'évangile  de  Jésus-Christ,  qu'il 
avait  prêché  dann  cette  ville,  où  le  bienheu- 
reux Pierre,  apôtre,  l'avait  envoyé. 
A  Tomes  en  ScjFtMe,  les  sûnts  martyrs 

Evagre  et  Béniini.'. 

A  Thi  ssalonique.  !<'  martyre  des  saintes 
vierges  Agape  etdliinnie,  qui,  sous  l'empe- 
reur Diocletieu,  ne  vuuiaul  pas  renier  Jésus* 
Oirist,  souffrirent  d'àbwd  une  longw  et 
dure  capti^té,  puis  furent  jetées  dans  le  feu, 
où  elles  expirèrent  en  priant  Dlea,  sans  que 
les  flammes  leur  eussent  fait  aucun  mal. 

A  Tvr,  saint  Ynlpien,  martyr,  qui  fut 
cousu  dans  un  sac  avec  un  aspic  et  un  chien, 
puis  jeté  dans  lamer,  pendant  u  p<  >  sécntloa 
de  Galère  Maximien. 

Au  monastère  de  Médice  en  Orient,  saint 
Nicétas,  abbé,  qui.  sons  Léon  l'Arménien, 
souflrit  beaucoup  pour  le  culte  des  saintes 
images. 

En  Angleterre,  saint  Ricbard,  évéque  de 
Chichester,  remarquahJe  par  sa  sainteté  et 

la  gloire  de  ses  miracles. 

Dans  le  même  pays,  sainte  Burgondofore, 
vierge  et  abbesse. 

A  Palarme  enSieUe,  aaM  Benoit  de  Samtr 
Pliiladelphe,  surnommé  le  Noir  à  cause  de 
son  teint,  de  l'ordre  des  Frères-Mineurs  de 
l'étroite  observance,  illustre  par  ses  vertus 
et  ses  miracles  ;  il  s'endormit  dans  le  Sei- 
gneur le  a  avril,  et  fut  canonisé  par  le  pape 
Pie  VIL 


il 
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LE  QDâTRIfellE  JOUR  D'AVRIL, 
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A.  Séville  en  Kspagnf,  saint  Isidore,  évé- 
que  illustre  par  sa  sainteté  et  sa  science,  qui 
IQosIn  son  pays  par  son  sUa  pour  la  foi  ca- 
flioUqtM  et  le  nuifaitieii  de  la  dieeipline  ecdé- 

siastique. 

A  Thessalonique,  les  saints  martyrs  Ag;^- 
thopode,  diacre,  et  Tlieoduie,  lecteur,  qui, 
pour  la  confession  de  la  foi  chrétienne,  fu- 
rent MHS  l'empereur  Hezintien  et  le  prési- 
dent  FaufUn,  jetés  &  la  mer  avee  une  lierre 
au  cou. 

A  Milan,  le  décès  de  saint  Ambroise,  évê- 
que  et  confesseur,  qtil,  par  son  zèle,  l'éclat 
de  sa  doctrine  et  de  ses  miracles,  convertit 
pieaqiie  toute  l'Italie  à  la  foi  catholique,  dans 
le  temps  mén»o&  rarianisme  semblaity  do- 
miner. 

A  Consfanlinople,  saint  Platou,  moine, 
qui,  pendant  plusieurs  années,  combattit 
avec  un  courage  invincible  contre  les  héré- 
tiques iooiioelBSles. 

En  Patostine,  saint  Zoaime,  anacboiètej 
qui  donna  la  sépultme  à  saint»  Mbrie  Egyp- 
ttennOs 

LE  CINQUIÈME  JOUR  D'AVRIL, 

abedefgbik  linopq  ral  u 
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A  Tannes  en  Bretagne,  saint  l%Kent  Fei^ 
rier,  confesseur  de  Tordre  des  Frères  M- 

cheurs,  qui,  puissant  en  œuvres  et  en  paro- 
les, convertit  à  Jésus-Chrisi  plusieurs  milliers 
diuMeies. 
A  Tbfissakmiqiie,  sainte  Irftna,  viaige, 


DES  SAINT8. 

qui,  en  oppositioa  à  l'idit  de  ]Moelélleo« 
ayant  caché  les  livres  saints,  fut  mise  en 
prison,  fut  percée  d'une  flèche,  et  brûlée  par 
l'ordre  du  président  Dulcèce,  sous  lequel 
Agape  et  Chionie,  ses  deux  sœurs,  avaient 
déjà  souffert  le  martyre. 

Bans  llle  de  Lesboa^  le  supplice  des  cinq 
Martyrs. 

Le  même  jour,  saint  Zénon,  martyr,  qui, 
après  avoir  été  écorché  vif  et  enduit  de  poîx, 
fut  jeté  dans  le  feu. 

En  Afrique,  le  martyre  de  plasiaon  saints, 
qui,  durant  la  persécution  de  Genséiie,  toi 
arien,  furent  massacrés  dans  l'église  le  jour 
de  Pâques  ;  l'un  d'eux,  qui  était  lecteur,  eut 
la  gorp^e  percée  d'un  coup  de  flèche,  tandis 
qu'il  chaulait  ÏAUeluia  au  pupitre. 

LE  SDU£M£  jour  D'AVRIL, 
setAunBiB 
abea»  t  ghik  Innpq  rtt  « 
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A  Rome,  la  fêle  de  saint  Sixte,  pnpe  et 
martyr,  qui  gouverna  l'Eglise  du  temps  de 
l'empereur  Adrien,  et  qui,  sous  Antonin  le 
Pieux,  souffrit  avec  joie  une  mort  tempo- 
relle, afin  d'acquérir  la  poaseasion  de  lésas- 
Christ. 

En  Macédoine,  les  saints  niar^  TinM>- 

Ihée  et  Diogène. 

£n  Perse,  cent  vingt  bienheureux  mar- 
tyrs. 

A  Asealoot  saint  PlatonidA  et  deozaulrai 
saints  martyrs. 

A  Carthage,  saint  MarcelUn,  martyr,  qui, 
pour  avoir  défendu  la  foi  catholique,  fui  tué 
par  les  hérétiques. 

A  Borne,  sidnt  Gélestin,  pape,  qui  diassa 
Pélage,  condamna  Westorius,  évêqnede  Gons- 
tantinople,  et  par  son  autorité  ût  assembler, 
contre  ce  même  Neslorius,  Je  saint  concile 
oecuménique  d'Ëphèse. 

Ën  Irlande,  saiot  Celse,  évêque,  prédéces- 
seur de  iaiut  Mdadiin  dam  l'épisoopat 
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Fn  Danemark,  saint  Guillaume,  abbé,  il- 
lustre par  la  sainteté  de  sa  vie  et  par  ses  mi- 
radeâ. 

LE  SEPTIÈME  JOUR  D'AVRIL, 
M  LàLimftU 

abe  de  f  tthi  k  linnpqr  s  t  o 
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EnAfriqiiP.  In  nni?«ance  an  ciel  des  saints 
martyrs  Epipbaae,  ëvéque»  ûonat,  Ruûn  et 
treize  autres. 

A  Sinope,  dans  le  Pont,  deux  cenlB  bien- 
heureux  mattyra. 

En  Cilicie,  saint  Calliope,  martyr,  qui, 
■près  avoir  soulTert  diverses  tortures  sous  le 
préfet  Maxime,  fut  cruciAé  la  tête  en  bas,  et 
honoré  ain^i  d'un  glorieux  triomphe. 

A  Nfcomédie,  saint  Cyriaqoe  et  dix  aoties 
inertyn. 

A  Alexandrie»  sadnt  Pâeuse,  inâlie  et 

martyr. 

A  Home,  saint  iiegésippe,  qui,  presque 
contemporain  des  apôtres,  vint  i  Rome  tron* 
Ter  le  pape  Anleel,  et  y  demimra  juaqu'an 
pOUtifleat  d'EIeulhère.  Petulr-.nt  son  m  i  iir, 
il  composa  V Uisloire  ecclésUuttique (\epu\s  la 
passion  deNotre.-Seigneurjusqu'àsontemp;^, 
et  récrivit  dans  un  style  simple,afln  d'expri- 
mer, par  sa  manière  d'éerife,  le  vie  de  eeoz 
qalt  Imliait. 

A  Téioiie,  aaint  Setnrnin,  évfiqne  et  oon- 
teeseiir. 

En  Syrie,  saint  Aphraate,  anachorpfp,  qui, 
du  temps  de  l'empereur  Yaleos ,  défendit 
eontre  les  ariens  la  loi  eeUudique  par  la  foroe 
de  ses  mincies. 
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LE  HUmÙiE  JOUR  D'AVRIL, 

tmuuamtM 
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A  Alexandrie,  fldnt  Edise,  martyr,  bère 

du  bienheureux  Applden,  qui,  sous  Tempire 
de  Maximien  Galère,  reprenant  publique- 
ment un  juge  impie  de  ce  qu'il  se  liviiiit  k 
la  prostitution  des  vierge  consacrées  à  Dieu, 
fîit  airélé  par  des  soldais  et,  après  d'horribles 
supfdices,  jeté  dans  la  mer  pour  Jéaa»43iriat 
En  Afrique,  les  saints  martyrs  Janvier, 
Maxime  et  Macarie. 
A  Carthage,  sainte  Coneesse,  martyre. 
Le  même  jour,  la  mémoire  dessiiiiita  llé- 
rodion,  Asyncrilc  et  Phlégon,  dont  parle 
saint  Paal  dans  répltre  aux  Ronoains. 

A  Corinthe,  aaint  Denis,  évèque^  qui,  par 
son  ^ruilition  et  par  le  don  de  la  parole  qu'il 
avait  reçu  de  Dieu,  éclaira  non-seulement 
les  peuples  de  sa  métropole  et  de  son  diocèse, 
mais  instruisit  encore  par  ses  lettres  les  évè- 
qaes  des  antres  provinces  et  des  antres  villes, 
il  vénéra  tellement  les  Pontifes  romains, 
qu'il  avnit  coutume  de  faire  lire  leurs  lettres 
publiquement,  d.in?  l'ég-lise,  les  jours  do  di- 
manche. U  vécut  du  temps  des  empereurs 
Uan>Anltmin-TèrB  et  Commode. 

A  Tours,  saint  Perpétue,  évéque,  bomme 
d'nne  admirable  sainteté. 

k  Férentino,  dans  la  Campagne  de  Rome, 
saint  Ri'dempt,  év^'qne,  dont  le  pape  saint 
Grégoire  fait  mention. 

A  Côme,  saint  Amenée,  évéque  et  confes- 
seur. 
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LE  NEUVIÈME  JOUR  D'AYIUL, 

abede  fgblklninp  q  ratn 
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A  Antioche,  saint  Prochore,  Tim  des  sept 

ptemiers  diacres,  qui,  s  étanl  rendu  célèbre 
par  sa  foi  •  t  par  sos  miracles,  reçut  la  cou- 
ronne du  mai  lyre. 

A  Rome,  la  nai-'isance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Dèmèlre,  Coucesse,  Hilaire  et  leurs 
compagnons. 

A  Sirmich,  le  martyre  de  sept  sainte  vier- 
ges, qui  achetèrent  la  vie  étemelle  au  prix 
de  leur  sang. 

A  Césarée  eu  Cappadoce,  saint  Eupsiqtie, 
qui,  après  avoir  abattu  le  temple  de  la  For< 
tune.  Ait  martyrisé  sens  Julien  l'Apostat. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  Massililains, 
en  l'honneur  dcsqviels saint  Augu&tiu prêcha 
le  jour  de  leur  îèle. 

A  Aniide,  en  Mésopotamie,  saint  Acace, 
évéque,  qui,  your  radieter  les  eaptife,  fit 
fondre  et  vendit  jusqu'aux  vases  sacrés  de 
l'église. 

A  Rouen,  saint  flugues^  évéqpie  et  confes- 
seur. 

A  Die,  en  Dauphiné,  saint  Marcel,  évéque, 
que  ses  miracles  ont  rendu  célèbre. 

En  Judi'îi sainte  Marie  de  Cléoptias,  sœur 
de  la  très-sainte  Vierge  Mm  io,  mbiv  Je  Dieu. 

A  Rome,  la  translation  du  corps  de  sainte 
Monique,  mère  de  saint  Augustin,  évéque, 
qui  de  la  ville  d*Ostie  fat  transporté  à  Rome, 
sous  le  pontificat  de  Martin  Y,  etdépoflé  avec 
bonnear  dans  FégUse  dn  même  saint  Au- 
gustin. 

A  Mons  en  Ilainaut,  la  bienheureuse  Val- 
trude,  que  la  sainteté  de  sa  vie  et  ses  mira- 
cles ont  rendue  reoommandable. 


LE  DIIIËME  JOUR  D'AVRIL, 
abod«rfhikIiii»|)  q  rtln 
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Le  prophète  Esédiiel,  qui,  ayant  repria  le 

Juge  du  peuple  d'Israël  de  ce  qu'il  adorait  les 
idoles,  ftit,  par  son  ordre,  mis  h  mort  à  Ba- 
bvloiK',  i'A  enterré  dans  les*jpulrre  de  Sem  et 
d'Arphaxad,  deux  ancêtres  d'Abraham.  Un 
grand  nomlm  de  fld^esont  coutume  d'aUer 
prier  A  ce  tombeau. 

A  Home,  la  naissance  au  ciel  d'un  grand 
nombre  de  saints  martyrs,  qui,  ayant  été  bap- 
tisés par  le  pape  saint  Alexandre,  lorsqu'il 
était  en  prison,  furent  uns  dami  un  vieux 
navire  par  le  préfet  Aurffîeû,  avec  ordre  de 
les  mener  en  pleine  mer,  et  de  les  y  préci- 
piter chacun  avec  une  pierre  au  cou. 

A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  ApoUone, 
prêtre,  et  cinq  autres,  qu  on  noya  dans  la 
mer,  durant  la  persécution  de  Maxiniien. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  Térenee, 
Africain,  Pompée  et  leurs  compagnons,  qui, 
sous  l'empereur  Dèce  et  le  préfet  Fortuna- 
tien,  furent  battus  de  verges,  mis  h  la  tor- 
ture et  tourmentés  d'autres  manières  ;  en- 
flu,  ayant  eu  la  tète  coupée,  ils  achevèrent 
leur  sacrifice. 

Le  même  Jour,  saint  Hacaire,  évêque  d'As- 
tioehe,  illustre  par  ses  vertus  et  sesmimelea. 

LE  ONZIÈME  JOUR  D'AVRIL, 

DS  LA  unniut 

abc  de  fgbi  kltaapq  r«  (  a 
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A  Rome,  saint  Léon,  pape  et  confeasam, 

à  qui  son  rare  mérite  et  ses  ezodlantes  ver- 
tus ont  fait  donner  le  surnom  de  grand.  De 
son  temps  fut  célébré  le  saint  concile  de 
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Qufaédaine,  dans  lequel  il  condamna  Ëuty- 

chès  par  ses  légats,  el  dont  il  confirma  les 
décrets  par  sou  autorité.  Après  avoir  fiiit 
de  trèâ-sages  ordoonances  et  composé  de 
•avant»  livres,  ce  bon  pastonr,  après  avoir 
bian  mérité  da  la  Bainta  Eglise  at  dn  troQ^ 
peau  de  lésofrChrist,  mourut  en  paix. 

A  Pergame  en  Asie,  saint  Antipas,  ce  té- 
moin fidèle  dont  parle  saint  Jean  dans  l'Apo 
calypse.  Enferuié  dam  un  bœuf  d  airain 
brÂhmt,  il  y  consomma  soo  martyre,  sous 
l'amparenr  Bomiliaii* 

A  Salomia  en  Dalmatie,  saint  Domnlon, 
évéque,  martyrisé  avec  huit  soldais. 

A  Gortyne,  daus  l'île  de  Crète,  saint  l'hi- 
lippe,  év  èque,  très-célèbre  pur  sa  sainteté  el 
sa  sdeoce,  qui,  du  temps  des  empereius 
Mar^Antoain-Vère  et  GommodSi  gouverna 
si  bien  l'église  qu'on  lui  avait  confiée,  qu'il 
la  préser\-a  fie  la  fureur  des  gentils  et  des 

piegts  (li  s  hérétiques. 

A  iMcomédie,  saint  Eustorge,  prêtre. 

A  Spolète,  saint  baac,  moine  et  oonles- 
aenr,  dont  la  pape  saint  Grégoire  rapporte 
les  vertus. 

A  l^za  en  Palestine,  saint  Barsanuphe, 
anachiMète,  sous  l'empereur  Justinien. 

LE  DOUZIÈME  JOUR  D'AVRIL, 
91  U  VJKE  l* 
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A  Téraoe,  le  martyre  de  sainl  Zénon, 

évèque,  qui,  au  milieu  des  tempêtes  que  la 
persécution  avait  excitées,  gouverna  cette 
église  avec  une  constance  admirable,  et  ob- 
tint la  eonnmna  da  martyre,  du  temps  de 
Fanperanr  Gattien. 

En  Gapfiadoce,  saint  Sabas,  Goth«  qui, 
sms  l'empereur  Valens,  lorsque  Athîinarir, 
roi  des  Goths,  persécutait  les  chrétiens,  fut, 
après  de  cruels  tourments,  jeté  dans  une 
liviènu  Ga  Ail  anad  en  ce  temps  là,  aind 
qna  Véoît  saint  Angoatia,  iga'mi  grand 
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nombre  de  Goths  ortiiodoxas  furent  honorés 

de  la  conrorne  du  martyre. 

A  Brague  eu  Portugal,  saint  Victor,  qui, 
lorqu'il  n'était  encore  que  catéchumène, 
refusa  d'adorer  des  idoles  -,  et  qui,  après  avtrir 
oonfeflflé  Jésus -Christ  avee  m»  fermeté 
inébranlable,  eut,  après  plusieurs  autres 
tourments,  la  tète  tranchéei,  et  mérita  d'être 
baptise  dans  son  sang. 

A  1  eruio,  dans  la  marche  d'Ancône,  sainte 
Visse,  vierge  et  martyre. 

A  Rome,  sur  la  voie  Aurâiemia,  saint 
Jules,  pape,  qui  combattit  beaucoup  contre 
les  ariens  pour  la  défense  de  la  foi  catho- 
lique :  après  avoir  fait  nombre  d'éclatantes 
actions  et  s'être  rendu  célèbre  par  sa  sain- 
teté, il  monmt  en  paix. 

A  Gap,  saint  Conatantin,  évèque  et  ooii* 
fesseur. 

A  Pavîe,  saint  Damien,  évèque. 

LE  TREIZHaiE  JOUR  D'AVRIL^ 
m  LA  lun  LB 

ab  c  U  e  fglii  k  iuiapqr  stu 
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A  Séville  en  Espagne,  nint  Hennéné- 
gilde,  flls  de  Leuvigilde,  arien,  roi  des  Visi- 
goths.  Ce  saint  ayant  été  mis  en  prison 
pour  avoir  coiift^ssé  la  foi  catholique,  et 
ayaut  refuse  de  recevoir  la  commonlon 
de  la  main  d'un  évèque  arien,  ent,  par 
Tordre  de  son  pérs,  la  téla  fendue  d'un  coup 
de  hache  ;  ainsi,  en  perdant  une  couronne 
terrestre,  il  entra,  roi  et  martyr,  dans  le 
royaume  des  cieu.K. 

A  Tergame  en  Asie,  la  fête  des  saints 
Carpe,  évèque  de  Thyatire,  Papyle/  diaera, 
Agathmiiqiie,  fa  sœur,  femme  très- ver- 
tueuse, Agathodore,  leur  domestique,  et 
plusieurs  antres  :  qui  tous,  après  divtîrs 
tourments,  reçurent  la  couronne  du  mar* 
tyre  pour  avoir  généreusement  eonfamé 
Jésna-Ghrirt,  pendant  la  paiséenlioa  da 
Hare^Antomn-Tère  «t  Goamode. 
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.  Pendant  la  mtoe  persécution ,  on  fit 

mourir  à  Rome  saint  Justin  le  Philosophe, 
homme  admirable,  qui,  ayaul  préscutt  aux 
empereurs  la  seconde  Apologie  qu'il  avmt 
écrite  pour  la  reli^mi  chrétienne,  la  défen* 
dii.enoore  avec  vigueur  dans  plusieurs  coo- 
férences.  Ayant  été  accusé  d'être  chrétien 
par  Cre^cent,  philosophe  cynique,  dont  il 
avait  1 1  pris  la  vie  et  les  mœurs  dissolues,  il 
reçut,  pour  récompense  de  sa  fidélité,  le  don 
du  martyre. 

Le  même  |0Dr>  le  marfyre  des  saints 
Maxime,  Quintilien  et  Dadas,  diiraiU  la  per- 
sécution da  Dioclétien. 

A  Ravenne,  saint  Ours,  évéque  et  confos- 
seor. 

Lt  QUATORZIÈME  JOUIl  D'AVRIL, 

M  Là  LU.1£  ut 
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A  Rome,  sur  la  voie  Âppienne,  la  fête  des 
saints  martyrs  Tiburce,  Valérien  et  Maxime, 
sous  l'empereur  Alexandre  et  le  préfet  Al- 
maqne.  Les  deux  premiers,  ayant  été  con- 
vertis à  Jésus-Christ  par  les  exhortations  de 
sainte  Cécile,  el  baplisês  ensuile  par  le  pape 
saint  Urbain,  furent  nimirtris  à  coups  do.  bâ- 
ton et  décapités  pour  la  foi.  Maxime,  camé- 
rier  du  prcfei,  touché  de  leur  eonslanee,  oi 
fortifié  par  an  ange  qui  loi  apparut,  crut 
anssitét  en  J&us-Christ,  et  fut  frappé  avec 
des  cordes  garnies  de  plomb  Jusquà  oe  qu'il 
eût  rendu  l  àme. 

A  Terni,  saint  Procule,  évèque  el  martyr. 

Le  même  jour,  sainte  Domnine,  vierge  et 
martyre,  eonronnée  avec  plusieurs  autres 
vierges  ses  compagnes. 

A  Alexandrie,  sainte  Thomalde,  mar- 
tyre. 

Le  même  jour,  saint  Ardalion,  bateleur, 
qui,  jouant  sur  le  théitie  les  eérénonies  des 
ehrétîens,  lût  tout  i  coup  changé  de  telle 
sorte,  qu'il  en  prouva  la  sainteté  non^seule- 
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ment  par  ses  paroles,  mais  anoon  par  la 

témoignag-p  de  «=on  sang. 

A  Lyon,  saint  Lambert,  évèque  et  ooq- 
feaseur. 

A  Alexandrie,  saint  Ftanton,  abbé,  dont 
la  vie  est  illustrée  par  sa  grande  s^nteléet 

ses  miracles. 

A  Home,  saint  Abonde,  mansionnaire  de 
régli«e  de  Sunt-Pieire. 

LE  QDINZIfillE  lODR  D'ATRIL, 

DE  LÀ  hlVM.  LB 
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A  Rome,  les  saintes  Rasilisse  et  Anastasie, 
feiinnes  de.  qualité,  qui,  uyant  été  disciples 
des  apôtres,  el  demeurant  fermes  dans  la 
confession  de  la  foi,  eurent,  sous  l'emperear 
Néron,  la  langue  et  les  pieds  coupés,  et  ob- 
tinrent par  le  glaive  la  couronne  dn  mar^ 
tyre. 

Le  même  jour,  les  saints  martyrs  Harou, 
Ëutychès  et  Victorin,  qui,  d'abord  exilés 
pour  la  fol  dans  l'Ile  de  Ponza,  avee  là  trien- 
benreuse  Flavie  DomitOle,  forent  ensolle 

rappelés  sous  l'empereur  Nerva.  Ayant,  de- 
puis leur  retour,  fait  plusieurs  conversions, 
ils  furent,  durant  la  persécution  de  Trajan, 
mis  à  mort  après  divers  supplices  parpe  juge 
Yalérien. 

En  Pwse,  les  saints  marfyrs  Maxime  et 
Olympiade,  qui,  sous  l'empereur  Dèce,  fu- 
rent mf'iîv»ri<  di*  coups  de  Mlon  et  de  fouets 
gai  ui»  tle  plomb ,  ensuite  frappés  sur  la  tète 
avec  des  leviers,  jusqu'à  ce  qu'ils  eussent 
rendu  l'esprit 

A  Ferentino,  dans  la  Campagne  de  Roon^ 
stûot  Eutyche,  martjT. 

A  Myre  en  Lycie,  saint  Creacent,  qui  ac- 
complit son  martyre  par  le  feu. 

Le  même  jour,  les  saints  Théodon  et 
PaosiUppe,  qui  sonflHiiol  la  mort  aow 
rempeiear  Adrien. 
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A  Corintfae,  la  nrimanrB  an  del  des  sainte 
mait^  CaDtete  et  Charise,  avac  sept  antres, 
qui.  ftirent  tous  noyés  dans  la  mer. 

À  Saragosse  en  Espagne,  les  dix-huit 

saints  mart^ts  Optât,  Luperque,  Successe, 
Martial,  Urbain,  Jules,  Quintilien,  Publius, 
FrcntoDy  FéUz,  Gédlieii,  Evenoe,  Primitir^ 
ApodèoM»  et  quatre  antres  appelés  Satiu> 
nku  Ces  saints  furent  cruellement  tour- 
mentés tons  ensemble,  et  mis  à  mort  sous 
Dacien,  gouverneur  d'Ëspague.  Prudence  a 
décrit  en  vers  leur  glorieux  martyr». 

Dans  k  mfime  iW»,  sdnte  Eacratide, 
vierge  et  martyre,  qui,  après  avoir  eu  le 
corps  déchiré,  une  de  ses  mamelleâ  coupée, 
et  le  foie  arraché,  fut  enfermée  encore  vi- 
vante dans  im  cachot,  pour  y  rester  ju^'à 
ce  que  son  corps  ulcéré  tomb&t  en  pour- 
riture* 

Dans  la  même  ville,  les  saints  GSIui  et 

Crémence,  qui,  ayant  confessé  une  seconde 
fois,  et  demeurant  fermes  dans  la  foi,  mé- 
ritèrent de  participer  au  caUce  de  Jésos- 
ChnsL 

An  mène  endroit  encore,  saint  Lambert, 
martyr. 

A  Palencia,  saint  Turibe,  évèque  d'As- 
torga,  qui,  aidé  par  le  pape  saint  Léon,  ban- 
nit entièrement  de  l'Espagne  l'hérésie  de 
Pziscillien.  Célèbre  par  ses  miracles,  il  mou* 
ml  en  paix. 

A  Bcagne  en  Borlngal,  saint  B!roetnenz, 
érèque. 

Le  même  jour,  saint  Paterne,  évéque 

d'Avrancbes. 

En  Belgique,  près  de  Yaleneiennes,  saint 
Dmon,  eooiiesaenr. 

A  Sienne  en  Toscane,  le  bienhewwiiz 
Jonehim,  de  Vocdre  des  Servitas, 
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A  Borne,  saint  Anicet,  pape  et  martyr, 
qui,  durant  la  persécution  de  llaro-Anrèîe- 
Antonin  et  Ludas-Yéms,  leçntlapalmedn 

marlyre. 

En  Afrique,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Mappalique,  qui  obtint  la  couronne  du  mar- 
tyre  avec  plosienrs  autres,  ainsi  que  le  rap- 
porte saint  Gyprien  dans  sa  lettre  ans  mar- 

tyrî5  et  anx  confesseurs. 

Dans  la  mr-me  contrée,  les  saints  martyrs 
Fortunat  et  Marcieu. 

A  Antioche,  les  saints  martyrs  Pierre, 
diacre,  et  Hermogène,  son  servitenr. 

A  Cordons,  les  saints  martyrs  Eiie,  |v6tn, 
Paul  et  Isidore,  s+ilitaires. 

A  Vj»«nnp,  saint  Panlagathe,  évêqiie. 

A  Torlone,  Baint  innocent,  évèque  et  con- 
fesseur. 

A  Clteanx  en  Ftanee,  saint  Etienne,  abbé, 
qui  habita  le  preoder  cette  solitude,  et  eut 
la  con^ohtion  d'y  re(«Tldr  saint  Bemaid 
avec  ses  compagnons. 

A  la  Chaise-Dieu,  dans  le  diocèse  de  Qer- 
mont,  saint  Robert,  confesseur,  fondateur 
et  prenûer  abbé  de  ce  numastève. 

LE  DCX-HDITlfillE  JOUR  D'AVRIL, 

M  LA  LOia  U 
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A  Rome,  le  bienheureux  ApoUone,  séna- 
teur, qui,  sons  Temperenr  Commode  et  le 
préfet  Pérsnnie,  ayant  été  dénoncé  oomma 
chrétien  par  un  de  ses  esdaves,  et  Obligé  de 
rendra  laisoii  de  s%  fai»  çon^NM  QH  «sed« 
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lent  livre  qu'il  lat  en  plein  sénat;  et  néan- 
moins par  sentence  de  cette  asBemblée,  il  filt 

décapité  pour  le  Christ. 

A  Messiu'j,  la  liaissaoce  au  ciel  des  saiuU 
martyrs  EleutUère,  évèque  ea  illyrie,  et 
Antbie,  «a  mire.  Célèbre  par  la  sainteté  de 
sa  vie  et  par  la  vertu  de  ses  mirades^  ce 
prélat  fut,  sous  l'oinpin'  d'Adrion,  couché 
sur  un  lit  de  fer  ardent,  puis  sur  un  gril 
rougi  au  feu,  de  là  jeté  dans  une  ehuudière 
pleine  d'huile  et  de  poiz-rénne  bonillante, 
ensuite  exposé  aux  liens  sans  en  raoevoir 
aucun  mal,  enfin  égorgé  avec  sa  mère. 

Dans  la  même  ville,  saint  Toi  ,'>h(%  préfet, 
qui,  ayaiii  et*'  converti  par  saint  Eieutbère, 
périt  par  le  glaive. 

A  Brescia»  saint  Caloeer,  martyr,  que  les 
saints  Fanstin  et  Jovile  avaient  attiré  k  la 
connaissance  de  Jésus-Christ,  et  qiÀ  accom- 
]jlit,  s<)us  le  mètne  Adrien,  le  glorieux  com- 
bat de  sa  confession. 

A  Cordou<%  saint  Paifait,  prêtre  et  auu- 
tyr,  massacré  par  les  Maores,  parce  qu  i] 
avait  parlé  avec  un  zèle  véhément  contre  la 
secte  de  Mahomet 

A  Milan,  saint  (îaîdin,  cardinal,  évêqup, 
qui  rendit  son  esprit  à  Dieu  en  achevant  (ie 
prêcher  un  sermon  contre  les  hérétiques. 

En  ToscanOj  an  mont  Senario,  le  bienheU' 
reux.Amidei,  confesseur,  l'un  des  fondateurs 
de  Tordre  des  Servîtes,  remarquable  par  son 
aident  amour  pour  Dieu. 

LE  DK-NEimÈllfi  lOim  D^AVRIL, 
M  Là.  uan  u 
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La  naissance  au  ciel  de  saint  Timon,  l'un 

des  sept  premiers  diacres,  qui  fit  d'abord  sa 
résidence  à  Bérée;  de  là.  continuant  à  ré- 
pandre la  précieuse  semence  de  la  i»arole  de 
Dieu,  il  vint  à  Corinthe,  où,  selon  la  tradi- 
tion, les  Juifs  et  les  Grecs  le  jetèrait  dans  le 
feu;  mais  n'en  ayant  reçu  aucune  atteinte,  il 
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fut  attaché  è  une  mÂK^  où  U  acooinplit  son 

martyre. 

A  Mélitine  en  Arménie,  les  saints  martyrs 
lleimogcne,  Caïus,  Espédit,  Aristonique, 
littfin  et  Gidatas,  qui  furent  tous  conrannèi 
le  même  Jour* 

A  Colionre  en  Catalogue,  saint  ^llnoeol, 
martyr 

Le  même  jour,  les  saints  martyrs  Socrale 
et  Denis,  qui  furent  percés  de  coups  de 
lances. 

A  Jérusalem,  aamt  Paplnaoe,  nwr^. 
A  Cantorbéry  en  Angleterm,  saint  £1- 

phège,  évêque  et  martyr. 

A  Antioche  de  Pisidie ,  saint  deorge , 
évèquc,  qui  mourut  exilé  pour  le  culte  des 
saintes  images. 

A  Rome,  le  aaint  pape  Léon  IX,  célèbre 
par  aa.vwtu  et  ses  miracles. 

Au  monastère  de  Lobbea,  saint  Ursmar, 
évèque. 

A  Morence,  saint  Crescent,  couresseur, 
disciple  du  Uenhenrenx  Zénobe,  évéqœ. 

LE  VINGTIÈME  JOUR  D'AVRIL, 
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\  Rome,  les  saints  martyrs  Sulpice  et  Ser- 
vilieu,  qui,  ayant  été  convertis  à  la  fol  de 
Jésu»4Uirist  par  les  exbortatim»  et  les  mi- 
racles de  sainte  Domitille,  vierge,  et  ayant 
reftasé  de  sacrifier  aux  idoles,  eurent,  par 
l'ordre  d'Anien,  préfet  de  la  ville,  la  tête 
tranchée,  durant  ia  perscculiou  de  Trajan. 

Le  même  Jour,  les  saints  Victor,  Zotique, 
Zénon,  Acyndine,  Césaire,  Sévérien,  Chry- 
sopbore,  Théonas  et  Anionin,  quij  après 
avoir  été  éprouvés  par  divers  tourments, 
consommèrent  leur  martyre  sous  Dioclcticn. 

A  Tomes  en  Scythie,  saint  Tbéotime, 
évèque,  qui,  par  sa  sainteté  et  ses  miracles, 
se  rendit  respectable  même  ans  Sacbares 
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A  Embran,  sfidnt  Marcellin,  premiœ 
évéque  de  cette  ville,  qui,  par  inspiration 
divine,  étant  venu  d'Afrique  avec  ses  deux 
compagnons  saint  Yioceut  et  saint  Domuio, 
iostniimt  la  plus  grande  partie  des  peuples 
qui  babitrat  tes  Alpes  maritinifis  et  les  con- 
Tertil èIftM  de  Jésus-Christ,  par  sa  parole 
et  pAr  <tps  mimeiles^  qui  emti&iieiit  encore 
apjourd'hui. 

A  Auxerre,  saint  Marien,  prêtre. 

Le  même  jour^  saint  Théodore,  coofés- 
eeor,  snnKnnné  TUdûoas,  à  cause  du  rude 
«âlice  dont  il  était  revêtu,  et  qui  brilla  par  de 
nombreux  mirarle';,  surtout  contre  les  dé- 
mons. 11  découle  de  son  corps  un  baume 
qui  rend  la  santé  aux  malades. 

A  Honte-PuldaQO^  la  bienhenretiBe  Agnès, 
vierge,  de  Tordre  de  8aiiil*Domimqne,  cé- 
lèbre par  ses  miracles. 

I£  YOfGT-nNIÈHE  JOUR  D'AVRIL, 

m  LA  vom  u 
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A  Cantorbéry  en  Angleterre,  sdnt  An- 
selme, érèqne,  iUosIre  parsasaniteléetpar 
M  science. 

Fn  Persp,  !a  nai««Anre  an  ciel  de  saint  Si- 
meon,  evèque  de  beleucie  et  de  Ctésiphon, 
qui,  ayant  été  arrêté  par  l'ordre  de  Sapor, 
roi  de  Vme,  lût  chargé  de  fers,  et  traduit 
devant  des  tribunaux  diniquité,  où,  relli- 
eant  d^adorer  le  soleil,  et  rendant  témoi- 
gnage à  Jésus  Christ  d'une  voix  libre  et  as- 
surée, il  fut  enfermé  dans  une  étroite  pri- 
son, et  y  demeura  longtemps  avec  cent 
autres  chrétiens,  parmi  lesquels  il  y  avdt 
deséréques,  des  prêtres  et  des  dots  de  di- 
vers ordres.  Ensuite  Usthazane,  père  nour- 
ricier du  roi,  qui  autrefois  avait  renié  la  foi, 
et  qui  depuis  avait  ete  ramené  h  la  péni- 
tence par  saint  Siméon,  souffrit  le  martyre 
avec  eofnmge  le  kodem^  Jour  du  Yen- 
dredi  saint;  tous  les  compegnons  de  ce  saint 


érêque  ayànt  été  égorgés  en  sa  présence 
pendant  qn  il  exhortait  cbarnn  d'eux,  il  fut 
entln  lui-même  décapité.  Avec  lui  soutinrent 
Abdécalasel  Ananie,  sesprèUeSjhommes  d'un 
mérite  distingué.  Pnsice,  surintenilaiit  des 
ouvriers  du  roi,  ayant  relevé  le  courage 
d'Ananie  qni  paraissait  chanceler,  eut  le  oon 
percé  vers  le  tendon,  la  langue  arrachée  par 
cette  ouverture.  Après  lui  sa  fllle,  qui  était 
une  vierge  consacrée  à  Dieu,  fut  aus&i  mise 
&  mort 

A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Arator, 
prêtre,  Fortnnat,  Félix,  Silvius  et  Vital,  qui 

mnnrm-f^fit  m  pri<rm. 

Le  iiu'iûi'  jour,  ies  saints  Apollon,  Isa  ce 
et  Crotale,  qui  souffrirent  la  mort  sous  Dio- 
délien. 

A  Antiocbe,  siûnt  Anastase  le  Sinelte, 
évèqne. 

LE  VINGT-DEUXIÈME  JOUR  D'AVRIL, 

LA  LUNE  LE 
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A  Borne,  sur  la  voie  Api^enne»  la  fête 
saint  Solère,  pape  et  martyr. 

An  même  lieu,  saint  Gains,  pape,  qui  reçut 
la  coonwne  du  martyre  sons  Tempoeur  Dio- 
ctétien. 

A  SmjTne,  les  saints  Apelle  et  Lucius, 
deux  d*enlre  les  premiers  disdples  de  Jésus- 
Christ. 

Le  même  jour,  plusieurs  saints  martyrs, 
qui  ,  un  an  aprè«  la  mort  de  saint  Siméoo, 
le  jour  même  du  Vendredi  saint,  furent, 
sous  le  roi  Supor ,  massacrés  dans  toutes  les 
provinces  de  la  Perse,  pour  le  nom  de  Jésos- 
Chrlst.  Duos  ce  combat  de  la  foi  moururent 
l'eunuque  Azade,  l'un  des  favoris  du  roi  ; 
Milles,  évoque,  illustre  par  sa  sainteté  et  par 
ses  miracles;  Acepsimas,  evèque;  Jacques, 
prêtre  de  l'église  d'Acepsimas;  Altbala  et 
Joeeph,  deux  autres  ptêtres;  Aiadane  et 
AbdièBe,  diaeres,  et  plusieurs  autres  derca; 


Digrtized  by  Google 


170 


LES  ACTES  DES  SAINTS. 


ainsi  que  les  évêc^iies  Maréas  et  Bicor,  avec 
vingt  autres  évèques,  et  presque  deux  cent 
cinquante  membres  de  leur  clergé,  quantité 
de  moiiMt  et  de  viergee  cooiacrée»  à  Dieu; 
deux  desquelles,  savoir:  Tarbale,  sœur  de 
l'évêque  saint  Siméon,  et  sa  suivante,  furent 
attachées  à  des  poteaux,  sciées  en  deux,  et 
mii>es  à  mort  avec  une  grande  cruauté. 

£n  Perse  encore,  les  saints  Parmène,  Hé- 
liménas  et  Chrysotèle^  prêtres;  Lue  et  Ha- 
cius,  diacres,  dont  le  martyre  est  éoit  dans 
les  Actes  des  saints  Abdon  et  Sejinen. 

A  Alexandrie,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Léonide,  qui  soullrit  le  martyre  sous  Sé» 
vère. 

A  Lyon,  saint  Ei^pode,  qni,  ayant  été  pris 
avec  saint  Alexandre,  son  collègue,  durant 
la  persécution  d'Antoniti-Verus ,  souffrit  de 
cruels  tourments,  et  acheva  son  martyre  en 
ayant  la  tète  tranchée. 

A  Sens,  «aint  Léon,  évêque  et  confesseur. 

A  Anastasiopelis,  saint  Théodore,  évoque, 
oél^ne  par  ses  miracles. 

LE  VI2f6T-TROISIÈllE  lOUR  D^AVRIL, 

DE  LA  LfmV  U 
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La  naissance  au  del  de  saint  George,  dont 
TEgUse  bonore  le  glorieux  martyre  entre 
ceux  des  autres  saints  qni  ont  souffert  la 
mort  pour  la  foi. 

A  Valence  eu  Ûauphiné,  les  saints  martyrs 
Félix,  prêtre,  Fortunat  et  Acliillée,  diacres, 
qui,  ayant  tté  «ivoyés  par  saint  Irénée, 
évèque,  pour  prècber  la  parole  de  Dieu,  et 
ayant  converti  à  la  foi  de  Jésns-Christlaidus 
grande  partie  de  la  ville,  furent  mis  en  pri- 
son par  Corneille,  général,  puis  subirent  une 
longue  flagellation,  eurent  les  jambes  bri- 
sées, furent  attachés  à  des  roues  qu'on  fai- 
a&  tourner  avee  vîolenee,  su^iendus  sur  le 
chevalet  au  milieu  d'une  épaisse  ftmiée,  en- 
fla mis  à  mort  par  le  glaive. 


En  Prusse ,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Adalbert,  év^qiip  âf^  Prague,  et  martyr,  qui 
prêcha  i  i:<vaugiie  aux  i^oloaaiâ  el  aux  Hon- 
grois. 

AMilan,  samt  Marole,  évèqna  eteonfta 

seur. 

A  Toul  en  France,  saint  Géiaid,  évéqoe 

de  cette  ville. 
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A  Sévis,  au  pays  des  Grisons,  saint  Fidèle 

de  Sigmaringen,  de  l'ordre  des  Capucins, 
qui,  envoyé  dans  ce  lieu  pour  y  prêcher  la 
foi,  fut  massacré  par  les  hérétiques.  Le  pape 
Benoit  JVf  l'a  mis  au  nombre  dea  saints 
martyrs, 

A  Rome,  saint  Sabas,  chef  de  milice  qu'on 
avait  accusé  de  visiter  les  chrétiens  dans  leur 
prison:  il  confessa  le  nom  de  Jesus-Christ 
devaut  le  juge,  qui  le  fit  brûler  avec  des 
tordies  ardentes,  puis  Jeter  dans  une  diaii- 
dière  pleine  de  poix  boiûJlante.  Sorti  aam 
et  sauf,  il  convertit  soixante^ix  personnes, 
qui  ayant  persisté  à  conf(sser  la  foi  avec 
une  constance  inébranlable,  fureul  passées 
au  ûl  de  i'épée.  £uilu  lui-même  ayant  été 
jeté  dans  lefleave,  y  consomma  son  mar- 
tyre. 

A  Lyon,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Alexandre,  martyr,  qui,  pendant  la  persé- 
cution d'Antomn-Verus,  après  avoir  ♦'  te  re- 
tenu longtemps  en  prison,  lut  d  abord  telle- 
ment déchiré  par  la  cruauté  de  eeox  qui  le 
frappaient,  que  les  jointures  de  ses  edlea 
étant  rompues,  et  ses  entrailles  découvertes, 
on  lui  vovait  jusqu'aux  intestins;  enfin, 
épuise  de  sang  el  de  lorce-s,  il  fut  attacbé  à 
une  croix,  où  il  rendit  son  bienheureux  es- 
prit. Trente-quatre  èhrétiens,  dont  on  eé- 
lèbre  la  mémoire  à  des  joun  difiéreiili» 
fùreot  martyrisés  avec  lui. 
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Le  même  jour,  Ips  ?rtinfp  Fiip^bo,  Néon, 
Léonce,  Longin  et  quatre  autres,  qui, 
après  avoir  été  cruellement  toormeotés,  pé- 
rirent psT  le  glaive,  durant  la  penécntUni 
delKodéâen. 

En  ÀDgleterre,  le  décès  de  saint  Mellit, 
évèque;  qui,  ayant  été  envoyé  en  cette  Ile 
par  saint  Grégoire,  convertit  à  la  foi  les 
Saxons  orientaux  avtc  leur  roi. 

A  Etvire  en  Espa^^^ue,  saint  Grégoire, 
évlqna  et  eontasenr. 

ABiesda,  saint  Honoré,  évêque. 

Fn  friande,  saint  Egbert,  prêtre  et  moine, 
d  une  bomilité  et  d'une  continence  admi- 
rables. 

A  Bain»,  les  saintes  vierges  Benve  et 
Oode. 

U  TnGT-dNQOitMB  JOUR  VAVBIL, 
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A  Alexandrie,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Nue,  évangéliste,  disciple  et  inleqivàle  du 
lienlienieox  Pierre,  apitra.  Etant  à  Rome, 

il  écrivit  l'Evangile  à  la  prière  des  chré- 
tiens, et  l'ayrint  porté  en  Egypte,  il  fut  le 
premîprqni  prêcha  Jésus-Christ  dans  Alexan- 
drie, ou  il  fonda  une  église.  Dans  la  suite , 
ifut  été  arrèlé  pour  la  foi,  il  lîit  liéavee 
des  eordas,  traîné  sordescuUonx,  etUeasé 
grièvement;  puis,  enfermé  dans  une  prison, 
il  y  fut  d'abord  fortifié  par  la  visite  d'un 
ange;  enfin  \p  Seigneur  lui-nx^me  lui  ap- 
paraissant, 1  appela  au  royaume  du  ciel,  la 
Indtiàme  améa  de  Tempirâ  de  Néron. 

A  Bone,  laa  grandes  litanies  à  régliaa 
de  Saint-Pierre. 

A  Syracn<;e ,  les  saints  martyrs  Evnde, 
Uermogeut)  el  Calliste. 

A  Antioche,  saint  Ëtiaone,  évèque  et 
■artyr,  qni,  après  avoir  beavooop  soufllBrt 
de  la  part  des  hérétiques  qui  rejetaient  le 
ccpieile  da  dialeédoioe*  ftit  pcédpité  dans 


le  fleuve  Oronte,  du  temps  de  l'emparenr 

Zénon. 

Au  même  lieu,  les  saints  Philoa  et  Aga- 
fhopode,  diacres. 

A  Alexandrie,  saint  Anien,  disciple  de 
saint  Marc,  et  son  successeur  dans  l'épiseo- 

pat;  qui,  après  s'être  rendu  rerommandable 
par  ses  vertus,  se  j  *  no'^n  dans  le  Seigneur. 

A  Lobbes,  saint  Lrmm,  évêque  et  conCes- 
semr. 
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A  Rome,  la  nii>sance  au  ciel  de  saint  Ciet, 
pape,  le  second  qui  gouverna  l'Eglise  après 
le  bienheoreiix  Pierre,  apôtre,  et  reçut  la 
eooronne  du  martyrs  durant  la  persécntiOB 
de  Domitien. 

Au  nAme  lieu,  saint  Marcellin  ,  pape  et 
martyr,  qui,  sous  l'empereur  Maxinuen,  Tut, 
avec  Claude,  Cyrin  et  Anlonin,  décapité  pour 
la  foi  de  Jésus-Christ:  il  y  eut  ators  une  al 
fuieuse  penéculiott,  qu'en  moîwid'un  oacia 
^•s^  mille  dnéÛens  obtinrent  la  palme 
du  martyre. 

A'  Aniasée  dans  le  Pont,  saint  Basilée, 
évêque  et  martyr,  qui  soulinl  une  mort  glo- 
rieuse sras  l'empereur  lidnlus.  On  Jeta  aon 
corps  dans  la  mer;  mus  Elpidipliore,  averti 
par  un  ange.  Tayaut  trouvé,  lui  donna  une 
sépulture  honorable. 

A  Hrague  en  Portugal,  saint  Pierre,  mar- 
tyr, premier  évèque  de  cette  ville. 

A  Vienne,  sdnt  Oarent,  évèque  et  con^ 
feesenr. 

A  Yérone,  saint  Lucide,  évèque. 

Au  monastère  nommé  de  Centule,  saint 

Riqnier,  prêtre  et  confesseur. 
A  Troyes,  sainte  Exupérance,  vierge. 
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Â  Nicomédie,  lu  naissance  au  ciel  de  saint 
Anthime,  évèqae  et  martyr,  qui,  pendant  la 
peitiécutioD  de  IHodéUen,  eut  la  ièXc  trao- 
cliép:  pour  avoir  confessé  le  nom  de  Jésus- 
Chrisl.  Presque  font  son  Ironpeau  le  suivit; 
et  parseubuc*}  du  juj^e,  les  uns  fm-ent  dé* 
capités,  les  autres  brûlés,  d'auti  es  mis  dans 
des  barqu&s,  et  noyés  daos  la  mer. 

A  Tarse  en  Cilieie»  les  saints  martyrs  Cas- 
tor et  Etienne. 

A  ilome,  le  décès  de  saint  Anastase,  pai>e,. 
homme  très-pauvre  au  milieu  de  l'opulence, 
et  d'une  grande  vigilance  apostolique  ;  que 
Rome,  dit  saint  JérAme,  ne  méritait  pas  de 
possédw  kmgtemps,  de  penr  qœ  la  capitale 
du  monde  ne  fût  ruinée  sous  un  tel  pontirc  ; 
car,  p*^u  cle  temps  après  sa  mort  ,  cette  ville 
fat  prise  et  saccagée  par  les  Golhs. 

A  Bologne,  saint  TertuUien,  évèqae  et 
confessenr. 

ABcesda,  saint  Théophile,  évêque. 

A  Constantinopîe ,  saint  .Itîan,  abbé,  qui, 
sous  Léon  i'Isaurien,  combattit  beaucoup 
pour  le  culte  des  saintes  images. 

A  Tarragone ,  le  bienhmreux  Pierre  Ar- 
mengol,  de  l'ordre  de  Notre«Dame>de>la- 
Merci,  qui,  après  avoir  beaucoup  souffert  en 
Afrique  pour  la  délivrance  des  fidèles,  finit 
saintement  ses  jours  au  monastère  deSainte- 
Marie-des-Prés. 

A  Lima,  dans  le  royaume  du  Pérou^  soânt 
Tnribe,  archevêque»  dont  on  cél^ke  la  nids- 
sance  au  délie  vingt-trois  murs. 

A  Lucques,  en  Italie,  la  bienheureuse  Zite, 
vierge,  célèbre  par  s<'s  viTtus  et  ses  mi- 
racles, dont  k  pape  Léon  X  a  fixé  la  fêle  à 
eejoiir. 
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A  Ravenne,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Vital,  martyr,  père  des  saints  GemJs  et  Pn>- 
tsis;  qui,  pour  avmr  enlevé  le  eorps  ^  arint 

Ursidn,  et  lui  avoir  rendu  les  derniers  de- 
voirs, fut  pris  par  le  consulaire  Paulin,  tour- 
menté cruellement  sur  le  chevalet,  puis 
étendu  dans  une  fosse  profonde,  où  on.  le 
couvrit  de  terre  et  de  ^enes;  par  ce  mar- 
tyre U  alla  régner  avec  Jésos-Ôuût. 

A  Milan,  sainte  YaUrier  maitjre»  ^use 
de  saint  Vital. 

A  Atino,  saint  Marc,  que  le  bienheureux 
Pierre,  apôtre,  ordonna  évêque;  il  fut  le 
premier  qui  prêcha  l'Evangile  aux  peuples 
de  la  Campagne  de  Rome,  et  il  reçut  la  cou- 
ronne du  martyre,  sous  le  président  Maxime, 
pendant  la  persécution  Oomitien. 

A  Alexandrie,  le  supplice  de  sûnte  Théo- 
dore, vierge,  qui,  ayant  refusé  de  i»criûer 
aux  idolesj  fiit  menée  dans  un  lieu  inttme; 
mais,  par  une  faveur  spéciale  de  Dieu,  un 
chrétien  nommé  Didyme,  changeant  d'ha- 
bits avec  elle,  la  délivra  d'un  si  prand  péril. 
Peu  de  temps  après,  ils  furent  tourmentés  et 
couronnés  ensemble,  sous  le  président  Eu- 
traste,  pendant  la  persécution  de  INodétieii. 

Le  même  Jour,  les  saints  Aphrodise,  Cii- 
ralippe,  Agape  et  Kusèhe,  martyr^. 

En  Pannonie,  saint  Pollion,  martyrisé 
sous  l'empereur  Dioclélien. 

A  Pruse,  en  Bithynie,  les  salMtmar^ 
Pairiee,  évéque>  Acaoe,  Ménandm  et  Po> 
lyéne. 

A  Tarazona,  en  Espagne,  saint  PrudeiM», 
évêque  et  confesseur. 

A  Peutina  dans  i'Abruzze,  saint  Pam- 
phiie,  évêque  de  Yalra,  eélèbra  par  sa  eh^ 
rité  envers  les  pauvres  et  par  le  don  des  mi- 
racles. Son  corps  fut  enseveli  àSalmona. 
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LE  TINGr-NEinntaiE  jour  I^ATRIL,  '    P'^P''     II  lâ  mit  a»  nombre  des 

saintes  vierges. 

DE  LA  LcxK  LE  A  Lombèse  en  Numidie,  ia  naissance  au 

.    .  dél  de»  teints  martyrs  Marien,  lecteur,  et 

1  j  4  s  *  r  •  •  M 11  11  is  1»  n  le  17 1«  n  >o  Jacques,  diaere  :  le  premier  ayant  d^a,  en 

ABCDEFFGHiiNP  confessant  Jésus-Christ,  triomphé  des  ri- 

ti  tt  M  M  1»  M      M  «7  »  S9  I  guetirs  do  la  pors(''cu(ion  de  Déco,  fut  pris 

un»!  seconde  lois  avec  son  illustre  collègue; 

A  Milao,  saint  Pierre,  martyr,  de  l'ordre  et  tous  deux,  après  des  supplices  cruels  et 

des  Frères  Prêcheurs,  tué  par  les  hérétiques  inouïs,  pendant  lesquels  ils  Aireot  Ibrtiflés 

en  haine  de  k  foi  catholique.  Jusqu'à  deux  fois  par  des  révélations  divines, 

A  l^ipbos  en  Chypre,  saint  Tyidiiqne,  dis-  périrent  enfin  par  le  glaive,  avec  beaucoup 

ciple  du  bi«'iilieiiretix  Paul,  qu''  r<-\  apôtre  d'autres  (•hr(''tipns. 

appelle  dans  ses  épUn'.s  scn  dwr  h-itf,  un  A  Saintes,  saint  F.nfrope,  evèque  et  mar- 

mioistre  fidèle,  et  sou  compagnon  dans  le  tyr,  que  saint  Clément  envoya  en  France, 

Seigneur.  après  l'avoir  onknni  évéque.  Ayant  pvâdié 

A  Cyrtba  en  Nnnddie,  la  naiasanoe  au  de!  fort  longtemps,  et  rendu  témoignage  à  Jésus- 

des  saints  martyrs  Agape  et  Secondiu,  qui,  Christ,  tt  eut  la  Iftte  brisée,  et  mourut  victo- 

après  un  long  exil  dans  (■«•lté  ville,  iyoutè-  rieux. 

rent  à  !a  dignité  du  sacHi-dort;  la  L;lôire  d'un  A  Cordoue,  les  saints  Amî\teur,  prêtre, 

éclatant  martyre,  ils  boulTiireut  pendant  la  Pierre,  solitaire,  et  Louis,  martyrs, 

perséeutiott  deYalérien,  qui  fiit  celle  où  les  A  Novare,  sûnt  Laurent,  prêtre,  qui  fut 

païens  firent  leurs  plus  grands  eflbrts  pour  martyrisé  avec  des  enbnto  dont  im  lui  avait 

faire  perdre  la  foi  aux  justes.  .Avec  eux  en-  confié  l'éducation. 

durèrent  la  mort  les  saints  Ernilien,  soldat,  A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Apbro- 

TertuUe  et  Antonîe.  vif^rtres  consacrées  à  dise,  prêtre,  et  t renie  autres. 

Dieu,  et  une  femme  avec  ses  deux  enfants  A  Ëphèse,  saint  iMaxime,  martyr,  qui  fut 

couronné  durant  la  persécution  de  Dèise. 


Le  même  jour,  sept  voleurs,  que  saint      A  Ftt-mo,  dam  lanwrched'AncAne,  sainte 

Jason  avait  convertis  à  Jésus-Christ,  et  qui    Sophie,  vierge  et  martyre, 
parvinrent  à  la  vie  éternelle  par  le  martyre.       A  Naples,  saint  Sévère,  évê(jue,  qui,  entre 
A  Brescia,  saint  Paulin,  évëque  et  confes-    les  autres  merveilles  qu'il  opéra,  rappela  un 
seur.  mort  du  sépulcre  pour  uo  temps,  |x>ur  con- 

A  Cluny,  saint  Hugues,  abbé.  vaincre  de  fimsseté  le  créancier  imposteur 

Au  monastère  de  Moléme ,  saint  Robert,    d'une  veuve  et  de  ses  pupilles, 
premier  abbé  de  CStaauz.  A  Ëurîa  en  Epire,  saint  Donat,  évêque,  qui 

véf  n!  en  grande  réputation  de  sainteté,  du 
temps  lie  1  empereur  Théodose. 
A  Loudres,  saint  £rcouvald,  évèque,  cé- 


LE  irenhème  jour  d'ato., 


ra  lA  ixmw  u  lèbre  par  ses  miracles. 

«b«dergbiklinap(iriilu 
)  4  »  •  7  <  •  M  11  It  It  M  »  M  IT  M  1*  tt  11 

A  0  C  D  E  P  F  (.  Il  M  N  P 
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A  Rome,  sainte  Catherine  de  Sienne, 
vierge,  de  l'otdre  de  Saint-Dominique,  cé- 
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LE  PBfilUER  JOUR  D£  MAI, 
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ABCDBFFOHNNP 

La  Daissance  au  ciel  des  bienheureux  apô- 
tres  Philippe  et  Jacques.  Saint  Philippe, 
après  avoir  converti  à  la  foi  de  Jésus^iisl 
presque  toute  la  Scythie,  fut  crucifié  à  Hié- 
rapolis  en  Asie,  et  finit  glorieusetirent  vie 
sous  les  pierres  dont  on  Taccabla.  Saint  Jac- 
ques, appelé  dans  l'Ecriture  frère  du  Sei- 
gneur, et  premier  évéqoe  de  Jl&niaalein, 
ayant  été  précipité  du  haut  dn  temple,  eut 
les  jambes  rompues,  la  tête  écrasée  d'un 
coup  de  levier,  et  fut  enterré  au  même  lien, 
près  du  temple. 

lin  Egypte,  saint  Jérémie,  prophète,  qui, 
ayant  été  lapidé  par  la  populace,  mourut  à 
Tanis,  et  y  fut  enseveli.  Les  chrétiens,  dit 
saint  Epiphane,  avaienlcoalome  d'aller  prier 
rî  pon  tombeau,  et  ils  en  prenaient  de  la 
pous-sière  qui  leur  servait  de  remède  contre 
la  morsure  des  serpents. 

Dana  le  Vivartis,  saint  Andéo!,soii»diacie. 
Envoyé  d'Orient  avec  plnsieors  antres  par 
i^t  Polycarpe,  pour  prêcher  en  Gaule  la 
parole  de  Dieu,  il  fut,  sous  l'empereur  Sé- 
vère, frappé  rudement  avec  des  bâtons  hé- 
rissés d'épines;  puis,  avec  une  épée  de  bois, 
on  lui  fâidit  la  tête  en  quatre  parties,  en 
forme  de  ends,  et  il  aooonpUt  ainsi  son  nar> 
tyre. 

A  Huesca  en  Espagne,  les  sainls  mulyn 

Ori'u,-  <H  Patience. 

A  bion  eu  Valais,  le  uiai  L)  re  de  saint  Si- 
gismond,  roi  des  Bourguignons,  qui,  ayant 
été  Jeté  dans  un  puits»  y  fotnoiyé,  et  devint 
célèbre  p^  ses  miracles. 


A  Auxem^  saint  Amateur,  évèqne  et  con- 

fesseur. 

A  Auch,  saint  Orens,  évèque. 

Bu  Angleterre,  saint  Asaph,  éréque,  et 
sainte  Wiauburge,  vierge. 

A  fiergame,  sainte  Grate,  veuve. 

A  ForU,  saint  Péregiin,  de  l'oidvs  des 
Servîtes. 

LE  DËOIIÈME  JOUR  OE  MAI, 

Ot  U  UMU 
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A  Alexandrie,  la  naissance  au  ciel  de  siîilt 
Athanase,  évêqne  ck?  cette  ville,  homme 
très-éminent  en  doctrine  et  en  sainteté,  que 
presque  tout  l'univers  persécuta  et  dont  il 
semble  que  tout  le  monde  avait  eoqjuré  la 
perle.  U  ne  laissa  pas  de  défendre  la  Jbi  ca- 
tholique avec  un  courage  intrépide,  depuis 
le  temps  de  Constantin  jusqu'à  celui  deVa- 
lens,  contre  les  emperenr??,  contre  les  pou- 
verneuis  de  province,  et  contre  un  nombre 
infini  d'évèqiiea  ariens,  qui  lui  tendirent 
tous  des  pièges,  en  sorte  qu*il  était  presque 
loi4oim  an  fuite,  et  qu'il  pouvait  à  peine 
trouver  un  lieu  dans  tout  l'univers  où  il  fût 
eu  sùretë.  Enfin,  anràs  bien  des  combats  et 
des  triomphes  qu  U  lemporla  par  sa  pa- 
tience» étant  revenu  à  son  église,  il  émigra 
vers  le  Seigneur  Tan  quarante-sizîfane  ds 
son  épiscopat,  du  temps  des  en^enuff  Va- 
lenlinien  et  Valons. 

A  Rome,  h^H  saints  martyrs  Saturnin, 
Néopole,  bermaiu  et  Gélestiu,  qui,  après 
«mît  beaucoup  soufflsrt,  ftirent  Jetés  dsns 
une  prison,  d'oA  ils  moumnot SB  paixdsBS 

le  Seigneur. 
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Zoé  son  épouse,  avec  Cyriaque  et  Théodole 
leurs  enfanta,  qui  aoQfflnnat  bous  l'empft- 
reur  Adrien. 

A  beviiie,  saint  Félix,  diacre  et  martyr. 

Lb  même  jour,  saint  Viodémial^  évêque  et 
martyr,  qui,  avee  les  saints  èvégow  Eugène 
et  LoDguif  oombattant  les  ariens,  et  les  con- 
fondant par  sa  doctrine  et  par  5ps  miracles, 
tot  décapité  par  l'ortlie  du  roi  Iltinéric. 

A  Avila  en  Espagne,  saint  Second,  évè- 
qae,  dont  il  est  enocve  perlé  avec  plosieun 
antrsele  qulndème  jour  de  oe  mois. 

A  Florence,  saint  Antonio,  de  Tordre  des 
Frères  Prêcheurs,  célèbre  par  sa  sainteté  et 
sa  science.  On  ne  solennité  sa  fête  que  le 
dixième  jour  de  mai. 

LE  TROISIÈME  JOUR  DE  MAI, 
ai  LA  umi  Li 
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baache,Antonine  en  fat  mUrée  seerètement 

par  Alexandre^  qui,  ebangeant  d'habits  avec 

elle,  demeura  en  sa  place.  Elle  fut  ensuite 
condamnée  avec  lui  à  la  torture;  ils  eurent 
tous  deux  les  mains  coupées,  et  furent  jetés 
ensemble  dans  le  feu,  où,  étant  morts  pour 
Jésus-Christ,  ils  reçurent  la  couraone  de 
gloire. 

En  Thébalde,  saint  Timothée,  et  mainte 
Maure  son  épouse,  qui,  par  l'ordre  d'Arien, 
gouverneur  de  la  province,  furent,  après 
plurieurs  antres  lourmentSf  wik  en  ci^x, 
oà,  ayant  vécu  pendant  neuf  jours,  se  fivt^ 
fiant  Tun  l'autre  dans  la  foi»  ils  accompli- 
rent leur  martyre. 

A  Apbrodisiade  (Giieira)  en  Carie,  les 
saints  martyrs  ûiodore  et  Rodopien,  qui, 
durant  la  pecaéentioa  de  DiodélleD,  farâat 
lapidés  par  lenrs  eonciloyens. 

Au  mmit  Senario  près  de  Florence,  les 
bienheureux  Sostèg-nc  et  Ilguccione,  con- 
fesseurs, qui,  avant  reçu  un  avertissement 
du  ciel,  moururent  le  même  jour  et  à  la 
même  heure,  en  récitant  la  Salnlalion  An* 
géltque. 


A  Jérusalem,  l'Invention  de  la  siinfe 
Croix  de  Notre-Seigneur,  sous  l'empereur 
Constantin. 

A  Borne,  sur  la  voie  Nomentane,  le  mar- 
tyre dé  sahit  Alexandre,  pape,  ét  des  saints 
piètres  Evence  et  Théodule.  Saint  Alexan- 
dre, après  avoir  élé  mis  aux  fers  sous  l'em- 
pereur Adrien  et  le  juge  Aurelien,  après 
avoir  enduré  la  prison,  le  chevalet,  les  on- 
gles d«  te  et  le  feu,  fut  percé  par  tout  le 
.  corpe  d*nne  infinité  de  coups  de  poinçons, 
qui  lui  armchèrent  la  vie.  Evence  et  Théo- 
diiV,  après  avoir  langui  Ion g^femps  en  pri- 
èon,  furent  éprouvés  par  le  feu,  et  ealin  mis 
à  mort. 

A  NiRii,  saint  Jnvénal,  évéqne  et  confes- 
seur. 

A  Constantinople,  les  saints  mar^m 
Alexandre ,  soldat,  et  Antonine,  vierge. 
Sous  le  président  Festus,  durant  la  persécu- 
tion de  Maximieo,  ayant  d'abord  été  con- 
damnée h  être  prosHtoée  dans  un  Beo  de  dé- 


1.E  QUATRIÈME  JOUR  DE  MAI, 
as  u  ttma  u 
•bedergbiklmnpqrfttt 

7  •  »   ta  11  M  II  14  M  u  17  tt  M  M  tl  tt  «3  II  n 

A  0  C  D  E  f  F  G  H  JI  N  p 
sa  27  tS  1»  30   1  S  1  3  4  s  e 

A  Ostie,  la  naissance  au  desidnia  Mo- 
nique, mère  de  sùnt  Augustin,  qui  luir 

même  en  a  écrit  la  vie  très-sainte  OU  n«l- 
vième  livre  de  ses  Confessions. 

Aux  mines  de  i^heuno,  dans  la  Paiohue, 
la  naissance  au  ciel  de  saint  Sylvain,  évêque 
de  Gase,  qui,  durant  la  pmécution  de  Dio- 
détien,  reçut  la  couronne  du  martyre  par 
l'ordre  du  césar  Galère-Maximien,  avec  ^n- 
sieurs  autres  membres  de  soti  clergé. 

En  outre,  trente-neuf  saints  martyrs,  qui 
ayant  été  condamnés  à  travailler  aux  umies, 
aprèa  avoir  été  farôléaavee  dea  tes  ehands, 
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tourmentés  eo  dimnes  manlèns,  fturaiit  ett- 

fin  décapités  tons  eosemble. 

A  Jérusalem,  saint  Cyriaque,  évêque,  qui, 
en  visitant  les  saints  Lieux,  fut  martyrisé 
sous  Julien  l'Apostat. 

En  Ombrie,  saint  Porpbyre,  mtrtyr. 

A  Nicomédîe,  la  naissance  au  ciel  de  sainte 
Antorii<%  martyre,  qui  fut  d'abord  torturée 
outre  mesure,  tourmenléo  par  divers  sup- 
plices, trois  jours  durant  suspendue  par  un 
bras,  renfennée  deux  ans  dans  un  cachot,  et 
enfin  brûlée  par  ordre  du  président  Ptiscil^ 
lien,  pour  sa  persèvéïaiioe  à  confesser  le 
Seigneur. 

A  Lork  en  Autriche,  saint  Florian,  mar- 
tyr, qui,  sous  l'empereur  Dioclétien,  fut,  par 
Tordra  da  préûdent  Aquilin,  précipité  dam 
la  rivière  d'Ens,  avec  une  grosse  pierre  an 

cou. 

A  Tarse,  sainte  Pélagie,  vierge,  qui,  ayant 
été  enfermée  dans  un  Ixetif  d  airain  ardent, 
accomplit  son  martyre  sou»  Dioclétien. 

A  Cologne,  sùnt  Paulin,  martyr. 

A  Milan,  saint  Vénère,  évèqne,  dont  aûnt 
Jean  Qurysostome  a  fait  connaître  Isa  yertos 
dans  une  lettre  qu'il  lui  écrivit. 

En  l^érigord,  saint  Sardos,  évêque  de  li- 
moges. 

A  Hildesheim  en  Saxe«  saint  Godard,  évê- 
que etcoofessenr,  wSa  au  nombre  des  sunts 
par  Innocent  II. 

A  Attzerre,  saint  Curcodème,  diacre. 


LE  CntOVlÈME  JOtm  DE  MAI, 
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A  Rome,  le  saint  pape  Pie  V,  de  l'ordre 
des  Frères  Prêcheurs,  qui,  en  s'appliquant 
avec  zèle  et  avec  succès  à  rétablir  ia  disci- 
pline ecclésiastique,  à  extirper  les  hérésies, 
et  à  lédoiia  les  eonends  du  nom  ehiétieii, 
donna  à  l'Elise  catholique  qa*ll  gouverna. 


BES  SAINTS. 

les  exemples  d'one  vie  sainte  et  des 

pleines  de  sagesse. 

A  Rome,  sainte  Crescentienne,  martyre. 

Dans  la  même  ville,  saint  Silvain,  martyr, 

A  Alexandrie,  saint  Euthynje,  diacre,  qui 
monmt  en  prison  pour  Jésiu^Christ 

A  Thessalonique,  la  naissance  au  ciel  dee 
saints  martyrs  îrénée,  Péregrin  et  bèDe, 
qui  furent  dévorés  par  les  flammes. 

A  Auxerre,  le  martyre  de  saint  Jovinien, 
lecteur. 

A  Alicate  en  Sidle,  saint  Ange,  prêtre  de 
l'ordre  des  Carmes,  (pii>  pour  la  défense  de 
la  foi  catholique, fat manacré parka  héré- 
tiques. 

A  Jérusalem,  saint  Maxime,  évêque  et 
confesseur.  Le  césar  Maximien-Galère,  après 
lui  avoir  fait  arracher  un  œil  et  brAler  un 
pied  avec  un  fer  eband,  le  condamna  en- 
suite aux  nnncs. 

A  Edesse  en  Syrie,  saint  Ëuloge,  évè^ 
et  confesseur. 

A  Arles,  saint  Hibdr^  évêque,  illusire 
par  sa  sainteté  et  par  sa  science. 

A  Vienne,  saint  Nl&er,  évéqoe,  vénérable 
par  sa  sainteté' 

A  Bologne,  saint  Théodore,  évêque,  célè- 
bre par  Kes  vertus. 

Le  mAme  jour,  saint  Serdoo,  évêque  de 
SagonI»  en  Espagne. 

A  Milan,  saint  Géronce,  évêque. 

Au  même  lieu,  la  conversion  de  saint 
Augustin,  évêque  et  docteur  de  l'Eglise,  que 
l'évêque  saint  Ambroise  instruisit  des  véri- 
tés eatholîqaes,  et  qu  11  baptisa  en  ce  Jour. 


LE  80UÛIE  JOOa  DE  MAI, 
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A  Rome,  la  naiiisance  au  ciel  de  saint  Jean 
devant  la  Porte  Latine,  qui,  ayant  été  anuoé 
d'Ephèse  à  Rome  diargé  de  ébahies,  par 
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l'ordre  lie  l'empereur  Domitien ,  fut  œu- 
datnné  par  jugement  du  séuat,  à  être  plongé 
devant  cette  niâme  porte,  dans  une  chau- 
dière dlmîle  bowllûite,  d*où  il  aortit  plus 
frais  et  plus  fort  qu'il  n*y  était  entré. 

A  Antioche,  saint  Evode,  qui,  ordonné 
premier  évèque  de  cette  ville  par  le  bien- 
heureux Pierre,  apôtre,  comme  l'écrit  saint 
Ignace  au  peuple  d'Aotioche,  y  tennina  sa 
vie  par  on  fl^mienz  martyre. 

A  Cyrène,  saint  Lucius,  évéque,  dont 
saint  Luc  &it  mentioa  dans  les  Aetes  des 
apôtres. 

Ën  Afrique,  les  saints  martyrs  Héliodove 
et  Tènnsta,  avee  soizanto-qmDw  autres. 

En  Chypre^  sadnt  Tbéodote,  évèque  de 
Gérines,  qaâ,  après  avdr  beaucoup  soufTert 
sous  l'empereur  Licinius.  rendit  son  esprit  à 
Dieu,  lorsque  l'Kù'lise  était  en  paix. 

A  l>ama:>,  lu  naissance  au  ciel  du  bieulieu- 
leoi:  Jesn  Damasoènei  célèbre  par  sa  vertu 
et  per  sa  science,  et  qui  combattit  finiemeiit 
de  vive  voix  et  par  écrit  contre  Léon  Tlsau- 
rien ,  pour  soutenir  le  culte  des  saintes 
images.  Ayant  eu  la  main  droite  coupée  par 
l'ordre  de  ce  prince,  il  la  recouvra  suiue  et 
entière^  dès  que,  proslamé  devant  une 
image  de  la  sainte  Vierge,  dont  îl  avait  dé- 
fend ii  la  gloire,  il  M  fût  xeeommandé  à  son 
intercession. 

A  Carres  en  Mésopotamie,  saint  Proto- 
gène,  évèqoe. 

Kn  Angleterre,  saint  JBdbert,  évéque  de 
lindisitoie,  célèbre  par  sa  scienoe  et  sa 
piété. 

A  Rome,  sainte  Beuoite,  vierge. 

A  Saleme,  la  translation  de  l'apôtre  saint 
Matthieu,  dont  le  saint  corps  ayant  été  porté 
Jadis  d*Bthiopie  en  divenes  provinees,  et 
enfin  apporté  en  cette  ville,  y  fut  déposé 
avec  beaucoup  d'hooneur  du»  Péglise  dé- 
diée sous  son  nom. 


tom*  n. 
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A  Gracovie  en  Pologne,  la  naittanoe  an 

ciel  de  saint  Stanislas,  évêque  et  martyr, 
mis  à  mort  par  l'impie  roi  Boleslas. 

A  'i  crnieine,  dans  la  Campanie,  la  nais- 
sauce  au  ciel  de  sainte  Flavie  ûomitille, 
vierge  et  martyre,  ûlle  de  la  sœur  dn  eirnsnl 
Flavius  Clément,  et  consacrée  à  Dieu  par 
saitit  riénient,  pape,  qui  lui  avait  donné  le 
voile.  Ayant  été,  avec  plusieuns  autres,  exi- 
lée dans  l'ile  de  l'oiiza  pour  la  confession  du 
nom  de  Jesus-Giirist,  durant  la  persécution 
de  Donatien,  die  souffirit  un  long  martyre. 
Depuis,  ayant  été  ramoiée  à  T^rraeine, 
elle  convertit  plusieurs  personnes  à  la  foi 
par  ses  exhortations  et  par  ses  miracles.  Le 
juge  fit  mettre  ie  feu  à  la  chamltre  qu'elle 
habitait  avec  Jeux  viergeâ  ses  compagnes, 
Euphrosine  et  Théodore,  et  eUe  termina 
ainsi  le  cours  d'un  glorieux  martyre.  On 
célèbre  encore  sa  mémoire,  avec  celle  des 
saints  martyrs  Nérée  et  AchiUée^  le  dou- 
zième jour  de  mai. 

Le  même  jour,  saiutJu vénal,  martyr. 

A  Nicomédie,  les  saints  frères  Flavius, 
Auguste  et  Augustin,  martyrs. 

Au  même  lieu,  saint  Quadrat,  martyr,  qui, 
après  avoir  été  tourmenté  à  pliiRieiirs  re- 
prises, durant  la  persécuUou  de  Dece,  eut 
eoûn  la  tête  tranchée. 

A  Rome,  saint  Benoit,  pape  et  coofe^ 
seur. 

A  York  en  Angleterre,  saint  Jean,  évêque, 
célèbre  par  sa  sainte  vie  et  ses  miracles. 

A  Pavie,  saiut  Pierre,  évêque. 

A  Rome,  la  translation  du  corps  de  saint 
Blienne,  premier  martyr,  qui  de  Coostanti- 
nople  fut  apporté  en  cette  ville,  sous  le  poa* 
tiflcat  de  Pélage,  et  déposé  dans  !e  tombeau 
de  saiat  idurent,  martyr,  au  Giiamp*¥éran, 

tl 
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où  il  est  honoré  avec  beaucoup  de  ébvcHka 
par  les  âdèiee. 

LE  HOmÊlIE  JOUR  DE  MAI, 
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Au  mont  Gargan,  Tapparition  de  saint 

Miche],  archange. 

A  Milan,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Vic- 
tor, martyr,  maure  de  nation,  et  chrétitiu 
dès  son  enfance,  qui,  servant  dans  les  troupes 
Impiriates,  et  demeurant  toujoura  trè^Me» 
ment  attaché  à  Jésus-Christ,  malgré  les 
efforts  de  Maximien  pour  l'engager  à  sacri- 
fier aux  idoles,  fut  d'abord  crrîfllRmpnt 
.meurtri  de  coups  de  bâton;  mais,  par  la 
protection  de  Dieu,  il  n'en  ressentit  aucune 
douleur;  pnis  arroaé  de  plomb  fondu,  sans 
en  recevoir  aucun  mal.  Enfin,  ayant  eu  la 
tête  coupt>e,  il  acheva  le  eoun  de  son  glo- 
rieux martyre. 

A  Constantinople,  saint  Acatbe,  centurion, 
qui,  durant  la  penéeution  de  Dîoclétien  et  de 
Maximien,  ayant  été  dénoncé  comme  chré- 
tien par  le  tribun  Firnuis,  flit  mis  cruelle- 
ment à  la  question  à  Périnlh»»,  pai  l'ordre 
du  juge  Bibien ,  puis  décapite  à  IJyzance, 
par  sentence  du  proconsul  Flaccus.  Son 
corps,  miraculeusement  porté  sur  le  rivage 
à  iSquilIaee,  y  est  conservé  avec  iionneur. 

A  Tienne,  saint  Detris,  évéque  et  conte' 
seur. 

A  Auxerre,  saint  Hellade,  évtlque. 
Dans  le  diocèse  de  Besançon,  saint  Pierre, 
évêque  de  Tarentaise. 
Eb'Eeoew,  saint  Viron,  évègne. 


DES  SAINTS. 

US  NBnVIfiME  JOUR  DE  Hil, 
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A  Nazianze,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Grfigoire^  évéquOt  surnommé  le  théologien* 
à  cause  de  la  science  profonde  quH  eut  des 

choses  divines.  Il  rétablit  à  Constantinople 
la  foi  catholique  qui  y  était  presque  entière- 
ment détraite,  et  étcmfia  des  hérésies  nais- 
santes. 

A  Borne,  «dnt  Hennas,  dont  parie  saint 

Paul  dans  TEpltre  aux  Romains,  qui,  se  sa- 

criflant  lui-même,  et  étant  devenu  une  hos- 
tie agréable  à  Dieu,  entra,  célèbre  par  ses 
vertus,  dans  le  royaume  céleste. 

En  Perse,  trois  cent  dix  bienheureux 
martyrs. 

A  Cagli,  sur  la  voie  Flamînienne,  saint 
Géronce,  evèque  de  Cervia. 

A  Vendûme,  le  rlArps  de  saint  Bieohâuré 
{Bié  ou  Béat,)  confesseur. 

A  Constantinople,  la  translation  de  saint 
André,  apdtre,  et  de  saint  Luc,  évangélista, 
apportés  d'Achaîe,  et  de  saint  Timotliée,  dis- 
ciple du  bienheureux  ap^'itre  Paul,  apporté 
d'Ephèse.  Longtemps  après,  la  corps  de  saint 
André  lut  transporté  à  Atualll,  où  il  est  ho- 
noré par  le  pieux  conoonia  des  BdUes.  H , 
coule  sans  cesse  de  son  tombeau  une  liqueur 
qui  guérit  les  maladie. 

A  Rome  aussi,  la  translation  âe  saint 
Jérôme,  prêtre,  et  docteur  de  l'Eglise,  porté 
de  Bethléem  de  Juda  dans  l'église  de  Sainte- 
Msiie-M^jeure,  à  la  crédie. 

A  Bari,  dans  la  PouUle,  la  tianslatioiL 
de  samt  Nicolas,  évtque,  apporté  de  Ifyn, 
ville  de  Lyde. 
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Saint  Aoloidii»  arcb0?6qne  de  Ftonnoe» 
dont  k  a^ssance  an  dd  eit  rapportée  le  se- 
cond jour  de  mai. 

A  Rome,  sur  la  voie  Latine,  la  naissance 
au  ciel  des  saints  martyi^  Gordien  et  Ëpi- 
moque,  dont  le  premier,  pour  avoir  contoeé 
le  nom  de  Jésoe-GhriBl  dn  temps  dé  Julien 
reportât,  fut  longtemps  flagellé  avec  des 
cordes  garnies  de  plomb,  et  enfin  décapité. 
Pendant  la  nuit,  !es  rhrétiens  enterrèrent 
son  corps  sur  la  même  voie,  dans  une 
crypte,  dans  laqudle  ke  vdiqnes  du  bien- 
heureux Epimaiine  avaient  été  peu  aupara^ 
mt.tnmsttvées  d'Ahundrie,  où  il  avait 
conaofflmé  aon  martyre  pour  la  foi  de  Jésos- 
Christ. 

Daus  la  terre  de  Em^  le  saint  prophète 
lob,  branme  d'one  admixabla  patience. 

A  Rome,  le  blenbenranz  Galépode,  piètie 
et  martyr,  qne  l'empefeur  Atexandie  fit 

mourir  par  le  glaive  ;  son  corps  fut  ensuite 
traîné  par  tonte  la  vule  et  jeté  dans  le  Tibre. 
Le  pape  CaUihle  l'ayant  trouvé  lui  dunua  la 
sépultnra.  Palmaoe,  eonsol,  toi  aussi  déca* 
pîté  avec  son  ^onse  et  ses  eabnts^  et  qoa- 
rante-denx  personnes  de  sa  maison,  tant 
hommes  que  femme.*?.  Le  sénateur  Siniplice 
fut  condamné  au  même  suppliée  avec  son 
épouse,  ses  eufauts  ei  soixante-huit  per- 
sonnes de  88  fiudUe  ;  il  en  fut  aiuti  de  Félix 
et  de  Mande,  son  épouse.  On  exposa  les 
têtes  de  ces  saints  martyrs  sur  diverses  portes 
de  la  ville,  pour  intimider  les  chrétien?. 

De  plus,  à  Rome,  sur  la  voie  Latine,  dans 
le  lieu  appelé  les  Crat-SaUes,  la  naissance  au 
del  des  flsdnts  martyrs  Qnartos  et  Qaintus» 
dont  les  corps  ont  été  transportés  à  Capoue. 

A  Lentini  en  Sicile,  le?  siintanarly»  A^ 
phins,  Philadelphe  et  Cyrin. 


A  Smyrne,  saint  Diosroride,  martyr. 

A  Bologne,  le  bienheureux  Nicolas  Alber- 
gati,  religieux  cliartreux,  évêque  de  cette 
vilk,  et  cardinal  de  U  «ûnte  romaitte, 
illustre  par  sa  sainteté  et  par  les  légations 
dont  le  Saint-Siège  le  chargea  :  son  corps  a 
été  inhumé  à  la  Chartreuse  de  Florence. 

A  1  areote,  saint  Catalde,  évèque,  célèbre 
par  ses  miracles. 

A  Milan,  l'invention  des  saints  Nanrïreet 
Celse,  en  mémoire  dn  Jour  où  saint  Am- 
broise,  évèqtin,  ayant  trouvé  le  corps  de 
saint  Nazaire  ,  couvert  de  sang  qui  parais- 
sait encore  tout  frais,  le  transféra  dans 
l'église  des  saints  ApAtres  avec  celui  du 
bienhenreux  Celse,  enftnt  que  œ  sidnt  mar^ 
tyr  avait  élevé,  et  que  le  jugé  Anolin  avait- 
fait  décapiter  avec  lui  durant  la  persécution 
de  Néron,  le  38  juillet,  jour  auquel  on  soleo- 
uise  leur  fête. 

A  Hadrid,  saint  Iddore,  laboureur,  eéléiMre 
par  ses  miradea,  eanoniaé  par  le  pape  Gré- 
goire XY,  avec  les  saints  Ignaoe,  Prançola» 
Thérèse  et  Philippe. 

l£  ONZIÈME  JOUR  DE  MAI, 
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A  Rome,  sur  la  voie  Salaria,  la  fêle  de 

saint  Anthime,  prêtre,  qui,  après  avoir  biillé 
par  ses  vertus  et  ses  prédications,  fut,  du- 
laut  la  persécution  de  Dioclétien,  précipité 
dans  le  Tibre,  J'où  uu  auge  le  relira,  et  le 
ramena  à  son  oratoire.  Depuis,  ayant  en  la 
tête  coupée,  il  entra  victorieux  dans  le  del. 

Le  même  jour,  saint  Ëvelle,  martyr,  l'un 
des  officiers  de  Néron,  qui,  lors  du  martyre 
de  saint  Torpès,  crut  à  Jésus-Chriât,  pour 
lequel  U  fut  aussi  décapité. 

De  pins,  à  Rune,  les  saints  maity» 
Maxime,  Bassus  et  Fabioa  qui  ftiveot  exéea 
iés  sur  la  voie  Salaria,  do  tanp  do  Tomp»- 
rettrDioclétieo. 
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A  Gam^'t  inn  les  saints  martyrs  Auastaae 
et  ses  compaguons,  que  le  président  Àntio- 
dnis  fit  mettre  à  mort  diinat  la  penécation 
dttDèoe. 

A  Osimo,  dans  la  marche  d'Ancône,  les 
saints  Sisinnius,  diacre,  Dioclès  et  Florent, 
disciples  de  saint  Anthirae,  qui,  sous  Dioclé- 
tien,  ayant  été  accablés  de  pierres,  consoiu- 
mbrânt  tear  martyre. 

A  Tafoonot,  nint  Gengoo»  martyr. 

A  "Vleone,  nint  Mamert,  évéque,  qui, 
pour  détourner  des  calamités  imminenttti, 
institua  en  celle  ville  de  solennelles  Lita- 
nies, durant  les  trois  Jours  qui  précèdent 
FÂseeDsU»  de  NotreSeigneur.  L'EgUee  uni- 
TerseUe^  ayant  depuis  reçu  œ  rite,  l'ap- 

pvouva.  ^ 

A  SouvigTiy,  le  décès  de  saint  MavcuI, 
abbé  de  Cluny,  dont  la  vie  a  été  illustrée  par 
aes  œuvres  saintes. 

A  SaB^veriao,  dans  la  maniie  d'An- 
cAne,  Bdnt  lUumniat,  confeiseiir. 

A  GrotagUe,  au  diocèse  de  Tarente,  saint 
François  de  Girolamo,  confesseur,  de  la 
Compagnie  fie  Jésus,  qui  était  doué  d'une 
charité  et  d'une  patience  rares  pour  travail- 
ler au  nlot  det  âmes.  Le  pape  Grégoire  XVI 
Fa  mis  an  m>mbre  des  sainla.  Son  oorpe  re- 
pose, à  Naples,  dans  la  maison  professe  de 
la  Compagnie,  où  sa  lëte  w  oélébre avee  me 
grande  solennité. 

LE  DOUZIÈME  JOUR.D£  lUl, 
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A  Rome,  sur  la  voie  d* Aidée,  les  saints 
martyrs  Nérée  et  Achillée,  frères,  qui  souf- 
frirent d'abord  un  long  exil  dans  l'Ile  de 
Ponza,  avec  la  vierge  sainte  Flavie  Domi- 
tille,  dont  ils  étaient  eonnquee.  Ensuite  ils 
subirent  une  cruelle  flagellation ,  après  la- 
quelle le  consulaire  Minulius  Rufus  tenta 
vainement,  par  les  tourments  duciievalet  et 
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du  feu,  de  les  contraindre  h  sacrifier;  et  parce 
qu'ils  disaient  qu'ayant  été  baptisés  par  le 
bittibeureux  Pierre,  ils  ne  pouvaient  en  au- 
eime  manière  offirir  de  renoens  aux  idoles, 
il  leur  fit  trancher  la  tête.  Leurs  reliques  sa- 
crées, avec  celles  de  sainte  Flavie  Doraitille, 
furent,  pnr  l'ordre  du  pape  Clément  VIll, 
soleuueiiuiuenl  transférées  de  la  sacristie  de 
SaintFAifaliii  dsns  Tancienne  église  de  leur 
nom,  <A  autrefois  on  les  avait  plaoées,  et 
qu'on  avait  réparée  depuis  :  cette  traudatioa 
se  flt  le  onzième  jour  de  mai. 

Au  même  lieu,  sur  la  voie  Auréiienne, 
saint  t'aiicrace,  martyr,  qui,  ayant  eu  la 
téte  Irandiée  à  Tèg»  de  quaUme  ans,  ae- 
oompUt  son  marbre  sons  Diodétien. 

A  Rome  encore*  saint  Dems,  onde  pater- 
nel du  même  saint  Pancmce. 

En  Sicile,  saint  Philippe  d'Argyrion,  qui, 
envoyé  dans  cette  Ue  par  le  souverain  Pon- 
tife, convertit  à  lAsos-Cbrist  la  plus  grande 
psrtie  des  insulaires.  Sa  ssintelé  édata  prin- 
cipalement  dsns  la  délivrance  des  éoeigo^ 
mènes. 

A  Salamine  en  Chypre,  saint  Epiphane, 
évéque,  éminent  par  sou  érudition  immense, 
et  par  sa  connaissance  des  sdnies  Lettres; 
il  ne  fut  pas  moins  admirable  par  la  sainteté 
de  sa  vie,  par  son  de  la  foi  catholique, 
sa  libéralité  envers  les  pauvres,  et  par  le  don 
des  miracles. 

A  Conslantiuople,  saint  Germain,  evèque, 
célèbre  par  ses  Vertus  et  par  sa  seienee;  qui 
reprit  rempereur  Uon  risaurien,  avee  une 
grande  fermeté,  parce  qu'il  faisait  publier 
un  édit  contre  les  saintes  imatres. 

A  Trêves,  saliil  Mudoald,  evèque. 

A  Coizade  en  CastUie,  saint  Oomingue, 
(lOiiiiiasBiiï 
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A  Rome,  la  dédicace  de  l'f^prli^e  fie  Sfiinte- 
Marie -aux- Mari jTS ,  que  le  bipiiheureux 
pape  Bonilace  lY,  après  avoir  puriOé  ce 
«e  vienx  tempto  dédié  à  tous  Iw  dieux, 
qa'on  appelait  b  Panthéon»  eonaacm  «n 
rhoimear  de  la  bienheureuse  Marie  ton- 
jotirs  vierge  et  de  tons  les  martyn,  da 
temps  de  l'empereur  Phocas. 

Â  Constanlinople,  saint  Muce^  prêtre  et 
martyr,  qui,  ayant  d'abord  beaneoop  waf- 
fert,  sous  le  proconral  Lamfice  et  l'empereur 
DiodétieD,  pour  la  confession  du  nom  de 
Jésus-Christ,  dans  !a  ville  d'Am pli i polis,  fut 
ensuite  de  là  mené  à  Byzance,  où  il  eut  la 
tête  tranchée. 

A  Héradée,  aainto  Glyciie,  romabie,  mar- 
tyre, qui  souifrit  soos  l'empeniir  Antonln 
et  le  président  Sabin. 

A  Alexandrie,  la  mémoire  de  plusieurs 
saints  martyrs,  que  les  ariens  massacrèrent 
dans  l'église  de  Saint-Théonas,  en  haine  de 
la  foi  catholique. 

A  MaëstridA,  s^nt  Senrais,  év&iae  de 
l'église  de  Tongra<î,  dont  Dieu  fît  connaître 

méritP!,  en  ce  qu'en  hiver  tout  le  pays 
d  aieutûur  étant  plein  de  neige,  jamais  son 
tombeau  n'en  fut  couvert,  juaqu'à  «e  que 
par  les  soins  des  hahiianla  nne  ég^  toi 
h&tie  dessus. 

En  Palestine,  saint  Jean  le  Silenciaire. 

A  "Valladolid,  saint  Pierre  Régalât,  con- 
finseur,  de  l'ordre  des  Frères  Mineurs,  res- 
taniateor  de  la  discipline  régulière  dans  les 
eoatenls  d'E^egne,  et  mis  an  rang  des 
sainiB  par  la  papa  Benoit  XIV. 
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T  =1  naissance  au  ciel  de  saint  Bonitace, 
martyr,  qui  soufTrit  à  Tarse  en  Cilicie,  sous 
les  empereurs  Oioclétien  et  Maximien,  et  fut 
depuis  porté  ^  Borne,  et  enterré  sur  la  voie 
Latiw^. 

Dans  les  Gaules,  saint  Pons,  martyr,  qid, 
par  la  force  de  ses  prcdicaiinns  et  par  ses 
soins,  convertit  à  la  foi  de  Je.sLis-Christ  les 
deux  Philippe,  Césars,  et  obtint  la  palme  du 
martyre,  sons  Templre  de  Yalérien  et  da 
GaUiioi. 

En  Syrie,  saint  Victor  et  sainte  Couronne, 
marlyr=  sous  l'empereur  Antonin.  Victor 
fut  tourmenté  par  le  juge  Sétwistien,  de  plu- 
sieurs manières  également  horriUes.  Alors 
la  femme  d'an  soldat,  nommée  Gonronne, 
commença  à  te  proclamer  bienheureux,  à 
cause  de  son  courage  dans  le  martyre.  En 
même  temps  elle  vit  deux  couronnes  tom- 
bées du  ciel,  l'une  pour  Victor,  l'autre  pour 
elle;  ce  qu'ayant  assuré  à  tous  ceux  qui 
étaient  présents,  élle  ftit  démMnhrée  entra 
deux  arbres,  et  Victor  fut  décapité. 

En  Sardaigne,  les  sBÎnb  martyr»  Joste, 
Justine  et  llénédine, 

A  Rome,  saint  Paschal,  pape,  qui  tira  des 
crypteb  plusieurs  corps  des  H^ts  martyrs, 
et  les  pta^avee  benneur  en  diverses  églises. 

A  Férento  en  Toscane,  saint  Boniface, 
évèque,  qui,  comme  le  rapporte  saint  Gré- 
goire, pape,  brilla  dès  sou  eulance  par  sa 
sainteté  et  ses  miracles. 

A  Naples,  saint  Pompone,  évéqoe. 

fbi  Egypte,  saint  Paoâme,  abbé,  qui  étSp» 
blit  dans  ce  pays  un  grand  nombre  de  mo- 
nastères, et  écrivit  pour  ses  moines  la  régla 
qu'un  ange  lui  avait  dictée. 
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En  Espagne,  les  saints  Torquat,  Ctési- 
phon,  Second,  liuialèc»',  Cécilius,  Hésychius 
et  Eupiirase,  qui ,  ayant  été  ordonnés  évè- 
quw  à  Hune  par  les  aainte  apAbes,  firent 
aivoyés  en  Espagne  pour  prêcher  la  panle 
de  Dieu.  Après  avoir  évatigélisé  plusieurs 
villes,  pt  soumis  à  !a  foi  une  mullitmlp  in- 
nombrable (le  [K'uplcs,  ils  moururent  tm 
paix  en  divers  lieux  tie  ces  provinces  :  Tor- 
qiiat  à  Cadix,  Ctésiphon  à  Yiene,  Second  à 
Avila»  Indalèoe  à  PortiUa,  GéciUua  à  Elvire, 
Hésyehios  à  Gibraltar,  et  Buphraae  à  An- 
diyar. 

A  Ëvora  en  Portugal,  saint  Mancos, 
martyr. 

Baos  nie  de  Chio,  la  naissance  an  ciel  de 
sûnt  Indore»  martyr.  On  voit  encore,  dans 

l'église  qui  porte  son  nom,  le  puits  où  l'on 
croit  qu'il  futjeU',  et  dont  l'eau  guérit  le  pins 
souvent  les  malad-  s  qui  en  boivent. 

A  Lampsaque  daus  l  lleilespont,  le  sup- 
plice des  saints  Pierre,  André,  Paul  et  De- 
nise, martyrs. 

A  Fausine  en  Sardaigne,  saint  Simplice, 
ëvèque,  qui,  du  temps  de  î'empereur  Dioclé- 
tit'ii  et  sous  ie  prcsideal  Barhriro ,  fut  percé 
d'une  lance,  et  consomma  son  martyre. 

En  Auvergne,  les  saints  martyrs  Casdus, 
Victorin,  Maxime,  et  leurs  compagnons. 

En  Brabant,  «tinte  Dyrapne,  vierge  et 
martyre,  fllle  d'un  roi  d'Irlande^  qtii,  par 
l'ordre  de  son  père,  fut  décapitée  pour  la  foi 
de  Jésus-Christ,  et  pour  la  conservation  de 
sa  virginité. 

A  Gttbbio,  saint  OlMld,  évêqne,  eét^tare 
tMV  ses  miracles. 
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Fr\  Tsanrie,  la  naissance  au  ciel  des  aaints 
martyrs  Aquilin  et  Victorien. 

A  Auzerre,  le  martyre  de  saint  Pèlerin, 
premier  évêqne  de  cetls  ville,  qui  fntenvofé 
par  le  bienlieunmz  Siatte,  pape,  dans  les 
Gaules,  avec  d'autres  ecdfaiaatiqiies,  et  qui 
après  s'être  acquitté  dignement  du  ministère 
delà  prédication  évrniL'éliqno  fut  conil iinrje. 
au  dernier  supplice,  ci  lueiiUi  ia.  cuuruuue 
étoneHe. 

A  ITade  en  Afkiqne!,  les  saints  mai^ 

Félix  et  Gennade. 

Fn  Palestine,  le  martyre  des  saints  moines, 
massacrés  par  les  barrasins  dans  la  laure  de 
saint  Sabas. 

EnPerse,  les  salntsmartyrs  Abdas,évéqQe, 
sept  prêtres,  neitf  diacres  et  sept  vierges, 
qui,  sous  le  roi  Isdegerde,  ayant  souffert  di- 
v,.r<«-<  '^r.rtcs  de  tourments,  accomplirait 
leur  u^lorif-ux  martyre. 

A  Prague  en  Bohème,  saini  Jean  Népo- 
mueine,  ctianoine  de  l'église  métropolitaine, 
qui,  ayant  été  vûnement  pressé  de  violer  le 
secret  de  la  confession,  fut  jeté  dans  la  Mol- 
dau.  1  m  ri  I  I  la  palme  du  martyre. 

A  Amiens,  saint  Honoré,  évèque. 

Au  Mans,  saint  Domoole,  évôque. 

A  la  Miranddle,  en  Emilie,  saint  Po«l- 
dius,  évéquede  CUame,  disciple  de  saint  Au- 
gustin, et  historien  des  belles  actions  do  ce 
grand  saint. 

A  Troyes,  saint  Fale,  confesseur. 

En  Irlande^  samt  Brandan,  ahhè. 

A  Fréjus,  sainte  Maiinie,  vierge,  qui 
mourut  en  paix,  après  sTItra  rendue  rsconi- 
mandaUe'par  beaneoup  de  vertus. 
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k  Ataundrô,  tes  sainte  martyisAdrioBj 
^tor  et  Basile. 

A  Wurfzbonig, saint  nrunon,  érêqna  si 
coofeBsenr. 
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A  Yilla-Réal  dans  le  royaume  de  Valence, 
saint  Pascbal,  de  l'ordre  des  Frères  Mineurs» 
iMaune  d'une  innooeiice  et  d'une  pénitence 
admirables. 

A  Pise  en  Toscane,  saint  Torpt^s,  martyr, 
qui  occupait  un  rang  distingué  parmi  les 
officiers  de  Néron ,  et  l'un  de  ceux  lioai  le 
bienheureux  apôtre  Paul  écrit  de  Rome  aux 
Philippiens  :  ■  Tons  les  saints  vous  salnent, 
mais  principalement  ceux  qui  sont  de  la 
maison  de  César.  »  Après  avoir  été  sonineté 
pour  la  foi  de  Jésus-Christ,  et  cruellement 
battu  de  verges  par  l'ordre  de  Satellicus,  il  fut 
exposé  aux  bétes  pour  en  être  dévoré;  mais 
U  n'en  reçut  aucun  mal,  et  eut  enfin  la  tête 
tranchée  le  39  avril.  On  fait  toutefois  sa  fdte 
en  ce  jour,  à  cause  de  la  tnmslation  de  son 
corps. 

Le  même  jour,  sainte  Restitute,  vierge  et 
marbre»  qui,  sons  l'empire  de  Yalérien, 
ayant  été  tourmentée  de  diverses  manières 
en  Afrique, par  le  )nge  Procule,  tai  exposée 

sur  la  mer,  dans  une  barque  pleine  de  poix 
et  dVtoupes,  pour  être  brûlée  au  milieu  des 
eaux.  Mais,  lorsqu'on  y  eut  mis  le  feu,  les 
flammes  se  tournèrent  contre  ceux  qui  les 
avaient  aUnmées,  et  elle  rendit  son  âme  à 
IHeu,  en  priant.  Son  eorps,  avec  la  barque, 
ayant  été  miraculeusement  porté  à  l'ile  d'Is- 
chia,  près  de  Naples,  les  chrétiens  le  r^urent 
avec  grande  véuératiou.  Le  grand  Constan- 
tin lit  depuis  b&tir  àNapleauneégllseenson 


A  Nyon,  les  saints  martyrs  Hérade,  Paul 

et  Aquilin,  avec  deux  autres. 

A  Cbalcédoine,  saint  Solocane  et  ses  com- 
pagnons ,  soldats ,  martyrisés  sous  l'eni' 
pereur  Maximicn. 
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A  CSamérino ,  saint  Tenant ,  martyr,  qui 
par  une  mort  glorieuse  termina,  à  l'àge  de 
quinze  ans,  le.s  combats  qu'il  avait  soutenus 
pour  Jésus-Christ,  ayant  eu  la  tète  coupée 
avec  dix  autres  de  ses  compagnons,  sous 
rempereur  Dèce  et  le  prèndent  AnOochus. 

En  Egypte,  saint  Dioscore,  lecteur,  auquel 
le  gouverneur  ht  souffrir  de  nombreux  et 
varipis  tourments,  jusqu'à  lui  arracher  les 
ongles  et  à  lui  brûler  les  côtés  avec  des  flam- 
beaux: mais  les  exécuteurs^  effrayés  par  l'é- 
dat  d'une  lumière  oâeste,  tombèrent  par 
terre.  Ayant  enfin  été  brûlé  avee  des  lanaes 
ardentes,  il  accompht  son  martyre. 

A  Spollo,  saint  Félix,  évôque,  qui  rem- 
porta la  palme  du  martyre  sous  l'empereur 
Maximien. 

En  Eg>-pte,  saint  IVnitamion,  évéque,  qui, 
ayant  d^  «mfes^é  la  ki  sous  Mazlmiea- 
Galère,  reçut  sous  l'empereur  Constance,  et 
le  président  Philagre^  arien,  la  couronne 
du  martyre. 

A  Ancyre  en  Galatie,  saint  Théodote,  mar> 
tytf  et  les  saintes  Tbécuse,  sa  tante,  A1skui> 
dra,  Claude,  Faine,  Eupbrasie ,  Matrone  et 
Julilt»?.  vierges,  qui  d'abord  livrées  par  le 
président  h  la  prostitution  et  préservées  de 
tout  mal  par  la  grâce  de  Dieu,  furent  en- 
suite plongées  dans  un  marais,  cbacune 
avee  une  pierre  an  oon.  Théodote  ayant 
recueilli  leurs  reliques,  les  enterra  avec 
honneur:  puis,  arrêté  par  l'ordre  du  pré- 
sident, et  cruellement  déchiré  .enfin  percé 
d'un  coup  d'épée,  il  reçut  la  couroime  du 
martyre. 


Digrtized  by  Google 


t84 


LES  ACTES  DES  SAINTS. 


A  Upsal  en  Suède,  saïui  Knc  roi  et  martyr. 

A  IU>aie,  saint  Fâix,  confeneur  de  l'ordre  . 
des  CafnicÎDS,  remaïqnablepar  sa  simplicité 
évangélique  :  et  {:a  charité.  Le  pape  Glé- 
menl  XI  Ta  mis  au  nombre  des  saints. 

1£  MX-NEimÊlIE  JOUR  DE  HAI, 
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La  missanoe  an  del  de  saint  Pisne  de 
HoTOD,  qui,  d'anachorète  ayant  été  créé  sou- 
verain PontiTe  çmis  I»"»  rmm  (1t>  Tol^^slin  V, 
renonça  au  ponlifauit  pour  ri'.louruer  dans 
sa  solitude,  où  il  vécut  saintement  ;  et  s'étant 
Sloslré  par  ses  vertus  et  par  ses  mirades,  il 
entra  dans  la  joie  du  Seigneur. 

A  Rome,  sainte  Pudentienne,  vierge,  qui, 
après  d'innombrables  combats,  après  avoir 
enterré  honorablement  plusieurs  corps  des 
saints  martyrs^  après  avoir  distribué  presque 
tous  ses  biens  ans  pauvres  pour  ramour 
,  de  Jésus-Christ,  pan»  enfin  de  la  terre  au 
ciel. 

Au  même  lieu,  saint  Pudent.,  séiialeur, 
père  de  celte  même  vierge,  qui,  ayant  (  te 
revêtu  ;de  Jésus-Chifat  dans  le  bapléme  par 
les  apdtres,  loonserva  sans  aueune  tache  la 
robe  d'innooence  Jusqu'à  la  fin  de  sa  vie. 

De  plus,  a  Rome,  sur  h  voie  Appienne,  la 
naissance  mi  ciel  des  saints  Calocer,  chef  des 
camériers  de  la  femme  de  l'empereur  Dèce, 
et  Parthénitts,  primider  dans  une  autre 
ebarge,  qui  ftirent  mis  4  mort  par  le  même 
empereur,  pour  n'avoir  pas  voulu  sacrifier 
anx  idoles. 

ANicomédie,  saint  Pliilotère,  fiU  du  oro- 
consul Pacien,  qui,  après  avoir  l-eaucoup 
sonflbrt  sous  Tempereur  DioeiéUen,  reçut  la 
eouronne  du  martyre. 

Dans  la  même  ville,  six  saintes  vierges  et 
martjTes  :  la  prinripnlp,  qui  se  nommait 
Cyriaque,  ayant  repris  rioipiéié  de  Maxi- 
mien avec  beaucoup  de  liberté,  fat  battue 


cruellement,  déchirée  par  tout  le  corps,  et 
enfin  brûlée. 
A  Cantorbéry,  saint  Dunslan,  évêqne. 

En  Bretagne,  saint  Tvefl,  prêtre  et  confes- 
seur, qui,  pour  l'amour  de  Jésus -Christ, 
plaida  les  causes  des  orphelins,  des  veuves 
et  des  pauvres. 

LE  VINGTIÈME  JOUR  DE  MAI, 
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A  Aquila  dans  î'Abnizzc,  saint  Bernardin 
de  Sienne,  de  l'oidre  des  Frères  Mineurs, 
qui  illustra  l'Italie  par  ses  discours  et  par 
ses  exemples. 

A  Rome,  sur  la  voie  Salaria,  la  naissance 
a\i  ciel  de  sainte  Basille,  vierge,  qui,  issue 
de  rare  royale,  et  fiancée  à  un  des  premiers 
seigneurs  de  la  cour,  ne  voulut  pas  l'épou- 
ser, et  fut  par  hû  dénoncée  comme  chré- 
tienne.  L'empowur  Gallien  ordonna  qu'elle 
pitt  cet  époux  ou  qu*elle  périt  par  le  glaive  i 
la  sainte,  appe^'^e  pour  entendre  cet  rirn't, 
ne  balança  point  à  répondre  qu'elle  avait  le 
Roi  des  rois  pour  époux,  et  aussitôt  on  lui 
passa  une  épée  au  travers  du  corps. 

A  Nimes,  saint  Bandille,  martyr,  qui,  re- 
fusant  de  sacrifier  aux  idoles,  et,  dRmenrant 
ferme  dans  la  foi  de  Jésus-Christ,  malgré  les 
roup'?  de  fouet  et  les  autres  tourments,  reçut 
par  une  mort  précieuse  la  palme  du  mar- 
tyre. 

A  Edesse,  en  Syrie,  lésants  martyrs  Ta- 
lalée,  Astère«  Alexandre  et  leurs  oompa> 
gnons,  qui  soufirirent  souaronperenr  Nu- 

mérien. 

Dans  la  Thébaide',  saint  Aquilas,  martyr, 
qaà  fût  déddié  avec  des  peignes  de  ftr  pour 
Jésus-Christ. 

A  Bourges,  saint  Ausirille,  évBqne  et  coo- 

fessenr. 

A  Brescia,  saint  AnastAse,  évêque. 
A  Pavie,  saint  Théodore,  évèque. 
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A  Rome,  sainte  Piautille,  femme  consu- 
laire^ et  mère  de  la  bienheureuse  Flavie  Do- 
uaitine  ;  ayant  été  baptisée  par  l'apdtre  saint 
Piem^eDe  mourut  dans  la  paix  du  Seigneur, 
avec  la  réputation  d'avoir  esosM  «m  tontes 
aortes  de  vertos. 
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Jhms  la  Mauritanie  Césarienne,  la  nais- 
sance au  ciel  (les  sainls  martyrs  Tiraothée, 
Pôle  et  Eu lyche,  diacres,  qui,  après  avoir 
prêché  la  parole  de  Dieu  dans  ce  pays,  mé- 
ritèrent de  recevoir  ensemble  la  gloriense 
couronne. 

A  Césarée  en  Cappadore ,  la  naissance  au 
ciel  des  saint»  mtr^a  Polyencte,  Yictodus 
et  Donat. 

A  Cordoue,  saint  Secondin,  martyr, 

Le  même  jour,  les  aaints  Synèse  etTUo- 
pompe,  mailyrs. 

A  GéBOée  de  Philippe,  la  naissance  au  ciel 
des  siûnts  martyrs  Nicostrate  et  AntiodniSi 
tribuns,  avec  quelques  autres  soldats. 

Le  même  jour,  saint  Yalens,  évèqne,  qui 
fbt  niis  à  mort  avec  trais  Jaunes  enfimls* 

A  Alezandriey  la  mémoire  de  saint  Second, 
prêtre,  et  de  plusieurs  autrœ  martyrs,  qui, 
snns  l'empire  de  Constance ,  furent  cruelle- 
ment mis  à  mort  durant  les  fêtes  de  la  Pen- 
t^te,  par  l'ordre  de  deorge,  évêque  arien. 

D«  plus,  les  saints  érksm  el  les  saints 
prêtres,  que  tes  ariens  enyoyàreot  en  exH, 
et  qui  mérittuent  d'fltre  assoeiés  «nx  s^ts 
confesseurs. 

A  Nice  en  Provence,  saint  Hospii^,  con- 
fesseur, célèbre  par  sa  sévère  abstinence,  et 
psr  son  esprit  de  prophétie. 


ROMAIN.  m 
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A  Rome,  les  sainls  marijfs  Panslin,  Ti- 
mothée  et  Yénuste. 

En  Afrique,  les  saints  Caste  et  Emile,  qui 
accomplirent  leur  martyre  par  le  feu.  Saint 
C^rien  rapporte  qu'ils  furent  vaincus  dans 
la  première  attaque,  mais  que  Notre-Seî- 
gneur  les  rendit  ^dorieux  dans  un  second 
rombat ,  afin  que  ceus  qui  avaient  cédé  à  la 
rigueur  des  nanun<'s  devinssent  ensuite  plus 
forts  que  les  flammes  mêmes. 

Sans  rOe  de  Corse,  sainte  Julie,  vierge, 
qnl,  par  le  suppliée  de  la  croix,  oljUnt  la 
couronne. 

A  Comaue,  dair^  la  province  du  Pont,  saint  • 
Basilisque,  martyr,  à  qui,  sous  l'empereur 
Maximien  et  le  président  Agrippa,  on  flt 
mettra  des  dianMOfw  de  fer  garnies  de  dons 
embrasés;  après  d'antres  tonrments  mnlU- 
pliés,  ayant  été  décapité  et  Jeté  dans  la  ri- 
vit^r(\  il  parvint  à  un  p-lorieux  martyre. 

Lu  Espagne,  sainte  Quiterie,  vierga  et 
martyre. 

A  Bavemiet  saint  Mavden,  évêque  et  con- 
iBssenr. 

Au  territoire  d'Auxerre,  saint  Romain, 
abbé,  qui  servit  saint  Benoit  dans  sa  grotte; 
ensuite,  étant  venu  en  France,  il  y  bâtit  un 
monastère,  et  ayant  laissé  plusieurs  disciples 
imitalean  de  sa  sainteté,  il  passa  an  repos 
daSeignenr. 
A  Aqnin,  sûnt  Foulques,  confesseur. 
A  Pisloie  -en  Toscane ,  le  bienheureux 
Atton,  évêqtie,  de  l'ordre  de  Yallombreuse* 
A  Auxerre,  sainte  Hélène,  vkrge. 
A  Caisi  en  Ombrie,  la  bienbenrense  Rite, 
venve,  reiigiense  de  Ymdn  des  armitas  de 
Saint-Augustin,  qui,  dégagée  des  liens  du 
nuAage,  aima  nniqnenaat  Jésos- Christ, 
son  céleste  époox. 
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A  Lanp^res,  dans  les  Gaules,  le  martyre  de 
saint  Didier,  évêque,  qui,  voyant  Ich  maux 
quti  l'ariuée  des  Vandales  faisait  i>ouifrir  à 
sou  peuple ,  alla  trouver  leur  rd  pour  tâ- 
cher de  Tadoudr;  mais  oe  baitare  or- 
dûnoa  sar-le-cbaiDp  qa*<ni  le  mit  à  mort,  et 
le  saint  pasteur  préspnta  volontiers  sa  tète 
pour  le  troupeau  (jui  lui  avait  été  conlié  :  et 
ayant  été  trappe  par  ie  glaive,  il  s'en  alla  à 
Jéeofl-Chriirt,  nw^so»  de  ces  diocésains 
sonflHrant  avec  lui  et  fiinnt  enterrés  dans 
la  même  viUe* 

En  Ivspngne,  les  saints  martyrs  £pitaoe» 
évoque,  et  Basilée. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  Ouinlicn, 
Ludns  et  Julien,  qui  sonflQrivent  durant  la 
persécution  des  Vandales^  et  attirent  des 
couronnes  éternelles. 

Kn  Capparln  -f  la  mémoire  des  saints  mar- 
tyrs, qui,  durant  la  persécution  de  Maxi- 
mien-Galère, furent  tués  après  avoir  eu  les 
jambes  xomptieB. 

De  plus,  «a  Mésopotamie,  la  mémoire  de 
ceux  qui,  durant  la  même  persécution,  ayant 
été  suspendus  en  l'air,  les  pieiis  en  haut  et  la 
tète  en  bas,  étouffés  par  la  fumée,  et  brûlés 
à  petit  feu,  accomplirent  leur  martyre. 

pans  le  Lyonnais,  saint  IHdier,  évèque  de 
Virane,  qd,  ayant  été  lapidé  par  Tordre  du 
roi  Thierri,  obtint  la  couronne  du  martyre. 

A  Synoade  en  Plurygie,  saint  Michel  « 
évèque. 

Le  même  Jour,  saint  Mercurial,  évèque. 
A  Naples,  saint  Eupbèbe,  évèque. 
A  Norda,  les  niats  Eutype  et  Florence, 
'  moines,  4oot  le  pape  sidnt  Grégcive  fiit 
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A  Antioche,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Hanahen,  fn-re  de  lait  d'IIérode  le  Té- 
trarque,  docteur  et  prophète  du  Nouveau 
Testament,  mort  et  entené  en  cette  vUle. 

0e  plus,  la  btenhenreuse  Jeanne,  femme 
de  Chusa,  intendant  dHérode,  dont  Tém- 
gélista  saint  Lue  fait  mention. 

A  Porto,  la  naisâaace  au  cid  de  sùnt  Vin- 
cent, martyr. 

A  Brescia,  sainte  AGre,  martyre,  qui  soof* 
fHt  sous  l'empereur  Adrien. 

A  Nantes  en  Bretagne,  les  saints  martyrs 
Donatien  et  Rogalien,  frère?,  qui,  sous  l'em- 
pereur Dinclétien,  ayant  été  mis  en  prison, 
pui»  étendus  et  déchirés  sur  le  chevalet,  en- 
suite percés  d'un  coup  de  lance,  à  cause  de 
leur  constance  dans  la  Sui,  eurent  enfin  la 
tête  tranehée. 

En  Istrie,  les  saints  martyrs  Zoèl,  Sorvile, 
Félix,  Silvain  et  Dioclès. 

Le  même  jour,  les  saints  Mélèce,  général 
d'année,  et  deux  eentdoqnantO'deax  doiei 
compagnons,  qui  aceomplhent  leur  martyre 
par  divers  genres  de  mort. 

De  plus,  les  saintes  martyres  Susanne, 
Marcienne  et  Pallade,  femmes  de  trois  de  ces 
soldats,  qui  furent  mis^  en  pièces  avec  leurs 
petits  ffnfwul% 

A  Milan,  saint  Bobostien,  martyr. 

A  Maroc  en  Afrique,  le  martyre  de  saint 
Jean  de  Prado,  Frère  Mineur  déchaussé  de 
l'étroite  observance,  qui,  ayant  souffert  avec 
courage  les  fers,  la  prison,  les  fouets,  et  plu- 
iienrs  autres  tourments,  pendant  qu'il  prê- 
chait rivangile,  adieva  eo^  maityie  par  b 
feu. 

Au  monastère  de  Lérins,  saint  Vincent, 
prêtre,  remarquable  par  sa  science  et  sa 
saintdé. 
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A  Bologne,  la  IrtBilalioii  da  eorps  de 
nint  Dominique,  oonfeMor,  du  tempe  da 
pipe  Grtgoin  IZ. 
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A  Salenie,  le  déeèe  de  nJot  Giégolra, 
pipe,  septième  du  nom,  zélateur  et  défim- 
senr  ardent  de  la  liberté  de  l'Eglise. 

.A  Florence,  sainte  Marie  -  Madeleine , 
vierge,  de  l'ordre  des  CarméUtes,  illustre 
par  sa  vie  régulière  et  par  sa  sainteté.  Ou 
céttilie  sa  ftte  te  9T  de  mai. 

A  Rome,  sur  la  voie  Nomentane,  la  nais- 
sance au  ciel  de  saint  Urbain,  pape  et  mar- 
tyr, par  les  exhortât  inn s  et  la  doctrine 
dnqael  plusieurs  personnes,  entre  autres 
ISbana  et  Yalérien,  embnss^ent  la  foi  de 
JfauMSirist,  et  sonfflriRiit  le  martyre  pour 
die.  Lui-même,  après  avoir  beaucoup  souf- 
fert pour  l'Eglise  de  Dieu,  durant  la  persé- 
cution de  l'empereur  Alexandre  Sévère, 
ayant  eu  la  tète  trancbée,  reçut  la  couromie 
da  martyre. 

A  Roroilore  ea  Myrie,  la  niinance  an 
deldfli  sifaits  Pasicrate,  Valention,  et  deoz 
aiîtrf^-^,  (vuironnés  ens»^mble. 

A  Miiiin,  saint  Denis,  évôque,  qui,  relégué 
eo  Capadoce,  par  l'empereur  Constance, 
«rien,  pour  la  foi  eatiurtique,  y  mourat 
pmcpie  MOI  te  titra  de  msrtyr.  Son  saint 
corps  tat  envoyé  par  l'évèque  Auvèla  à  sûnt 
Ambroise,  évrifue  deMilr^n,  ef  (<n  rapporte 
que  saint  tiaaile  te  Grand  eut  part  à  cette 
traosklion. 

A  Rome,  saint  Bonlbce,  pape,  quatritaio 
dn  nom,  qoi  dédte  te  Panthéon  «n  Chon- 

ueur  de  Sain  le- Mari  e-aux-Martyrs. 

A  Florence,  la  fête  de  saint  Zénobe,  évêque 
de  cette  ville,  célèbre  par  la  sainteté  de  sa 
vie  et  la  gloire  de  ses  mirades. 


m 

Ëo  Angleterre,  saint  Aldhelm,  évêque  de 
Slmbum* 
Dons  te  dteoèie  de  Trojei,  saint  Ly6,  eoii- 

fesseur. 

A  Assise  en  Ombrie,  la  translation  de 
saint  Françoui,  confesseur,  dtt  temps  de  Gré- 
goire IX. 

A  Yéiolî  dans  te  Campagne  de  Bmm,  te 
translation  de  smnto  Marie,  mère  de  Jacques^ 
dont  le  oorpe  est  iUiutré  par  pludenis  mi- 
racles. 
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A  Rome,  saint  Philippe  de  Néri,lbadaliimr 
de  la  congrégation  de  l'Oratoire,  remar- 
quable par  le  don  de  virginité,  de  prophétte, 
et  des  miracles. 

De  plus,  à  Rome,  sùnt  Eleathère,  pape  et 
martyr,  qui  convratit  à  te  foi  de  ^é8a»Ôirist 
un  grand  nombre  de  nobles  romains,  et  en- 
voya ên  Angleterre  les  saints  Damien  et  Fu- 
g-ace,  qui  baptisèrent  le  roi  Lucius  avec  son 
épouse  et  presque  tout  le  peuple. 

A  RiHne  encore,  tes  saints  martyrs  Si- 
ndtre,  prAtre,  et  vingt-deux  antrss,  qui 
souffrirent  sous  Antonin  te  I^eux. 

A  Athènes,  la  naissance  an  riel  de  saint 
Quadrat,  disciple  des  apAtres,  qui,  ayant  par 
sa  foi  et  son  zèle  réuni  l'Eglise,  que  la 
crainte  de  te  mort  avidt  dispersée  dorant  te 
persécatioa  de  remperaur  Adrien,  présente 
à  ce  prince  une  apologie  de  la  religion  chré- 
tienne, très-utite,  et  digne  de  te  doctrine 
apostolique. 

'  A  Vienne,  saint  Zacharie,  évêque  et  mar- 
tyr, qui  aolÎBcit  sons  Trajan. 

En  Afrique,  un  antra  a^t  Quadral,  mar- 
t^t  pour  te  fÛe  duquel  saint  Angnaiin  pio> 

nonça  un  discours. 

A  Tod!,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Félicisetme,  Héredius  et  Paulin* 
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An  laciitoire  d'Amené,  le  mutfn  de 
ttint  Bris,  et  d'un  grand  nombre  de  diré- 
tiens. 

A  Cantorbéry,  saint  Augusfin,  évAqiie, 
qni,  envoyé  en  Angleterre,  a%ec  d'autres, 
par  le  pape  saint  Grégoire,  prêcha  à  la  na- 
tion anglate  l'Evangile  de  litmOuiA,  et 
là  pena  an  repos  du  Seigneur,  tont  éclatant 
de  Ut  gkiie  de  ses  vertus  et  de  aee  mi- 
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Sainte  Harie-Madéleine,  vierge»  de  Tordre 
d«  Carmélites  dont  la  neiasanoe  au  ciel  est 

rapportée  ie  25  de  mai. 

La  naissance  au  ciel  de  ?aint  Jean,  pape  et 
martyr,  qui,  ayant  é(e  mandé  à  Ravenne 
par  Tliéodoric,  roi  d'Italie,  prince  arien, 
aouflHt  longtemps  pour  la  foi  ottliodoze  les 
rigueurs  de  la  prison,  et  y  finit  sa  vie. 

A  Doro^tore  en  Mysie,  le  martyre  dit  bien- 
heureux Jules,  vétéran  émérite  de  l'armée 
qui,  ayant  été  pris  par  des  officiers  de  jus- 
tice, du  temps  de  l'empereur  Aleiandre,  tai 
présenté  au  président  Mazinic,  devant  lequel 
manifestant  son  horreur  pour  les  idoles,  il 
confessa  le  nom  de  Jésus-Christ  avec  con- 
stance ;  ce  juge  le  condanma  à  la  peine  de 
u)ort. 

A  Sora>  sainte  Restitute,  vierge  et  mar- 
tyre, qui,  sous  l'empereur  Aurélien  et  le 
proconsul  Agathius,  ayant  entrepris  le  com- 
bat de  la  foi,  surmonta  les  efforts  des  dé- 
mons, les  caresses  de  ses  pareatâ,  et  la 
cruauté  des  bourreaux;  enfin,  ayant  été  dé- 
capitée avec  d'antres  cbrétiens,  elle  reçut 
l'honneur  du  martyre. 

En  Artois,  saint  Renou,  martyr. 

A  Orange,  saint  Eutiope,  évèque,  célèbre 
par  ses  vertus  et  ses  miracles. 

Kn  Aogletene,  le  déoès^du  vénérable 


Bède,  prêtre,  trés-oélèbre  par  sa  sainteté  et 
son  érudition. 
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En  Sardaigne,  les  saints  martyrs  Emile, 
Félix,  Priam  et  lAcien,  qui,  oondwttant 
pour  JésuB-Chriat,  méritèient  d'être  eonnNi' 

nés. 

A  Chartres  en  France,  saint  Chéron,  mar- 
tyr, qui,  sous  Vempfîreur  Domitien,  ayant 
eu  la  tête  tranchée,  eut  l'honneur  du  mar- 
tyre* 

A  Corinthe,  sainte  Hetoonide,  martyre, 
qui,  sons  l'anpereur  Gordien  et  le  présidait 
Pérennius,  endura  d'abord  âc.  nnrahreux 
tourments  :  sous  son  sncre'^seur  Justin,  elle 
fut  de  nouveau  mise  à  la  torture  ;  mais  elle 
ftit  dâiviée  par  un  angeb  Enfin,  ayant  en  • 
les  mamelles  coupées,  éUe  Ait  exposée  aux 
bfttes,  éprouvée  par  le  feu,  et  aooomplit  son 
martyre  parla  décollation 

Le  mèiue  jour,  le  martyre  des  saints  Gres- 
cent,  Dioscoride,  Paul  et  Hellade. 

A  Tfaécué  en  Palestine,  plusieurs  saints 
moines,  qui,  dn  temps  de  Tliéodua  le  Jeune, 
Itarent  tués  par  les  Sarrasins.  Les  habitants 
du  lieu  recueillirent  leurs  saintes  reliques^ 
et  les  eurent  en  grande  vénération. 

A  Paris,  saint  Germain,  évèque  et  confes- 
seur, dont  réminente  sainteté,  le  grand  mé- 
rite, et  les  miracles  éclatants  ont  été  conÂr- 
gnés  dans  les  écrits  de  l'évêque  Fortunat. 

A  Milan,  saint  Sénateur,  évèque,  trèa- 
renommé  par  ses  vertus  et  son  érudition. 

A  Urgel  en  Espagne,  saint  Juste,  évêqon. 

AFkanoBS,  saint  Pnge,  évèque  et  eontea 
aaur« 
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A  Kotmt  sur  la  voie  Anréliemw,  la  nais» 
aanoe  au  dél  de  saint  Restitut,  martyr. 

A  Icône,  ville  d'Isaurie,  le  marlyre  de 
saint  Conon,  et  de  son  flls,  âgé  de  douze  ans, 
qui,  sous  l'empereur  Aurélien,  eiiduiéreat 
avec  constance  les  supplices  da  gril  aident, 
d'un  anooemeni  d'huile  bouillante,  du  che- 
valet; enfln ,  ayant  eu  les  mains  écrasées 
avec  un  maillet,  ils  rendirent  l'esprit. 

Le  même  jour,  la  naissance  au  ciel  dt*8 
saints  martyrs  Sisinnius,  Martor)'  et  Alexan- 
dre, qui,  du  temps  de  l'empeieur  Houorius, 
étant  penécatès  par  les  Gentils  dans  le  Yal 
d'Anagne,  comme  l'écrit  Taulin  dans  la  vie 
de  saint  Ambroisej  obtinrent  la  couronne  du 
martyre. 

A  Césarée  de  Philippe ,  les  saintes  mar- 
tyres Théodosiv»  mira  du  saint  martyr  Pro- 
cope,  et  douze  autres  femmes  de  qnaUté,  qui 
itareot  décapitées  pendait  la  perBèculion  de 
Bioclétien. 

En  Ombrie,  le  supplice  de  mille  cinq  cent 
vingt-cinq  martyrs. 

A  Trêves,  sidnt  Hazimin,  évêque  et  eon- 
fenenr,  par  qui  saint  Athanase,  évêque, 
exilé  pàr  l'efTet  de  b  persécution  des  Aliène, 
ftit  honorablement  reçu. 

A  Vérone,  saint  Maxime,  évêque. 

A  Arque,  près  de  Rome,  saint  Eleuthère, 
eonfessenr. 
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A  Rome,  sur  la  voie  AurèlieDiie,  la  nai» 
sance  an  dd  de  saint  Félix,  pape,  qui  reçut 
la  couronne  du  martyre  sous  rempersor 

Âurélien. 

A  Torre  en  Sardaigoe,  les  saints  martyrs 
Gabin  et  Grispule. 

A  Antiodie,  les  saints  Syqne  et  Palatin, 
qui  souirrirent  de  nombreux  tourments  pour 
le  nom  de  Jésus-Christ. 

A  Ravenne,  saint  Exupérance,  évôque  et 
confesseur. 

A  Pavie,  saint  Anastase,  évêque. 

A  Césarée  en  Cappadooe,  les  saints  mar^ 

tyrs  Basile  et  Kininelie  son  épouse,  pareuts 
de  saint  Hiusilc  le  (iraïul;  qui,  du  temps  de 
Galère-Maxim i»*n ,  ayant  été  bannis,  habi- 
tèrent les  solitudes  du  Pont,  et  après  la 
petséeution,  monmrmt  en  paix,  laissant 
leurs  enbnts  héritieis  de  lewiB  vwtus. 

A  Séville  en  Espagne,  saitit  Ferdinand  III, 
roi  de  Castille  el  de  Léon ,  surnommé  le 
Saint,  pour  l  excelleuce  de  ses  vertus.  Ajirès 
avoir  vaincu  les  Maures,  et  s'être  rendu  re- 
commandable  par  8<ni  sète  pour  la  propaga- 
tUm  de  la  fol,  il  quitta  un  royaume  terrestre 
pour  s'en  aller  an  royaume  otieste» 
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A  Rome,  sainio  Pétn»ille,Tierge!,  fille  du 
bienheureux  apôtre  sdntPiene,  qui,  refù- 

sant  d'épouser  Flaccus,  noble  romain,  et 
ayant  obtenu  trois  jours  pour  y  penser,  les 
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passa  en  jeûnes  et  en  prières.  Le  troisième 
jour  étant  arrivé,  elle  rendit  l'esprit,  immé- 
diatement après  avoir  reçu  le  sacrement  de 
Jésus-Christ 

A  Aquilée,  les  saints  Gant,  Canti«n  et  Gan- 
tianille,  frères,  de  l'iUiutre  maison  des 
Anices,  qui  furent,  pour  kiir  constance  dans 
la  foi  chrétienne,  décapités  avec  Prote,  leur 
précepteur,  sous  les  empereurs  Dioclétiea  et 
Mazlmien. 

AToffvecDSaidBigDe,  saint  Cresoentifln, 
martyr. 

A  Comane  dans  le  Pont,  saint  Hermlas, 
soldat,  qui  sous  l'empereur  Antonin,  ayant 


été  délivré  par  un  secours  divin  d'un  grand 
nombre  dp  cruels  supplices,  convertit  le  bour- 
reau à  Jésus-Christj  et  le  rendit  participant 
de  la  couronne  du  martyre ,  qu'il  reçut  lui- 
même  le  premier,  ayant  eu  la  tète  tna- 
ohée. 

A  VtM'orie,  saint  Lupicin,  évAquR. 

A  liome,  saint  Paschasc ,  diac.rê  ft  confes- 
seur, duquel  le  paj^  saint  Grégoire  £ait 
mention. 

A  Bresda,  sitfnte  Angèle  lIMci,  Tie^ge, 

institutrice  de  l'ordre  des  religieuses  de 
Sainte-Ursule;  U  en  sst  foit  mention  ma 
27  janvier. 
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A  Rome,  saint  Juvence,  martyr. 

A  Césarée  en  Palestine,  saint  Pamphile, 
prêtre  et  martyr,  homme  d*nne  sainteté  et 
d*nne  docbîne  adnûrables,  qm,  pendant  la 
persécalîon  de  Galère  Maximien,  et  sons  le 
président  Urbain ,  fut  d'abord  mis  à  la  tor- 
ture, et  emprisonné  pour  la  foi  de  Jésus- 
Christ.  Depuis,  sous  FirmiUen^  ayant;  souf- 
lért  une  seeondé  firis  la  question,  il  oon- 
somnur  son  sacrîfloe  avec  d'antres  mar^pis. 
On  ût  aussi  mourir  alor^  les  s^ts  Valens, 
di ac re ,  Paul ,  et  neuf  autres ,  dont  oa  fait  la 
meniuire  en  d'autres  jours. 

A  Autun,  les  saints  Uévérien,  évêque,  et 
Paul,  prêtre,  avec  dix  antres,  qui  reçurent 
la  eouranne  du  marbre  sons  l'empereur  Au- 
rélien. 

En  Cappadoce,  saint  Thespèse.  martyr, 
qui,  sous  l'empereur  Alexandre  et  le  préfet 
Simplice ,  après  divers  tourments,  fut  déca- 
pité, 

En  Egypte,  les  saints  Iscbyrien,  comman* 
dant  militaire,  et  cinq  antres  «Uab,  ^*on 


fit  mourir  pour  la  foi  de  Jésus-Christ,  par 
divers  genres  de  mort,  sous  l'empereur  lHa» 
détien. 

En  outre,  saint  Firme,  martyr,  qui,  pen- 
dant la  peraécntion  de  Blaximien,  fot  cruel* 
lement  tourmenté,  lapidé,  et  enfin  déca- 
pité. 

A  Pérouse,  les  saints  martyrs  Félin  et  Gra- 
Unien,  soldats,  qui,  après  avoir  enduré  di- 
-verses  tortnies,  sous  Dèee,  acquirent  par  une 
glorimise  mort  la  palme  du  mar^rre. 

A  Bologne,  saint  Proeule,  qui  aoulfrit  sons 
l'empereur  Maximien. 

A  Amélia,  saint  Second,  martyr,  qu'on 
jet<i  dans  le  Tibre,  où  U  accomplit  son  mar- 
tyre, sous  Dioclétien. 

A  Citta  di  GasteUo,  en  Ornlvie^  saint  Cres- 
oenlâen,  soldat  romain,  qui  reçut  la  eoti- 
lonne  du  martyre  sous  le  même  empereur. 

En  Ombrie,  saint  Forluuat,  prêtre,  illustre 
par  ses  vertus  et  ses  miracles. 

An  monastèfe  de  Lérins,  saint  Capiais, 
aUié. 

A  Trêves,  saint  Siméon,  moine,  qui  fat 
mis  au  nombre  des  saints  par  le  pape  Be- 
noît IX. 

A  fiurgos  en  ii^pagne,  au  monastère 
d'Ogne,  saint  Inigo,  abbé  de  l'ordre  deSaiot- 
Benolt,  célèbre  par  sa  sainteté  et  la  gloive 
de  ses  miracles. 
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k  Rome,  k  naboanca  au  dd  des  adnls 
martyrs  MaroeUin,  prêtre,  et  Pierre,  exor- 
ciste, qui  ,  pour  avoir  enseigné  la  foi  à  plu- 
sieurs personnes  penrl.inl  leur  détention, 
fuirent  chargés  de  chaînes  pesantes,  sous  Dio- 
«lélien.  Après  de  nombreux  toonnaDts,  le 
Juge  Sérène  les  fit  décapiter  dans  un  lieu 
^'on  appdait  la  Forêl-Noiiw ,  et  iiui  depuis 
a  été  nommé  la  Forêt-Blanche,  pour  honorer 
la  mémoire  de  ces  marlyrs.  Leurs  corps 
furent  inhumés  dans  une  crypte  auprès  de 
adnl  Tibniee.  Le  pape  saint  Damase  a  de- 
puis ùné  leur  tombeau  d'une  épitaplie  en 

En  Campanic,  saint  Erasme,  évAqiie  et 
martyr,  qui,  sous  Dioclétien  Auguste,  lut 
sacoes&ivement  battu  avec  des  fouets  gar- 
ais de  plomb»  meurtri  de  coups  de  bâton» 
armé  de  rèdne,  de  soufire,  de  ^omb  Tondu, 
de  poix,  de  dra  et  d'huile  bouillante,  dont  il 
ne  reçut  aucun  mal.  Sous  Maximien,  il  souf- 
frit encore  à  Formies  diverses  tortures  ;  mais 
Dieu  le  conserva  pour  affermir  les  autres. 
Eafln,  le  Seigneur  l'appelant  &  lui,  il  mou- 
rut saintement^  avec  la  gloire  du  martyre. 
Dans  la  suite  des  temps,  son  corps  ftit  porté 
àGaête. 

ALyon,  les  saints  martyrs  l'othin,  eveque. 
Sancte,  diacre,  Yeltius,  Epagalhe,  Malur, 
Fontique,  Btblis^  Attale,  Alexandre  et  BUn- 
Ane,  avec  un  grand  nombre  d'autres,  dont 
les  grands  et  réitérés  combats,  sous  Marc- 
Aurèle  Antonin  pt  Lucins  Vérus,  sont  rap- 
portés dans  la  Lettre  que  réglisti  de  Lyon 
écrivit  aux  églises  d'Asie  et  de  Phrygie. 
Ibodine,  malgré  la  foiMesse  de  son  sexe,  la 
mnrtesse  de; sa  complexion,  et  la  bassesw 
de  sa  condition,  soutint  les  plus  violentes  et 
les  plus  longues  attaques  des  persécuteors  : 
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et,  restant  inébranlable,  elle  fut  égorgée,  et 
suivit  au  martyre  ceux  qu'elle  y  avait  ex- 
hortés. 

A  Rome,  saint  Eugène,  pape  et  confes- 
seur. 

A  Crami,  dans  la  Fouille  .  saint  Nicolas  le 
Pèlerin,  confesseur,  dont  les  miracles  furent 
rapportés  dans  un  concile  tenu  à  Home,  sous 
Urbain  II. 

LE  TROISIÈME  JOOR  DB  JUIN, 
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A  Arezzo  en  Toscane,  les  saints  martyrs 
Pergentin  et  Laurentiu,  frères,  qui,  étant 
encore  enbnU,  après  avoir  soufTertde  cruels 
supplices  et  après  de  grands  mirades,  pé' 
rirent  par  le  glaive  durant  la  persécution  de 
Dèce ,  sous  le  président  Tiburce. 

A  Constantlnople,  les  saints  martyrs  Lu- 
clllien,  et  quatre  enfants,  Claude,  Eypaoe, 
Paul  et  Denis,  avec  lesquds  LndQien ,  qui 
de  prêtre  des  idoles  devenu  chrétien,  Ait, 
après  divers  toiirments,  jeté  dans  une  four- 
naise; mais  la  pluie  ayant  éteint  le  feu,  ils 
en  sortirent  s^ains  et  saufs;  enfin  Lucillien 
fut  crucifié,  cl  les  oiiAuitii  décapités,  sous  le 
préddrattSilvaio,  etoonsommèrent  aind  leur 
martyre. 

Au  même  lieu,  sainte  Paule,  vierge  et 
martyre,  qui,  pendant  qu'elle  recueillait  le 
iMuv^  de  ces  saints  martyrs,  fut  prise,  battue 
de  verges  et  jetée  dans  le  feu  ;  mais,  eu  ayant 
été  délivrée,  die  eut  le  bonheur  d'être  dé- 
capitée dans  le  lieu  même  où  saint  Lndllien 
a%'ait  été  crucifié. 

ACordoueen  Espagne,  saint  Isaac^  moine, 
qui  fut  mis  à  mort  par  le  glaive  pour  la  foi 
de  Jésus-Christ. 

A  Carthage,  saint  jCédlius,  prêtre,  qui  at- 
tira sdnt  Cyprien  à  la  foi  de  Jésus-Cbrist. 

Au  diocèse  d'Oriéan^»  saint  lipbaid,  piétM 
et  eonfesseur. 
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A  Lucques  en  Toscane,  salut  Daviu^  con- 
fesseur. 

k  Parte,  sainte  CMM»,  raina,  qni  obtint 
par  ses  prièita  la  oonrenion  à  la  fiii  dn  loi 

Qovis,  son  époux. 
A  Anagni^  sainte  01ive>  vierge. 

LE  QUATilIËII&  JOUR  DE  JUIN, 
abedefgliikl.nnpqrst  n 

•  9  1»  Il  n  13  M  iS  H  17  11  «•  M  il  tl  tl  M  tt  M 

A  B  C  DEFFGfllfNP 
S7SSS9tS3t34B«7 

AÂgnone,  dans  l'Abnizze  citérieure»  aaint 
François,  confesseur,  de  la  noble  famille  na- 
poUlaine  Caracciolo,  fondateur  de  la  congré- 
galion  des  Clercs  réguliers  mineurs,  qui, 
doué  d'une  admirable  charité  pour  Bien  et 
pour  le  prochain,  brûla  d*nn  anknt  àénr  de 
propager  le  culto  de  la  idnte  Eucharistie. 
On  honore  ave**  boaticoiip  fie  rf^p^^- ♦  son 
corps  à  Naples;  il  a  été  canonise  par  le  pape 
Pie  Vil. 

A  Rome,  les  aainto  martyrs  Arèœ  et  Di^ 
den. 

A  Sisseck  en  Illyrie,  saint  Quirin,  évêque, 
qui,  sous  le  président  Galère,  comme  Pru- 
dence le  rapporte,  fut,  pour  la  fui  de  Jésus- 
Christ,  précipité  dans  la  rivière  avec  une 
meole  de  moulin  an  eon;  mate  cette  meule 
venant  à  surnager,  le  saint  exhorta  longue- 
ment les  chrélifiis  à  ne  pas  s'effrayer  de  son 
supplice,  et  à  iw.  [)oint  chanceler  dans  la  foi; 
puis  il  obtint  de  Dieu,  par  ses  prières,  qu'elle 
allât  au  fond  de  l'eau,  afin  d'obtenir  la  gloire 
du  martyre. 

A  Brescia,  saint  Glatée,  évfiqne  et  martyr, 
sons  l'empire  de  Néron. 

En  Piinnonie,  les  saints  martyrs  Aatile  et 
ses  compagnons. 

A  Arras,  sainte  Saturnine,  vierge  et  mar- 

A  Tivoli,  saint  Qoirin,  martyr. 
A   Constantinopîe ,   saint  Métrophilia , 
évèque  et  grand  confesseur. 
A  ililève  eu  ISumidie,  saint  Uptat,  évê- 
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que,  illustre  par  sa  science  et  sa  sainteté. 
A  Vérone,  saint  Alexandre,  èvéqoe. 

LE  CLNQUIÈME  JOUR  DE  JUIN, 
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En  Egypte,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
mariyrs  Marcieo,  Nicanor,  ApoUone,  et 
autres,  qui,  pendant  la  persécution  de  Ga-> 
lèn»-Masntten,  accomplirent  leur  glorieux 

martyre. 

A  Pérouso,  les  saints  martyrs  Florence, 
Julien,  Cyria(iue,  Marceîliu  et  Fauste,  déd- 
pités  durant  la  persécution  de  Dècc. 

A  Césarée  en  Palestine,  le  martyre  des 
MÛnfes  Zénaide,  Cyre,  Valère  et  Harde,  qui, 
par  dé  nombreux  tourments,  parvinrait 
avec  joie  au  martyre, 

A  Tyr,  saint  Dorothée,  prêtre,  qui,  après 
avoir  beaucoup  souU'ert  sous  ûioclétien,  et 
ayant  vécu  jusqu'au  temps  de  Julien,  ho- 
nora, à  l'âge  de  cent  «ept  ans,  sa  vieilleBae 
par  le  martyre. 

Le  même  jour,  saint  Honiface,  évêque  de 
Mayeuce;  qui,  étant  venu  d'Angleterre  à 
Rome,  fut  de  là  envoyé  en  Allemagne  par 
le  pape  Gr^foire  II,  pour  prêcher  à  ces  peu- 
ples la  foi  de  Jésus-Christ,  et  mérita  d'être 
appelé  l'apôtre  des  Germains.  Ayant  soumis 
une  très  -  grande  multitude  à  la  foi  chré- 
tienne, principalement  parmi  les  Frisons,  il 
ftit  massacré  en  Frise  par  des  Gentils  tur- 
rieuz,  avec  £olnn  et  queLques  antres  servi > 
teurs  de  Dieu. 

A  Cordoue  en  Espagne,  saint  Sanche, 
jeune  homme  qui,  quoique  élevé  à  la  cour, 
n'hésita  pas  à  soutirir  le  martyre  pour  la  foi 
de  Jésos-Christ,  durant  la  pœsécution  des 
Arabes* 
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Saint  Norbert,  évêque  de  MagdebOWg, 
fondateur  de  Tordre  de  Préniontré. 

A  Césarée  en  Palestioe,  la  naissance  au 
ciel  de  saint  Philippe,  l'un  des  sept  premiers 
diacres,  qui,  par  ses  mincies  et  ses  prodiges, 
convertit  laSamarieà  la  foi  de  Jésus-C'lirihft. 
Il  baptisa  l'eunuque  de  Caudaoe ,  rt  ine  des 
Ethiopiens,  et  finit  sa  vie  dans  la  ville  de 
Césarée.  Trois  de  ses  ûlles,  vierges  et  pro- 
pbétesaes,  furent  enterrées  près  de  lui;  la 
quatrième,  remplie  du  Saint-Esprit,  mourut 
à  Ëphèse. 

A  Rome,  saint  Artème ,  avec  son  épousa 
Candide  et  sa  Ûlle  Pauline.  Arlèmp ,  ayant 
cru  eu  Jésus-Christ  parla  prédication  et  à  la 
vue  des  mirades  de  «tint  Ptore  rExordste, 
Ital  hûgtàti  avec  toute  sa  nudson  par  sidnt 
Marcellin,  prêtre,  et  frappé  à  œups  de 
fouets  g;amis  de  |)!finih ,  piîis  décapité  par 
l'ordre  du  juge  .Si-rnie.  Son  épouse  el  sa 
fille,  jetées  daus  une  grotte,  y  furent  écrsL- 
9é«A  SOUS  des  pierres  et  de  la  terre. 

A  Tarse  en  CUicin,  vingt  martyrs,  qui»  du 
temps  de  Dioclétien  et  Maximisa,  sous  le 
juge  Simplicc ,  glorifièrent  Dieu  dans  leUTS 
corps,  par  divers  tourments. 

A  r^oyon,  dans  les  Gaules,  les  saiuts  ujar- 
lyra  Amanee,  Alexandre  et  leurs  eomp»- 

glXODB, 

A  Fiesoli  en  Toscane,  saint  Aleiandre, 

évèque  et  mart  jT. 

A  Milan,  le  décès  de  saint  Eustorge,  se- 
cond du  nom,  évèque  et  confesseur. 

A  Ténue,  saint  Jean,  évéqne. 

A  Besançon  eu  France,  saint  Claude, 
évêipie.  * 
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A  Constantinople,  la  naissance  m  ciel  de 
saint  Paul,  évêque  de  cette  ville,  qui,  sou- 
vent chassé  de  sou  église  par  les  ariens, 
pour  la  foî  catbolique,  et  rétabli  par  le  pape 
saint  Jules,  fat  enfin  relégué  par  Constance, 
empereur  arien  ,  h  Cucuse,  petite  vill»  de 
Cappadoce,  où,  ayant  été  cruellement  étran- 
glé par  les  manceuvre»  de  ces  hérétiques,  il 
s'en  alla  au  royaume  des  cieux.  bon  corps 
fat  transféré  à  Constantinople,  avec  les  plos 
grands  hooneurs,  du  temps  de  Tempereur 
Théodose. 

Kn  Kg-ypte,  saint  Lycarion,  jnartyr,  qui, 
déchire  de  coups,  fouellé  avec  des  verges  de 
fer  embrasées,  et  tourmenté  horriblement 
de  diverses  autre»  maniènA»  accomplit  mfin 
soD  martyre,  buppé  par  le  glaive. 

A  Cordoue,  les  saints  martyrs  Pierre, 
prêtre,  Valahnn«;p,  diacre,  Sabinieu,  Tistre» 
mond,  llavence  et  Jéréinie,  moines. 

Eu  Angleterre,  ^aint  Robert,  abbé  de 
Tordre  de  Clteauz. 

LE  HLltlÈME  JOUR  DE  J13IN, 
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A  Aix  en  France,  saint  Maxirain,  premier 
évêque  de  cette  ville,  qu'où  dit  avoir  été  dis- 
ciple du  Seigneur. 

Le  même  jour,  sainte  Calliope,  aaartyre, 
qui,  après  avoir  eu  les  mamelles  coupées  et 
la  chair  brûlée  pour  la  foi  deJésus-Clu  ist,  fut 
roulée  sur  des  tùb  de  pots  cassés  :  enhn,  elle 
fut  décapitée,  et  reçut  la  palme  du  martyre. 
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A  York  en  Angleterre,  saint  (juillaume, 
aidi0Fèqiie  «t  voaSmetu,  entre  autres  mi" 
ndM  opéBéi  à  loii  tondiean,  il  reasnieitii 
trois  morts.  Le  pape  HonoriusIII  le  mit  au 

nombre  des  saints. 

A  Soissons  en  France,  la  naissance  an  ciel 
de  saint  Médard,  évêque  de  Noyou,  dont  la 
vie  et  la  mort  (cédeuws  «mt  ïeoomman- 
dableB  par  de  glfurieux  mirades. 

A  Rouen,  saint  Godard,  évêque,  frère  du 
même  saint  Médard.  Tons  deux  sont  nés  le 
même  jour,  furent  sacrés  évèques  le  même 
jour,  ils  moururent  aussi  le  même  jour,  et 
aHèrent  ensemble  dans  le  cfd. 

A  Sens,  saint  Héracle,  évêque. 

A  Metz,  saint  Clou,  évêque. 

Dans  la  marche  d'AncAne,  soint  Séverin, 
évêque  de  Septempeda,  ville  qui  porte  au- 
jourd'hui son  nom. 

En  Sardaigne,  saint  Salluatien,  oonfte> 
leur. 

A  GaméiinOj  saint  '^ctarin  ooollesBear. 

IS  HEmnÈME  JOUR  DE  JUIN, 
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A  Rome,  sur  le  mont  Gâina,  la  naissance 
an  dd  des  saints  martyrs  Pi4h)e  et  Félicien, 
sous  les  empereurs  Dioclétien  et  Maximien. 

Ces  glorieux  marlvr^,  nprès  avoir  mené  une 
longue  vie  dans  le  service  du  Seigneur,  et 
souffert,  tantôt  ensemble,  tantôt  séparément, 
les  supplices  les  plus  cniels,  arrivèrent  enfin 
à  l'heureux  terme  de  leurs  combats,  ayant 
été  décapités  mus  Piomote,  préndent  de 
Nomente. 

A  Agen  en  France,  saint  Vincent,  diacre 
et  martyr. 

A  Antiodie,  sainte  Pélagie,  vierge  et  map> 
tfxe,  à  qui  saint  Ambroise  et  saint  Jean 

Cbrysostome  donnent  de  grandes  louang'es. 

A  Syracuse,  saint  .Maximien,  évêque,  dont 
le  pape  saint  Grégoire  lait  souvent  mention. 


A  Andria,  dans  la  Fouille,  saint  Ricard, 
premier  évAqne  de  celte  ville,  célèbre  par  ses 
mirades. 

En  Ecosse,  saint  Colomb,  prébre  et  con- 
fesseur. 

A  Eflesse  en  Syrie,  saint  Julien,  moine, 
dont  saint  Epiirem,  diacre,  a  écrit  les  belles 
actions. 
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En  Ecosse,  sainte  Marguerite,  reine,  il- 
lustre par  son  amour  pour  les  pauvres^  et 
sa  pauvreté  volontaire. 

A  Rome,  sur  la  voie  Salaria,  le  martyre  de 
saint  r.étule.  homme  distingué  et  savant,  et 
de  ses  compagnons  saints  C^éal,  Amance  et 
Primitif.  Ayant  tous  été  arrêtés  par  le  con- 
sulaire UchÛQs,  suivant  l'ordre  de  l'empe- 
reur Adrien,  ils  ftirent  prendèrement  fouet- 
tés, puis  mis  en  prison,  enfin  livrés  aux 
flammes;  mais  n'en  ayant  reçu  aiieun  mal, 
ils  eurent  la  tête  brisée  à  coups  de  hàton,  et 
consommèrent  ainsi  leur  martyre.  Sympho- 
rose,  femme  de  saint  (Sétule,  enleva  leurs 
corps,  et  les  enterra  honorablement  dans 
une  sablonnière  de  sa  nudson  de  campagne. 

Dans  la  ni^'-me  ville,  sur  la  voie  Auré- 
lienne,  la  naissance  au  ciel  des  saints  Basi- 
lide,  Tripode,  Mandale,  et  vingt  autres 
martyrs  sous  r«mpereur  Aurélien,  et  Pla- 
ton, préfet  de  la  ville. 

A  Nicomédie,  saint  Zacharie,  martyr. 

A  Pruse  en  Bithynie,  saint  Timothée, 
évêque  et  martyr,  sons  .Inlien  l'Apostat. 

En  Espagne,  les  saints  martyrs  Crispule 
et  Restitut. 

fin  Afrique,  les  saints  martyrs  Arése,  Ro- 
gat,  et  ^oinae  autres. 

A  Cologne,  s£unt  Maurin,  abbé  et  martyr. 

A  Pétra  en  Arabie,  saint  Astère,  évêque, 
qui,  ayaut  beaucoup  souffert  de  la  pari  des 
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pour  la  foi  c^holique,  et  rempereur    décorer  magniflqueiiient.  Le  lendemain  on 


Constance  l'ayant  relégué  en  Afrique»  y 
mourut  glorieux  confesseur. 
A  Auxerre,  saint  Geoâure,  évè([ue. 

LE  ONZIÈME  JOUR  DE  JUIN, 
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La  naissance  au  ciel  de  saint  Barnabe, 
apôtre  ori$rinaire  de  Chypre,  qui,  ayant  été, 
du  consentement  de  tous  les  disciples,  or- 
donné apôtre  des  GentOs  avec  saint  Paul, 
pareonnit  avec  lui  un  grand  nomlire  de 


le  mit  sous  l'autel,  avec  l'honneur  qu'il  mé- 
ritait. 

LE  DOUZIÈME  JOUR  DE  JUIN, 
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A  Salamanque  en  Espague,  saint  Jean  de 
Saint-Facoml,  coiifesspur  l'ordre  des  er- 
mites de  Sainl-A  iigustiii,  que  son  grand  zèle 
pour  lu  loi,  la  sainteté  de  sa  vie  et  ses  mi- 
rades  ont  rendu  iUutre. 

A  Rome,  sur  la  voie  Aurétienne,  la  uns- 


provinces,  et  remplit  partout  avec  succès  le  sance  au  ciel  des  saints  mart}Ts  Basilide, 
ministère  de  la  prédieation  évangélique.  Cyrin,  Nabord  et  Nazaire,  «ioldats,  qui,  pen- 
Enfln,  étant  venu  en  (Ihypre,  il  y  accomplit  dant  la  persécution  de  Dioolélieti  et  de  Maxi- 
son  apostolat  par  un  glorieux  martjTe.  Son  mien,  furent,  pour  la  confession  de  Jésus- 
corps,  par  la  révélation  qu'il  en  fit  liû-mème.  Christ,  mis  ans  fers  sons  le  pxéliBt  Anrèle, 
Ait  trouvé,  du  temps  de  fempenNir  Zénon,  déchirée  avec  des  fouets  armés  de  pointes  de 
avec  un  exemplaire  de  l'Evuigile  de  saint  fier,  et  décapités. 

Matthieu,  écrit  de  sa  main.  A  Nicce  en  Bithynie,  sainte  Antonine, 

A  Arpiilée,  le  martyre  des  sainL?  Félix  et  martyre,  qui,  pendant  la  m^me  persécution, 

Fortuuat,  frères,  lesquels,  pendant  la  persé-  fui  condaomée  par  le  président  PrisciUien, 

cation  de  Diodétien  et  de  Mazimien,  Aizent  à  être  frappée  avec  des  béions,  suspendue 

étendus  sur  le  chevalet,  où  on  leur  appliqua  sur  le  chevalet,  déchirée  par  les  cACés, 

sur  les  cétés  brûil^  des  torches  ardentes,  brûlée  par  le  feu,  et  enfin  tuée  par  û 


qui  s'éteignirent  au  même  instant  par  nn 
effet  de  la  puissance  de  Dieu;  puis  ils  furent 
arrofiés  sur  le  ventre  avec  de  l'huile  bouil- 
lante; enfin  comme  ils  persévéraient  à  eon- 
CBsaer  Jésua^Oirlst,  ils  eurent  la  tftte  tran- 
chée. 

A  Bologne,  saint  Parise,  confesseur,  moine 
de  1  ordre  des  Camaldules. 
A  Rome,  la  tranalatioii  de  sunt  Grégoire 


glaive. 

En  Thrace,  saint  Olympe,  évêque,  qui  fut 
chassé  de  son  siège  par  les  ariens,  et  mourut 


A  Rome,  dans  la  haslique  Yaticaiie,  sahit 

Léon  III,  pape,  à  qui  Dira  rendit  miraculeu- 
sement les  yeux  et  la  langue»  que  des 
pies  lui  avaient  arrachés. 
En  Cilicie,  saint  Âmphiou,  évêque,  fut  un 


de  Nadanae,  dont  le  saint  corps  ayant  été  généreux  conliBssenr  du  nom  de  Jésus- 
porté  autrefois  de  Conàtantinopïe  à  Rome,  et  Christ,  du  temps  de  Galère-Mixiniiea. 

gardé  fort  longtemps  dans  l'église  de  la  En  Egypte,  saint  Onvqpfaie,  anadiOCète, 

Mère  de  Dieu,  au  Champ-de-Mars,  fut  de  qui,  pendant  soixante  an^i,  mena,  dan*  une 

nouveau  transporté,  avec  la  plus  grande  vaste  solitude,  une  vie  très-sainte,  et  entra 

solennité,  dans  rSgfise  de  Saint-Piene  par  dans  le  del  tout  éclatant  de  mérites  et  de 

Vofdre  du  pape  Grégoire  JXU,  dans  nne  vertus.  L'iiistoiie  de  ses  actions  glorieuses 

«ih^eile  qne  ce  souverain  pontife  avait  fiùt  a  été  écrite  par  i*ahbé  Fapbnnce. 
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A  Padoue,  saint  Antoine  le  Portugais, 
confesseur  de  l'ordre  des  Frères  Mineurs,  cé* 
lèbre'par  sa  vie,  ses  minides  et  ses  prëipca- 

tlODS* 

A  Rome,  ftir  hi  voie  d'Ardée,  hi  n;\iss;uir.e 
au  ciel  desainlt^  Feiiciile,  viergt'  H  miirtyi'i", 
qUûà,  ne  voulant  ni  épou^r  Fluccus,  lù  &aci  i- 
fler  «nz  idoles»  fat  ^viéie  à  nn  juge,  qui, 
veyent  eaeoiistasioe  à  confesser  JésuS'Christ, 
après  l'avoir  tenue  dans  une  ténébreuse  pri- 
son, et  lui  avoir  fait  souffrir  la  faim,  la  fît 
tourmenter  sur  le  chevalet,  jn?qti'à  ce 
qa'elle  eût  rendu  l'esprit.  Aprèii  su  mort, 
oa  la  jeta  dans  mi  égout;  mais  saint  Nîco- 
mède  rentam  sur  la  même  voie. 

En  Afrique,  les  saônls  martyrs  Fortnnat  et 
Lucien. 

A  Biblis  en  Palestine,  «ainte  Aqtiiliiie, 
vierge  et  martyre,  âgée  seuleiiieiit  de  douze 
ans,  qui,  Bona  ^emperrar  Diodétien  et  le 
inga  Yolnriani  pour  avoir  confessé  la  toi, 
fiit  meurtrie  de  souHlels,  battue  de  verges^ 
et  percée  avec  des  alênes  rougies  an  feu; 
enfin,  ayant  eu  la  téte  tranchée,  elle  consa- 
cra sa  virginité  par  le  martyre. 

Dans  rAbbruzze  eitérieure,  saint  Pére- 
grin,  évêque  et  martyr,  qoi  fut  précipité 
dans  la  rivière  de  Pescara,  par  les  jUom* 
bards,  pour  la  foi  catholique. 

A  Cordoue,  saint  Fandile,  prêtre  et  moine, 
qui,  ayant  été  décapité  pendant  la  persécu- 
tion des  Arabes»  souOtik  le  martyre. 

Sa  Chypre  «  aabit  TrypbUki,  évêqne. 


LE  QfJATORZIÈIIE  lOOR  DE  IDIN, 
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A  Césarée  en  Cappadoce ,  l'ordination  de 
s^nt  Basile,  évêque,  qui,  rempli  de  science, 
de  sagesse,  et  de  toutes  sortes  de  vertus, 

brilla  merveilleusement,  sons  l'empereur 

Yalens,  et  défendit  l'Eglise  avec  une  con- 
stmrc  admirable  contre  les  ariens  et  les  Ma- 
cédoniens. 

A  Samarie  en  Palestine,  saint  Elisée,  pro- 
phète, dont  le  sépulcre,  an  rapport  de  saint 
Jérôme,  fait  trembler  les  démims.  Le  pro- 
phète Abdi;is  y  rcpo?^  iî7«si. 

A  Syracu.se,  saint  Marcien,  évêque,  qui  . 
ayant  reçu  de  saint  Pierre  l'ordination  épis- 
copale,  fut,  après  avmr  prSché  rEvangile, 
massacré  par  les  Jmfli.  ' 

Au  diocèse  de  Soissons,  les  saints  mai^TS 
Valère  et  Rufin ,  qui,  pendant  la  persécu- 
tion d(!  DloclL-tien,  ayant  enduré  divers  tour- 
ments, furent  décapités  par  l'ordre  du  pré- 
sident Ridiovare. 

À  Cordoue,  les  saints  martyrs  Anastase, 
prêtre,  Félix,  moine,  et  Digne,  vierge. 

A  Con.'?!antinrijili\  saint  Méthode,  évêq^. 

A  Vienne,  saml  Hthère,  évêque. 

A  Rodez,  saint  Quintien,  évêque. 

LE  QULNZIÈME  JOUR  DE  JUIN, 
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En  Lucanle,  près  de  la  rivière  de  Silaro, 
la  naissance  m  ciel  des  saints  martvrs  Gui, 
Modeste  et  Crescence,  qui,  de  l'ile  de  Sicile 
oà  ils  étaient  auparavant,  ayant  été,  aooa 
Tempire  de  Diodétien,  amenés  dans  celle 
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province,  furent  jetés  dans  une  chaudière 
bouillante  et  remplie  de  plomb,  «xpoeés  aux 

bétes,  couchés  sur  le  chevalet,  et  achevè- 
rent ainsi  le  cours  de  leur  glorieux  combat. 

A  Dorostore  en  Mysie,  saint  Hpsyque,  sol- 
dat, qui,  ayant  été  pris  avec  âainl  Jules, 
reçut  la  eonronne  du  martyre^  sous  le  pré- 
sideiil  Maiime. 

A  Ctodone  en  Espagne,  «ainte  Béoilde» 
martjTe. 

A  Zéphyrc  en  Cilicie,  saint  Dulas,  martyr, 
qui,  sous  le  président  Maxime,  et  pour  le 
nom  de  Jésus -Christ,  ayant  été  battu  de 
▼erges,  mie  sur  un  gril  ardent»  arrosé 
d'huile  bouillante,  et  tourmenté  df.  di- 
verses autres  manières,  remporta  la  glo- 
rieuse palme  du  marlyrt'. 

A  Palmyre  en  Syrie,  les  saintes  tuartyres 
lôbye  et  Léonide,  sœurs,  et  Entropie,  jeune 
flUe  de  doum  ans,  leequeika,  par  divers  tour* 
ments,  parvinrent  à  la  couronne  du  martyre. 

A  Yalendennes,  le  décès  de  saint  Lnde- 
lin,  abbé. 

En  Auvergne,  saint  Abraham,  confesseur, 
illustre  par  sa  sainteté  et  par  ses  ndraeles. 

Sur  le  mont  Jou«  en  Yalaiii,  saint  Bernard 
de  Menthon,  coofassenr. 


l'apaiser.  Alors,  jeté  avec  violence  coofa^e  les 
degrés  dn  tribunal, il  y  fkilliriaé^  et  «Kpim 
à  nnstant  même.  Sainte  Julitte,  aprfea  dé 
crudles  flageUatkjnB  et  des  tourment 
atroces,  acheva  son  martyre  en  igrant  la 
tête  tranchée. 

A  Mayence,  le  martyre  des  saints  Auré, 
Justine,  sa  sœur,  et  des  antres  martyrs  qui, 
célébrant  dans  l'élise  les  divins  mystàres, 
furent  massacrés  par  les  Huus  qui  rava- 
geaient l'Allemagne. 

A  Amathonte  en  Chypre,  saint  Tychon, 
évêque,  du  temps  de  Théodose  le  Jeune. 

A  Lyon,  le  décès  de  saint  Aurélien,  évêque 
d*Arles. 

A  Nantes  en  Bretagne^  saint  Sin^tten, 

évêque  et  confesseur. 

A  Meissen  en  Allemagne,  saint  Bennon, 
évêque. 

A  laLouvesc,  village  du  diocèse  de  Tienne 

en  Dauphiné,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Jean-Fraiiœis  Régis,  de  la  Compagnie  de 
Jésus,  homme  d'une  charité  et  d'une  pa- 
tience admirables  dans  ses  travaux  pour  le 
salut  des  âmes.  11  a  été  canonisé  par  le  pape 
Clément  lil. 
En  Brabant,  sainte  Uilgarde,  viei^ 
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A  Besançon,  les  seânfs  martyrs  Fargeau, 
prêtre,  et  Fergeoo,  diaere,  qui,  ayant  été 
SDVoyés  par  saint  Irénée,  évêque,  pour 
prêcher  la  parole  divine,  souffrirent  sous  le 
juge  Claude  plusieurs  sortes  de  tourments, 
et  furent  frappés  par  le  glaive. 

A  Tarse  m  Gilicie,  les  saints  martyrs  Cyr, 
et  InliUe  ta  mère,  sons  Fempereur  IHodé- 
tien.  G^,  Jeune  enfànt  de  trois  ans,  voyant 
sa  mère  cruellement  battue,  avec  des  nerfs 
de  bœuf,  devant  le  juge  Alexandre,  se  mit  à 
pleurer  avec  de  si  grands  cris,  qu'on  ne  put 
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A  Rome,  la  lèfe  de  denz  cent  soixante- 
deux  sainla  martyrs,  qui,  tués  pour  la  foi  de 

Jésus-Christ,  dans  la  persécution  de  Dioclé- 
tien,  furent  enterrés  sur  l'ancienne  VOÎe  Sa- 
laria au  bas  du  Concombre. 

A  Terracine,  saint  Montan,  soldat,  qui, 
après  plusieurs  tournants  sons  Vempereur 
Adrien  et  le  consulaire  Léonee,  reçulla  eoo* 
ronne  du  marlyn'. 

A  Venafro,  les  saints  martyrs  Nicandre  et 
Marcien,  qui  furent  décapités  durant  la  pST' 
sécution  de  Maximiun. 
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A  Chalcédoine,  les  saints  martyrs  Manuel, 
Sabel  et  Ismaël,  qiiif  étant  venus  vers  Julien 
l'Apostat  en  qualité  d^ambassadeun  du  roi  de 
Pane»  pour  conduie  la  paix  avee  hd,  et  cet 

empereur  voulant  les  contaraindre  de  véné- 
rer les  idoles,  refusM^rnnt  avec  constance  de 
le  faire,  ils  périrent  par  le  f^laive. 

A  Apollonie  eu  Macédoine,  les  saints  iiiai  - 
tyn  bamw,  diacre.  Innocent,  Félix,  Jéré- 
mie  et  Péregrin,  Athéniens,  qui,  aiurès  avoir 
été  livrés  à  diverses  tortures  par  Pordie  do. 
tribun  Triponce,  furent  décapités. 

A  Améiia  en  Ombrie,  saint  Himère,  évô- 
que>  dont  le  corps  a  été  transporté  à  Cré- 
mone. 

Dans  le  Berri,  saint  Gondulplie^  évéque. 
A  Orléans,  saint  Avit,  prêtre  et  confias^ 

seur. 

Eu  Phrygie,  saint  Hypace,  confesseur. 
Le  même  jour,  sûnt  Bessarion,  anacho- 
rète. 

A  Pise  en  Toscane,  smnt  fi^er,  confes- 
seur. 

LE  DIX-HOniÈIIE  JOUR  DE  jm, 
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A  Rome,  sur  la  vole  d*Aidée,  la  fite  des 
saints  martyrs  Marc  et  Marcellieu,  frères, 
qui,  ayant  été  arrêtés  durant  la  ptTséculion 
de  Dioclétien  par  le  juge  Fabien,  furent  at- 
tachés à  un  poteau  et  eurent  les  pieds  per- 
cés de  dons.  Gomme  ils  ne  cessaient  point  de 
looer  Jésus-Christ,  on  lenr  perça  les  côlés 
avec  des  lances,  et  ils  allèrent  ainsi  dans  le 
royaume  des  cieux^  avec  la  gloire  du  mar- 
tyre. 

A  Maiaga,  en  Espagne,  les  saints  martyrs 
Cyriaque,  et  Paule,  vierge,  qid,  accablés 
sous  les  pierres,  rendirent  lenrs  âmes  à 

Dieu. 

A  Tripoli  en  Phénicie,  saint  Léonce,  sol- 
dat, qui,  sous  le  président  Adrien,  parvint. 


ES  SAINTS. 

avec  le  tribun  Hypace  et  Théodule,  qu'il 
convertit  à  Jésus-Christ,  à  la  couronne  du 
martyre,  en  souffrant  de  très-croeb  toor- 
ments. 

Le  même  jour,  saint  Ethère,  qui,  après 
avoir  soiifTert  le  feu  et  d'autres  torture<:.  fut 
décapite  (Inranf  la  persécution  de  Diocietien. 

A  Alexandrie,  le  martyre  de  sainte  Ma- 
rine, vierge. 

A  Bordeaux,  saint  Amand,  évéque  et  con- 
fesseur. 

A  Saoca  «mi  Sicile,  saint  Caloger,  ermite, 
dont  la  sainteté  éclate  surtout  pour  la  déli- 
vrance des  énergumènes. 

A  Sdionauge,  sainte  Elisabeth,  vierge  o6- 
lèbte  par  l'observance  de  la  vie  religieuse. 

LE  DiX-IfEimIaiE  JOUR  DE  JUIN^ 
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A  Florence,  sainte  JuUeime  Faloonieri, 
iderge,  institutrice  de  l'ordre  des  religieuses 
Servîtes,  que  le  pape  Clément  XII  a  mise  an 

nom! ire  des  saintes  vierges. 

A  Milan,  les  saints  mart^'rs  Servais  et 
Protais,  frères.  Le  juge  Astase  lit  battre  te 
premier  avec  des  fouets  ganûs  de  plmnb. 
Jusqu'à  ce  qnll  eût  rendn  l'esprit,  et  déca- 
pita le  second  après  qu'il  eût  été  meorlii 
de  coups  de  I  fiton.  Saint  Andiroise,  par  une 
révélation  divine,  trouva  leurs  corps  tout 
sanglants,  et  aussi  entiers  que  si  ce  jour  eût 
été  oeM  de  lenr  martyre.  Dans  leur  trans* 
laHon,  un  aveugle,  en  touchant  leur  cer- 
cueil, recouvra  la  vue,  et  plusieurs  possédés 
ftirent  délivrés. 

A  Ravenne,  saint  Ursicin,  mart^T,  qni, 
sous  le  juge  Paulin,  ayant  enduré  divers 
tourments,  et  donearant  ferme  dans  la  toOf- 
fiession  de  Notre-Sdgneur,  eut  la  téte  traa- 
chée,  et  accomplit  ainsi  son  martyre. 

A  Sozopoli,  saint  7/>z!me,  martyr,  qui, 
pendant  la  persécution  de  Ir^yjan,  soulBrit 
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d'abord  da  «nielles  lurtane  eow  le  président 
Domitien;  ensuite,  ayant  eu  la  tête  tranchéej 

s'en  alla  ^-icloricux  vers  le  Seigneur. 

A  Arezzo,  eu  Toscane,  les  saints  martyrs 
Gttudence,  évêque,  et  Culmace,  diacre,  qui 
fimot  maenerés  par  la  foreur  des  Gentils, 
âD.tesQps  de  Yaleutinien. 

Le  même  jour,  saint  Bonifacc,  martyr, 
disciple  de  saiut  Romuald ,  qui ,  envoyé  par 
le  souverain  Pontife  pour  prêcher  l'Evan- 
gile en  Rnsûe,  ayant  passé  par  le  feu  sans 
en  recevdr  auean  mal,  baptisa  le  roi  avec 
tout  son  peuple.  Le  frère  du  roit  fUrieux, 
tua  le  saint  qui  reçut  ainsi  la oouronne  dé- 
sirée (lu  uiartyre. 

A  Ravenue,  saint  ilomuuld,  anachorète, 
pèn  des  reUgiem:  Gamaldales,  qui  rétablit 
et  propagea  merveilleiisenient  la  discipline 
érémitique  en  IlaEej  où  elle  était  fort  relà- 
çhrt\  On  fait  encore  meirtioD  de  lui  le  sep- 
tième jour  de  février. 

LE  VINGTIÈME  JOUR  DE  iUlN, 
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Ia  nalssanre  au  ciel  de  saint  Silvère,  pape 

et  mart\T,  qui,  n'ayant  pas  voulu  rétablir 
Antirae,  évéque  hérétitiue,  déposé  par  Aga- 
pet  son  prédécesseur,  fut  ,  a  la  sollicitation 
de  l'impie  Théodorot,  impératrice,  envoyé 
on  eadl  par  fiâisaire»  dans  llle  de  Ponia,  où 
il  mourut  de  misère  pour  la  foi  catholique. 

A  Rome,  le  décès  de  saint  Novat,  flls  du 
bienheureux  Pndent,  sénateur,  et  frère  do 
saint  Timotiiée,  prêtre,  et  des  saiutes  vierges 
Pndentieoiie  et  Prazède,  qui  avaient  été 
lustmiles  dans  la  foi  par  les  apMras.  Leur 
maison,  changée  en  é|^ise,  porte  le  titre  dn 
Pasteur. 

A  Tomes  dans  le  Font,  les  saints  martyrs 
Paul  et  Cyriaque. 

APétraen  Palesline,saintllacaire,évêque, 
qql,  egnèi  amirlieaiiMapsoalIlBrt  de  la  part 
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des  Ariens  fut  reléguéen  Afrique,  OÙ  il  s*en^ 

dormit  dans  le  Seigneur. 

A  S-'villr,  sainte  Florence,  vierge,  SCdor 
des  samla  Liéandre  et  Isidore,  évèques. 

LE  VINGTIÊliË-lJNIÈilE  JOUR  DE  JlIOf, 
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A  Rome,  saint  Louis  de  Gonzagne,  de  k 
comnacnie  de  Jésus,  célèbre  par  son  mépris 
pour  les  grandeurs  du  siècle,  et  par  l'inno- 
cence de  sa  vie. 

A  Home,  sainte  Démétrie»  vierge,  qui  re- 
çut la  couronne  du  martyre  sous  Juîiett  l'A- 
postat. 

A  Syracuse,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs,  Eufin  et  Marcie. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  Cyriaque 
et  ApoOinaiie. 

A  Mayenoe,  saint  Alban,  martyr,  qui  après 
de  longs  travaux  et  de  rudes  combats  pour 
la  foi  de  Jésus-Christ,  . mérita  la  couronne  de 
vie. 

Le  même  jour,  saint  Eoaèibe,  évéque  de 
Sanoosats,  qui,  du  temps  de  Tempereur  doit- 

stanc^,  arien,  visitait  les  églises  de  Dieu, 
déguisé  en  soldat,  afln  de  les  confirmer  dans 
la  foi  catholique.  Depuis ,  sous  Valens,  il  fût 
relégué  eu  Thrace  ;  du  temps  de  Théodose, 
la  paix  ayant  été  rendue  à  l'Eglise,  il  fltt 
rappelé  de  son  eiil»  et  rseommençait  ses  vt* 
sites,  lorsqu'une  femme  arimie  lui  ayant 
jeté  du  haut  d'une  maison  une  tuile  qui  M 
brisa  la  tête,  et  lui  procura  le  martyre. 

A  Icône  en  Lycaonie,  saint  Térence,  évéque 
et  marlyr* 

A  Pavie,  saint  Unieène^  évêqae  et  emH 
fesseur. 

A  Tongres,  saint  Martin,  évêque. 

Au  dioct^  d'Evreuz,  saint  l<eufroi,  abbé. 
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A  l^ole  en  Campanie,  la  naissance  au  ciel 
de  saint  Paulin,  évêque  et  eonfeaeear,  qui, 
de  très-noUe  et  de  tiês-opiiknt,  se  fit  pauvre 
et  humble  pour  Jésus-Christ,  eiqui,  n'ayant 
plus  rien,  se  rendit  osolavn  pour  racheter  le 
fils  d'une  tcuvc  (jue  les  Vandiilns  araient 
emmené  captif  en  Afrique  après  avoir  dé- 
vasté la  Campante.  Il  a  brillé  noii-fleiilenieat 
-  par  ion  érnditiea  et  pur  son  émiuente  uîQ' 
teté,  mais  encore  par  son  pouvoir  contre  les 
démons.  Les  saints  Ambrnife,  Jérôme.  Au- 
gustin et  Grégoire,  ont  célébré  ses  loïKiiipes 
dans  leurs  écrits.  Son  corps,  trauspoilé  à 
Borne  dans  l'église  d»  Saint»Barthfl9einj-eik- 
rile»  y  est  conservé  honoraUement  avec 
celui  de  cet  ap(^!re. 

Sur  le  mont  Ararath ,  le  supplice  de  dix 
mille  saints  martyrs,  cruciilés. 

A  Vémlam  en  Angleterre,  saint  Alban, 
martyr,  9ù»  àn  tempa  de  Dloclétieii,  s'étant 
livré  héHuème  au  lien- d'un  clerc  qu'il  avait 
retiré  dans  sa  maison,  fut  décapité  après 
avoir  subi  la  flagellation  et  des  tourments 
atroces.  Un  des  soldais  qui  le  menaient  au 
aipplice,  s'étant  converti  en  chemin,  souf- 
frit auiai  avec  loi,  et  mérita  d'être  baptisé 
dans  son  sang. 

A  Samarie,  mille  quatre  renl  quatre- 
vingts  saints  martyrs,  sous  Cbosroès,  loi 
des  Perses. 

A  Borne,  la  tnadatlon  de  eaiot  Flavius 
Clément,  consniaire,  mto  à  mortpir  ordre 
de  l'emperénr  OomiUen,  pour  la  fca  de  Jéeoa- 
Cbrist  :  ^on  i^nrps,  trouvé  dans  la  basilique 
de  saint  Clément,  pape,  fat  remis  avec  pompe 
.  au  même  lieu. 

Le  même  Jour,  saint  Nicéas,  évêque  de 
Béméiiane^  illustre  par  son  «avdr  et  par  la 
ponté  de  ses  nouis* 
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A  Naplei^  saint  Jean,  évêque,  qoesahit 
Paulin,  évê^  de  Nole,  appda  an  royaume 

céleste. 

Au  monastère  de  Cluny,  sainte  Consorce, 
vierge. 

LE  TlNGT-IBmSIfeNB  JOUR  DE  JUIN; 
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La  Vigile  de  saint  Jean-Baptisfp. 

A  Rome,  saint  Jean,  prêtre,  qui,  sur  i  an- 
cienne voie  Salaria,  devant  l'idole  dn  So- 
leil, sons  lulfen  l'Apostat,  fat  décapiMi,  et 
dont  le  corps  fut  enterré  parleMsnIieureUx 
Concorde ,  prêtre,  près  du  lieu  a{^elé  les 
Concilt.'s  dps  Martyrs. 

A  Home  encore,  sous  l'empereur  Yalé- 
rien,  ssinte  Agrippine,  vierge  et  mar^, 
dont  le  corps,  porté  en  Sidie,  est  célèfatepar 
beaucoup  de  miracles. 

A  Sutri,  en  Toscane ,  '«^nint  Félix,  prêtre, 
que  le  préfet  Turcius  fil  frapper  sur  le  vi- 
sage avec  un  caillou,  Jusqu'à  ce  qu'il  eût 
rendu  l'esprit, 

A  Nicomédie,  la  mémoiie  de  plusieurs 
saints  martyrs,  qui,  après  F'*>tre  cachés  dans 
les  montagnes  et  dans  les  cavernes,  du  temps 
de  Dioclétien,  soufljrireut  avec  Joie  le  mar- 
tyre pour  le  nom  de  Jésoa-Oirist 

A  Philadelphie  en  Arabie,  les  saittto  mar- 
t^  rs  Zénon  et  Zénas ,  son  esclave,  qui,  bai- 
sant les  chaînes  dont  son  maître  était  lié,  et 
le  priant  de  trouver  bon  qu'il  participât  à 
ses  tourments,  fut  pris  par  les  soldats,  et 
reçut  par  le  martyre  mie  même  coupoona 
avec  son  mettre. 

In  Aogleteare,  sainte  Edittrade,  reine  et 
vierpe,  qui  passa  de  In  1t*rrp  au  cipI  ,  cclphrp 
par  sa  sainteté  et  ses  miracles.  Onze  ans 
après  sa  mort,  sou  corps  fut  trouvé  sans  au- 
cnne  oocmptioD. 
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IjaNrifivitH  de  Riiint  Jean-Baptiste,  prérur- 
i^ur  du  Seigneur,  fils  de  /îichario  et  d'Eli- 
sâbelli,  qui,  dès  le  sein  de  sa  oière,  fut  rem- 
pli da  SaillI-BBptit.  . 

A  Romej  la  mémoira  de  pliisienn  saistB 
martyrs^  qui,  sous  l'empereur  Néron  ,faieot 
calmnnieTisement  Accusés  d'avoir  été  la  raiife 
<1e  l'embrasement  de  la  ville,  et  qui  furent, 
par  ordre  de  ce  prince,  mis  à  mort  cruelle- 
toent  pir  divers  genres  de  suppUoes^  Lee 
iM,  nrêlos  de  peaux  de  bttes,  ftmnt  eti:- 
posés  aux  morsures  des  chiens;  les  antres 
<T"!<'!nés;  d'autres  altumês  fin  guise  de  tor- 
'■im,  afin  de  servir  de  f1:miI)oaux  pendant  la 
Duit.  Ils  élaieut  tous  disciples  des  apôtres  et 
tarant  les  prémices  de  telle  troupe  nom- 
Ivenn  de  marly»  que  rEgUee  romaine, 
champ  fertile  de  mar^m,  elIHt  i  Diea  avant 

ia  mort  de<  ripAfre?. 

Au  niètiie  lieu,  les  saints  martyrs  Faufite, 
et  vingt- trois  autres. 

A  Salala  en  Arménie,  sept  sdnts  IMres, 
martyrs,  Qroiee,  Héros,  Phamaoe,  Flrmin, 
Firme,  Cyriaque  et  Longin,  soldats,  aux- 
quels Verapereur  Maximien  Ût  ôter  la  cein- 
tore  militaire,  parce  qu'ils  étaient  chrétiens  : 
e^MTés  ensuite  les  uns  des  autres,  et  renfer' 
nés  en  divers  lienx,  Us  y  moomnint 
bfés  de  misères  et  de  dou'eurs. 

A  Créteil,  au  diocèse  de  Paris,  le  raartjTe 
des  saints  Agoard  et  Aglibert,  et  une  inQ- 
oité  de  fidèles  de  l'un  et  de  l'autre  sexe. 

A  AatuD,  le  décès  de  saint  Simplice,  é  vêque 
et  eonfteeonr. 

ALobbes,  saint  Thiou,  évâque. 

A  Style,  en  ralnl)rf',  ■^aint  Jean,  surnommé 
Thereste,  f  uueux  par  sa  sainteté  et  par  son 
dMervaoce  de  la  ?ie  mona^ue. 
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Au  territoire  de  (»olet,  près  de  Nusco, 
saint  (îuiilaump,  confesseur,  insUtateiirdtt 
Ermites  de  Monte- Vergine. 

A  fiérée,  la  musaanee  au  deil  de  saint  So- 
aipalre,  disciple  dn  bienheureux  apMre 
Paul. 

A  Rome,  sainte  Lucie,  vierge  et  martyre, 
avec  vingt-deux  autres. 

A  Alexandrie,  saint  Gallican,  martyr, 
homme  eonsnlaire,  qui,  après  w(Ae  reçu 
l'honneur  du  triomphe,  et  avoir  été  l'ami  de 
l'empereur  Constantin ,  fut  converti  à  la  foi 
de  Jésus-Christ  par  les  saints  Jean  et  Paul. 
Devenu  chrétien,  il  se  retira  avec  saint  Hila- 
rin  à  Ustie,  où  il  !>'adonna  tout  entier  ù  l'hûs- 
pitalilé  et  an  service  des  maladeB:  ce  qui 
eyant  été  publié  par  tonte  la  terre,  g^nd 
nombre  de  gens  vinrent  de  tous  côtés  pour 
voir  un  homme  qui  avait  été  patrice  et  con- 
sul, nettoyer  lès  pieds  des  pauvres,  dresser 
des  tables  uù  ils  devaient  manger,  leur 
donner  à  laver  les  m/Sm,  eervir  les  nudades, 
et  s'appliquer  à  tous  les  antres  exercices  de 
la  charité.  Depuis,  sous  Julien  l'Apostat, 
ayant  été  chassé  de  celte  ville,  il  se  rendit  à 
Alexandrie,  où  le  juge  Raucien ,  qui  voulait 
le  contraindre  à  sacrifier  aux  idoles,  voyant 
ses  efforts  méprisés,  le  fit  mourir  par  le 
gbdve,  et  le  rendit  martyr  de  JéMUhChnst. 

A  Sibapolb  en  Syrie,  sainte  Fébronie, 
vierge  et  martyre ,  qui ,  durant  !n  persécu- 
tion de  Dioclétien,  voulant  conserver  sa  foi 
et  sa  chasteté,  fUt,  sous  le  juge  Lysimaque, 
d'abord  battue  de  verges  et  tourmenlée  sur 
le  chevalet,  ensuite  déchirée  avec  des  peignes 
de  fer,  et  éprouvée  parlt^  fmi;  enfin,  ayant 
eu  les  dents  cassées,  les  mamelles  coupées, 
et  la  téte  tranchée,  parée  de  ces  précieux 
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onieaients,  elle  alla  rejoindre  son  Epoux. 
A  Besançon,  saint  Antide,  évèque  etmar* 

tyr,  qui  fut  massacré  par  les  Yandales  pour 

la  foi  de  Jr<iis-Christ. 

A  Rie/.,  saint  Prosper  f!'\quitaine,  ôvêque 
de  cette  ville,  illuslre  par  sou  érudition  et  sa 
piété,  qui  eomhattit  courageusement  contre 
les  Félagiens  pour  la  foi  catholique. 

A  Turin,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Mft- 
xime,  évérjiie  t't  ronfesseur,  trè&-célètoB  par 
sa  science  et  sa  SîiinN  té. 

En  Uollaudc,  imnl  Adeibert,  confesseur, 
disdple  de  l'évèque  saint  Villebrod. 
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A  Rome,  sur  le  mont  Célius,  les  saints 
martyrs  Jean  et  Paul,  frères,  dont  le  preoder 
était  intendant,  le  second,  prinûder  de  la 

vierge  Constance,  fille  de  l'empereur  Cons- 
tantin; ensuite,  sous  Julien  l'Apostat,  ayant 
été  frappé?  par  le  prlaive,  ils  reçurent  la 
courouue  du  iiiart)  re. 

A  Trente,  saint  Vigile,  évêque,  qui,  s'ef- 
forçant  d'extirper  entièrement  lldolàlriej 
fut  accablé  .^oiis  une  grêle  de  pierres,  que 
lui  jetèrent  di's  lioiiimes  cruels  et  barbares, 
et  accomplit  ainsi  son  martyre  pour  le  nom 
de  Jésus-Clu'ist. 

A  Cordoue  en  Espagne,  la  naissance  au 
dèl  de  saint  Pélage,  jeune  enfant  qui,  pour 
la  cotifi  îvsion  de  la  foi,  fut,  par  ordre  d'Ab- 
dérauic,  roi  des  Sarrasins,  coupé  en  mor- 
ceaux avec  des  pinces  de  fer,  et  consomma 
glorieusement  son  martyre. 

AYalencîennes,  lesnpplioe  de  saint  Sauve, 
èTêqoe  d'AngouMme,  et  saint  Sopéry,  mar* 
tyrs. 

De  plus,  la  mémoire  de  saint  Antbelme, 
évèque  de  Belley. 
Sii  Poitou,  saint  Alaixent,  prêtre  et  con- 
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fesseur ,  qui  fut  c^èbre  par  le  don  des  mi- 
racles. 

A  Tbessaloniqne,  sûnt  David,  ermite. 
Le  même  Jour,  sainte  Persévérande, 
vierge. 

LE  mGtSBFttÈMÊ  JOUR  DE  INK, 

DE  LA  LUNE  LB 

abcde  fgh  i  k  Imnpqrsta 
î  3  4  i  e  7  «  1»  10  II  ij  la  li  i>  15  17  uni» 

ABCDRFFGUMNP 

ti«tns4tts»tsMfyMsi  i 

En  Galatie,  saint  rresctmt,  disoiple  du 
bienheurenx  apôtre  Paul,  qui,  passant  par 
les  Gaules,  convertit  un  grand  nombre  d'in- 
fidèlee  à  la  fd  de  lésoa-Christ  par  la  fores 
de  ses  prédicatiw»  :  étant  letoomé  ensuite 
vers  le  peuple  à  qui  il  avait  étv  spécialement 
donné  pour  évêque,  et  nvrtnt  .ifTormi  les  Ca- 
lâtes (inns  l'œuvre  du  Seigneur,  jusqu'à  la 
fin  de  sa  vie,  il  accomplit  enfin  son  martyre 
sons  Tr^jan. 
A  Cordoue,  saint  ZoOe;  et  diz-neof  aolras. 
A  Césarée  en  Palestine ,  saint  Anecte, 
martyr,  qui,  pendant  la  persécution  de  Dio- 
clétien,  sous  le  président  Urbain,  après  avoir 
exhorté  le^  autres  au  martyre  et  renversé 
les  idoles  par  sa  prière,  fut,  par  l'oidie  dn 
juge,  battn  de  verges  par  dix  solfia;  il  eut 
ensuite  les  mains  et  les  pieds  coupés,  la  tète 
tranchée,  et  mérita  ainsi  la  palme  dn  mar^ 
tyro. 

A  Goustanlinople,  saint  Sampson,  prêtre, 
qttà  logeait  les  pauvres. 

EnTooniine,  saint  Jean,  prétve  et  con- 
fesseur. 

A  Varadin  en  Hongrie,  saint  Ladialas,  HN^ 
illustre  par  d'édatants  miracles. 
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La  Vigile  des  apdtres  saint  Pierre  et  saint 
Paul. 

A  Rome,  saint  Léoo,  pape,  second  du 
HMD* 

A  Lyon,  saint  Irénée,  érèque  et  martyr, 

qui ,  comme  le  rapporte  saint  Jérôme ,  fut 
disciple  de  gaiut  Polycarpe,  évèqiie  de 
Smyroet  et  contemporain  des  temps  aposto- 
liqiMB.  Ge  saint»  i^nèi  avoir  fortnoiMit  com- 
batta  contre  les  héréUqnes  par  ses  discours 
et  ses  écrits,  obtint,  pendant  la  persécution 
de  Sévère,  la  conronne  d'un  glorieux  mar- 
tyre, avec  la  pins  grande  partie  de  son 
peuple. 

A  Alexandrie,  dans  la  mime  penéeolion 
de  Sévère,  les  saints  martyrs  Plntarque,  Sé- 

rène,  Tléraclide,  catéchumène,  Héron,  néo- 
phyte, un  autre  Sérène,  avec  les  paintes 
femmes  Rhaïde ,  catéduunène,  PotaniiiMine, 
vierge,  et  Marcelle  sa  mère.  Entre  ces  saints 
MIlad*ttn  plus  grand  édat  la  vierge  Pot»* 
mioane»  cpii,  ayant.sontena  de  fréquents  et 
de  rudes  combats  pour  sa  virginité,  endura 
pour  la  foi  des  toiu*ment8  inouïs,  et  fut  enfin 
brûlée  avec  sa.  mère. 

Le  même  jour,  saint  Papias,  martyr,  qui, 
pendant  la  penéentlon  de  IKodétien,  après 
avoir  été  battu  de  verges,  jeté  dans  une 
chaudière  pleine  d'huile  et  de  graisse  bouil- 
lante, et  avoir  soufTert  d'nutres  supplices 
ttwriblœ ,  eut  enûn  la  téte  tranchée  et  fut 
convQoné. 

A  Utreeht,  saint  Bénigne,  évèqoe  et 

martyr. 

A  Cor^niir.  saint  Ârgimir,  moine  et  mar- 
tyr, qui  fut  tiu":  pour  la  foi  de  TééUS-'Chnst, 
dans  la  persécution  des  Arabes. 

A  Bonie,  saint  Panl,  pape  et  confesseur. 


LE  VINGT-NEUVIÈME  JOUR  D£  JUIN, 
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A  Rome,  la  naissance  au  ciel  des  apôtres 
saints  Pierre  et  Paul,  qui  souffrirent  la  même 
année  et  le  même  jour,  sous  remperenr 
ron.  Le  premier,  cnidfié  dans  la  ville,  la 
tête  en  bas,  et  enterré  au  Vatican,  près  de 
la  voie  Triomphale,  est  l'olijft  de  la  vénéra- 
lion  de  toute  la  terre.  Le  second,  immolé  par 
le  glaive  et  inhuiué  sur  le  chemin  d'Ostie, 
est  honoré  d'un  culte  pareiL 

A  Argenton,  saint  Marcel,  qui  eut  la  téte 
tranchée  pour  la  foi  de  Jésue^Hirist,  avec  un 
soldat  nornm»''  Vnastase. 

A  Gènes,  la  naissance  an  ciel  de  saint  Syr, 
évôque. 

A  Nami>  saint  Cassius,  évéqne  de  cette 
ville,  dont  saint  Grégoire  rapporte  qa^  ne 

passait  presque  aucun  jour  de  sa  vie  sans 
offrir  au  Dieu  tout-puissant  l'hostie  d'expia- 
tion. A  cette  pratique  ré[*oiidait  sa  vie,  puis- 
que, faisant  l'aumône  de  tout  ce  qu'il  possé- 
dait, il  fondait  en  larmes  à  l'heure  du  ncilp 
floe.  Enfin,  un  jour  de  la  Iftte  des  saints  «gà- 
très,  auquel  il  avait  Thalntude  de  venir  à 
Rome,  .ayant  réléhr»'  les  saints  mystères, 
donné  la  communion  et  la  paix  aux  assis- 
tants, il  rendit  son  àme  à  Dieu. 

En  Chypre,  saints  Marie,  mère  de  Jean, 
qui  fut  nommé  Marc. 

Au  territoire  de  Sens,  sainte  Béate,  vierge* 
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La  Comtnémoratioii  de  saint  Paul,  npAtrr». 

A  Limoges,  en  France,  saint  Martial, 
évéque ,  avec  les  deux  saints  prêtres  Alpl- 
nvea.  d  Austridiiiien,  dont  la  vie  a  été  éda- 
taote  par  de»  miiades. 

Le  même  joiirfSainlaCaliu,  piètre,  etLèen, 
«OUS-<liacro. 

A  Alexaîvlri»^  le  martyre  de  saint  Basî- 
lide,  qui,  sous  1  empereur  Sévère,  ayant  dé- 


DES8AIN18. 

taida  des  insultes  de  quelles  impudiques, 
la  yiergi  adnte  Potamlenne,  lonqu'il  la  me- 
lUdt  an  supplice,  reçut  d'elle  sa  réeompeiue; 

car,  trois  jours  après,  la  sainte  Ini  .lyant  ap- 
paru et  posé  une  couronne  sur  la  tête,  elle 
le  convertit  à  Jésus-Christ,  et  obtint  par  ses 
prieras  qu'après  im  eonbat  de  peu  de  dmée 
il  fût  un  glorieux  martyr. 

A  Rome,  sainte  Ludae,  disdple  des  apA» 
très,  qui,  subvenant  de  ses  biens  aux  néces- 
sitas des  saints,  visitait  chrétiens  prison- 
niers et  s'employait  à  la  sépulture  des  mar- 
tyrs, auprès  desquels  elle  tat  enterrée,  dans 
une  crypte  qu'elle  avait  foit  ooustruire. 

Dans  la  mèm  viBe,  aalnte  Rmillflpne, 
martyre. 

Au  territoire  de  Viviers,  saint  OstieUi 
prêtre  et  coatesseur. 
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L'Odave  de  ssânt  Jean-Baptiafe» 

Sur  le  mont  Ilor,  le  décès  de  sdnt  Aanm, 
fvemier  prêtre  de  Tordre  lévitique. 

En  Angleterre,  Its  «aints  martyrs  Jules 
et  Aaron,  qui,  après  saint  Alban,  pendant  la 
penéeution  de  Dîoclétien,  soninrirent  la 
mort.  Dans  le  même  pays,  et  dans  le  même 
temps,  un  grand  nombre  de  martyrs,  qu'on 
avait  appliqués  à  de  nombreuses  tortures  et 
cruellement  déchirés,  ayant  terminé  leurs 
combats,  entrèrent  dans  la  joie  de  la  cité  cé- 
leste* 

A  Halin«8,  le  supplice  de  saint  Romband, 
martyr,  fils  d'un  nn  d'Irlande,  et  évéque  de 

Dublin. 

A  Sinnesse,  les  saints  martyrs  Caste  et 
Secondin,  évêques. 


A  Vienne,  saint  Martin,  évèque,  disciple 
dflsapfttres. 
En  Auvergne,  saint  Gai,  évêqoe. 
Au  territoire  de  Lyon,  le  décès  de  saint 

Domitien,  abbé.,  qui,  le  premier,  mena  dans 
cette  contrée  la  \  i*  i  r  tnilique,  et  assembla 
dans  sa  retraite  un  grand  nombre  de  ûUèles 
qui  se  dévouèrent  au  aerviee  de  Dieu.  Unslie 
par  ses  grandes  vertus  et  par  ses  g^eneax 
miracles,  il  alla  dans  une  heureuié  vieiUasBe 
se  réunir  à  ses  pères. 

An  territoire  de  Reims,  saint  Thierri, 
prêtre,  disciple  du  bienheureux  Remi. 

A  Angonlème,  saint  Cibar,  abbé. 

AKmèse,  saint  Siméon,  eonfèsseorsar- 
nommé  Sains,  qui  contrefit  l'insensé  pour 
l'amour  de  Jésus-Christ,  mais  dont  Dieu  fit 
connaître  la  sagess<?  par  d'éclatants  miracles. 

A  Viceuce,  le  décès  de  samt  1  iubauiti,  er- 
mite de  1a  fluniUe  des  comtes  de  Gbaai- 
pagne,  que  le  pape  Alexandre  III  mit  sa 
nombre  des  saints  à  cause  4*  sa  saioteté  et 
de  l'édaide  aea  minelee. 


Digrtized  by  Google 


LE 


3(IM  X' 


JOUR  VA  nmjKt, 


Jft  LA  imi  u 


«  b  c 
7  1» 


defghikimupqrsio 
M  II  »  H  l«  I»  M  17  M  If  M  11  tt  tS  M  K 

A   B   C   D  EfFGHMNP 

i6   27S8   20  3Oti23«»4t 


UARTYROLOGB  ROUAIN. 

A  Gonstanttiiopla,  1m  saintt  marfy»  En- 
loge  et  ses  compagnoDS. 

A  Césarée  eti  Cappadoon,  saint  Hyacinthe, 
l'un  des  chambellans  de  l'empereur  Trajan, 
qui  ayaol  été  accuse  d'être  chrétiea,  fut  ap- 
pliqué à  divers  snpplioes  et  Jelé  en  prison, 
oà  il  mcrarat  de  ftdm. 

A  Chiusi  en  Tbscane,  les  saîuts  martyrs 
Irénée,  diacre,  et  Mustiole,  femme  âgréf*,  qui, 
après  avoir  <^nduré,  sous  l'empereur  Auré- 
,  diverses  tortura  atroces,  obtinrent  Ift 


La  YisitatîDu  de  la  Uenhenrense  Vierge 
Marie  à  Elisabeth. 

A  Rome,  sur  la  voie  Aiuélienne,  la  nais- 
sance au  ciel  des  saints  martyrs  Processe  et    palme  du  martyre 


Hartinien,  qui,  baptisés  par  saint  Pierre  dans 
Il  prison  Mamertine,  eurent,  sous  Néron,  la 
face  brisée,  endurèrent  le  chevalet,  les  ocp.s, 
la  bastonnvide,  le  feu,  les  fouets  anné^  do 
pointes  de  fer  ;  et  obtinrent,  en  périssant  par 
le  glaive,  la  palme  du  martyre. 

De  plus,  à  Rome,  le  supplice  à»  troii  sol- 
dats, qui,  s'étant  convertis  à  la  vue  du  ntaiv 
tyre  de  saint  Paul ,  méritèrent  d'aller  avec 
lui  participer  à  la  gloire  céleste. 


Le  même  joor,  les  saSnU  martyrs  Marc  et 

Mucien,  décapités  pour  Jésus-Christ.  Un 
jeune  enfant  les  ay.iiil  avertis  tout  haut  de 
ne  pas  sacrifier  au.x  idoles,  ou  lu  lit  buUre  de 
verges;  et  comme  il  persistait  avec  plus  d'ar- 
deur à  confesser  Jésns-Ciirist,  il  fut  mi»  à 
mort  avec  un  nommé  Paul,  qui  l'enooum- 

geiit. 

A  Laodicée  en  Syrie,  saint  Anatole,  évêque, 
qui  a  laissé  des  écrits  admirables  non-seule- 


Le  même  jour,  en  Campaoie,  les  saints  ment  pour  les  hommes  pieux,  mais  aussi 

martyrs  Ariston,  Cresoeirtien,  Eatychiai,  pour  les  philosophes. 

IhlMin,  THal,  Juste,  Félicissime,  Félix,  A  itltino,  saint  Héliodore,  évftque,  eéièèro 

Marde  et  Symphorose,  qui,  pendant  la  plus  par  sa  sciwoeet  par  sa  sainteté, 

grande  rigueur  de  la  (xnséc  ution  de  i'empe-  A  Ravenne,  saint Dathe,évéque  et  ooofes- 

reiir  Dioclétien,  reçurent  la  oouronne  du  seur. 

martyre.  A  Edesse  en  Mésopotamie,  la  l'rausla- 

A  Winchester  en  Angleterre,  saint  Swî-  tion  de  saint  Thomas,  apôtre,  apporté  des 

iiitt,  évèqne,  dont  la  sainteté  ftit  manifestée  Indes  en  cette  ville,  et  depuis  transfigré  à 


parles  miracles  qu'il  opéra. 

A  Bamberg,  saint  Othon,  évêque,  qui  évan- 
géliâa  les  peuples  de  la  Poméranie,  et  les 
convertit  à  la  foi. 

A  Tonts,  le  déeis  de  sainte  Ifonégoode, 


Ortone. 


tB  TROISIfiHE  JOUR  DE  JUILLET, 


LE  aUàTRltVE  JOUR  DE  JUILLET, 

es  Là  Ltma  Lt 

bcdefghiklmapqrslu 
la  11  II  lt  M  M  M  17  lt  W  M  il     ta  14  s»  tt  «T 

A    B   C  DEFFGHMNP 


DE  LA  mm  LE 


Les  prophètes  Osée  et  Aggée. 

En  Afrique,  la  naissance  au  del  de  saint 
Jucnndien,  martyrjeté  à  la  mer  ponr  Jésus^ 

Christ. 

Au  territoire  du  Berri,  samt  Laurien,  évé- 
A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Try  phon,    que  de  Sé  ville  et  martyr.  Son  chef  a  été  porté 
«Idoaaeantns.  à SéviUe  en  Espagne. 
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A  Sirmich ,  les  saints  maityn  Innoeent  «t 

Sébastie,  avec  trente  autres. 

AMadaunî  en  Afrique,  saint  Nainplianion, 
martyr,  et  ses  compagnons,  qu  il  encoura- 
gea au  flombat,  et  qaH  ooodniflit  &  ta  gbdra 
oâeste. 

A  Cyrène  en  Libye,  saint  Théodore,  èvAqve, 
qui ,  pendant  la  per^aitior!  fit;  Diodéfien, 
ayant  été  battu  avec  de.s  fouets  garnis  de 
plomb,  eut  la  lanj^ue  coupée,  sous  le  prési- 
dent Dignien,  et  à  la  Ibi  monrat  en  paix  avee 
la  qualité  de  confesseur. 

Le  même  jour,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  Klavien,  second  du  nom,  évêque  d'An- 
lioche,  et  Elie,  evèque  de  Jérusiileni ,  qui, 
après  avoir  été  exiler  par  l'empereur  Auas- 
tase,  pour  la  défense  du  oondle  de  Chalcé- 
doinc,  entrèrent  TÎctorieoxdana  le  n|KM  du 
Seigneur. 

A  Augsbonrg,  saint  Ulric,  évêqtje,  admi- 
rable pur  son  abstinence ,  sa  liliéraiité,  sa 
vigilance,  et  célèbre  par  le  don  des  miracles. 

A  Lisbonne,  sdnto  EUsabefh,  veuve,  râne 
de  Portugal,  dont  la  fête  se  célèbre  le  8 de 
juillet,  suivant  ia  disposition  du  pape  inno- 
cent XII. 

A  Tours,  la  Translation  de  saint  Martin, 
évfiqne  et  confesseur,  et  la  Dédicace  de  Té- 
gliae  qui  porte  son  nom,  conaacrée  le  même 
Jour  quil  avait  été  ordonné  évéqne  quelques 
années  avant 

LE  CnifiUlÈllE  JOUR  DE  JUILLET, 

DE  U  LVIB  IB 
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A  Rome,  sainte  Zoé,  martyre,  firaune  du 
bienheureux  martyr  Nicostrate,  qui,  du 
temps  de  l'empereur  Dioclétien ,  offrant  sa 
prière  à  Dieu  au  tombeau  du  bienheureux 
apôtre  Pierre,  lut  arrêtée  par  les  persécu- 
teurs, et  jetée  dans  une  prison  très^beeure, 
puia  snapendne  par  le  cou  et  par  les  cheveux 
ànn  arbre,  sous  lequel  on  excita  une  hor- 


ES  fiAlNTS. 

rible  fumée:  elle  rendit  Tesprit  en  confies* 

sant  le  nom  de  Jésus-Cbrist. 

En  SjTie,  la  naissance  au  ciel  de  «aint  Do- 
mice,  martyr ,  qui  [uv  ses  miracles  procure 
des  Uena  nombreux  aux  habitants  de  eelle 
contrée. 

.\  Cyrène  en  Libye ,  sainte  Cyrille ,  mar- 
tyre, qui,  pendant  la  perst'cuîion  de  Dioclè- 
tieu,  tint  longtenips  dans  sa  main  des  rhar- 
bons  ardents  avec  de  l'eucens,  saiiB  la  re- 
muer, de  peur  que  quelqB^an  de  ces  cliar- 
boos  venant  à  tomber,  éUe  ne  partt  a^ 
sri  rin  •  aux  idoles;  enfin ,  ayant  eu  le  corps 
lun-riblement  déchiré,  elle  alla,  parée  de  son 
propre  sanp,  se  présenter  à  sou  divin  Kpoui. 

A  Jérusalem,  saint  Allianase,  diacre,  qui, 
pour  avoir  défendu  le  saint  condle  de  Chai' 
cédoine,  fût  arrêté  par  les  hérétiques,  éprou- 
va de  leur  part  divers  tourmnts,  et  périt 
enfin  par  le  p-laive. 

En  Sicile,  saint  AgatboQ  et  sainte  Tri- 
pbiue,  martyrs. 

A  Tomes  en  Scythie,  les  safaits  martyri 
Marin,  Théodote  et  Sédophe. 

A  Trêves,  saint  Numérien,  évèqne  et  eon- 
fesseur. 

A  San-Sevérino,  dans  la  marche  d'Ancôoe, 
sainte  Philomène,  vierge. 

LE  SIXIÈME  JOUR  DE  JUILLET, 
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L'Octave  des  saints  apôtres  Pierre  et  Paul. 

£q  Judée,  saint  Isaïe,  prophète,  qui,  sous 
le  roi  Manaasès,  Ait  sdé  en  deux,  et  entené 
sous  le  chêne  de  Rogel,  pria  du  courant  des 

eaux. 

A  Rome,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Iran- 
quillin,  martyr,  père  des  saints  Marc  et  Ma^ 
cellieu,  qui  fut  converti  à  Jésus-t^lirist  par 
saint  Sélieatien,  martyr,  baptisé  par  le  biiai* 
beuieux  Pdyearpe^  pvftbre,  etordonné  prlln 
par  le  pape  saint  Ctius.  Le  Jour  de  l'Octave 
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des  Apôtres,  comme  il  priait  au  tombeau  d*^ 
saint  Paul,  sous  l'empereur  Dioclétien,  ayant 
été  pris  par  lââ  païens  et  lapidé,  il  accomplit 
«n  martyre. 

A  Fieeoli  ea  T<Meaiie,«diit  Romale,  évéque 
et  martyr,  disciple  da  bienheureux  apôtre 
Pierre,  qui  lui  donna  la  mi5??ion  de  pn'cher 
l'Evangile.  Apres  avoir  annoncé  Jesus-Chrisl 
en  plusieurs  lieux  de  l'Italie ,  de  retour  à 
Fieedli,  il  iiiAriU>  avec  quelqueB-uos  de  ws 
compagnons,  sou  l'empereiir  DomîtieD,  la 
palme  du  mat}Te. 

En  Carapanie,  sainte  Dominique,  vierge 
et  martyre,  qui,  ayant  brisé  des  idoles,  sous 
f  empereor  DiocléUen,  (ùt  exposée  aux  bêles. 
N'en  aérant  reçu  aneim  mal,  elle  tut  déea- 
pitée,  et  son  âme  s'envola  au  ciel.  Son  corpa 
est  conservé  nver  une  grande  vénération  à 
Tropéa  en  Ca!  itne. 

Le  même  jour,  samte  Lucie,  martyre,  née 
en  Csmpeme,  qui ,  ayant  été  prise  et  touP> 
mentée  cmeUement  par  le  lientamnt  Rictio- 
vare,  le  convertit  à  Jésus-Christ  :  on  lenr 
«dtjoignit  Antonin,  Sé vérin,  Diodore,  Dion 
et  dix-sept  autres,  qui  fiarUigèrent  leurs 
supplices  el  leurs  courouucâ. 

Au  temtoire  de  Trêves,  saint  Goar,  prêtre 
etconCBSienr. 


LE  bEPTlÈME  JOUR  DE  JUILLET, 
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A  Rome,  les  ssints  martgrrs  dande,  gref- 
fier du  flfle;Nico8trate,  gteUBeten  dieÇ  Ces- 

torie,  Victorin  et  Sympborien,  que  saint  Sé- 
bastien convertit  à  .Icsus-Christ,  et  qtii  furent 
baptisés  par  le  bienheureux  Polycarpe, 
prêtre.  Comme  ils  s'occupaient  de  rechercher 
hs  corps  des  saints  martyrs,  le  juge  Fabien 
les  ût  arrêter,  et  ne  oessa,  pendant  dix  jours, 
de  les  harceler,  et  par  menaces,  et  par  ca- 
rcKes;  mais,  ne  pouvant  ani»mMm^fn» 


jE  romain.  i07 

ébranler,  il  les  Ût  mettre  trois  fois  à  la  tor- 
ture, puis  jet«r  à  la  mer. 

A  Durauso  eu  Macédoine ,  les  sauits  mar- 
tyrs Péregrin,  Luden,  Pompée,  Hésychius, 
Papîua,  Satnmin  et  Germain,  tous  Italiens, 
qui,  pendant  la  persécution  de  Tn^an,  s'é- 
tant  réfuf^iés  dans  cette  ville,  el  voyant  l'c- 
vèque  saint  Aste  mis  en  croix  pour  la  foi  do 
Jésus-Christ,  confessèrent  à  haute  voix  qu'ils 
étaient  ehrêtietts:  arrêtés  par  Tordre  du 
juge,  ils  furent  précipités  dans  la  mer. 

A  Pérouse,  le  bienheureux  Benoit  XI,  de 
Trévise,  de  l'ordre  des  Frères  Prêcheurs, 
qui,  pendant  son  court  pontiûcat,  contribua 
admtrablemeiit  à  rafifermissement  de  la  paix 
de  rfigltse,  au  rétablissement  de  la  disei^ 
pline,  et  à  la  pr>  )[>:iK<diODde  la  religion. 

A  Alexandrie,  la  ii.ussanee  au  ciel  de  saint 
Pantène,  homme  apo.stolique,pleindescience 
et  de  sagesse,  qui  fut  animé  d'un  si  grand 
zèle  et  de  tant  d'amoui-  pour  U  parole  de 
IHeu,  que  dans  Tardeur  de  sa  foi  et  de  scm 
dévouement,  il  passa  jusque  dans  les  con- 
trées les  plus  reculées  de  rOrieut,  pour  évan- 
géliser  les  nations  barb  ues  .  dViù  étant  re- 
tourné à  Alexandi'ie,  sous  Autouin  taracaila, 
il  nxmmt  en  paix. 

A  Brescia,  sûnt  ApoUone,  évêqua  et  oon- 
fesseur. 

En  Saxpj  saint  Guillebaud,  premier  évoque 
d'KichstadI ,  qui  ,  avec  :saint  Bonilace,  tra- 
vailla a  prêcher  l'Evangile,  et  convertit  plu- 
sieurs peuples  à  Jésus4]3irist 

Bn  Auvergne,  saint  Allyro,  évêqne. 

A  IJrgel  en  Catalogne,  saint  Eude,  évéque. 

En  Anfj:leterre,  saint  Hedde,  évéque  des 
Saxons  occidentaux. 

A  Gray  en  Franche-Comté,  le  bienheu- 
reux Piorre  Fourier,  dianoine  régulier  de 
la  Congrégation  du  très-saint  Sauveur, 
illustre  par  ses  vertus  et  ses  miracles. 

En  Angleterre,  sainte  Aubiei^,  vierge, 
tille  du  roi  des  Anglais. 
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Sainte  Blisabetti,  veuve ,  veiiM  du  Portu- 
gal, illustre  par  ses  vertus  et  ses  miracles  : 
le  pape  Urbain  Vlil  l'a  placée  aunnubiedee 

sunts. 

Dans  l'Asie  Mineure,  saint  Àqnila,  et  sainte 
PiûcUle,  sa  lèmme,  dont  ert  feit  imntioD 
aux  Actes  des  apôtres. 

A  Piorto,  cinquante  bienheureux  soldats^ 
martyrs,  qui ,  s'étant  convertis  au  martyre 
de  sainte  Bonose,  et  ayant  élii  baptisés  par 
le  pape  saint  Félix,  furent  mis  à  mort  pen- 
dant la  perséculioD  d'Aurétien. 

En  Palestine ,  saint  Procope,  martyr  qui, 
sous  Tempereur  Oioclétien,  fut  conduit  de 
Scylhopolis  à  Césarée,  où  le  juge  Fabien, 
voyant  la  fermeté  de  sa  première  réponse , 
lui  iit  trancher  la  lùte. 

A  Gonstantinople,  plusienrs'sajnts  moines 
Abrahamileft,  qtii,  à  cause  du  culte  des 
saintes  images,  ayant  résisté  à  reiupeseur 
Tliéophile.  accomplirent  leur  martyre. 

A'Wurtzbourg  eu  Allemagnu,  saiul  Kilien, 
évêque,  qui,  ayant  été  envoyé  par  le  souve- 
rain Pontife  pour  prêcher  rEvaoglle,  opéra 
de  nombreuses  conversions,  et  fut  mis  i  mort 
avec  ses  compagnons,  saint  Goimaa,  prfitre , 
et  saint  Totnan.  diacre. 

A  Trêves,  saint  Auspice ,  évêque  et  con- 
fesseur. 

LE  NEUVIÈME  JOUR  DE  JUILLET, 
MLALOKBU 
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A  Rome,  à  la  Goutte  qui  coule  tot^ours,  la 


DES  SAINTS. 

naissance  au  ciel  saints  martyrs  Zénoa 
et  de  plusieurs  autres  saints,  an  nombre  de 
dix  mille  deux  cent  tn^. 

A  Gortyne,  en  Crkie,  saint  Cjrrille  évéqoe, 
qui,  pendant  la  persécution  de  Dèce,  aoosle 
président  Luoius,  ftit  jeté  dans  les  flammes; 
mais  ses  liens  ayant  été  brûlés,  il  en  sortit 
sain  et  sauf  :  alors  le  juge,  étonné  de  ce  tm- 
rade,  le  relâcha.  Voyant  qu'il  prêchait  de 
nouveau  Jésu»43iri8t  avec  une  nouvelle  ar« 
deur,  il  le  flt  décapiter. 

Dans  la  ville  de  Thora,  sur  le  lac  de  Vé- 
lino,  le  martyre  de  sainte  Anatolie  et  de  saint 
Audax,  sous  1  empereur  Déce.  Auatolie, 
vierge  consumée  i  Dieu,  «psès  avoir  attiré 
à  la  foi  de  Jésus-Christ  plusieurs  personnss 
qu'elle  avait  guéries  «le  leurs  maladies  dans 
toute  la  marche  d'iVncône ,  fut,  par  l'ordre 
du  juge  Faustinien,  appliquée  à  diverses 
sortes  de  supplices;  ayant  été  délivrée  d  uo 
serpent  lancé  contre  die ,  elle  convertit  Att- 
dax  :  enfin,  tandis  que  la  sainte  fille  priait 
les  bras  étendus,  on  la  perça  d\m  conp  d'é- 
pe  >;  \n:],\x  f  it  mls  auBsi on  prison»  ct sus- 

Mtùl  décapité. 

A  Alexandrie ,  les  saints  martyrs  i^atber- 
mnthe,  Coprës  et  Alexandre,  qui  sool&iieiit 
la  mort  sous  Julien  TAposlat. 

A  la  Brille  en  Hollande,  le  supplice  cruel 
des  dix-neuf  martyrs  de  Gorcum.  qni ,  yiour 
avoir  défendu  l'antorité  de  l'Eglise  et  la  pré- 
sence réelle  de  Jésus-Christ  dans  l'Eucha- 
ristie^ fiirent  outragés  et  tourmentés  en  di- 
veiMS  manières  par  les  calvtniatesi,  et  aocom* 
plirent  enfin  leur  martyre  par  le  dernier  <iq>- 
plice. 

A  Marlûle,  saint  Urice,  évêque,  qui,  sons 
le  juge  Marcien,  ayant  beaucoup  soulTert 
pour  la  M,  et  convectl  à  lénu-Chriatooe 
multitude  infinie  de  peuple,  monmt  en  paix 

avexi  la  qualité  de  confesseur. 

A  Citta  di  Castello .  sainte  Véronique  de 
Juliani,  de  Tordre  des  Mineurs  capucins,  ab- 
besse  du  monastère  de  cette  ville,  naliro  de 
Menatelb,  dans  le  dioeèsa  d'Uriiin,  célàb» 
par  son  ardeur  pour  les  souffrances,  pir 
toutes  ses  autres  vertus .  et  par  le?  fa\'eurs 
célestes  dont  elle  fut  comblée.  £Ue  fut  mite 
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au  nombre  des  sûntes  vierges  pai-  lu  pupe 
Grégoire  XVI. 

LE  DIXIÈME  JOUR  DE  JUILLET, 

DS  U.  LUXE  Ut 
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A  Rome,  le  martyrtî  îles  saints  sept  frères 
martyrs,  flls  de  sainte  Félicité,  c'est-à-dire 
Janvier,  Félix,  Philippe,  Silvain,  Alexandre, 
Vital  et  Martial,  qui,  sous  Publius,  préfet  de 
la  ville,  souflrirent  la  mort  du  temps  de  l'em- 
pereur Antonin.  Janvier,  d'abord  battu  de 
verger ,  endura  ensuite  les  rigueurs  de  la 
prison,  et  fut  tué  à  coups  de  cordes  plom- 
bées ;  Fâix  et  PhiUppe  ftireat  assommés  & 
coups  (le  bAlon;  Silvaiu  fat  prédpitù  d'un 
lieu  éle  Vf  ;  A  lexandre,  Vital  et  Martial  eurent 
la  téte  tranchée. 

De  plus,  à  Rome,  les  saintes  vierges  mar- 
\yns  RuÛue,  et  Seconde,  sa  sceur,  qui,  pen- 
dantls  perséentiMi  de  Valérien  etde  Gallien, 
eodorèrent  divers  tourments,  après  lesquels 
l'une  eut  la  tête  fendue  d'un  coup  d'épée, 
et  l'autre  fut  dpeapltfip.  Lcui^s  corps  reposent 
dans  la  basilique  de  Suiut-Juan-de-Latran, 
près  du  baptistère,  où  on  les  conserve  avec 
l'hoDiieur  qui  leur  est  dû. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  Janvier, 
Marin,  Nabor  et  Félix,  décapitt^. 

A  Nicopnlis  en  Arménie,  les  saints  mar- 
tyrs Léouce,  Maurice,  Daniel  et  leurs  com- 
pagnons, qui,  furent,  sous  Tempereur  Lici- 
nius  et  le  président  Lysus  ,  d'abord  torturés 
de  plusieurs  uianlères,  et  achevèrent  leur 
mnrfvro  dans  le  feu,  où  ils  furent  jt'tt's. 

Eu  i'isidie,  les  saints  martyrs  Itianor  et 
SUvûn,  qui,  après  avoir soulTert  do  très- 
mids  supptices  pour  le  nom  de  Jésus^hiist, 
ayant  été  décapilés,  reçurent  la  coiiromie 
céleste . 

A  loone,  saint  Apollone,  martyr,  qui  ache- 
va sur  la  croix  un  iiluslre  martyre. 
A  Gaud,  sainte  Amelberge,  vierge. 
Ton.  n. 
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A  Rome,  le  bienheureux  Pie,  pape,  qui, 
durant  la  persécution  de  Marc-Aurèle-Auto- 
nin ,  reçut  ia  coiiroqne  du  martyre. 

A  Nicopolis  eu  Arménie,  la  naissance  au 
ciel  des  saints  martyrs  Janvier  et  Pélagie, 
qui,  après  avoir  été  torturés  pendant  quatre 
jour-  j  ar  les  supplices  du  chevalet,  les  ongles 
de  fer,  1<  s  ti'is  de  pots  cassés,  accomplirent 
leur  martyre. 

Dans  le  diocèse  de  Sens,  saint  Sidroin, 
martyr. 

A  leone,  saint  Hsiden ,  qui ,  éprouvé  par 

beaucoup  de  tourments,  parvînt  à.  la  gldre, 
sous  le  préstilent  Péreunius. 

A  Sifîe  eu  Patnpliilie,  saint  Cindéc,  prêtre, 
qui,  sous  l  empereur  Diocléticn  et  le  prési- 
dent Stratonique,  après  plusieurs  tourmeuts, 
lût  Jeté  dans  le  fea;  mais,  n*en  ayant 
reçu  aucun  mal,  il  rendit  'enfin  respriten 
priant. 

A  iircscia,les  saints  martyrs  Savin  et  Cy- 
prien. 

A  Bergame,  saint  Jean,  évêque,  qui,  pour 
la  défense  de  la  foi  catholique,  fût  mis  à  mort 

par  les  ariens. 

A  Cfrdoue.  saint  Aliondc,  prêtre,  qui  mé- 
rita la  couronne  du  martyre  pour  s'être  élevé 
contre  la  secte  de  Mahomet. 

Au  territcdre  de  Poitiers,  saint  Saviu,  con- 
fesseur. 

* 

LE  DOUZIÈME  JOUR  DE  JUILLET, 
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Au  monastère  de  Passiguauo  près  de  Flo- 
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mm,  niBt  Ican  Gnalbert^  «bbé,  instttateiii 

de  l'ordre  de  Vallomlmiiae. 

A  Milan,  les  saints  martyrs  Nabor  et  Félix, 
qui  souffrirent  pendant  la  persécution  de 
Maximien. 

En  Chypre,  le  bienheureux  Jason ,  ancien 
disciple  de  Jésiu^Sirist. 

A  Aqi^lée,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Hermagoras,  disciple  de  révangêlislc  saint 
Marc,  et  premier  évôque  de  cette  ville,  à  qui 
le  don  de  guérir  les  maladies  ,  l'applica- 
tion à  prêcher  rËvangile,  le  zèle  à  csonverlir 
des  penplee  entien,  ettiièient  toutes  lortes 
de  many^  traitements.  Il  fût  enfin  déca- 
pité avec  Forttmat,  son  diacre,  et  mérita  un 
triomphe  étemel. 

A  Lucques  en  Toscane ,  le  bienheureux 
Paulin ,  qui  fut  ordonné  premier  évéqne  de 
eette  ville  par  u&sA  Pierte,  etqni,  apfès  de 
nnnbreaz  cembate,  tous  Néron,  consomma 
son  martyre  au  pied  du  mont  de  Vun,  a?ee 
plusieurs  de  ses  compagnons. 

Le  même  jour,  le  martyre  des  saints  Pro- 
cnle  et  Hikrion,  qui,  après  avoir  enduré  de 
trèft«ruéb  tourments  sous  rempneor  Tra- 
jan  et  le  préûdent  Marin»,  parvinrent  à  la 
palme  du  mar1>Te. 

A  Lentini,  sainte  Epiphane,  qui  rendit 
l'esprit,  sous  l'empereur  Dioclétien  et  le  pré- 
sident Tertylle,  après  avoir  eu  les  mamelles 
coupées* 

À  Tolède,  sainte  Marcienne>  vierge  et  mar- 
tyre, qui,  ayant  été  exposée  aux  bèfes  pour 
la  foi  de  Jésus-Christ,  et  mise  en  pièces  p,u" 
un  taureau,  obtint  la  couronne  du  martyre. 

A  Lyon,  saint  Viventiol,  évôque. 

A  Bologne,  saint  Patetuen,  évéqne. 

US  TREIZIÈME  JOUR  DE  JUILLET, 

BB  LA  LDHS  U 
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A  Rome,  saint  Auaclet^  pape  et  martyr, 
qui,  après  saint  dément,  gouvtioa  l'E* 


glise,  et  l'honom  par  m  gloclflax martyre, 
lie  même  joor,  les  saints  loil  et  Esdiis, 

prophètes. 

Eu  Macédoine,  le  bienheureux  Silas,  qui, 
étant  un  des  premiers  entre  les  Frères,  fut 
destiné  parles  apôtres  pour  aller,  avec  saint 
Paul  et  saint  Bamalié,  vers  les  égUses  des 
(ientils.  n  remplit  cette  mission  avec  le  zèle 
d'un  homme  rempli  de  la  grAce  de  Dieu. 
Après  avoir  glorifié  Jésus-Cbrist  par  se« 
souffrances,  il  mourut  enfin  en  paix. 

De  pluS)  saint  Sérapion,  martyr,  qui,  aoos 
Temperenr  Sévère  et  le  piésideat  A^nfla, 
parvint  par  le  Uni  à  la  eouronne  du  mar^ 
tyre. 

Dans  rile  de  Chio ,  sainte  Myrope ,  mar- 
tyre, qui,  sous  l'empereur  Dèce  et  le  prèù- 
dentlinniéiieD,  après  avoir  été  assommée  à 
eoups  de  levier,  ésaigni  vers  le  Seigneur. 

En  Afrique,  les  saints  ooofesseors  Eugène, 

évêque  de  Carthage,  célèbre  par  sa  foi  et  ses 
vertus,  et  tous  les  clercs  de  la  même  église, 
au  nombre  d'environ  cinq  cents,  ou  même 
davantage,  qui,  pendant  la  persécution  des 
Vandales,  sous  Hnnérie,  rot  arien,  endu- 
rèrent les  fouets  et  la  fsim;  et  parmi  eux, 
plusieurs  enfants  lecteurs  ;  tous  souffrirent 
avec  joie  pour  le  Seigneur  les  ripu-'urs  d'un 
cruel  exil. Les  plus  nobles  d'entre  eux  étaient 
Tarchidiacre,  nommé  Salutaire ,  et  Muritte, 
le  seeond  dee  ministres  de  cette  église,  qui, 
étant  pour  la  troiai^e  fois  eonflBeieurs  de 
Jésus-Cluist,  eurent  la  gloire  d'avoir  posé* 
véré  constamment  tîans  son  service. 

Kii  Bretagne,  sauit  Tufiaf,  évêque  et  con- 
fesseur, homme  d'une  admirahle  simplicité 
et  d'une  rare  innoeence. 

LE  QUATORZIÈME  lOOR  DE  JUILLET, 

n  LA  LCKS  U 
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A  Lyon,  le  décès  de  saint  Bonaventure, 
cardinal  et  évêque  d'Albano,  confesseur  et 
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docteur,  dé  fordie  des  Aèveelfiiieiu»,  le- 
nommé  pour  sa  dodrine  et  pour  la  saintelé 

de  sa  vie. 

A  Rome,  saint  Just,  soldat  sous  le  tribun 
Claude,  qui  crut  en  Jésus-Christ  par  l'appa- 
rition miraculeuse  d'une  croix  ;  ayant  uté 
baptisé,  il  dcmna  tons  «es  Uens  aux  pauvres; 
sur  qoA  Û  Ait  arrêté  parle  préfët Magné- 
tiuB,  et  par  son  ov^  cin  le  battit  à  coups  de 
nerfs ,  on  lui  mit  un  casque  brûlant  sur  la 
tète,  et  on  le  jeta  dans  un  br^^er;  mais  le 
léune  lui  ayant  fiait  aucun  mal,  et,  n'ayaot 
pas  même  perdu  un  seul  cheveu ,  îl  rendit 
l'esprit  en  eoofiHiant  le  nom  dn  Sanvenr. 

A  Snope,  dans  le  Pont,  saint  Phocas, 
marty  r,  th  '-rjnp  de  celte  ville,  qui,  sous  l'em- 
pire de  Trajan,  ayant  souifertavec  courage 
la  prison,  les  chaînes,  le  fer  et  le  feu  pour 
l'amoar  de  Jésns-Cfariat,  ii*«nvoln  an  dd, 
Seaieliqnes  ftuwnt  portées  à  Yieone  en  Oaqp 
phiné,  et  leposent  dans  Téglise  des  Saint»-. 
Apdtres. 

A  Alexandrie,  saint  liéraclas,  évêque, 
homme  d'une  si  grande  réputation,  que 
l'htsioffiographe  Joies  Afticdn  rapporte  qn*jl 
alla  exprès  à  Alexandrie  pour  le  voir. 

A  Carthage,  saint  Gyr,  évêque,  dont  saiot 
Augustin  pnmon^  l'éloge  le  Jour  de  sa 
fête. 

A  COme,  saint  l'élix,  premier  évêque  de 
cette  iriUe. 

A  Breacàa,  saint  OptadÎMi,  évéqne. 

A  Itevaiter,  dans  les  Paya^Bas^  saint  Mex^ 
cellin,  prêtre  et  confesseur. 

A  Homo,  saint  Camille  de  Lellis,  confes- 
seur, instituteur  àoa  Clercs  réguliers  mi- 
nistres  des  infirmes;  célèbre  par  ses  vertus 
et  ses  mirades,  il  ftit  placé  au  nondne  des 
aaiiita  par  le  pope  Benett  Xiy. 


LE  QUINZIÈME  JOUR  DE  JUILLET, 
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A  lîamberg,  saint  Henri  I",  empereur, 
qui  conserva  la  virginité  perpétuelle  avec 
sainte  Cunégonde  son  épouse,  et  qui  déter- 
mina saint  Etienne,  roi  de  Hongrie,  à  em- 
loasser  la  foi  de  Jésos43irist  avec  presque 
tout  son  royaume. 

A  Porto,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Eutrope,  Zosime  et  Bonose,  sn  urs. 

A  Carthage,  le  bienheureux  Catulin, 
^SaciOi  dont  saint  Augustin  prononça  le  pa- 
négyrique; et  les  saints  Janvier,  Flofenoe, 
Jolie  et  Juste,  martyrs,  dont  les  corps  re- 
posent dans  la  haslFique  de  Fausfe. 

A  Alexandrie  les  saints  martyrs  Philippe, 
Zénon,  Narsée,  et  dix  enfants. 

Dans  l'Ile  de  TénédoSj  aeint  Abndime, 
martyr,  qui  souffrit  la^mort  soua  Diodétien. 

A  Sébaste,  saint  Antiochus,  médedn,  qui 
eut  la  tête  tranchée,  sous  le  président  Adrien, 
et  comme  au  lieu  de  sang  il  n'en  sortait  que 
du  lait,  le  boun-eau,  nommé  Cyriaque,  se 
convertit  à  Jésus^Uhrist,  et  souMt  aussi  le 
martyre. 

A  Pavie,  saint  Félix,  évêque  et  martyr. 

A  Nisibe,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Jacques,  évêque  de  cette  ville,  homme  d'une 
grande  saioteté ,  célèbre  par  mu  érudition 
et  ses  mirades.  U  filt  du  nombre  des  conbe- 
seurs  pendant  lapeiaéeutionde  Gdèfe-liail- 
mien)  et  un  de  ceux  qui  [condamnèrent  la 
détestable  hérésie  d'Arius  au  concile  de  Ni- 
cée.  Ce  fut  aussi  par  ses  prières,  et  par  celles 
de  i'évèque  Alexandre ,  que  cet  hérésiarque 
reçut  à  Gonstantinople,  en  rendant  ses  in- 
testins^ le  diàtinieni  de  son  Impiélé. 

A  Naples,  saint  Athanase,  évêque  de  cette 
ville,  à  qui  l'impie  Sergius,  son  neveu,  fit 
toutes  sortes  d'outrages,  et  qu'il  chassa  de 
5UU  siège.  Accablé  de  miâèi'es^  U  paasa  de  la 
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terre  au  ciel,à  VeroU,  du  tempa  de  ICliartes 

10  Chauve. 

A  Palerme,  l'invenlion  du  corps  de  sainte 
Rosalie,  vierge  palermitaiDe,  qui,  ayant 
été  trouvé  miracaUmaeniMit,  sous  le  pontifl- 
caid'Urbain  VIII,  déUvra  la  Sicile  dA  lapeste, 
dons  l'amiée  da  Jubilé. 

LE  SEOUfeME  joint  DE  JUILLET, 

PB  LA  LCKB  U 
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La  fête  de  la  bieoheiirettia  Yieige  Mâtie 

duMont-Carmel. 

La  naissance  au  ciel  de  saint  Fauste,  mar- 
tyr, qui,  sous  ûèce,  fut  vais  en  croix,  et  y 
irécnitdiiqjmi»;a3WiitâéeiMiUep«râé  de 
flèches,  il  entra  dans  le  del. 

A.  Sébaste  en  Arménie,  les  saints  martyrs 
Alhénogène,  évôqiie,  avec  dix  de  ses  dis- 
ciples, sous  reoipereur  Dioclétien. 

A  Antioche  en  Syrie,  la  naissance  au  ciel 
de  saint  EustaOïe^  évêque  et  ooofissseur,  cé> 
lèbre  par  aa  aeienca  etaa  aûnteté,  qui,  sous 
Constance,  empereur  arien},  fut,  pour  la  foi 
catholique,  exilé  à  Trajanople  ea  Tluaoe,  où 

11  s'endormit  dans  ie  Seigneur. 

Le  même  jour,  saint  Hiiariu^  moine,  qui, 
ayant  été  arrêté  avee  aidnt  Donat,  pendant  la 
perséention  de  Julien,  et  reftasant  de  sacri- 
fier, lut  lirappé  da  coupa  de  bâton,  et  aclieva 
son  martyr  à  Are^zo  en  Toecane^  d*où  son 
corps  a  été  porté  à  Oslie. 

A  Trèveâ,  saint  Vaienliu,  évêque  et 
*  martyr. 

A  Cordooe  en  Espagne,  saint  Sisenand,  lé» 
lite  et  martyr,  qui  fut  égorgé  par  les  Sar- 
rasins pour  la  foi  «le  Jésus-Christ. 

A  Zanctite,  eu  llaiiiaut,  les  saints  martyrs 
Bainelde,  vierge^  et  ses  compagnons,  mas- 
sacrés par  les  barbares  pour  la  fiotde  Jésos- 
Cbfist. 

A  Itarigamej  saint  Domnion,  martyr. 


DES  SAims. 

A  Capoue,  saint  Yitaiien^  évêque  et  oom- 
fesseur. 


LE  DIX-SEPTIÈIIB  JOUR  DE  JUILLET, 

PB  LA.  LljMK  m 
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A  l\omp,  siint  Alexis,  confesseur,  flls  du 
sénateur  Euphémien ,  qui ,  laissant  son 
épouse  vierge,  s'enfuit  de  sa  maison  la  pre- 
mi^  nuit  de  ses  nooes;  et  après  un  long 
pèleEÎnage,  étant  revenu  à  laYilla,  fiit  reçu 
dans  la  maison  de  son  p^,  en  qualité  de 
pauvre;  il  y  demeura  caché  pendant  dix- 
sept  ans .  trompant  ainsi  le  monde  par 
un  nouvel  arliûce  ;  mais  il  fut  reconnu 
après  sa  mort  par  une  voix  qn*on  entend 
en  plusieurs  églises  de  Rome,  et  par  un 
billet  écrit  de  sa  main.  Son  corps,  du  temps 
du  pape  Innocent  fut  porté  en  cérémonie 
dans  l'église  de  Saint-Honiface,  où  il  a  opéré 
de  nombreux  et  éclatants  miracles. 

A  Gartbage,  les  saints  martyrs  Sdllilains, 
Spérat,  Narzale,  Cytliin,  Yétuxe,  Félix, 
Acyllîn,  Létance,  Janvière,  Généreuse,  Ves- 
tine,  Donate  et  Seconde,  qui,  dès  la  pre- 
mière fois  qu'ils  eurent  confessé  Jésus- 
Christ,  furent,  par  arrêt  du  préfet  Saturnin, 
mis  en  prison,  cloués  à  des  poteaujc,  et  en- 
suite nûsi  mort.  Les  reliques  de  sûnt  Spé- 
rat, avec  qui  u;i:'^s  ossements  de  saint  Cy- 
prien,  et  le  chef  de  saint  i'antaléon,  martyr, 
furent  transférées  d'Afrique  eu  France,  et 
placées  à  Lyon,  avec  honneur,  daus  la  basi- 
lique de  Saint'^ean-fiaptiste. 

A  Amastris  en  Paphlagonie,  saint  fiya* 
cintbe,  mar^,  qui  mourut  en  prison,  après 
avoir  beaucoup  souffert  sous  le  président 
Castrice. 

A  Tivoli,  saint  Généreux,  martyr. 
A  Gonsfantinople,  sainte  Théodote,  mar* 
tyrisée  sous  l'ttnperenr  Léon  iconodûte. 
ABiome,ledéGès  de  sahit  Léon  IT,  pape. 


Digrtized  by  Google 


MARTYROLOGE  R03IAIN. 


313 


A  Favle,  saint  EiiDode>  évoqua  etconlias- 

senr. 

A  Ânxen  e,  saint  Théodose,  évèque. 

A  Milan,  sainte  MarcfUine,  vierge,  sœur 
de  nint  Ambroise^  à  qui  le  pape  Libère 
donna  à  Rome  le  v«Âle  ncié  dans  Féglue  de 
Sainl-Pierre.  Saint  Ambroisc,  son  frère,  a 
Mda  dans  sea  écrits  témoignage  de  aa  sain* 
teté. 

A  Yeaise,  la  traiisialiun  de  sainte  Marine, 
vieige. 

LE  DIX-HUITIÈME  JOUR  DE  JUILLET, 

la  Là.  tOKE  u 
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Saint  Camille  de  Lellis,  coufessear,  insti- 
totenr  des  derea  légulien  midatras  dea  in- 
finoes,  dont  la  nMsaance  au  del  eat  men- 
tionnée au  14  juillet. 

A  Tivoli,  sainte  Symphorose ,  épouse  de 
sûnt  Gétule,  martjT,  et  ses  sept  enfants, 
Crescent,  Julien,  Némèse,  Primitir,  Justin, 
Staetée  et  Eugène.  La  mècej  à  cauae  de  aon 
eoQxage  inaormoBtaiUe,  ftit,  aoua  l'empereor 
Adrien,  d'abotd  longtempa  aonffletée,  en- 
suite suspendue  par  les  cheveux,  enfin  atta- 
chée à  une  grosse  pierre,  et  précipitée  dans 
la  rivière;  ses  enlants,  attachés  4  des  poteaux 
et  tirés  arac  dea  poulies^  aocompUre&t  leur 
martyre  par  divers  genres  de  mwt.  Leurs 
corps,  qu'on  avait  portés  à  Rome,  furent 
trouvés,  sous  le  pontificat  de  Pie  IV,  dans  la 
sacristie  de  Saint-Ange  in  Piscina. 

A  Carlhage,  sainte  (iondène,  vierge,  qui, 
par  sentence  du  proconsul  Rafin,«fat  quatre 
fois,  et  en  «fiTera  temps,  étendoe  sur  le  die* 
valet  pour  la  foi  de  JésuS-Christ;  on  la  dé- 
chira ensuite  avec  des  ongles  de  fer.  puis  on 
la  tint  longtemps  enfermée  dans  un  cachot 
infect,  eufiu,  on  la  lit  mourir  par  le  glaive. 

A  Oomatore  en  Hyrie,  «dnt  EmiUen,  qui, 
ayant  été  jelé  dans  une  founaiae,  du  temps 


de  JoBen  l'Apostat,  sous  le  préddent  Capito* 
lin,  remporta  la  palme  da  martyre. 

A  Utiecbt,  saint  Frédéric,  évèque  et  mar- 
tyr. 

£n  Galice,  province  d'Espagne,  sainte 
Marine,  vierge  et  martyre. 

A  Milan,  saint  Materne,  évèque,  qui,  sous 
l'empereur  Maximien,  fut,  pour  la  foi  de 
Jésu^Clirist  et  pour  la  défense  de  son  trou- 
peau, mis  en  prison,  et  flagellé  à  diverses 
reprises;  enfln,  plein  de  gloire  pour  avoir 
plusieurs  toàA  confessé  sa  foi,  il  s'radomdt 
dans  le  Seigneur. 

A  Brescia,  saint  Philastre,  évèque  de  cette 
ville,  qui  combattit  fortement  de  vive  voix 
et  par  écrit  contre  les  hérétiques,  et  princi- 
palement contre  les  ariens  qui  le  firent 
beaucoup  souCIinr  :  «lûn,  après  s'être  rendu 
célèbre  par  ses  miracles,  U  moiuut  enpidz 
avec  la  qualité  de  confesseur. 

A  Metz,  saint  Arnoul,  évèque ,  renommé 
pour  sa  sainteté  et  ses  miracles,  qui,  s'ëtant 
retiré  pour  mener  une  vie  solitaire,  nK>urut 
adntement. 

A  Segni,  saint  Bnmo,  évéqiie  et  eonfea- 
seur. 

A  Forlimpopoli  en  Emilie,*  saint  Rufil^ 
évèque  de  cette  ville. 

LE  DK-NEDTIËHE  JOUR  DE  JUILLET, 
mt  LA  vont  u 

MWMITISSBM  I  sa  «»  I  1  I  9l»lltt 
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Saint  Vincent  de  Paul,  confesseur,  qui 
»'eudormit  dans  le  Seigneur,  le  27  sep- 
tembre. 

La  même  joor^  Is  nMBaance  an  àd  de 

saint  Epaphras,  que  le  bienheureux  apôtre 

Paul  appelle  son  compagnon  de  prison,  et 
qui  fut  sacré  par  lui  évèque  de  Colosses  en 
IMirygie.  U  se  rendit  célèbre  par  vertus, 
et  reçut  la  paime  du  martyre  en  eosàbaUr 
tant  courageusement  pour  la  défense  de  son 
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troupeau.  Son  corps  repose  à  Rome,  dans  la 
bwiliqad  de  8aiiite4iarie4M«jeare. 

A  SévîUe  en  Espagne,  le  martyre  des 
Sidnles  vierges  Juste  et  Ruflne,  qui  furent 
arrêtées  par  le  président  Diogénien,  éten- 
dues d'abord  sur  le  chevalet,  déchirées  avec 
des  ongles  de  fer,  ensaite  tourmentées  par 
la  pite»,  la  faim,  et  plusieurs  sortes  de  tor- 
tures. Juirte  expira  dans  la  prison  ;  Ruflne, 
persévérant  à  confesser  Jésus-Cbrisl,  eat  le 
cou  rompu. 

A  Cordoue,  sainte  Aurée,  vierge,  qui, 
ayant  d'abord  renoncé  la  foi,  détestant  son 
infidélité,  retonma  an  combat,  et  surmonta 
l'ennemi  en  répandant  son  sang. 

A  Trêves,  saint  Martin,  évêque  et  martyr. 

A  Rome,  saint  Syinmaqne,  pape,  dont  le 
pontiflcat  lut  longtemps  troublé  par  la  fac- 
tion des  schismatiques,  et  qui,  s^étant  rendu 
célèbre  par  sa  sainteté,  passade  la  ferre  an 
dei. 

A  "Vérone,  saint  Félix,  évéque. 

Sur  la  montag-nc  de  Scelé  en  E!x>-pte, 
saint  Arsène,  diacre  de  l'Eglise  romaine, 
qui  se  retira  dans  la  soUtude  du  temps  de 
l'empereur  Théodose.  Parfidt  en  toutes 
sortes  de  vertus,  et  baigné  des  larmes  conti> 
nuelles  qu'il  versait,  il  rendit  son  âme  à 
Dieu. 

En  Cappadoce,  sainte  Macrine,  vierge, 
sœur  de  saint  Basile  le  Grand  et  de  saint 
Grégoire  de  Nysse. 

LE  VIKGTiÈUE  JOUH  DE  JUILLET, 
H  LA  uns  Ll 

ûbcdef  ghiklmopq  rs  ta 
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Saint  Jérôme  Miani,  confesseur,  inslitu- 
trar  de  la  congrégation  des  Somaaqnes,  que 
les  nomlnenx  mirades  qnll  opéra  pendant 

sa  vie  et  après  sa  mort  rendirent  c^bre.  H 
M  héatiflé  par  Benoît  XIV,  et  mis  solennel- 
lement au  rang  des  saints  par  Clément  XIU. 


A  Antioche,  sainte  Marguerite,  vierge  et 
martyve* 

An  llont4]amid,  saint  Klie^  prophète. 

Le  même  jour,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Joseph,  surnommé  le  Juste,  que  les 
apôtres  proposèrent  avec  saint  Mathias  pour 
remplir  la  place  du  traître  Judas  dans  l'apos- 
tdtet.  Le  sort  étant  tombé  sur  Mathias,  il  ne 
laissa  pas  de  s'employer  à  la  prédicalioa  et  è 
toutes  sortes  d'oeuvres  de  piété;  et  après 
avoir,  pour  la  foi  de  Jésus-Christ,  souffert, 
de  la  part  des  Juifs,  des  contradictions  et  des 
traverses  sans  nombre,  il  mourut  en  paix  en 
Judée.  On  dit  que,  ayant  pris  du  poison,  la 
foi  qu*il  awt  en  Notra-Seignenr  empêcha 
qu'il  n'en  souffrît  aucune  atteinte. 

A  Damas,  les  saints  martyrs  Sabin,  Ju- 
lien, Maxime,  Macrobe,  Gassie,  Paule,  et  dix 
autres. 

A  Cordove,  sidnt  Panl,  diaeie  et  martyr* 
qui,  reprochant  à  quelques  princes  maho- 

métans  leur  impiété  et  leur  cruauté,  et  prê- 
chant constamment  Jésus-Christ,  fut  massa- 
cré par  leur  ordre,  et  alla  recevoir  au  ciel  la 
récompense  qui  lui  était  préparée. 

Sn  Portugal,  sainte  VHgdtwte,  vierge  et 
martyre,  qni  soutint  de  violentes  attaqws 
pour  la  conservation  de  sa  foi  et  de  sa  chas- 
teté, et  qui,  mourant  «nr  une  croix,  mérita 
de  remporter  ime  glorieuse  victoire. 

Au  territoire  de  Boulogne  en  Picardie, 
saint  ^Imer,  aUbé,  homme  d^rne  sainteté 
admirable. 

A  Trêves,  aahito  Sévère,  iderge. 

LE  VINGT-UNIÈUE  JOim  DE  JUILLET, 
MuumaiB 
abed»  ffhiklmapqrsla 
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A  Home,  sainte  PraxAde,  vierge,  qui, 

très-instruite  de  tout  ce  qni  concerne  la 
chasteté  et  la  loi  de  Dien,  et  «e  faisant  une 
occupation  ofmtinuelle  des  veilles,  de  la 
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prière  et  du  jeûne,  passa  au  repos  du  Sei- 
gneur, et  fut  enterrée  sur  la  voie  Salaria, 
auprès  de  sa  soeur,  sainte  Pudentlenue. 

A  Babylone,  nint  Dtnîel,  prophète. 

A  MàweiUft,  la  naittanoe  an  ciel  d«  saint 
'^ctof;  soldat,  qui,  ne  voulant  ni  porter  les 
armes,  ni  sacrifier  aux.idol^,  fut  mis 
d'abord  dans  une  elroite  prison,  où  un  auge 
le  visita.  Tourmenté  ensuite  en  diverses 
manières,  il  fat  enfin  broyé  sons  une  meide 
d6  monUn,  et  consomma  ainsi  son  martyre. 
Trois  autres  soldats,  Alexandre,  Félicien  et 
Longin,  souffrirent  avec  lui. 

A  Troyes,  sainte  Julie,  vierge  et  martyre. 

Bans  la  même  ville,  le  marbre  des  saints 
Caanâe^  Just,  Juoondin,  et  de  dnq  antns  de 
leurs  compagnons,  sons  rempereur  Anié- 
liea. 

A  Comane  en  Arménie,  saint  Zotique, 
évêque  et  martyr,  qui  fut  couronné  sous 
Sévère. 

A  SInaboorg,  aaint  Arbogaste,  èvAque, 
célèbre  par  ses  mirades. 

En  Syrie,  saint  Jean,  mdne,  ooUégoe  de 
saint  Siméon. 

LE  inNGT*DEI]IIfeIIE  JOUR  DE  KIlLLEr,  • 

DB  Ul  LU::iil  LK 
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A  Marseille,  la  naissance  au  ciel  de  sainte 
Marie-Madeleine,  de  laquelle  Notre-Seigneur 
chassa  sept  démons,  et  qui  mérita  de  le  voir 
la  première  après  sa  résurrection. 

A  PUHppe,  sainte  Syntyefae,  dent  le  bien* 
heureux  apdire  Paul  fait  mention. 

A  Ancyre  en  Oalatie,  la  naissance  au  ciel 
de  saint  Platon,  martyr,  qui,  sou.«î  le  lieute- 
nant Agrippui,  fut  fouetté,  déchiré  avec  des 
ongl^  de  fer,  et  qui  souffrit  plusieurs  autres 
tooiments  encore  plus  eméls;  enfin,  ayant 
en  la  tète  tranchée,  il  rendit  son  âme  à  IMeo* 
Les  mindas  qu'il  fit  en  favenr  d«  eaptiib 


sont  attestés  par  les  actes  dn  second  ooncik 

de  -Nicee. 

Eu  Chypre,  saint  Tbéopile,  préteur,  qui 
fut  pris  par  les  Arabes,  et  ne  pofavant  être 
engagé  ni  par  présents,  m  par  menaces»  à 
renier  JésufrOurist,  fut  mis  à  mort  par  le 

glaive. 

A  Antioche,  saint  Cyrille,  évêque,  re- 
nommé par  sa  science  et  sa  sainteté. 

En  Auvergne,  saint  Mimelé,  abbé. 

Au  monastère  de  Blai^inlierg,  saint  Yan- 
drille,  abbé,  illustre  par  ses  miracles. 

A  Scythopolis  en  Palestine,  saint  Joseph, 
comte. 

LE  f  INGT-TROISIÈHE  JOUR  DE  JUIIIET, 
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La  naissance  au  ciel  de  saint  Apollinaire, 
évêque,  qui  fut  ordonné  à  Rome  par  saint 
Pierre,  et  envoyé  à  Ravenne,  où  il  souffrit 
lonlesaortea  de  peines  pour  la  foi  de  Jésus- 
Christ;  enanile,  prêchant  TEvangile  dans 
l'Emilie,  il  convertit  beaucoup  d'idolâtres  : 
enfln,  étant  retourné  à  Ravenne,  il  y  con- 
somma, sous  l'empereur  Yespasien,  son  glo- 
rieux martyre. 

An  Mans,  dans  la  Ganle,  saint  Liboini 
évêque  et  confesseur. 

A  Rome,  saint  Rasyphe,  martyr. 

Encore  à  how»,  sainte  Primitive,  vierge 
et  martyre. 

De  plus,  les  saints  martyrs  ApoUone  et 
Eugène. 

Le  même  jour,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  Trophime  et  Théophile,  qui,  ayant  été 
lapidés,  jeté^  dans  le  feu,  enfin  décapités, 
remportèrent,  sous  l'empereur  ûioclétien,  la 
couronne  du  martyre. 

Dans  la  Bulgarie,  plusieurs  saints  mar- 
tyrs, que  Nicéphore,  empereur  impie,  rava- 
geant les  églises  du  Dieu  vivant,  fit  périr  de 
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diverses  niani^TP?.  les  par  lepée,  les 
autres  par  la  corde,  d'au(reH  k  coups  do 
flàcheSy  6t  d'autres  par  une  longue  prison  et 
par  la  faim. 

A  Rome,  les  saintes  viergw  Rotnule,  Ré- 
dempte  et  Hérondiiio ,  dont  saint  firégoîre, 
pap<^.  fait  mention  dans  ses  écrit?. 

Daus  la  même  ville,  le  déctjs  de  siiiale 
Brigillc,  veuve,  dont  le  saint  corps  fut  porté 
en  Suède  le  septième  Jour  d'octobre.  On  oé  • 
lèbre  w  lête  le  8  dn  même  mois. 

LE  TIN<ÏT<QUATRIÈ«E  lOUR  DE  JUILLET, 
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La  Yigile  de  saint  Jacques,  apAtre. 

A  Tur  an  Toscane,  sur  le  lac  de  Bolsena, 
sainte  Christine,  vierge  et  martyre,  qui, 
ayant  embrassé  la  foi.  hrha  les  idoles  d'or 
et  d'argent  de  pon  père,  et  les  donna  atix 
pauvres;  après  quoi,  décliirée  à  coups  de 
fouet,  éprouvée  par  d'autres  horribles  tour- 
ments, jetée  dans  le  lac,  liée  à  une  grosse 
pierre,  par  ordre  de  ce  père  barbare,  elle  fut 
déli\Tée  par  un  anpo.  Ensuite,  un  autre 
juge,  siKcesseur  de  suu  père,  exerça  sur 
elle  des  tourments  plus  atroces,  qu'elle  en- 
dura avee  une  oonstanoe  inaltérable  :  eu 
dernier  lien,  sous  le  présidait  Julien,  on  la 
jeta  dans  une  fournit  ardente,  où  elle  de- 
meura cinq  jours  sans  éprouver  le  moindre 
mal  :  on  làclia  ensuite  contre  elle  des  ser- 
pents, dont  elle  fut  préservée  par  la  puis- 
sance de  Jésus-Christ;  elle  eut  euûn  ia 
langue  coupée,  fat  percée  de  flèches,  et  ae< 
complit  ainû  le  coui  h  de  son  martyre. 

A  Rome,  sur  la  voie  Tiburtine,  saint  Vin- 
cent, martyr. 

A  Amiterue,  dans  l'Abruzzc  ultérieure,  le 
supplice  de  quatre-vingt-trois  bienheureux 
soldats. 

A  Hérida  en  Espagne,  saint  Ylclor,  homme 
de  guerre,  qui,  par  divers  supplices  qu'il  en- 
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dura  aver  ?es  deux  frères,  Stercace  et  Anti- 
nogène,  acheva  son  martyre  dans  la  persé- 
cution de  Dioclélien. 

En  Lycie,  les  saintes  martyres  ÎSicéte  et 
Aquiline,  qui,  s'élant  oonverties  à  la  prédi- 
cation de  saint  Christophe,  marfyr,  fbrent 
décapitées,  et  remportèrent  la  couronne  du 
martyre. 

De  plus,  les  saints  martyrs  Menée  et  Ca- 
pîtoo. 

A  Sens,  saint  Ursictn,  évêqne  et  confes- 
seur. 

A  Lima  au  Pérou,  saint  François  Solano, 
confesseur  ,  de  l'ordre  des  Frères  Mineurs, 
qui,  par  ses  prédications,  ses  miracles  et  ses 
vertus,  s'est  rendu  célèbre  dans  les  Indes 
occidentales.  Il  passa  au  repos  dn  Seigneur 
le  lé  juillet,  et  fut  mis  an  ncmlne des  sainte 
par  le  pape  Benoit  XUI. 

LE  TINGT-aNfiDIÈME  JOUE  DE  JUILLET, 
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St&al  Jacques,  apôtre,  frère  de  saint  Jean 

révangéliste ,  qui  fut  déeapiié  par  ordre 
d'Iîérode-Agrippa,  un  peu  avant  la  fête  de 
Pâques.  Ses  sacrés  ossements,  portés  en  ce 
jour  de  Jérusalem  en  Espagne,  et  déposés 
en  Galice,  province  des  plus  reculées  de  cette 
contrée,  y  sont  honorés  non-eeulemmt  par 
la  piété  des  gens  du  pays,  mais  aussi  par  le 
continuel  concours  de  tous  les  chrétiens,  qui 
y  viennent  par  dévotion  et  pour  accomplir 
leurs  vœux. 

En  Lycie,  saint  Onistophe,  martyr,  qui, 
sous  l'empereur  Sèce,  fiit  déchiré  avec  des 
verges  de  fer,  et  préservé  de  la  violence  du 
feu  par  la  puissance  de  Jésus-Christ,  et  enfin 
père  A  de  flèche  et  décapité,  pour  achever 
son  martyre. 

A  Barcelone  en  Espagne,  la  naissance  «i 
eiél  de  saint  Cucnfiis,  martyr,  qui,  après 
avoir,  dans  la  persécntion  de  DlodéUen,  sous 
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le  président  Dacien,  enduré  avec  eooiage 
des  tourments  multipliés,  eut  la  tète  trait» 
chée^  et  s'envola  victorieux  au  ciel. 

Eq  Pakstiiie,  niât  Paul,  martyr,  qui,  dam 
la  ponéentioa  de  Maximim-Galère,  sous  la 
prétideut  Firmilien^  étant  condamné  aa  der- 
nier supplice,  et  ayant  obtenu  qr.elqites  mo- 
ments pour  prier,  recommanda  à  Dieu  de 
tout  son  cœur,  d'abord  ses  concitoyens,  en- 
«dle  les  JntlSi  et  les  Gentils,  afin  i^n'its  re- 
flonnamnt  la  vérité  de  la  foi,  pois  toute  la 
multitude  qtii  l'environnidt,  enfin  le  juge 
qui  l'avait  con<i.ininé  à  mort  et  le  bourreau 
qui  tlevait  rexeciitcr;  après  quoi,  ayant  eu 
la  téle  tranchée,  il  reçut  la  couronne  du 
martyre. 

An  Didoie  llea>  sainte  Yalentine,  vierge, 

qui,  ayant  été  conduite  devant  un  autel  pour 
y  sacrifier,  et  l'f^yant  renversé  d'un  coup  de 
pied,  fut  crueileoient  torturée,  puis  jetée 
dans  le  feu  avec  une  de  ses  compagnes,  et 
aOa  ainsi  se  présrater  à  son  céleste  Epoux, 
A  Foroodo,  dans  l'Abrazze  ollérieura,  les 
saints  martyrs  Florent  et  Fâîz,  natib  de 
Siponte. 

A  Cordoue,  saint  Tbéodemir,  moine  et 
martyr. 

A  TMreSy  saint  Magnérie,  évÂque  et  em- 
féswor. 

lE  VniGT-SIXIÊME  JOUR  DE  lUILUST, 
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Le  trépas  de  sainte  Anne,  mère  delà  glo- 
riensc  Vierge  llaiie  mère  du  Dieu. 

A  l'iiilippo  en  Aîacéfloine,  la  naissance  au 
ciel  de  s.iint  Era.'Jte,  qui,  ayant  é\é  laisse  dans 
celUi  ville  par  saint  i'aui,  en  sa  qualité  d'é- 
vêque^  y  fut  eonionné  dn  mart^. 

A  Rome,  sur  la  voie  Latine,  les  saints 
martyrs  Syraphrone,  Olympe,  Théodule  et 
£upérie,  qni,  «imrae  le  rapportent  les  Actes 
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de  saint  Etienne,  pape,  obtinrent  par  le  £au 

la  gloire  du  martyre. 

Au  Port  de  Rome,  saint  Hyacinthe,  mar- 
tyr, qui  Int  d'abord  Jeté  dans  le  Yen,  puis 
précipité  dans  le  fleuve,  d'où  il  sortit  sain  et 
sauf;  enfin,  par  l'ordre  du  consulaire  Léonce, 
il  termina  sa  vie  par  le  tranchant  du  glaive, 
sous  l'empereur  Trajan.  Une  matrone,  nom- 
mée Julie,  l'enterra  près  de  Rome,  dans  sa 
propriété. 

A  Rome  encore',  saint  Pasteur,  prètie, 

sous  le  nom  duquel  il  existe  au  \iminal  à 

Sainte-Pudentienne,  un  titre  de  rrtrdinal. 

A  Vérone,  saint  Valons,  evèque  et  confes- 
seur. 

Au  monastère derSaint-Benolt,  dans  le  ter^ 
riioire  de  Mantoue,  wBïiA  Siméon,  moine  et 

ermite,  qui,  célèbre  par  plusieurs  mirades, 
mourut  en  paix  dans  un  âge  avancé. 

LE  TINGT-SEPnÈHE  lOUR  DE  lUILLET, 
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A  Nicomédie,  le  mart\Te  de  SAÎnt  Panta- 
léon,  médecin,  que  l'empereur  Maximien  fit 
mettre  aux  fers  pour  la  cause  de  la  foi,  tour- 
menter sur  le  chevalet,  et  brûler  avec  des 
tordies  ardentes;  mids,  an  milieu  de  ces 
tortures ,  ayant  été  consolé  par  l'apparition 
de  Notre-Seigneifr,  il  acheva  ses  oombats 
par  le  glaive. 

Au  même  lieu,  saint  ilermolaûs',  prêtre, 
qui  par  ses  instructions  avait  converti  saint 
Pantaléon  ;  et  les  saints  Hermippe  et  Hermo- 
crate,  frères,  qui,  après  avoir  beaucoup  souf- 
fert pour  la  foi  do  Jésus-Christ,  furent décar» 
pités  par  arrêt  du  même  Maximien. 

A  Noie,  les  saints  martyrs  Félix,  iulie  et 
Juconde. 

A  Biseglia  dans  la  PoniUe,  saint  Hanr, 
évèque,  martyrisé  sons  Tn^an,  avec  saint 
Pantaléraon  et  saint  Serge. 
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Au  pays  des  Homérites,  dans  l'Arabie  heu- 
reuse, la  mémoire  des  saints  Martyrs  que 
le  tyrau  Dunaan  ût  livrer  aux  ûâmmeâ  pour 
la  foi  de  Jésus-Christ. 

A  Cordoueen  Espagne^  les  saints  marfyrs 
Geoilge,  diacre,  Félix,  Aurèle,  Natalie  et 
Liliosr; ,  qui  furent  mis  à  mort  pendant  la 
persécution  des  Aral)es. 

A  Ëpbèse,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
aept  Dormants^  Maximien,  Molch,  Martinien, 
Denis,  Jean,  Séraploii  et  Coostantiii. 

A  Auxerre,  le  déoèi  de  nlnt  Ethérii», 
évêquc  et  confesseur. 

A  Constantiiiople,  la  bienheureuse  An- 
thuse,  vierge,  qui,  sous  Constantin  Copro* 
nyme,  fouettée  de  yerges  et  envoyée  eu  exU 
pour  le  eolte  des  aainfes  Images,  moanit  en 
paix. 

US  TINGT-BDinÈIIB  JOUR  DE  JUILLET, 
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Alkime,  la  paniiMi  demli^ 'Vletor,  pape 
etmerfjr. 

Au  même  lieu,  la  naissance  an  del  de 
saint  Innocent,  pape  et  confesseur 

A  Milan,  le  triomphe  des  saints  martyrs 
Nazaire,  et  Celse,  enCÛit,  que  le  juge  Anolin 
fit  décapiter,  aprèsles  aroir  tenus  longtemps 
dansnne  xigoarense  prison,  dorant  la  san» 
glante  perséentloa  soscifte  contra  FE^ilise 
par  Néron. 

Dans  !a  Thébaîde  en  Eg>-pte,  la  mémoire 
de  plusieurs  saints  martyrs,  qu'on  ût  mourir 
pendant  la  penéentlon  de  Bôee  et  pendant 
eéllede  Vàlérien,  kmqoe,  les  eiirétienRdési- 
rirant  avec  ardeur  de  pàdr  per  le  gfanra 
pour  îf  Ttom  de  Jésus-Christ,  leur  artificieux 
ennemi,  qui  cherchait  moins  à  perdre  leurs 
corps  que  leurs  âmes,  inventait  chaque  jour 
des  snpplices  les  pins  longs  qu'on  pouvait 
imaginer.  Un  d'entro  eux,  aprts  avoir  sor- 
uMMité  la  qoestion  da  dwvalet,  les  lames  et 


les  chaudières  ardentes,  fut  oint  de  miel, 
ayant  les  mains  liées  derrière  ]«  dos,  et  en 
cet  état  expose  par  la  plus  grande  ardeur  du 
soleil  aux  piqûres  des  moudies  et  des  guêpes. 
Un  entra ,  mollemeirt  conché  sur  les  flenn^ 
et  lié  étroitement,  voyant  une  femme  impiif 
dique  s'approcher  de  lui  po:ir  le  solliciter  au 
péché,  coupa  la  langue  avec  les  dents,  et 
la  cracha  au  visage  de  cette  inf&me. 

A  Ancyre  en  Galatie,  saint  Eustathe,  mar- 
tyr; qai,  après  de  rigomwoses  -tortures,  M 
jeté  dans  la  rivière,  d'où  un  ange  le  retira; 
enfin,  une  colombe  étant  venue  âw  del,  il 
fut  appelé  à  la  récompense  éternelle. 

A  Milet,  saint  Acace,  martyr,  qui ,  après 
diven  tonrments,  sous  Tempereur  Liduius. 
ftit  jeté  dansnne  foomaiie,  et  jr  Alt  conservé 
par  lesecoundeDien,  Enfin,  ayant  4lé  dé- 
capité, il  consomma  son  martyr. 

En  Bretagne,  saint  Samson,  évèqneet  coo- 
fesseur. 

A  Lyon,  saint  Péregrin,  prêtre ,  dont  l'è- 
dat  des  miracles  atteste  la  saintaté. 

LE  TDIGT-llEimÈIIE  JOUR  DE  lUHiJT, 
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A  Tarascon  en  Gaule,  sainte  Marthe, 
vierge,  hôtesse  de  notra  Sauveur,  et  soeur 
de  la  bienbenrense  Marie^lladèleîne  et  de 
saint  Laiara. 

A  Rome,  sur  la  voie  Aurélienne,  saint 
Félix  U,  pape  et  martyr,  qui,  avant  été 
chassé  ;de  son  siège  pour  la  foi  catholique, 
par  Constance,  empereur  arien,  fat  seorite- 
ment,  mais  avec  glo&«,  misà  mort  parla 
glaive,  dans  la  ville  de  CervelroeiiToBane. 
Son  corps  ayant  été  enlevé  par  ses  clercs,  fat 
nus  dans  un  tombeau  sur  la  même  voie. 
Transporté  dépuiâ  à  Rome,  dans  l'église  des 
saints  Gftme  et  Damien,  il  y  Hat  tnavé  sons 
legmid  «ntd,  dn  temps  de  Grégoire  HH, 
avec  les  nuques  des  safails  Ibrc;,  HareaDiai 
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et  Tranquillin ,  et  on  les  remit  avec  elles 
dans  le  même  lieu,  le  dernier  jour  de  juillet. 
On  tromffieanfloiu  cet  autel  les  corps  des 
ninte  martyn  Abonde,  prêtre,  et  Abon- 
dance, diacre,  qui  furent,  quelque  temps 
après,  la  veille  du  jour  même  de  leur  fête, 
transportés  solennellemeat  dans  l'élise,  de 
la  Compagnie  de  iésus. 

De  plus,  à  Rome,  sur  le  dmriii  de  Pïvlo» 
les  eaiotB  iiiarl?i8  Simplioe,  Fanstin  et  Béa^ 
triz,  «xécalés  an  temps  de  Vempereur  Dio- 
clétien.  Les  deux  premiers,  après  de  nom- 
breux supplices,  furent  décapités  ;  pour  Béa- 
trix,  qui  élût  leur  sœur,  persévérant  à  con- 
lieeaer  lésœ-Cluist,  éUe  ftitéloiiJneeii  prisoD. 

A  Bemeeiieoie,  les  saints  martyrs  Lneille 
et  Flore,  vievges,  Eugène,  Antonio ,  Théo- 
dore et  leurs  compagnons,  au  nombre  de 
dix- hait,  qui  endurèrent  un  glorieux  mar- 
bre sous  l'empereur  Gallien. 

A  Gongres  en  Pàphlagonie,  fliint  GoUi- 
niqae,  martyr,  qui  fut  fStmettéavec  des  verges 
de  fer,  et  tourmenté  par  d'autres  supplices, 
et  enfin  jeté  dans  une  fournaise  ardente«  où 
il  rendit  son  esprit  à  Dieu. 

Lu  iNorvége,  saint  Olaf,  roi  et  martyi*. 

A  TÏToyes  en  Champagne,  sùnt  Loup, 
évêgne  et  oonfiBHeur,  qui  passa  dans  la 
Gfande-Bretagne  avec  saint  Germain,  poor 
combattre  l'hi^n'^î*-  pélnpi^nne,  et  qui  défen- 
dit par  ses  priyrê»  continuelles  la  ville  de 
Troyes  de  la  fureur  d'Attila,  qui  ravageait 
les  Gaules;  enfin,  après  avoir  dignement 
rempli  les  devoirs  de  l'épaeepat  dorant  dn- 
qiumte-deux  ans,  il  se  reposa  en  paix. 

A  Saint-Brienc,  saint  Goillaume,  évèque 
et  confesseur. 

Le  même  jour,  le  décès  de  saint  Prosper, 
èvCtpie  d'Orléans. 

▲  Todi,  uint  Faostb,  eonfanor. 

A  Mamia,  sainte  SénpUne, 
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A  Rome,  les  saints  martyn  Abdon  et  Sen- 
nen,  Persans,  qui,  sons  l'empereur  Dèoe, 

furent  amenés  à  Rome  chargés  de  chaînes , 
et  d'abord  fouettés  avec  des  cc  r  ifx^  s-arnies 
de  plomb,  puis  décapités  pour  la  loi  de  Jésus* 
Christ. 

A  Tuboibe  en  Afrique,  les  saintes  vierges 

et  martyres  Maxime,  Donatille  et  Seconde. 
Les  deux  premières,  pendant  la  persécution 
de  Valérien  et  Gallien,  furent  déchirées  à 
coups  de  fouet,  abreuvées  de  vinaigre  et  de 
fid,  puis  étenthus  sur  le  chevalet,  r6ties  sur 
un  gril,  frottées  de  ehanz  vive,  enfin  eipo* 
sées  aux  bétet  léioees  avec  Seconde,  jeiuie 
fille  de  douze  ans;  mûs,  n'en  ayant  reçu 
aucun  mal,  elles  passèrent  toutes  trois  par 
le  ûl  dp  l'épée. 

A  Assise  en  Ombrie,  saint  Rofln,  martyr. 

A  Césarèe  en  Cappadoee, sainte  Inlitte, 
martyre,  qoi,  rédamant  en  justice  ses  biens 
qu'un  homme  puissant  avait  usurpés,  fut 
par  celui-ci  dénoncée  comme  chrétienne. 
Aussitôt  elle  reçut  ordre  du  juge  d'oilrir  de 
renœns  aux  idoles,  afin  de  pouvoir  être  en- 
tendue; sur  son  xeftjs  eonitant,  mt  la  Jeta 
dans  le  feu,  cà  ^  rendit  son  esprit  à  Dieu; 
mis  le*;  flammes  resperforent  «on  corps. 
Saint  Basile  le  Gran  l  .l  fait  un  excellent  pa- 
négyrique à  sa  buange. 

A  Auzem,  ssint  Ours,  évêque  et  emite- 
senr. 
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A  Rome,  la  nateaiiee  an  del  de  s^t 
Ignace,  oonfiBieeiir,  fondateur  de  la  Compa- 
gnie de  Jésus,  illustre  par  sa  sainteté  et  ses 
miracles,  et  très- zélé  h  étendre  par  tout  le 

mouile  la  religion  catholique. 

A  Césarée,  la  passion  de  saint  Fabius , 
martyr,  qui,  refasaiit  de  porter  les  enicigiies 
du  gouverneur  de  la  province,  fat  d'abwd 
enfermé  pendant  queh^ues  jours  dans  nn  cn- 
chot;  ensuite  ayant  subi  deux  interroga- 
toires, et  persévérant  à  confesser  Jésus- 
Christ,  le  juge  le  condamna  A  perdre  la 
tète. 

A  Milan,  aûnt  Galimer,  évêqae  et  martyr, 


DES  SAINTS. 

qui,  ayant  été  saisi  pendant  la  persécntioa 
d'Antonin,  fut  d'abord  criblé  de  blessures, 
eut  la  tète  transpercée  d'un  coup  d'épée ,  et 
enfin  précipité  d^  un  puits,  où  il  eonaom- 
ma  son  martyre. 

A  Synnade,  dans  la  Phrygie  Pacatienne, 
les  sainta  martyrs  Démocrite,  Second  et 
Denis. 

En  Syrie,  trois  cent  cinquante  bienheu- 
reux moines,  martyrs,  qui  Airent  maaiacréa 

par  les  hérétiques  pour  la  déSenae  du  saint 

concile  de  Cbalcédoine. 

A  Ravenne,  le  décès  de  saint  Germain, 
évèque  d'Âuxerre,  qui,  illustre  par  sa  nais- 
sance, par  sa  foi,  sa  sdence,  et  par  la  gloire 
de  eesnyrades,déli?nientîèrBmentlaGnaide- 
Bretagne  de  l'hérésie  de  Pélage. 

A  Tagaste,  en  Afrique,  saint  Firme,  évè- 
que, glorieux  conlesseur  de  Jésus-Christ. 

A  Sienne  en  Toscane,  la  naissance  au  ciel 
dn  bienheureux  Jean  Golombin,  instituteur 
de  Tordie  des  Jésaales,  etoélèbteparsa  sain^ 
telé  et  ses  miracles. 


AOUT 
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A  Rome,  sur  le  mont  Ef^qnilin,  la  Dédi- 
cace de  Saint-Pierre-aua.-Liens. 

A  Antioche,  la  passion  des  sept  [rères  Ma- 
ehabées,  qui  Air^t  mis  à  mort  avee  leur 
mère,  sous  Antiochus  Epiphane.  Leurs  re- 
liques, ayant  été  portées  à  Rome,  furent  mises 
dans  la  même  église  de  SaintrPierre-auz- 
Liens. 

A  Rome,  les  saintes  vierges  Foi,  Espé- 
ranee  et  Charité,  qui  obtinrent  la  couronne 
dn  martyre  sous  l'empereur  Adrien. 

Encore.  i\  T^omf»,  sur  la  voie  Latine,  les 
sainU  martyrs  Don,  prêtre,  Fausle  et  Manr, 


avec  neuf  autres,  dont  il  est  parlé  dans  les 

Actes  de  saint  Etienne. 

A  Philadelphie  en  Arabie,  les  saints  mar- 
tyrs Cyrille,  Aquilas,  Pierre,  Domitien,  Ruf 
et  Hteimdre,  qui  furent  couronnés  le  même 
jour. 

A  Perge  en  Pamphylie,  les  saints  martyrs 
Léonce,  Atle,  Alexandre,  et  six  autres  la- 
boureurs, que  le  président  Flavien  fit  déca- 
piter, pendant  la  persécution  de  Dioclétien. 

A  Gtrone  en  Espagne,  la  naissance  au  cid 
de  saint  Félix,  mûlyr,  qd,  apiia  plusieurs 
sortes  de  tourments,  fut  battu  et  déchiré  par 
l'ordre  du  président  Dacien,  jusqn'i  ce  qu'il 
eût  rendu  à  Jésus-Christ  sou  esprit  iavin- 
cible. 

A  Yerodl,  sabitEusèbe,  évèque  et  mart^T, 
qui,  pour  la  eonleanon  de  la  foi  catholique, 

fut  relégué  par  l'empereur  Con^^tance  à  Scy- 
thopolis,  et  de  là  en  Cappadooe  :  depuis. 
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étant  retourné  à  son  église,  il  fat  martyrisé 
par  la  méchanceté  desarifliis,  ses  persécu* 
tenn.  Sa  màmoite  esl  particulièrement  ho- 
norée le  15  déoeinlire.  Jour  auquel  il  fatcoo' 
ncré  évêque. 

Dans  le  diocèse  de  Paris,  saint  Jualin, 
martyr. 

A  Vienne,  saint  Yère,  évêque. 

k  ViiichMter,ea  Anglalerre,  Mont  Ethal<- 
wold)  érêiiae. 

An  territoire  de  Iiieren,  saint  Némèee, 
eQDfèsMiir. 

LE  DËUXUaœ  JOUR  D'AOUT, 
M  LÀunnu 
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A  Nocera  dei  I^gani,  dans  le  royaume  do 
Naples,  le  bienheureux  décès  de  saint  Al- 
phonse-Marie de  Liguori,  évùque  de  Sainte- 
Agdthe-des-Gioths,  fondateur  de  la  congré- 
gation du  Trèa^Dt  Rédempteur.  Dlustre 
par  ton  zËle  pour  le  salut  des  Ames,  par  ses 
écrits,  ses  discours  ét  ses  enmples^  il  fiii» 
cinquantcHÎeux  ans  après  son  bienheureux 
tién^s  iiionisè  par  le  pape  Grégoire  XVI, 
eu  i  auuee 

A  Rome,  au  cimetière  de  Calliste,  la  nms< 
snceaudèlde  saint  Etienne,  papeetmar- 
tyr,  qui,  durant  la  persécution  de  Yaléiieo, 

ayant  été  surpris  par  des  soldats  au  moment 
où  il  céLébrait  la  messe,  et  demeurant  immo- 
bile à  l'autel^  sansdonner  la  moindre  marque 
de  cndnte,  acheva  le  sacrifice  qu'il  avait 
cemmeacé,  et  fiit  décapité  sur  sou  siège. 

A  Nicée en  mUqrsie,  le  martyre  de  sainte 
Théodotc  avec  ses  trois  flls,  dont  l'alné, 
nommé  Evod^^  ronfessant  hardiment  Jésus- 
Oirist,  fut  d'abord  maltraité  de  coups  de 
bâton,  par  Tordre  du  consulaire  Nicet,  qui 
les  flt  ensuite  hrAler  tous  trois  avec  leur 
mère. 

En  Afrique,  saint  Ilatile,  martyr,  qui, 
t^rès  avoir  souvent  changé  de  demeure 


[>our  fuir  la  persécution,  et  s'étaut  même 
quelquefds  radieté  à  prix  d'argent,  fut  un 
jour  surpris  à  llmprovistc,  et  présenté  au 
juge,  qui  lui  flt  soutTrir  plusieurs  tour- 
ments; enflr?,  Tvant  été  jeté  dans  le  féu>il 
fut  couruiiiie  d  un  glorieux  marlyre. 

A  Padoue,  saint  Maxime,  évêque  de  cette 
Tille,  qui,  après  sTètre  rendu  célèbre  par  ses 
mûades,  mourut  heureusement. 

LE  TROISIÈME  JOUR  D'AOUT, 

SSULDIIIU 
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A'  Jérusalem,  llnvenikm  des  corps  du 
glorieux  sunt  Etienne,  premkr  martyr,  et 

des  saints  Gamaliel,  Nicodème  et  Abihon, 
suivant  la  révélation  que  Dieu  en  flt  au 
prêtre  Lucien,  du  temps  de  Tempereur  Ho- 
norius. 

À  Gonstantinople,  la  naissance  an  dei  de 
saint  Hérmel,  martyr. 

Dans  une  contrée  de  Tlnde  limitrophe  de 
la  Perse,  le  martyre  des  siiints  ^foines  et  des 
autres  fidèles  que  le  roi  Abenner,  persécu- 
teur de  l'Eglise  de  Dieu,  fit  mourir  après 
divers  supplices. 

A  Naples,  saint  Aspren,  que  Fapétre  saint 
Pierre  baptisa,  et  qu'il  ordonna  évéque  de 
cette  viUe,  après  Vvrwr  guéri  d'une  ma- 
ladie. 

A  Autun,  le  décès  de  saint  Euphrone, 
évêque  et  confiesseur. 
A  Anagni,  saint  Piore,  évèquOj  qui, 

s'étant  rendu  illustre,  premièrement  par  sa 
régularité  à  garder  toutes  les  observances 
de  la  vio  monastique,  et  ensuite  par  sa  vigi- 
lance pastorale,  mourut  paisiblement  dans 
le  Seigneur. 

A  Philippe  en  Macédoine,  sainle  Lydie, 
teinturière,  qui  reçut,  la  première  de  cette 
ville,  TEvaugile,  lorsque  Tapétre  saint  Paul 
y  prêchait. 
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A  Bérée  en  Syrie,  les  saûnte»  femmes  Ma- 
rane  et  Cyre. 

LE  QlIATRIÈilC  JOUR  D'AOlJIi 

k 

M  LàUMBU 
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A  Bologne,  saint  Dominique^  coufeâseur, 
foodateor  de  Tordre  des  Frères  PrAdieiifs, 
penonuge  tri»-îllastre  pour  sa  sainteté  et 

sa  science,  qui  garda  une  perpétuelle  vir- 
ginité, et  mérita  une  grâce  spéciale  de  res- 
susciter trois  morts.  Après  avoir  par  ses 
prédications  éloutTé  les  hérésies^  et  enseigné 
à  un  grand  nomlnn  de  fidèles  lee  r^gks 
d*iiiie  -vie  èhiétieiuie  el  reUgienBe*  il  mourut 
en  peix,  le  6  août.  Hais  sa  fête  se  fidt  en  ce 
jour,  par  l'ordre  du  pape  Paul  IV. 

A  i  heAsalonHjue,  saint  Aristarque,  dis- 
ciple et  compagnon  inséparable  de  l'apôlre 
fldnt  Paul,  qui  en  parie  en  ces  termes  dans 
wm  èpltre  aux  ColoBBieiui  :  c  AjriatarqtM» 
qui  est  dans  les  fers  avec  moi,  vous  salue.  » 
Ordonné  par  le  même  apôtre  ,  évAqne  de 
Tiie&salonique,  iï  soutint  de  grands  combaLs 
et  soufliit  de  grandes  épreuves  sous  l'em- 
pire  de  Néron,  après  quoi  U  reçut  de  Jéeus- 
Chriet  la  vèriÛJble  paix. 

A  Rome,  sur  la  voie  Latine,  saint  Tertul- 
lin,  prêtre  et  martyr,  qui,  meurlri  cruelle- 
ment de  coups  de  bâton  pour  la  foi,  sous 
Tempereur  Valérien,  eut  ensuite  les  côtés 
brûlés,  les  mâchoires  brisées,  fat  étendu  sur 
le  ehevalet,  déchiré  à  coups  de  nerfs  de 
hi^uî  :  enfin,  ayi^nt  été  déospité,  il  acbova  le 
cours  de  son  martyre. 

A  Ck>nstantiuople,  saint  Ëleuthère,  mar- 
tjfTf  de  Pordra  des  sénateurs,  qui  fut  mis  à 
mort  pour  Jésus-Christ,  dans  la  persécution 
de  Maximien. 

En  Persp,  les  saintes  martyres  le  et  ses 
compagnes,  qui,  aj)Th%  .ivoir  déjà  enduré 
divers  tounn^ls,  souilareat  la  mort  avec 
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neui  miUe  dirétiens  que  le  roi  Sapor  teDOit 
prisonniers. 

A  Gologoe,  saint  Prota'is,  martyr. 

A  Yétone,  saint  Agabe»  évéqne  et  eonfes- 

seur. 

A  Tours,  saint  Eupbrone,  évêque. 

A  Rome,  sainte  Perpétue,  qui,  ayant  été 
baptisée  par  saint  Pierre,  aneiia  son  file 
Nassire,  et  AIHeun,  son  mari,  à  la  foi  de 

Jésus-Christ,  et  ensevelit  les  corps  d'un 

grand  noTnbri»  de  saints  martvrs  :  enfin, 
chargée  de»  niente-s  de  ses  bonnes  œuvres, 
elle  passa  à  une  vie  plus  heureuse. 

LE  GiNÛIUÈll£  JOUR  D'AOUT, 

M  LALUm  U 
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A  Home,  sur  le  mont  LsquUin,  la  Dédi- 
cace de  la  baûlique  de  Sainte-Marie-aux- 
Neiges. 

An  même  lien,  le  suppliée  devioglrfKiM 

bienheureux  martyrs,  qui,  dans  la  persécu- 
tion de  Dioclélien,  furent  décapités  sur  l'an- 
cienne voie  Stdaria,  et  enterrés  sur  la  même 
voie,  au  bas  de  la  colline  du  Concombre. 

A  Augsbonrg,  la  n^annoe  an  dèl  de 
sainte  Aline,  martyre,  qui  de  païenne,  fut 
convertie  à  Jésus-Christ  par  saint  Narcisse, 
évêque;  ayant  été  baptisée  avec  tonte  sa 
maison,  elle  fut  brûlée  pour  la  foi  de  Jésus- 
Christ. 

A  Aacoli  dans  la  Harèhe  d^Anofloe,  saint 
Emygde,  évéqoe  et  martyr,  qui,  ordonné 
évêque  par  le  pape  saint  Marcel,  et  envoyé 
dans  celte  province  potir  y  prêcher  l'Evan- 
gile, confessa  Jésns-Christ ,  et  reçut,  sous 
l'empereur  Uiocieliun,  la  couronne  du  mar- 
tyre. 

A  Antiodie,  saiot  Snsigiie,  soldat,  qui,  à 

r&ge  de  cent  dix  ans,  ayant  rappelé  à  Jnlkn 

l'Apostat  la  foi  du  grand  Constantin,  sous 
lequel  il  avait  porté  les  armes,  et  loi  repro- 
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chant  d'être  un  déserteur  du  culte  de  ses 
pères,  fat  décapité  par  oidze  de  cet  empe- 
reur. 

De  plus,  au  même  endroit,  les  sainU  uiar« 
Ceatide,  Cantidien  et  Sobel,  Egyptiens. 
A.  ChAUMMir-Hame,  aaint  Vlaawâe,  d- 
Ugjm  romain,  aaeié  évégne  de  cette  ville 

par  Paint  Pierre,  et  qui  amena  à  la  connai?- 
sa:i  L  drs  vérités  de  l'Evangile  le  peuple  qui 
lui  avait  ete  couilé. 

A  AatnB,  sdnt  Canien,  évêqœ. 

A  nano,  aaint  PIfia,  érèquei 

En  Angleterre,  saint  Oswald,  roi,  dont  le 
vént^rahlo  Rèdo,  prêtre,  a  décrit  les  actes. 

L>'  même  jour,  sainte  NooDe^  mère  de 
iialut  Grégoire  de  r^îazianze. 

LE  SiliÈMb  JOUR  D'AOUT, 
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Sur  1*^  mont  Tliabor,  la  Transfigunitioil 
de  Nnti  e-Seigueur  Jésus- Christ, 

A  Uome,  sur  la  voie  Appieune,  au  cime- 
tiiw  de  CaUiil»,  la  neiannoe  an  eiel  de  saint 
Sixte  II»  pape,  qui»  dans  la  panécotion  de 
Talérieo,  étant  mort  par  le  glaive,  reçut  Ja 
couronne  dn  martyre. 

De  plus,  les  soiub  martyrs  Félicissime  et 
Agapit,  diacres  de  ce  saint  pontife ,  Janvier, 
Hagne,  IHiioeDC  et  ^rone,  ses  aoiiB^Aaecea, 
^oi  furent  tous  décapités  avec  lui,  et  enter- 
rés dans  le  cimetière  de  Prétextât.  Saint-Cy- 
prieu  rapporte  que  saint  Quart  eoduia  ausai 
W  oiartyre  avec  eux. 

A  Bnigoe  en  Espagne,  au  monastère  de 
Sdat-Pierre-de-GaniegBa,  de  Fordie  de 
Sunt-Bendt,  denz  cents  religieux,  qui 
furent  massacrés  par  les  Sarrasins,  avec 
Etienne,  leur  abbé,  pour  la  foi  de  Jésus- 
Qihst,  et  iniiumés  dans  le  cloître  par  les 
Mliena. 

A  Aksala  en  fi^agoe,  lea  sainte  martym 
imtet  Paitenr  fiAies»  ^»  tout  Jennea  en- 


oore  et  se  trouvant  à  l'éooto»  itèrent  l^us 
livres  dans  la  classe,  et  coururent  d'eux- 
mêmes  au  martyre.  Le  président  Dacien  les 
ût  aussitôt  arrêter,  puis  maiiraiter  à  coups 
de  béton;  et  oooune  ils  8'e]diortaient  mn- 
tueUeoieat  à  kaonstance,  Os  furent  menés 
hors  de  Ut  ville,  où  un  bourreau  les  égorgea. 

A  Rome,  salât  Ronniadaa,  pape  et  contes- 
seur. 

A  Amida,  saïuL  Jacques,  ermite,  célèbre 
par  ses  miracles* 

LE  SEPTIÈME  JOUR  D'AOUT, 
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A  Naples,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Gaétan  de  Thienne,  confesseur,  instituteur 
de  la  congrégation  des  Glerai  régalien,  qoi, 
plein  de  oonûance  en  Dieu,  prescrivit  à  ses 
disciples  l'ancienne  manière  de  vivre  des 
apôtres.  Illustre  par  se^  mirades,  U  filt  Ca- 
nonisé par  le  pape  (Dément  X. 

A  Arezzo  en  Toscane,  saint  Douât,  évèque 
et  martyr,  qui,  entre  les  antres  mirades,  an 
rapport  de  saint  Grégoire,  pape,  obtint  par 
ses  prières  qu'un  calice,  que  les  païens 
avaient  brisé,  reprit  sa  première  forme. 
Pendant  la  persécution  de  Julien  i  Apostat, 
ayant  été  arrêté  par  le  préfet  Quadratien,  et 
refusant  de  sacrifier  aux  idoles,  il  périt  par 
le  glaive,  ce  qui  consomma  son  martyre. 
On  fit  mourir  avec  lui  saint  Ililarin,  moine, 
dont  on  fait  la  ft^t*^  le  Ifi  jtiillut,  jour  aiU[uel 
son  corps  fut  transtére  a  Ustie. 

A  Borne,  les  saints  martyrs  Pierre  et  Ju- 
liai,  avec  dirlinit  antns. 

A  Milan,  saint  Faoste,  soldat,  qm,  après 
plusieurs  combats,  remporta  la  palme  dn 
martyre,  sous  l'empereur  Commode. 

A  Côme,  la  passion  des  saints  mart}TS 
Carpopiioro,  i^xànthe,  Gassius,  Séverin,  Se- 
cond et  licînins,  qui  fkirent  décapitée  pour 
avmr  conliBSBé  Jésos-Christ. 
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A  Nidbe  en  Mésopotamie,  saint  Domèee, 

moine  persan,  qui  fut,  sous  Julien  TApostat, 
lapidé  avec  deux  âe  ^os  disciples. 

A  Rouen,  saint  Virlriic  qui,  étant  encore 
soldat  sous  le  même  Julien,  et  ayaut  c[uilté 
]e  baudrier  pour  le  service  de  Jésns-Clmst, 
après  avdr  enduré  plndenn  tounnents  par 
ordre  de  son  tribuu,  fiit  condamné  à  la  peine 
capitale;  mais  le  bourreau  qui  devait  l'exé- 
cuter ayant  été  frappé  de  récité,  et  les  cordes 
du  saint  s'étant  déliées,  il  s  an  alla  eu  liberté. 
DoDS  la  mW»,  étant  devenu  évéque^  il  con- 
vertità  la  fol  de  JésufrCbrisk  par  ses  prédi- 
cations les  peuples  de  la  Flandre  et  du  Ilai- 
naut,  et  mourut  en  paix  avec  la  qualité 
de  confesseur  de  Jésus-Christ. 

A  CMloos- sur -Marne,  salut  Donatien, 
évoque* 

AUessine  en  Sicile,  saint  Albert,  confea- 
seur,  de  l'ordre  des  Cannes,  célèbre  pour 
ses  mirades. 

UE  HumlaiE  JOUR  D'AOïrr, 

ra  LA  ums  ta 
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A  Borne,  les  saints  martyrs  Cyiiaqne, 
diacre.  Large  et  Smaragde,  avec  vingt 
autres,  qui  furent  décapités  le  46  mars,  pen- 
dant la  persécution  de  Dioclétien  et  Maxi- 
mieu.  Leurs  corps  ayant  été  enterrés  sur  la 
voie  Salaria,  par  un  prêtre  nommé  Jean, 
forent  transportés  par  le  pape  saint  Marcel 
dans  le  chîunp  de  Lucine,  sur  le  chemin 
d'Ostie,  et  ensuite  à  Rome,  où  ils  lurent  mis 
dans  la  diacooie  de  Sainte-Marie,  in  Vta 
Lata. 

A  Anazarbe  en  COide,  saint  Marin,  vieil- 
lard, qui,  après  avoir  été  décliiré  à  coups  de 

fouet,  disloqué  et  mis  en  lambeaux,  sous 
l'empereur  Hinflétien  et  le  président  Lysias, 
fut  expose  aux  bêtes  léroces  qui  le  firent 
mourir. 

Le  même  Jour,  les  saints  mar^  EléiH 


DES  SAINTS. 

Iliêre  et  Léonide,  qui  adievtoenft  leur  mar- 
tyre dans  les  flammes. 
En  Perse,  saint  Uormisdas,  martyrisé 

sous  le  roi  Sapor. 

.\  (iyzique  dans  THellespont,  saint  Elmi- 
lien,  évêque  et  confesseur,  qui,  à  cause  dn 
enUe  des  saintes  imagée^  après  avoir  éprouvé 
beaucoup  de  manv«b  traitements,  par  ordre 
de  l'empereur  Léon,  finit  sa  vie  en  exil. 

En  Crète,  saint  Myron,  évêque,  illustre 
par  ses  miracles. 

A  Vienne  en  Dauphiné,  saint  Sévira, 
prêtre  et  confiMseor,  qui  entreprit  un  voyage 
très-pénible  pour  la  prédication  de  l'Evan- 
gile, et  étant  venu  des  Indes  dans  cette  ville, 
il  convertit  une  multitude  innomhralde  de 
païens  à  la  foi  de  Jésus-Clirisl,  par  ses  dis- 
COU»  et  sea  mirades. 

LE  NEUYIKMK  JOUH  D'AOLT, 
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La  Vif^ile  de  saint  Laurent,  martyr. 

A  Rome,  saiut  iiomain,  soldat,  qui,  ton— 
dié  de  la  fermeté  de  sidnt  Laurent  à  eoolea* 
ser  la  foi,  lu!  demanda  le  baptême;  il  fat  aus- 
sitôt présenté  au  juge,  meurtri  de  coups  de 
bâton  et  enfln  décapité. 

En  Toscane,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Secondien,  Marcellien  et  Vériea, 
qui,  du  tempe  de  l'empereur  Dèee,  par  ordre 
du  consulaire  Promote,  furent  battus,  puis 
étemlus  sur  le  chevalet,  décliirés  avec  des 
oncles  de  fer,  brûlés  aux  flancs,  décapités, 
et  obtinrent  ainsi  la  palme  glorieuse  du  mar- 
tyre. 

A  Vérone,  les  saints  martyrs  'Firme  et 
Rnstiqne,  du  temps  do  l'empereur  liazi- 

mien. 

En  Afrique,  la  mémoire  de  plusieurs  saints 
martyrs,  qui,  dans  la  persécution  de  Yalé- 
rien,  eoeonragés  par  les  exhortations  de 
saint  Numidique,  obtinrent  par  le  supplioB 
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du  feu  la  couroune  du  martyre.  Saint  Numi- 
dique  ftit  Ini-mèine  jeté  dans  le  braner  avec 
les  antres,  et  accablé  de  pienes  :  mus  sa 
fille  ayant  retiré  son  corps,  et  lui  trouvaDt 

un  reste  de  vie,  le  fit  si  hum  panspr,  qu'il  en 
guérit;  et  depuis,  il  mérita,  pur  ses  vertus, 
d'être  fait  prélre  de  l'église  de  (jarthage,  par 
saint  Cyprien. 

A  Constantinople,  les  saints  maityis  Ju- 
lien, Marcien,  ethuitantres,  qui,  pour  avoir 
placé  l'image  ân  Sauveur  sur  la  porte  d'Ai- 
rain, furent,  après  des  tourments  muUipH»';s, 
décapités  pai-  l'ordre  de  l'empereur  Léon  VI 11. 

A  Cbâtons-^sor-BIanie,  saint  Domitien, 
évèqoe  et  eoniiwseiir. 

LE  DIXIÈME  JOUR  D^AOVT, 

DE  LA  LIXS  Ut 
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A  Rome,  sur  ia  voie  Tibm'liue,  lu  nai^i- 
sanee  aa  dél  de  saint  Idntcent,  ardiidiacre, 
qui,  dans  la  persécutioii  de  Valérien,  après 
avoir  souffert  la  prison,  les  fouets,  les  bas- 
tonnades, les  pointes  de  fer,  fut  battu  avec 
des  cordes  garnies  de  plomb,  brûle  avec  des 
lauies  ardeute»,  eallu  rôti  sur  un  gril,  où  il 
acheva  son  martyre  par  ce  supplice.  Saint 
ffîppolyte  et  le  prêtre  Justin  enterrèrent  aon 
corps  dans  le  dmelière  de  Gyriaque,  au 
champ  Yénin. 

Encore  ,  à  Rome  ,  ia  passion  de  cent 
soixanl^inq  sutdatâ,  martyrs,  qui  furent 
mis  à  mort  sous  rempereor  Aurélien. 

A  Bergame,  sùnte  Astérie,  vierge  et  mar- 
tyre, peudant  la  persécution  des  empereurs 
Dioclétien  et  Maximien. 

A  Alexandrie,  la  mémoire  des  saints  mar- 
tyrs, qui,  dans  la  persécution  de  Yalérien, 
^rès  «v<âr  longtemps  enduré  divers  tonr- 
meuts  d'une  cruauté  inoide,  sous  le  prési- 
dent £milieD,  moururent  de  divers  genres 
de  mort,  et  obtinrent  la  couronne  du  nuur- 
tjrre. 

-IQU.  U. 


A  Garthage,  les  saintes  vierges  et  mar- 
tyres Basse,  Pauleet  Agathonique. 

A  Borne,  saint  Déusdédit,  conCesseor,  qui, 
le  samedi,  donnait  aux  pauvres  le  salaire 
qu'il  gagnait  durant  la  MHnaine  en  tmvail- 
lant  de  ses  mains. 

En  Espagne,  l'apparition  de  la  lrè»-9mnte 
Vierge  pour  flnre  instituer,  sous  le  nom  de 
Notie-Dame-de<la-lterd>  Tordre  de  la  Ré- 
dempUon  des  eaptifii. 

U  ONZIÈIIE  JOUR  D'AOUT, 

DE  LA  LISE  LE 
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A  Rome,  entre  les  deux  lauriers,  la  nais- 
sance au  del  de  saint  Tibnroe,  martyr,  qui, 
dans  la  pmsécution  de  Dioclétien,  marchant 

nu-pieds  sur  des  charbons  ardents,  et  en  cet 
état  confessant  Jésus-Christ  avec  plus  de 
constance  que  jamais,  fut  envoyé,  sous  le 
iw^e  Fabien,  à  trois  milles  de  la  viUe  pour 
avoir  la  tete  tranchée. 

Encore  à  Rome,  sainte  Susanne,  vierge, 
d'une  grande  naissance,  et  nièce  du  pape 
saint  iiaius  qui,  ayant  été  décapitée,  du 
temps  de  DiocluLien,  mérita  lu  palme  du 
martyre. 

A  Comane  dans  le  Pont,  sunt  Alexandre, 

surnommé  le  Charbonnier  ,  qui,  philo- 
sophe très-habile,  monta  à  la  sublime  science 
de  i'humihté  chrétieiuie,  et  fut  élevé  par 
saint  Grégoire  inaumaturge  sur  le  trône 
épiscopal  de  cette  église.  U  se  rendit  illustre 
par  ses  prédications  et  par  un  glorieux  mar- 
tyre, qu'il  accomplit  dans  les  flammes. 

Le  même  jour,  la  passion  des  saints  RuÛa, 
évéque  des  Marses,  et  ses  compagnons,  mar- 
tyrisés sous  l'empereur  Aiaximien. 

A  Evreuz,  saint  Taurin,  ordonné  évêque 
de  cette  viûe  par  le  pape  saint  fil^nwiit. 
Ayant  propagé  la  foi  chrétienne  par  la  pré- 
dication de  l'Ev-ingile,  pour  lequel  il  f'nfre- 
prit  beaucoup  de  travawc,  illustre  pour 
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r«neneiiet  d»  wm  nindes,  a  é'andoniiit 

dans  le  Seigneur. 
A  Cambrai,  saint  tiéry,  évâque  et  ooBfe»- 

aeur. 

ûaas  l'Abruzze  ullérieure,  saint  Equice, 
alibé,  doDt  la  saintalé  est  «tteilte  par  nint 
Grégoire,  pape. 

A,  Todi,  HintA  DigM)  YiMge. 

LE  DOramiE  JOUR  D*&OIIT, 
hul  umi  uc 
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A  Afliiie  «H  Ombrie,  aainto  Claire,  TÎerge, 

institutrice  des  Pauvres  Dames,  de  Tordre* 
des  Minimes,  célèbre  pir  1a  sainteté  de  sa 
vie  et  l'éclat  de  ses  miracles.  Elle  fut  mise 
au  nombre  des  saiules  vierges  par  le  pape 
Alexandre  lY. 

A  Gatane  eo  Sieile,  la  nafannee  «1  eid  de 
saint  Ëuple,  diacre,  qui,  après  avoir  été 
longtemps  torturé  pour  la  confession  dti 
nom  de  Jésus-t  hrist,  eut  la  tt^ie  tranrhée, 
sous  les  empereurs  Dioclétien  et  Maximien, 
et  mérita  la  counuiDe  du  martyre. 

A  Angabourgt  sainte  Hilarie,  mève  de 
itdnte  Afre,  martyre,  qui,  veillant  au  sé- 
pulcre de  sa  fi'U',  fnl  brùîée  nu  mAnv^li*^?!, 
pour  la  foi  de  Jesas-Chriit,  par  le~s  pei*e€a- 
ttiurs,  avec  Digue,  Euprepie  et  Euuomie,  ses 
wrvantes.  Avee  dles  lùrent  mis  à  mort,  le 
même  jour  et  dans  la  même  ville»  les  sainte 
Qairiaque,  Largion,  CresœiiUen»  Ninge>  Iih 
Eenne,  et  vingt  autres. 

En  Syrie,  les  saints  Macaire  ^  Julien, 
martyrs. 

A  Nicomédie»  les  saints  martyre  Anieet» 
oomte,  et  Pliotin,  son  frère,  exécntés  avec 
plusieurs  autres,  sous  Temperear  Dioclé- 
tien. 

A  Falère  en  Toscane,  la  passion  de  saint 
Gracilien  et  de  sainte  Félicissime,  vierge, 
qnl  earant  d'aboed  les  màdwivae  brisées 
•«Bedaa«eiIloaz,«tqai  enfl^in  férissast 
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par  le  glaive,  obtinrent  la  palme  dn  mar- 
tyre qu'ils  désiraient  ardemment. 

Le  même  jour,  les  saints  Tniirtyn»  Por- 
caire,  abbé  du  monastère  de  Lerms,  et  cinq 
cents  de  eee  moinee  qui,  ayant  été  maasa- 
cvés  perles  baibane  pour  la  foi  ealboliqne^ 
méritèrent  la  couronne  du  martjrre. 

A  Milan,  le  décèfe  de  saiut  JMbe,  éfAqve 
et  oonfesKPur. 

A  Brescia,  saint  Herculanj  éffiqne. 

LE  TRiagifeHR  JOUA  D'ACMQT^ 
mtiuiaLi 
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A  Rome,  le  triomphe  de  saint  Hippolyte, 
martyr,  qui,  après  avoir  enduré,  sons  l'em- 
pereur Valériea  plusieurs  tourments  pour  la 
Ibi,  fnt  lié  par  les  pieda  aa  ooa  de  cbenoz 
indomptés,  et  traîné  à  travers  les  chardons 
et  les  ronces  ;  ayant  eu  par  ce  snppBoe  le 
corps  mis  en  lambeaux,  il  rendit  son  esprit 
à  Dieu.  Le  même  jour,  sainte  Concorde,  sa 
nourrice,  ayant  été  avant  lui  déchirée  à 
coups  de  fouets  garnis  de  plomb,  passa  de  la 
terre  an  ciel  avee  dlz-nenf  personnes  de  m 
maison,  qui  furent  mises  à  mort  hOM  de  la 
porte  Tibnrtine,  et  enterrées  avee  htl  «n 
champ  Yéran. 

A  Imola  en  Italie,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Caasien,  martyr.  CkwmM  il  rdkasail 
d'adorer  les  idoles»  le  penéeiilaDr  le  liviaà 
des  enfants,  auxquels  il  était  devenu  odieoz 
comme  îcnr  instituteur,  et  leur  donna  le 
pouvoir  de  le  mettre  à  mort;  ce  supplice 
fut  d'autaut  plus  cruel,  que  ces  enfants,  à 
cause  de  leur  biblesse,  m  puraol  lui  disr  la 
vie  qu'à  force  de  eonpe  et  dans  im  long 
eqpace  de  temps. 

A  Todi,  saint  Cassien,  évé^pw,  martyrisé 
sous  l'empereur  Dioclétien. 

A  Burgos  en  Espagne,  les  sainte  naar- 
lyne  QsnIdUe  et  HéUoi. 

A  Constantinop^,  saint  Maxime,  aolitilN^ 
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la  vérité  catholique;  qui,  combattant  avec 
an  grand  courage  coulre  les  Monothélites, 
wA,  par  l'oirâre  de  Constant,  empereur  héré- 
tique,  let  mains  et  la  langue  eonpées^  et  Ait 
ensuite  relégué  dans  la  Chersonèse,  oà  il 
rendit  l'esprit.  En  même  temps,  deux  de  ses 
disciples,  nommés  Auagtaiie,  et  plusieurs 
autres,  soulTrireat  divers  tourments  et  un 
eiH  ligoimnz* 

En  AUemagoe,  saint  \ngbert,  prêtre  et 
cmifesseiir. 

A  Poitiers,  stùntp  Rridrcrondc,  reine,  dont 
la  vie  a  été  éclatante  de  vertus  et  de  mi- 
racle». 

U  QUATORZIÈME  JOCR  D'AODT, 


nastiques  ei  par  la  gràoe  des  miracles. 
LC  QUUOitlIE  JOUR  D'AOUT, 


M  LA  LVtm  U 
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L'Assomption  de  la  trè»«nntaTleffge  Ib- 

rie,  mère  de  Dieu. 

A  Rome,  mr  la  voie  Appienne,  saint 
Tharsice,  acolyte,  qui,  comme  il  portail  le 
sacrement  du  eorps  de  Jésos-Chiist,  Ait  ren- 
contré par  des  païens  qui  loi  demandèrent 
ce  qnll  fdsait.  Mais,  jugeant  que  c'était 
une  chose  indigne  do  livrer  un  bit-ri  si  pré- 
cieux à  dos  im[>i('s,  il  fut  frappé  à  coups  de 
bâton  et  de  pierres,  jusqu'à  ce  qu'il  eût 
rmda  Tesprit.  Apiis  sa  mort,  ces  sacrilèges 
le  fouillèrent  de  tons  oôtés,  sans  trouver  au- 
cune bostie  ni  dans  ses  mains,  ni  dans  ses 
liabits.  I.f^  rliréliens  recueillirent  le  corps 
du  ?aint  mtu-lyr,  et  l'enferrèrent  honorable- 
ment daus  le  cimetière  de  Calliste. 

A  Tagaste  en  Afrique,  aaint  Alype, 
évèque,  qui  d'abord  disciple  de  saint  Angos* 
tin,  puis  son  compagnon  dans  sa  conversion, 
maison,  où,  après  avoir  pendant  sept  mois  son  collègue  dans  l'épiscopat,  son  aide  dans 
persévéré  dans  la  prière,  il  s'endormit  du  ses  combats  contre  les  hérétiques,  partage 
sommeil  des  justes.  Grégoire  et  Orose,  sa  gloire  dcuis  le  ciel, 
fsêtna,  «ntevèrea*  asn  aorpa^  et  rfolerrè-  A  Soisaons,  saint  Amonl,  évêqoe  et  eon- 
wntsnr  la  TOia  Appienne,  dans  le  dmeUère  fèssanr. 

deCalliste.  A  Albe-Royale,  la  naissance  an  ciel  de 

En  IHyrie,  saint  Ursice,  marhT,  qui,  après    saint  Etienne,  roi  de  flong^rio,  que  l'on  SO- 

ditlcreiils  supplices,  fut,  sous  l'empereur    lennise  le  second  jour  de  septembre. 

Uaùuùen  et  le  président  Aristide,  mis  à       A  Rome^  saint  Stanislas  Kostka,  Polonais, 

mort  par  le  gldm  ponr  le  nom  de  Jésna*   eoofessainr,  de  la  Société  do  Jésus,  qui,  ayant 

QumL  peu  véon,  remplit  par  aon  innocence  angé- 

Ed  Afrique,  saint  Démètre,  martyr.  lique  la  course  d'une  longue  vie,  et  fut  placé 

A  Apamée  en  Syrie,  saint  MHrrel,  évêque    par  1»  pa^  iBenolt  Xlli  au  rang  des  saints. 

et  martyr,  qui,  pour  avoir  renversé  un 

temple  de  Jupiter,  fut  massacré  par  des  gen- 

liiitafieat. 
A  Todi,  saint  Calli^,  évéque  et  martyr. 
OuslUed'Egine,  sainte  Athanaaie,  vemm» 
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La  Tî^ile  de  l'Assomption  de  labienhen- 

reuse  VjerL^e  Mari*». 

A  Rome,  la  nais!^aQce  au  ciel  de  saint  ii>u- 
aèbe,  prêtre,  qui,  ponr  la  défense  de  la  foi 
fHiulîqne,  ftit  enftrmé  par  Constance,  em- 
pereur arien,  dans  une  chambre  de  sa 
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A  Cracovie  en  Pologne,  saint  Hyacinthe, 
confesseur,  de  l'ordre  (1»'.h  Trères  Prêcheurs, 
que  le  pape  Clément  \iil  mit  au  nombre  des 
flaints;  il  ordonna  «n  outre  de  célébrer  sa  flHe 
en  ce  jour. 

A  Rome,  «dut  Tile,  diacre,  qui,  ayant  été 
surpris  lorsqu'il  dislrilmait  de  l'argent  aux 
pauvres,  peutlant  qm-  les  Goths  étaient  les 
maîtres  de  la  ville,  lut  tué  par  1  ordre  d  uu 
tribun  de  ces  Jberbves. 

A  Nicée  en  Bithyide,  saint  Dionède,  mé- 
deciu,  qui,  étant  mort  par  Us  gbdve  pour  la 
foi  Jésus-Christ,  adieva  son  martyre  pen- 
dant la  [>er&éouUon  de  Itioclctifii. 

Le  même  jour,  la  méuiuiie  de  Ireule-liois 
saints  martyrs. 

A  Ferentino,  dans  la  Campagne  de  Rome, 
saint  Ambroise,  centurion,  qui,  dans  la  per- 
sécution de  Dioclélien,  fut  tourmenté  de  dif- 
férentes manières,  et  soumis  au  feu,  sans  en 
recevoir  aucun  mal;  ayaul  ele  èiiliu  Jeté  à 
reou,  il  en  sortit  pour  entrer  dans  le  lien  du 
oélesîe  rafraîchissement 

A  Milan,  le  décès  de  saint  Simplicien, 
évêque;,  que  le  témoig^nage  de  ^^Hiiit  Am- 
broise et  de  saint  Augustin  a  rendu  célèbre. 

A  Auxerre,  saint  Elcutbère,  évôque. 

A  I^médîe,  saint  Arsaœ»  confiesseur» 
qui,  ayant  quitté  la  milice  pour  embrasser 
la  vie  solitaire,  sous  le  persécuteur  Licinius, 
brilla  par  tant  de  mir-nclos,  qu'on  rapporte 
qu'il  chassait  les  deuiuus,  et  que  par  ^es 
prières  il  tua  un  dragon  énorme  :  enfin , 
ayant  prédUt  la  ruine  de  la  ville>  jjU  mourut 
en  priant  Dieu. 

A  Montpellier,  dans  la  Gaule  Narhonnaise, 
saint  Rocli,  confesseur,  qui,  en  faisant  le 
&iguo  de  k  croix,  délivra  de  la  peste  piu- 
deiini'<rilles  d'Italie.  Son  corps  fut  porté  à 
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Venise,  el  placé  avec  honnear  dans  l'église 
qui  porte  SMi  nom. 

A  Rome,  sainte  Sérène,  qm  anralt  été 
femme  de  Diûdétien. 

LE  m-SEPTIÈIIE  JOUR  D'AOUT, 
rauuROiu 
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L'Octaye  de  saint  Laurent,  martyr. 

A  Carthage,  en  Afrique,  les  saints  martyrs 
Libérât  ,  abbé.  Boni fa(  <-,  diacre,  Serf  et  Rus- 
tique, sous-diacrer,Rogal»'l  Septime,  moiues, 
et  Maxime,  entant,  qui,  dans  la  persécution 
des  Vandales  sous  le  ni  Hunéric,  ftuent 
tourmentés  de  divers  supplices  inouïs  pour 
la  eonfessiou  de  la  foi  catholique  et  la  dé- 
ffn?:e  de  l'tmilé  du  baptême.  Enfin  ils  furent 
attachés  ave*-  des  clous  sur  1p  bois  où  ils  de- 
vaient être  brûles;  mais  le  feu  y  ayaut  été 
mis  à  diverses  reprises,  et  s'étant  éteint  an-> 
tant  de  fois  par  la  puissance  ^vine,  le  tyran 
les  fit  frapper  à  coups  d'avirons  qui  leur  bri- 
sèrent la  tète,  et  ils  achevèrent  ainsi  heureu- 
sement leur  carrière,  en  recevant  la  cou- 
ronne qui  leur  était  préparée. 

A  Gésarée  en  Cappadoœ,  la  naissanee  au 
delde  saint  Mammès,  qui,  depoissonenfanee 
jusqu'à  sa  vieillesse  souffrit  un  long  martyr, 
et  eut  enfin  le  bonheur  de  le  consommer-, 
sous  le  président  Alexandre,  du  temps  de 
l'empereur  Aurelieu.  Saint  Basile  et  saint 
Grégoire  de  NaclauEe  en  font  un  grand 
éloge. 

Eu  Achale,  saint  Myron,  prêtre  et  martyr, 

qui,  après  ;\voir  souffert  divers  tourments, 
sons  l'empereur  Dèce  et  le  préûdent  Anli- 
paler,  fut  décapité  à  Cyzique. 

A  Nicomédie,  les  saints  martyrs  Straton, 
Philippe  et  Eutycbien,  qui,  ayût  été  con- 
damnés anx  bôies»  et  n'en  ayant  reçu  aucun 
mal,  consommèrent  leur  martyr»»  par  le  feu. 

A  Terni,  saint  Anastase,  évéque  et  confes- 
se ui'. 
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A  Ptoténialde  m  PàtetBne,  lesaaints  m«t- 
^  Paul  ei  Julienne  sa  soeur,  qui  souflli- 
nnttoiisV«lérim, 
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APklMtrine,  la  naîffiaiu»  m  dd  de  saint 

Agapit,  martyr^  qui,  âgé  de  quinze  ans  et 
brûlant  d'un  ardent  amour  pour  Jf'stis- 
Qiiist,  fut  arrêté  im'  orJrc  de  l'empereur 
Aurélien,  et  d'abord  battu  longtemps  à  coups 
den«rCsde  bœuf.  Il  aouHHt  ensoite  des  sup- 
plices plus  crnéli  sous  le  préfbt  Antiodnis; 
puis  l'empereur  le  ût  exposer  aux  lions,  dont 
ilue  reçut  aiunuie  atteinte  ;  il  fut  frappi'"  enfin 
par  k  glaivt:  de^  exécuteurs,  qui  lui  procu- 
rèrent la  couronne  immortelle. 

A  Rome,  les  bienheureux  Jean  et  Crispe, 
prtIvBS,  qui,  pendant  la  persécuUon  de  Dio- 
détlen,  s'étant  employés  à  enterrer  les  corps 
de  plusieurs  saints ,  furent  associf^  leurs 
Diehtcs,  et  furent  dignes  des  joies  de  la  vie 
éternelle. 

An  même  lien,  les  saints  martyrs  Hermas, 

Sérapion  et  Polyène,  qui,  après  avoir  été 
tniînt'S  par  des  lieux  remplis  de  pierres 
etratioteux,  rendirent  \nm  âmes  à  Dieu. 

En  Illjnrie,  les  saints  martyrs  Flore  et 
Lanre,  t^éois  de  pierre,  qui,  après  le  mar- 
^  de  leurs  noattressûnt  Proenle  et  saint 
Maxime,  ayant  souflert  de  nombreux  tour- 
ments, furent  jett-s  dans  QQ  puits  profond, 
80US  le  président  Licion. 

A  Myre  enLycie,  les  saints  martyrs  Léon 
«tJnUÔuie. 

AHeb, saint  Vtain,  évéqoe  et  eonfae- 
lenr. 

A  Rome,  sur  la  voie  Lavicfino,  ?r\inte  Hé- 
lène, mère  de  (Constantin  le  (irand,  très- 
pieux  empereur,  qui  le  premier  protégea  et 
MandU  VEgliae,  et  donna  ainsi  rexemple  A 
Wna  Ica  «olna  pEinosa. 


A  Monte&lco  en  Ooobiie,  sidnfe  Gli^, 

vierge,  religieuse  de  l'ordre  des  Ermites  de 
sainf  Atigustin,  sur  le  cœur  de  laquelle  on 
révère  encore  aujourd'hui ,  avec  beaucoup 
dedi^votion,  le  renouvellement  des  mystères 
de  la  passion  de  jMre^s^oeur. 

Lt  DIX- NEUVIÈME  JOUR  D'AOUT, 
PB  LA  unau 
a  >i  c  (I  e  r  g  h  i  I>  I  m  Q  p  q  r  s  t  a 

i»  ie  27  38  i»    I    i    3    i    b   «    7    8    «    tO  II  (2  M.  14 

ADCDE/-'FGHMNP 
IS  M  IT  M  19  M  19  W  M  tt  tl  M 

A  Rome,  saint  Jules,  sénateur  et  martyr, 
qui,  ayant  éié  liv  re  au  juge  Vitellius,  et  mis 
en  prison  par  son  ordre,  fut,  par  un  oom- 
maadement  de  l'emperear  Commode,  firappA 
à  <  onpH  de  bfttoQ  Ju8qu*à  ce  qu'il  en  mourût. 
On  Liiti  rra  son  corps  dans  le  dmetière  de 
Talepode,  sur  la  voie  Aurélienne. 

Ku  Cilicie,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
AndrA,  tribun,  et  de  ses  compagnons  soldats, 
qui,  après  avoir  vaincu  miraculeusement  les 
Perses,  se  convertirent  à  Jésus-Christ;  ayant 
été  accusés  d'être  chrétiens,  ils  furent  mas- 
sacrés sous  l'empereur  Maximien,  par  l'ar- 
mée du  président  SAl^us,  dans  les  défilés 
du  mont  Taunis. 

En  Palestine,  saint  Timothée,  mai^,  qui, 
dans  la  persécution  de  Dioclétien^  sous  le 
président  I  ^rbaia,  api-ès  avoir  beaucoup  souf- 
fert fut  brûlé  à  petit  feu.  Sainte  Thède  et 
saint  Agape  ftirent  aussi  martyrisés  dans  le 
mftme  lien  :  Tbède,  ayant  été  exposée  aux 
bêtes  et  mise  en  pièces  par  leurs  morsures, 
alla  rejoindre  son  céleste  Epoux;  Agape, 
après  avoir  enduré  plusieurs  tourments,  fut 
réservé  pour  de  plus  grands  combats. 

A  Anagni,  saint  Hagne,  évêque<Amar^> 
qui  fbt  mis  A  mort  durant  la  peiséeolion  de 
Dèce. 

A  Brignoles  en  Provence,  le  décès  de  saint 
Louis,  évôque  de  Toulouse ,  de  l'ordre  des 
Frères  Mineurs,  illustre  par  sa  sainteté  et  ses 
mirades.  Son  corps,  porté  i  Ifandlle,  ftit  en- 
tarréavectaoïuieurdanaréslisedesGonlelieff. 


Digrtized  by  Google 


S30  US  ACTES 

Au  diocèse  de  Ststeron  en  Provence,  laiot 
Douai,  prfttre  et  eonfesseur,  qui,  dès  sa  plus 
tendre  enfance,  favorisé  de  i)lusieurs  grâces 
particulières,  se  retira  dans  la  [solitude,  où 
il  demeura  longtemps;  et,  après  s'être  rendu 
illustre  par  l'éclat  de  ses  miracles,  il  passa 
de  la  terre  au  dd. 

En  Berri,  saint  Marien,  confessenr* 

ïE  vniGTiiaiE  JOUR  d^aoot, 
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Antenitcnrede  LangTCs,  le  décès  de  sidiit 

Bernard,  premier  abbé  de  Glairrauz,  illustiB 

par  la  sainteté  de  sa  vie,  par  sa  science  et 
ses  miracles.  Le  souverain  pontife  Pie  "VIII 
le  déclara  docteur  de  l'Eglise  universelle, 
loi  ecmlknia  M  titre. 

fin  Judée,  saint  Samuel,  prophète,  dont 

les  sacrées  reliques,  au  rapport  de  saint  Jé- 
rAme,  furent  transportées  à  Constantinople 
par  les  soins  de  l'enrpercur  Arcadius,  et  pla- 
cées près  de  THebdoiue. 

Le  même  jour,  saint  Lncina,  sénateur,  qui, 
voyant  la  eoostance  de  saiot  Théodore,  évé* 
que  de  Cyrène,  à  souffrir  le  martyre,  se  con- 
vertit h  1  1  foi  de  Jésus-Christ,  et  y  attira  aussi 
le  piesiiient  Digrnien.  Etant  allé  en  Cfn-pre 
avec  lui,  et  voyant  quou  y  faisait  mourir 
d'autres  chrétiMis  pour  la  CMifesMon  de  la 
foi  du  Seigneur,  U  8*oflint  de  loi'méme,  «t, 
ayant  été  décapité,  il  mérita  de  reoevolr  la 
même  couronne  du  martyre. 

En  Tbrace,  trente-sept  bienheureux  mar- 
tyrs, qui,  sous  le  président  Âpellien,  furent 
Jetés  dans  une  limirnaise  ardente,  après  qu'on 
knr  eût  QOiipé  tes  pieds  et  les  mains  pour  la 
foi  de  J^sos-Qirist. 

Au  même  lieu,  les  saints  martvTs  Sévère 
et  Meranon,  centurion,  qui,  ayant  soulfert 
le  même  genre  de  mort,  entrèrent  victorieux 
dans  le  deL 
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A  GordoiM!»  les  ssinto  ttoinas  martyn  Léo- 

vigUde  et  Christophe,  qui,  ayant  été  erapri* 
sonnés  pour  la  défense  de  la  foi  chrétienne^ 
puis  décapités  et  hrtîés ,  obtinrent  ainsi  la 
palme  du  martyre,  durant  la  persécution  des 
Arabes. 

A  Rom^  saint  Porphyre, liomme  de  Dien, 
qui  instruisit  dans  la  foi  et  la  doctrine  de 

Jésus-Christ  saint  Agapit,  martyr. 

Dans  rUe  de  Noirmoutier,  saint  Philibert, 
abbé. 

A  Cbinon,  saint  Mesme,  disciple  desainl 
Martin,  évèque. 
Au  mont  Senario^  dans  le  diocèse  de  Flo* 

rence,  le  bienheureux  Manetlo,  l'un  des  sept 
fondateurs  de  l'ordre  des  Servîtes,  qui  mou- 
rut eu  récitant  des  hyomes  &i  l'tionneur  de 
la  sainte  Vierge. 

LE  TITfGT-UNIÈME  JOUR  D'AOUT, 
Kuunia 

i  h  <■  riofgli  iklmnpqrBtv 

t7  tS  1.)   1    !    3   4   ■>  «  T  I  »   (0  II  It  II  U  IS  M 
ABCDEFFGHMMP 

iTi«i«ntin«itnti«si 

A  Annecy  en  Savoie ,  la  naissance  au  ciel 
de  sainte  Jeanne-Françoise  Frémiot  de  Chan- 
tai, fondatriee  de  l'ordre  de  la  Yisitation  do 
Sainte-Marie,  dont  U  est  fnt  meolion  la 
13  décembre. 

A  l\ome,  au  champ  Véran,  sainte  Cy- 
riaque,  veuve  et  m^tyre,  qui,  pendant  la 
persécution  de  Valérien,  s'étant  dévouée 
élle-mteMy  aToetoutoe  qu'elle  possédait,  an 
service  dessalais,  donna  aussi  volooHensâ 
propre  vie,  en  sodftalit  la  marlym  pow 
Jésus-Christ. 

A  Saîone,  saint  Anastase,  greffier  en  cl^, 
qui,  voyant  la  constance  de  saint  Agapit 
dans  las  tmiffraenêi,  aa  eoftvwltt  Ala  Mi 
ayant  ensuite  eonlëssé  le  nom  de  Jéan»> 
Ghdst,  il  fut  mis  à  mort  par  l'ordre  de  Vtm- 
pereur  Aur^ien,  et  s'en  sdla  au  Seigneur 
avec  le  mérite  de  martyr. 

En  Sordaigoe,  la  naissance  «n.  iifll  dtf 
saints  martyrs  Lnaon^  4M  «t 'GiiMiiit 
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périraii  par  te  glaive  ioiu  te  jvéïidait  Del- 

pbius. 

Daos  le  Gévaudan,  saint  Privât,  évèque 
et  martyr,  pendant  la  per^éculiou  de  Yoic' 
ilmatdBGiUkn. 
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et  Mudmien. 

▲  Fondyi  suint  Pat.em«,  martyr,  qui, 
étant  venu  d'Alexandrie  à  Rome  pour  ho- 
aorer  ks  samls  Apôtres,  &e  retira  dans  le 
taRftoin  de  Foodi,  où,  le  tribun  l'ayant  f^t 
arrSiar  tendis  qn'il  enteneit  1m  cor]»  des 
seiots  martyrs,  il  mourut  dans  les  chaînes. 

A  Fldesse  en  Svrie.  sainte  Basse,  martvre, 
et  ses  enfants  saints  Theugontî,  Agape  et 
Fidèle,  que  cette  pieui>e  mère,  par  ses  ex- 
boctatioBS,  fit,  pendant  la  penécutton  de 
Haiinkien,  enhrar  afent  elle  à  la  gloire  da 
martyre.  Elle  fut  ensuite  déci^tèe  et  Isa 
suivit  avec  joie  et  triomphante. 

A  Vérone^  saiut  Euprépius,  évèque  et  con» 
fesâeur. 

An  même  lien,  saint  Doadrat,  évèque. 

A  Sienne  en  Toaeane,  le  faienlHBnrenx  Bep* 
nard  PUdomée,  abbé,  .fiHidatanr  dea  OUvé- 
taina* 

LE  TINGT-DHIXIÈIIE  MUR  D'AOUT, 
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It  Octave  de  TAssomplian  de  la  bienben- 
Kuse  Vierge  Marie. 

A  Rome,  sur  le  chemin  d'Ostie ,  la  nais- 
sance au  ciel  de  saint  Timothée,  martyr^ 
qui  fut  arrêté  par  Tarquin,  préfet  de  la  ville, 
etielenn  longtflmpa  an  prison.  Ce  seiot,  re- 
ftassBt  de  MCtiilar  aux  idoles.  Ait  rudement 
flagellé  jusqu'à  trois  fois,  et,  après  avoir 
sonfrert  d'autres  sappltcss  très-croeb^  Ufut 
enfin  décapité. 

A  Porto,  «aint  Hippolyte,  évâque,  trèa- 


ment  eooliassé  la  foi  soaarempeienr  Alexaii- 
dra,  U  fat  précipité,  pieds  et  œiûnsllés,  dans 

une  fosse  profonde  remplie  d'eau ,  et  reont 
ainsi  la  paliae  du  martyre.  Les  chréUena 
ensevelirent  son  corps  au  même  lieu. 

A  Autnn,  sadnt  Symphorioi,  martyr,  qui, 
du  temfia  de  l'empereur  AurâUm,  pour  n'a- 
voir pas  voulu  offrir  de  l'encens  aux  idoles, 
fut  d'abord  battu  de  verpres ,  et  ensuite  ren- 
fermé dans  un  cachot;  enQu,  ayant  été  déca- 
pité, il  consomma  ainsi  son  martyre. 

A  RcMnev  saint  Anionin,  martyr,  qui, 
avouant  bantement  qu'il  était  chrétieD,  fbt 
condamné  au  dernier  supplice  par  le  juge 
Yitellins,  et  enterré  sur  la  voie  Aurélienne. 

A  Porto,  les  saints  martyrs  Martial,  Sa- 
turnin, Epictète,  Mapril,  FéUx  et  leurs  com- 
pagnons. 

A  Nicomédie,  le  supplice  des  saints  Agn* 
thonique,  Zotique,  et  plusieurs  autres,  mar- 
tyrs sous  Tempereor  Maximîea  et  le  prési- 
dent Eulholome. 

A  Tarse,  saint  Athanase,  évèque  et  mar- 
tyr, sainte  Antbnse,  femme  noble  qu'il  avait 
be^isée,  et  deux  de  sas  esclaves,  qui  tous 
souffrirent  sons  l'empereur  Yalérien. 

À  Reims,  saint  Maur  et  ses  compagnons, 
mai'lyrs. 

En  Espagne,  les  saints  martyrs  Fabriden 
etPbnibert. 
A  Pavifl!,  saint  Gmdfnt. 
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Vigile  dé  sabit  Barthélémy,  apAtre. 

A  Todi,  saint  Philippe  Beniti  do  Florence, 
conliBSseur,  homme  d'une  profonde  humi- 
lité,  qui  contribua  beaucoup  à  étendre  l'ordre 
^es  Servites.  Il  fut  mis  au  nombre  dessaiols 
par  le  pape  Clément  X. 

A  Antiocbe,  la  naiamnce  «n  tial  daa  aainli 
maftym  BertUnt,  BqhI»  YalériiD,  Vm- 
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tuose,  et  doaae  aatr»,  gui,  pour  avoir  con- 
fessé la  foi,  reçurent  la  c  iironne  céleste. 

A  Ostie,  les  saints  niarlyre  Quiriace,  évè- 
que,  Maxime,  prêtre ,  Archèlaiis,  diacre,  et 
leurs  compagnons  j  qui  louffirirait  la  mort 
du  temps  de  rempereur  Alexandre,  sous  le 
pféfet  Uipien. 

A  Kgpe  en  Cilicie.  les  saints  martyrs 
Claude,  Astérius,  et  jNcon ,  firrcs,  qui, 
ayant  été  accusés  par  leur  belie-niei  c  d  être 
chrétiens,  Boufirirent  d'horribles  supplices 
SOI»  rempereur  Diodétieu  et  le  président 
Lysias;  ensuite,  ayant  été  crucifiés,  ils  u1- 
lèrcnt  triompher  avec  Jésus-Christ.  Après 
eux  furent  aussi  martyrisée  les  saintes  Doo- 
vine  et  Théouille. 

A  Rdmt  en  France,  la  naissance  au  cid 
des  eunts  TMmotbée  et  Apollin^re,  qtu, 
tarant  consommé  leur  martyre  dans  cette 
inlle,  parvinrent  au  royaume  des  cioiix, 

A  Lyon,  les  saints  martyrs  Minerve  et 
Eléazar,  avec  leurs  huit  tils. 

Déplus,  saint Iioppe,  mart}T,  qui, ayant 
passé  de  la  condition  d'esclave  à  la  liberté 
de  Jésus-Christ,  fiit  honoré  de  la  oùuronne 
du  martyre. 

A  Jénisalem,  saint  Zachee,  qui  fut  le  qua- 
trième pasteur  de  cette  église  upiiis  saint 
Jacques,  apdtre. 

A  Aiezandrie,  sunt  Théonas,  évèqne  et 
confesseur. 

A  l'fiqnc  en  Afi ique,  saint  Victor,  évéque. 

A  Autuu,  saint  l'Iavien,  évèque. 

En  Auvergne,  suint  Sidoiue,  évéque,  il- 
lustra par  sa  sdenoe  et  sa  sainteté. 
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La  naissance  au  ciel  de  saint  Bai'lhélemy, 
apôtre,  qui  prêcha  l'EvangUe  de  Jésus-Christ 
dans  1h  Indes.  0  passa  ensuite  dans  la 
grande  Arménie,  où,  après  avoir  bit  din- 


DES  SAINTS. 

nombmbles  conversons,  il  flit  écorché  tout 
vif  par  l>'s  liarluires,  et,  ayant  été  décapité 
par  l'orrlre  du  roi  Asiyacre,  i!  consomma 
son  martyre.  Sou  saint  corps  fut  ixirlé  dans 
rile  de  Xiipari,  et  de  là  &  Bénéveut,  puis 
tranrféré  à  Rome  dans  Ille  du  Tibre,  où  il 
est  honoré  par  la  lâeuse  vénération  des  fi- 
dèles. 

A  Carthage,  trois  cents  bienheureux  mnr- 
iyia^  du  temps  de  Valérien  et  de  Gallien. 
Entre  autras  sufq^lices  que  le  juge  In- 
venta contre  eux,  ayant  ftdt  allumer  an  four 

à  chaux  et  apporter  des  charlK>ns  ardents 
avec  de  l'encpTis,  il  leur  disait  de  choisir  : 
ou  d'olTrir  de  l  encens  à  Jupiter  sm  ces  char- 
l>ons,  ou  d'être  plongés  dans  la  chaux.  Ces 
généreux  aitilètee,  animés  de  la  foi,  et  oon- 
fessant  Jésu»43irist  Fib  de  Dieu,  se  précipi- 
tèrent dans  le  feu,  et  à  l'instanl  même  furent 
réduits  en  poudre  dans  le?  vapeurs  de  la 
chaux;  ce  qui  fut  cause  (lu'on  appela  cette 
troupe  éclatante  de  bienheureux,  la  Masse- 
Blanche. 

A  Népi,  saint  Plolomëe,  évèque,  disciple 
de  l'apdtra  saint  Pierre,  qui,  ay  uit  été  ea- 

voyô  en  Toscane  par  cet  apôtre  pour  y 
prêrtuT  ri'!vangile ,  y  mourut  glorieux  mar- 
tyr dé  Jé~sus-Christ. 

A  Népi  encore,  saint  Romain,  évèque  de 
la  même  ville,  qui,  ayant  été  disdple  de 
saint  Ptolémée»  (lit  aussi  son  compagnon 
dans  le  martyre. 

A  o^^il•,  >:n\\Ui  Aurée,  vier.cre  et  martyre, 
qui  fui  jetée  dans  la  m^r  avec  une  pierre 
attachée  au  con.  Saint  Nonne  inhuma  son 
corps,  que  les  flots  avaient  ngaté  sur  le  ri^ 
vage. 

En  Isaurie ,  saint  Tation ,  martyr,  qui, 
ayant  été  frappé  du  glaive  sous  le  président 
Urbain,  reçut  la  couronne  du  martyre,  du- 
rant la  persécution  de  Diodétien. 

Le  même  jour,  sdnt  Entyche,  dtscipte  de 
sidnt  Jean  l'évangéliste,  qui,  après  avoir 
souffert  en  différents  pays  la  prison,  loi 
fouets  t'i  le  feu  pour  la  prédication  de 
l'Evangile,  mourut  enfin  en  paix. 

Le  même  Jour  enem»,  ia  mémoinde  saint 
George  Umniote,  moine,  qui»  ayimt  repris 
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llmpteenipweur  Léon  de  oe  qu^U  brinât  les 
iuiigw  et  brûlait  les  reliques  des  Mintfl^  eut 

par  son  oHrc  1»^?  niiihis  coupées  et  la  tête 
brûlée,  et  alla  au  ciel  avec  le  mérite  du 
martyre. 

A  Rooeo^  niot  (km,  évéqoe  et  eonfll»- 
Mnr. 

A  Hevtrs,  saint  Fttnrise,  abbé. 
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A  Paris,  saint  Louis,  oonfesseor,  roi  de 
France,  iUnstra  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  la 
gloire  de  ses  miracles. 

A  Rome,  les  saints  martyrs  Eusèbo.  Pon- 
tien,  Vincent  et  Péré^in,  qiii.  sous  l  eiupe- 
reor  Commode,  furent  d'abord  mis  sur  le 
dKvalet,  loornMDtés  dans  les  entraves,  et  à 
la  fin  frappés  de  ooaps  de  bâton  ;  ensolte, 
après  avoir  eu  les  côtés  brûlés,  comme  ils 
continnaîent  à  louer  Jésus-Christ ,  on  les 
frappa  avec  des  fouets  gamiâ  de  plomb  ^ 
jusqu'à  ce  qu'ils  rendissent  l'esprit. 

A  Borne  encore,  nint  Genès,  martyr,  qui, 
tiA  d'abord  comédien  pendant  qu'il  était 
pilen.  Un  jour  qu'en  présence  de  Dioclétlen 
il  se  moquait  sur  le  théâtre  des  mystères  de 
la  religion  chrétienne;  touché  d'une  inspira- 
tion divine,  il  se  convertit  tout  à  coup,  et 
leçnt  le  baptême.  Ansritdt  l'emperenr  le  fit 
cruellement  frapper  à  coups  de  bftton, 
étendre  sur  le  chevalet  ,  déchirer  pendant 
longtemps  avec  des  ongles  de  fer,  brûler 
avec  des  torches;  mais  toujours  ferme  dans 
la  fri,  il  sTéeilait  :  •  D  n'y  a  point  d'antre 
nique  JéeoB Christ;  et,  quand  vonsmefe- 
riiB  mooiir  mille  fols  pour  lui ,  vous  ne 
ponrrip?.  me  l'Ater  de  la  bouché'  et  m  du 
cœur,  r  I  niin.  ayant  eu  la  tète  tranchée,  il 
obtint  la  palme  du  martyre. 

A  Taiqne  en  Espagne,  sûnt  Géranoe, 
évéqoa,  qoi,  dn  tempa  des  i^djbtes,  agrant 
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prêché  l'Evangile  dans  eetle  contrée,  moa- 

rnt  en  prison^  après  bien  des  travaux. 

A  Arles,  saint  (ieniès,  ([ui,  remplissant  les 
fonctions  de  greffier-  et  ne  voulant  pas  enre- 
gistrer les  édits  impies  qui  prescrivaient  de 
pUEur  les  cbiétiens,  jeta  publiquement  ses 
registres,  et  déclara  hautement  qu'il  était 
lui-même  chrétien  :  ayant  été  saisi  et  déca> 
pité^  il  fut  baptisé  dan5  son  propre  sang,  et 
mérita  la  gloire  du  martyre. 

En  Syrie,  saint  Julien,  martyr. 

A  Tanagone^  saint  Magin,  martyr. 

A  Gonstantinople,  saint  Nennas,  évèqoe. 

A  îltrechf ,  saint  Grégoire,  évéque. 

A  Naples,  sainte  Patrice,  viot^. 
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A  Home,  saint  Zéphyrin,  pape  et  martyr. 

Dans  la  même  ville,  les  saints  Irénée  et 
Abonde,  qui,  an  temps  de  la  persécution  do 
Valérieu,  pour  avoir  retiré  le  corps  de  sainte 
Concorde  d'un  cloaque  où  il  avait  été  jeté, 
y  Itarent  eux-mêmes  jetés.  Le  prêtre  Justhi 
en  retira  leurs  omps  qui  furent  entenés 
dans  une  cryptp,  auprès  de  saint  Laurent. 

A  Vintimille,  ville  de  Ligurie,  saint  Se- 
cond, martyr,  homme  distingué,  et  l'un  des 
cheb  de  la  légion  Thébéenne. 

A  Bergame,  dans  la  Gaule  cisalpine,  saint 
Alexandre,  martyr  qni,  étant  soldat  dans  la 
même  légion,  et  confessant  constamment  le 
nom  de  iNoti'e-Seigneur  Jésus-Christ,  fut  mis 
à  mort,  et  accomplit  ainsi  sou  martyre. 

Au  pays  des  Harses,  saint  SimpUoe  et  aas 
enCmls,  saints  Constance  et  Tidorien,  qoi, 
sousrempereur  Antouln^  sooflHrent  d'abord 
de  rigoufpuses  tortures.  PHi<,  ayant  eu  la 
tête  tranchée,  ils  obtinrent  la  gloire  du  mar- 
tyre. 

A  Ntoomédie,  le  martyre  de  saint  Adrien, 
fils  de  rempeNor  Fiobas^  qui,  leprociianfc  A 
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contre  les  chrétiens,  fut  mis  à  mort  par  son 
ordre.  Domice,  évAqne  de  fiyzanct;,  oncle  du 
saint  martyr,  eaterra  son  oorpe  à  Argyro- 
poUs. 

En  Espagne,  aalnt  ^ctor,  qui,  ayant  été 
maMBcré  par  las  Mann»  pour  la  fi»  da 

Jésus-Christ,  reçut  la  couronne  du  marfyre. 
A  Capooe,  laint  Bufio,  évèqua  et  tooSeê' 

seur. 

A  Pistoie,  saint  Félix,  prêtre  et  confes- 
seur. 

A  lima,  au  royaume  de  Pénm,  aainta 

Rose  de  Sainte-Marie,  vierge  du  tiers  ordre 
(1c  Saiut-Domiiufae.  On  eéléhre  sa  fôle  te  30 
août. 
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pour  la  îoi  ÔB  lésos^fist. 

A  R  rgame,  saint  Narno,  qui  fut  baptisé 
par  saiut  Barnabe,  et  ordonué  par  lui  pre^ 
mier  évêque  de  celte  ville. 

A  Arias,  s^  Géaaiie,  évéque,  hoouaa 
d'toa  sainteté  et  d'an»  pnété  admirables. 

A  AntuB,  saint  Syagiin8«  évêgna  eteoft- 
fesseur. 

A  Pavie,  saint  Jean,  »'vr  i|ue. 

A  Lérida  en  Espagne,  saint  Licénus, 
évèque. 

Bans  la  niébèlde,  saint  Poemen,  aaadio- 

rète. 

A  San-Severino,  dans  la  marche  d'An- 
cône,  sainte  Maiguehte,  veuve. 
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A  Rome,  le  décès  de  aakA  Joseph,  confes- 
seur, célèbre  par  l'innocence  de  sa  vie  et  par 
ses  miracles;  il  fonda  l'ordre  des  pauvres 
Clercs  réguliers  de  la  Mère  de  Dieu  des 
Eoales  pies,  pour  étevar  la  jeonssse  dans  la 
piété  et  dans  les  lettres. 

A  Capoue,  dans  la  Campanie,  la  naissance 
au  riel  de  saint  Ruf,  évêtjae  et  martyr,  de 
famiUc  patricienne,  qui  fut  baptisé  avec 
toute  sa  famille  par  saint  Apollinaire,  dis- 
ciple de  saint  Piem. 

An  même  lien,  las  saints  Rnf  et  Cvpo- 
phore,  qui  furent  martyrisés  soni  Isa  empe- 
reurs Dioclétien  et  Maximien, 

A  Tomes,  dans  le  Pont,  les  saints  martyrs 
MarœUin,  tribun,  Mani^  sa  femme,  et 
leuBcnAnilB,  Jean,  Sém^on  et  Pierre. 

A  Lantini  en  Sidte,  sainte  Ëulhalie, 
vierge,  que  Sermilien,  son  frère,  fit  lui- 
même  périr  par  le  trlaive,  parce  qu'elle  était 
(dirétienne,  et  qui  alla  ainsi  rcyoindre  son 
oéleiis  Ëpewc 

]^  «ta»  Jo«^  la  nnrt^dnfiiirte  Ab- 
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A  Hippone  en  Afirique,  la  naissance  au 
ciel  (le  saint  Augustin,  évêque,  et  ezceUent 
docteur  de  l'Eglise.  Ayant  été  converti  à  la 
foi  catbûllque  par  le  zèle  de  saint  Ambroise, 
et  baptisé  par  loi.  Il  la  défendit  en  aiUèle 
InAitigable  contre  les  Manichéens  et  les 
autres  hérétiques  ;  et  après  s'être  livré  à  de 
nombreux  travaux  pour  l'Eglise  de  Dieu,  il 
alla  rectivoir  sa  recompense  dans  le  ciel.  Ses 
reliques,  par  la  crainte  des  barbares,  d'aJMrd 
transportées  d'Hippane  en  SanUgna,  etaa- 
suite  transférées  à  Pavie  par  Luitprand,  roi 
des  Lombards,  ont  reçu  dan?  cette  dsiP^ 
Tiière  ville  ime  sépulture  honorable. 

A  l\ome,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Hermès,  iiomme  distmgué,  qui,  comme 
le  rapportant  les  Actes  d»  papa  saint 
Alexandre,  iit  d*aboiii  ranimé  dsna  uan 
prison;  il  accomplit  ensuite  son  raaHyro 
avec  plusieurs  autres  chrétiens,  sous  1« 
juge  Aurélien,  en  mourant  par  le  glaive. 

A  Brtoiide  en  Anmrgne,  le  martyre  4a 
saint  Julien,^,  étant «ampagnn»  daéA* 
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bon  saint  Fervéo!,  et  servant  eecrètement 
Jésus-Christ  sons  l'habit  militaira,  Ait  airtlé 

par  âm  soldats  qui,  durant  la  penécotioa 
de  DiocléLien  lui  firent  souffiir  une  mort 
cruelle,  en  lui  coupant  la  gorge. 

A  GoD6tan<:e  en  Suisse^  saint  Pélage,  qui 
feçui  la  «ouroDue  sons  Yaagemm  Vmaé- 
rian  et  le  Juge  SvîlaBie. 

A  Saleme,  les  saints  martyrs  Fortunat, 
Caius  et  Anlhès,  qui  furent  décapités  snus 
l'empereur  Dioclétien  et  le  proconsul  Léonce. 

A  Coostantioopie ,  saint  Alexandre, 
èvèque,  vieillard  îUnstre,  par  les  prières 
du^iel  Anus,  eondaiiiiié  par  un  Jugernsnt 
de  Dieu,  CKva  par  la  mitieu  du  venin  et 
rendit  ses  entrailles. 

A  Saintes,  saint  Vivien  évèqoe  et  con- 
fesseur. 

La  fflèma  jour,  sidnt  Hdae  r&hiopien^ 
qm,  da  fiuneux  vnlanr  étant  devenu  on 

fervent  anachorète,  convertit  plusieurs  vo> 
leurs,  qu'il  mena  avec  lui  an  monastère. 
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la  Béodilatioa  da  sahit  Jean-Baptiale, 
qa^Bévede  fit  décapiter  vers  la  fête  de 

Pâqu-P!"  ;  on  en  fait  cependant  mémoire  so- 
lennt  lie  en  ce  jour,  où  son  chef  veuerable 
fut  trouvé  pour  la  seconde  fois.  Depuis^  on 
latnosporla  i  IUinie,o&  il  est  honoré  avec 
me  grande  dévotion  des  fidèles  dans 
régUaa  da  Sainf-Savestia  an  Ghamp-de- 

A  Riinip  ,  sur  le  mont  Aventiu ,  la  nais- 
sance au  citd  de  sainte  Sabine,  martyre, 
qui,  en  mourant  par  le  glaive,  sonsTempe- 
xme  Adrien»  obtint  la  palme  du  martyre. 

fie  plus,  à  Rome,  sainte  Candide,  vierge 
et  martyre,  dont  le  corps  fut  transporté  t^ans 
régli56  de  Sainte-Piaxède  par  le  pape  Pas- 
chai  i". 


tBBOHAlN.  m 

A  Antioeha  de  Syrie,  la  naissaiiea  au  ciel 
des  saints  mar^rs  Nioéas  et  Paul. 

A  Gonstantinople ,  les  sainte  Hypase, 

évêque  d'Asie,  et  André,  prêtre,  qui,  pour 
le  culte  des  saintes  images,  eurent,  sous 
l'empereur  Léon  l'Isaurien,  la  barbe  enduite 
da  poix,  puis  brftlée,  la  pean  da  latMaau- 
lavéa,  et  forent  cnsnita  égorgés. 

A  Pérouss»  saint  Bnlfayme,  Romain,  qui, 
lii}  ant  avec  son  épouse  et  son  fils  Cre^^^ent, 
[tour  éviter  la  persécution  de  Dioclétien,  y 
mourut  en  paix  dam  le  Seigneur. 

A  Mets,  sunt  Adelphe,  évèque  et  oonfts- 
seur. 

A  Paris,  le  décès  de  saint  Merri,  pfélre. 
En  Angleterre,  saint  Sebba,  roi. 
A  Smyrne,  la  fête  de  sainte  Basille. 
Au  diocèse  de  Troyes ,  sainte  Saviae , 
vierge,  iUuitre  par  ses  vertus  etseamiradas. 

LE  THLiNlitME  JOUR  D'AOUT, 
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Sain^p  Rose  de  Sainte-Marie,  dont  la  nais- 
sance au  ciel  est  mentionnée  au  26  de  ce 
mds. 

A  Borne,  sur  la  voie  d*Oeti^  le  martyre 
de  saint  FAiz,  prêtre,  sous  h»  empereur» 

Dioclétien  et  MavirniMn;  qui,  aprè^  ravoir  éfé 
tourmenté  sur  le  chevalet,  et  éfanl  (  «  [l'IiiiL 
pour  être  décapité,  sa  sentence  portant  lu 
peine  de  mort,  fiit  renoontré  par  un  duétten 
qui,  ^avouant  spontanément,  Ait  m»  à  mort 
avec  lui.  Las  chrétiens,  qui  ignoraient  son 
nom,  l'appelèrent  Adaucte,  parce  qu'il  avait 
été  ajouté  à  saint  Félix  pour  partager  la 
couronne  du  martyre. 

A  RtMoe  encore,  stdote  Gaudence,  vitfge 
et  marbre,  avec  trois  autres. 

Dan»  la  même  ville,  saint  Pammaqna, 
prêtre,  qui  fut  recommandahleparsaecienee 
et  sa  saintet". 

A  Suilétule,  uue  des  colonies  d'Afrique, 
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■olzante  bienheureux  martyrs,  qui  forant 
mis  à  mort  par  la  foreur  des  gentils. 

A  Adrumèle,  aussi  en  ATruiue,  saint  Bo- 
niface  et  sainte  Tliècle,  qui  eurent  douze 
enfîints,  tous  martyrs. 

A  Thessalûuique,  saiai  l  antin,  confesseur, 
qui}  apràs  avoir  beaucoup  soolM  àm  Sar- 
ra^,  etavdr  été  chaisé  du  monasièro,  oA 
il  avait  vécu  dans  une  abstinence  admirable, 
conduisit  un  grand  nombre  d'âmes  dans  la 
voie  du  salut^  et  mourut  enfin  dans  une 
heureuse  vieillesse. 

Au  diooèae  de  Hèanx,  saint  Fiacra,  con- 
liBBaeiir. 

A  Treri,  dans  la  Campagne  de  Rome,  saint 
Pierre,  confesseur,  célèbre  par  l'éclat  de  ses 
vertus  et  de  ses  miracles.  Il  mourut  en  ce 
lieu-là  même,  où  il  est  honoré  avec  une 
grande  dévotion. 

A  Bologne^  saint  Bonone^  aibbô. 

LE  TBENTE4JNIËME  lOUR  D'AOUT, 
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A  Cordoue  en  Espagne^  saint  Raymond 
Nonnal,  carffinal  et  confesseur,  de  Tordre  de 
Notre-Dame  de  la  Herd  de  la  Mèdemption 
des  Gaptife,  célébra  par  la  s^telé  de  la  vie 

et  s*"s  miracles. 

A  Trêves,  la  naissance  au  ciel  de  snînt 
Paulin,  évéque,  qui,  pendant  la  persécution 
des  ariens,  fdt,  pour  la  défense  de  la  foi  ea- 
thoUqne,  exilé  par  l'emperaur  Gonslano^,  et 


tourmenté  Jusqu'à  la  mort  par  les  fréquents 
changemenls  d'exil,  dans  des  contrées  non 

chrétiennes.  Enfin,  étant  mort  en  Phrygie, 
il  re(  ut  du  Seigneur  la  couronne  duo  A  ses 
souffrances. 

A  Trêves  encore,  les  saints  martyrs  Ro- 
biistien  et  llare. 

A  Tranflaqne,  dans  le  pays  des  Bbne^ 
près  du  lac  de  Célano^  la  naissance  an  dd 
des  saints  Céside,  prêtre,  ot  de  ses  compa^ 
^ons,  qui  méritèrent  la  couronne  du  mar- 
tyre pendant  la  persécution  de  Bfaximien. 

A  Césarée  en  Cappadoce,  saints  Théodole, 
Rnflne  et  Ammie;  les  deux  premlen  étaient 
père  et  mère  du  martyr  saint  Maniés  que 
sainte  Rufine  mit  au  monde  en  prison,  et 
sainte  Ammie  fut  sa  nourrice. 

A  Athènes,  saint  Aristide,  célèbre  par  sa 
foi  et  sa  sagesse,  qui  présenta  à  l'empe- 
reur Adrien  un  livra  sur  la  rdigion  ebiré- 
tienne,  contenant  un  traité  raisonné  de  nos 
croyances.  Il  prononça  aussi  devatit  cet  em- 
pereur un  discours  «'•loqnent,  ! l  -quel  il 
prouva  que  Jésus-Christ  est  seul  Dieu. 

A  Attxerra,  saint  Optât,  évèque  et  coa> 
fesseur. 

I^n  Angleterre,  saint  Aïdan,  évéque  de 
Liudisfarno.  Saint  Cutbert,  berger,  ayant  vu 
son  kme  portée  au  âel,  quitta  son  troupeau 
et  se  ht  moine. 

A  Nuflco,  saint  Aimé,  évéque. 

Au  mont  Sénario  près  de  Floranoe,  le 
bienheureux  Bonajuncta,  confesseur,  l'un 
des  sept  fondateurs  fie  l'ordre  des  Servîtes 
de  la  bienheureuse  Vierge  Marie,  qui,  au 
moment  où  il  entretenait  ses  frères  de  la 
Passion  de  lésns-Christ,  remit  aoa  esprit 
entre  les  mmns  de  Dieu. 
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Dans  la  province  UcANarbouiie,  saint  Gilles, 
àbbé  et  conftMBOur, 
A  fiénéreiit,  1m  ninto  douse  Frères,  mar- 

£n  Palestine,  saints  Josné  et  Gédéon. 

A  Jénisalem,  sainte  Anne  la  Prophétesse, 
dout  les  paroles  de  l'Evangile  attestent  la 
sainteté. 

A  CapoiMi  sur  le  cbemin  de  l*Eau,  saint 
Prisque,  martyr,  Tim  dfl6  andenB  disdplee 

de  Jésus-Christ. 

A  Reiuts,  saint  Sixte,  disciple  de  l'apdtre 
saint  Pierre,  et  qui,  ayant  été  sacré  par  lui 
pfemier  èvèqoe  de  cette  ville,  reçut  la  oou' 
lOnne  du  martyre  sous  Néron. 

A  Todij  en  Ombrie,  saint  Térentimi  , 
évêque  et  martyr,  qui,  sous  l'inipereur 
Adrien,  endura,  par  Tordre  du  proconsul 
Létien ,  les  tourmenU  du  chevalet  et  des 
fMiets  annês  d«  poinles  de  fer  :  enfin»  ayant 
en  la  langue  et  la  téle  eonpées,  U  termiDa 
son  martyre. 

A  Heniclée,  saint  Ammon  ,  diacre,  et  qua- 
rante saintes  vierges  qu  il  avait  instruites 
dans  la  foi,  et  qn'il  oonduisit  avec  lui  à  la 
gloire  du  martyre,  sous  le  tyzan  licbins. 

£n  Elague,  atàot  Tinoent  et  saint  Liède, 
martyrs. 

A  Populonia  en  Toscine,  saint  Rieul,  qui, 
Tenant  d  .Urique,  soullîit,  sous  Tolilu,  le 
martyre  dans  ce  lien. 

A  Sens,  saint  Len,  évâque  ei  confesseur, 
dont  on  raconte  qu'un  jour  étant  à  l'autel, 
en  présence  de  son  clergé,  une  pierre  pré- 
cieuse toinlKi  (lu  ciel  dans  sou  saint  calice^ 

A  Capoue  encore,,  un  autre  saint  Prisque, 
Avèque,  qui  flit  Tun  de  ces  prêtres  qm,  dans 


la  persécution  des  Vandales,  après  avoir 
aoaSStti  divers  tourments  pour  la  foi  catlio- 
Uque,  forent  mis  sur  un  vieux  navire  à  la 
merci  des  flots,  et  portés  des  cAtes  de 

l'Afrique  sur  celles  de  la  Campanie.  S'élant 
dispersés  dans  ces  lieux  et  ayant  en  le  tou- 
vemement  de  plusieurs  églises,  ils  duuucrent 
un  mervdUenx  aeondssement  i  la  religion 
cafholiqne.  Prisque  entpourcfmipagnonsles 
saints  Castrense,  Tamare,  Rosius,  Déraclius, 
Seconrliti,  Adjuteur,  Marc,  Auguste,  Elpide, 
Cauion  et  V'nuîonius. 

A  Aquui,  siiiut  Constance,  évêque  célèbre 
par  le  don  de  prophétie  et  par  plusieurs 
vertus. 

Au  Hîaiis,  saint  Victeur,  évèque. 
A  Bade,  dans  le  diocèse  de  Constance, 
sainte  Vérène,  vierge. 

LE  DEUXIEME  JOUR  DE  SEPTEMBRE, 
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A  Albe-Royale  enPannonie,  saint  Etienne, 
roi  de  Hongrie,  qui,  orné  des  vertus  chré- 
tiennes, converUt  le  pri  niier  son  peuple  à  la 
foi  de  Jésus-Christ,  et  fut,  par  la  sainte 
Yieige  Ifère  de  Dieu,  reçu  dans  le  ciel  le 
Jour  même  de  son  Assomption.  Sa  fHe,  par 
l'ordre  du  pape  Innocent  XI,  se  célèbre  en 
c*'  joi:r,  auquel  les  chrétiens,  aidés  pir  ses 
prières,  reprirent  la  forteresse  de  Bude  sur 
les  infidèles. 

A  Rome,  s^te  Maxime,  martyre,  qui, 
ayant  confessé  le  nom  de  Jésus-Christ  en 
même  temps  que  saint  Ansan,  dans  la  persé» 
cution  de  Dtoclétien ,  rendit  l'esprit  tandis 
qu'on  la  frappait  de  coups. 

A  Pamiers  en  France,  saint  Antonin,  mar' 
tyr,  dont  les  reUquee  sont  conservées  avec 
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beaucoup  de  vénératkua  dao»  l'égliM  de  Pa^ 

lence. 

De  plus,  les  saints  Diomède,  JuUen,  Phi- 
lippe, Eatycbien,  Hésiiiiie,  Léonide,  Phila- 
delphe,  Ménalippe  et  Puitagabe,  mutyn, 

qui  méritèrent  leur  courouoe,  1^  uns  par  le 
feu,  It's  antn  s  par  le  glaive  ou  sur  la  croix. 

A  iNicomcdie,  les  saints  martyrs  ZéaoD, 
Concorde  et  Théodore,  ses  enfants. 

Le  même  jour,  les  saints  firèces  Evode, 
Hermogèoe  et  CaUiste,  martyrs. 

A  Lyon,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Just, 
évêque  ot  confesseur,  homme  doué  d'une 
admirahla  sainteté^  et  du  don  de  prophétie. 
Ce  saint,  abdiquant  son  évêché,  se  retira 
dans  Qo  désert  en  Egypte,  «vec  Yialeur, 
son  lecteur;  après  y  avoir  mené  pendant 
quelques  années  une  vie  angéllque,  il  y 
trouva  la  digne  fin  de  ses  travaux,  et  passa, 
le  quatorzième  jour  d'octobre,  de  la  terre  au 
dd,  pour  recevoir  du  Seigneur  la  couenne 
de  justice.  Dans  la  suite^  son  saint  covps,  et 
les  os  de  saint  IKaiear,  son  ministre,  foren  t 
apportés  à  Lyon. 

Au  même  lieu,  saint  £lpide,  évêque  et 
confesseur. 

Sans  la  mar^  d'Anotae,  saint  Elpide, 
abbé,  où  la  ville  qui  porte  son  nom  se  gjo- 
rifie  de  posséder  s<»ii  corps. 

Au  mont  Saiut-SilveslrL»,  saint  Nonnnse, 
abbé,  qui  par  ses  prières  mérita  de  tr  ins- 
porter  une  pierre  fort  grosse,  et  brilla  par 
d*autres  mixades. 

LE  TBOISIÊHË  JOUE  SimilBaK, 
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A  Rome,  sainte  Sérapie,  vierge,  qui,  sous 
remperenr  Adrien,  fût  abandonnée  à  deux 
jeunes  débandiés  qui  na  parent  lui  lidie 
violence;  et  dans  la  soiley  n'ayant  pu  être 
lyùléeavec  des  flambeau  ardents,  die  ftit 


frappée  de  coups  de  bfttons  par  l'ordre  du 
juge  Bérille,  puis  décapitée  le  20  juillet. 
Sainte  Sabine  Tenterra  dans  son  propre  sé- 
pulcre, près  de  l'aire  de  l^ndiden.  On  fidt 
toutefois  la  mémoim  de  son  nnrtyre  avec 
plus  de  solennité  en  ce  jour,  auquel  le  sar- 
cophage de  ces  deux  saintes  fut  orné,  et  le 
heu  où  elles  reposent,  dédié  pour  servir 
d'oratoire. 

A  Gorinthe,  la  nalManiw  an  dd  de  sainte 
Phébé,  dont  parle  saint  Pan!  dans  l'EpItre 

aux  Romains. 

A  Aquilée,  les  saintes  vierges  Ëuphémie, 
Dorothée,  Thècle  et  Erasme,  qui,  après  plu- 
deurs  tourments  ftirent  décapitées,  sous 
remperrar  Néron,  et  inhnméiw  par  saint 
Hermagoras. 

A  Capouc,  saint  Aristée,  évé^US^  Ot  adnt 
Antoniu,  enfant,  martyrs. 

A  Nicomédie,  supplice  de  sainte  Basil isee, 
vierge  et  martyre,  qui,  âgée  de  neuf  ans, 
dans  la  persécution  de  Diodétien,  aoas  la 
président  Alexandre,  ayant,  par  le  hl-c<  urs 
du  ciel,  surmonté  les  fouets,  le  feu  et  les 
bêtes,  rendit  l'esprit  pendant  qu'elle  était  en 
prière. 

De  plus,  les  sabila  martyn  Zénon  at  Gaii^ 
ton,  dont  l'un  ftat  jeté  dana  une  diaadièrs 

de  plomb  fondu,  l'autre  dans  un  Inadar. 

A  Cordoue,  saint  Sandale,  martyr. 

ï^e  même  jour,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Aigulphe,  abbé  de  Lérins,  et  de  plu- 
sianis  saints  moines  ses  compagnons,  mtt>> 
tyrs,  qui,  ayant  eu  la  langoa  eonpéa  et  les 
yanx  airacbés,  eureait  ensuite  la  tête  tran- 
chée. 

A  Toul  en  France,  saiut  Mansuy,  évêque 
et  confesseur. 

▲  Hilan,  le  décès  de  saint  Avitfia, 
évêque. 

La  même  )onr,  saint  ISméon  Stylil»  ia 

jeune. 

A  Rome  ,  l'ordination  de  l'incoraparable 
saint  Grégoiie  le  Grand.  Forcé  de  se  char- 
ger dn  aouTORaiaponliAeat,  Il  fit  briller  dn 
bantde  son  Irtee  des  rsynne  daaatalaié  qd 
édaiièrant  tout  limivan. 
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bur  le  mout  Nëbo,  dans  la  terre  de  Moab, 
saini  Mdse,  législateur  et  prophète. 

A  Anqrre  m  Galalie,  la  naiaiaiiea  an  del 
des  trois  saints  enfanta  taaHyn,  Rnfin,  Sil- 
T«in  et  Vitalique. 

A  CbàiODS  en  France  ,  saint  Marcel,  niur- 
tfT,  SOUS  le  règne  1  empereur  Aiitouiii. 
hinitè  |iar  Frisque,  gouverneur  de  la  pro« 
visée»  à  m  festin  iwoluie,  et  témoignant 
«m  horreur  pour  de  pareils  repas,  il  blâma 
librement  tous  les  convives  du  culte  qu'ils 
rendaient  aux  idole?.  Alors,  par  une  cruauté 
inouïe,  le  gouverneur  le  ût  enterrer  Jusqu'à 
laeeintare  :  et  il  demeura  trois  Jours  «i  eet 
étal,  persévérant  à  louer  Dieu,  Jusqu'à  oe 
qu'il  lui  eût  rendu  son  âme  très-pure. 

Le  même  jonr,  les  saints  martyrs  Magne, 
Caste  et  Maxime. 

A  Trêves,  saiut  Marcel,  évèque  et  mar- 

Le  même  Jour,  saint  Thamel,  qui  avait 

été  prêtre  des  idoles,  et  ses  compagnons, 
jnartyr'j  soub  l'empereur  Adrien. 

De  plus,  les  saints  Théodore,  Océan,  Am- 
mien  et  Julien,  qui,  sous  l'empereur  Muxi- 
JDiei,  après  avoir  eu  les  pieds  coupés, 
ftnnt  jelés  dms  le  feu,  et  oonsiimmèient 
leur  martyre. 

A  Biminî.  saint  Marin,  diacre. 

A  P'Uerme,  la  naissance  au  ciel  de  sainte 
Kosalie,  vierge  palermitaine,  issue  du  sang 
nyal  à»  Chariemagne,  qui,  ftiyant  pour 
l'iMDOur  de  Jésua-Christ  la  principauté  de 
ton  père  et  la  coor,  se  relira  mr  des  mon- 
tagnes et  dans  de<4  ravernes,  poiur  y  mener 
Bw  vie  solitaire  et  toute  céleste. 

A  Kaples,  dans  la  Campanie,  la  naissance 
anddde  sainte  Canada,  qui  ftit  la  pvemièra 


MARTTIIOIJOGI  ROMAIN. 

vint  en  œtle  ville,  et  qui,  ayant  été  bapliflée 

par  luî,  mourut  saintcmr»nt. 

Au  même  lieu^  sainte  Candide  lajeune, 
<^èbre  par  ses  miracles. 
A  Titecbe,  sainiaBose,  vierge* 
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Saint  Laurent  Justinien,  premier  pa- 
triarche de  Venise,  qui  illustra  par  ses  vertus 
«t  ses  mirades  la  éludre  épiscopate  sur  lap 
queile  il  liit  élevé  en  ee  jour  malgré  lui. 
Sa  naissance  an  cid  est  mentionnée  au  8  Jan^ 
vier. 

A  Home,  dans  un  faubourg,  saint  Yicto- 
rin,  évêque  et  martyr,  qui,  briiiant  par  l'é- 
clat de  sa  sainteté  et  de  ses  mirades.  Ait 
diotsi  psr  tout  le  peuple  pour  évêque  d*A- 
miteme.  Depuis,  sous  NervaTn^an,  ayant 
été  avec  plusieurs  autro«  s+^rvltpurs  df»  Hi^u 
relégué  à  Oontillan,  ou  se  trouvaient  des 
sources  d'eau  fétides  et  sulfure.uses,  il  fut, 
par  ordre  dn  Juge  Aurélien,  peuda  la  tftta 
en  bas;  ce  qn*ayant  souffert  pendant  trois 
Joiurs  pour  le  nom  de  Jésus-Christ,  il  entra 
glorieux  dans  le  ciel.  Les  chrétiens  enle- 
vèrent son  corps ,  et  lui  donnèrent  à  Ami- 
terne  une  bépullure  honorable. 

AnPortde  Bome,lanaiaBanee  an  del  de 
saint  Hereulan,  martyr. 

k  Capoue,  les  sainla  mat^  Quinee,  Ar- 
conce  et  Ponat. 

Le  même  jour,  saint  Romule,  préfet  du 
palais  de  Trajau,  qui,  détestant  les  cruautés 
que  l'empereur  ei«rçait  centre  les  duréttens, 
fikt  battu  de  verges  et  eut  la  tète  tranchée. 

A  Méliline  on  Arménie,  le  supplice  des 
saints  soldats  Eudoxc,  Zénun,  Macaire ,  et 
leurs  compagnons,  au  nombre  de  quatre 
cent  quatre,  qui,  ayant  quitté  la  bandrkr 
dans  la  peraèeutien  de  Diodétian,  tmt  Inèa 

pour  Ufoi' 


Digrtized  by  Google 


340 


LES  ACTES  DES  SAINTS. 


A  Constantinople,  les  saints  martyrs  Ur- 
bain, Théodore,  Menédème  et  soixante-dix- 
sept  autr^  membres  dn  élergé,  qui>  par 
ondre  de  remperenr  Vateas,  foient  oa  luiiiie 
de  la  foi  cathdUqiK,plaoés  dans  onyaiMaBu, 
pour  y  Atre  briilés  en  pleine  mer. 

Au  monastère  de  Sitliieu,  dans  le  pays  de 
Térouane,  saint  Bertiu,  abbé. 

A  Tolède,  sainte  Obdulice,  vierge. 

LE  SIXIÈME  JOliii  DE  SEPTbMUlŒ, 
01  LÀ  um  u 
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Saint  Zacharie,  prophèto,  qui,  iHatit  re- 
venu fort  âgé  de  la  Chaldte  daus  sa  patrie, 
fut  inhumé  auprès  du  prophète  Aggée. 

Dans  raellespoDt,  saint  Onésîphora,  dis- 
ciple des  apôtres,  dont  parle  saint  Paul  dans 
son  Ëpitre  à  Timothée.  Ce  saint,  ayant  été, 
avec  saint  Porphyre^  cruellement  flag-ellé 
par  ordre  du  proconsul  Adrien,  et  traîné  en- 
suite par  des  cfaevanx  fougueux,  rendit  son 
âme  à  Dieu. 

A  Alexandrie,  la  supplice  dflSsaintiFanste, 
prêtre,  Macain^,  et  dix  autres  de  leurs  com- 
pagnons, qvii,  sous  l'empereur  Dèce  et  le 
président  Yalére,  furent  décapités  pour  le 
iKMii  da  Jésos-Chfist,  et  obtlnraDt  Jacmi' 
ronna  du  mar^rre. 

Eu  CappaJuce,  les  .saints  martyts  Gottide, 
diacre,  Eugène,  et  ieurs  compagnons. 

En  Afrique,  le.s  saints  èvêques  Donatien, 
Préside,  Mansuet,  Germain  et  Kuscule^  qui, 
dans  la  penéenâm  des  Yandalas,  furent, 
par  l'offdre  d'Hunérie^  roi  arien,  battoi  à 
coups  de  bâtons  avee  la  plus  grande  cruauté, 
et  coudamués  ensuite  à  l'exil  pour  la  dé- 
fense (îr  lii  Vérité  ealhûlique.  Parmi  eux,  un 
évêquc  uomiué  Lélus,  homme  très-coura- 
geux  et  très- instruit,  sonflMt  après  une 
longue  et  pàUble  priscMi,  la  pône  du  fen. 

A  Tèraoe,  saint  Pélnnia,  évAque  et  eon- 
fiesseiir. 


A  Rome,  saint  Eleuthère,  abbé,  serviteur 
de  Dieu,  qui ,  au  rapi>ort  de  saint  Grégoire, 
par  la  mérite  de  ses  prières  et  ses  larmes, 
ressuscita  un  mort 

LB  SEPnfiHE  JOUR  DE  SEPTEMBRE, 
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A  Nicomédie ,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Jean,  martyr,  qui,  brûlant  du  zèle  de  la  foi, 
arracha  et  mit  en  i^èoes  les  eruéls  édita  afBr 
ehés  sur  la  place  publique,  contre  les  cillé- 
tiens.  Ce  qui  ayant  été  rapporté  aux  empe- 
reurs Dioclétien  et  Maximien,  qui  se  trou- 
vaient alors  à  Wicomédie,  ils  lui  firent  soui- 
flrir  toutes  sortes  de  tourments  ;  cet  homme 
généreux  les  endura  avec  tant  de  sérénité 
d'esprit  et  de  visage,  qu'on  ne  vit  paa  même 
en  lui  de  marque  de  tristesse. 

A  Césarée  en  Cappadoce ,  saint  Eupsyque, 
martyr,  qui,  sous  l'emperuur  Adrien,  fut 
aeoaaéd'élxe  dirétien,  et  Jeté  en  prison.  En 
étant  sorti  peu  de  lempaaprès,  il  venditaon 
patrimoine,  et  en  donna  le  prk,  moitié  anx 
pau\Tes,  moitié  à  ses  accusateurs,  cnmme  à 
ses  bienfaiteurs.  Mais,  ayant  et'-  <!rrè!é  de 
nouveau,  il  eut  sous  le  Juge  Sapnce,  luwl  le 
corps  déchiré  et  peroé  d'un  coup  d'épce,  et 
consomma  son  martyre. 

A  Pompéiopolis  en  Cilicie,  saint  Socon^ 
martyr,  qui,  jeté  dans  les  flammes,  sons 
l'empire  de  Maximien,  y  rendit  l'esprit. 

A  AquUée,  saint  Anastase,  martyr. 

Dans  le  ^ooèia  d*Antun,  sanite  KeSm, 
vierge,  qui,  sous  le  proconsul  Olybrioa, 
ayant  souffert  les  rigueurs  de  la  prison,  dn 
chevalet  et  des  lampes  ardentes  fut  con- 
damnée ensuite  à  la  peine  capitale,  et  alla 
joiudie  sou  céleste  Epuux. 

A  Troyes,  saint  Mémiera»  diacra,  et  aea 
compagnons,  mardis,  qu'Attila,  roi  dea 
Huns,  Ût  mettie  à  mort. 

A  Oriéana  en  Fmnoe,  ledéoès  da  saint 
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Emnerle,  évdque,  qui  fat  d'abord  sous-diacre 
de  l'Eglise  de  Rome;  depuis,  une  colombe 

fit  connaître  miraculeusement  qu'il  ètdt 
depfinc  à  l'évèché  de  l'église  d'Orléans. 

Ko  ir  raucej  saiat  Aatai^  évéque  el  confes- 
seur. 

A  Capoue,  saint  Pamphile,  évèi^ue. 
Dans  le  diocèse  de  Puis,  saint  doud^ 
prfttre  etcoofesseur. 

LE  HUITiÈME  lOim  DE  SEPTEMBRE, 
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La  Nativité  de  la  bienheureuse  et  toujours 
vieige  Marie,  Mère  de  Dieu. 
A  Nicomédie ,  saint  Adrien,  martyr,  avec 

vingt-trois  autres  qui  tous,  après  des  sup- 
plices multipliés,  ayant  eu  les  jambes  rom- 
pues, sous  les  empereurs  Dioclétien  et  Maxi- 
mien,  accomplirent  leur  martyre  le  4  mars. 
Les  ehiétiens  fierlèrent  leurs  rdiqines  à  By- 
Sance,  et  leur  donnèrent  une  sépulture  ho- 
norable. Dans  la  suite,  le  corps  de  «titrf 
Adrien  fut  transféré  à  Rome.  C'est  en  ce 
jour  que  l'on  célèbre  particulièrement  sa  fête. 

A  Ateandrie,  les  saints  martyrs  Ammon, 
Théophile,  Néotète,  et  vingt-deux  autres. 

A  Antîoche,  les  saints  martyrs  Timothée 
et  FaustP. 

A  Gaza  en  Palestine,  les  saints  frères 
martyrs  Eusèbe,  Nestalx!  et  Zéiinn ,  qui,  du 
temps  de  Julien  l'Apostat,  furent  déchirés  et 
mis  i  mort  par  une  troupe  de  païens  qui 
ftnidit  sur  eux, 

Au  même  lieu,  saint  ÎVestor,  martyr,  qui, 
sous  le  même  Julien,  ayant  été  cruellement 
tourmenté  par  ces  mêmes  gentils  en  fureur, 
rendit  l'esprit. 

A  Talenoe  en  Espagne,  sahit  Thomas  de 
Villeneuve,  arfibevftgne,  célèbre  par  son  ar-* 
dente  charité  envers  les  pauvres.  Il  fut  ca- 
nonisé par  le  pape  Alexandre  VU  ;  sa  fête 
se  célèbre  le  22  de  ce  mois. 

TOM.  U. 


m 

A  Krisingue,  smnt  Corbînien,  premier 
évêque  de  cette  ville,  qui,  ayant  été  ordonné 
par  le  pape  Grégoire  II  et  envoyé  pour  prè- 
duat  l'Evan^e,  fit  de  grandes  convenions 

en  France  et  en  Allemagne,  etenfln  mourut 
en  i>aix  ajirès  s'être  rendu  célèbre  par 
vertus  et  ses  miracles. 


LE  NEUVIÈME  JOUR  DE  SEPTEMBRE, 
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A  Nicvimédie,  le  supplice  des  saints  mar- 
tyrs  Dorothée  et  (îorgon.  qui,  étant  parve- 
nus aux  pius  grands  honneurs  à  la  cour  de 
Dioclétien,  et  ayant  témoigné  leur  horreur 
de  la  persécution  quil  exerçait  envers  les 
chrétiens,  furent,  en  sa  présence  el  par  son 
ordre,  suspendus  et  déchirés  à  coups  de 
fouets  ;  puis  écorchés  autour  des  entrailles, 
arroséi  avec  du  vinaigre  raëîé  de  sel ,  rôtis 
sur  un  gril  ardent,  enfui  étrangles  avec  une 
corde.  Dans  la  suite  le  corps  de  saint  Gorgon 
fut  apporté  à  Rome,  et  déposé  sur  la  voie 
Latine,  et  de  là  transféré  dans  la  hasOique 
de  Saint-Pierre. 

Dans  la  Saljîne ,  à  ia  trentième  pierre  mil- 
liaire  de  Rome,  les  saints  martyrs  Ilya- 
cmthe,  Alexandre  et  Tibui  ne. 

A  Sébasie,  saint  Sévérien,  soldat  de  l'em- 
pereur  Licinius,  qui,  allant  souvent  dans  la 
prison  où  étaient  les  quarante  martyrs, «1 
leur  rendant  de  fréquentes  viitr^ .  fut.  par 
l'ordre  du  président  Lysias ,  suspendu  avec 
une  grosse  pierre  aux  pieds,  battu  de  verges, 
déchiré  à  coups  de  fouet,  et  mourut  dans  les 
tourments. 

Le  même  jour,  le  supplice  de  saint  Stra- 
ton  martyr,  qui  consomma  son  martyre,  at- 
taché à  deux  arbres,  et  démembré  pour 
Jésus^ist 

De  plus,  les  saints  ficères  martyn  RnOn 
et  Rutinien. 
A  Rome,  saint  Serge,  pape  et  contaor. 

16 
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Au  teirifxiifB  de  Térouuie*  s^t  Orner, 

èvéque. 

&i  Irlande,  saint  Quéran,  abbé. 
LE  innËME  JOOn  DE  SEPTSMBBE, 
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A  Tolentino,  dans  la  marche  d'Ancône,  le 
décès  de  saint  Nicolas,  confesseur,  de  l'ordie 
des  Ermites  de  saint  Augt]stin. 

En  Afrique,  la  naissance  au  cici  des  saiats 
martyrs  Némésien,  Félix,  Lucius,  uu  autre 
Fâiz,  Litlée,  Polyane,  Victor,  Jadire,  Datif 
et  quelques  autres,  qui ,  au  commencement 
de  la  persécution  de  Viilérien  et  de  Gallien, 
dès  qu'ils  eurent  pour  la  première  fois  con- 
fessé courageusement  Jésus-Christ,  furent 
cruellement  frappés  à  coups  de  bâton,  puis 
mis  aux  fers  et  condamnéB  aux  mines,  où 
ib  consommèrent  le  combat  de  leur  glorieuse 
confession  de  la  foi. 

A  Calcédoine,  les  saints  martyrs  Sosthène 
et  Victor,  qui,  dans  la  perséculiou  de  Uioclé- 
tien,  sous  Prisque,  proconsul  d'Asie,  furent 
brûlés  après  avoir  été  ehargés  de  ehatiMS  et 
exposés  aux  bétes.  Ces  saints  se  disant  mu- 
tuellement adieu,  et  se  donnant  un  baiser, 
rendirent  l'esprit  pendant  qu'ils- étaient  en 
prière. 

EnBitbynie,  les  siûntes  vieiigea  Ménodore, 
llétndore  et  Njrmpbodoze,  sœurs,  qui,  soiis 
^empereur  Mazimira  et  le  président  Fronton 
s'envolèrent  en  ce  jour  couroonées  de  gloire 
par  le  martyre. 

Au  même  lieu,  les  saints  martyrs  Apelle, 
Lue  et  Glémeitt. 

A  Uége  en  Belgique,  saint  Théodard, 
èvéqoe  et  martyr,  qui  donna  sa  vie  pour  son 
troupeau ,  et  après  sa  mort  brilla  par  la  vertu 
des  miracles. 

A  Rome,  saint  llilaire,  pape  et  confesseur. 

A  Gompostelle,  saint  Pierce,  évêque,  il- 
luatre  par  ses  vertus  et  sea  mifades. 


IBS  SAINTS. 

A  Albi;  saint  Salvi,  évêqoe  elcoiiliassear. 

A  Novare,  saint  Agape,  évèque. 

A  ronstantinople,  sainte  Pnlchérîf»,  vierge 
et  impératrice  ,  rélpbre  par  sa  piété  et  son 
amour  pour  la  rtiigiun. 

LE  ONZIÈME  JOUR  DE  SEPTEMBRE, 

DUAUimU 
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A  Rome,  sur  la  voie  Salaria,  au  cimetière 
de  fiasille ,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Protus  et  Hyacinthe,  frères,  eunu- 
ques de s^nle  Eugénie,  qui,  ayant  été  ar- 
rêtés comme  chrétiens  sous  l'empereur  Gai- 
lien,  furent  pressés  de  sacrifier  aux  idoles; 
mais,  comme  ils  s'y  refusaient,  on  les  battit 
cruellement,  puis  on  les  décapita. 

A  Laodicée  en  Syrie,  les  sainU  martyrs 
IHodore,  Diomède  et  Didyme. 

A  Léon  en  Espagne,  saint  Vincoit,  abbé 
et  martyr. 

En  Egryple,  saint  Paphnuce,  évèque,  un 
de  ces  coufesseurs  qui,  sous  l'empereur  Ga- 
lère Maximien,  furent  condamués  aux  mines, 
après  avobr  en  1*0^1  droit  arraché  et  le  Jarret 
gauche  coupé.  Depuis,  sous  Constantin  le 
Grand,  il  défendit  généreusement  la  foi  ca- 
tholique contre  les  ariens;  et  après  avoir 
remporté  sur  eux  plusieurs  victoires,  il  mou- 
rut en  p2Ûx. 

A  Lyon,  saint  Patient,  évèque. 

A  Yerceil,  saint  Emilien,  évèque. 

A  Alexandrie,  sainte  Théodore,  qui,  ayant 
péehé  inconsidérément,  en  conçut  un  si  vif 
repentir,  qu'elle  prit  l'habit  religieux;  et, 
sans  être  connue  de  personne,  elle  persévéra 
Jusqu'à  la  mort  dans  les  exercices  de  Tabati- 
nenoe  et  de  la  pénitence. 
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La  llémoira  (ou  H  U  Dfmanehê  dam 

r  Octave  de  la  Nativité  tombe  ce  jour ,  la 
fête]  (lu  trùs- saint  Nom  de  la  bienhuureuse 
Vicrgiî  Marie,  instituée  par  le  i)ape  Inno- 
cent XI,  pour  remercier  Dieu  de  la  vicloire 
signalée  que  les  duéfiens  rampartènot  «a 
ce  jour  sur  les  Tofci»  devant  Vkmie  en  Aa- 
tricbe ,  grke  i  rintereeseion  de  la  sainte 
Ifierge. 

A  Alexandrie,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  martyrs  iiieronide,  Léonce,  Sérapioo^ 
SéUse,  Yalérienek  Steaton,  qui,  pour  avoir 
eonllBasé  te  nom  de  léeoMairnt,  Itarent  Jetés 
è  la  mer  sous  roonpereur  Maximien. 

EnBithynie,  saint  Antonome,  évêque  et 
martyr,  qui,  fuyant  la  persécution  de  Dio- 
détien^  vint  d'Italie  dans  ce  pays,  où  il  lit 
de  BombraoseB  convenions;  et  ayant  été 
maasacfé à Tantel  par lespaiciis  mtimm, 
tandis  qu'il  célâtrait  les  saints  mystères,  il 
devint  ainsi  luMnème  une  vietinie  de  Jésus* 
Oirist. 

A  Méré  en  Phrygie,  le  supplice  des  saints 
martyrs  Maeédonins,  Théodule  et  Tatien» 
qini,  apite  de  nombreux  tourments  que  le 

président  Almaque  leur  flt  souffrir  sous  Ju- 
lien l'Apostat,  furent  étendus  sur  des  gn\s 
ardents,  et  y  consommèrent  leur  martyre 
avec  joie. 

A  leone  en  Lycaonie,  saint  Curonoie, 
évêqQe,<ini,  ayant  en  la  tAle  tranchée  sous 
le  président  Pérannins,  olitint  la  palme  du 
martyre. 

A  Pavîe,  saint  Jnvence,  évêque,  dont  il 
est  parlé  le  iiuitieme  jour  de  février.  En- 
voyé dans  cette  ville  avec  s^tSyr  par  le 
bienheureux  Hermagoras,  discipte  de  t'Avan- 
géliste  saint  Marc,  ils  y  prêchèrent  tons 
deux  rBvangile>  en  édakant  aussi  les  villes 


voisines  par  leurs  grandes  vertus  et  leurs 
œuvres  miraculeuses,  ils  eurent  une  tin 
glorieuse  et  tranquille  an  milieu  des  hon- 
neurs de  réjnscopat. 

A  Ly<ni,  saint  Sordot,  évêque. 

A  Vérone,  saint  Silvin,  évêque. 

A  Anderlecht,  saint  Gui,  oonfesseur. 

LE  TREIZIÈME  JOUR  DE  SEPTEMBRE, 
MUkLinnu 
abedefghi  k  Imnpqrttu 

SISit3  24  SSM17l8tt30    1    î    3   4   %  6  7  »  • 

ABGDBrPGBMNP 
u  it  n  a  M  i»  a  i»  a  it  n  w 

A  Alexandrie,  la  naissance  au  del  de  saint 

Philippe,  père  de  sainte  Eugénie,  vierge.  Il 
se  démit  de  la  préfecture  d'Egypte,  pour  re- 
cevoir le  baptême,  et  Térence ,  son  succes- 
seur, le  flt  massacrer  pendant  qu'U  était  en 
prière. 

De  plus,  les  saints  martyrs  Bfacrobe  et 
Julien,  qui  furent  martyrisés  sous  l'empe- 
reur Licinius. 

Le  même  jum',  saint  Ligoire,  martyr,  qui, 
vivant  dans  le  désert,  fut  massacré  par  les 
païens  pour  la  fol  de  Îésus-Christ. 

A  AlexanMe ,  saint  Euloge,  évêque,  cé- 
lèbre par  fia  science  et  sa  sainteté. 

A  Angers,  saint  Maurille,  évêque,  illustre 
par  un  nombre  inûni  de  miracles. 

A  Sens,  saint  Amé,  évéqae  et  confesseur. 

Le  même  jour,  saint  Yénérius,  confesseur, 
homme  d'une  admirable  sainteté,  qui  mena 
la  vie  érémitique  dans  l'ile  Palmaria, 

A  Bemiremont,  dans  les  Vosges,  saint 
Amet,  prêtre  et  abbé,  illustre  par  son  absti- 
nence et  pur  k  don  des  ndrades. 
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L'Exaltation  de  la  «ainto  Gfoix»  lonqne 
remperenr  Hétadius  ]a  fai^orta  de  9w»  à 
JéfOflalMD,  apiès  avoir  vaincu  le  roi  Co8<- 

roës. 

A  Rome,  sur  la  voie  Appienne,  saint  Cor- 
neille, pape  et  martyr,  qui,  dans  la  persécu- 
tion de  Dèce,  après  avoir  été  exilé,  ftit  frappé 
à  coups  de  fbuêts  garnis  de  i^mb,  puis  mis 

à  mort  avec  vingt  et  un  chrétiens  de  l'un  et 
de  rcuitrc  sexe.  Céréal,  soldat,  et  Sallustic, 
sa  femme,  que  ce  saint  pontife  avait  instruits 
dans  la  foi,  furent  aussi  décapités  le  même 
jour. 

Ea  Afrique,  le  supplice  de  saint  Cyptien, 

évêque  de  Carthage,  très-illustre  pour  sa 
sainteté  et  sa  doctrine,  qui,  après  un  rude 
exiisous  les  empereurs  Valérien  et  Gallien, 
consomma  sou  martyre,  ayant  eu  lu  tôte 
trandbée  sur  le  rivage  de  la  mer,  &  six 
milles  de  Carthage.  Oo  câèlwe  la  fête  de  ces 
deux  saints  martyn  le  10  de  ce  mois. 

Au  môme  lieu,  souffrirent  aussi  la  mort 
les  saints  martyrs  Crescentien,  Victor,  Hosuie 
et  Général. 

A  Borne»  9B&ai  Crescent,  enfant,  fils  de 
saint  Ettthyme,  qui  fut  mis  à  mort  par  le 
glaive ,  sous  le  juge  Turpilius,  sur  la  voie 
Salaria,  pendant  la  penécution  de  Bio- 
détien. 

A  Trêves,  saint  Materne ,  évêque,  dis- 
dple  de  l'ap6tre  saint  Piene,  qui  convertit 
les  peuples  de  Tongres»  de  Cologne,  de  Trêves 

et  des  provinces  voisines. 

Le  m.'iue  jour,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Jean  Chrvsostoine,  évêque  de  Constan- 
tinople,  qui.  exilé  par  les  intrigues  de  ses 
ennemis,  reWit  en  chemin  son  &me  à  Dieu, 
par  [suite  des  mauvais  traitements  que  lui 
firent  ^nonver  les  soldats  qui  le  condi^- 


salent ,  lorsque  le  pape  Innocent  I"  donnait 

un  décret  pour  le  rappeler.  Sa  fêle  se  cé- 
lèbre néanmoins  le  27  janvier,  jour  auquel 
son  saint  corps  fut  transféré  à  CoustauLi- 
nopie  par  Théodose  le  Jeune. 

LE  QUINZIÈME  JOUR  DE  SEPTEmmE, 

DE  LA  LUMB  U 
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L'Octave  de  la  Nativité  de  la  bienheu- 
reuse Yiergo  Marie. 

A  Borne,  sur  la  voie  Nomentane^  la  nais- 
sance au  del  de  saint  Nicomède,  prêtre  «>l 
martyr,  qui,  nj'ant  répondu  à  ceux  qui  le 
pressaient  de  sacriHer  :  Je  ne  sacrifie  qu'au 
Dieu  tout-puissant  qui  règne  dans  le  del, 
filt  si  longtemps  frappé  à  eonps  de  fouets 
garnis  de  {doml»,  qu'il  s'envola  vers  le  Sd- 
gneur. 

Au  territoire  de  Chalon ,  saint  Valérien, 
niarlyr,  que  le  président  Prisque  fit  sus- 
pendre et  cruellement  déchirer  avec  des 
ongles  de  fer;  mais  v<^ant  qu'il  était  iné- 
branlaUe  dans  la  oonfiBsaion  de  Jésos-Christ, 
et  qu'il  ne  cessait  de  chanter  ses  louanges 
avec  un  cœur  Joyeux,  ii  lui  fit  trancher  la 
tête. 

A  Marcianople  eu  liirace,  sainte  Méli* 
Une,  martyre,  qui,  ayant  été  conduite  deux 
fins  an  temi^e  des  pcdens,  et  les  idoles  étant 

chaque  fois  tombées,  fut  suspendue,  déchi- 
rée par  tout  le  corps,  et  enfin  décapitée, 
sous  le  président  Antiochus,  et  Tempereur 
Antouiu. 

A  Andrinople,  les  saints  martyrs  Maxime, 
Théodore  et  Asdépiodote,  qui  reçurent  la 
oonnnme  sous  l'empereur  Maximien. 

De  même,  smnt  Porphyre,  comédien,  qui, 
se  faisant  baptiser  par  dérision  en  présence 
de  Julien  l'Apostat,  fut  tout  à  coup  chaugé 
par  mi  mervdUeux  dTet  de  la  puissance  de 
Dieu,  et  protesta  qu'il  était  dirétien  ;  aussitét 
l'emperenr  lui  ayant  fiiit  couper  la  tèle>il 
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U  alla  teoenât  Ja  coarame  da  martyro. 

Le  n^me  jour,  laint  Nioâtas»  goth,  qfA, 
par  l'ordre  du  roi  Athonaric,  toi  brûlé  pour 

la  défense  de  la  foi  catholique. 

A  Cordoue,  les  saints  martyrs  Emilas , 
diacre,  et  Jérémie^  qui,  après  avoir  langui 
longtemps  en  prison  pendant  la  penécation 
das  Arabes,  acbevèrent  leur  martyre  en 
ayant  la  téte  tranchée  pour  JémurChrisL 

A  To":!.  snint  Evre,  évêque. 

De  même,  saint  Xiubin^  évêque  de 
Cbartres. 

A  Lyon,  saint  Aubin,  évèqae. 

Le  même  jour,  le  décès  de  siunt  Acbard, 
abbé. 

Dans  les  Gaules,  sainte  Ëutropie,  vea?e. 

LE  SEIZIÈME  JOUR  DE  SEPTEMBRE, 

m  LA  Lom  u 
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La  ffile  de  saint  Goindile  et  de  s^t  Cy<- 
prien,  dont  la  naissance  au  dél  est  rappor- 
tée le  24  de  ce  mois. 

A  Calcédoine,  la  naissance  au  ciel  de  sainte 
Eophémic,  vierge  et  martyre,  qui  sous  l'em- 
pereor  Dioclétien  et  le  proconsul  Pfisque, 
supporta  pour  Jésus-Christ  diva»  tourments, 
tels  que  les  prisons,  les  fouets,  les  roues,  le 
fpu,  la  pesanteur  des  pierres,  les  bêles,  les 
scies  aiguës,  les  poêles  ardentes.  Amenée  de 
nouveau  à  ramphithéàtre  pour  être  encore 
esposée  aux  b^ea,  comme  dte  demandait 
an  Seigneur  qu'il  lui  plût  de  recevoir  son 
âme,  une  de  ces  bètes  la  mordit,  tandis  que 
les  autres  lui  léchaient  les  pied?,  fit  elle  remit 
ainsi  son  àme  sainte  et  pure  entre  les  mains 
de  Dieu. 

A  Rome,  les  saints  martyrs  Lude,  femme 
noble  et  sunt  Géminien,  que  Tempereur  fit 

mettre  à  mort  par  le  glaive  après  qu'ils 

eurent  soufTert  avec  un  courage  héroïque 
d'aUreux  supplices  et  de  longues  turtun^. 
£acore  à  Home,  sur  la  voie  Flaminienne, 
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les  saints  martyrs  Abonde,  prêtre,  et  Abon- 
dance, dlMre,  que  Dioctétien  fit  décapiter  à 
dix  miUes  de  la  ville,  avec  Hacden,  person- 
nage noble,  et  Jean,  son  fUa,  que  ces  deux 
saints  avaient  ressuscité. 

A  Héraclée  en  Thrace,  saiule  Sébastienne, 
martyre,  qui,  ayant  été  convertie  à  la  M  de 
Jésus-Gbrist  par  saint  Paul,  après  avofar, 
sous  l'empereur  Domilien  et  le  président 
Scrgius.  passé  par  beaucoup  d'épreuves, 
eut  eniln  la  tète  tranchée. 

A  Cordoue,  les  saints  martyrs  lioger  et 
Serdieu,  qni  eurent  les  mains  M  les  i^eds 
coupés,  et  forent  enfin  décapités. 

En  Ecosse,  saint  Ninden,  évflqua  et  eon^ 
fesse  !ir. 

En  Angleterre,  sainte  EJithe,  vierge,  fille 
d'Egdar,  roi  des  Anglais,  qui,  consacrée  à 
Dieu  dès  ses  plus  tendres  années,  ignora 
plutdt  le  monde  qu*eUe  ne  le  quitta. 

LE  DIX-SEPntaiE  JOUR  DE  SEPTENBRE, 

PB  LA  LVKB  LE 
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La  mémoire  des  stigmates  sacrés,  dont 
sabit  François,  instituteur  de  Tordre  des 
Frères  Ifinenrs,  étant  sur  le  mont  Alvenie 

en  Toscane,  reçut  miraculeusement  l'im* 
pression  anx  pieds,  aux  mains  et  au  côté. 

A  Rome,  sur  le  eheniia  de  Tiburtitie ,  la 
naissance  au  ciel  de  ëuiut  Justin,  prêtre  et 
martyr,  qui,  dans  la  persécution  de  Talé» 
rien  et  de  Gallien,  se  mdit  célèbre  en  con- 
fessant la  foi.  Il  enterra  le  corps  du  pape 
saint  Syxte,  cenx  de  saint  T.Hurent,  de  saint 
Hippolyle  et  de  plusieurs  autres,  et  con- 
somma son  martyre  sous  Claude. 

Encore  à  Romei  les  saints  martyrs  Nar- 
dsse  et  Crescenllen. 

Ën  Phrygie,  sainte  Ariadne,  martyre, 
sous  l'empereur  Adrien. 

Dans  la  Grande  Bretagne,  les  saints  mar- 
tyrs Socrate  et  Etieoue. 
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A  Nyon,  les  saints  martyrs  Valérien,  Hai- 
griD  6t  Govdien. 
A  Anton,  saint  Floeel,  aâuA,  qni,  après 

avoir  beaucoup  souffert  sous  remperenr 
Aiilonin  et  le  président  Valérien,  fut  mis  en 
pièces  par  les  bêles  nnxqnelles  il  avait  été 
exposé,  et  obtint  la  couronne  du  martyre. 

A  Lt^,  flaint  Lambert,  évèque  de  Ibes- 
tridït,  qui,  ayant  fidt  éclater  son  sèle  contre 
les  désordres  qui  se  commettaient  à  la  cour, 
fut  tué  par  des  scélérats,  et  entra  dans  le 
ciel  pour  y  vivre  éternellement. 

À  Saragosse  en  Espagne,  le  bienheureux 
Pierre  d'Arbuës,  premier  inqnisitenr  de  la 
foi  dans  le  royaume  d'Aragon,  qui,  à  cause 
de  son  zèle  pour  la  foi  catholiqae  dans 
l'exercice  de  sa  charge,  ayant  été  cruelle- 
ment massacré  par  des  Juits  relaps,  rem- 
porta la  palme  du  martyre. 

Le  mftme  jour,  sainte  Aguthoclie,  ser- 
vante d'une  païenne,  qui,  ayant  été  long- 
temps maltraitée  à  coups  de  fouets  et  acca- 
blée de  mauvais  trait»ments,  pour  l'obliger 
à  renier  Jésus-Christ,  fut  enlin  conduite 
devant  le  juge,  qui  la  tit  cruellement  décbi- 
Tw;  comme  die  jpersévénût  ccmstamment 
dans  la  csonfession  de  la  foi,  elle  fut  jetée 
dans  le  feu  après  avoir  eu  la  langue  coupée. 

A  Cordoue,  sainte  Colombe,  vierge  et 
martyre. 

A  Milan,  le  décès  de  saint  Satyre,  confes- 
leor,  dont  les  insignes  mérites  sont  rappor- 
tés par  saint  Ambroise,  son  frère. 

A  Rome,  sainte  Théodore,  femme  noble, 
qui ,  dans  la  persécution  de  Dioclétien, 
s'adonnait  au  service  des  sainb  martjTS. 

A  Binghen,  au  diocèse  de  Mayence,  sainte 
Bildflgarde,  vierge. 

LE  DIX-HDITIÈME  JOUR  DE  SEPTEMBRE, 
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Â  Usimo,  saint  Joseph  de  Gopertino,  con- 


fesseur, de  l'ordre  des  Frères  fidioeurs  con- 
ventuels, que  le  pape.  Clément  XIII,  a  mis 
an  nombre  des  saints. 

Le  même  jour,  la  naissance  an  eifll  de 
saint  Méthode,  d'abord  évêque  d'Olympe  en 
Lycie,  puis  de  Tyr,  très-célèbre  par  l'éclat 
de  sa  parole  et  par  sa  science;  qui,  comme 
l'écrit  sdnt  lârôme,  retint  la  couronne  da 
martyre  à  Nègrepont  en  Grèee»  sur  la  fin  de 
la  dernière  persécution. 

Dans  le  diocèse  de  Vienne,  saint  Ferréol, 
martyr,  qui,  tout  élevé  qu'il  était  à  la  dignité 
de  tribun,  fut  cependant  arrêté  par  ordre  du 
trè6>impie  préadent  Crispin,  et  fouetté  cruel- 
lementj  enchaîné»  pois  renfenné  dans  un 
t^breux  cachot,  d'où  il  sortit  bientôt  après. 
Dieu  ayant  permis  que  ses  liens  se  rompis- 
sent, et  que  les  portes  de  la  prison  s'ou- 
vrissent d'elles-mêmes;  mais  repris  par  ceux 
qui  le  poursuivaient,  il  reçut  la  palme  dn 
martyre  par  le  tranchant  dn  glaive. 

Le  même  Jour,  ks  saintes  martyres  So- 
phie et  Irène. 

A  Milan,  saint  Kustorge,  premier  dp  l  e 
nom,  évêque,  célèbre  par  les  éloges  que  lui 
a  donnés  salut  Ambroise. 

A  Gortyne  en  Ciète,  saint  Eumène,  évAqua 
etoonfBsseur. 

LE  DIX-MEOVIÈIIE  JOUR  DB  SEPTEMIHIE, 

abcd  efgbiklmnpqrtln 
«7  »  M  M  t  t  1  «  »  «  7  •  •  10  Ii  it  M  14  |> 

ABCDKFFGHMN  P 
14  17  I»  !•  M  11  11  »  U  M  1»  14 

• 

A  PouBEotes  en  Campanie,  les  saints  mar- 
tyrs Janvio',  évêque  da  Bénévent  ;  Festns» 

son  diacre,  et  Didier,  lecteur;  Sosie,  diacre 
de  l'église  de  Mi^»'!i'>-,  Procuîe,  diacre  de 
l'église  de  Pouzzoles.  Eulyche  et  Acuce,  qui, 
après  avoir  souffert  la  prison  et  les  fers,  fu- 
ient décapités  sous  rempereur  DIodétien. 
Le  corps  de  saint  Janvier  fat  porté  à  Naples, 
et  inhumé  honorablement  dans  l'église  où 
l'on  garde  encore  une  flole  pleint^  i]o  son 
sang,  que  l'on  voit,  lorqu'on  l'approche  de 
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son  chef,  se  liquéfier  et  honillonneir,  OOmme 
s'il  venait  de  sortir  des  veines. 

A  iNocéra,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
Félix  et  Comtantt,  martyriaôs  sons  Néron. 

Ed  Palfistioe^  1m  aaintt  mwlyn  Pelée, 
Nil  et  EUe»  éVéques  d'Egypte,  qui,  durant 
Ut  persécution  de  Dioclétien,  furent  brûlés, 
pour  Jésus-Christ,  avec  plusieurs  clercs. 

Le  même  jour,  les  sainb  martyrs  Tro- 
phime,  Sobbaoe  et  DorymédoD,  tcm  l'em- 
perenr  PnAus.  Sabbaoe  était  à  Antiocbe,  et 
le  préfet  Atlique  le  flt  fouetter  Jusqu'à  oe 
qu'il  rendit  l'esprit  :  Tropliime,  qti'on  avait 
envoyé  à  Synnade  au  président  l'érennîus, 
y  enduru  du  nombreux  tourments  j  et  entiu 
ayant  été  déoipité  avec  le  flénateur  Dorymé- 
douj  il  connomma  «on  martyre. 

A  Gordoue,  dans  la  persécution  des 
Arabes,  aûnte  Poinpose,  vierge  et  mar* 
tyre. 

A  Cantorbcry,  sumt  iiitodore,  évêque, 
qui,  ayant  été  «ivoyé  en  Angleterre  par  le 
pape  YilaUeD,  ne  brilla  pas  moins  par  la 
science  que  par  la  sainteté. 

A  Tours,  saint  Eustoche,  évéque^  JuMume 
d'une  rare  vertu. 

Dans  le  diocèse  de  Langres,  saint  Seine, 
prèbre  et  conféaflenr. 

A  Banehme  en  fSsp^Be,  la  bienheareuse 
Marie  de  GervelUone,  vierge,  de  Tordre  de 
la  ^f^»^oi,  qui,  pour  la  généreuse  assistance 
qu  elle  donne  à  ceux  qui  l'iavoquentj  est 
nommée  Marie-du-Secours. 

LE  ÎIMGTIËME  JOUR  DE  SEPTËilBRE, 
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La  Vicrilc  de  saint  Bfattbieu,  apôtre  et 
évangeliâtf . 

A  Rome,  le  supplice  des  saints  martyrs 
Enrtadie,  îliéopiste  son  épouse,  avec  deux 
de  leurs  enfanis,  Agape  et  Tbéc^M/qai, 
lODS  rempereor  Adrien»  ayant  exgmkt 


aux  bêtes,  n'en  reçurent  aucnn  rtial,  par  nn 
secours  divin.  Us  furent  ensuite  enfermes 
dans  an  bœuf  d'airain  brûlant,  où  ils  ache- 
Tèrent  leur  martyre» 

A  Cyniitte  sur  la  Propontide,  la  naiaiiance 
au  ciel  de  sainte  Fauste,  vierge»  Ot  de  saint 
Evila.";e,  martvTisés  sous  l'empereur  Maxi- 
mien. Evilase  était  un  prêtre  des  idoles,  qui, 
après  avoir  rasé  la  tète  de  la  sainte  pour  la 
couvrir  de  honte,  ordonna  de  la  sospendie 
en  l'air  et  de  la  tortnier;  pois  voulant  la 
faire  scier  par  le  ndiieil  da  corps,  il  fut  im- 
posjîible  aux  bourreaux  d'y  ré"i'=<ir.  Epou- 
vanlé  de  co  prodig»^,  il  crut  en  Jesus-Christ, 
et  fut  lui-même  mis  à  la  torture  par  ordre 
de  l'empereur.  Pour  Fanste,  on  lui  txona  la 
tête,  on  la  perça  de  dons  par  toutle  corps,  el 
on  la  jeta  dans  une  chaudiàre  ardente  ;  alors 
elle  entendit  une  voix  céleste  qui  l'appelait, 
et  h  l'instant  même  elle  passa,  avec  £vilase> 
au  lieu  du  repos  étemel. 

fin  Phrygie,  les  sidnls  martyrs  Denis  et 
Privât. 

De  plus,  saint  Prisque ,  martyr,  qui  fut 
décapité,  après  avoir  étô  piqué  avec  la  points 
d'un  poignard. 

A  Perge  en  l'ampliylie,  saint  Théodore, 
et  sainte  PMUppe,  sa  mère,  qui  ftirent  mar- 
tyrisés, avec  d'autres,  sous  l'empereur  An* 
tonin. 

A  Carfhage,  «?<fn!f  T  indide.  ^nerge  et  mar- 
tyre, qui  du  teuipr?  de  i  empereur  Maximien, 
ayaut  eu  tout  le  corps  déchiré,  reçut  la  cou- 
ronne dn  martyre. 

De  plus,  sainte  Suzanne,  martyre,  ûlle 
d'Artbème,  prêtre  des  idoles,  et  de  Marthe. 

Le  même  jour,  saint  Agapet,  pape,  dont 
saint  Grégoire  atteste  la  sainteté. 

A  Milan,  saint  Glycère,  évêque  et  confes- 
seor* 
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La  naissance  au  ciel  de  saint  Matthieu, 
apdtre  et  évangéliste,  qui  prMia  on  Ethio- 
pie vt  y  pouirrit  le  martyre*.  Son  évang-ilc, 
éciil  eu  hébreu,  fut,  par  la  révélation  (iu'il 
en  fit,  trouvé  avee  le  corps  de  saint  Baniabé, 
du  t«np8  de  Temperenr  Zénon. 

Dans  la  terre  de  Saar,  le  saint  prophète 
Jona'î,  qui  fut  t  nU  i  r<-  ù  Gelh. 

A  liiimp,  saint  l'ampliile,  martyr. 

De  plus,  sur  la  voie  Uiaudienne,  ù  vingt 
ndUes  de  Rome,  saint  Alexandre,  évêque, 
qui,  après  avoir  souQlart  pour  la  foi  chré- 
tienne les  chaînes,  les  bastonnades,  le  che- 
valet, les  torehes  ardentes,  les  ongles  de  fer, 
les  bries,  et  les  flammes  d'une  fournaise, 
eut  enlin,  sous  l'empereur  Antonin,  la  této 
tranché»  et  parvint  «nsi  à  la  vie  glorieuse. 
Le  pape  saint  Damase  fit  depnki  transféra 
son  corps  à  Rome,  le  86  novembre,  jour  au- 
quel il  ordonna  que  l'on  célébrât  sa  fête. 

Kn  Pliéiiicie,  saint  Eusèbe,  œarlyr,  qui 
alla  trouver  de  lui-même  le  préfet,  et  lui 
dédara  qull  était  dirétien,  et,  après  plu> 
âeurs  tourments,  eut  la  tète  tranchée. 

En  Chypre,  saint  Isace,  évéque  et  martyr. 

Au  même  lieu,  saint  Mélèce,  évéqœ  et 
confesseur. 

En  Ethiopie,  sainte  Iphigénie,  vierge, 
qui,  ayant  été  baptisée  et  consacrée  à  Oieu 
par  Tapôtra  saint  Matthieu,  mourut  sainte- 
menL 
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A  Valence  en  Espagne,  saint  Thomas  de 

Villeneuve,  archevêque  et  confesseur,  dont 
la  naissance  au  ciel  est  mentionnée  le  8  sep- 
tembre. 

A  Temade,  près  de  Sion  en  Valais,  la 
naissance  au  del  des  saints  martyrs  Mau- 
rice, Exupère,  Gand&le,  Victor,  Innocent, 

Vital  et  leurs  compagnons,  Foldats  de  la  lé- 
gion tiiébaiue,  (jni,  ayant  été  mis  à  mort 
pour  Jésus-Christ,  sous  Maximien,  rempU- 
roat  le  monde  de  la  gloire  de  leur  martyre. 

A  Rome,  le  supplice  des  saintes  vierges 
Digne  et  Emérite,  martyrisées  flOtts  Valérien 
et  c.allien,  et  dont  les  reliques  reposent  dans 
l'église  de  Saint-Marcel. 

A  La  Châtre,  saint  Ion,  prêtre  et  martyr, 
qui,  étant  venu  dans  les  Gaules  avec  saint 
Denis,  fut,  par  Tordre  du  préfetlolien,  battu 
de  verges,  et  consomma  son  martyrs  par  le 
tranchant  du  glaive. 

A  U.ilisbonne,  saint  Eu)mêran,  ëvêque  et 
martyr,  qui,  pour  délivrer  les  autres,  souf- 
frit patiemment  une  mort  très^roelle  pour 
Jésus>Cfarist. 

A  Antinoé  en  Egypte, sainte  Irdde,  vierge 
d'Alexandrie,  et  ses  compagnons,  martyrs. 
Et  nit  sortie  pour  puiser  de  l'eau  à  une  fon- 
taine assez  peu  éloignée,  elle  aperçut  un 
navire  chargé  de  confeasMn  de  Jésus- 
Christ.  Elle  quitta,  aussitôt  sa  cmche  pour 
se  joindre  à  eux,  et.  quand  ils  furent  entrés 
dans  la  ville,  el!*  fut  décapitée  la  première, 
après  avoir  enchué  divers  tourments.  Les 
prêtres,  les  diacres,  les  vierges,  et  tous  les 
autres,  mdurèr^t  le  mtaie  sappUee. 

A  Heaux,  saint  Samtm,  disdple  de  saint 
Denis  l'Aréopagite,  qui,  ayant  été  sacfé 
évêque  de  cette  ville  par  lejsaint,  fut  le  pis- 
micf  qui  y  pràcba  rEvangile. 
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Dans  le  Cotentin,  saint  Lô,  évêque. 
£u  Poitou,  saint  Florent,  prêtre. 
En  Seny,  SBiiit  SSlvûn,  confesseur. 
ALaont  sainte  Salabccge,  abbesse. 
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A  Rome,  saint  Lin,  pape  et  martyr,  qui^ 
le  premier,  après  l  apâtre  saint  Pierre,  gou- 
lema  PEg^  romaîDe;  et  ayant  reçu  la 
couronne  du  martyre,  il  Tut  ent^ré  au  Vfr- 
fican,  à  côté  du  même,  apôtre. 

A  Icone  en  Lycaouie,  8aint«  Thècîe, 
vierge  et  martyre,  qui,  ayant  été  convertie 
à  la  M  par  l'apôtra  saint  Paul,  surmonta  les 
fn  et  les  bêles  auxquels  on  l'avait  ezpoeée, 
pour  avoir  confessé  Jésus-Christ,  SOUS  l'em- 
pire de  Néron.  Enfin,  après  divers  combats 
sontcnus  pour  l'instruction  des  fidèles,  elle 
vint  à  Séieucie,  et  y  mourut.  Les  saints 
Pères  lai  cfit  donné  de  grandes  hmanges. 

Eu  Gampmiie,  la  mémoire  de  saint  Soà», 
diacre  de  l'église  de  Mlsène,  dont  l'évéque 
saint  Janvier  avait  annoncé  le  martyre, 
parc»!  qu'il  avait  vu  une  flamme  s'élever 
au-dessus  de  sa  tête,  lorsqu'il  lisait  TEvan- 
gile  dans  Téglise.  Peu  de  jours  après,  en 
cOist,  étant  âgé  d'environ  trente  ans,  il  ent 
la  Itte  trancliéc  avec  le  même  évéque,  et 
consomma  avec  lui  son  martyre. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  André, 
Jean,  Pierre  et  Autoine. 

Dus  le  ^oeèee  de  Gontaneesy  saint  Pc- 
ierae,  évêque  et  martyr. 

A  Ancône,  saint  Constance,  mansionnaire 
fie  l'église  de  Saini-Ëtienne ,  illustre  par 
Ses  miracles. 

Eu  Espagne,  les  saintes  femmes  Xantippe 
et  Polyxèoe,  instrnitas  par  les  apêtcea. 
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La  fHe  de  la  bienheureuse  vierge  Marie 
de  la  Merd. 

A  Autun,  la  naissance  an  ciel  des  saints 
martyrs  Andoche,  prf'tr*^,  Thyrse,  diacre,  et 
Félix,  qui,  ayant  été  envoyés  d'Orient  par 
saint  Polycarpe,  évêque  de  Smyrne,  pour 
prëdier  dans  les  Gaules,  forent  cmellement 
fouettés,  puis  suspendus  en  l'air,  durant 
tout  un  jour,  les  mains  derrière  le  dos,  puis 
jetés  dans  le  feu,  sans  néanmoins  ("'Ire  brû- 
lés :  enfin,  on  leur  frappa  le  cou  avec  d^ 
leviers,  et  ils  fuient  glorieusement  cou- 
ronnés. 

En  Egypte,  le  supplice  de  ssdnt  Paphnuco 
et  ses  compagnons,  mart\TS.  Saint  Paph- 
nuce,  qui  vivait  dans  le  désert,  ayant  appris 
qu'il  y  avait  un  grand  nombre  de  chréUens 
dans  les  fers,  vint,  par  un  mouvement  du 
Saint-Esprit,  se  présenter  de  lui-même  au 
préfet,  et  flt  une  profession  solennelle  de  la 
religicn  chrétienne.  Il  fut  d'abord  chargé 
de  chaînes,  et  tourmenté  longtemps  sur  le 
chevaJet,  puis  envoyé  avec  plusieurs  de  ses 
compagnons  à  l'empereur  DiodétieD,  qui  le 
flt  attacher  à  un  palmier  :  les  autres  périrent 
par  le  glaive. 

A  Calcédoine,  qnaranfe-neuf  bienheureux 
martyrs,  qui,  après  le  marfjTe  de  sainte  Eu- 
phémie,  furent  condamnés  aux  bêles  sous 
l'empereur  IHoeléttBD;  mais,  en  ayant  été 
miraculeusement  préservés,  ils  Itarent  enfin 
fkappés  du  glaive,  et  s'envolèrent  au  ciel. 

Kn  Iîon  i;ri saint  Gérard,  évêque  et  mar- 
tyr, nomme  l'Apôtre  des  Hongrois,  patrice 
de  Venise,  qui  le  premier  illustra  t»a  patrie 
par  un  glorieux  martyre. 

A  Clennont  en  Auvergne,  le  décès  de 
saint  Rustique,  évêque  et  eonteseur. 
iJSja  fieauvoisis,  saint  Germer,  abbé. 
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Au  bourg  (l'Emniafiâ,  la  naissance  au  ciel 
de  saint  Cléophas,  disciple  de  Nôtre-Sei- 
gneur, qui,  pour  ravoir  confessé,  fini,  sékm 
la  traditioD,  massacré  par  les  Juifs  dans  la 
mûson  même  où  il  l'avait  reçu  à  sa  table, 
et  où  l'on  dit  qu'il  fut  inhumé  plus  tard. 

A  Rome,  saint  Herculan,  soldat  et  martyr, 
qui ,  ayant  été  converti  à  la  vue  des  mi» 
rades  arrivés  au  martyre  de  saint  Alexandre, 
évéqpie,  souffrit  diverses  tortures  sous  l'em- 
pereur Anlonin,  et  finit  sa  vie  par  le  glaive. 

A  Amiens,  saint  Firmin,  «Svôquc,  qui, 
apr^  avoir  été  i»oumis  à  divers  tourments, 
fut  décapité  sous  le  président  Rictiovare,  du* 
rant  la  persécution  de  IKodétlen. 

A  Damas,  les  saints  martyrs  Paul  et  Tatte, 
son  épouse,  avec  Sabinien,  Maxime,  Ruf  et 
Eugène,  leurs  enfants,  qui,  ayant  été  dé- 
noncés comme  dirétiens,  furent  battus  de 
verges,  et  endurèrent  d'antres  tortures,  dans 
lesqueltes  ils  rendirent  leurs  âmes  à  Dieu. 

En  Asie,  le  martyre  des  saints  Bardomien, 
Knrarpe,  et  plusieurs  autres,  au  nombre  de 
vingt-six. 

lie  même  jour,  saint  Analhalon,  évoque, 
diseiple  de  l'apAbre  saint  Barnabé ,  et  son 
sneeessenr  sur  le  siège  de  l'église  de  Milan. 

A  Lyon,  le  décès  de  saint  Loup*  qui, 

d'anachorète,  devint  évêque. 

A  Auserre,  saint  Aooaire,  évèque  et  con- 
fesseur. 

A  Blois^  ninkSolenne,  é véque  de  Chartres, 
eéMbre  par  ses  mindes. 

Le  même  jour,  saint  Principe,  évêque  de 
Soissons,  frère  de  saint  Remi,  évèque. 

A  Anagni,  les  saintes  vieiges  Aurèle  et 
Néomise. 

A  Sepeda,  dans  la  maidie  Anodoe,  saint 
Pacifique  de  San-Sévécinoj  conlBasear,  de 
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A  Nicomédie,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  martyrs  Gyprien,  et  Justine,  vierge. 
Justine,  après  avoir  beaucoup  souffert  pour 
Jésus^ihrist,  sons  l'empereur  Dioclétien  et 
le  président  Eutholme,  convertit  Gyprien, 
qui  était  magicien,  et  s'efforçait  de  la  sé- 
duire pir  ses  enchantements.  Us  furent  en- 
suite martyrisés  tous  deux  ensemble,  et 
leurs  corps  ayant  été  exposés  aux  bfties, 
quelques  matelots  chrétiens  les  enlevèreol 
durant  la  nuit,  et  les  portèrent  à  Borne.  De- 
puis, on  les  transféra  dans  l'église  de  Satnt- 
Jean-de-Latrau,  et  on  les  mit  près  du  bap- 
tistère. 

A  Rome,  saint  Callistrate,  martyr,  et  qua- 
rantfrnenf  soldats,  qui,  dans  la  penécotion 

de  Dioclétien,  voyant  que  Callistrate  était 
sorti  sain  et  sauf  du  fond  de  la  mer  où  on 
l'avait  jeté  cousu  dans  un  sac,  se  convor- 
tireut  à  Jésus-Christ,  et  souffrirent  le  mar- 
tyre avec  Id. 

Dans  la  même  ville,  saint  Enséba,  pape. 

A  Bologne»  sûnt  Eusébe  évèque  el  cou» 
fesseur. 

A  Brescia,  saint  Vu-  ih  ,  évèque. 
A  Albano,  saint  Sénateur. 
A  Tnaeotam,  saint  Nil,  abbé,  findrionr 
du  monastère  de  Grotlfr-Ferrala,  boinme 

d'une  trè8*grande  sainteté. 

A  Tifemo  (CilU- di -Castello)  ,  saint 
Amanoe,  prêtre,  renommé  par  le  don  des 
miracles. 
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A  E'^ée,  la  uaissanoe  au  ciel  des  saints 
martyrs  Côme  et  Damien,  frères,  qui,  dans 
la  persécotioD  <k>  Diodétieii,  après  avoir 
toolltok  la  torture,  les  duliiM,  la  priaoD, 
fùreiit  Jetés  à  la  mer,  pais  dans  le  léu  ;  en- 
suite  mis  en  croix ,  lapiiiîés ,  percés  de 
flèches,  supplices  auquels  ils  résislèrent  par 
le  secours  de  Dieu;  enfln,  ils  furent  déca- 
intés.  On  marqae  ausn  comme  compagnons 
de  lènr  nuntjrre,  AnlUme,  Léonce  et  En- 
prèpe,  leurs  frères. 

A  Rome,  sainte  Epichari?,  femme  de  race 
sénatoriale  ,  q\ù,  après  avoir  été  battue  à 
coups  de  fouets  plombés,  fut  décapitée  du- 
rant la  même  penécatioii. 

A  Todi,  les  saints  martyrs  Fidence  et  Té- 
rence,  sous  le  même  empereur. 

A  Cordoue,  les  saints  martyrs  Adulphc  et 
Jeao,  frères,  conronnôs  pour  Jt^us-Christ^ 
durant  la  persécution  des  Arabes. 

A  Senumt,  dans  la  Gaule  Lyonnaise,  saint 
Florentin,  qui,  après  avoir  en  la  langue 
coupée,  fut  décapité  avec  saint  lîilier. 

A  Bibles  fDjébel]  en  Phénicie,  saint  Marc, 
évêque,  à  qui  saint  Luc  donne  aussi  le  nom 
de  Jean. 

A  Milan,  saint  Caius,  évéque,  disciple  de 
l'apdtre  saint  Bamabé,  qui,  apvèa  avoir 
beaocoiip  aonJM  dans  la  penéenfion  de 

Néron,  mourut  en  paix. 

A  Ravenoe,  saint  Adérit,  évêque  et  cou- 
fesseur. 

A  Paris,  saint  Vincent  de  Paul,  pr6tre  et 
ftmdateardelaCoogrégalion  de  la  Mission 

et  des  Filles  de  la  Charité,  homme  aposto- 
lique et  père  des  pauvres.  On  célèbre  sa  fête 

le  19  juillet. 

Oans  la  même  ville,  saint  Elzéar,  comte. 
i:.u  flainant,  sainte  Heltrude,  vierge. 
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En  Bohème,  saint  Vcnceslas,  duc  de  Bo- 
hème et  martyr,  célèbre  par  sa  sainteté  et 
ses  miracles,  qui,  ayant  été  tué  dans  la  msd- 
son  de  son  llrère>  olitint  la  palme  des  vain- 

queurs. 

A  Homo,  saint  Privât,  martyr,  qui,  étant 
couvert  d'ulcères,  fut  f^uéri  par  le  pape  saint 
Calliste.  Depuis,  sous  l'empereur  Alexandre, 
il  fut  fouetté ,  pour  la  foi  de  Jésus-Christ, 
avee  des  wté»  plombées,  Josqn'A  ce  qall 
eût  rendu  l'âme. 

Dans  la  môme  ville,  saiat  Staetée,  mar- 
tyr. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  Martial, 
Laurent,  et  vingt  autres. 
A  Antioehe  de  Ptsidie,  les  saints  martyrs 

Marc,  berger;  Alphe,  Alexandre  et  Zoxiroe, 
st's  frères,  Nicon,  Néon,  Héliodorp  et  trente 
soldats  qui  s'étaient  convertis  à  la  vue  des 
miracles  du  saint  berger,  et  furent  mart^xi- 
sés  en  divers  lieux  et  par  divers  genres  de 
supplices. 

Lo  même  Jonr»  le  martyre  de  saint 

Maxime,  sous  l'empereur  Dè^f». 

A  Toulouse,  saint  Exupère,  évéque  et 
confesseur,  dont  saint  Jérôme  a  rendu  ce 
témoignage  mémorable,  qui!  éldt  aussi  1^ 
béral  envers  les  autres  qu'économe  pour 
loi-même. 

A  GAnes,  saint  Salomon,  évêqae  et  con- 
fesseur. 

A  Brescia,  saint  Silvm,  évéque. 
Le  même  jour,  sdnteEostochie,  vierge, 
fllle  de  sainte  Panle,  qui  ftit  élevée  avec 

d'autres  vierges  auprès  de  la  crèche  de 
Notre-Seigneur,  et  s'pnvola  au  cid  toutS 
éclatante  de  vertus  et  de  mérites. 

En  Allemagne,  sainte  Ldèbe,  vierge,  il- 
lustra par  ses  mirades. 
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Au  mont  Gai^n,  la  m  ('moire  vénérable 
de  saint  MichH.  arrhan^M-,  qui  est  devenue 
célèbre  à  l'occasion  <ie  l'ogUse  qui  y  fut  con- 
sacrée MHS  son  nom,  église  qui  fut,  il  est 
▼rai,  construite  fort  psavrement,  mais  qui 
du  moins  ftit  remplie  d*une  vertn  toute  cé- 
leste. 

En  Thraoe,  la  naissance  an  ciel  des  saiots 
martyrs  Eutyche,  Piaute  et  Héraclée. 

En  Perse,  sainte  Gndétie,  martyre,  qui 
convertit  plusieurs  infidèles  à  lésus^hriat, 
et  ayant  refusé  d'adorer  le  soldl  et  le  féu, 
souffrit  diverses  tortures  sons  le  roi  Sapor, 
eut  la  peau  de  la  tète  arrachée,  et  fut  atta- 
chée &  UQ  poteau,  où  elle  mérita  la  cou- 
ronne du  martyre. 

Encore  en  Perse,  les  saints  martyrs  Da- 
das, parents  du  roi  Saper;  Casdoé,  son 
épouse^  et  fîabdélas,  leur  fîîs,  qui,  après 
avoir  été  dépouillés  de  leurs  honneurs, 
éprouvés  par  divers  tourments,  déchirés  de 
coups  et  détenus  longtemps  en  prison,  fu- 
rent décapités. 

En  Arménie,  les  saintes  vierges  Rip^^irae, 
et  ses  compagnes,  martyrisées  sous  le  roi 
Tiridate. 

A  Auzerre,  saint  Fra terne,  évêque  et 
marfyr, 

A  Ponte-Gorvo  près  d'Aquin,  saint  6rt- 

moald,  prêtre  et  confesseur. 
En  Palestine,  saint  Qniriaoe,  anachorète. 
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A  Bethléem  de  Juda,  le  décès  de  saint  Jé- 
rôme, prêtre  et  docteur  de  l'Eglise,  qui, 
s'étant  rendu  habile  dans  la  connaissance 
des  lettres,  devint  aussi  l'imitateur  des  pins 
parbits  solitaires,  et  se  servii  de  sa  doctrine 
comme  d*nn  glaive  pour  abattre  plusieurs 
monstres  d'hérésies.  Enfln,  parvenu  h  une 
extrême  vieillesse,  il  mourut  en  pa.x,  et 
fut  enterré  auprès  de  la  crèche  du  Sau- 
veur. Daiw  la  suite ,  son  corps  tivnsliérê  à 
Rome  fut  placé  dans  la  basilique  de  Saint»- 
Marie-Majeure. 

Le  même  Jour,  saint  Léopard,  martyr, 
l'un  des  officiers  de  la  maison  de  Julien  l'A- 
postat, qui  eut  la  tète  tranchée  à  Rome.  Dans 
la  suite,  son  corps  fut  porté  h  Aiz-la-Cha- 
peUe. 

A  Soleure  en  Suisse ,  le  supplice  de  saint 
Victor  et  de  saint  Ours,  de  la  glorieuse  lé- 
gion Tiiébaine,  qui  souffrirent  d'abord  de 
cruels  supplices  sous  l'empereur  MaiLiinieu; 
mais,  une  lumière  céleste  brillant  sur  eux, 
les  exécuteurs  tombèrent  par  terre,  et  ils 
furent  défivxés.  Jetés  ii  uite  dans  le  feu,  ils 
n'en  reçurent  aucun  mal,  et  moururent  en- 
fln par  le  glaive. 

A  Plaisance,  saint  Antouin,  martyr,  de  la 
même  légion. 

Le  même  jour,  saint  Grégoire,  évéque  de 
la  Grande- Arménie,  qui,  après  avoir  beau> 
coup  souffert  sous  DiodMien,  mourut  en 
paix. 

A  Cantorbéry  en  Angleterre,  saint  Uono- 
rius,  évéque  et  eonftBSseur. 
A  Rome,  la  naissance  an  ciel  de  saint  Fkaor 

çois  de  Borgia,  de  la  compagnie  de  Jéaos, 
dont  on  célèbre  la  fête  le  10  octobre. 

Au  même  lieu,  sainte  Sophie,  veuve,  niere 
des  saintes  vierges  Foi,  Espérance  et  Charité. 
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A  Raimsy  dansla  Gaule,  saiat  Rémi,  év^ 

que  et  confesseur,  qui  convertit  les  FniMS, 
baptisa  Clovisleur  roi,  et  l'insfruisitdps  mys- 
tères de  la  foi.  Il  occupa  son  siège  épiscopal 
pendant  un  très-grand  nombre  d'années,  et 
mounit  le  13  Janvier,  eâUane  par  l'émineDoe 
de  sa  sainteté  et  par  la  grandeur  de  ses  ml^ 
rades.  Sa  Tête  néanmoins  se  solenmae  en  ce 
Jour,  qui      colui  de  la  translation. 

A  liûuie,  saint  Arélas,  martyr,  et  ses  com- 
pagnons, au  nombre  de  cinq  cent  quatre. 

A  Tenues  dans  le  Pont,  les  saints  martyrs 
Prisque,  Cresœnt  et  Evagre. 

AliAoniie  en  rtugal,  saint  Yérianme, 
et  ses  sœurs  saintes  Maxime  et  Julie ,  mar- 
tyrisés durant  la  persécution  de  Dioclétien, 

A  Toumay,  saint  Piat,  prêtre  et  martyr, 
qui  vint  de  Rome  dans  les  Choies  avec  saint 
Quentin  et  ses  compagneos  pour  prêcher 
l'Evangile,  et  alla  jouir  de  la  présence  de 
Dieu,  après  avoir  accompli  son  martyre  dans 
la  perjjécution  de  Maximien. 

A  Tbessalonique,  saint  Domnin,  martyilfié 
sons  le  m&ne  Haadmien. 

A  Gand^  sunt  Ravoo,  oonfesseor. 

A  Orvièto»  saint  Sévère,  pvêtre  et  otmliBB- 
aeor. 
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La  (Me  des  saints  Anges  Gardiens. 

A  Nicoiiiédie»  saint  Elenthère,  soldat  et 


martyr,  avec  un  grand  nombre  d'anlies 
eliréliensy  accusés  bussementd'avoir  allumé 

l'incendie  qui  avait  détroit  le  palais  de  IHo* 

clélien.  Ce  cruel  empereur  ordonna  de  les 
faire  mourir  par  bandes  :  les  uns  furent  dé- 
capités, les  autres  brûlés,  d'autres  précipités 
dus  la  mer.  Quant  A  Eleoliière,  le  premier 
d'entre  eux,  après  avoir  été  soumis  à  de  ri- 
goureuses tortures,  devenant  plus  vigm^ 
reux  à  chaque  tourment,  il  fut,  comme 
l'or,  éprouvé  par  le  feu,  et  acheva  ainsi  son 
triomphe. 

En  Artois,  le  mai  lyre  de  sdnt  Léger, 
évèque  d'Autun ,  qui ,  pour  la  défense  de  la 

vérité,  endora  diverses  sortes  de  supplices  et 
d'outrages,  et  fut  enûn  mis  à  mort  par  les 
ordres  d'EbrolQ,  maire  du  palais  du  roi 
Thierri. 

De  plus,  saint  Goérin,  martyr,  frère  de 
saint  Léger,  martyr,  lapidé  au  mémo  lieu. 
A  Antioche,  les  saints  martyrs  Prime, 

Cyrille  et  Secondaire. 

A  Constantinople,  saint  Théophile,  moine, 
que  l'empereur  Léon  ût  cruellement  mal- 
traiter pour  la  défianse  des  saintes  images, 
et  envoyer  ensuite  en  exil,  où  il  mourut 

A  Herford,  en  Angleterre,  saint  Tliomas, 
évêqoe  et  cooliesaeùr, 
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A  Rome,  an  lien  dit  l'Ours  enflé,  la  nais- 
sance au  ciel  de  ssdnt  Candide»  martyr. 

Le  même  jour,  les  saints  martyrs  Denis , 
Fauste,  Caïus,  IMerre,  Paul,  et  quatre  autres, 
qui  ayant  beaucoup  souil'ert  sous  l'empe- 
raor  0èoe,  et  enduré  de  longs  tourments 
sous  Talérien,  par  l'ordi»  du  piésldent 
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EmUwn»  vtnportteent  1a  palma  dn  me- 

lyre. 

En  Westphalie,  les  deux  saints  mr^rtyrs 
£waldes,  prêtres,  qui,  oûtiime  ils  commea- 
çaient  à  piédier  Jénu-GbiM  daoAflrtla  pco- 
Yinoe,  fuient  pris  «I  maincrés  par  le§  pdleos. 
Une  grande  lumière,  qui  parut  durant  plu- 
sieurs nuits,  fit  connaître  le  Ueu  éi  le  mérite 
de  leurs  saints  corps. 

Eu  Afrique,  saint  Maximien,  évèiiue  de 
Bagaie,  qui,  ayantété  croeUement  touimeilté 
à  pliuieim  refiriies  par  leaDonatisles,  ftit 
enfin  piédpîté  du  haut  d'une  tour,  et  laissé 
pour  mort;  peu  de  temps  après,  il  passa  au 
repos  du  Seigneur,  avec  la  gloire  d'une  il- 
lustre confession. 

EnPalflatiae,  saint  Ilc^yque,  coofUMOr, 
diadple  de  saint  Bilarion,  et  son  eompagnon 
de  voyage. 

An  dîoeèse  de  Namnr,  saint  Gérard,  abbé. 


DES  SAINTS. 

pieda  en  bant.  Tons  obtinrent  la  ptèdenae 

couronne  du  marlyn». 

A  Damas,  saint  Pierre,  évèque  et  martyr, 
qui,  étant  accusé  devant  le  prince  des  Aga- 
rénieBS  d'enseigner  la  fol  de  Jéms-Chiist, 
eut  la  langue,  les  Bains  et  les  pieds  eonpéa, 
pois  fiit  attaché  à  une  eroiz,  où  n  aoeompltt 
son  martyre. 

A  Alexandrie,  les  saints  prêtres  et  dia- 
cres Caïus,  Fauste,  Eusèbe,  Chérémon,  Lu- 
eins,  et  knrs  compagnons.  Lee  ans  ftirent 
martyrisés  pendant  la  persécnticm  de  TaK- 
rien;  les  autres,  en  servant  les  martyrs»  re* 
çurent  la  récompense  d^s  martyrs. 

A  Athènes  ;  saint  Uiérothée,  disciple  de 
l'apôtre  saint  Paul. 

A  Bologne,  saint  Pétrone,  évèque  el  con- 
fiasfleur,  Céline  par  sa  doctibie,  ses  miracles 
et  sa  sainteté. 

A  Paris,  sainte  Auce,  vierge. 
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A  Assise  dans  l'Ombrie,  la  naissance  sm 
ciel  de  saint  François,  confesseur,  fondateur 
de  l'ordre  des  Frères  Mineurs,  dont  saint 
fionaventure  a  écrit  la  vie  toute  sainte  et 
pMne  de  mirades. 

A  Corinthe,  la  naisaaneB  an  ciel  des  saints 
Cliiq[>uâ  et  Caïus ,  dont  parle  sabit  P^  dans 
son  Epître  aux  Corinthiens. 

En  Eg^'pte,  les  5aints  martyrs  Marc  et 
Marcieu,  ireres,  et  uue  troupe  presque  m- 
nomhniMe  de  duétieiis  de  fontsexe  et  de 
toutège^  dont  lésons,  après  avoir  élé  baUus 
de  verges,  les  autres,  après  avoir  soulîert 
d'horribles  tortures,  furent  jetés  dans  les 
flammes,  d'autres  précipités  dans  la  mer; 
quelques -um  fuient  décapités,  plusieurs 
monmrent  de  fl^m;  d'antres  encoon  fbrent 
attachés  à  des  gibeU,  la  tftte  en  bas  et  les 
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A  Hearine  en  Sicile,  la  naissance  au  cid 
des  saints  martjTs  Placide,  moine,  disciple 
de  «aint  Benoit,  abbé  ;  Eutyehe  et  Victorin , 
ses  frères;  Flavie,  vierge,  leur  sœur;  Donat, 
Flrmat,  diacre,  Fauste  et  trente  autres 
moines,  qui  ftirent  massacrés  pour  la  Ibi  de 
Jésus-Christ,  par  le  pirate  Manuca* 

Le  même  jour,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Thraséas,  évêque  d'£uménie,  marty- 
risé à  Smyrne. 

A  Trêves,  saint  Palmoce  et  ses  compa- 
gnons, qui,  durant  la  iperséention  de  Dio- 
clétien,  fàrent  martyiisés  sons  le  président 
Rictiovare. 

Le  même  jour,  le  martyre  de  sainte  Cha- 
ritine,  vierge,  qui,  sous  l'empereur  Dioclé- 
tien  et  le  consulaire  Domitius,  ayant  été 
jetée  an  Isa  et  précipitée  dans  la  nier>  en 
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mains  et  les  pieds  coupés,  les  dents  azf»- 
dtées  ;  puis  s'étaot  mise  en  prièro,  elle  ren- 
dit l'esprit. 

A  Auxerrc ,  le  Uécèâ  de  saint  Firmat, 
diacre,  et  de  sainte  Flavienne,  sa  sœur, 

A  Bavemie,  sdnt  Marodlb,  krèqoB  ti 

N)nfesseur. 

A  Valence  en  ûauphiné,  saint  Apollinaire, 
évêque  illustre  pendant  sa  vie  p<ir  ses  ver- 
tus, et  dont  la  mort  a  été  honorée  par  d'é- 
riaitttiifai  niifmilMii 

Le  mèm»  jour»  saint  Attilm,  évéqne  de 
Zamora,  canonisé  par  Urbain  ïf, 

A  Léon  en  Espagne,  saint  Froilan,  évêque 
de  cette  ville,  qui  se  distingua  par  sou  zèle 
pour  la  propagation  de  Tétat  monastique, 
per  SB  diaiité  «ivers  les  pauvres,  par  ses 
antres  vertus  et  par  ses  miracles» 

A  Rome,  sainte  Galde,  veuve,  fllle  du 
consul  Symniaque,  qui,  après  la  mort  de 
son  mari ,  s'étant  retirée  auprès  de  l'église 
Sûnt-Pierre,  passa  plusieurs  cumées  dans 
rezercice  eootiinid  de  la  prière,  ée  Tau- 
mtee,  du  jeûne  et  de  tontes  sortes  de  saintes 
œuvres.  Sa  l)ienheureusc  mort  a  été  leooo- 
tée  par  le  pape  saint  Grégoire. 

LE  SIXltlIE  lOUR  D^OCTOBRE, 

M  Uk  LDNB  U 

•  bcdefgbiklmnpq  rsta 
u  li  te  17  is  i9  io  n  a  î3  u  »  se  27  28  2»  i  s  s 

AUCUEFFU  U  U  N  P 

£q  Calabre,  saint  Bruno,  confesseor*  ins- 
tituteur de  l'ordre  des  Chartreux. 

A  Laodicée ,  saint  Sagar,  évêque  et  mar- 
tyr, un  des  anciens  disciples  de  l'apdtre  saint 
PanL 

A  Capoue^  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Marcel,  Caste,  Emile  el  Sdlurnin. 

A  Agen,  la  naissance  au  ciel  de  saiute  Foi, 
vierge  et  martyre,  par  l'exemple  de  laquelle 
ttint  Capnùs  fut  si  fortement  animé  au 
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glorieux  combat. 

De  plus,  sainte  Erofide,  martyre,  qui,  em- 
brasée de  l'aniour  de  .lé^us-Christ,  supporta 
patiemment  la  violence  du  feu. 

A  Trêves,  la  mémoire  d'une  multitude 
presque  inDombraUe  de  saints  martyrs,  qui, 
pendant  la  persécution  de  Diodétien,  souf- 
frirent divers  genres  de  mort  pour  la  foi 
chrétienne,  sous  le  président  Rictiovare. 

À  Auxerre,  saint  iiomain,  évêque  et  con- 
fesseur. 

A  Odenoj  laint  Magne,  évéqne,  dont  le 
corps  repose  à  Yenise* 
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A  Rome,  sur  la  voie  d'Aidée,  le  décès  de 
atàtA  Uattf  pape  et  confesseur. 

Dans  la  province  de  l'Euphrate,  en  Syrie, 
les  saints  martjTS  Serge  et  Barque ,  nobles 
romains,  mis  à  mort  sous  F  mp  1  eur  Maxi- 
mieu.  Bacque  fut  fouetté  à  coups  de  nerfs 
de  bœuf  avec  tant  de  rigueur^  qu'ayant  le 
fiorps  tout  brisé,  U  rendit  l'eaprit  en  con- 
fessant Jésus-Christ.  Serge,  étant  obligé  de 
mettre  des  souliers  garnis  de  clous  en  de- 
dans, t'L  demeurant  ferme  dans  la  foi,  eut  la 
tête  tranchée.  Le  lieu  où  il  repose  s'appelle 
de  son  nom,  Sergiopolis,  et  il  est  hoïioié 
d^ concours eontinnd de  chrétiens^  àcouse 
des  miracles  qui  s'y  opèrent. 

A  Rome,  les  saints  martyrs  Marcel  et 
Apulée,  qui  s'attachèrent  d'abord  à  Simon 
le  magicien;  mais,  voyant  les  merveilles 
que  Notre -Seigneur  opMk  par  Tapôtre 
saint  Pierre,  ils  quittèrent  cet  imposteur,  et 
embrassèrent  la  doctrine  apostolique.  Après 
la  mort  des  apôtres ,  ils  méritèrent  la  cou- 
ronne du  martyre  sous  le  consulaire  Auré- 
lieu,  et  furent  inhumés  près  de  la  TiQe. 
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A  Aar,  dans  la  même  province  de  Syrie» 
dite  de  ITîuphrate,  sainte  Julie,  vierge,  qtiî, 
sons  le  iffèBident  Marcien,  oousomma  son 

martyre. 

A  Tadoue,  sîùnte  Justine,  vierge  et  mar- 
tyre, qui,  ayant  été  baptisée  par  le  Menbea- 
Nuz  Prosdocime,  disciple  de  saint  Pierre, 
et  demeurant  attachée  à  la  foi  de  Jésus- 
Christ,  fut,  par  l'ordre  du  président  Maxime, 
percée  d  un  coup  depée,  et  s'envola  vers  le 
Seigneur. 

A  Bcwrgea ,  saint  Auguste,  prêtre  et  con- 
fesseor. 

Au  diocèse  de  Reims,  saint  Ilelain,  prélrn. 

Le  m^rae  jour,  la  Comméuioraison  de 
Notre-Uame  de  la  Victoire ,  instituée  par  le 
pape  Pie  V  en  mtoioire  de  la  glorieuse  vie- 
toire  remportée  par  les  cbrétiei»  sur  les 
Tores,  dans  un  combat  naval,  par  le  secours 
de  la  sainte  Yierge.  Depuis ,  le  pape  Gré- 
goire Xlil  ordonna  que  tous  Ips  mis  la  féte 
du  Rosaire  fût  célébrée,  pour  la  même  cause, 
le  premier  dimanche  de  ce  mois. 

LE  HUtTiÈME  JOUU  D'OCTOBltE, 
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La  naissance  au  ciel  de  sainte  Brigitte, 
veuve,  qui,  après  plusieurs  pèlerinages  dans 
les  lieux  saints»  étant  rempUe  de  l'esprit  de 
Dieu,  mourut  à  Rome  le  S3  juillet.  Son  corps 
fut  transféré  en  Suède  la  veille  de  oe  jour. 

Le  même  jour,  h  naissance  au  ciel  du 
bienheurcnx  vieillard  Siméon,  qui,  selon  le 
témoignage  de  TEvongile,  reçut  Notre-Sei- 
gneur  JésQs-Ghiist  dans  ses  bras* 

A  Gésarée  en  Palestine,  le  supplice  de 
sainte  Béparale,  vierge  et  martyre,  qui,  re- 
fusant de  sacrifier  aux  idoles,  eut  enfin  la 
tète  tranchée,  après  avoir  été  éprouvée  par 
divers  genres  de  tortures.  Ou  vit  son  àiue 
sortir  de  son  corps  et  monter  au  ciel  sous  la 
focme  d'une  eoloiiibe» 


DES  SAINTS. 

A  Thessaloniqne,  sunt  Démétrios»  pro- 
consul, qui,  pour  avoir  fait  plusieurs  con- 
versions d"inndèles,  fut  percé  à  coups  de 
lauce  par  ordre  de  l'empereur  Maximien,  et 
consomma  ainsi  son  martyre. 
Dans  la  même  ville,  saint  Nestor,  martyr* 
A  SéviUe  en  Espagne,  ssint  Pierre  mar- 

t}T. 

A  Laodicée,  saint  Artémon,  prêtre,  qui 
reçut,  sous  l'empereur  Uioclétion,  la  cou- 
ronne dn  martyre  par  le  supplice  do  feu. 
Dans  le  diocèse  de  Laon,  sainte  Benotle, 

vierge  et  martyre. 

A  Anrône,  les  saintes  Palaciatc  et  Lau- 
rence, qui  .  pendant  la  persécution  de  Diocié- 
tien,  sous  le  président  Dion,  furent  envoyées 
en  exil,  et  y  moururent  de  fatigue  et  de  mi- 
sère. 

A  Rouen,  saint  Ived,  évèque  et  confes- 
seur. 

A  Jérusalem,  sainte  Pélagie,  surnommé 
la  Pénitente. 

4 

LE  MEUVIÈtUS  JOUU  D'OCTOBUE, 

m  LÀLQNIU 

abcdo  fghik  Imiip4(r  a  t« 

17  10  19  ÎO  ïl  «  23  21  Î5  ;ç  ÎT      Ï9    t    i    3    4    S  t 

ABCDEFFGUMNP 
T  •  I  10  11  11  M  11  IS  U  »  10 

A  Paris,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Denis  l'Aréopagite,  évêque,  Rus- 
tique, prèlre,  et  Eleuthère,  diacre.  Saint 
Denis,  ayant  été  baptisé  par  l'apôtre  saint 
Paul,  fut  ordonné  prônier  évAque  d'Athènes, 
d'où  étant  venu  à  Borne,  il  ftit  envoyé  dans 
les  Gaules  par  le  pape  saint  Clément  prêcher 
l'Evangile.  Arrivé  à  i'aris,  après  y  avoir 
travaillé  heureusement  pendant  quelques 
années  à  l'œuvre  dont  U  était  chargé,  il  ftat 
emellement  tonrmenté,  et  enfin  décapité 
avec  ses  deux  compagnons^  par  l'ordre  do 
préfet  Kescenninus,  et  aooomplit  «nû  son 
martyre. 

Le  même  jour,  la  mémoire  du  saint  pa- 
triarche Abraham,  père  de  tous  les  (S'oyants. 
A  Borgo-San-Donidno,  dans  le  Panaamn, 
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5ur  la  voie  Oaudienne,  saint  Domnin,  mar- 
tyr, mis  à  mort,  sons  remperenr  llarimien. 
Il  voulut  d'abord  éviter  par  la  fuite  la  ri- 
gueur de  la  persécution,  mais  il  fut  porcé 
d'un  roiip  d'épée  par  ceux  ([ui  le  poursui- 
vai^ut,  el  mourut  glorieusement. 

Au  Mont-Cassin,  saint  Déusdédit,  abbé, 
que  le  tyran  Sieard  fit  jeter  dans  un  cachot, 
où  il  mourut  de  faim  et  de  mist  ro. 

En  Haioaut,  saint  Guillaiu,  évéque  et  con- 
fepsoiir.  qui  renonça  à  sou  évêché  ponr  mc- 
oer  une  vie  solitaire  dans  un  monastère 
qu'il  avait  fait  constroiie,  et  devint  lllustie 
par  beaucoup  de  vertus. 

A  Valenrc,  dans  l'Eapagne  Tarragonaise, 
saint  Louis  Bertrand,  de  l'ordre  des  Frères 
Prè  heurs,  qui  rempli  de  l'esprit  aposto- 
lique, confirma,  par  l'innocence  de  sa  vie  et 
par  la  multitude  de  ses  miracles,  TEvangUe 
gull  avait  annoncé  aux  peuples  d'Amérli|iie. 

A  Xéroaalem,  saint  Andronic,  et  sainte 
Anastasïp,  fftmmp. 

A  Aniioclie,  sainte  Publie,  abbesse,  qui, 
pour  avoir  chante  avec  ses  religieuses  ces 
versets  de  David  :  Les  idoles  des  nations  ne 
sont  que  de  Tor  et  de  l'argent,  et  ;  que  cenx 
qti! les fontlenr deviennent  semblables,  pon- 
dant que  Julien  l'Apostat  p;us>ail,  fut  souffle- 
tée par  l'ordre  de  cet  empereur,  et  dure- 
ment réprimandée. 

U::  DIXIÈME  JOUR  D'OCTOBRE, 
Ht  LAiomu 
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A  Rome,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
François  de.  Borgia,  général  (U;  la  Compa- 
gnie de  Jésus,  recouimaudable  par  l'austérité 
de  sa  vie,  par  le  don  d'ondaoïi,  par  le  oou- 
vige  avec  toqnel  il  Tsfbsa  ke  premières  di- 
goitéa  de  TEgUse,  après  avoir  renoncé  aux 
grandeiirs  <!n  monde. 

En  Crète,  samt  Pinyle,  l'un  des  grajids 
évèques  de  son  lemp^j  il  fut  evôque  de 
TOM.  n* 
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Gnosse  sous  Tempire  de  Marc-Antonin-Ve- 
ros  et  de  Commode;  et  il  laissa  dans  ses 

écrits,  comme  dans  un  miroir,  une  vivo 

roprésciilalion  de  lui-même. 

A  ColoLrne,  saint  Céréon.  et  trois  cent  dix- 
huit  autres  martyrs,  qui,  dans  la  persécu- 
tion de  Maximien,  pour  la  défense  de  la 
vraie  foi,  présentèrent  généreusement  leur 
tête  au  glaive  des  bourreaux. 

Sur  le  territoire  de  la  même  ville,  saiut 
Victor  et  ses  (.-ompagnons,  martyr>. 

A  Bonn  en  Allemagne,  les  sainU  martyrs 
Cassins,  Florent  el  piurieurs  auties. 

A  Nicomédie,  les  saints  martyrs  Bulampe, 
et  Eotampie,  viei^e,  sa  sœur.  Celle-ci,  ayant 
appris  que  son  frère  était  torturé  pour  Jésus- 
Clu  ist,  traversa  la  foule  eu  se  précipitant, 
l'embrassa,  et  se  Ut  la  compagne  de  son 
supplice.  Ils  forent  tous  deux  jetés  dans  une 
chaudière  d'huile  bouillante;  mais,  n'en 
ayant  éprouvé  aucun  mal,  ite  furent  décapi- 
tés. Deux  cents  personnes,  qui  s'étaient  con- 
vertips  h  la  vue  d'un  si  grand  miracle, 
obtinrent,  par  le  même  supplice,  rhonneur 
du  martyre. 

A  YotlL  en  An^eterre,  saint  Paulin, 
évéqne,  diadple  de  saint  Grégoire,  pape. 
Fnvoyp!  en  ce  pays,  avec  plusieun;  autres, 
par  ce  saint  pontife,  pour  y  prêcher  l'Evan- 
gile, il  convertit  à  la  foi  de  iésus-Ghrist  le 
roi  Edwltt  et  tons  ses  si^ets. 

A  Piombtno  en  Toscane,  ssint  Ceriionei, 
évéque  et  confesseur,  qui,  au  rapport  de 
saint  Grégoire,  tU  des  mirades  pendant  sa 
vie  et  à  sa  mort. 

A  Vérone,  un  autre  saint  Cerbonei, 
évéque. 

A  Capouo,  saint  Paulin,  évéque. 
LE  ONZlfiilE  JOUR  D'OCTOfiRE, 
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saints  martyrs  Taraque,  Probe  et  Andronic, 
qui;  aprèâ  avoir  été  enfermés  longtemps 
dant  des  eacbols  infeetSi  et  endnié  bien  des 
tonuDents  et  des  suf^dioes  pendsnl  la  persé- 
cution de  Diodélien ,  pour  avoir  confesse 
Jésus-Christ,  furent  décapités,  et  triomphè- 
rent glorieusement. 

Dans  le  paj^  de  Yezin,  le  supplice  des 
ssiots  martyrs  Nigaise,  évéqne  de  Rouen, 
QuilÎD,  prêtre,  Scubicule,  diacre,  ci  Pience, 
vierge,  mis  à  mort,  aoiia  le  président  Fes- 
cennious. 

Le  même  jour,  la  pa^siou  des  saiub  Aria»- 
tasBj  prèbe^  Pladde,  Genès  et  leurs  oompap 
gnons. 

Eu  Tbébaide,  sâdnt  Sarmate,  disciple  de 
saint  Antoine,  qui  fut  tué  par  les  Sanasifis 

pour  la  foi  de  Jésus-Christ. 

A  Besançon,  saiut  Germain,  évêque  et 
mutyr. 

A  Usés,  dans  la  Gaule  Nartioniinsej  sunt 

Firmin,  évèque  et  confesseur. 

Eu  Ecosse,  saint  Kenny,  abbé. 

A  Lyre  dans  les  Paya>Bas,  saint  Gommer, 
confesseur. 

A  ReiuM8>  sidat  Emilien,  ooufesscar. 

A  Tane  en  Citicie,  les  saintes  fenunes  Zé- 
naïs  et  Philonille,  sœurs,  parentes  de  TapÔtre 
saint  Paul,  et  ses  disciples  dans  la  foi. 

A  Vérone,  sainte  Placidie,  vierge. 

LE  DOUZIÈME  iOUR  D'OCTOfiitE, 
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A  Rome,  les  saints  martyrs  Evagre,  Pris- 

den  et  Ipurs  compgnons. 

A  Ravennc,  sur  la  voie  Laurenliue,  la 
naissance  au  ciel  de  saint  Ëdiste,  martyr. 

En  Lyde«  sainte  Domnine,  martyre,  mise 
à  mort  sous  remperenr  Dkidêtien. 

En  Afrique,  pendant  la  persécution  des 
Vandales,  sous  Ilunéric,  roi  ari'm,  quatre 
mille  neuf  cent  soLxanle-siz  conle&seurs  et 


martyrs.  Parmi  eux  étaient  des  évêques, 
des  prêtres  et  des  diacres,  auxquels  s'étaient 
réunis  un  grand  nombro  de  dinéfiens  de 
toutes  les  conditions  :  chassés  de  leur  pays 
pour  la  défense  de  la  vérité  catholique,  ils 
furent  déporté^  dnns  un  désert  affreux.  Les 
Maures  qui  les  conduisaient,  exerçaient  sur 
eux  leur  cruauté,  piquant  les  uns  a!vec  Iran 
Javelines  pour  les  ibrcer  k  «noir,  meurtris- 
sant les  autres  &  coups  de  pierres;  ils  en 
lièrent  quelques-uns  par  les  pieds,  et,  les 
traînant  comme  des  cadavres  par  des  che- 
mins raboteux,  ils  leur  déchiraient  tous  les 
membres  ;  ib  les  tourment&reot  de  tant  de 
manièresque  tous  reçurent  la  couroonedn 
martyre.  Parmi  eux  étalent  les  évègues  Pé- 
Hx  et  Cyprien. 

A  Ciily  eu  Pannonie,  saint  Maximilien, 
évêque  de  Lorch. 

A  Yotk  en  Angleterre,  saint  WHMÏ, 
évoque  et  eonfessenr. 

A  Milan,  saint  Honaa,  qjai  fat  élevé  à 
l'épisoopat,  parce  qu'au  moment  où  l'on 
s'occupait  d'élire  un  évêque,  il  fut  envi- 
ronné d'une  lumière  céleste,  signe  miracu- 
leux qui  le  désignait  aux  suffimges  et  le  Rt 
montersar  le  si^éinsoopel  de  cette  église. 

A  Véronne,  saint  Salvin,  évêque. 

En  Syrie,  saint  £ustacbe,  prêtre  et  oon- 
fesseur. 

A  Ascoii,  dans  la  marche  d'Ancône,  saint 
Séraphin  de  Honte  Gianaiio,  confaseeur, 
de  Tordie  des  Gapueins,  illustre  par  la  sain- 
teté de  sa  vie  et  par  son  humilité.  Il  lut 
mis  au  nombre  des  sainte  par  le  pape  Clé- 
ment 

LE  TREIZIÈME  iÛUR  D'OCTOBRE, 
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En  Angleterre,  saint  Edouard,  toi,  mort 

le  3  janvier,  et  honoré  en  ce  jour,  qoi  eSt 
celui  de  la  translation  de  son  corps. 
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ATroade,  ville  de  T  Asie  mineure,  1^  nais- 
sance au  ciel  de  saint  Carpus,  disciple  du 
tnenhenreux  apôtre  Paul. 

A  Cofdoae  en  Espagne,  h  lutance  au 
dd  â«s  saints  martyrs  Fausie,  lancer  et 
Martial,  qui  furent  d'abord  tourmentés  sur 
le  chevalet,  eurent  ensuite  les  sourcils  rasés, 
les  dents  arrachées,  les  oreilles  et  le  nez 
coupés,  et  achevèrent  enûa  leur  martyre  par 
le  nppllfie  dn  fen. 

A  "niessalonique,  saint  Florent,  martyr, 
qui,  après  plusieurs  tourments,  fut  brûlé. 

En  Autriche,  saint  Colraann,  martyr. 

Â  Ceuta,  dans  le  royaume  de  Fez,  le  sup- 
plice de  sept  bienheureux  martyrs  de  roidra 
des  Frères  IGnenn,  Daniel,  Samuel,  Ange, 
Domne,  Léon,  Nicolas  et  Ilugolin,  qui,  pour 
avoir  prêché  l'Evangile  et  combattu  la  secte 
de  Mahomet,  furent  aocahlés  de  la  part  des 
Sarrasins  de  toutes  sortes  d'outrages,  puis 
mis  aux  fers  et  flagellés  cnieUem«it:  enfin, 
ils  forent  décapités,  et  remportèrent  la  palme 
dn  martyre. 

A  Antioche,  saint  Tîiéophile,  le  si-vième 
évèque  de  cette  église,  après  l'apôtre  saint 
Pierre. 

A  Toan,  saint  Venant,  abbé  etoonfessenr. 
A  Snblac;,  dans  la  Canipagne  de  Rome, 
sainte  Cbélidoine,  vierge. 

LE  ^VmOME  JOUR  VOCtOBÊtE, 
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A  Home,  sur  la  voie  AuréliauiB,  la  nais- 
aanee  an  del  de  stint  GaUiste,  pape  et 
mar^,  qui,  par  l'ordre  de  l'empereur 
Alexandre,  après  avoir  longtemps  souffert 
le  supplice  de  la  faim  dans  une  prison,  et 
reçu  tous  les  jours  des  coups  de  bàtoiis^  fut 
ei^  Jeté  par  nne  des  lënAtîes  de  la  maison 
oft  il  était  lenformé,  et  précipité  ensnito 
dans  un  puits,  quiltattelisa  deaan  Ifiomphe 
et  de  sa  victmre. 


A  Césarêc  en  Palestine,  sainte  Fortunate, 
vierge,  qui  rendit  son  âme  à  Dieu,  après 
avoir  surmoiité  les  tourmeots  du  chevalet 
et  du  fisn,  la  foreor  des  bêtes  et  plnsleon 
autres  supplices,  dans  la  persécution  de  Dio- 
clétien.  Son  corps  fut  depuis  porté  à  Naples. 

ne  plus,  les  saints  Carpon,  Evarîstc  et 
Priscien,  frères  de  sainte  Fortunate,  ayant 
été  égorgés,  obtinrent  pareillement  la  palme 
du  martyre* 

De  plus,  saint  Saturnin  et  saint  Loup. 

A  Rlnini,  aiUnt  Gaudenoe,  évè^  et 
mart^'r. 

A  Todi,  saint  Fortunat,  évèque,  qui,  au 
rapport  de  saint  Grégoire,  fit  paraître  une 
vertu  extraonynaire  à  chaseer  les  esprits 
immontles. 

A  Wurtzbourg,  saint  Bnrcliard,  premier 
év»^qne  de  cette  ville. 

A  Bruges  eu  Flandres,  saint  Donatien, 
évèque  de  Reims. 

A  Trêves,  sunt  Rustique,  évèqne. 

Le  même  jour,  le  déoès  de  saint  Domi- 
nique l'Encuirassé. 

Dans  la  Champagne  de  Rome,  saint  Ber- 
nard, confesseur. 

LE  QUINZIEME  JOUR  D  OCTOBIŒ, 
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A  Avila ,  sainte  Thérèse,  vierge,  mère  et 
maîtresse  des  frères  et  des  sœurs  de  i  ordre 
du  Moul-Carmel,  de  l'étroite  Observance. 

A  Rome,  sur  la  voie  Anrélienne,  saint 
Fortnnat,  martyr. 

A  Cologue,  la  naissance  au  ciel  de  trois 
cents  martyrs,  qui  parvinrent  au  terme  de 
leurs  combats  dans  la  persécution  de  Maxi- 
mien. 

A  Carthage,  saint  Agilée,  martyr,  an  sa- 
jet  duquel  saint  Augustin  fit  un  sermon  an 
pwple  te  Jour  de  sa  fête. 

Dans  la  Prusse,  saint  Branon,  évêqud  dèa 
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Russes,  et  mnrtNT  qui.  prêchant  l'F.vangile 
dans  cette  contrée,  fut  an  ète  par  des  impies 
qui  lui  coupèrent  li^:»  pieds  et  les  niaim,  et 
tniuliènHit  k  lète. 

A  Ly<m,  saint  Antiocbe,  é^èque»  qui* 

après  s'être  acquitté  avec  zèle  de  tous  les 
devoirs  de  la  tîignilé  t^piscopale  àl;i(]iielle  il 
avait  été  élevé,  mérita  d'ôtre  courouiié  dans 
le  ciel. 

A  Tthves,  saint  Sévère,  évêqoe  «t  oonlès- 
aeiir. 

A  Strasbourg,  sainte  Âurélie,  vierge. 

A  Cracovie,  s.unte  lîedwige,  duchesse  de 
Polog'ne,  célèbre  par  le  soin  qu'elle  prenait 
des  pauvres,  comme  par  ses  miracles.  Le 
pape  dément  IT  Va  mise  au  nombre  des 
saints,  et  depuis,  Innoeent  XI  a  permis  qu'on 
célébrât  sa  fêle  le  47  de  ce  mois. 

£n  Allemagne,  sainte  Tiiècle,  abbesse. 

LE  8BIZIÈHB  JOUR  D^TOBRE, 

M  UL  Lon  u 
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En  Afirlqnei  le  triomphe  de  deux  cent 
soizanteHllx  saints  martyrs,  couronnés  en- 
semble. 

Au  même  lieu,  les  saints  Martinieu  et  Sa- 
turien,  avec  deux  de  leurs  fr^«s,  qui,  du- 
rent la  persécution  des  Yandales  sons  Gen- 

sérir,  roi  arien,  étant  esclaves  d'un  certain 
Vandale,  furent  convertis  à  la  foi  de  Jésus- 
Christ  par  sainte  Maxime,  vierge,  (jui  était 
esclave  avec  eux.  Ces  suints,  demeurant  at- 
tachés à  la  foi  catholique,  furent  d'abord 
frappés  et  déchirés  jusqu'aux  os  avec  à» 
bâtons  noueux;  mais,  comme  après  leur 
avoir  fait  endurer  longtemps  le  nirme  sup- 
plice, on  les  trouvait  le  lendemuiii  aussi 
sains  et  aussi  frais  que  si  on  ne  leur  eût  Tait 
aucun  mal,  on  les  envoya  en  «il  :  là,  après 
nvoir  converti  un  grand  n<Hnbre  de  bar- 
bares et  <Alenu  du  souverain  Pontife  un 
ptètre  et  quelques  autres  ministres  de 


l'Eglise  pour  les  baptiser,  ils  furent  enfin 
liés  par  les  pif^ds  derrière  des  chariots  à 
quatre  chevaux,  qu'on  lit  courir  dans  uoe 
forêt  an  travers  des  brounailles  et  dos 
épines,  supplice  dans  lequel  ils  penlirent  la 
vie.  Pour  sainte  Maxime,  après  plusieurs 
combats  dont  Dieu  la  fit  toujours  sortir  vic- 
torieuse, elle  devint  supérieure  de  reli- 
gieuses dans  un  monastère  nombreux,  où 
elle  monrut  saintement. 

De  plus,  les  saints  Saturnin,  Nérée,  et 
trois  cent  soixante-cinq  autres  martyrs. 

A  CÂilogne,  saint  Eiiphe,  mar^,  bods 
Julien  l'Apostat. 

Le  mêmejour,  salut  Bercbaire,  abbé  et 
martyr. 

Aux  environs  de  Bourges,  saint  Ambrois, 

évêque  de  Cahors. 
A  Mayenca,  saint  LuUe,  évéque  et  om- 

fessenr. 

A  Trêves,  saint  Florentin,  évéque* 
A  Arix»  en  Allemagne,  saint  Gall,  abbé, 
disdple  de  saint  Golomban. 

LE  DIX-SEPTltliE  lODR  l>10CTOinE, 

DK  LA  LCIVB  LE 
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La  fête  de  sainte  Hedwige,  veuve,  du- 
chesse de  Pologne,  qui  sTeodonnit  dans  le 

Seigneur  le  15  de  ce  mois* 

A  Antioche,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Héron,  disciple  do  saint  Ignace  et  son  suc- 
cesseur dans  l'épiscopat,  qui,  marchant  sur 
les  pas  de  son  maître,  aima  Jésus-Ghrilt 
Jusqu'à  donner  sa  vie  poor  le  troupeau  qui 
lui  avait  été  confié. 

Le  même  jour,  le  suppUce  des  saints  Tt^ 
tor,  Alexandre  et  Marien. 

En  Perse,  sainte  Mamelle,  martyre,  qui, 
ayant  été  convertie  de  l'idolâtrie  à  la  foi» 
suivant  l'avertissement  qu'elle  en  avait  refiB 
d'un  ange,  fut  lapidée  par  les  GeDltif  et  Je- 
tée dans  le  ibod  d'un  lac 
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k  C<»Tistantinople,  saint  André  de  Crète, 
morne  qui,  ayant  été  souvent  battu  de  verges 
pour  le  culte  des  saintes  images,  âous  Cous- 
tanttn  Copronyme,  eutoifln  un  pi€d  caupé, 
0t  fendit  Teiprit 

A  Orange,  saint  Florentin,  évêque,  qui, 
célèbre  par  ses  nombreuse»  vertufi,  se  ro- 
posa  en  paix. 

A  Capoue,  saint  Victor,  évêque,  illustre 
par  ton  érudition  et  n  sainteté* 

LE  0IX-HUITI£ME  IOOR  D^TOBRE, 

Dl  Lk  LUKB  LE 
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La  naissance  au  ciel  de  saint  Luc,  évan- 
geliste,  qui,  remiiM  du  SaioA^Ësprit,  après 
ayoir  beanomip  souffert  pour  le  nom  de 
Jésus-Christ,  mourut  en  Bithynie.  Ses  re- 
liques furent  d'abord  transportées  à  Coos- 
tantinople,  puis  à  Padoue. 

A  Antioche,  saint  Asdépiade,  évêque,  qui 
fat  l'un  de  ces  illustres  martyrs  qui  souf- 
frirent glorieusement  sous  remperoiir  Ma- 
crin. 

Au  diocèse  de  Beanvais,  saint  Just ,  mar- 
tyr, jeune  enfant,  que  le  président  Hictio- 
vare  lit  mettre  à  mort,  dans  la  persécution 
deDIodétien. 

A  Néocésaiée,  dans  le  Pont,  saint  Athé- 
nodore,évêque,  frère  de  saintGrégoire  thau- 
maturge, célèbre  par  sa  science,  et  qui  con- 
somma sou  martyre  dans  la  persécution 
d'Aurélien. 

En  Nésopotan^,  snr  les  rires  de  l'Eu» 
pbiate^  saint  Julien,  ennito. 

A  Home  ,  sainte  Tryphonie,  qui  avait  été 
femme  de  l'empereur  Dèce ,  et  fut  enterrée 
dans  une  crypte^  auprès  de  saint  Hippo- 
lyte. 
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A  Aréna  en  Espagne,  la  naissance  au  del 
de  saint  Pierre  d'Al(»ntara«  confesseur  de 

l'ordre  des  Frères  Mineurs,  qui  fut  canonisé 
par  le  pape  Clément  IX,  pour  son  admirable 
pénitence  et  ses  nombreux  miracles. 

A  Rome,  les  saints  martyrs  PUdomée  et 
Lttdus ,  exécutés  sous  Mare-Antoidn.  Le 
premio*,  ainsi  que  récrit  saint  Justin,  mai^ 
tyr,  ayant  converti  h  la  foi  clirétienne  une 
femme  impudique  et  lui  ayant  persuadé  de 
garder  le  chasteté,  fut  accusé  par  un  débau- 
ché, derant  le  préfet  Urbitius ,  qui  te  tint 
longtemps  enfermé  dans  un  caebot.  Enfin, 
comme  Û  ne  cessait  de  témoigner  pnlifiqu»* 
msDi  que  Jésus -Christ  est  le  souverain 
Maître,  il  fut  condamné  h  mort.  Alors  Lu- 
cius,  improuvant  la  sentence  d'Urbitius,  dé- 
dara  liautement  qull  était  dirétien,  et  subit 
un  pareil  Jugement.  Un  troîsiënie,  qu'on 
leur  adjoîjgnit,  fut  condamné  au  même  sup- 
plice. 

A  Antioche,  les  saints  martyrs  fiéronique, 
Péla^e,  vierge,  et  quarante-neuf  autres. 

En  Egypte,  saint  Yarus,  soldat,  qui,  sons 
Tempereur  Maximien,  visitant  sept  bientieup 

reux  moines  qu'on  avait  nds  en  prison,  et 

leur  donnant  à  manger,  voulut  prendre  la 
place  de  l'un  d'entre  eux  qui  était  mort;  et 
ayant  enduré  avec  eux  des  tourments  très- 
cmels,  il  remporta  la  couronne  du  mar- 
^fre. 

A  Bvreus,  saint  AqniUn,  évéqne  et  oon* 

fi'ssenr. 

Au  diocèse  d'Orléans,  la  Translation  de 
s;uiit  Vram,  évêque. 

A  Salene,  saint  Ëusière,  évêque. 

En  Irlande,  saint  EthUn,  abbé. 

A  Oxford  en  Angleterre,  sainte  Fiéàm^ 
vinde  (Fréwisse),  vierge. 
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Eu  Pologne,  le  précieux  décès  de  saiul 
Jean  de  Keoty,  prêtre  el  oonfinBenr,  célébra 
per  M8  ▼ertns  et  ses  miracles:  le  pape  Clé- 
vent  XIU  l'a  nus  au  rang  des  saints. 

A  Forionp,  près  d'Aquila  dans  l'Abruzze, 
la  naissance  au  ciel  de  saint  Maxime,  diacre 
et  martyr,  qui,  brûlant  de  souffrir,  se  dé- 
couvrit lui-même  aux  persécuteurs  qui  le 
éhercbaieiit;  et  après  une  ferme  et  géné- 
reuse confession,  îl  fat  sospendn  et  torturé 
sur  le  chevalet,  meurtri  de  coups  de  bâton  : 
enfin,  ayant  été  précipité  d'un  lieu  élevé»  U 
expira  dans  celle  chult». 

A  Agen,  dans  les  Gaules,  saint  Caprais, 
mflrt}T,  qui,  s'étant  d'abord  caché  dans  une 
eaveme  pour  éviter  ta  ligueur  de  la  persé- 
cution, et  apprenant  de  quelle  manière  sainfe 
Foi  combattait  pour  Jésus-Christ,  fut  encou- 
ragé de  lelln  sorlp  à  souffrir  les  tourments, 
qu'il  pria  Noire -Seigneur,  s'il  le  jugeait 
digne  de  la  gloire  du  martyre,  de  faire  sortir 
une  source  d'eau  limpide  d'une  pierre  de 
cette  caverne;  ce  que  Notre-Seigneur  lui 
ayant  accordé,  il  courut  plein  de  confiance 
au  lieu  du  combat,  oii  il  soutint  Tatlaque 
avec  tant  de  force^  qu'il  mérita  la  couronne 
du  martyre  sous  l'empereur  Maximien. 

A  Antiodie,  saint  Artème,  duc  d'Egypte, 
quiy  après  av4^  obtenu  les  premières  chû^ 
de  la  milice  sous  le  Grand  Constantin,  fut 
par  l'ordre  de  Julien  l'Apostat,  auquel  il 
avait  reproché  sa  cruauté  envers  les  chré- 
tiens, meurtri  de  coups  de  bâton,  tour- 
menté en  pluslenn  antres  maidèKSy  et  enfin 
décapité. 

A  Cologne,  la  pasâon  des  saintes  viergee 
Marthe  et  Saule;»  martyiisées  avec  phuienn 
autres. 

A  Uindeu  m  Allemagne,  la  luussance 


lËS  SAINTS. 

au  ciel  de  saint  Félicien,  évêqi»  ei  martyr. 
A  Paris,  saint  George  «  diacn,  et  asiola 

Aurèle,  martyrs. 

En  Portugal,  saïute  Irène,  vierge  et  mar- 
tyre. 

Aux  environs  de  Beims,  saint  Sindniplis 
(Sondoa),  oonffasaear. 

IM  TDfGT-UNIÈIIE  JOUR  VOCTOBRE, 
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Eu  Chypre,  la  naissance  au  del  de  saint 
Hilarion,  abbé,dmitlavie,  pldne^  vertn 
et  de  nûrades»  a  été  écrite  par  saint  Jé- 
rôme. 

A  Colognf ,  la  naissance  au  ciel  de  sainte 
Ursule  et  de  sts  bienheureuses  compagnes, 
qui  furent  massacrées  par  les  Huns  pour  h 
déibnse  de  la  région  chrétienne  et  ponrh 
mmaesmiàoa  de  leur  virginité.  Plusiaoïs 
ont  été  inhumées  en  cette  ville. 

A  Ostie,  saint  Aslère,  prêtre  et  martyr, 
qui,  comme  on  le  voit  par  les  actes  du  ma^ 
tyr  du  pape  saint  Calliste,  souŒrit  sous  l'eiD' 
popeur  Alezandre. 

A  Nicooiédle,  le  trlompbe  des  saints  Dssi^ 
Zotique,  Caïus  et  douze  autres  soldats,  qui, 
après  divers  tourments,  lùrent  Jetés  i  ia 
mer. 

A  Marona  en  Syrie,  près  d'Autioche,  saint 
Haie,  moine. 

A  Lyon,  saint  Yiafenr,  dere  de  saint  Jot^ 
évéqiue  de  cette  ville. 

A  Laon,  sainte  Célinie^mèradesaintBéiiB» 
évéque  de  Reinuk 
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A  Jérusalem,  le  triomphe  de  saint  Marc, 
évi^(p!«,  personnage  très-illustre  et  très-sa- 
vant, le  premier  des  Gentils  qui  ait  gouverné 
cette  église.  Peu  de  temps  après  son  élec- 
tion, U  obtint  la  palme  du  mar^rre  «mis  Fem- 
pereur  Antooin. 

A  Andrinople  en  Thrace,  la  naissance  au 
ciel  des  saints  martyrs  Philippe,  évt^que, 
Sévère,  prêtre,  Eusèbe  et  Hermès,  qui,  après 
avoir  enduré  la  prison  et  les  fouets,  furent 
brûlés  «NU  Julien  l'Apostat. 

De  plus,  les  saints  martyrs  AlnaDdie, 
évêque,  HémliiiSj  soUaft,  et  lenncompap 
gnons. 

A  Fermo,  dans  la  marche  d'Ancône,  saint 
Philippe,  évêque  et  martyr. 

A  Hnesea  en  Espagne,  les  saintes  vierges 
Nunilone  et  Elodie,  sœurs,  qui,  pour  avoir 
confessé  la  foi,  furent  décapitées  par  les  Sai^ 
rasins,  et  achevèrent  ainsi  leur  martyre. 

A  Cologne,  S£Ûnte  Cordule,  une  des  com- 
pagnes de  sainte  Ursule,  qui,  effrayée  par 
les  suppliées  et  le  massacredes  antres  TO^, 
se  eaciia;mais,  s'en  étant  repentie,  die  se 
découvrit  elle-même  le  lendemain,  et  reçut,  la 
dernière  de  toutes,  la  couronne  An  martyre. 

A  Hiérapolis  en  Phrygie,  saint  Abercius, 
èvégine,  qui  fleont  du  temps  de  Tempereur 
Ibuc  AAloidn. 

A  Rouen,  saint  Mellon ,  que  le  pBiçiB  Saint 
Etienne  ordonna  évéque,  et  envoya  prècber 
l'Evangile  dans  cette  villf . 

En  Toscane,  saint  Douât  i^cossais,  évèque 
deFiésoU. 

A  Tèrone,  saint  Yéiéeondus,  Avèqne  et 

A  Jérusalem,  sainte  Marie  Salomé,  que 
l'Evanjj^ilo  nous  représente  empressée  pOUr 
la  sépulture  de  r<iotre- Seigneur. 
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Au  territoire  d'Ossuna ,  près  de  l'tle  de 

Cadix  en  Espagne,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  Servand  et  Germain,  qui,  durant  la 
persécution  de  Dioclétien,  sous  Viateur,  son 
lientenant,  après  avoir  enduré  les  fiouets,  la 
prison,  la  fidm,  la  soif  et  la  fiitigne  d'un  très* 
long  vèyage  qu'on  leur  fit  faire  chargés  de 
chrsÎTje*,  Avant  eu  enfin  la  tète  tranchée, 
achevt mit  •  ulin  le  cours  de  ieur  martyre. 
Germain  lut  enterré  à  Mérida,  et  Servand  à 
Séville. 

A  Antiodie  en  Syrie ,  la  naissance  au  cid 

de  saint  Théodorit,  prêtre,  qui  fut  arrêté  du- 
rant la  persécution  de  l'impie  Julien,  et, 
après  la  question  du  chevalet  et  plusieurs 
autres  horribles  tourments,  eut  les  cùtés 
brûlés  avee  des  torches;  et  persévérant  à 
oonfeiser  Jésus-Christ,  il  consomma  son 
martyre  par  le  glaive. 

A  Grenade  en  Espagne,  le  bienheureux 
Pierre  Pascal,  évèque  de  Jaèn  et  martyr,  de 
l'ordre  de  Notre-Dame  de  la  Merci,  quisouf- 
fkit  la  mort  le  6  décembre. 

A  Gonstantinople,  saint  Ignace,  évèque, 
qui,  ayant  repris  le  césar  Bardas  de  ce  qn'i! 
avait  répudié  sa  femme  éprouva  de  la  part 
de  ce  prince  toutes  sortes  de  mauvais  trai- 
tements et  fut  envoyé  en  exil;  mais  ayant 
été  rétsUi  sur  son  siège  par  le  pape  Nico- 
las I",  il  mourut  en  paix. 

A  Bordeaux,  saint  Sévecin,  évéque  de  Co- 
logne et  confesseur. 

A  Rouen,  samt  Romain,  évêque. 

A  Salerne,  saint  Ter,  évéque. 

Au  diooèse  d'Amiens,  saint  Domloi, 
prêtre. 

Dans  le  Poitou,  saint  Benoît,  confosseur. 
A  Vilîach  en  Hongrie,  saint  Jean  de  Ca- 
pistran,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frères 
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Mineurs,  célèbre  par  la  taintflté  de  sa  TÎe  et 
par  son  lèle  à  étendre  la  foi  cafhoUqne.  Les 

Turcs  assiépeant  Belgrade,  il  obtint  par  ses 
prières  la  défaite  des  ennemis  et  kidélîTranee 
de  la  ville  assiégée. 

LE  VINGT-QUATIUÈIK  JOUR  D'OCTOIWË, 
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A  Yenouse,  dans  la  Fouille,  la  naissance 

au  ciel  des  saints  martyrs  Félix,  évêque  en 
Afrique  ;  Audact  et  Janvier,  prêtres;  Fortn- 
nat  et  SepUme,  lecteurs,  qui^  du  leaips  de 
Diodétien,  ayant  été  mis  anx  fers  et  tenus 
longtemps  en  prison  en  AMqoe  et  en  Sicile, 
furent  décapités,  sur  Tordre  du  juge  Mag- 
dellien,  à  cause  du  refus  constant  que  fit 
Félix  de  reiiièttre  les  livres  sacrés  qu'où  lui 
demandait]  selon  Tédit  de  l'empereur. 

A  Nagran,  dans  le  pays  des  flomérites,  le  . 
snppltee  de  saint  Arêtes  et  de  ses  trois  cent 
quarante  compagnons,  qui  furent  mis  à 
mort  du  temps  de  l'empereur  Justin,  sous 
un  tyran  juit  nommé  Dunaan.  Une  femme 
chrétienne  fut  après  eux  jetée  dans  le  feu, 
et  son  fils,  âgé  de  cinq  ans,  qui  confessait- 
JésufrCbrist  en  bégayant ,  n'ayant  pu  être 
retenu  ni  par  caresses  ni  [)ar  menaces,  se 
jeta  de  lui-même  dans  le  brasier  où  il  voyait 
brûler  sa  mère. 

A  Cologne,  sidnt  Evergiste,  évèque  et 
martyr. 

A  Constantinople,  saint  Proclus,  évê>]ue. 

En  l$rétaprne,  saint  Magloîre, évêque,  dont 
le  corifâ  repose  à  Paris. 

Au  monastère  de  Vertou,  saint  Martin, 
abbé. 

En  Campanie,  sunt  Ibre,  solitaire,  dont 
saint  Grégoire  rapporte  les  œuvres  écla- 
tantes* 


BS  SAINTS. 

LE  THUCT-CINQUIÊME  JOOR  VOCTOBRE, 
nsLALumut 
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A  Rome ,  le  triomphe  de  saint  Chry- 
santhe,  et  de  saiutu  Darie,  sa  femme,  mar- 
tyrs, qui,  après  avoir  enduré,  sous  le  préfet 
Gélerin,  de  rigoureux  supplices  pour  Jésus- 
Christ,  furent,  par  Tordre  de  l'empereur 
Numérien,  jetés  dans  une  sablonnière  sur 
la  xo'ui  Salaria,  et  ensevelis  tout  vivants 
sous  la  terre  et  les'  pierres  dont  on  les  ac- 
cabla. 

Encore  à  Rome,  la  naissance  au  del  de 
quarante-six  soldats,  qui  fUrent  baptisés  fous 

ensemliîe  par  le  pape  Denis,  et  que  l'empe- 
reur Claude  fit  décapiter  aussitôt  après  leur 
baptême  :  ils  furent  enterrés  sur  la  voie  Sa- 
laria, avec  plusieurs  autres  saints  martjTS, 
au  nombre  de  cent  vingt  et  un.  Parmi  eux 
étûent  quatre  soldats  de  Jésus^brist,  Théo- 
dose, Lucius,  Blarcet  Pierre. 

A  Soissons,  les  saints  Crépin  et  Crépinien, 
nobles  romains,  qui,  dans  la  persécution  de 
Dioclélieu,  sous  le  preaident  Rictiovare,  fu- 
rent mis  à  mort  par  le  glaive  après  d^hor- 
ribles  tourments,  et  obtinrent  la  palme  du 
mart)Te.  Leurs  corps  furent  depuis  trans- 
portés à  Rome,  et  reçurent  une  sépulture 
honorable  <lans  L'église  de  Saioi-Liaurent  in 
Panispema. 

A  Florence,  la  paarion  de  saint  lOniat, 
soldat,  qui  combattit  généreusement  pour 
la  foi  de  Jésus-Christ,  sous  l'empereur  Dèce, 
et  reçut  la  couronne  d'un  illustre  mar- 
tyre. 

A  Torre  en  Sardaigne,  les  saints  martyrs 
Prottts,  piètre,  et  Janvier,  diacre,  qui,  ayant 
été  envoyés  dans  cette  île  par  le  pape  saint 
Caïus,  furent  mis  à  mort  du  temps  de  Oio- 

clétien,  sous  le  président  Barbare. 

A  CoDStantinople,  le  supplice  des  saints 
Martyre,  sous-diacre,  et  tfareieu,  duntn, 
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qni  furent  tués  par  les  hérétiques  bous  Tem- 
pereur  Constance. 

A  Rome,  saint  Boniface,  pape' et  coiifes- 
Mur. 

A.  Périgneoz,  «dut  FrontoD,  qui,  sacré 

évèque  par^saint  Pierre,  convertit  à  Jésus- 
Christ,  avec  un  prêtre  nommé  George,  une 
grande  partie  des  habitants  du  pays,  et 
mourut  en  paix,  illustre  par  ses  miracles. 

A  nraada,  le  bioiheiiKiis  déeès  de  aabit 
Gandenca,  èvAqoe,  lUoatre  par  son  énufition 
cl  sa  sainteté. 

Fn  (^évaiida&j8ainiHilaireonIUier(Gbelj), 
év^ue. 


S65 

évêqiio  et  confesseur,  que  le  pape  Géiet- 
tin  111  a  mis  au  nombre  des  saints. 

Le  même  jour,  saint  Quadragésime,  sous- 
diacre,  qui,  entre  «utreB  miracles,  reasiisdta 
un  mort. 

LE  TINGT-SEPnÉaiE  lOUR  VOCTOaiB, 

DE  LA  Ll"?iK  LE 

•  bc;d  efg  bikloiDiiqrttB 
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A  Rome,  le  triomphe  de  saint  Evariste, 
pape  et  Tnart\T,  qui,  sous  Teropereur  Adrien, 
honora  l'ËgUse  de  Dieu  par  refîusioa  de  son 
isng. 

En  AlHque,  les  saints  martyia  RogatieD, 
prêtre,  et  saint  FAieissime,  qal  remporté» 
rent  la  couronne  d'un  glorieux  combat,  du- 
rant la  persécution  de  Valérien  et  de  Gallien. 
Saint  Cyprien  parie  d'eux  dans  une  de  ses 
lettres  aux  ConfiBSseurB. 

A  Nicomédie,  les  sidnls  martyrs  Luden, 
Flore,  et  leurs  compagnons. 

Le  même  jour,  saint  Quodvultdéus  évèque 
de  Cartilage^  (}ui,  ayant  été ,  par  ordre  de 
Geoséric,  roi  arien,  exposé  sur  la  mer  avec 
ion  clergé,  dans  des  barques  à  demi-brisées, 
sans  voiles  et  sans  rames,  aborda  à  Najdea 
contre  toute  espérance,  et  y  moumt  en  exil, 

COrif?';«onr  féens-Christ. 

A  Nar bonne,  saint  Ilustique,  évêque  et 
ecmfésseur,  qui  florissait  du  temps  des  em- 
pereurs Yaieiifinifln  et  Léon. 

A  Satorne,  aalnt  Gandicae,  évéque. 

APavie,  saint  Fulce  (Poolque),  érèque. 

A  Hikteaheim  en  Saxe,  saint  Bemward, 


La  Vigile  des  apdtres  saint  Simon  et  saint 
inde. 

A  Àvila  en  E^agne,  le  supplice  des  sûnts 

Vincent,  Sabine  et  Christète,  martyrs  qui 
furent  d'abord  étendus  avec  tant  de  violence 
sur  le  chevalet,  que  toutes  les  ar  iculations  de 
leurs  membres  se  disloquèrent  ;  puis,  leurs 
tètes  ayant  été  placées  sur  des  pierres,  on 
les  feappa  à  grands  coups  de  leviers,  Jusqu'à 
faire  sortir  la  cervelle,  ce  qui  consomma 
leur  martyre,  sous  le  président  Dacien. 

A  Tricliiiteau,  saiut  l'ioreut,  martyr. 

ËQ  Cappaduce,  les  saintes  martyres  Capi- 
toline,  et  sainte  Erotbéide,  sa  servante,  qui 
BonlIHmit  sous  Diodètien. 

Aux  Indes,  saint  Frumence,  évêque,  qui 
y  fut  d'abord  captif  ;  depuis,  ayant  été  or- 
donné évèque  par  saint  Àthanase,  il  y  ût 
fiructifler  la  semence  de  l'Evangile. 

En  Ethiopie,  saint  Elesbaan,  roi,  qui, 
après  avoir  dompté  les  ennemis  de  Jésus- 
Christ,  envoya  son  diadème  roy;d  à  Jérusa- 
lem ,  du  temps  de  l'empereur  Justin  ,  et 
ayant  embrassé  la  vie  monastique  selon  le 
vœu  qu'il  en  avût  tût,  alla  enfin  jouir  de  la 
vue  de  Dieu. 
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LE  VINGT-HUITIÈME  JÛUU  D'OCTOBRE, 
in  Là  Loin  LE 
abc  de  ffzbikimnpqrRta 
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La  naissance  au  ciel  des  saints  apôtres 
Simon  Chananôen ,  et  Thaddée ,  qui  est 
aussi  appelé  Jade.  Le  premier  prèclia  l'Evan- 
gile en  Egypte,  et  le  second  en  Mésopotamie  ; 
puis,  étant  entrés  ensemble  dans  la  Perse, 
après  avoir  soumis  à  Jésus-Christ  une  mul- 
titude innombrable  de  ces  peuples,  ilssmif- 
frircnt  le  martyre. 

A  Rome,  sainte  Cyrille,  vierge,  fllJe  de 
sainte  Tryphouie,  qui  fut  égorgée  pour  Jé- 
SDfrdinsly  BOUS  Tempecenr  Claude. 

Au  même  lieu,  sainte  Anastasie  l'as- 
cienne,  vierge,  et  saint  Cyrille,  martyrs. 
Anastasie,  pendant  la  persécution  de  Valé- 
rien,  sous  le  président  Probus,  après  avoir 
été  chargée  de  cbalnea»  souffletée,  tourmen- 
tée par  le  fen,  aocaUée  de  eoups,  demea- 
vantini^MnuilabledansIalbi  do  Tésns-Christ, 
eut  encore  les  mamelles  coupées,  les  ongles 
arrachés,  les  dénis  cassée^,  1p?  mains  et  les 
pieds  coupés;  enfin,  ayant  eu  la  tète  tran- 
cbée,  elle  alla,  parée  de  ses  supplices  comme 
d'antairt  d'ornements.  Jouir  de  la  présenoe 
de  son  divin  Epoux.  Cyrille,  à  qui  elle  avait 
demandé  de  l'eau,  reçut  le  martyre  pour 
récompense. 

A  Côme,  saint  Fidèle,  martyr,  mis  à  mort, 
SOUS  rempeieur  Harimian. 

A  Hayenee,  saint  Ferruse,  martyr. 

A  Meanz,  saint  Faron,  évéqne  et  eimltas- 

senr. 

A  Naples,  saint  Gaudiose,  évêque  d'Afri- 
que, qui,  étant  venu  en  Campanie  à  cause 
de  la  penéention  des  Vandales,  finit  sdnte- 
ment  ses  Jouis  dans  un  monaiitèfe  de  eette 

ville. 

A  Yeroeil,  saint  Honorât,  évéque. 


LE  VINGT-NEUVIÈME  JOPl  D'OCTOBRE, 
m  LA  unuLB 
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En  Lucanie,  province  du  royaume  de 
Naples,  le  triomphe  des  saints  martyrs  Hya- 
cinthe, Quintus,  Félicien  et  Lucius. 

A  Sidon  en  Fhénicie,  saint  Zénobe,  prêtre, 
qai,  dans  la  rigoeur  de  la  dernière  perséen- 
tion  ,  exhortant  les  autres  an  martyre,  ftit 
lui-même  trouvé  digne  d'être  martyr. 

Le  même  jour,  les  saints  évoques  Maxî- 
milien,  martyr,  et  Yalentin,  confesseur. 

A  Bergame,  sunte  Eusébie,  vierge  et 
martyre. 

A  Jérusalem,  saint  Nardsse,  évôque,  que 
sa  digne  sainteté,  sa  patience  et  sa  foi  ont 
rendu  digne  de  grandes  louanges.  11  alla 
Jouir  de  la  présence  de  Dieu,  à  l'âge  de  ^ut 
sfliaeans. 

A  Anlnn,  siûnt  'Jean,  évéqib»  et  cooto- 

seur. 

A  Cassiope,  dans  l'île  Corfou,  saint 
Donat,  dont  le  pape  saint  Grégoire  tait 
mention. 

A  Tienne,  le  décès  dn  hienlieunnz  ThéiH 
dore  (Gberf,)  abbé. 

LE  TREIfntlIE  lODR  D'OCTOBRE, 

DK  LA  LCNB  LR 
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En  Afhque,  la  naissance  an  dèl  de  de» 

cent  VÎng[t  M^hIimi—ht  maitypa. 

A  Tanger  en  Mauritanie,  la  passion  de 

saint  M  ircel,  centenier,  qui  fut  décapité  mm 
Agricnlafts,  lieutenant  du  préfet  du  prétoire, 
et  accomplit  ain.si  sou  martyre. 

JL  Alflundiiis,  toMie  IiNiiIIiihiiiiiih  hb^ 
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tyrs,  qui  ftirent  mis  à  mort  sous  l'empereur  Nemèse,  diacre,  et  de  sauite  LucUIe,  vierge» 

Dèœ,  «foe  Im  nints  Julien,  Eunus  et  Ma-  ia  fille,  qui,  demeiuant  constants  dans  la 

«saiie.  M  de  Jésus-Qirist,  sans  pouvoir  être  étoan- 

An  mAine  Ueo,  sainte  Eutropie,  qui,  vid-  lés,  eurent  k  tète  tranchée  par  ovdn  de 

tant  les  martyrs,  fat  tonrmrntée  avec  enz  l'empereur  Valérien,  le  25  août.  Leurs  corps 

si  cruellement,  qu'elle  rendit  l  esprit.  furent  ensevelis  par  le  pape  saint  Etienne,  et 

A  Cagrliah  en  Sardaigne,  saint  Saturnin,  depuis  ils  furent  placés  plus  honorablement 

martyr,  qui  eut  k  ttle  trandiâe  «Me  le  pré-  par  saint  Sixte,  en  ce  jour,  sur  la  voie  Ap- 

eident  Barlmn,  dorant  la  pefflécofioii  de  pienne;  enfin,  Grégoire  7  lee  a  fiidttraiMpQV^ 

JHodëtien.  ter  dans  la  diaconie  de  Sainte-Marte4a>NenYe, 

A  Apj^mée,  saini Mazi]|16i|  inar^> aOQS le  avec  les  saints  Symphrone,  Olympe,  Ir-bun, 

même  Dioclétien.  Exupérie,  sa  femme,  et  Théodule,  leur  fils, 

A  Léon  en  Espagne,  les  saints  martyrs  qui,  i> étant  tous  convertis  par  les  soins  de 

Oande,  Luperem  at  Tidorins,  enflmtB  de  Symphrone,  et  ayant  reçu  le  baptême  dea 

aaint  Marcel,  le  eentenler,  qûd,  dans  la  mains  de  saint  Etienne,  obtinrent  la  co»- 

persécution  de  Dioclétien  et  de  Maximien,  ronne  du  martyre.  Sons  le  pontificat  de  Gré- 

ei]r»^nt  !a  tête  tranchée  par  i'ordie  du  prési-  goire  XIII,  ces  saintes  reliques  ayant  été 

dent  Diogénien.  trouvées  en  ce  lieu,  furent,  le  8  d»Vpmhre, 

A  Egée  en  Cilicie,  la  passion  de  saint  Zé-  placées  avec  plus  d'honneur  sous  i  autel  de 

mitm,  évéque,  et  de  sainte  ZânoUe,  sa  sœur,  la  même  église, 
martyrisés  sons  rempereor  JDioeléUen  et  le      Lemàme  jour,  les  saints  Ampliat,  UrtMûn 
président  Lysias. 

A  Altino,  saint  Théoneste,  évAqne  et  mar- 
tyr, qui  fut  massacré  par  les  Anens. 

A  Paris,  saint  Lucain,  martyr. 

A  Antioche,  saint  Steapion,  évéque,  qui 
aa  rendit  très^enommé  par  son  érudition. 

A  Capoue,  saint  Germain,  évêque  et  con- 
fesseur, homme  d'une  granf^f  sainteté,  et 

dont  saint  Benoit  vit  l'àme  portée  au  ciel  lation  d'un  ange ,  son  corps  fut  trouvé  sans 


etNardsse,  dont  parle  saint  Paul  dans  son 

épître  n\ix  Romriins,  et  qui  furent  nifi^sacrés 
par  les  Juifs  ei  les  Ijenlils,  en  haine  de  l'é- 
vangile de  Jesus-Christ. 

An  Yemtandoîs,  en  France,  saint  Quan- 
tin,  citoyen  romain,  de  Tordre  des  sénateurs, 
qui  souffrit  le  martyre  sous  l'empereur  Ma- 
ximien. Cinqnant*^  ans  apn<s .  par  la  révé- 


parles  anges,  au  moment  de  sa  mort. 

A  Potenia,  au  myanme  de  Naples,  saint 
Gémd,  évéque* 

LE  TRENTE-UNIÈIIB  JOCR  VOCTOURE, 

DE  LA  Lli>>k  LE 


oorropUon. 
A  Coostantinople,  saint  Sladiys,  évéque 

qui  fut  sacré  et  établi  premier  évéqne  de 
cette  ville,  par  l'apôtre  saint  André. 

A  Milan,  «aint  Antonin,  évèque. 

A  Hatishonue,  samt  Wolfang,  évèque. 


«be  de  fghikimapqrito 
M  11  »  is  M  is  t«  n  «I  11  M  ti  II  sa  M  n  M  II  II 
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U  HgSa  de  la  «te  de  tou  les  sainli. 
A  Bome,  la  naissance  an  del  de  saint 
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LE  PREMIER  lOUR  DE  NOVEMBRE, 
vfikvmiM 

abcdefghiklmupqrslu 
Il  11  13  U  li  l«  n  in  11  în  «i  'it  n  îî  î-  s«f7  m  M 

1  BCDEFFGHMN  P 

La  fête  de  tous  les  Saints,  qiie  le  pape 
fioailace  lY,  après  avoir  dédié  le  Panthéon, 
boBtitna  en  rbonomir  de  k  blenbearenae 
merge  llarie  Hère  de  Dieu,  et  des  eaints 
martyrs,  pour  être  célébrée  chaque  année 
dans  toutes  les  églises  de  Rome.  Depuis.  1»^ 
pape  Grégoire  IV  ordonna  que  cette  même 
féte,  qui  se  célébrùt  déjà  eu  différentes  égU- 
les,  mais  avec  aaseE  de  diverrité,  flkt  eolen- 
nisée  en  ce  jour  à  perpétuité ,  par  l'Eglise 
universelle,  en  l'honneur  de  tous  les  saints. 

A  Terracine.  dans  la  Campagrif?  de  Rome, 
la  naissance  au  ciel  de  saint  Césaire,  diacre, 
qui,  après  one  longue  et  rigoureuse  prison, 
fat  enfto  ma  dans  un  sac  avec  saint  Julien, 
prêtre»  et  jeté  dans  la  mer. 

A  Dijon,  saint  BénigTie,  prêtre,  qui,  ayant 
été  envoyé  dans  les  Gaules  par  saint  Poly- 
carpe  pour  y  prêcher  l'Evangile,  endura  plu- 
sieurs fois^  sous  l'empereur  Mare-Aur^, 
les  plus  cruels  tourments  par  sentence  du 
JugttTénnoa:  enfln ,  on  lui  rompit  le  oou 
avec  une  barre  de  fer,  et  on  lui  perça  le 
corps  d'une  lauoe. 

Le  même  jour,  sainte  Marie,  servante, 
qui ,  sous  l'empereur  Adrien ,  étant  accusée 
d'être  chrétienne,  fut  cruellement  fouettée, 
étendue  sur  le  chevalet,  déchirée  avec  des 
ongles  de  fer,  et  obtint  la  gloire  du  mar- 
tyre. 

A  Damas,  le  supplice  des  saints  Césaire, 
JDace,    de  cinq  antres  martyrs. 

En  Pene,  les  smnts  martyrs  Jean,  évéque, 
et  Jacques,  prêtre»  mis  à  mort  sous  le  vA 

Sapor. 

A  Torse,  les  saintes  Cyrénie  et  Julienne, 
SOUS  rai^eveiv  lUmieii. 


A  Clermont  en  Auvergne,  saint  Austltt- 
moine,  premier  évéque  de  c«tte  ville. 

A  Paris,  le  décès  de  saint  Marcel,  évéque. 

A  ItKfeaXf  saint  l^gor,  évéque,  qui  flo- 
rissait  du  temps  de  Ghîldebert,  toi  dos 
Francs. 

A  Tivoli,  saint  Séverin,  moine. 
Dans  un  bourg  du  G&tinais,  saint  Ua- 
thurin,  confesseur. 

LE  DEUXIÈME  JOUR  DE  NOVEMBRE, 
•1  ÏA  Lvm  ut 
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La  Commémoration  de  tous  les  Fidèles 
képassés. 

Le  même  jour,  la  nûssanoe  an  ciel  de 
saint  Vietorin,  érêqua  de  Pettan,  qui,  après 

avoir  composé  plusieurs  ouvrages,  comme 
le  raconte  saint  Jérôme,  reçut  la  couronne 
du  martyre  dans  la  persécution  de  Diodè> 
tien. 

A  Trieste,  le  supplice  da  saint  Inst,  qui, 
durant  la  même  perséeutioin,  acheva  son 

martyre  sous  le  président  Manace. 

A  Sébasto ,  les  saints  Cartère ,  Styriaque  , 
Tobie,  Eudoxe,  Agape,  et  leurs  compagnons, 
martyrisés  sous  l'empereur  Licinius. 

En  Pene,  les  saints  martyrs  Acyndine, 
P^ase,  Àpbtone,  Elpidépbore  et  Aiiempo- 
diste,  avec  plusieurs  autres. 

En  Afrique,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
Publias,  Victor,  Hermès  et  Papias,  mar- 
tyrs. 

ATaiaeenCiliciei,  sainte  Eustocfaia,  vierge 
et  martyre,  qui,  après  avoir  enduré  de 
nombreux  tourments,  aom  Julien  l'ApOsIa^ 

rendit  l'âme  en  priaiit. 

A  Laodicée  en  Syrie,  saint  Theodote,  évé- 
que, qui  non-seulement  fut  puissant  par  le 
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don  de  la  parole,  meii  qui  ftil  orné  ausf  de 

iMMines  actions  et  de  vertus. 

A  Vifnne,  saint  George,  évèque. 
Au  monastèn;  de  Saint-Mauiica  ea  Valais, 
saint  Àmbrois,  abbé. 

A  Cyr  en  Syrie,  saint  Marcien,  confesseiur. 

LE  TROISIÈME  JOUR  DE  NOVEMBRE, 

viuuniiu 
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La  naissance  au  ciel  de  saint  Quart,  dis- 
ciple des  apdbras. 
k  GéMurée  en  Ceppadoce,  les  «aioto  mar- 

tgn  Germain ,  Théophile,  Césaire  et  Vital, 
qui  combatlirent  généreusement  pour  la  foi, 
dorant  la  persécution  de  D»'ce. 

A  Saragosse,  une  muliiLude  innombrable 
de  idiils  martyrs,  qui,  sous  le  préddent  Da- 
ckn,  doimèrant  eoungeosemenl  leur  vie 
pour  Jésus-Christ. 

A  Viterbe ,  les  saints  martyrs  Valentin , 
prêtre,  et  Uilaire,  diacre,  qui,  durant  la 
persécution  de  Maximieu,  furent,  pour  la  foi 
de  léina^Ciirôt,  Jetés  dans  le  Tibre  avee  une 
gfone  pierre  an  ooa;  mais,  en  ayant  été 
miraculeusement  retirés  par  un  ange,  ils 
furent  décapités,  et  reçurent  la  couronne  du 
martvTe. 

En  Angleterre,  sainte  Wénéûide,  vierge 
et  martyre. 

A  Clairvaux,  le  décès  de  saint  Malachie, 
évêque  de  (k)nnerth  t>n  Irlande,  qui  fleurit 
en  snii  ff  inps  par  s^'S  nombreuses  vertus. 
Saint  Bernard,  abbé,  a  écrit  sa  vie. 

Le  même  jour,  saint  Hol)ert,  évêque  de 
Toogres. 

k  Tienna,  saint  Domnin,  évèqoe  et  eon^ 

leasenr. 

I>e  plus ,  le  décès  de  saint  Pirmin,  évêque 
de  Meaux. 

A  Urgel  en  Espagne,  saint Hennoigaiid, 
éfêqne. 


\E  ROHAIN.  iOO 

A  Bmne,  sainte  Sylvie,  mère  dn  pape 
s^GrégvÂre. 

LE  QLAiUlÈME  JOUR  DE  NÛVLmiRE, 
Bi  LALina  u 
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A  Milan,  saint  Gliarles  Bonomée,  cardi' 
nal,  et  évêque  de  cette  ville,  qui  fut  mis  an 

nombre  des  saints  par  le  pape  Paul  V,  pour 
son  émiuente  sainteté  et  ses  miracles. 

A  Bologne,  les  saints  martyrs  Vital  et 
Agricole  ;  le  premier  qui  était  esclave  du 
second,  partagea  son  sort  et  devint  ton 
compagnon  dans  le  martyre.  Les  peisé* 
cuteurs  employèrent  contre  lui  tous  les  pen- 
res  de  tortures,  de  manière  qu'aucune  partie 
de  son  corps  u  était  sans  blessure  ;  ce  que 
souffrant  avec  constance,  il  se  mit  en  prière, 
et  rendit  son  esprit  à  Dieu.  Agricole  mourut 
sur  une  croix ,  où  on  Tavait  attadié  avec 
plusieurs  cloii«  Siint  Arabroise  qui  était 
présent  à  la  translation  de  leurs  corps,  rap- 
porte qu'il  mit  sous  Tautel  les  clous  et  le 
bois  de  la  eroix  avee  le  sang  dn  s^t  mart>T. 

Le  même  jour ,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  Philologue  et  Patxdie,  discifdes  de 
Tapdtre  saint  Paul. 

A  Autun,  saint  Procule  ou  Preuil ,  martyr. 

Dans  le  pays  du  Vezin,  saint  Clair,  prêtre 
et  martyr. 

A  Ephèse ,  saint  PorpliyTe,  qui  ftat  mar- 

tyrisé  sous  l'empereur  Atirélien. 

A  Myre  en  Lycie,  l^  saints  martyrs  Ni- 
candre,  évêque,  et  Hermas,  prêtre,  sous  le 
préddent  Ubaidns. 

Le  même  jour,  la  nwssance  au  ciel  de 
saint  Piérius,  prêtre  d'Alexandrie,  très-versé 
dans  les  saintes  écritures,  et  d'une  vie  très- 
pure  :  déi^agé  de  tout  ce  qui  aurait  pu  le 
détourner  de  l'élude  des  vérités  chrétiennes, 
il  iutniisit  parfailement  le  peuple,  dans  le 
tempe  qne  Théonaa  gonvaniait  ré|^  d'A- 


Digitized  by  Google 


910 


IB8  ACTES  MES  SAlMTÉ. 


tenrndrie,  wom  Canu  et  Diodétien,  et  publia 

Hyen  ouvrages.  S'étant  retiré  à  Rome, 
lorsque  la  pers»''Cution  fut  cessée,  il  y  paMft 
le  reste  de  sa  vie,  et  s'y  reposa  en  paix. 

A  Rodez,  dans  la  Gaule,  saint  Àmans,  évè- 
que ,  célèbre  par  la  sainteté  et  ses  micadei. 

En  Bithynie,  saint  Joannice,  abbé> 

A  Albe-Royale ,  i^aint  Emeric,  conliBHefir, 
fils  de  saint  Etienne,  roi  de  Hongrie. 

Au  monastère  de  Cerfroid  au  diocèse  de 
Meaux,  taint  Félix  de  Yalob,  fjondataor  de 
l'ordre  de  la  trèsHMinte  Trinité  pour  la  zé- 
demptioa  des  oaptilb.  On  célèbre  sa  (i^te  le 
w  de  ce  nuds  par  décret  du  pape  Inno- 
cent XI. 

A  Trêves,  sainte  Modeste,  vierge. 

LE  ONQUIÉMË  JOUR  DE  iNÛVËMBHE, 
mt  LA  vmà  u 
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Saint  Zacharie ,  prêtre  et  prophète,  pèn 
de  saint  Jean-Baptiste. 

De  plus,  sainte  Ëlisai>eth ,  mère  du  très- 
flaint  PvéearBear. 

A  Terracine,  en  Campante,  la  naimnee 
au  ciel  des  saints  martyrs  Félix ,  prêtre ,  et 
Eusèbe,  moine.  Ce  dcmior  qui  avait  donné 
sépulture  aux  corps  des  saints  martyrs  Julien 
et  Césaire,  et  qui  convertittait  pinceurs  in- 
fidèlH  que  le  saint  loétre  Félix  baptisait,  Ait 
arrêté  avec  lui.  On  les  mena  tous  deux  de- 
vant le  juge,  qui ,  n'ayant  pu  les  faire  abju- 
rer, les  fit  jeter  en  prison  :  et  comme  ils  refu- 
saient constamment  de  sachiier,  dès  la  même 
unit  ils  emmit  la  tête  tranchée. 

A  Emëse  en  Phénide,  s^  Galation,  et 
sainte Bpistème,  son  épouse,  qui ,  dans  la 
persécution  de  Dcce,  furent  déchirés  à  coups 
de  fouets,  eurent  ensuite  les  mains,  les  pieds 
et  la  langue  coupés;  enfin,  ayant  eu  la  tète 
truebée,  ils  adievèrant  leur  martyre. 

De  plai»ls8  siints  martyrs  Domnin,  Théo- 
tiaw,  FIÂothée^  SQTiin,  et  leurs  compa> 


gnoos,  roisàmorttowreiopewnrMMiimhi. 
A  &Iilan,  saint  Magne,  éyéqne  et  eon- 

fesseur. 

A  Brescia.  saint  Dominateur,  evèque. 
A  Trêves,  saint  Fibice,  qui,  d'abbé,  fut 
nommé  évéqne  de  cette  ville. 
A  Orléans»  saiiit  Ué,  prêtre  et  confesseur. 

LE  SIXliME  JOUR  DE  NOTCIUIIIE, 
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(le  saint  Félix,  mart\T,  qui  confessa  Jteus- 
Clirist,  mais  son  supplice  ayant  été  différé, 
comme  le  rapporte  saint  Augustin  dans 
l'explicatioa  qu'il  fit  au  jour  de  sa  fête,  il  fat 
le  lendemain  trouvé  mort  dans  la  prison. 

A  Antiocbe  en  Syrie,  dix  marty»,  qoi 
furent  mis  à  mort  par  les  Sarrasins. 

A  Harceloae,  Saint  Sever,  évèque  et  mar- 
tyr, qui  ayant  eu  la  tète  percée  d'ua  dou 
poor  U  toi  catholique,  reçut  la  palme  da 
martyre. 

En  Phrygie,  saint  Attique. 

A  Bergues,  le  décès  de  saint  Winoc,  abbé, 
qni,  tout  illustre  qu'il  f'-tait  par  ses  vertus  et 
ses  miracles ,  ue  laissa  pas  de  servir  long- 
temps lui-même  les  religieux  qui  filaiml 
soassaoondoite. 

A  Fondi ,  dans  la  Campagne  de  Roim, 
saint  Félix,  moine. 

A  Limoges ,  saint  Léonard  .  confesseur , 
disciple  de  saint  Rémi,  d'une  illustre  nais- 
sance, qui  embrassa  la  vie  solitdre,  eCbriUa 
par  ses  miracles  et  sa  sainteté.  Son  pouvoir 
a  paru  prineipatement  dans  la  délivrance 
descaptlb. 
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MARTYROLOGE  ROMAIN. 
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A  Padoue,  le  décès  de  aaSat  Pnwdocime, 

premier  évêque  de  cette  ville,  qui,  ayant  été 
ordonné  par  l'apôlre  saint  Piprre ,  reçut  en 
même  temps  de  lui  la  mission  d'aller  prê- 
cher l'Evangile  dans  ce  pays^  où,  après 
avoir  brillé  par  beavMDp  de  vôtus  et  des 
prodiges,  eut  enfin  une  mort  bienheureuse. 

A  Poroofle,  saint  fleicalaa,  évèqiie  et 
mart^T. 

Le  même  jour,  saint  Amarantbe,  martyr, 
foi  «iMmwïn>  beamttemeiit  ses  combats 
pour  le  foi  à  AU».  Son  eorps  y  fut  inhnmé, 
«I  il  vit  meintenant  dans  la  gloire. 

A  Mélitine  en  Arménie,  le  supplicR  f^t*" 
saints  Hiéron,  Nicandre,  Hésyque,  et  de 
trente  autres,  qui,  sous  le  président  Lysias, 
ftmnt  coomonés  du  martyre  dutant  la  pnr- 
séonlioDdeDioclétkii. 

A  Arophïpolis  en  Macédoine,  les  stdoU 
martyrs  Aucte,  Taurion  et  Thessalonice. 

A  Ancyre ,  le  martyre  des  saints  Méla- 
sippe,  Antoine  et  Carine ,  exécutés  sous  ju- 
fin  l'Apostat 

A  Cologne,  «sint  Engelbert ,  érèque ,  qoi 
souffrit  courageusement  le  martyre  pour  la 
(léfen-e  de  la  liberté  ecclésia'îtiqne,  et  pour 
l'ot)eiâsaace  au  saint  Siège  de  Home. 

A  Alezandxiey  saint  Achillas,  évêque,  qui 
^cst  rsnda  recomnandable  par  son  ém- 
dttkn,  se  foi,  se  sainte  conduits,  et  par  U 
poMé  de  ses  moeurs, 

Ka  Frise,  saint  WiUebrod,  évêque  d'il- 
trecht,  qui,  ayant  été  ordonné  par  le  pape 
Sergius,  prédia  l'Evan^  en  Frise  et  en 
fimeiBark* 

A  Metz,  saint  Ruf,  évêque  et  confesseur* 

A  Strasbourg,  saint  Florent,  évêque. 


LE  HUrriÈME  JOUR  DE  NOVEUBEE, 
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L'Octave  de  la  fôte  de  tons  les  Saints. 

A  trois  milles  de  Rome ,  sur  la  voie  Lavi- 
cane,  le  supplice  des  saints  martyrs  Claude, 
Nirostrate,  Symphorien,  Castorius  et  Sim- 
plice,  qui  furent  d'abord  jetés  en  prison, 
ensnite  craellement  dédûrés  ayee  des  fonels 
garnis  de  pointes  de  fer;  mais,  comme fls 
demeuraient  constiints  dans  la  foi ,  l'empe- 
reur Diodétien  les  lit  précipiter  dans  la  ri- 
vière. 

Snr  la  même  voie ,  la  passion  dss  ssinls 
Quatre  Couronnés,  Sévère,  Sévérien,  Carpo> 
phoreetlfielorin,  flrères  qui  firent  A  cruelle- 
ment meurtris  sous  le  m»^me  empereur  avec 
•les  cordes  garnies  de  plomb,  qu'ils  expi- 
rèrent sous  les  coups.  Leiu^  noms,  qu'il  n'a 
pin  à  Dieu  de  révéler  qne  longtemps  après 
leor  martyre,  n*étant  pas  connus  akws,  U  Ait 
statué  qu'on  célébrerait  tous  les  ans  leur 
fête  avec  celle  des  cinq  précédents,  sous  le 
nom  des  Quatre  Couronnés;  cette  couluiue 
s'est  conservée  dans  l'Eglise ,  depuis  même 
que  leurs  noms  ont  été  révélés. 

A  Rome,  saint  Déusdédit,  pape,  dont  le 
mérite  fut  si  grand,  qu'il  guérit  on  lépreox 
en  rembra.Hsant. 

A  Brème ,  saint  Villebad,  premier  évêque 
de  celte  ville ,  qui ,  a  vee  saint  Boniflue  dont 
il  était  le  disciple,  oootxibua  beaucoup  à 
répendre  l'Evangile  dans  la  Frise  et  dans  la 
Saxe. 

A  Soissons ,  saint  Gorlefroi ,  évêque  d'A- 
miens, homme  d'une  grande  sainteté. 

A  Yerdon,  saint  Uaur,  évêque  et  «on- 
liBssenr. 

A  Toun,  saint  Clair,  prêtre,  dont  saint 
Paulin  a  eomposé  l'épitaphe. 
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A  Rome,  la  Dédicace  de  l'église  du  San* 
veor. 

A  Amas^p  dans  1p  Pont,  la  naissance  au 
ciel  de  saint  Théodore,  soldat,  qui,  du  temps 
de  Temperear  Ifazimieii,  fat,  pour  avoir 
confessé  la  M  elifétienne ,  fouetté  cruelle- 
ment, ensuite  jeté  en  prison,  où  Jcsus-Christ, 
lui  appanùs5ant,  le  fortifia,  et  l'avertit  d"a- 
voir  du  courage  et  de  la  constance.  Peu 
après,  ayant  été  étendu  sur  le  chevalet  et 
dédiiré  avec  des  peignes  de  fer,  d'une  ma- 
nière  si  cruelle,  que  l'on  voyait  ses  entrailles, 
il  fut  enfin  jeté  dans  le  fen.  Saint  (iré^foire 
de  N  vs!^e  a  célébré  ses  louanges  dans  un  bril- 
lant panégyrique. 

A  Tyane  en  Cappadoce,  le  supplice  de 
saint  Oreste,  martyrisé  sous  rempereur  Dio- 
clétien. 

A  Thpssalonique,  saint  Alexandre  ,  qui 
souÉfril  le  raartjTe  sous  le  prince  Maximien, 

A  Bourges,^  saint  Ursin,  confesseur,  qui 
fut  ordoiiiié  à  Rome  par  les  sncoesaean  des 
ApAtreSy  et  nommé  premier  évéqne  de  cette 
viUe. 

A  Najiles,  dans  la  campagne  d'italip,  «aint 
Agrlppin,  évèque,  renommé  par  se»  mi- 
rudes. 

A  Constantinople,  ks  saintes  vierges  Ens- 
tolie,  Romaine,  et  Sopatre,  fiUe  de  Tempe- 

reur  Maurice. 

A  Bér>iecn  Swîe,  la  mémoire  de  l'Image 
du  Sauveur,  qui,  ayant  été  crucifiée  par  les 
Juifs,  répandit  du  sang  en  telle  abondance, 
qoe  les  églises  d'Orient  et  d'Ooddent  en  ont 
été  pourvues  en  abondance. 


LE  DIXIÈME  JOUR  DE  NOVEMBRE, 
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A  Naples,  dans  la  Campanie,  la  naissance 
au  ciel  de  saint  Ando'^  \v»'ilin  ,  derc  régu- 
lier, célèbre  par  sa  saiutett'  et  par  sou  zèle  à 
procurer  le  salut  du  prochain.  L'éclat  de  ses 
miracles  détermina  Clément  XI  à  le  mettre 
au  rang  des  snnts. 

La  naissance  ati  ciel  des  saints  mart}TS 
Tryphon  et  Respice,  et  de  sainte  Nymphe« 
vierge. 

Au  diocèse  d'Agde,  les  saints  martyrs 
Tibâry,  Modeste  et  Florence,  qui,  après  avoir 
souffert  divers  tourments,  consommèrent 
leur  passion  dti  temps  de  Dioclcliea. 

A  Antioche,  saint  Démétrius,  évèqne,  saint 
Agnan,  diacre,  s^t  Eustose,  et  vingt  autres 
sdnis  martyrs. 

A  Ravenne,  saint  Probe,  évêqne,  iilnstre 
par  ses  miracles. 

A  Orléans,  saint  Moniteur,  évéqne  et  con- 
fesseur. 

Eu  Angleterre,  saint  Just,  évèque,  qui  fut 
envoyé  dans  cette'Ue  par  le  pape  si^  Gré- 
goire avec  saint  Augustin,  saint  Hellit  et 

plusieurs  autres,  pour  y  prêcher  l'Evangile, 
et  qni,  après  s'Atre  rf^ndi!  rélèbre  par  sa  sain- 
teté, s'eudormit  dans  le  Seigneur. 

A  Melun,  scdnt  Léon,  coufesseur. 

A  Icône  en  Lycaonie,  les  saintes  fnuneo 
Ihyphenne  et  Tryphose,  qui,  instrtûtes  par 
les  prédications  dû  >aint  Paul  et  fortifiées  par 
l'exemple  de  c^infi^  Thècle,  firent  de  grands 
progi'ès  dans  la  voie  de  la  jMU'tecUon  chré* 
tienne. 

Dans  111e  de  Pan»,  sainte  Théodisie» 
vierge. 
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A  Tours,  la  nalflSBiMse  au  ciel  de  saint  Mar- 
tin, évt'ijue  et  fonfossciir,  dont  la  vie  a  été 
si  miraculeuse,  qui!  ménta  de  ressusciter 
trois  morts. 

A  Cotyée  en  Phiygie,  le  glorienz  martyie 
âe  saint  Hennas,  soldat  égyptien,  qui,  peor 
dent  la  persécution  de  Diodétien,  après avdr 
renoncé  à  la  iirofcssion  des  armt's,  se  retira 
dans  le  dé^stirt  pour  y  servir  le  lloi  du  ciel  et 
s'uuir  à  lui  par  la  prière.  Depuis,  ayant  ré- 
para en  pobiic  «i  confessé  bantement  qu'il 
était  chrétien,  il  fat^ffonvé  par  4e  emels 
tourments;  enfin,  s'étant  mis  à  genoux  poiu- 
prier,  et  rendant  grâces  à  No! re- Seigneur 
Jésus-Christ,  il  fut  liécapité,  et  devint  après 
sa  mort,  célèl>re  par  de  nombreux  miracles. 

A  BavHme,  les  saints  Talentin,  Féliden 
et  Yietorin,  qui  reçurent  la  palme  du  mar- 
tyre pendant  la  même  persécution. 

En  Mésopotamie,  saint  Atbénodore,  mar- 
tyr, qui,  sous  le  même  Dioclélien  et  le  pré- 
sident Eleuse,  fut  tourmenté  par  le  feu  et 
d'antressnpplioei^  etenfln  oondamaéà  perdre 
la  téte  ;  mais  le  bourreau  étant  tombée  et  nul 
autre  n'osant  prenrlre  Tépée  pour  le  frapper, 
il  mourut  en  remerciant  Dieu. 

A  Lyon,  saint  Véran,  évèque,  célèbre  pen- 
dant sa  vie  par  la  grandeur  de  sa  fU  M  par 
le  mérita  da  ses  irartns. 

An  monastère  de  Grotta-Ferrata,  près  de 
Pntscati,  saint  Barthélemi,  abbé,  compagnon 
de  saint  Nil,  dont  il  a  écrit  la  vie. 

Ghex  leâSamnites,  saiut  Meuoas,  solitaire, 
dont  la  pape  saint  Grégoire  rapporte  les 
▼artas  al  leamiiadaB. 
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La  naissance  au  dél  de  saint  Martin,  papa 

et  martyr,  qui,  ayant  assemblé  un  concile  à 
Rome  et  (onilanmé  les  hérétiques  Sergius, 
Paul  et  Pyrrhus,  fut  pris  Irauduleasemeiit 
par  l'ordre  de  l'empereur  Constant,  qui  était 
aussi  hérétique,  et  conduit  à  Gmistantî^ 
nople,  puis  relégué  dans  la  Chersonèse,  o&, 
épuisé  par  le?  peinos  qu'il  avait  supportées 
pour  la  loi  caUiulicpie  ,  il  Hnit  ses  jours,  et 
brilla  par  l'éclat  de  nombreux  miracles.  Soa 
corps  a  été  ensuite  déposé  à  Rome,  et  placé 
dans  l'église  des  saints  Silvestre  et  Martin. 

En  Asie,  les  saints  AurUe  et  Publius, 
évêques  et  martyrs. 
An  dioc^se  de  Sens,  saint  Paterne,  martyr. 
Au  port  de  Gand ,  saint  Livm ,  évèque  et 
martyr. 

En  Pidogne,  les  sainte  Benoit,  Jean,  Mat» 

thieu,  Isaac  et  Christin,  ermites  et  mart\T8. 

A  Vifppsk  en  Po!ri:;'ne,  le  martyre  du  bien- 
heureux Josaphal ,  religieux  de  Tordre  des 
ermites  de  Saint-Basile,  archevêque  de  Po- 
lOGzk,  qdi  ftat  massacré  par  les  sdiisraa- 
tiques,  en  hune  de  la  foi  catholique. 

A  Avignon,  saint  Ruf,  premier  évéqna  da 
cette  ville. 

A  Cologne,  le  décès  de  saint  Gunibert, 
évèque. 

A  Taraicma  en  Espagne,  saint  Emîlian, 

prêtre,  qui  brilla  par  un  gt^nd  nombre  da 
niiraeles.  Sa  vie  admirable  a  été  écrite  par 
saint  Brantion,  évèque  de  Saragosse, 

A  Constautinople,  saint  Nil,  abbé,  qui,  de 
préfet  de  la  ville  sa  fit  religieux,  sons  ram» 
pire  de  Théodose  la  Jeune,  et  brilla  par  sa 
docti  liii;  *  f  sa  sainteté. 

Encore  à  ('onstantinople ,  «aint  Théodore 
SfTîdifp.  qui.  par  ses  comliats,  siDutint  fort»»- 
meut  ia  toi  catholique  contre  les  icouo- 
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clan!*  s,  et  reudtt  son  nom  célèbre  daos  toute 
l'Eglise. 

â.  Akala  en  Espa^,  saint  Didaœ,  oon- 
iiHMiir  de  l'ordie  des  Frères  MinttoxB»  re- 

commandable  par  sa  profonde  humiliti^ ,  et 
canonisé  par  le  pape  Sixte-Quint.  On  soleo- 
nise  sa  fête  le  jour  suivant. 

LE  TREIZIÈME  JOUR  DE  NOVEMBRE, 
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Saint  Didace,  confesseur,  de  l'ordre  des 
Frère.s  Mineurs,  dont  on  fait  mention  le  jour 
précédent. 

A  BaYenne,  lanaittaneeaù  cid  des  saints 
narlyn  Talentin«  Solntaur  et  Vidor,  qui 

souffrirent  sous  Tempereur  Dioclétion. 

A  Aix  en  Provence,  saint  Mitrej  très-il- 
lustre mart^T. 

A  Césarée  en  Palestine,  le  martyre  des 
saints  Antcmin,  Zéblnas^  Gninain,  et  de 
sainte  Ennaflie,  vierge,  qui,  après  avoir  été 
meurtrie  de  coups,  fut  brûlée  sous  Galèie 
Mftxiniîpn  :  les  autres,  accusant  d'impiété  le 
presitieiiL  Firmilien  et  le  reprenant  de  ce 
qu'il  sacriûait  aux  faux  dieux,  furent  déca- 
pités. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  espagnols. 
Arcade  ,  Paschase  ,  l'robe  et  Eutyi  hien  , 
qui,  durant  la  persécution  des  Vandales, 
ayant  refusé  de  suivre  la  secte  impie  des 
ariens,  ftirent  d'abmrd  {«osails  par  Gen- 
séric,  roi  arien,  puis  envoyés  en  eziL  Enfin, 
après  qu'ils  eurent  enduré  des  tortures  ef- 
froyables, on  les  fit  mourir  par  divers  g'enres 
de  mort.  Alors  parut  avec  éclat  la  ci instance 
du  jeune  Paulille,  lï  ère  des  saints  Paschase 
etEutychien,  qui,  ne  pouvant  être  ébranlé 
dans  son  attadumMkt  à  la  fid  catboliqne,  fut 
longtemps  frappé  à  coups  de  bâton,  et  eoa- 
danmé  au  plus  vil  esclavage. 

A  Rome,  saint  Nicolas,  pape,  célèbre  par 
sa  vigueur  apostolique. 


ES  SAINTS. 

A  Tours,  saint  Briœ,  évéque,  disciple  de 
saint  Martin. 
A  Tolède,  saint  Engène,  évAqne. 
A  CLermont  en  Anvngno,  saint  Qnintieii, 

évèque. 

A  Crémone ,  saint  Uomobon,  confesseur, 
célèbre  par  ses  miracles,  et  canonisé  par  le 
pape  Innocent  UL 

Lb  Ut^AlOKZLÈME  JOUR  UL  iNOVEMBRE, 
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A  Héraclée  en  Tbrace,  la  naissance  au 
ciel  des  saints  martyrs  Qémentin,  Tbéodota 
et  PliitomènB. 

A  Alexandrie,  saint  Sérapion,  martyr, 

que  les  persécuteurs  tourmentèrent  si  cruel- 
lement, sous  l'empereur  Dèce,  qu'après  lui 
avoir  disloijué  tous  les  membras,  ils  le  pré- 
dpitèrent  de  l'étage  le  pluâ  haut  de  sa  mai- 
son, et  il  devint  ainsi  martyr  de  Jésos- 
Christ. 

A  Troyes,  saint  Yénérand,  marigrrisé  sons 

l'empereur  Aurélien. 

En  France,  sainte  Venérande,  vierge,  qui, 
sous  le  président  Asclépiade  et  l'empereur 
Antonin,  reçut  la  palme  du  martyre. 

A  Gangres  en  Paphlagonie,  saint  Flypaoe, 
évêque,  qui ,  en  revenant  du  grand  concile 
de  Nicée,  mourut  martyr  sous  les  piern» 
dont  il  fut  accablé  par  les  hérétiques  nova- 
tiens. 

A  Alger,  en  Afrique,  le  blenheureax  Sé- 
rapion, qui,  le  premier  de  l'ordre  de  Notre* 
Dame  de  la  Merci,  ayant  été  mis  en  croix 
pour  avoir  racheté  des  chrétiens  esclaves  et 
prêché  la  loi  chrétienne,  eut  le  corps  déchi- 
queté, et  mérita  la  palme  dn  martyre. 

A  Emèse,  te  martyre  de  phnienMsainlea 
femmes,  «uxqueUes  le  crue!  Mady,  ébef  dflS 
Arabes,  fit  endurer  d'horrihli  s  tourments, 
et  qu'il  massacra  ensuite  pour  la  foi  de  Jésus- 
Christ. 
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A  Bologne,  samt  Jacoode,  évéque  et  con- 
fesseur. 

Ed  Iilude,  saint  Laufenk,  évèqoe  de  Da- 
Vlm. 

LE  QUINZIÈHE  JOUR  DE  NOTEMBRE, 
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Sainte  Geztrudej  vierge  :  on  (ait  mémoire 
ée  son  décès  le  17  de  ce  mois. 

Ce  même  Jour,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Eugène,  <'!Vi''(iU('  do  Tolèdo  et  martyr, 
disciple  de  saint  Denis  i'Aréopfïgite  :  ayant 
achevé  son  martyre  dans  le  diocèse  de  Paris, 
il  reçut  da  Seigneur  la  oonxonae  qui  ètadt 
dûe  &  ses  soufllrenoes.  Son  corps  a  été  defHiia 
porté  à  Tolède. 

A  Nolo  on  Campanie,  saint  i'  li  ,  t  vèque 
et  martyr,  qui,  dès  l'âge  de  quinze  an?,  de- 
vint célèbre  par  sfô  miracles^  et  termina  ses 
CMnlwts  poor  la  ft»i  en  sonffleant  le  martyre 
avec  trente  autres,  sons  le  président  Mar^ 
cîen. 

A  Edesse  on  Syrie,  les  saints  Cnrie  et  Sa- 
monas,  martyrises  sous  l'empereur  JJiodé- 
tien  et  le  président  Antonin. 

An  mfeme  Heu,  le  martyre  de  saint  Abibe, 
diacre,  que  le  président  Lysauias  fit  déchirer 
avec  des  ongles  do  fer,  puis  jeter  dans  le 
feu,  sous  l'empereur  Licinius. 

£n  Afrique,  les  saints  martyrs  Second, 
f idenUen  et  Varique. 

En  Bretagne,  la  nwssanoe  au  ciel  de  si^nt 
Malo,  évèque,  en  qui  éclata  le  don  des  mi- 
racles dès  sa  plus  timdre  jeunesse. 

A  Vérone,  saint  Lupère,  évèque  et  coofes- 
aeur. 

En  Aatriche,  saint  Léopold ,  marquis  de 
oette  pnivince,  mis  au  nombn  des  saints 
par  le  pape  Innoeent  YIII. 


LE  SEUIÈaiE  JOUR  DE  NOYEMBIŒ, 
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A  Home,  le  bienhenreux  Paul  de  la  Croix, 
fondateur  de  la  congrégation  des  Clercs  dé- 
chaussés de  la  très-saintft  Croix  et  Passion 
de  Notre-Seigneur  Jésus-Christ,  qui  ramena 
un  grand  nomlire  de  pécheurs  de  la  voie 
de  perdition  dans  celle  du  salut,  et  qui  enfin, 
cél^re  par  ses  mâdtes,  s'envola  vers  la  Sd- 
gnenr  le  i  7  octohn». 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  HufiQ, 
Marc,  Yalère  et  leurs  compagnons. 

Le  même  jour,  les  sainte  martyrs  Ëlpide, 
Marcel,  Eustocbe,  et  leurs  oorapagnons.  Bl^ 
pide,  qui  était  de  Tordre  d^  sénateurs,  ayant 
généreusement  confessé  la  foi  chrétienne  en 
présenwde  Julien  TAposLit,  fut  attaché  avec 
ses  compagnons  à  la  queue  de  chevaux  in- 
domptés, tiré  avec  iddenee,  décbAié,  et  en- 
fin Jeté  dans  le  feu,  où  il  accomplit  son  mar- 
tyre. 

A  Lyon,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Eu- 
cher ,  évôqr.e  t-t  coiifesseiir,  homme  d'une 
foi  et  d'uue  science  merveilleuse,  qui,  ayant 
renoncé  à  la  dignité  de  sénateur,  pour  em- 
brasser la  vie  reli^euse,  demeura  longtemps 
caché  dans  une  profonde  caverne,  où  il  ser- 
vait .Jésus-Christ  dans  le  jeûne  et  dans  la 
prière.  Un  auge  ayant  fait  connaître  le  lieu 
qu'il  habitait ,  il  en  fut  tiré  pour  être  solen- 
nellement élevé  sur  le  nége  épiscopal  de 
l'église  <îe  Lyon. 

A  Fadoue,  saint  Fens,  évèque. 

A  (kntorbéry  en  Angleterre,  saint  Ed- 
mond, archevêque  et  confesseur,  qui  fut 
exilé  pour  avoir  défendu  les  droits  de  son 
église,  et  mourut  trtnialntement  à  Provine, 
ville  du  diocèse  de  Sens.]lfuteaiiooiaépar 
le  pape  Innocent  IV. 

Le  même  jour.  Je  décès  de  saint  Othmar, 
abtté. 
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A  Néoeésarée,  dans  le  Pont,  la  nainance 

andd  de  saint  Grégoire ,  évèque,  célèbre 
par  sa  dootrine  et  sa  sainf'  tr  .  et  appelé 
Thaumaturge,  à  catise  dos  lujiubreux  mira- 
cles qu'il  opéra  pour  la  gloire  de  l'Eglise. 

En  PaksUiifi,  les  caints  martyrs  Alpbée  et 
Zaehée,  qai,  aptèidestourmento  multipliés, 
Miiflrirent  la  mort,  la  prenuère  amiée  de  la 
persécution  de  Uioclétien. 

A  Cordoue,  faint  Aciscle,  et  sainle  Victoire, 
sa  sœur,  que  le  président  Diou  ût  tourineuLer 
trés-cradlement  dorant  la  même  persé- 
enlion,  et  ^  nçoreni  dn  Sdgnenr  la  eoa- 
nonne  de  gloire  que  leur  avidt  méritée  ce 
martyre. 

A  Alexandrie,  saint  Denis,  évèque,  hom- 
me d'uue  grande  érudiUon,  très -célèbre 
pour  avoir  sauvait  oonfiessé  Jésos^Suist,  «It 
ridie  en  mérites,  à  cause  des  divers  touv- 
ments  qu'il  avait  soufferts.  11  mourut  con- 
fesseur^ dans  une  heureuse  vieillesse,  du 
temps  des  empereurs  Yalerien  et  Gallien. 

A  Orléans ,  saint  Agnan,  évèque.  Les  fré- 
quents mirades  qu'il  a  opérés  après  sa  mort, 
font  voir  qu'elle  a  été  précieuse  devant  Dieu, 

En  Angleterre,  saint  Iliit'ues,  évèque, 
qui,  (le  l'ordre  des  tiiarlreux.  fut  appelé  au 
gouveruement  de  régUse  de  Liucoln.  Après 
a*ètre  rendu  iUusIre  par  de  nombraix  mirap 
des,  il  mourut  saintement. 

A  Tours,  saint  Grégoire,  évèque. 

A  Florence,  saint  Eugène,  confesseur, 
diacre  de  saint  Zénobe,  évèque  de  cette  ville. 

En  Allemagne,  sainte  (iertrude,  vierge, 
de  Tcardre  de  Saint>Benolt»  célèbre  par  le  don 
des  révélations  dont  Dieu  Tavait  fàvorisée. 
On  ihit  sa  nie  le  18  de  ce  mois. 


L£  DUL-UUITIÈHE  JOUR  DE  NOVEMBBE, 
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A  Rome,  la  Dédicace  des  baailiqoes  de 
saint  Pierre  et  de  saint  PauU  dont  la  pre- 
mière, ayant  été  reconstruite  et  afrrandic, 
fut  solennelleiueut  consacrée  de  nouveau, 
en  ce  jour,  par  le  pape  Urbain  Yiii. 

A  Antiodte,  la  naissance  an  del  de  saint 
Romain,  mar^,  qui,  du  temps  de  Tempe- 
renr  r, al  ère,  voyant  le  préfet  A  sclépiade  en- 
trer de  force  dans  l'église  et  tâcher  de  la 
détruire  de  fond  en  comble,  exhorta  les  chnv 
tiens  à  s'opposer  à  ses  desseins.  Après  des 
tourments  effroyables,  il  eut  la  langue  cou- 
pée, sans  néanmwns  essser  de  oâébrerlei 
louanges  de  Dieu;  enfin ,  ayant  été  étranglé 
dans  sa  prison,  il  reçut  la  couronne  du  mar- 
tyre. On  fit  aussi  mourir  avant  lui  un  pelit 
enfant  nommé  fianilas,  qui,  interrogé  par 
saint  Romain  sur  ce  qui  était  le  plus  ruion- 
naUe,  ou  d'adorer  un  seul  Dieu,  ou  d'en 
reconnaître  plusieurs,  et  ayant  ré[K)ndu  qu'il 
fallait  croire  en  un  seul  Dieu,  qui  est  celui 
des  chrétiens,  fut  fouetté  et  eut  la  tèle  Iran- 
diée. 

A  Antiodie  eneoro,  saint  Hésyque,  mar- 
tyr,  qui ,  étant  soldat ,  et  entendant  pubBer 

un  édit  qui  portait  que  quiconque  ne  vou- 
drait pta-s  sacrifier  aux  idoles  m\t  à  quitter  la 
ceinture  militaire,  quitta  aussitôt  la  sienne. 
Pour  l'en  punir,  on  lui  attacha  an  bras  droit 
une  groese  pierre,  et  on  le  jeta  dans  la  rnnère. 

IjO  mflme  jour,  saint  Oricle  et  ses  com- 
pagnons, martyrisés  pour  la  foi  catholiqw, 
durant  la  persécuti  on  des  Vandales. 

A  Mayeuce ,  saint  Maxime ,  évèque ,  qui, 
SOUS  Tempire  de  Constance,  eouflHt  bean^ 
coup  de  la  part  des  ariens,  et  mourut  avee 
la  qualité  de  confesseur. 

A  Tours,  le  décès  de  saint  Odon,  abbé  de 
Cluny. 
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A  Antioche,  saint  Thomas,  moine.  Le 
peuple  de  cette  ville  célébrait  tous  les  ans  sa 
Me,  €n  recumaainMmce  de  ce  qa*a  avait  été 
délivré  de  1a  peste  par  ses  prières. 

A  Lacques  ea  Toscane,  la  translation  de 
saint  Fridien,  évègiia  et  aoobeBeiir. 

LE  HX-NEUntME  JOOR  DE  NOVEMBRE, 
on  LALon  u 
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A  Marpnrff  ea  AUemagne,  le  déeèa  de 

sainte  Elisabeth,  vt- uve,  fille  d'André,  roi  de 
Hongrie,  sœur  du  tiers-oriiro  de  Saint-Fran- 
çois. Après  avoir  passé  toutt^  sa  vie  dans  un 
exercice  continuel  de  bonnes  œuvres,  elle 
s'en  alla  ao  dd,  Ixmte  édalante  de  ses  inir«p 
des. 

Le  même  jour,  la  naissance  an  ciel  de 
saiot  Pontien,  pajw  ci  ruarlyr  ,  qui  fut  as- 
sommé à  coups  de  bâtons  dauâ  1  ile  de  Sar- 
daigne,  où  l'empereur  Alexandre  l'avait 
rdégaé  avec  un  prêtre  nommé  Hippolyte. 
Le  pape  saint  Fabien  fit  transporter  son  corps 
à  Rome  où  on  lui  donna  la  S^oltiire  dans 
le  cimetière  de  Callisfe. 

A  Samarie,  saint  Abdias,  prophète. 

A  Rome,  sor  la  voie  Appienne,  la  nais- 
sance au  del  de  asint  Matime,  prfttre  et 
martyr,  qui ,  durant  la  persécution  de  Yalé- 
rien  ,  souffrit  le  martyre,  et  fut  enterré  au- 
près de  saint  Sixte. 

A  Césarée  en  Cappadoce,  saint  iiarlaam, 
martyr,  homme  ignoiant  et gtoasier  selon 
le  mnide,  mais  qDi,pldn  de  la  sagesse  de 
Jéso^Oniat,  triompibada  tyran,  et  aormonta 
le  feu  mêmf^  pnr  In  constance  de  sa  foi. 
Saint  BasUe  le  Grand  projiooça  un  trèô-beau 
panégyrique  le  jour  de  sa  fête. 

A  Edja,  sdnt  Crispin,  évêque,  qui,  ayant 
été  décapité,  parvint  à  la  gloiradu  martjrre. 

k  Vienne,  les  saints  martyrs  Séverin, 
Exupère  et  Félicien ,  dont  les  corps  furent 
trouvés  par  la  révélation  qu'ils  en  ûrent 


eux-mêmes,  plusieurs  années  après  leur 
niort}  révêque,  le  clergé,  et  le  peuple,  les 
levèrent  avec  aoleniiité ,  et  les  inhom&rent 
hopotaMepaent. 

Le  mfime Jour,  saint  Fauste,  diacre  d'A- 
lexandrie, qui,  ayant  été  d'abord  exilé  avec 
saint  Denis,  durant  la  persécution  de  Yaié- 
rien,  fut  ensuite  décapité  dam  sa  vieillesse, 
flona  ronpiie  de  Diodétten,  et  termina  ainai 
son  martyre. 

En  Isaurie ,  le  martyre  de  saint  Axas,  et 
de  f-ent  cinquante  soldats,  ses  compagnons , 
que  le  tribun  Aquilin  At  mourir,  sous  le 
même  empereur. 

LE  VINGTIÈlfE  JOUR  DE  NOVEMBRE, 
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Saint  Félix  de  Valois,  confesseur. 

A  Messine  en  Sicile,  les  saints  martyrs 
Ampèle  et  Gains. 

A  Turin,  les  saints  Octave,  Sdateor  et 
Adventeur ,  soldats  de  laiton  Thébéenne, 
qui,  combattant  courageusement  sous  l'em- 
pire dt>  Maximien ,  reçurent  la  couronne  du 
martyre. 

A  Césarée  en  Palestine,  sdnt  Agape,  mar* 
tyr,  qal ,  ayant  été  condamné  aux  bêtes, 
sous  ronperear  Galère  Maximien,  et  n'en 
ayant  reon  ancnne  blessure,  fiit  Jeté  àlamer 

avec  dt«  pierres  aux  pieds. 

En  Perse,  le  martyre  de  saint  Nersès, 
évèque,  et  de  ses  compagnons. 

A  Dorostore  en  Myaie,  aaintOese,  évéque, 
qui ,  ne  voulant  pas  consentir  aux  impudi* 
cités  qui  se  commettaient  à  la  féte  de  Sa- 
turne ,  fut  mis  à  mort  par  l'ordre  du  prési- 
dent Basaos. 

A  Nioée  en  Bithynie,  les  sainta  mailyis 
Enstadie,  Tbespèse  et  Anatole,  dorant  la 
persécution  de  Maximin. 

\  Hérarlée  en  Thrace,  les  saints  martyrs 
Bassuj»,  Uenis,  Agapit,  avec  quarante  autres. 
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En  Aogleterre,  saint  Edmond,  roi  et  mar> 
tyr. 

A  Gomlaiitiiiople,  saint  GrégoiM  de  D6ca- 
potiB»  qui  sonHlrit  beumnp  pour  le  aille 

des  saintes  images. 

A  Milan,  saint  Bénigne,  évAqiip,  qui,  du- 
rant les  troubles  excités  par  l'irruption  des 
Barbares,  gouverna  son  %lise  avec  beaa- 
ooop  de  oooslBiiceet  de  piété. 

A  ChalaiirSur-Sadne,  saint  Sylvestre,  évê- 
que,  qui  mourut  plein  de  jours  t't  île  vertus, 
k  quarante-deuxième  aimée  de  son  épis- 
copat. 

A  Térane,  adnt  Simplico,  évèque  el  eon^ 
finseiir. 

i£  vntGT-vMiÈyE  «m  de  novembre, 
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Â  Jérusalem,  la  Présentation  dans  le  tem- 
ple de  la  bienheuieuse  Yierge  Marie,  Mère 
de  Dieu. 

Le  même  jour,  la  naissance  au  ciel  du 
bienlieureux  Ruf,  dont  parie  Tapôtre  saint 
Paul  dans  son  Ëpltre  aux  Romains. 

A  Rome,  le  martyre  des  saints  Getoe  et 
Clément. 

A  Oslie,  les  saints  martyrs  Démétrins  et 

Honorins. 

A  ileuns,  saint  Albert,  évêquc  âelÀo'^i*  et 
martyr,  qui  fut  mis  à  mort  i>om  la  Uéfeiiâti 
des  libertés  de  l'Eglise. 

En  Espagne,  les  saints  martyrs  Honorins, 
^tyche  et  Estève. 

En  Pamphvlïp,  saint  Iléliolore,  martyr, 
qui  Tut  exécute  durant  la  persei^utioii  d"Au- 
reiieu,  sous  le  président  Aétiui>.  Ses  bour- 
feaox,  sTétant  eonvertisàla  foi,  fiixwt  après 
MJèlésàUmer. 

A  Rome,  saint  Gélase,  pape,  recomman- 
dable  par  sa  science  et  par  sa  sainteté. 

Â  Vérone,  saint  Maur,  évèçpie  et  confes- 
seur. 


Au  monastère  de  Bob^,  le  décès  de  saint 
Golombui,  abbé,  qui  fmda  plnsieurs  mmiaa- 
tères,  «t  flit  le  père  d'un  giand  nombn  de 
rdtgienx.  Après  avoir  brillé  par  ses  nom- 
breuses vertus,  ilmonmftdans  aneheurease 
vieillesse. 

LE  VIMGT-DEUXIÈIIE  JOUR  DE  NOVEMBRE, 
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A  Rome,  le  triomphe  de  sainte  Cécile, 
vierge  et  mart^Te,  qui  persuada  à  Yaléri»'n , 
son  fiancé,  et  à  Tiburce,  frère  de  Valénen, 
de  croire  en  Jésus-Christ,  et  de  souU'rir  même 
le  martyre.  Après  qu'ils  l'eurent  enduré, 
Almaqoe,  préfet  de  la  ville,  l'ayant  fiait  arrê- 
ter et  jeter  dans  le  feu,  dont  elle  surmonta 
la  violence  ,  la  fit  décapiter  sous  l'empersar 
Marc  Aurèle  Sévère  Alexandre. 

A  Cdosse,  en  Phrygie,  saint  Philémon  et 
sainte  Apine,  diseiples  de  saint  Paul,  qui, 
sous  l'empereur  Néron,  furent  arrêtés,  tan- 
dis que  les  autres  s'enfuyaient ,  lorsque  les 
Gentils  envahirent  i'eglise  où  étaient  les 
ûdèles,  le  Jour  du  la  fôte  de  Diane;  puis  ils 
furent  flagellée  par  l'ordre  du  piésidsot  Ai^ 
todès,  enterrés  Jusqu^à  la  oeintnre  et  enfin 
aoeablés  de  pierres. 

Encore,  à  Rome,  saint  Maur,  martyr,  qui, 
étant  venu  d'Afri(|ue  au  sépulcre  des  saints 
apôtres,  tut  martyrisé  sous  Céleriu,  préfet 
de  la  ville,  du  temps  de  l'empereur  Numé< 
rien. 

A  Antioche  de  Pisidie,  le  martyre  de  saint 
Marc  et  de  saint  Etienne,  sous  l'empereur 

Dioctétien. 

A  Autun,  saint  Pragmace,  éveque  tt  cou- 
tesseor. 


Diyilizeo  by  ioOO^lC 


MARTYROLOGE  ROMAIN. 


LE  meijmmoa  jour  be  koyembre» 

N  LA  tCXB  Ll 

abedefg  biklmnpfrttit 

»  4  »  6  7  8  9  11  It  M  il  14  »  41  «  il  t*  »  tl 

ABCDBFPGBHNP 
ii«st4Utttrn»MMii 

La  naissance  au  ciel  de  saint  Clément , 
pape  et  martyr,  qui,  le  troisième  après  Ta- 
pdtresamt  Pierre,  fiUélevé  an  Bouverain  pon- 
tificat R^dégoé  dans  1a  Cbersouèse,  lors  de 
la  persécution  de  Trajan,  et  ensuite  j (Hé  d  ins 
la  mer  avec  une  ancre  attat'ht'e  au  cou,  il 
mérita  la  couroane  du  martyre.  Son  corps 
fut  porté  à  Rome  aous  le  pape  Nie<^  I**,  et 
plaeé  avec  homieiir  dans  l'égliM  qu'on  avait 
d^à  lait  bâtir  sous  son  nom. 

A  Rome,  sainte  Félicité,  mère  de  sept 
martyrs  :  elle  fut  après  eux  décapitée  pour 
Jésus-Christ^  par  le  commandement  de  l'em- 
pecrar  ibiû  Antonin. 

A  Hérida  en  E^tagiie,  sainte  Lwsrèoe, 
vierge  et  martyre,  qui,  dans  la  penéotion 
de  ûioclétieu,  consomma  son  martyre  sous 
le  président  Dacien. 

A  Cyàquc  dans  l'Uellespont,  saint  Sisi- 
nioB,  martyr,  qui  ent la  tltetranidiée  après 
des  tonrmenls  nrallipliâH,  dans  la  même 
persécution. 

A  Iconium ,  en  Lycaonie,  saint  Amphi- 
loque,  évêque,  compagnon  de  saint  Hasile 
et  de  saint  Grégoire  deMazianze  dans  le  de- 
scrt,  et  leur  collègue  dans  l'épiscopat.  Âpr^ 
aTobsontenabeaneonp  de  combats  ponrla 
M  catholique ,  il  se  reposa  en  paix  éclatant 
de  sainteté  et  de  doctrine. 

A  Girgenti  en  Sicile,  le  décès  de  saint 
Grégoire,  évêque. 

An  pays  d'Hasbain,  saint  1^00 ,  prtoe  et 
confesseur. 

A  Mantoue^  le  bienheureux  Jean  le  Bon, 
de  l'ordre  des  ermites  de  Saint- Augustin , 
dont  la  vie  édifiante  a  été  écrite  par  révèque 
saint  Antonin. 


LE  TDfG^QUATRIlaK  lOUR  DE  NOTEMBRE, 
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La  fête  de  saint  Jean  de  la  Croix ,  confes- 
seur, dont  le  décès  est  rapporté  au  l<i  dé- 
cembre. 

Ia  naissance  an  del  de  saint  Cbiysogone, 

martyr,  qui,  retenu  longlemps  dans  les  fers 
et  dans  les  prisons,  pour  avoir  confessé  avec 
C'  iistatK  e  Jésus-Christ,  fut  mené  ensuite  à 
Aquilée,  par  l'ordre  de  Diodétien,  où,  ayant 
été  décapité  et  jeté  à  la  mer,  il  acheva  son 
martyre. 

A  Uotne,  saint  Crescentien ,  martyr ,  dont 
il  est  parlé  dans  les  actes  de  la  passion  du 
pape  saint  Marcel. 

A  Amélia  en  Ombrie,  sainte  Fimdne, 
Tierge  et  martyre,  qui,  dans  la  persécation 
de  Dioctétien,  ayant  été,  après  de  nom- 
breuses tortnres.  suspendue  en  l'air  et  brûlée 
en  cet  état  avec  des  torches  ardentes,  rendit 
l'esprit  dans  le  supplice. 

A  Godnthe,  saint  Alexandre,  martyr,  qui 
combattit  jusqu'à  la  mort  pour  la  Coi  de 
Jésus-Christ,  sous  Julien  rApostat  et  le  pfé- 
sident  Salluste. 

A  Cordoue,  les  saintes  vierges  et  martyres 
Flore  et  Marie,  qui,  après  une  longue  prison, 
périrent  par  le  glaive,  pendant  la  persé* 
eationdes  Arabss. 

A  Féronse,  saint  Félicissime,  martyr. 

A  Milan,  saint  Protnis ,  évêque,  qui,  âim 
le  <"oncile  de  Sardique ,  défendit  la  cause  de 
samt  Athanase  auprès  de  l'empereur  Cons- 
tance ;  et  qui,  après  avoir  beaneotiptiBTBillé 
pour  son  église  et  pour  lonSela  chiétienl^ 
alla  jouir  en  paix  du  repos  du  Seigneur. 

A  Blaye,  sur  la  Garonn»*  .  saint  l'iuirn.iin, 
prêtre  dont  1  eminente  samtele  parait  par 
les  éclatants  miracles  qu'il  opère  chaque 
Jour. 

Sarleseonllas  del'Aimqine,  saint  Pow- 
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çnin,  abbé,  qui  brilla  par  SM  mirades  sons 
le  roi  Thierri. 

LE  YOlGT-CINQUIfillE  JOUR  DE  MOVQDIIE, 
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Lk  naissance  au  ciel  de  sainte  Catherine, 
vierge  et  martjTe,  qui,  ivnTi»  confessé  la  foi 
à  Alf^xandrie,  sous  l'enipercur  Maxiniin,  fut 
d'abord  jetée  en  prison,  puis  très-looglemps 
fouettée  arec  des  MOcpioDS  :  enOo,  ayant  eu 
U  tftle  tranchée,  elle  oonaoïniiiii  son  mar- 
tfM.  Lea  anges  portèrent  son  corps  sor  le 
mont  Sinaï ,  où  il  est  honoré  par  un  grand 
concours  de  chrétiens  qui  viennent  l'in- 
voquer. 

A  Borne,  saint  Moïse,  prêtre  et  martyr, 
qui,  ^ant  en  prison  avec  d'antrea  fld^, 

fat  souvent  ocmsolé  par  les  lettres  que  saint 
Cyprien  lui  érrivit,  S'étant  opposé  avec 
un  courage  lutrépide  non -seulement  aux 
païens,  mais  encore  aux  Novulieus  schisma- 
tiqnes,  il  fut  enfin  honoré  d'un  glorieux  et 
admimble  martyre,  dans  la  persécution  de 
Dècn,  rninme  l'écrit  le  pape  saint  Corneille* 

A  Aiilirfhe,  saint  Erasme,  martyr. 

A  Ce^ec  en  Cappadûce,  la  passion  de 
saint  Mercure,  soldat,  qui,  avec  le  secours 
de  son  ange  gardien,  vauqidt  les  Barbares^ 
et  surmonta  la  cruauté  de  Dèoe.  Enfin,  ayant 
acquis  beaucoup  de  gloire  pTr  le  grand 
nombre  de  tourments  qu'on  lui  Ht  i  ndiirer, 
il  alla  régner  dans  le  ciel  avec  la  couronne 
dtt  martyre. 

En  Emilie,  province  d'Italie,  sainte  In- 
eonde,  vierge. 


DES  SAINTS. 
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A  Alexandrie,  la  naissance  an  de  saint 
Pierre,  évéque  de  celte  ville,  émûient  en 
toute  sorte  de  vertus,  et  qui  fui  décqpilé 

par  ordre  de  (ialère  Maximien. 

A  Alexandrie  encore,  les  saints  martyrs 
Fauste,  prêtre,  Didius  et  Ammomus,  aiuâi 
que  Philéas,  Héayque,  Pacdme  et  Théodore, 
évéquee  d'Egypte,  qui  souflHrent  la  mort 
dans  la  môme  persécution,  avec  six  cent 
soixante  autres,  auxquels  le  glaive  de  la 
persécution  ouvrit  l'entrée  du  ciel. 

A  Nicomédie,  saint  Marcel,  prêtre,  qui  fut 
précipité  par  les  arieni  du  hant  d'un  rodier, 
et  mourut  martyr,  du  temps  de  remperaur 
Constance. 

A  P  i'loue,  saint  Bellin,  évêquc  et  martyr. 

A  Rome,  saint  Sirice,  pape  et  confesseur, 
illustre  par  i>a  science,  sa  piété  et  son  zèie 
pour  la  religion.  Il  condamna  diven  héré- 
tiques, et  rétablit,  par  des  règlemeols  très- 
utiles,  la  discipline  ecclésiastique. 

A  AutuTi.  «aint  Amateur,  évêque. 

A  (constance,  saint  Conrad,  évôque. 

A  Fabriauo,  dans  la  marche  d'Ancône,  le 
bienheureux  Silvestre,  abbé,  insfitutmir  de 
la  Congrégation  des  moines  Silvestrlns. 

Au  diocèse  de  Reims,  la  naissance  au  GÎfll 
de  saint  Basle,  ronfesseur. 

A  Adrianopolis  en  Paphlagonie,  sûntStjr* 
lien,  anachorète,  illustre  par  ses  miiadea. 

En  Aiménie,  aidnt  Nicon,  moine. 
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A  Aniioche,  les  sainte  martyrs  Baailée, 
éréquc,  Auxile  et  Saturnin. 

En  Perse,  saint  .laequos  Tîntercis,  martyr 
très<élèbr«i,  qui,  du  tcuips  de  Théodose  le 
Jeune»  rania  d'aboid  sa  foi,  pour  complain 
aaroi  bdegerde;  i&dssBinèni  elMtonme 
l'étant,  pour  cela,  retirées  de  sa  compagnie, 
il  rentra  en  lui-même,  et,  touché  de  regret, 
il  alla  trouver  le  roi,  devant  lequel  il  con- 
fessa publiquement  Jésus-€hrist.  Ce  prince, 
Irrité,  commanda  qu'on  liû  coopêk  tow  les 
membres  par  morceaux  et  qu^oiillli  tnuiellAt 
la  tète.  Dans  ce  même  temps ,  un  nombre 
infini  de  mnrtjrë  souilrirent  la  mort  dans  le 
même  pays,  pour  le  maintien  de  la  foi. 

A  Sébaate  en  Arménie,  les  bieobeareax 
martjis  BiiAnarqne,  Aeace,  firêbe,  el  sept 
femmesj  «uni  magtfveÊ.  La  constance  de 
ces  femmes  flrappa  tellement  Hirénarque, 
qu'il  8«*  convertit  à  Jésus-Christ^  et  i!  ont  la 
tète  tranchée,  avec  Acace,  éous  l'empereur 
Siodélien  et  le  président  Maxime. 

fin  Galice,  sur  la  liviàn  de  Gée,  iee  saints 
Façon  et  Primitif,  qni  sonfflfiveat  sons  le 
président  Attique. 

A  Aquilée,  saint  VaieruMi,  /m" que. 

A  liiez  en  Provence,  saiut  Mcuime,  évêque 
cl  eon&aaenr,  qni,  doué  dès  sa  jeunesse  de 
tontes  les  vertus^  fut  d'abord  abhé  du  nio> 
Dastère  de  Lérins,  puis  évêque  do  Riez.  Il 
brilla  sur  ce  siège  par  de  oombreoz  mi- 
rades. 

A  Salxfaourg  en  Bavière,  saint  Turgile, 
éfkpB,  et  apâtn  de  la  Garinthie,  mie  an 
nombre  des  saints  par  le  pape  Grégoire  IX. 

Haas  la  partie  de?  Indes,  voisine  de  la 
Perse,  les  saints  Bariaam  et  Josaphat,  dont 
les  actions  admirables  oai  été  écrites  par 


A  Paris,  le  àécèA  de  samt  Séverin,  moine 
et  solitaire. 

LE  VINGT-HOinfillB  JOUR  DE  NOVEHIHIE, 
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A  Rome,  saint  Rnf.  (jui  fut  fuit  martyr  de 
Jésus-Cbrist,  avec  toute  sa  famille,  par  Dio- 
détien^ 

A  Gorinthe,  la  naissance  an  ciel  de  saint 

Sosthène,  disciple  du  bienheureux  apôtre 
Paul,  qui  eu  fait  mention  en  écrivant  aux 
Corinthiens.  U  avait  été  d'abord  prince  de  la 
synagogue  de  cette  ville  ;  mais,  s'étant  con- 
verti à  lésos^Sirist,  il  fiit  battu  avee  cruauté 
devant  la  tribunal  du  proconsul  Gallion,  et 
consacra  par  de  ï^i  beaux  commencements 
les  prémices  de  sa  foi. 

En  Afrique,  les  saints  martyrs  Papinieu  et 
Mansuet,  cvèques,  qui,  durant  la  persécu- 
tion des  Vandales,  sous  Genséric,  roi  arien, 
furent  brûlés,  avec  des  lames  ardentes,  pour 
la  défense  de  la  foi  catholique,  et  consom- 
mèrent glorieusement  leurs  glorieux  com- 
bats. 

An  ntaM  temps,  d'antres  aidnts  évêques, 
Yalérien,  Urbain,  Creaoent,  Buatacbe,  Créa* 

conius,  Crescentien,  Félix,  Hortulan  et  Flo- 
r^  nti^n,  qui  ftirent  condamnés  à  Vexii^y 
moururent. 

A  Constantinople ,  les  saints  martyrs 
Etienne  le  Jeune,  Basile,  Pierre,  André, 
et  trois  cent  suixante^neuf  religieuz,  leurs 
compagnons,  qui,  sous  Constantin  Copro- 
nyme,  furent  cruellement  tourmenta  par 
divers  supplices,  pour  le  culte  des  saintes 
Images,  et  confirmèrent,  par  l'effusion  de 
leur  sang,  la  vérité  cathoÙqne. 

A  Bome,  le  bienheureux  Grégoire  111, 
pape,  qui,  après  s'être  rendu  cHphm  par  sa 
sainteté  et  ses  mérites,  émigra  au  ciel. 

A  Napl^,  le  décès  de  saint  Jacques  de  la 
Marcbe,  oonfosaeur,  de  rfNrdre  des  Frèrea 
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Bfineursj  célèbre  par  raïutéfUé  d6  «a  vie,  le 
siMoèsde  «es  pftfidiealkins,  et  ees  anilnM^^ 
pour  les  intérêts  de  VK^Ù».  Il  fut  mis  ftu 
sombre  des  saints  par  le  pepe  Benoit  ZIQ. 

LE  YINGT-NEDVIÈIIE  JOUR  DE  NOVEMBRE, 
m  u  vam  ta 

Abcdefgbiklmnpqrstu 
•  10  II  I»  13  i«  ta  U  17  M  11  M  «1  tt  ta  «4  tS  M  17 
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Ia  Vigile  de  saint  Andrt,  apdCra. 

A  Rome,  sur  la  voie  Salaria,  la  naissance 
au  ciel  âes  saints  martyrs  Saturnin,  l'ancien, 
«^t  Sisiuius,  diacre,  qnî,  après  avoir  long- 
temps souflert  en  prison,  sous  l'empire  de 
Maxiniien,  forent,  par  Tordre  da  prtfet  de 
la  viUe,  tourmenté  sar  le  chevalet,  tirés 
aver  violence,  meurtris  de  coups  de  bâtons 
et  (le  fonf»ts  garnis  de  pointes  de  1er,  brûlés 
en  plusieurs  parlii  s  du  corps  ;  enfln,  ayant 
été  descendus  du  chevalet,  ils  furent  déca- 
pités. 

A  Tooloiise^  saint  Sn^nmin,  éivéque,  qoi, 

du  temps  de  l'empereur  Dèce,  fut  arrêté  par 
les  païens  dans  le  Capitole  de  cette  ville,  et 
précipité  du  haut  des  dégrés  jusqu'en  bas. 
Ayant  eu  la  tête  brisée,  la  cervelle  répan- 
diie,  et  tout  le  corps  déchiré,  il  rendit  à  Jé- 
sus-Christ son  Ame  digne  dû  réoempenses 
éternelles. 

De  plus,  la  passion  de  saint  Paramou  et 
de  ses  trois  cent  soixante-quinze  martyrs, 
ses  compagnons,  qui  mounnent  sous  le 
même  empereur  et  le  préndent  Aqnilin. 

A  Ancyre,  saint  Philomène,  martyr  qui, 
dans  la  persécution  de  l'empereur  Aurélien, 
sous  le  président  Félix,  fut  éprouvé  par  le 
feu,  eut  les  mains,  les  pieds  et  la  téte  percés 
de  dous,  et  conaranma  idnsi  son  martyre. 


A  VéroU,  les  saints  martyrs  BLaise  et  Dé- 
méKina. 
A  Todi,  sainte  lllnmînée,  vierge. 

LE  TRSNTlfellE  lOUR  DB  MOTBIDIIB, 
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A  Patna  en  Adule»  la  naissance  an  ciel 
de  saint  André,  apdtra,  qni  ptMm,  rfivan- 
gile  dans  la  Tlirace  et  dans  la  Sejttlle. 

Ayant  été  aiTêté  par  l'ordre  du  proconsul 
Egée,  il  fut  d'abord  rnis  en  prison,  puis  fus- 
tigé cruellement,  enliu  allfii  he  a  une  croix, 
où  il  vécut  pendant  deux  jours,  enseignant 
le  peuple;  mais,  armant  prié  Notn-fielgneur 
de  ne  pas  permettre  qu'on  le  détachât  de  la 
croix,  il  fut  environn*'  d'une  '.rrande  lumière 
venue  du  ciel,  et  aussitôt  qu'elle  eut  disparu, 
il  rendit  son  âme  à  Dieu. 

A  Rome,  le  supplice  des  saints  martyrs 
Casljile  et  Euprépite. 

A  (>)n8tantinople,  sainte  Maore,  vieige  et 
martyre. 

De  plus,  sainte  Justine,  pareillement 
vierge  et  martyre. 

A  Suntes»  sunt  Itailan,  évêqne,  homme 
d'une  grande  sainteté,  qui,  par  la  multitude 
de  ses  miracles,  fait  voir  qu'il  vit  au  del, 
tandis  que  son  corps  est  sur  la  terre. 

A  Rome,  saint  Constance,  confesAeur, 
qui,  ayant  confagenseDenA  FMsté  aux  Pé~ 
lagiens,  ent,  par  leurs  intrigue^  à  sonAir 
beaucoup  de  maux  qui  lai  ont  mérité  d*ètra 
réuni  aux  confesseurs. 

En  Palestine ,  saint  Zozime,  confesseur, 
qui,  du  temps  de  l'empereur  Justin,  éclata 
en  sdnieté  et  en  mirades. 
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Le  propliète  Nahum,  qoi  npose  à  Bé- 

gabar. 

A  Home,  lea  saints  martyrs  Oiudore^ 
pcAtre,  et  Muriea,  diacre,  avec  plusieun 
tntteÊ,  qui  ditiorent  1b  trUMaphe  du  mar- 
tjrie,  par  l'ordre  de  VempoKiir  Kmnérieii. 

Au  mt^nie  lieu,  le  martyre  des  saints  La- 
ciu8,  Hogat,  Cassien  et  (Candide. 

Le  même  jour,  saint  Aasaa,  martyr,  qui, 
ayant  conliaHé  Jésns-Ghriat  sons  l'empereur 
Diodétien,  fat  emprisonné  à  Rome,  de  là 
conduit  à  Sienne,  en  Toscane,  où,  ayant  été 
décapita,  51  acheva  le  cours  de  ses  combats. 

A  Araelia  en  Umbrie,  saint  Olympiade, 
personnage  cousulmre,  que  la  bienheureose 
Finnine  mit  converti  à  Jésus-Christ,  et 
qoi,  ayant  été  torturé  sur  le  chevalet»  adieva 
son  martyre  sous  Dioclétien. 

A  AriMles  en  Perse,  saint  Anaoie,  oiar- 
tyr. 

A  Narni,  saint  Proenle,  évAqne  et  martyr, 
qd,  après  un  grand  nombre  d'œuvres  éda- 

taiites,  eut  la  tète  tnnehée  par  Tordre  de 
Totila,  roi  des  'înfhs. 

A  C^al,  saint  Evase,  évèque  et  martyr. 

A  Milan,  saint  Castritieu,  evèque,  qui, 
pendent  les  plus  grands  troubteede  l'Eglise, 
fit  perattre  ime  varia  consommée,  et  une 
conduite  pleine  de  solide  piété. 

A  Brescia,  saint  Ursicin,  évéque. 

A  Noyon,  dans  la  Gaule  Belgique,  saint 
Ëioi,  évèque,  dont  la  vie  admirable  est  en- 
coia  relevée  par  le  nondire  des  miradM. 

k  Verdun,  saint  Aiiy,  èvéqpw. 

Le  même  jour,  sainte  Natalie,  femme  dn 
martyr  saint  Adrien,  qui  f^ervit  longtemps 
les  martyrs  prisonniers,  sous  l'empire  de 


Dioclétien.  Après  leur  exécution,  s^étant  re- 
tirée à  Cunstantinople,  elle  y  trouva  une 
mort  tranquille. 

LE  DëU\1(:ME  JOI  R  de  DÉGEMlitŒ, 

DB  LA  LtNR  LE 

•  bedetghiklmnpqrsl  a 

il  13  1«  15  M  IT  M  19  M  M  tt  «a  M  SS  l«  t7  tt  »  I 

ABGDBFFGHM  M  P 
t}4S«1«Ta    •    M  11 

A  iUnne,  le  martyre  de  sainte  KInane, 

vierge,  qui,  sous  le  sacrilège  enit nur  Ju- 
lien, fut,  pour  la  foi  de  Jésus-Christ,  fouettée 
avec  des  cordes  plombé^  jusqu'à  ce  qu'elle 
eût  rendu  l'esprit. 

Au  même  lien,  les  saints  martyrs  Eusèbe, 
prêtare,  Maroel,  diacre,  Hippolyle,  Maxime, 
Adrias,  Pauline ,  Néon,  Marie,  Martane  et 
Aurélie,  qui  consommèrent  leur  martj're 
sous  le  juge  Secondien,  dans  la  persécution 
de  Yalérien. 

A  Rome  encore,  saint  Pontien,  martyr, 
et  quatre  autres. 

En  Afrique,  la  naissanœ  au  ciel  des  saints 
Sévère,  Sécur,  Janvier  et  Victorin,  qui  re- 
çurent en  ce  lieu  la  couronne  tin  martyre. 

A  Aquilée,  saint  Gliromace,  évèque  et  con- 
fessenr. 

A  Imola,  saint  Pierre,  surnommé  Cluryao- 
logue,  t  vèque  de  Ravenoe,  renommé  par 

son  savoir  et  sa  sainteté. 

A  Yérone,  saint  Loup,  évèque  et  confés- 
seor. 

A  Bdesae,  satait  Nonne,  évéque,  par  les 

prières  duquel  Pélagie  la  Pénitente  fat  con- 
vertie à  .îé<n?  ('hrist. 

A  Troade  eu  Phrygie,  saint  Sylvain,  évé- 
que, illustre  par  ses  miracles. 

A  firesda,  saint  Evase,  évéque. 
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Dans  llle  de  Sandan»  près  de  la  Chine, 
saint  François  Xavier,  de  la  Compagnie  de 

Jésus,  apôtre  -Vs  hides  ,  célèîim  par  le»  con- 
versions nonibri'ustjs  qu'il  a  opérées»  parmi 
les  iniideles ,  par  les  faveurs  qu'il  rc\ut  de 
Dieu,  et  par  ses  miracles.  Epvdaé  de  travaux, 
et  c(«ublé  de  mérites»  il  mourut  le  deuxième 
jour  de  décembre  :  sa  fête  toutefois  se  célèbre 
aujourd'hui  par  l'onlrf  f^'Alexandre  VU. 

ËQ  Juiléti,  saiul  SupUuuic,  prophète. 

À  Home,  les  saints  martyrs  Claude,  tribun, 
Hilarie,  sa  femme,  Jason  et  Maur,  lenn  eiH 
fanls ,  avec  soijWIte-dix  soldats.  Claude  fut 
attaché  à  une  f^sse  pierre  et  jeté  dans  la 
rivière,  par  Tordre  de  l'eiuperpur  Niimf  rien; 
les  deux  ûb  et  les  soldut^  furent  <iecapités. 
La  bienheinreiiae  Hilarie ,  ayant  enterré  ses 
deux  enfants,  fat  bîenlAt,  comme  die  priait 
près  de  leur  tombeau ,  prise  par  les  païens, 
et  rendit  son  âme  au  Seigneur. 

A  Tanger  en  Mauritanie,  le  supplice  de 
Cassien,  martyr,  qui  avait  elè  longtemps 
grefDer  dn  préb^;  mais,  par  inqiiraliim 
divine.  Jugeant  que  c'était  un  crime  eaé- 
mble  de  coopérer  à  la  mort  des  clu^tiens, 
il  renonce  à  son  emploi  ;  et ,  ayant  confessé 
Jésus-Christ,  il  obtint  la  gloire  du  martyre. 

£n  Afrique  encore,  les  saints  martyrs 
daode,  Grispin,  Ifagine,  Jean  et  Etienne. 

En  Pannonie,  saint  Agricole^  martyr. 

A  Nicomédie,  le  martyre  des  saints  Ambl> 
que,  Victor  et  Jules. 

A  Milan,  saint  Miroclès,  évèque  et  confes- 
seur, dont  saint  Ambroise  fait  mention  en 
plunemis  endroita  de  ses  écrits. 

En  Ang^eterro,  saint  Birin,  premier  évè- 
que de  Dorcester. 

A  (x»ire,  chez  les  Grisons,  saint  Lucius, 
roi  des  Bretons,  qui  reçut  le  premier  de  tous 


les  rois  de  cette  nation,  la  foi,  au  temps  du 
pape  Elcutbère. 

A  Sienne  en  Toaeane«  nint  Galgan»  er- 
mite* 

LE  ÇgakmÈME  JOUR  m  dégembre, 
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buuil  Pierre  Ghrj'sologue,  évèque  et  con- 
feeeeur,  dont  on  fait  mention  le  i  déoembre. 

A  Nicomédie,  la  passion  de  sainte  Barbe  , 
vierge  et  martyre,  qui,  dans  la  persécution 
de  Maximin  ,  après  avoir  sonffcrt  d'abord 
toutes  les  rigueurs  de  la  prisou,  tut  brûlée 
avec  des  torches,  eut  les  mamelles  coupées  ; 
enfin,  après  d'autres  toorments ,  éUe  acheva 
son  martyre  par  le  glaive. 

A  Constantinnpie  .  saint  ThéOf^iane  et  SCS 
compagnons,  martyrs. 

Dans  le  Pont,  saint  Mélèce,  évèque  et  cou- 
léaseur,  ranuniaable  par  son  émiitton ,  et 
plus  encore  par  les  quditéa  de  Bon  éme  et  la 
pureté  de  sa  vie. 

A  Hologiu^,  saint  Félix,  évèque,  (fui  avait 
été  diacre  de  l'Ëglise  de  Milan ,  sous  saint 
Ambroise. 

En  Angleterre,  saint  Oemond,  évêqna et 
conféssenr. 

A  Cologne,  saint  Annon,  évèque. 

En  Mésopotamie,  saint  ^^arutha.'î,  évêquft. 
qui  répara  dans  la  Perse  le*  églises  détruites 
par  la  persécution  du  roi  Isdegerde,  et  opéra 
tant  de  ndradea  qnll  M  honoré  de  aen 
eonemls  mêmes. 

A  Parme,  saint  Bernard,  cardinal  et  évè- 
que de  cptte  ville ,  de  la  congrégation  de 
Yallombreuse,  ordre  de  Saint-Benoit 
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A  IfalaliMqiieen  Cappadcx»,  saint  Sabbaa, 
abbé,  qui  donna  dans  la  Palestine  d'admi- 
rables exemples  de  i^inteté ,  et  qui  défendit 
vigoureuseuieul  la  foi  catholique  contre  ceux 
qui  combattaient  le  concile  de  Calcédoine. 

A  Ibébesle  en  Afrique,  saiitte  Crispine^ 
dame  de  qualité,  qui>  du  tempe  des  empe- 
reurs Oioclétien  et  Maximién,  ayant  refusé 
de  sacrifier  aux  idoles,  eut  la  ttHe  tranchée 
par  sentence  du  proconsul  Anolin.  Saint 
Augustin  la  loue  en  plusieurs  endroits. 

A  Thagore  en  Afrique ,  les  saints  martyrs 
inles,  Potamie,  Grispin,  Fflix,  6intiis,«t 
1^  autres. 

A  Niot\,  sur  le  Var,  saint  Bas,  évèque, 
qui,  dans  la  persécution  de  Dèce  et  de  Valé- 
rien,  fut,  pour  la  foi  de  Jésus^Cbristi  cruel- 
lement toormenté  sur  le  ehevalet  par  le  pré* 
aident  PéremBius»  pnis  brûlé  avec  des  lames 
ardentes,  meurtri  de  coups  de  bâtons,  dé- 
chiré avec  des  scorpions,  et  jeté  dans  le  feu, 
d'où  il  sortit  saiu  et  sauf  ^  ayant  été  percé  de 
deux  grands  clous,  il  acheva  son  gtorienz 
martyre* 

A  Pavie,  saint  Dalmaee,  évéqne,  mar- 
tyrisé durant  la  persécution  de  Maxîmien. 

A  Pentina ,  dans  l'Abnizze,  ?aînt  Pelin, 
évéque  de  Brindes,  qui,  ayant  par  ses  prières 
Ut  tomber  le  temple  de  Han,  sous  Julien 
TApoetat,  Ait  si  cnuUeanent  nmltraité  par 
les  prêtres,  qu'après  avoir  reçu  quatre-vingt- 
cinq  blessuresj  il  parvint  à  la  couronne  du 
martyre. 

De  plus ,  saint  Anastaae,  qui ,  par  le  déâir 
aident  qirïl  avait  de  aoi^Brir  pour  iéans- 
Ghrisl,  alla  de  lui-même  se  présenter  aux 

tvTfins. 

A  Trêves,  saint  Nicet,  évèçpie,  homme 
d'une  sainteté  admirable. 


A  PulytMjte  en  Asie,  saint  Jean ^  évèque, 
surnommé  le  thaumaturge. 

LE  SIXIÈME  JOUR  DE  DÉCEMBRE» 
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A  Myre,  métropole  de  Lycie ,  la  naissance 
au  citii  de  saint  Nicolas,  évéque  et  confes- 
seur, qui,  entre  autres  miracles  apparut  en 
songe  à  remperenr  Constantin,  et  le  porta 
par  ses  remontrances  et  ses  menaces  à  faire 
grâce  à  quelques  personnes  condamnées  à 
mort,  qui,  bien  qu'cloigoées  de  lui,  avaient 
réclamé  sa  protection. 

En  Afrique,  les  saintes  ftmmes  Denise, 
Datlve  et  Léonce,  avec  Tierce,  homme  pieax, 
Emilien,  médecin,  Boniface,  et  trois  autres, 
qui ,  dans  la  persf'culioa  des  Vandales ,  sous 
Hunéric,  roi  arit  n ,  ayant  soulfert  des  tour- 
ments cruels  et  nombreux  pour  la  défense 
de  la  foi ,  méritèrent  d'être  mis  an  rang  des 
eonfiBsaean  de  Jéaus-Qirîst. 

Au  même  lien,  saint  lbOoxie,fltode  sainte 
Denise,  qui,  encore  jeune,  craignait  beau- 
coup les  tourments;  mais,  encouragé  par  les 
regards  et  les  paroles  de  sa  mère,  il  devint  le 
plim  assuré  de  tons  et  rendit  req»iit  an  mi- 
lien  des  suppUees.  Sa  mih»  Tembrassa  ten- 
drement après  sa  mort,  et  l'ayant  enterré 
dans  sa  maison,  elle  faisait  ordinairement  de 
longues  prières  à  son  sépulcre. 

Le  même  jour,  saint  Polyclnrone,  prêtre, 
qui,  du  tempe  de  l'emperenr  Constance,  ftit 
surpris  célébrant  la  messe,  et  égorgé  par 
les  ariens. 

A  Grenade  en  Espagne ,  le  supplice  du 
bienheureux  Pierre  Paschal,  martyr  de  l'or- 
dre de  Notre-ûanae  de  la  Merci  pour  la  Ré- 
demptioa  des  captifs,  et  évéque  de  JaAn, 
dont  la  Iftte  se  célèbre,  le  23  oelobre,  par  w 
décret  du  pape  Qément  X. 

A  Rome,  «ainte  -\ selle,  vierce,  qui,  comme 
le  témoigne  samt  iéréme ,  tut  iaenie  dès  la 
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grossesse  de  sa  mèro,  et  passa  toute  sa  vie 
jusqu'à  une  extrême  viflOloMe  daoâle  Jebne 
«k  la  prière. 

LE  SËPntUB  Km  W  VtŒMM, 
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A  Milau,  l'ordmation  de  salut  Ambroise, 
évèque  et  docteur  de  TEglise,  dont  la  eaiiif- 
teté  et  la  doetrine  fbntl'onieiiieDt  de  rfii^ise 

ODiverselle. 

A  Alexandrie,  la  naîssancp  an  riel  du  bien- 
heurpux  Agrathon ,  homme  de  gature  ,  qui, 
d;ms  la  pcrséculioa  de  iJèce,  ayaiil  euipéché 
quelques  païens  de  traiter  avee  irrévèreiioe 
les  cadavres  des  saints  martyrs,  excita  aiufli> 
tdt  contre  lai  les  clameurs  populaires.  Con- 
duit devant  le  jufre,  et  persistant  dans  la 
confession  de  Jésus -Cbrist,  il  eut  la  tète 
tranchée  pour  sa  piété. 

A  Anfioclie,  les  saints  Polyearpe  et  TbéO' 
dore,  n]ai  lyrs. 

A  Tuburbe  en  Afrique,  saint  Serf,  martyr, 
qui,  aj  ri ^  avoir  été  longtemps  maltraité  à 
coups  de  bâtons,  pendant  la  pers^ution  des 
Yandales,  sons  Bnnérie,  roi  atiea,  fut  ensuite 
à  pbisieras  reprises  éteré  en  raîr  avec  des 
poulies,  et  lèdié  anaiitK de  tout  le  poids  de 
son  corps  sur  des  cailloux,  puis  déchiré  avfic 
ûes  pierres  très-aiguës.  U  obtint  par  ce  sup- 
plice lu  palme  du  mai  tyre. 

A  Chiéti,  an  royaume  de  Naples,  sdnt 
UrbuD,  évéque  et  confesseur. 

A  Saintes,  en  France,  saint  Martin,  abbé, 
au  tombeau  duquel  il  se  fait  de  fréquents 
miracles. 

Au  diocèse  de  Meaux,  sainte  Fare,  vierge. 


UL  HUITIÈME  JOUR  DE  DÉCEMBRE, 
M  jukunotu 
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La  Conception  immaculée  de  la  glMîense 
et  toujoiu's  Vierge  l^ïarie.  Mère  de  Dien. 

A  Home,  saint  Kntychien,  pape,  qui,  de 
ses  propres  maiiis,  ensevelit  en  divers  lieux 
trois  cent  quaranle'deuz  martyrs,  auxquels 
il  fut  lui-mfime  asaodé  sous  rempereur 
Numérien ,  par  une  sainte  mort  pour  Jésus- 
Christ  ;  il  fut  enterré  dans  le  cimetière  da 
Calliste. 

A  Alexandrie,  saiut  Macaire,  martyr,  qui, 
SOUS  l'empereur  Dèce,  voyant  que  le  juge  le 
pressait  {tar  toutes  sortes  de  raisons  de  reiner 
Jésus-Christ,  saisit  cette  occasion  de  pro- 
fesser sa  foi  avec  encore  plus  de  constance, 
et  fut  condamné  à  être  brûlé  vif. 

A  Trêves,  saint  Eucaire,  disciple  de  l'apô- 
tre srint  Pierre ,  et  premier  évèque  de  cette 

ville. 

Kn  l'île  de  Chypre,  salut  Soplirone,  évè- 
que, qui  fut  le  protecteur  admirable  des 
veuves  et  d^  orptielins,  et  la  ressource  des 
pauvres  et  de  tous  ceux  qui  ébdent  dan* 
YcppnÊÊ&aa. 

Au  monastère  de  Luxeuil,  saint  Romaric, 
abbé,  qui,  après  avoir  oooi]|)é  le  premier 
raug  à  la  cour  du  roi  Tlieodebert ,  renonça 
au  siècle ,  et  surpassa  aussi  tous  ses  froxes 
par  son  exaelitade  à  observer  les  pratiques 
de  robservanoe  monastique. 

A  CoasiBiilinople,  saint  Patape,  solitaire, 
illustre  par  ses  rares  vertus  et  ses  miracles. 

A  Vérone,  l'ordination  de  samt  Zrenon 
évèque. 


MAiimOLOGR  ROMAIN. 


L£  NEDVltlIE  JOUR  DE  DÉGEIIfiR£« 
«11,4  umu 
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A  Tolède  en  Espagne  la  naîwance  an  del 

de  sainte  Léoeadie,  vierge  et  martyre,  qui, 
dans  la  dure  prison  où  elle  avait  longtemps 
souffert,  pendant  la  perséc\ition  de  Dio- 
clétien,  par  ordre  de  Daciea,  préfet  d'Es- 
pagne, ayant  entendu  le  récU  dea  efflroyablea 
aopiiiiéea  de  sainte  Knlalto  et  d'an  grand 
noiÉbie  d'autres  saints  martyrs,  se  mit  à 
genoux  pour  prier  et  rendit  à  Jésus-Christ 
son  âme  très-pure. 

Â  Cartilage,  saint  Restitut,  évèque  et  mar- 
tyr, dont  saint  Augustin  fit  l'élege  dans  on 
nnnon  qa*il  pnoQnça  la  Jour  de  sa  fèto. 

Encore,  en  Afrique,  les  saints  martyrs 
Pierre,  Succès,  fiassien,  PhmiUX  et  vingt 
autres. 

A  Linooges,  dans  les  Gaules,  sainte  Valère, 
vierge  et  martyre. 

A  Vérone,  saint  Procule,  évêque,  qui, 
ayant  ùlé  souflleté ,  bàtonnë  et  cliassé  de  la 
villL' ,  dans  la  persécution  de  Diot-lelica ,  l'ut 
ensuite  rendu  à  son  église,  et  y  mourut 
paisibleaiait. 

A  Pavîe,  saint  Syr,  premier  évêqne  de 
cette  ville,  qui  reooovda  les  miradea  et  les 
vertus  des  apôtres. 

A  Apaméc  m  Syrie,  saint  Julien,  évèque, 
dont  la  sainteté  brilla  du  temps  de  l'empe- 
lear  Sévère* 

A  Pérignenx,  saint  Snbnn,  abbé,  honmie 
dTnne  grande  sainteté. 

A  N;i7i.'\n7,e ,  siùn\e  Gorgonie ,  sœur  de 
saint  Grégoire  le  théologien,  qui  a  écrit  lui- 
Boème  le  récit  de  ses  vertus  et  de  ses  mira- 


LE  UXIÊME  JOUR  D£  DÉCEMBRE, 
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A  Borne,  saint  Mddiiade,  pape,  qid,  ayant 
beaucoup  souffert  dans  la  persécution  de 
Maximien  .  vit  la  paix  rendue  à  rËgliseï  et 
entra  tlaiis  le  repos  du  Seii>neur. 

Le  même  jour,  les  suinls  martyrs  Carjjo- 
pbore,  prfitre,  et  Abonde,  diacre ,  qui,  dans 
la  persécution  de  Diodètien,  après  av<^r  été 
d'abord  meurtris  crueUement  de  coups  de 
bâtons;  puis  rais  en  prison,  avec  orflre  de 
ne  leui'  donner  ni  à  manger  ni  à  boire,  en- 
suite tourmentés  sur  le  clievalel  et  ramis 
dans  leur  premier  cadiot,  oà  ib  sonfMrent 
longtemps,  eurent  enfin  la  tète  tranchée. 

A  Mérida  en  Espagne,  le  martyre  de  sainte 
Eulalie,  vierge^  qui,  sous  l'empereur  Maxi- 
mien, souU'rit,  à  i'àge  de  douze  ans,  par 
Fordre  du  préâdent  Dacien,  des  tounuents 
efboyabtes,  pour  avoir  confessé  Jésna- 
Christ:  mise  ensuite  sur  le  chevalet,  elle  eut 
les  ongles  iirrachés,  les  cùtés  brûlés  avec 
des  torches  ardentes,  Jusqu'à  ce  que,  sulTo- 
quée  par  le  Icu  elle  expira. 

Au  AêoieBflai  sainte  Julie,  vierge  etmar^ 
lyre,  compagne  de  sainte  Eulalie,  qui  lui 
resta  «MWtnmmentattadiée pendant  ses  soaf- 
franoes,  et  partagea  son  martyre. 

A  Alexandrie.  ]••»  saiid^  martyrs  Menue , 
iiermogène  et  Lugiapiie,  qui  souûrireut 
SOUS  l'empereur  Galère-Maximien. 

A  Lentini  en  Sicite,  les  aainte  martyrs 
Mercure  et  ses  compagnons,  soldais,  qui, 
sous  le  président  Tertille,  du  temps  de  l'em- 
pereur Licinius,  fuient  décapités. 

A  Ancyre  en  Galatie,  saint  Gémel,  qui, 
après  avoir  sonlTert  de  cruels  tonrmenis  sous 
Julien  l'Apostat,  acheva  sou  martyre  par  te 
supplice  de  la  croix. 

A  Tienne,  saint  Sandou,  évèque  et  oon* 
fe&^ur. 
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A  Brf^scia,  saint  Déusdexlit,  évêque. 

A  Lorette ,  dans  la  marche  d'AncAne,  la 
Translation  de  la  sainte  Maison  de  la  gio- 
limue  Vie^Haiie  libre  de  J)ien»  dans  la- 
quelle le  Yerbe  ■'«it  fait  cbair. 

LE  <naatiiB  jour  de  DÉCEaunE» 

DE  LA  LUNE  LK 

Aked«{  ghi  k  Imnpqrtt  u 
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A  Ronw,  aaiiit  Dunase,  pape  el  confee- 
aenr,  qui  eondamna  l'Iiérénarque  Apolli- 
naire, et  rétablit  sur  son  siège  Pierre,  évèque 

(VAlfixandrie ,  qui  en  avait  été  chassé,  l' 
trouva  aussi  !<;s  corps  de  plusieurs  saints 
martyrs,  et  orna  leur^s  tombeaux  d'épitapheâ 
en  vers. 

A  Borne  eneora,  saint  Thiaion,  qui,  em- 
ployant son  bien  à  nourrir  non -seulement 
les  chrétien?  qui  tr?ivHillaient  aux  bains  et 
autres  ouvrages  publics,  mais  aussi  les  pri- 
sonniers, fut  arrêté  par  l'ordre  de  rempereur 
Uazimieo,  et  mérita  la  oouname  da  mar- 
tyre avee  Pontien  et  Piétextat»  ses  deux 
compaRTioTis. 

A  Amiens,  sous  le  même  empereur,  les 
saints  martyrs  Yictoric  etFusciea,  auxquels 
le  prérident  lUeiovan  fit  mettre  des  Inrodies 
de  fer  dans  le  nés  et  dans  les  onilles,  pereer 
les  tempes  avec  des  clous  ardents,  arraclier 
les  yeux,  et  couvrir  le  corps  de  dards;  enfin, 
ayant  iHé  décapités,  avec  saint  Gentien,  leur 
hôte,  ils  passèrent  aiusi  u  lu  gloire  immor- 
telle. 

En  Pane,  saint  Barsabas,  martyr. 

En  Espagne,  saint  Eutycbe,  martyr. 

A  Plaisance,  saint  Savin,  éyéquej  eélèbre 

pai"  bcs  mirîîcles. 
A  Constantinopie ,  ^auxt  Dame!  ie  btyiite. 


LE  JKMJZitlIE  JOUR  DE  DÉCXMBRE, 
DBiàunoiu 
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A  Rome,  saint  Synèse,  martyr,  qni  ftit 
ordonné  lecteur  du  temps  du  pape  saint 

Xyste,  et  convertit  lieanr(>tip  (î'infidèk's.  Ac- 
cusé devant  l'empereur  Aurélien,  il  périt  par 
le  glaive,  et  reçut  la  couronne  du  martyre. 

A  Alexandrie,  les  ttSaHà  martyrs  ISifi- 
maqoe  et  Alexandre,  qui,  après  aToir  été 
kmgtempe  dans  les  chaînes,  furent  éprouvés 
par  diverses  sortes  de  supplices  sons  l'em- 
pereur Dèce;  demeurant  fermes  dans  la  foi, 
ils  furent  jetés  dans  les  llammes. 

Au  mèmelieu,  sainte  Ammmiaire,  vierge, 
et  les  saintes  lèmmes  Hercurie,  Denise,  et 
une  autre  Ammonaire.  La  première,  après 
avoir  enduré,  ^us  le  même  emp^^fvnr,  de<ç 
tourments  mouïs,  termina  heureus«*nient  sa 
vie  par  le  glaive.  Quant  aux  trois  autres,  le 
Juge,  bofitenx  de  se  voir  vaincu  par  des 
femmes  et  craâgnantqne,  s'il  exei^aitSDr 
celles-ci  les  mômes  cruautés  que  sur  Ammo- 
naire, il  ne  fût  contraint  de  céder  à  leur 
constance,  les  lit  décapiter  sur-le-champ. 

Le  même  jour,  les  saints  martyrs  flermo- 
gtae,  Donat»  et  vingt^eux  autres. 

A  Trêves,  les  saints  Maxenw,  ConStanoe, 
Crescence,  Justin,  tî  îpurs  compagnons, 
martyrs,  qui  soultrireiit  dans  la  persécution 
de  Diodétien,  soos  le  président  lUctiovare. 

LL  IKLlZiEUË  JOUR  DE  DÉCEMBRE, 
OB  Là  LenB  u 
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A  Syracuse  en  Sicilp ,  !a  naissance  an  ciel 
de  sainte  Luoe,  vierge  et  martyre,  qui,  pea- 
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dant  la  persécution  de  Dioclétien,  ayant  été, 
par  l'ordre  du  consulaire  Paschase,  livrée  à 
des  libertins  qui  voulurent  la  meDer  dans  un 
lieu  où  le  peuple  pût  insulter  à  sa  chasteté, 
devint  tout  à  coup  immobile  ;  de  sorte  qulls 
ne  purent  la  remuer  ni  avec  des  cordes  ni 
avec  plusieurs  ptures  de  bœufs.  Arrosée  en- 
suite de  poix-résine  et  d'huile  bouillante, 
elle  n'en  reçut  aucun  mal  ;  enfin,  frappée 
d*ttn  coup  d'épée  à  la  gorge,  elle  adieva  son 
mertyfe. 

En  Arménie,  le  supplice  des  saints  mar- 
tyrs Euslrate,  Auxence,  Eugène^,  Manlairc 
et  Ort'^U».  dans  la  pprst^etilion  de  Dioclctit'ii. 
Ëustrale,  d'aLiord  seul,  sous  le  prusideul  Ly- 
BioB^  puis  à  Sébaste  avec  Oreste*  endura  des 
tourments  inools  sous  le  préaidi^t  Agrioq- 
laûs  qui  le  fit  enfln  jeter  dans  une  fournaise, 
où  il  rendit  Tàme,  tandis  qu'Oreste  mourut 
sur  un  lit  de  fer  embrasé.  Les  autres,  livrés 
aux  plus  cruels  supplices  dans  le  pays  des 
Arabntqnes,  adievërent  leur  martyre  de  di- 
verses manières,  sous  le  président  Lysias. 
Leurs  corps  furent,  dans  la  suite,  transpor- 
tés à  Kome^  et,  déposés  avec  honneur  dans 
l'église  de  Saint-Apollinaire. 

Sans  111e  de  Solta^  près  de  la  Sardaigne, 
Is  martyn  de  a^t  Antiodiua>  sous  rempe- 
reur  Adrien. 

A  Cambrai,  saint  Anbert,  6vâqoeet  ooo- 
f^seur. 

I>auâ  le  Ponthieu,  saint  Josse,  confesseur. 
An  dioebe  de  Strasbourg,  sainte  0^ 
vierge. 

A  Moulins,  le  décès  de  sainte  Jeanne-Fran- 
çoise Frf'miot  de  Chantai,  fondatrice  de 
l'ordre  de  la  Visitation  de  Sainte-Marie;  il- 
lustre par  5a  noblesse,  par  la  sainteté  de  sa 
vie,  qoiMeonstamment  parfaite  dans  quatre 
états  différents;,  et  par  le  don  dae  mirMleB; 
elle  fntcanonisée  par  le  pape  Clément  XIII. 
Son  corps  fut  porté  à  Annecy  en  Savoie,  et 
inhumé  av^c  pompe  dans  la  première  église 
de  son  ordre.  Qément  IIY  ordonna  que  sa 
fliessrait  oéléixrée  le  91  août. 


LE  tHIATORZitaiS  JOUR  «B  DÊGEMBRE, 
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A  Aloandrie ,  'les  saints  martyrs  Hénm, 
Arsène,  Indore,  et  fiioscore,  enfant.  Les 

trois  jiremiers,  durant  la  persécution  de  Dèce, 
furtMit  iprouvés  par  divers  tourments;  et 
coinine  ces  supplices  n'ébranlaient  aucune- 
ment leur  constance,  le  juge  les  fit  jeter  dans 
le  feu.  DiosGore,  après  avoir  été  fonetlé  dé 
diverses  manières^  Ait  mis  ^liberté,  la  ftdh 
vidence  divine  le  permettant  pour  la  conso* 
lation  des  fidèles. 

A  Antioche,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
mar^  Druse,  Zozime  et  Théodose. 

Le  même  Jour,  le  martyre  des  saints  Jnst 
et  Abonde,  condamnés  au  feu  par  le  prési- 
dent Olybrius,  sous  l'empereur  Nuinérien  : 
n'en  ayant  souffert  aucune  atteinte^  ils  furent 
décapités. 

A  Heims,  le  supplice  de  saint  Nicaise, 
évèque,  de  sainte  Entro^,  viergOi  sa  scsor, 
et  de  leurs  compagnons,  martjyn^Qoiikireot 
mis  à  mort  par  des  barbares,  eoiMiuisde 

l'Efrlise. 

Dans  rile  de  Chypre,  la  naissance  au  ciel 
de  aainl  Spiridion,  évèque,  qui  fiit  un  de  oas 
confesseurs  à  qui  Galèfellaxinalen  fit  arra- 
cher l'œi!  droit  et  couper  le  Jarret  gauche, 
avant  de  les  condamner  aux  mines.  ( 'élèbre 
par  le  don  de  prophétie  et  par  celui  des  mi- 
racles, il  confondit  au  concile  de  Nicée  un 
philosophe  païen  qui  insultait  les  évêques  et 
se  moquait  de  la  religion  ehrétienne. 

A  Bergame,  saint  ^teur,  évêqoa  et  coof 
fesseur. 

A  i*avie,  saint  l'umiitio,  evêque. 

ANaples  en  Campanie,  saint  Agoel,  abbé, 
oélèbre  par  ses  miradas,  et  que  Ton  a  va 
souvent,  la  croix  à  la  main,  délivrer  oetla 
ville  assiégée  par  les  ennemis. 

A  Ubéda  en  Espagne»  saint  Jean  de  la 
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Croix,  confesseur,  ooopérateur  de  sûule 
ThérèndnMU  iéfoniiedwG«meB.  Safftle 
M  câèbra  le  M  novembre. 
A  IClanj  niDt  Hatronien,  «rmite. 

US  QDINZIÈIIE  JOUR  DE  DÉCEMBRE, 

ni  là.  vam  lv 
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IiXMtafQ  de  le  Conception  de  la  bienhea- 
renie  "Vierge  Marie. 

Le  même  jour,  rOrdination  de  saint  Eu- 
sèibe,  évêque  de  Vei-ceil,  dont  ]a  fêt«  est  in- 
diquée au  1"  août,  nuiis  qui  ne  se  célèbre 
que  demain,  par  Tordre  du  pape  Benoit  XJII. 

A  Rone,  lee  saints  mar^  Irénée ,  An* 
toine,  Théodore  ,  Saturnin,  Victor,  et  dix- 
sept  autres,  qui  souffrirent  pour  JésoMIbrist, 
dans  la  persécution  de  Yalérien. 

£a  Afrique,  le  martyre  des  saints  FausUn, 
Lodiis,  Candide,  Gélien,  Mare,  Jsnvier  el 
Portonat* 

An  même  lieu,  saint  Yalérien,  évêque, 
qui,  dtirnnt  la  persécution  des  Yandales, 
sous  Geust'ric,  roi  arien,  à  l'âpre  de  plus  do 
quatre*vingts  ans,  étant  engage  à  livrer  les 
vases  et  les  ornements  de  l'église,  et  refU- 
sant  constamment  de  le  ftûre,  fut  condamné 
à  être  expulsé  seul  hors  de  la  ville,  avec 
défense  à  totit  le  monde  de  le  recevoir  dans 
aucuiie  maison,  ni  même  dans  son  champ  ; 
de  SQiie  qu'il  (ut  contraint  d'errer  long- 
temps sur  les  grands  chemins,  exposé  aux 
injures  de  l'air.  11  adieva  ainsi  le  cours  de 
sa  bienheureuse  vie,  en  confiassent  et  défen- 
dant la  vérité  catholique. 

Au  diocèse  d'Orléans,  saint  Mesmin,  con- 
fesseur. 

Gbea  les  Ibéciens  aw  ddà  dn  Pont-Bnzin, 
sainte  Chrétienne,  servante,  qui,  par  la  force 
de  RPR  miracles,  convertit  cetUj  nalion  à  la 
£6i  de  iésus-iihrist,  du  temps  de  Gonstanliu. 


LE  SQZIÈME  JOUR  DE  DÉCEMBRE, 
MLkvmma 
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Saint  Eusèbe,  évêque  do  Yerceil  el  mar- 
tyr, dont  on  a  rappelé  la  mémoire  le  1"  août 
et  hier. 

Les  trois  enfente  Ananle,  Aaarie  et  MiiaSl. 
dont  lee  corps  ont  été  déposée  dans  une  oa- 

verne  à  Babylone. 

A  Ra venue,  les  saints  martyrs  Yalentio, 
maître  de  camp,  Concorde,  son  flls.  Naval 
et  Agricole,  qui  souffrirent  pour  Jésus-Ciirist 
dans  la  pméenlion  de  Maiimien. 

A  Fonnies  dans  la  Campanie,  sainte  A- 
bine,  vierge  et  martyre,  sons  Tempoeur 
Dèc«. 

En  Aflrique,  le  marljTe  de  plusieurs  saintes 
Vierges,  qui,  durant  la  persécutiou  des  Van- 
dales^ soiiB  Humèrie,  arien,  ayant  été 
suspendues  en  Yw  avee  de  looides  pierres 
aux  piedp,  et  brûlées  avec  des  lamsi  ar- 
dentes, achevèrent  henrensemeni  leur  eom> 
bat. 

A  Vienne,  saint  Adon,  évèqueet  confesseur. 
A  Aberdeen  en  Ecosse,  saint  Béan, 
évéquOi 

A  Gaza  en  Palsstine,  saint  bénion, 
évêque. 

LE  DiX-SËPTiEME  JOUR  DE  UÉCEMRRE, 
siLàtimui 
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A  Eleuthéropolis  en  PslesliBe,  les  saillis 

martyrs  Klorien,  Calanique,  et  leurs  compa- 
£?nons,  au  nombre  de  '"iurnuiiile-liuif,  tues 
par  les  Sarrasius,  pour  la  lui  de  iésus-Christ, 
du  temps  de  l'empereur  HèracUus. 


Digitized  by  Google 


MARTYROLOGE  ROMAIN. 


m 


A  Marseille  en  France,  saint  Lazare,  évê- 
que,  que  Notro- Seigneur  ressiucitaj  comme 
il  est  dit  dans  l'Evangile. 

A  Rome,  saint  Jean  de  Matha,  fondateur 
de  Tordre  de  la  très-sainte  Trinité  de  la  Ré- 
demption des  captifs,  dont  on  célèbre  la  fAte 
le  8  février,  par  dt'îf  ict  du  papt*  Innocent  XI. 

An  monastère  de  Fulde,  sair»t  Slurme, 
abbé,  et  apôtre  de  la  Saxe,  canonisé  dans  le 
second  condle  de  Latrtn,  par  le  pape  Inno- 
cent II. 

A  Bigarden  près  de  Bruxelles,  sainte  Vi- 
vine,  vierge,  dont  les  fit-quents  miracles 
attestent  l 'éminente  sainttile. 

AConstantiuople,  sainte  Oly  lupiade,  veuve, 

A  Andaine  aux  Sept  -  Eglises,  sainte 
Beggue,         soeur  de  sainte  Gertrude. 

Le  même  Jour,  la  Translation  de  saint 
Ignace,  évêque  et  martyr,  qui  fut  le  tivii- 
sième  successeur  de  l'apAtre  saint  Pierre, 
dans  le  gouvernement  de  î  église  d'Antioc  he. 
fie  Rome,  où  il  avait  souflM  sous  Tr^jan, 
son  corps  ftit  porté  à  Antioclie,  et  enterxé 
dans  le  cimetière  de  .l'église,  hors  la  porte  de 
Daphné.  Au  jour  de  sa  fête,  saint  Jean  Chry- 
sostome  fit  un  «ermon  au  peuple.  Dans  la 
suite  ses  reliques  lurent  de  nouveau  trans- 
portées à  Rome  et  placées  avec  une  grande 
vénération  dans  l'église  de  Saint-Clément, 
avec  le  corps  de  ce  bienheureux  pape, 
martyr. 

LE  DlX-UUlTlÈMfi  JOUR  D£  DÉCEMDRE, 

DE  LA  tons  U 
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A  Philippe  en  Macédoine,  la  naissance  au 
ciel  des  saints  martyrs  Ruf  et  Zozime,  du 
nombre  de  ces  (lis<  i[)les  du  Sauveiu*  qui  fon- 
dèrent lupnxuiUve  KgliM>  parnù  les  Juifs  et 
les  Grecs.  Saint  Polycaq)e  parle  de  leur  mar- 
tyre dans  sa  lettre  aux  PtJlippiens. 

A  Liodioée  en  S>Tie,  le  mor^rre  des  eaànts 
ThéotimBalBaailieB. 


Rn  Afrique,  les  saints  martyrs  Ouintus, 
Sinipliee,  etquoli|iies  autres,  qui  souffrirent 
dans  la  persécution  de  Dèce  et  de  Yalérien. 

Au  m&ne  lien,  s^nt  Hoysète^  martyr. 

En  Afiique,  encore  les  saints  nwrtyis 
Yictur,  Victor,  Tictoriu,  A^juteur,  Quart, 
avec  tien  le  autres. 

A  Mopsueste  en  Cilicie,  saint  Auxence. 
évèque^  qni,  ayant  été  autrefois  soldat  sous 
l'empereur  licinius,  dma  sdeoz  quitter  le 
service  que  d'offinr  du  nÔÊkL  à  Bacdma. 
Ayant  été  feit  évèque,  il  mourut  en  p^, 
illustre  par  ses  mérites. 

A  Toui^s,  saint  < 'milieu,  évèque,  fjtie  le  pape 
saint  Fabien  ordonna  premier  évèque  de 
eette  ville,  où,  célàbre  par  de  nombreux  mi- 
racles, il  s'endormit  dans  le  Soigneur. 

LE  MX-NEUTIÊME  JOUR  DE  DÉCEMBRE, 

DE  LA  Lmt  LE 
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A  Alexandrie  en  Egypte ,  saint  Memèse, 
martyr,  qm  d'alwrd  calomnieusement  accusé 
de  Tol,  et  déféré  au  Juge  qui  le  renvoya  ab- 
sous, Alt  bientéC  apièsy  dans  la  persécution 

de  Pèce,  dénoncé  comme  chrétien  devant  le 
juge  Eiuilit'.Q.  Celui-ci,  apn^s  l'avoir  appli- 
qué deux  fois  à  la  torture,  le  ht  bniler  avec 
des  Toleurs  ;  et  il  oflHt  ainri  Timage  du  Sau- 
veur, qui  fut  crucifié  entre  deux  larrons. 

A  Nicée.  les  saints  JDaiius,  Zodme,  Pautet 
Second,  martyrs. 

A  Nicomédie,  les  saints  martyrs  Cyriaque, 
Paulille,  Second,  Anastase,  Sindime  et  leurs 
compagnons. 

En  Mauritanie,  saint  Timothée,  diacre, 
qui,  après  une  longue  el  cruelle  prison  pour 
la  foi  de  Jésus-Christ,  tut  jeté  dana  ie  feu,  et 
consomma  son  martyre. 

A  Gazara  Palestine,  le  martyre  des  saintes 
Meuris  et  Ttiée. 

A  Auxerre,  fouA  Grégoire^  évéqna  et  con- 
fiiSBeitr. 
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A  Orléans,  saint  Avit,  abbé,  célèbre  pur 
le  doa  de  prophétie, 

A  Rome,  itiate  Fauste,  mère  de  aiJote 
Anastade,  iUastre  par  sa  nobleaw  et  «a 
piélé. 

LE  TINGTIÊliE  JOOR  DE  DÉCEMBRE, 

M  Là  LOHIU 
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La  YigOe  de  aaint  Tliomaa,  apfttre. 

A  Rome,  les  saints  Libfoal  et  Bi^jule, 

martyrs. 

A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Adidiod, 
Zénou,  Ptolémée,  lugéiie  et  Théophile,  sol- 
dats, quit  étant  devant  le  tribunal,  et  voyant 
daoa  les  tortures  un  ebrélien  qui  commen- 
çait à  chanceler  et  sur  le  point  de  renier  la 
foi,  s'efforraient  de  ranimer  son  courage 
avec  leurs  visages,  leurs  yeux  r[.  Ipurs 
signes;  alors  tout  le  peuple  s'élant  mis  à 
crier  contre  eux,  ils  8*avanoèrent  dans  l'en- 
ceinte, et  déclarèrent  qu'ils  étaient  chré- 
tiens. La  victoire  qu'ils  remportèrent  fut  un 
glorieuï  triomphe  pour  Jésus- Christ,  qui 
leur  avait  inspiré  une  résolution  si  magna- 
nime. 

A  Geldnln,  Munt  J  nies,  martyr. 

En  Arabie,  les  saints  martyrs  Eugène  et 

Macaire.  prêtres,  qui,  pour  avoir  repris  Ju- 
lien l'Apostat  de  son  impiété,  furent  cnielle- 
ment  frappés,  puis  relégués  dans  uu  vaste 
désert,  où  ils  moururent  par  le  glaive. 

A  Anliodie,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
-Pbilogone,  évëque,  qui  ayant  été,  par  la  vo- 
lonté divine,  appelé  de  la  profession  d'avocat 
au  gouvernement  de  cette  église,  fut  l'un  des 
premiers  qui,  avec  saint  Alexandre,  évèque, 
et  ses  ctdlègues,  combattirent  pour  la  foi  cap 
fludique  contre  Timpie  Anus.  Comblé  de 
mérites,  il  passa  au  repos  du  Seigneur. 
Saint  Jean  Chrysostome  prononça  en  son 
honneur  uu  brillant  panégyrique  le  jour  de 
sa  fête. 


A  Brescia,  saint  Dominique,  évèque  et 
confesseur. 

En  Espagne,  le  décès  de  saint  Dominique 
de  Sylos,  abbé  de  l'ordre  .de  Saint-Benott, 
illustre  par  ses  miracles  pour  la  dâivranoe 
descapiifii, 

LE  VINGT-UNIÈME  iOUE  DE  DÉCEMBRE, 
M  tk  un»  w 
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A  Calamine,  la  naissance  au  ciel  de  sûnt 
Thomas,  apôtre,  qui  prêcha  TEvangile  aux 
Parthes,  auxMèdes,  aux  Perses  et  aux  Hyr- 
caniens.  Ensuite  étant  allé  jusqu'aux  iades  et 
en  ayant  instruit  les  peuples  dans  la  religion 
dirétienne,  par  ordre  de  leur  roi,  il  mourut 
percé  de  plusieurs  coups  de  lance.  Ses  re- 
liques, dans  la  suite,  furent  portées  d'abord 
à  Edesse,  puis  transférées  k  Ortone. 

Eu  Toscane,  les  saints  martyrs  Jean  et 
Festus. 

En  Lyeie,  saint  Théroistocle,  martyr,  qui, 
sous  l'empereur  Dèce,  s'étant  présenté  à  la 
place  de  saint  Dioscore  qu'on  cherchait  pour 
le  faire  mourir,  fut  tourmenté  sur  le  cheva- 
let, traîné  par  terre,  brisé  à  coups  de  bâtons, 
et  reçut  ainÂ  la  couronne  du  martyre. 

A  Antioehe,  saint  Anastase,  évèque  et 
mart}T,  qui,  sous  l'empire  de  Pboeas,  reçut 

des  Juifs  une  mort  cruelle. 

A  Trêves,  saint  Séverin,  évèque  et  con- 
Ibsaenr. 

LE  VINCT-OEinttME  JOUR  DE  JÉOMBKE, 

M  LÀ  LOHB  U 
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A  iioine,  sur  la  voie  îjivicane,  entre  les 
doux  Laux  xers,  ia  uaiâsauce  au  ciel  de  trente 
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saints  martyrs,  qui  turent  tons  conroonâs 
m  nn  mtaie  joinr,  dms  la  penéention  ifo 
DioèlétieD. 

Au  même  lieu,  saint  Flavien,  autn-fois 
préfet  de  la  ville,  qui,  sous  Julien  l'Apostat, 
fut  coadaamé  à  être  marqué  d'une  inscrip- 
fioa  an  tmA,  pour  le  nom  de'J^wObrist, 
et  envoyé  en  exil  aux  Eanz-dn-Taunao,  où 
il  rvndit  son  âme  à  Dieu,  étant  en  prières. 

A  Ostip,  les  saints  mar^rrs  Ûémétriiu, 
Bonorat  et  Flnruf5. 

A  Alexandrie,  saint  Ischyrion,  martyr, 
qui,  reftisant  de  sacrifier  lorsqu'on  l'en  pres^ 
asitpar  lesopprobves  et  ]es  Injures,  eut  les 
entrailles  transpercées  d'un  ]^ea  aigu,  et  ftit 
ainsi  livré  à  la  mort. 

En  Egypte,  saint  Chérémon,  évêque  de 
Nilopolb,  et  plusieurs  autres  saints  martyi^, 
dont  les  ans,  dansia  finrce  de  la  penécotion 
de  Dèoe,  8*étant  enfuis  et  errant  dans  les  dé> 
serts,  furent  dévorés  par  les  bêles;  d'autres 
moururent  de  faim,  de  frnid  nu  de  lan- 
gueur; d'autresi  furent  tués  par  les  Barbares 
et  par  les  voleurs;  et  tons  parvinrent  à  la 
gloire  dn  martyre. 

A  llicomèdie,  saint  Zénon,  soldat,  qui, 
y^onr  avoir  ri  de  Diorléti» n  qi:i  offrait  un  sa- 
criticp  h  C/^ri"-^  fut  les  màtiioircs  brisées,  les 
dents  arrucbees,  et  la  tète  tranchée. 

LE  VlNGT'TItOtblEMfc.  JOlU  DE  DLCLMBHL, 
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A  Rome,  sainte  Victoire,  vierge  et  mar- 
tyre, qui,  dans  la  persécution  de  l'enipc- 
reur  Dèce,  étant  ûaacéc  à  un  païen  nommé 
Eugène,  et  ne  vonlantnl  semarier  ni  sacri- 
te,  ent,  4  la  demande  de  son  fiancé,  le 
eoeur  percé  d'un  coup  d'épée  par  le  bour^ 
reau,  après  plusieurs  miracles  qui  attirtoent 
à  Dieu  plusieurs  vierges. 

A  Nlcomédie,  la  naissance  au  ciel  de  vingt 
MaBihaiiieiii  marlym,  qne  la  persécution  de 


Dioolétien  fit  mourir  pour  lésoe-ebiisl,  apfèa 
leur  avoir  bit  sooflMr  d'hoRiblee  tourmenta. 

Au  même  lieu,  les  saints  Migdonin^  et 
Mardonius,  martyrs,  dont  l'un  fut  brûlé 
dans  la  même  persécution;  l'autre  mourut 
dans  une  fosse  où  il  avait  été  jeté.  Alors  fut 
aussi  martyrisé  un  ffiacre  de  stàai  AntUme, 
évéque  de  Nicmnédie,  portant  des  lettres  anx 
martyrs,  fnf  nrrriô  par  les  païens,  qm  le  la- 
pid^^ent  et  la  firent  entrer  dans  le  repoa  da 

St'itrnenr. 

En  Oèle,  les  saints  martyrs  Théodule, 
Saturnin,  Eupore,  Gélase,  Ewriden,  Zétique, 
Gléomène,  Agatode,  Basilide  et  Evaiisley 

qui,  après  avoir  souffert  de  cruelles  tor- 
tures, furent  décapités,  dans  la  persécation 

de  Dèce. 

A  Rome,  saint  Servnle,  dont  saint  Gré- 
goire écrit  que,  d^nls  TAge  le  plus  tendre 
jusqu'à  la  fin  de  sa  vie,  étant  paralytique,  il 

demeura  couché  sons  \in  portique,  près  (îe 
l'és-lise  de  Snint-r.lément,  et  qu'à  la  fin,  in- 
vité par  le  chatit  des  anges,  il  passa  de  la 
terre  à  la  gloire  du  paradis.  Diea  a  fUt  tièi- 
aottvent  des  miradea  à  son  tombeau. 
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La  Vigile  de  la  Nativité  de  Notre-Seigneor 
Jésus-Christ 
A  Antioehe,  la  nrissance  an  dél  de  qn»» 

rante  saintes  vierges  qui,  dans  la  persécu- 
tion de  [>èce,  consommèrent  leur  martyre 
par  divers  tourments. 

A  Spolète,  saint  Grégoire,  prêtre  et  mar- 
t>T,  qui,  au  temps  de  DiocUlien  et  de  Mul- 
mien.  Ait  d*abord  Craiipé  avee  des  bfttooi 
noueux,  couché  sur  un  gril,  et  renfermé 
dans  un  ra^hot  ;  il  eut  ensuite  les  genoux 
déchirés  avec  des  cardes  de  fer,  les  cétés 
brûlés  avec  des  torches  ardentes,  et  enfin  fut 
décapité. 
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LES  ACTES  DES  SAINTS. 
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A  Tripoli,  les  saints  martyrs  LudaD, 

trope,  Paul,  Zénobe,  Théotime  et  Drusus. 

A  Nicomédie,  saint  Enthyme,  martyr, 
qui,  après  avoir,  dans  la  perst'tcutiou  de  Dio- 
détieo,  envoyé  devaot  lui  plusieurs  (Idtias 
an  martyra,  fut  frappé  par  l'épée,  et  les  siii> 
yit  pour  partager  leur  couronne. 

A  Bordeaux.,  saint  [)p!phin,  évêque,  qui 
brilla  par  sa  sainteté,  au  temps  de  l'empe- 
reur Théodose. 

En  Pologne^  saint  Jean  de  Kenti,  prêtre 
sèeidier,  cMifessenr,  ctièlire  par  sa  sdence, 
par  son  zèle  pour  la  propagntion  de  la  foi, 
par  ses  vertus  et  ses  miradee.  Sa  lète  se  fait 
le  20  octobre. 

A  Rome,  la  naissance  au  ciel  de  suinte 
ThaistUe,  vierge,  tante  du  pape  saint  Gré- 
gdre,  de  laquelle  il  a  dit  Inî-méme  qu*à 
l'heure  de  sa  mortelle  vit  Jésus-Christ  ve- 
nir  à  elle. 

A  Trt  ves,  sauite  Irmine,  vierge,  ilUe  du 
roi  liugubert. 

LE  VINGT-CINQUIÈME  JOUR  DE  DÉCEMBRE, 
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L'an  depuis  la  création  du  monde,  lorsque 
Dieu,  au  commencement,  ci\m  k  ciel  et  la 
terre,  cinq  mil  cent  quatre>vingt-dix-ueuf; 
depuis  le  déluge,  deus  mil  neuf  oent  cin- 
quante-sept; depuis  la  naissance  d'Abra- 
ham, deux  mil  quinze;  d»'iiui.s  Mn^n  et  la 
sortie  du  peuple  d  lsraul  de  I  Kgypte,  mil 
dnq  cent  dix;  depuis  le  sacre  du  roi  David, 
mil  trente-deux;  la  soixante-cinqiiîèoie  se- 
maine, seUn  la  prophétie  de  DanIeL;  dans 
la  cent  quatre-vinp:l-quatorziènie  olym- 
piade; l'an  de  la  fondation  de  Rome,  sept 
cent  cinquante-deux;  la  quarante-deuxième 
année  de  l'empire  d  Octavien  Auguste,  tout 
l'nflivefa  étant  en  paix  ;  au  sizième  Age  dn 
monde,  Jisas^Giiiisr,  Dieu  étemel,  et  Fils 
dnPère  étamél,  voulant  consacrer  le  monde 


per  son  pieux  avènement,  ayant  été  conçu 
du  Saint-Esprit,  et  neuf  mois  s'étant  écoulés 
depuis  sa  conception,  s'étant  fait  homme, 
[  un  dit  ce  «/ui  nuit  à  haute  voix  et  tous  fié- 
ehiisent  le  genou  )  ;  natt  à  BeOdéem,  vUlè 
de  Jttda,de  la  glorieuse Vierge-Harie.  {Put» 
à  plus  haute  voix  et  sur  le  ton  delaPastUm  ): 

La  Nativité  de  Notre  -  Seigneur  Jésus» 
Christ  selou  la  diair.  (  €e  qui  suit  se  dit  «UT 
le  ton  du  martifrologe  et  tous  se  lèvent): 

Le  même  jour,  la  naissance  an  ciel  de 
sidnte  Anastesie,  qui,  an  temps  de  Diodé- 
tien,  fut  d'abord  renfermée  dans  une  affreuse 
et  cruelle  prison  par  Publius,  son  mari,  où 
le  généreux  confesseur  de  .lésus-f!hrist , 
Chrj'sogone,  la  fortilia  et  la  cousola.  Depuis, 
Florus,  préfet  d'illyrio,  la  fit  langnk  long- 
tempe  dans  un  cachot.  Enfin,  ayant  été  liée 
A  des  pieux,  les  nuûns  et  les  pieds  étendu, 
on  alluma  dt>  feu  autour  d'elle.  Elle  con- 
M)UMua  ainsi  son  mart\Te,  dans  l'île  de  Pal- 
uiarola,  où  elle  avait  été  déportée,  avec 
deux  cents  hommes  et  soixante-dix  femmes, 
qui,  par  divers  genres  de  mort,  parvinrent 
au  martyre. 

A  Rome,  an  cimetière  d'Apronien,  sainte 
Ëugeuie,  vierge,  qui,  du  temps  de  i  empe- 
reur Gallieu,  après  avoir  donné  plusieurs 
marques  éclatantes  de  ses  vortus,  après 
avoir  réuni  un  grand  nombre  de  saintes 
vierges  pour  les  consacrer  à  Jésus-Christ, 
fnt  arrAféc  par  ordre  de  Nicétius,  préfet  de 
la  ville,  qui  la  tint  longtemps  dans  les  tour- 
ments, et  enfin  la  fit  mettre  à  mort, 

A  Nicomédie,  le  snppUoede  pludeuis  mil- 
liers de  merlyrs,  qui,  étant  assemblés  le  jour 
de  Koél  pour  célébrer  les  divins  mystères, 
furent  enfermés  dans  l'église  piar  ordre  de 
l'empereur  Dioclétieu,  qui  fit  préparer  du 
fett  tout  aotonr,  et  mettre  un  trépied  avec 
de  renoois  devant  la  porte,  où  un  héraut 
criait  à  haute  voix,  que  ceux  qui  voudraient 
se  sauver  du  feu  vinssent  dehors  et  offris- 
sent de  l'encens  à  Jupiter.  Gomme  ils  répon- 
dirent tous  qu'ils  aimaient  mieux  mourir 
pow  Jésus-Christ,  le  feu  fiit  àllumé  et  ils 
forent  brAlés,  mutant  moA  de  native  an 
del^  le  Jour  même  que  Jésus^aurist  daigna 
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nalln  eur  la  tem  piwrls  falot  da  numde. 

A  Barcekume,  le  décè^  de  saint  Pierre  No- 
lasque,  confesseur,  fondateur  de  l'ordre  de 
Notre-Dame  de  la  Merci  de  la  HédempUon 
des  capUfs,  illustre  par  ses  vertus  et  ses  mi- 
cadM,  doni  la  l&te  le  célMire  le  91  janvier, 
par  ofdn  d'Aleiandre  711. 
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A  Jérusalem,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
ElieiiDe,  premier  martyr,  qni  fat  lapidé  par 
les  Juifs  peu  de  tempa  après  l'AsoeDsioa  de 
Notre -Seigneur. 

A  Rome,  saint  Marin,  du  rang  des  si^na- 
teurs,  qui,  ayant  été  arrêté,  à  causfe  de  la 
religion  chrétlemie,  sous  l'empereur  Numé- 
rien  par  le  préfist  Harciea,  fut  pmd  du  sup- 
pUoe  du  chevalet  ,  et  déchiré  avec  des  ongles 
de  fer,  puis  jeté  dans  une  chaudière  brû- 
lante ;  luais,  le  feu  s'étant  changé  en  rosée, 
il  fut  délivré  :  il  fut  ensuite  exposé  aux 
ilétes,  qui  ne  loi  firent  point  de  nnl;  enfin, 
mené  nne  aeoonde  fols  devant  Taulal,  et  les 
idoles  ayant  été  renversées  par  la  force  de 
sa  prière,  il  fut  frappé  par  le  glaive^  et  ob> 
tint  le  triomphe  du  martyre. 

A  Rome  encore,  sur  lu  voie  Applenne,  le 
déeès  de  srint  Denis,  papi>,  qui,  ayant  beau- 
coup travaillé  poor  l'Eglise,  se  rendit  célèbre 
par  ses  instructions  religieuses. 

Au  même  lieu,  saint  Zoùoke,  pape  et  con- 
fesseur. 

En  Mésopotamie,  saint  Arcbélatts,  évoque, 
célèbre  par  sa  sctenoe  et  sa  sainteté. 

A  Majume,  saint  Zénon,  évéque. 

A  Romt  .  saint  Théodore,  mansionnaire  de 
l'églisH  de  Saint-Pierre,  doni  le  pape  saint 
Grégoire  fait  mentioii. 
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A  Ejiht'se,  la  naissance  au  oïmI  He  saint 
Jean,  apOtre  et  évangéli^te,  qui,  après  avoir 
écrit  révangile,  souffert  l'exil,  et  composé 
le  livre  divin  de  l'Apocalypse,  vécut  jusqn^au 
temps  de  Trajan.  11  fonda  et  gouverna  toutes 
les  é^lise.s  de  l'Asie;  tv\f\n.  rnssé  de  vieil- 
lesse, il  mourut  Tau  soixante-huilieme  après 
la  Passion  de  Notre-Seigueur,  et  fut  inhumé 
près  de  cette  viQe. 

A  Alexandrie,  saint  Maxime,  évêque,  que 
son  titre  de  oonteiear  rendit  illnatre  et  cé- 
lèbre. 

A  Constautinople,  les  saints  oonfes^urs 
Théodore  et  Théophaue,  son  fière,  qui,  éle- 
vés depuis  leur  enfance  dans  le  monarière 
de  Saint-Sabâs,  combattirent  avec  énergie 
dans  la  suite,  contre  Léon  l'Arménien,  pour 
le  culte  des  saintes  images;  déchiré»  de 
coups  par  son  ordre,  ils  furent  envoyés  en 
exil.  Après  sa  mort,  ib  ne  firent  pai  vie 
moindre  réBistanee  i  rempereor  Tbéopbile, 
qm  imihût  Timpiété  de  son  pfédécesseur,  et 
souffinff'nf  de  Tionv<\au  les  coups  d»>  fouet  et 
l'exil,  ou  I  hetniore.  expira  dans  les  ffi  s.  La 
paix  ayant  été  rendue  à  riii^^ltse,  ïueopiiaue 
ftit  fliit  évèqoe  de  Nioée,  et  reposa  donoa- 
ment  dans  le  Sdgneor. 

Au  même  lieu,  sainte  Nicérate,  vierge, 
qui  brilla  par  sa  sainteté  sons  l'emperenr 
Arcade. 
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LES  ACIES  DES  SAINTS. 
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A  Bethléem  de  Juda,  la  naissance  au  ciel 
des  ninto  Imiooaiits,  que  le  vtA  Hérade  fit 
nuNiiir  pour  lésus^hrist. 

A  Ancyre,  en  rtalntie;  les  saints  martjn 
Eutyche,  prêtre,  et  Domitien,  diacre. 

En  Afrique,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Castor,  Victor  et  RogatieD. 

A  Nicomédic^  flaint  lodès^  eunuque,  avec 
1m  aaintea  Donme,  Agape  et  Théophile, 
vierges^  fit  leurs  compagnons,  qui,  npW"^  (le. 
longs  combats,  fureîit  mis  à  mort  par  divers 
supplices,  et  obtiareut,  durant  la  persécu- 
tkmde  IHodétien,  la  couroai»^  martyre. 

A  néocésarèe,  dans  le  Pouf,  aaint  IVoêde, 
martyr,  dans  la  persécution  d^  J)èce,  que 
saint  Grégoire  thaumaturge  seconda  dans 
son  combat  en  lui  apparaissant,  et  en  i'aai- 
mont  à  souli'nr  le  martyre. 

A  AnUase,  dans  la  baue  Arménie,  saint 
Gésaire,  martyr,  qaï  «ouilkit  sous  Galère 
Maximien. 

A  Lyon  en  France,  la  naissance  au  ciel 
de  saint  François  de  Sales,  evùcjue  de  r,ç- 
nève,  qui,  pour  sou  zèle  ardent  à  travailler 
à  la  conversion  des  hérétiques,  a  été  cano- 
nisé par  le  pape  Alexandre  VIT.  Sa  ftte,  par 
l'ordre  du  même  pontife,  se  célèbre  le  19 
janvier,  jour  où  son  saint  corps  fut  trsosféfé 
dans  la  ville  d'Annecy. 

A  Rome,  saint  Domnion,  prêtre. 

En  Egypte,  saint  Théodore,  moine,  dis- 
cipla  de  sahit  Pacôme. 

Au  monastère  de  Lérlns,  saint  Antoine^ 
moine  illustre  par  ses  miracles. 
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A  Cantorbèi'^-  en  Angleterre,  la  naissance 
an  ciel  de  saint  Thomas^  évèqae  et  martyr, 
qui,  pour  la  défense  de  la  justice  et  des  im- 
munités ecclésiastiques,  fut  frappé  par  le 
glaive  par  une  faction  fl'hnrnmes  impies,  et 
rendit  son  âme  à  Je^us-Clu  ist. 

A  Jérusalem,  le  saint  roi  David,  pro- 
phète. 

A  Arles,  la  naissance  au  ciel  de  saittt 
Tropliiinc,  dont  parle  saint  Paul  dans  son 
épître  à  TiinoLhéc.  Ordomié  évèque  par  cet 
apôtre,  il  fut  le  premier  envoyé  en  cette 
ville  pour  prêcher  l'Evangile.  De  cette  source 
de  prédication,  comme  l'écrit  le  pa^  siànt 
Zoziiue  ,  toute  la  Gaule  reçut  les  misseaox 
de  la  foi. 

A  Rome,  les  saints  martyrs  Calliste,  Félix 
et  Boniface. 

En  Afrique,  la  pasâon  des  saints  martyrs 
Dominique,  Yictor,  Primien,  Ubose,  Satur- 
nin, Gresottd»  Secnid  et  Honorât. 

A  Vienne  en  Francp,  saint  Crescent,  dis- 
ciple bienhenrciix  de  l'apôtre  Paul,  et  pre- 
toier  évèque  de  cette  ville. 

A  Gonstantinople,  saint  Marcel,  abbé. 

An  pays  d*Hiéniols,  saint  Evroul ,  abbé  et 
confesseur,  au  taupe  du  roi  ChUdebert 

LE  IRENTIÈHE  lOIIR  DE  DÉCEIORB, 
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A  Spolète,  la  naissance  au  del  des  saints 
marlyiB  SaUiiy  évéque,  Empéiance  et  Mar 
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cd,  diacm,  Yénosticii,  piéaidAnt,  avec  «a 
féoinie  et  ses  fils,  êom  rempereur  Maximien. 

Marcel  et  Exupérance,  après  avoir  été  tour- 
mentée sur  Ift  chevalet,  maltraités  à  coup*' 
de  Mtons,  déchirés  avec  des  ongles  de  fci-, 
et  hrùlés  aux  côtés,  cousûiuuièrenl  leur 
martyre.  Bmaile  VémiBtieii,  avec  sa  ftmine 
et  les  fito,  ftuent  mk  à  mort  par  le  glaive. 
Quant  à  saint  Sabin,  après  avoir  eu  les  mtSm 
coupées,  et  avoir  souffort  une  longue  et 
dure  prison,  il  fut  battu  jusqu'.à  ce  qu'il  ex- 
pirât. (Quoique  leur  martyre  suit  arrivé  en 
diTeia  temps,  on  l'honom  toutefois  le  mtaie 
jour. 

A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Mansuet, 
Sévère,  Appieo,  Douât,  Bonorins,  et  leun 
compagnons. 

A  Thessalonique,  sainte  Anysie,  martyre. 

Au  même  Ueu,  saint  Anyse,  qui  eu  était 
évêqpe. 

A  Milao,  saint  Eugène,  évéqae  et  ooo- 


A  Ravenne,  saint  T;ih«'rp,  ôvt''que. 
A  Aqnila  dans  l'Abruz^  ultérieure,  saint 
Rainier,  évéque. 

LE  TRËNTE-UNIËME  JOUK  DE  DÉCEMBRE^ 
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A  Rome,  la  naissance  au  ciel  de  SMUt  Sil- 
vestre,  pape,  qui  baptisa  l'emperour  Con- 
stantin et  confirma  le  concile  de  r^icée;  ii 


monrnt  en  paix  aprts  avoir  bit 

autres  CBOvras  saintes. 
Eneore  à  Home,  dans  le  dmetlère  de 

ÎViscllle,  sur  la  voie  Salaria,  les  saintes 
ft^nuncs  Donat»'.  Pauline,  Rustique,  Nomi- 
nandc,  Séroliue,  Hilarie  et  leurs  compagnes, 
martyres. 

A  Sens,  saint  Savimen,  ovtu^iu  ,  etssint 
Potentien,  qui,  ayant  été  envoyés  dans  cette 

ville  par  le  souverain  pontife,  pour  y  prêcher 
l'Evangile,  illustrèrent  celle  église  par  le 
témoi.L'nage  do  leur  confep'^ion. 

Au  même  lieu,  sainte  Colombe,  vierge  et 
martyre,  qui,  après  avoir  snrmonté  le  snp> 
plioe  du  feu,  fat  décapitée  dans  la  persécu- 
tion de  Tempereur  Aurélleu, 

A  Ressare,  salut  Hermès,  exorciste. 

A  Catane  eu  Sicile,  les  saints  martyrs 
Etienne,  Ponlien,  Attale,  Fabien,  Corneille, 
Sexte,  Florus,  Quintieu,  Minervien  et  Sini- 
pUden. 

Le  même  jour,  saint  Zotique,  prêtre  «h 
main,  qui,  él.tnl  allé  à  Constantinoide,  prit 
le  soin  de  nourrir  les  orphelins. 

A  Ravenne,  saint  Barbatien,  prêtre  et 
conlesseur. 

Le  même  jour,  sûnte  Htianie  la  jeune, 
qui,  ayant  abandonné  avec  Pinien,  son 
mari,  le  séjour  de  Rome,  s'en  alla  à  Jérur 
salem,  où,  apràs  avoir  vécu  dans  les  obser- 
vances de  la  vie  reli,£neti?e,  Mt  lanie  avec  de^ 
femmes  consacrées  à  Dieu,  Piuieu  dans  un 
monastère  d^mmes,  firent  tous  deux  une 
sainte  mort. 

Et  ailleurs,  ploiiears  antres  saints  mar- 
tyrs, confesseurs  et  plusieurs  saintes  vierges. 

il.  Rendons  grâces  à  Dieu. 
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HOiS  DE  JANVIER. 

Bam  iN  StaU  dé  ngH»  «f  oOtain. 

23.  Le  mariage  de  la  bieDhearewe  vierge 
Marie  avec  oaint  Joiepta.  A  Baiedonne,  etc. 

A  Rome  et  aille^m. 

17,  A  Rome,  saint  Yitalien,  pape.  A  Con- 
stantinople,  etc.  - 

18.  Uofflee  de  wM  Jeaa  Gbiyeoetoiiie» 
dont  la  fSte  ee  oèlèbre  le  97  ^vier.  A 

Rome,  etc. 

30.  A  Rome,  saint  Félix,  pape,  qui  tra- 
vûlia  beaucoup  pour  la  foi  caltroUque. 

'  SMond*  fltoie aprto  le  diauuMlM delà  8ep«i»BfieiiiM. 

La  ftte  de  l'Oraiaon  de  Notre-Seignear 
Jénas-Clirist  nur  le  moiit  des  OUviecs. 

Seeonde  lérie  eprte  1*  dlmanèhe  de  ta  SesagésiiDe. 

La  fête  de  la  Commémoraison  de  la  passion 
de  Notre^gneiir  Jénie-Cbrist. 

MOIS  DE  FÉVRIER. 

3.  L  ottice  (if  saiQt  Denys,  pape,  confes- 
seur. Sa  déposition  est  Ijonorée  le  26  décem> 
-  bre.  ASëbesleen  Araiéiiie«  etc. 

Dans  le»  Etats  de  i'E'jlisc  et  aUJeuns. 

6.  L'office  de  sainte  nyacinihe  de  Maris- 
cot.  vierge,  dont  il  est  fait  mention  le  30  jan- 
vier. A  Gésarée  en  Ccippadoce,  etc. 

A  Bame  et  ailimn, 

9.  L'office  de  saint  Zozime,  pape  et  con- 
fesseur, dont  la  mémoire  est  célébrée  le 
26  décembre.  A  Alexandrie,  etc. 

il.  L'olflcede  eelnt  Anftftre,  pape  et  mar- 


tyr,  dont  il  est  fait  mention  le  3  janvier.  En 
Airique,  etc. 

12.  L'of&ce  de  saint  Télesphore,  p^  et 
martyr,  dent  il  est  tût  mémiiire  le  S  janvier. 
A  Bavoelone,  etc. 

13.  A  Rome,  stùnt  Grégoire  II .  pape ,  qui 
résista  courageusement  à  Léon  l'isaurien  et 
envoya  saint  Bûiiifaoe  en  (iermanie  pour 
prficber  rËvangile.  A  Anttoche,  etc. 

U.  L'ollioe  de  saint  Agathon,  pape  et  mar- 
tyr, dont  la  fMe  se  célèbre  le  10  Janvier.  A 
Rome,  etc.  ' 

15.  L'oûlce  de  sainte  Martine,  vierge  et 
martyre,  dont  la  fête  est  fixée  au  30  janvier. 
A  Brescia,  etc. 

16.  A  ArreBO  eoToeeanei  le  bienbeuienz 
Grégoire  X,  de  Plaisance,  qui,  d'archidiacre 
(îf>  1/iége,  fut  élevé  an  souverain  pontificat. 
U  tint  le  Si.'coP'^  roncile  général  de  Lyon, 
dans  lequel  s'opéra  la  réunion  des  Grecs,  les 
différends  des  princes  chrétiens  forent  apai* 
aés,  et  le  recouvrement  de  la  Terre-Sainle 
résolu.  11  gouverna  très-saiffiU»nent  l'EgUse. 
La  naissance  au  ciel,  etc. 

17.  L'office  de  saint  Ilygin,  pape  et  mar- 
tyr, dont  la  nùssance  au  ciel  se  cél^re  le 
il  janvier.  Encore  à  Borne,  etc. 

18.  L'office  de  saint  Raymond  de  Pennn- 
fort,  confesseur,  dont  la  fête  est  fixée  an 
23janvitT,  A  Jérusalem,  etc. 

-li>.  A  Home,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Félix  m,  pape,  bisaïeul  de  saint  Grégoire 
le  Grand,  de  qoi  celni-d  rapporte  qu'ap- 
paraissant à  sa  petite  fille  sainte  ThaiaiUe, 
il  l'appela  an  royanme  des  cieox.  En 
Egypte,  etc. 

26.  L'office  de  sainte  Marguerite  de  Goi^ 
tone,  dont  la  mémoire  est  fixée  an  Si  ttvrier. 
A  Perge  en  Pan^lulie,  etc. 
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La  ffite  de  la  ancrée  Gomoiioe  d'épines  de 
NbCre-Seigiwiir  Jésiu-Christ. 

Lb  cinqnitme  ttife  iprto  k  dianiMiba  de  te 
Qaadngéflaie. 

La  IMe  de  la  Lanoe  et  des  Cbos  de  Notre- 
Seignenr  Jéraa-ChiisL 

La  cijaquiùmc  férié  après  le  second  dimaudie 
de  k  QuadngtalnM. 

La  ISte  du  trbe-flacrè  Uneenl  de  Notre- 
Seigneur  Jésui^lbrist. 

MOIS  DE  MARS. 

S.  A  Rome,  saiut  Simplice,  pape  et  con- 
fesseur. De  même  à  Rome,  sur  la  voie  La^ 
tine,  etc. 

4.  A  Rome,  sur  la  voie  Appienne,  la  nais- 
saiiœ  au  rid  de  .'xiint  Liicius,  pape  et  mar- 
tyr, qui,  d  abord  exilé  pour  la  foi  de  Jésus- 
Christ  pendant  la  persécution  de  Yalérien, 
eut  ensuite  rautorisation  do  retourner  à  son 
église.  Il  combattit  avec  force  les  Novatiens; 
puis,  vivant  é(»'  décapite,  il  eon^mraa  ainsi 
son  martyre.  Saint  Cyprieu  lui  a  donné  de 
grandes  louanges.  A  Yilna  en  Lithuanie,  etc. 

5.  L'office  de  saint  Gadmir,  loi  et  conbs- 
«ew,  dont  la  méoMÛmestoéiélnrée  le  M  mars. 
A  Antioche,  etc. 

15.  À  Rome,  la  naissance  au  ciel  du  pape 
s,iint  Zaï  harie,  qui  g-ouvema  l'Eglise  de 
Dieu  avec  une  grande  vigilance  et  mourut 
en  paix,  célèbre  par  ses  mérites.  A  Césa- 
rée,  etc. 

18.  La  fête  de  saint  Gabrld,  «rotuuige.  A 

Césarée  on  Palestine,  etc. 

IX.  A  Roni«',  r^aini  Sixte  111,  pape  et  con- 
fesseur. A  Césaree  en  Palestine,  etc. 

Ll  «ioqpièllW  férié  aprrn  le  (roMèoit  diBWDCbft 
de  la  Quadmg«ïbiiue. 

La  fête  des  cinq  sacrées  plaies  de  Notre- 
Seigneur  Jésu»<^brist 


latdnqaiftlDe  tèrie  après  le  qnnlriAmij  diMlMIidl» 
de  la  Qiiadra(;ésiiu(?. 

La  fête  du  très-pr/cieux  Sang  de  Notre* 
Seigneur  Jésuâ-Cbrist. 

MOIS  D'AVRIL. 

7,  L'office  de  saint  Célestin ,  papo  et  con- 
fesseur, dont  on  fait  mention  le  6  avriL  fin 
Afriqut\  etc. 

12.  A  Rûiuo,  sur  lu  voie  Aurélienne,  saint 
Jules,  pape,  qid  combattit  beanooup  contre 
les  ariens  pour  la  défense  de  la  fw  icaHio- 
lique;  après  avoir  fait  nombre  d'éclatantes 
actions  et  s'être  rendu  célèbre  par  sa  sainteté, 
il  mourut  en  paix.  A  Vérone,  etc. 

19.  A  Home,  le  anial  pape  Léon  X,  célèbre 
par  sa  vertu  et  ses  mirades.  La  naissaiiGe  au 
cid,etc. 

Le  uœedi  avanl  le  troiùàoie  diioaocJie 
apiès  Piqpiea. 

La  fête  du  Patronage  de  saint  Joseph, 
éffona.  de  la  Uenbeureuse  vierge  Marie. 

MOIS  DBHAI. 

7.  A  Rome,  saint  iîenoît,  pape  et  cooles- 
seur.  A  Cracovie  eu  Pologne,  etc. 

11.  L'office  de  siânt  Aleiandre,  pape  el 
martyr,  dont  la  passion  avec  ses  compagnons 
est  honorée  le  3  mû.  A  Rome,  sur  la  voie 
Salaria,  etc. 

iX  L'offlce  d«  saint  Stanislas,  évêque  et 
martyr,  dont  la  naissance  au  ciel  est  inscrite 
le  7  mal.  A  Borne,  etc. 

lé.  A  Rome»  saint  Pascbal,  pape,  qui  tira 
des  cryptes  plusieurs  corps  des  saints  mar- 
tyrs et  les  plaça  avec  honneur  en  diverses 
églises.  La  naissance  au  ciel  de  saint  Boni- 
Cace,  etc. 

Dans  les  Etats  de  l'Egh'se  et  miieurt. 

!*).  L'office  de  saint  isi<iore,  labonrettr, 
conressenr,  dont  la  fête  se  célèbre  le  10  mai* 
En  i^pague,  etc. 
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47.  L'office  de  saint  Jean  Népomucène  , 
martyr,  dont  la  mémoire  est  célébrée  le  16 
mai.  A  Yiilar  Réal»  etc. 

JBn  IhUe,  dont  1m  UaadjmeHiet  <f  oOlMn. 

t4.  L'ofllce  de  saint  FéUz,  confesseur  de 
l'ordre  des  Mineurs  capucins,  dont  la  fSte  n 
célèbre  le  18  mai.  £n  Mauritanie,  etc. 

Dan»  ta  Bttil$  di  tBgHn  tt  aOUun. 

i4.  La  ffite  de  la  bientMoreuse  Vierge 
Marie,  sous  rinvocalion  de  secours  des 
ebrétieDB.  A  Antiodie,  etc. 

A  JiMM  4t  ûtUetBn. 

57.  La  naissance  au  ciel  de  ssûnt  Jean, 
pape  et  martyr,  qui,  ayant  été  mandé  à  Ra- 
Tenne>  par  Tiièodoric,  roi  d'Italie ,  prince 

arien,  souffrit  lonp;^fomps  pour  l;i  foi  ortho- 
doxe les  rigueui"s  de  hi  prison ,  et  y  doit  sa 
vie.  Sainte  Maiie- Madeleine,  etc. 

58.  L'office  de  saint  Urbain,  pape  et  mar- 
tyr, dont  la  naisBanee  au  cid  se  oâèbre  le 
15  mai.  Eti  Sardaigne,  etc. 

29.  L'office  de  saint  Bonifice  IV ,  pape, 
dont  ia  mémoire  est  mentionnée  le  25  mai. 
A  Rome,  sur  la  voie  aurélienne^  etc. 

Dam  U$  Etatt  <k  l'Egliu  et  at'Mcun. 

31.  A  Brescia,  sainte  Angèle  de  M^d^ 
vierge,  institiitricH  de  l'ordre  des  religieuses 
de  Sainte-Ursule,  et  dont  il  est  £ait  mention 
au  â7  janvier.  A  Rome,  cto. 

A  Bom  d  ot  JImiiv. 
La  cinquième  rérie  d  lus  l  oetm  da  mIoI 

Sacromein. 

Fête  du  Sacré-Coeur  de  Jésus. 

MOIS  DE  JLl^. 

1.  L'office  de  ssônt  Eleuthère^  pape  et 
martyr ,  dont  il  «at  iUt  mention  le  â6  mai. 
A  l\oTiic,  etc. 

±.  À  Rorne^  saint  Eugène,  pape  et  coofes- 
aenr.  Eoooieà  Rome,  la  iiaiaaaiioe«nciel,ele. 


lES  SAINTS. 

3.  L'office  de  sainte  Marie- MagMeine, 
vierge  de  l'ordre  des  GarméUfes,  dont  il  est 

fait  nienlion  le  27  mai.  A  Arrezo. 

L'office  de  .-^aitit  Ferdinand,  roi,  dont  la 
fête  se  célèbre  le  -29  mai.  V.n  Kgypte,  etc. 

13.  A  Rome,  dans  la  basilique  vaticane, 
saint  Léon  III,  pape,  à  qui  Dieu  ren^t  mirar 
culeusement  les  yeux  et  la  langue,  que  les 
impies  lui  avaient  armehés.  A  Salaman- 
que,  etc. 

25.  A  Alexandrie,  saint  Gallican,  martyr, 
homme  consulaire  qui,  après  avoir  reçu 
l'honneur  du  triomphe  et  avoir  été  Tami  de 
l'empereur  Constantin,  fut  converti  à  la  fol 
de  Jésus-Christ  par  les  satnt.s  Jean  et  Paul. 
Devenu  chrétien,  il  se  retira  avec  saint  Hi- 
larin  à  Ostie,  où  il  s'adonna  tout  entier  à 
l'hospitalité  et  au  service  des  malades  :  ce 
qui  ayant  été  publié  par  toute  la  terre, 
grand  nombre  de  gens  vinrent  de  tous  côtés 
pour  voir  \m  homme  qui  avait  été  patrice 
et  consul  nettoyer  les  pieds  des  pauvres, 
dresser  les  tables  où  ils  devaient  manger, 
leur  doluiar  à  hiver  les  mains,  servir  les 
malades,  et  s'appliqua  à  tous  les  anbea 
exercices  de  la  charité.  Depuis,  sous  Juli  en 
l'Apostat  ,  ayant  été  cb;i'-"'f'*  de  cette  ville,  il 
se  rendit  à  Alexandrie  ,  où  le  juge  Rancien, 
qui  voulait  le  contraiudre  à  sacrifier  aux 
Idoles,  voyant  ses  dforts  m^niaés,  le  fit 
mourir  par  le  glaive,  et  le  rendit  martyr  de 
Jésus-Christ.  Au  territoire  de  Golet,  etc. 

27.  L'office  de  saint  Guillaume,  coofos* 
seur,  dont  la  mémoire  se  fait  le  25  juin. 

» 

A  BoHM     dsNt  son  MtMttt, 

19.  A  Rome,  la  naissance  an  del  dea 

saints  apôtres  Pierre  et  Paul,  principaux 
patrons  de  Rome,  qui,  la  même  année,  etc. 

A  JtaHs    eOban,  h  ffnwr  Ansadls 

La  fttB  du  très-précieoz  sang  de  Noln- 
SeigMor  JésuhChriBt. 

MOIS  DE  iUILLEI. 
3.  L'offlee  de  saint  Paul,  pape  et  conta- 
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80iir,  dont  il  fltt  fut  mention  te  i8  juin.  A 

Alexamîrit»,  oAc. 

■4.  L'oftice  de  saint  Iréiiôe,  év<"que  et  mar- 
tyr, dont  la  fête  se  célèbre  le  â8  juin.  Les 
prophètes,  etc. 

A  hom  d  dam  m  èUtmt. 

6.  L'octave  saints  apôtres  Pierre  et 
Paul,  primcipaia  patrons  de  Borne.  En  Ju- 
dée, etc. 

7.  À  Pérouse,  le  bieaheureux  Benoit  XI, 
de  TMviBe,  de  l'ordre  des  I^ùws-Prècbeani, 
qui,  peadwt  son  court  pontifieat,  contribua 

admirablement  à  rafiennissement  de  la  paix 
de  l'Eglise,  au  réfablissement  de  la  disi  i- 
pline  et  à  la  propagation  de  la  religion.  A 
Rome,  etc. 

L6  nUMdi  avant      uri^triT  dimanche  libre  qui  suil 
lâ  féte  des  luiuU  ajjùuei  Pierre  et  l'ati). 

Comm^moratson  de  totis  les  saints  pon- 
tifes de  l'Eglise  romaine. 

9.  La  tête  des  prodiges  de  la  bienheureuse 
Vieige  Marie.  A  Rome,  à  la  Goutte»  ele. 

11.  A  Rome ,  le  décès  de  saint  Léon  lY, 
pape.  Encore  à  Rome. 

19.  A  Home,  saint  Symnii(7Uf>,  pape,  dont 
le  pontificat  fut  longtemps  uoublé  par  la 
Csefien  des  adilinaatiques  et  qui,  s'ètant 
fendu  cé^ire  par  sa  sûnteté,  pana  de  la 
tenre  au  ciel.  Saint  Vincent,  etc. 

21.  L'office  de  saint  Alexis,  confesseur, 
dont  la  fête  se  célèbre  le  27  août.  A  Rome,  etc. 

24.  La  vigile  de  salut  Juc(|ues,  apùlre, 
l'cfflee  de  e^t  Vinoent  de  Paul>  confiiSBeur, 
dontU  mémoire  se  fût  le  19  Jidllet  A  Tnr, 
en  Toscane,  etc. 

27.  L'office  de  .sainte  Véroniqnp  fie  Ju- 
liani,  vierge,  dont  la  mémoire  se  célèbre  le 
10  juillet. 

S9.  A  Rome,  sur  la  voie  anréiienne,  saint 
Félix  II,  pape  et  martyr,  ele.  Comme  don» 
U  martyrologe  m  teemi  lieu  :  A  Tansoon, 

en  Traulp,  etc. 

30.  L  olfice  de  sainte  Marthe,  vierge,  dont 
la  mémoire  se  fait  le  29  juillet.  A  Rome,  etc. 
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■OIS  D'AOUT. 

2.  A  Rome,  au  cimetière  de  Calliste ,  la 
naissance  au  ciel  de  saint  £tienne,  pape  et 
martyr,  qui,  durant  la  persécution  de  Yalé- 
rlen,  ayant  âé  snrpris  par  des  soldati  an 
moment  où  il  célébrait  la  messe,  et  demeu- 
rant immobile  h  l'aulel,  sans  donner  la  moin- 
dre marque  de  crainte,  ;i(-heva  le  sacrifice 
qu'il  avait  comuieuce  et  ml  décapite  sou 
àésb,  A  Noeera,  etc. 

9.  La  vigile  de  saint  Laurent  L*ofAoe  de 
saint  Emygde,  évèque  et  martyr,  dont  il 
est  fait  nvnlion  le  Vy  août.  A  Home,  etc. 

U.  L'oftice  de  saint  Sixte  11,  pape  et  mar- 
tyr, dont  la  naissance  au  ciel  est  Ûxée  au 
6  août.  A  Rome,  etc. 

13.  La  transfiguration  de  Notre-Selgnenr 
Jésus-rhrisf,  A  Rome,  etc. 

14.  La  vigile  de  l'Assomption  de  la  bien- 
heureuse Vierge  Marie.  L'office  de  saint 
Hormisdas,  pape  et  confesseur,  dont  U  est  foit 
mention  le  6  août.  A  Rome ,  la  naissance  an 
del,  etc. 

16.  A  Montpellier,  dans  la  Gaule  narbon- 
naise,  saint  Roch,  confesseur  fjni.  eu  faisant 
le  signe  de  la  croix,  délivra  de  la  peste  plu- 
rieun  TiUss  d'Italie.  Son  corps  flil  porté  à 
Yenise  et  plaeé  avec  honneur  dans  VégUse 
qui  porta  son  nom.  A  Ceaeovie,  en  Polo* 
gne,  etc. 

18.  L'office  de  saint  Hyacinthe,  confos* 
seur,  dont  la  fête  se  célèbre  le  Itj  aoiît. 

19.  La  lète  de  sainte  PUlomine,  vierge  et 
martyre.  A  Rome,  etc. 

24.  La  vigile  de  saint  Barthélémy,  apdtre. 
L'office;  de  saint  Alphonse  Marie  de  Liguori, 
évèque  et  confesseur,  «iont  la  naissance  au 
ciel  se  célèbre  le  i  août.  A  Lortiiagc,  etc. 

MOIS  DE  SEPTOOdlE. 

1.  L'office  dr  s  \i!it  Lonis,  roi,  confesseur, 
dont  il  est  fait  meatiou  le  25  août.  Dans  la  ' 
proviuce  de  iNarboune,  etc. 
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Jkuu  hiStatf  d»  VBgUH  ef  aOUm. 

4.  A  Vilerbe,  la  bienheureuse  Rose, 
vierge.  Sur  le  rnoot  Nébo,  etc. 

A  Home  tl  ailleurs. 

0.  A  Rome  ,  saint  Serge,  pape  et  confoa- 
seur.  A  î^'icomédie,  etc. 

40.  A  Rome,  le  bienheureux  Hilaire,  pape 
el  coofeaeear.  A  Tolentîno ,  etc. 

11.  L'office  de  saint  Nicolas ,  confesseur, 
dont  \v.  décès  est  SBentioiuié  le  10  septem- 
bre. A  Home,  Me 

30.  La  vigile  de  saint  Matthieu ,  apôtre  et 
évangéliste.  S^t  Agapet,  pape,  dwA  le 
bienbeureiiz  Grégoire  le  GTvaà  atteste  la 
sainteté.  A  Rome ,  etc. 

2".  L'office  dos  saints  martyrs  Eustache  et 
t^os  compagnons  ,  dont  la  pa^ision  est  rap- 
pelée le  20  septembre.  Au  bourg  d'Em- 
maûs,  etc. 

96.  A  Rome,  saint  Emàbe,  pape.  A  Nieo- 
médie,  la  naisianee  au  ciel,  etc. 

MOIS  ^OCTOBRE. 

1.  L*ofBee  de  saint  Grégoire,  évêque  et 
martyr,  dont  il  «st  fiiit  mention  le  30  sep- 
tembre. A  Reims,  dan.H  la  Gaule,  etc. 

5.  A  Rome,  sainte  Tialle,  veuvo.  fillf»  du 
consul  Sywmaque,  qui,  après  la  mort  de 
son  mari,  s'étont  retirée  auprès  de  l'église 
saint  Pierre,  passa  plosienie  années  dans 
l'exercice  continuel  de  la  fnièsre,  de  l'au- 
mône ,  du  jeûne  et  de  toutes  sortes  de  sain- 
tes œuvrp'^.  Sa  Menheureuse  mort  a  été 
racontée  par  le  pape  saint  Grégoire.  A  Mes- 
tâne  en  Sîdle,  etc. 

Le  samedi  aTont  le  second  dimanche  d'oct(d)fet 

La  fête  de  la  matenilé  delà  bienheureuse 
Vierge  Marie. 

LftHmidl  mut  le  troiiUiiie  ^'■wy'^ 4.*o«tobf«. 

La  f Aie  de  la  pureté  de  la  bienheureuse 

"Vierge  Marie. 

â3.  La  fête  du  très -saint  Rédempteur 
Jésus.  £n  Espagne,  etc. 


ES  SAIiNTS. 

2i.  La  féte  de  saint  Raphaël  archange. 
A  Venouse,  etc. 

25.  A  Rome,  saint  Bouiface,  pape  et  ccm- 
fessetir.  Enoofe  à  Rome,  ete. 

31.  La  vigile  de  tous  les  saints.  L'offîce 
de  saint  Sirice,  pape  et  confesseur,  dont  la 
mémoire  est  honorée  le  26  novembre.  A 
Rome,  etc. 

MOIS  DE  NOVEMBRE. 

An»  Ici  EktodtFXglitt  et  aOtan. 

L0  aMMdi  ««ani  le  aeeond  dtaninclie  de  nofembM. 

Le  da  patmiage  de  la  Uenheureiise 
Vierge  Maiie. 

A  Rovu:  et  aiUmn. 

13.  A  Ronii',  saint  Nicohu^,  pape,  w^Ièbre 
par  sa  vigueur  apostolique.  Saint  Uidace,  etc. 

U.  L*offloe  de  sidnt  Déusdedit,  pape,  dont 
la  mémoire  se  feU  le  8  novembre.  A  ^ra- 
clée en  Thrace,  etc. 

1 0.  L'octave  de  la  dédicace  de  la  baaîligiie 
du  Saint-Sauveur.  En  Afrique,  de. 

10.  La  naissance  au  ciel  de  saint  Pontien, 
pape  et  martyr,  qui  Alt  assommé  à  coups 
de  bâtons  dans  Ttle  de  Saidaigne,  où  Tem- 
pereur  Alexandre  l'avait  relégué  avee  un 
prf'trft  nominé  llippolytc  Le  pape  saint  Fa- 
tiien  lit  transporter  sou  corps  à  Rome,  où  «u 
lui  donna  la  sépulture  daus  le  cimetière  de 
Galliste.  A  Kbrpurg,  ete. 

Dam  les  Etats  de  l  Eglise  et  ailUun. 

26.  A  Fabriano,  dan*  la  niarrho  d'An- 
rônc,  le  bienheureux  Silvestre,  abbe,  insti- 
tuteur de  la  congrégation  des  moines  Sil- 
vestrins.  A  Alexandrie,  ele. 

A  huiiic  it  ailleurs. 

Tl.  L'oftice  de  sainto  Kli.'iabeth,  reine, 
veuve,  dont  le  décès  est  honoré  le  49  no- 
vembre. A  Anlioche,  etc. 

A  Rome,  le  bienheureux  Grégoire  10, 
pape,  après  8*étre  rendu  célèbre  par  sa  sain- 
teté et  SCS  méritss,  émigra  an  deL  De  même, 
à  Rome,  etc. 
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29.  La  vigile  de  saint  André,  apôtre.  L'of- 
fice de  saint  Gélaso ,  pape ,  mentionné  le  2t 
novembre.  De  même,  sur  la  voie  Salaria,  etc. 

HCMS  DE  DÉCEMBRE. 

1.  L'oûlce  <le  saiul  Didace,  cuuleâstiur, 
domtlA  miBBance  au  est  boooiée  le  iS 
wmBûiae.  ht  propliète  Habanr,  etc. 

9.  L'ofQce  de  saint  Eutychieo^  pape  etmar* 
tyr ,  mentionné  le  8  déoemlire.  A  Tolède  en 
Espagne,  etc. 

Dans  l'iiat  erelâsiastiqitp  et  aiUeiirs. 

10.  Â  Loretta,  dans  la  marche  d'Ancâne, 


SE  ROMAIN.  303 

la  trai^ation  de  la  sainte  maison  de  la  glo- 
rieuse Vîerp:c  Marie  Mère  de  Dieu,  ânm  !a- 
quelie  le  Verbe  s'est  fait  chair.  A  Rome,  etc. 

À  Bonw  «f  «Ubum. 

12.  L'oûice  de  saiut  Melcàiade,  pape  et 
martyr,  dont  11  est  ûdt  meation  le  10  dé- 
cemibife.  A  Romey  etc. 

ItaM  l'ékU  cocMnoiligiM  «l  aUlmn. 

18.  La!êtedet*atteilte  de  l'enfantement  de 
la  bienlietireuse  Vierge  Marie.  A  Philippe 
de  Macédoine,  etc. 


LEÇONS  PROPRES  POUR  LA  FIN  DU  CAPITULE 


Ulet  MMll  pritts  .dei  lefiOlU  du  commencement  du  MarhTo!ngc,  qui  comqpondMlt  à  cllM|ae  Cite, 

stuf  les  leçous  suivante*,  qui  sont  {uoprec. 


ÂInfItteé»  fOnbim  de  mre-Seigrmr  Jim' 
(Ml  mt  moni  OUvim. 

LEÇON. 

Vr\pz  pour  ceux  qui  vous  pers*''cutent  et 
VÛU&  calomnient,  afin  que  vous  soyez  les  fils 
de  votre  Père,  qui  est  dans  les  deux. 

Â  la  féU  de  la  Commémoraison  de  la  Pmim 
de  JiroMMtpnwr  Jé$u$-ChrUt. 

IKÇON. 

Qui  racontera  sa  génération  ?  Car  il  a  élé 
retranché  4e  la  terre  des  vivants ,  je  l'ai 
ftappé  pourkerime  de  rnoopeaple. 

A  la  féte  de  la  eainte  Courorme  d'Epttus 
dê  Notn-8«ignair  JétwCbrift, 

îMç/aan, 

En  eejonr  le  Seigneur  des  armées  sera  une 
ODoronne  de  gloire,  el  une  guiriande  d'allé- 
greiie  pour  le  xeite  de  son  peuple. 

élafmdtlalmeettdaCkmdelMr^^imr 

UÇQN. 

n  a  aonfTert  lui-même  nos  péchés  dans 
son  eoffpa  nir  le  hois  de  k  croix,  afin  que 


morts  aux  péchés,  nous  vivions  à  la  Jnstiee. 
Yons  aves  été  guéris  par  ses  menrtxissuKS. 

A  la  fm  étMi'49iÊÉ  Smk$  d$  Nvin-Seigneur 
J<ra»-CÀràf. 

UQOII. 

J'ai  regardé  autour  de  mm,  et  il  n*y  avait 

point  d'aide  ;  j'ai  chsché,  et  personne  ne 

s'est  trouvé  pour  me  porter  secours  :  et  mon 
bras  m'a  sauvé  et  mon  indignation  même 
est  venue  à  mon  aide. 


A  la  tU$  dÊ$  cinq  plaies  mcrées  dê 
Jésus-Christ. 


Le  Christ  a  livré  son  âme  à  la  mort,  el  il 
a  été  compté  parmi  les  scélérats:  et  lui- 
mfirae  a  porté  les  pédiés  d'un  grand  nom- 
bie  et  a  prié  pour  les  pécheurs. 

A  la  féte  ibi  très-précieux  Sang  de  Ao<re-Seiyn«ur 

UÇOH. 

MfllSe  recevant  le  sang  des  veaux  et  des 
boucs,  avec  l'eau ,  la  laine  de  pourpre  et 
l'hyssf^  aspeigea  le  livre  lui>ni&ne  et  tout 
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m  LES  ACTES  DES  SAINTS. 

le  peuple,  en  disant  :  Ce  sang  est  celui  da 
testament,  que  Dieu  vous  a  confié. 


ÀUtfêUdt  iabd  Gabtid  ard^angt. 
uçout. 

Sache  donc,  et  prends  garde:  De  la  pro- 
clamation de  l'édit  permettant  que  Jérusalem 
soit  rebâtie,  jusqu'à»  Christ-roi  il  y  aura 
sept  semaines,  et  suixaiile-deux  semaines. 

A  ta  fiU  i$  la  Comm^morai>on  dr  toiu  ta  PontiflU 
da  l'Eglise  rùnutim. 

LEÇON. 

Ot)éissez  à  ceux  qui  vous  sont  supérieurs, 
et  toyet  leur  namte  :  car  ils  veillent  pour 
rendre  compte  an  snjet  de  voe  flmes. 

A  la  f(ie  du  tré^saitu  Rédempteur  Jénu» 

LEÇON. 

Vous  êtes  digne,  Seigneur  notre  Dieu,  de 
recevoir  gloire,  honneur  et  puissance  :  car 
vous  aves  été  mis  à  mort,  et  vous  nous  avec 

rachetés  à  Dieu  dans  votre  sang  de  toute 
tribu  et  detouto  l;ing:tie.  et  de  tout  peuple  et 
de  toute  nation,  et  vous  avez  fait  de  nous  un 
royaume  à  uolre  Dieu. 


A  Ift /W»  dt  anAtf  AoiiMt  arehangr. 
ucoii. 

Il  est  tonps  que  je  lefamnie  à  oelul  qû 
m'a  envoyé:  pour  vons,  béuims  Dieu  «t 
racontex  ses  merveilles. 

Aux  fvte&  des  Fiançailles  de  la  bienheureuse  Vierge 
ikaie,  d»  Ut  mime  Yie^  mus  U  titre  de  Notre- 
Danip  A  uTtUatrire,  des  Vrodiges,  de  la  M(iiernité, 
de  ta  Puretéf  du  Patronage  de  Marie,  et  delà 
TtmOMmdelaiainteMiriêOÊtdêJantt». 

LKÇOH. 

Dans  les  plaines  j'ai  exhalé  Todeur  du 
cinnamome  et  des  parfums  du  baume  :  com- 
me une  myrrhe  choisie  y«i  répaondu  une 
odeur  très-suave. 

A  la  féte  de  l'atlenie  de  VBnfanUnmt  àê  U 
bi&dimrmu»  VftrutMûriê, 

Cienx,  faites  descendre  votre  roeée  et  que 

les  nues  pleuvenl  le  juste , que  la  terre  s'ou- 
vre et  qu'elle" germe  le  Sauveur,  et  que  la 
justice  naisse  en  même  temps.  Moi)  le  Sei- 
gneur, je  l'ai  créé. 
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AVIS 


Quoique  par  la  constitution  de  Grégoire 
XIII ,  qui  a  été  faite  après  la  correction  du 
Martyrologe  romain,  et  qui  ^t  reproduite 
dans  «m  entier  en  lèto  de  oe  martyrologe, 
il  Mit  rigourensement  défendu  dlniéier  dé 
son  autorité  privée  d'autres  noms  de  saints 
dans  le  marlyroîogp  romain ,  et  que  tonte 
addition,  tout  cliangement  de  noms,  doivent 
être  demandés  à  la  sacrée  congrégation  des 
Rites^  ou  à  on  décret  du  souverain  Pontife  : 
néenmdns  le  même  pape  dans  la  consti- 
tution dont  nous  parlons,  a  permis,  dans  sa 
bienveillance,  que  s'il  existait  quelques  noms 
de  saints  honnn's  d'un  eulte  spécial  dans  des 
églises  ou  des  lieux  particuliers  ,  ils  fussent 
inscrits  à  part  et  eu  dehors  des  tables  du 
Martyrologe  romain ,  k  la  eondition  toute- 
fbis  d'obsenrer  adgneuaement  les  lègles  qui 
sont  établies  dans  ce  martyrologe*  Ydki  le 
texte  du  décret  de  Grégoire  Xlll  :  œ  Si  l'on 
9  avait  quelques  autres  saints  que  I  on  ait 
>  coutouie  d'honorer  dans  des  églises  ou 


»  lieux  particuliers,  qu'on  les  inscrive  dans 
»  ce  livre,  mais  séparément,  et  qu'on  leur 
»  assigne  le  lieu  et  l'ordre  que  demandent 
»  les  règles  «  fixées  id.»  D'après  cette  con- 
cession dn  souverain  Pontili»,  on  a  pu>  après 
avoir  temdné  cette  nouvelle  édition  du  Mar- 
tyrologe romain,  ajouter  ici  des  martyro- 
loges particuliers  de  quelques  ordres  reli- 
gieux. l)u  reste,  pour  éviter  toute  intraction 
des  règles  fixées  dans  la  constitution  de 
Grégoire  Xlil,  diaque  martyroU^  parti» 
cuUer  est  précédé  de  quelques  rubriques 
extraites  du  Martyrologe  romain  ou  des  dé- 
crets de  la  sacrée  congrégation  des  Rites  : 
de  cette  sorte,  pour  écrire  et  pour  annoncer 
les  noms  de  ces  saints  particuliers,  tout  se 
fera  régulièremuit  et  selon  l'oniie.  Enfln 
on  a  seulement  inscrit  les  noms  des  saints, 
pour  lesquels  il  est  clairement  et  pleinement 
constaté  que  le  cuit»'  a  été  approuvé,  et  l'of- 
flce  concédé  par  des  décrets  de  la  sacrée  con- 
grégation des  Ui  Les  et  des  souverains  Pontifes. 


MARTYROLOGE 


.  DK8  SAINTS  DE  L'OKDRB  DB  SAINT  BASILE  LE  eRAND 


« 


Les  sainte  de  l*o«ire  ée  notre  Pire  saint 
Basile  le  Gnnd  (qui,  comme  l'atteste  Paul  Y 

dans  ses  lettres  données  à  Rome  en  1600,  le 
17  mars,  précède  par  son  ancienneté  tous  les 
autres  ordres  religieux], soul pour  ainsi  dire 
ùuiointirables,  et,  comme  le  dit  Grégoire  XDI 
dans  sa  constitution  Benedietus  Jkmitm, 
donnée  à  Rome  en  1579,  le  1"  déo^bre,  ont 
fleuri  pendant  phisifiirs  siècles  sur  toute  la 
terre,  et  surtout  en  Asie,  en  Palestine,  en 
Thrace,  en  Grèce  et  eu  Italie.  Pour  les 
noaHnertou8>  on  fort  volnme  ne  soffirait; 
ansn,  dans  œ  martyrologe,  on  a  seulement 
inscrit  les  noms  et  les  étoffes  des  saints  que 
le  souverain  Pontife,  sur  l'approhation  de  la 
sacrée  congrégation  des  Rites,  a  daigné  per- 
mettre dlioDorer  par  les  r^gieux  et  les  re- 
Ugieiises  de  œt  ordre. 

lAMTIER. 

4.  La  Circoncisioii  de  Notre- Seigneur 
Jésus^Cbrist  et  rodage  de  sa  nativité. 
Leméoie  joor,  à  Céaarée  en  Cappadoce, 

le  décès  .de  notre  saint  instituteur  BaslU'  le 
Grand,  évèque  et  docteur  de  l'Eglise,  dont 
la  fêle  «3  t  élèbre  ce  jour  chez  les  (îrecs,  mais 
de  préférence  le  14  juin  dans  l'Eglise  univer- 
selle. Jour  anqnel  11  fat  oidonné  évèque.  A. 
Borne,  Ssîn^Almaiine,  ete. 

2.  A  Troync  en  Sicile,  saint  Silveslre, 
moine  de  l'ordre  de  Saint-lîasile,  célèbre  par 
ses  miracles,  et  qui  délivra  souvent  cette 
ville  de  plusieurs  fléaux.  A  iioiue,  la  mé- 
moire, etc. 

4.  A  Gacabe  en  Sicile,  saint  Théoetiste^ 
abbé  de  l'ordre  de  Saint-Benoit,  fondateur 
dn  monastère  de  Saint-Nicolas-Cucumîen , 
illustre  par  l'austérité  de  sa  vie  et  la  gloire 


de  sesmirades.  En  Grêle,  la  oaissanoe  an 

del  de  saint  Tile,  etc. 

lâ  A  Ephèse,  la  passion  de  quarante  l-Mix 
moines  de  l'ordre  de  Saint- Basile,  qui,  tor- 
turés avec  la  plus  graude  rigueur  pour  le 
eulte  des  saintes  images,  consem mirait  leur 
martyre  sous  Constantin  (Sopronyme.  A 
Bone,  0tc« 

La  Meond  dimindie  «pirèa  nplphioia. 

Féle  du  Très  saiut  i^om  de  Jesu. 
14.  A  Néocésarée  dans  le  Pont,  sainte  Ha- 
erine,  disciple  dn  Uenliearm  Grégoire 

Thaumaturge,  aïeule  de  notre  Père  ssdnt 
Basile,  qu'elle  éleva  dans  la  foi. 

Au  mont  Sinal ,  trente -huit  bienheu- 
reux moines  de  l'ordre  de  Sûnt- Basile, 
tués  par  les  Sarradns  pour  la  foi  de  lésus^ 
Christ. 

En  Egypte,  dans  la  région  de  Raithe, 
quarante-trois  bienheureux  moines  de  l'or- 
dre de  Saint-Basile ,  gui  furent  mis  à  mort 
pour  la  religion  cbrétieone  par  les  Blem- 
myes.  Saint  ffildxe,  évèque,  etc. 

1  r>.  A  Rome,  saint  Jean  Calyltfte,  de  l'or- 
dre de  Saint-Basile,  qui  demeura  quoique 
temps  ignoré  dans  un  coin  de  la  maison  de 
son  pèrev  puis  dans  une  cabane,  près  de 
cette  maison,  dans  l'Ile  du  TUwe.  Son  père 
et  aa  mère  ne  l'y  reconnurent  qn*à  sa  moit. 
S'étant  rendu  célèbre  par  divers  miracles,  il 
fut  enterré  dans  le  même  lieu,  où  depuis  on 
a  constniit  une  église  en  son  honneur.  Saint 
Paul,  premier  ermite,  etc. 

SO.  En  Palestine,  la  naissance  au  eiel  de 
s^t  Butbyme,  aUié  de  Tordre  de  Saiot- 
Basîle,  qui  brilla  dans  l'Eglise  par  son  zèle 
h  maintenir  la  ^liscipline  catholique  et  pnr  la 
grandeur  de  ses  miracles,  sous  le  règne  de 
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IIARTTROLOGE  DE  L'OI 

fémperanr  IfarcieD.  A.  Borne,  la  nitaiice 

au  ciel,  etc. 

22.  A  Rome,  aux  EaiLx  Salviennes  ,  saint 
Anastase,  moine  persaii,  de  l'ordre  de  Saint- 
fiasiie,  qui,  après  les  tourments  d'une  rigou- 
raose  piison,  après  te8fi>iiet8  etlesehalnes 
qa*n  anrait  endôiés  à  Géearée  d»  Palesliiie, 
faleneore  diTenement  tourmenté  par  Chos- 
roès,  roi  de  Periîe,  et  enfin  lécapité.  Il  avait 
eu  auparavant  la  consolation  d'envoyer  au 
auulyre  soixante-dix  de  ses  compagnons, 
«pi  ftnwt  noyés.  Oo  ports  à  Rome  sa  tête, 
avec  acm  image,  dont  le  Mal  aapeet  éhane 
les  démons  et  guérit  les  maladies,  comme 
l'attestent  les  actes  du  second  concile  de 
Nicée.  A  ViUence  en  Espagne,  etc. 

î23.  A  Jérusalem,  les  fiançailles  de  la  l>ien- 
henieutt  vierge  lîarie  avec  Mint  Joeeiih.  A 
Baneloiiiie»  ]a  naiaiaiice  an  del,  etc. 

20.  A  Bethléem  de  Juda,  le  sommeil  de 
sainte  Paule.  veuve,  nv^re  de  la  vierge  du 
Clirisf,  Euslochie.  Celte  vertueuse  dame,  qui 
était  du  plus  noble  sang  des  sénateurs,  i*e- 
nonçantan  siècle,  distribua  tous  ses  biens 
aux  pauvres  et  le  letin  anprès  de  la  crèdie 
du  Sauveur,  où,  remplie  de  vertus,  elle  fut 
enfin  couronnée  de  la  gloire  chic  à  ;in  lonjx 
martyre,  et  pas.sa  au  royaume  dtis  cteux. 
Saint  Jérôme  a  écrit  sa  vie,  qui  fut  pleine 
d'admiiablea  vertus.  A  Smyme,  la  nauBanoe 
an  ciel  de  saint  Polycarpe,  etc. 

27.  A  Constantinople ,  saint  Jean ,  évêque 
et  docteur  de  l'Eglise,  de  l'ordre  de  Saint- 
fiasile,  à  qui  sou  admirable  éloquence  fit 
dooner  lesunuMudeChrysostoiiie.  Ce  grand 
«uni  servit  beaoooup  lareligioiidirélienne 
par  ses  discours  et  ses  exemples,  et,  après  de 
grands  travaux,  il  mourut  en  exil.  Son  saint 
corps  fut  transféré  en  ce  jour  à  Constanti- 
Qopie,  du  temps  de  Tiiéodobe  le  Jeune;  dans 
la  suite,  il  Ait  porté  à  Rome  et  placé  dans  la 
basifique  du  Prince  des  apAtres. 

28.  A  Alexandrie,  saint  Cyrille,  de  l'ordre 
de  Saint-Basile,  évêque  de  cette  ville,  qui, 
après  avoir  été  un  des  plus  généreux  défen- 
lenn  de  la  foi  cathoU^  et  s'être  distingué 
par  sa  sdenoe  et  sa  sainteté,  rnoonU  en  paix. 
A  Bam,  sainte  Agnès,  ete. 
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i9.  A  Rome,  sidntZoiinie,  pape  et  confes- 
seur, de  roràn  de  Saint -Basile,  dont  la 
naissance  au  dd  se  célttire  le  S6  décembre. 

A  Lyon,  etc. 

30.  A  Constantmopie,  les  samts  conlesseurs 
TbéQdore  etThéophane,  frères,  de  l'ordre  de 
Saint-BasOe,  qaï,  dès  leur  enlhnoe,  faxent 
élevés  au  monaattre  de  Saint-Sabas,  com- 
battirent avec  courage  contre  Léon  l'Armé- 
nien pour  le  cuite  des  saint»*s  images,  et 
furent  battus  de  verges  et  envoyés  en  exil 
par  son  «dre.  Tbéodne  y  meonit  en  pri- 
son; pour  Tbéo^iane,  la  paix  ayant  été 
rendue  à  rEgUsi^  il  devint  évêque  de  Nioée 
et  enfin  se  reposa  dans  le  Spït-neur.  Leur 
naissance  au  ciel  est  célébrée  le  27  janvier. 
A  Rome,  sainte  Martine,  etc. 

FÉVRIER. 

1.  A  Kde*;«e  on  Syrie,  saint  Kphrem,  de 
l'ordre  de  Saïut-liasile,  diacre  de  celte  église», 
qui,  après  de  nombreux  travaux  entrepris 
pour  la  foi  de  Jésus-Gbrist,  câèbre  par  sa 
sainteté  d  sa  doctrine,  s'endormit  dans  le 
Seigneur  sous  l'empereur  Valence.  La  nais- 
sance au  ciel  de  saint  Ignace,  évêqne,  etc. 

4.  A  Péluse  en  Egypte,  saint  Isidore, 
moine  de  l'ordre  de  Saint-Basile,  célèbre  par 
sss  mérites  et  sa  doctrine.  A  Florence,  saint 
André,  etc. 

fi.  A  Sébasfe  en  Arménie,  saint  l'ien-e, 
évêque,  célèbre  par  la  sainteté  de  sa  vie, 
frère  de  notre  Père  saint  Basile.  Sa  naissance 
an  dél  se  câtibte  le  9  Janvier.  A  Gësarée  en 
Cannadooe.  la  nussance  an  lûel.  etc. 

9.  A  Troynes  en  *^ici!p,  saint  Silvestre, 
moine  de  l'ordre  de  Saint- Basde,  célèbre  par 
ses  miracles,  qui,  plus  d'une  fois,  délivra 
cette  ville  de  la  peste.  Sa  naissance  au  ciel 
se  célébra  le  9  Janvier  avee  vm  grande  dé- 
votion et  un  grand  concours  de  fidèles.  A 
Alexandrie,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

10.  En  Sicile,  près  la  ville  de  Frazanone, 
saint  Laurent,  religieux  de  l'ordre  de  Saint- 
Iksile,  citoyen  de  la  même  ville  et  son  patron 
prindpal,  illustre  |iar  ranstirité  de  sa  via» 
ses  pvédicaliona  apoatoliqufli  et  la  ivoire  de 
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ses  miracles;  et  qui,  au  moment  de  sa  mort, 
fut  appelé  par  l'image  de  Notre -Seigneur 
cruciiié  se  penchant  vers  lui.  Sa  naissanea 
an  del  se  célèbre  le  30  décembre.  Au  Mcnt^ 
Cutàn,  etc. 

11.  A  Anlioche,  saint  Siméon,  moini;  <le 
l'ordre  de  S«unt-Basile,  qui  ,  se  tenant  sur 
une  colonne,  y  vécut  plusieurs  années  et 
reçut  de  là  le  surnom  de  Slylite;  sa  vie  et  tt 
conduite  Itarent  admirebles.  Sa  noisaanoe 
au  ciel  se  célèbre  le  3  janvier.  En  AMqoe, 
lanaïisftnce  ati  ciel,  etc. 

12.  A  Anlioche,  saint  Mélèce,  évêque,  de 
l'ordre  de  Saint-Basile,  qui,  ayant  été  long- 
tempe  exilé  pour  la  foi  catholiqpie»  mournt 
à  CooBtantinople.  Saint  Jean  Chrycoetenie  et 
saint  Grégoire  de  Nysse  ont  donné  à  ses 
vertus  de  grandes  louanges.  A  Barcd<»ne 
en  Espagne,  etc. 

13.  £n  Cappadoce,  au  bouig  de  Maga- 
liasse,  laînt  Tbéodoie  le  Génobtarqne,  de 
l'ordre  de  Saint- Basile,  qui,  aprèn  avoir 
beaneoup  souffert  pour  la  foi  catholique,  se 
reposa  enfin  dans  la  paix.  Sa  naissance  au 
ciel  est  célébrée  le  4 1  de  janvier.  A  Antioche, 
la  naissance  au  ciel,  etc. 

44.  En  Bithynie,  saint  Auxenœ,  abbé  de 
l'ordre  de  Saint-Basile.  A  Rome,  sur  la  voie 
Flamienne,  etc. 

ib.  A  Alf'xr\n'!rie .  saînt  Jean  l'Aumônier, 
de  l'ordre  de  bainl-iiasile,  et  évêque  de  cette 
ville,  très-célèbre  par  sa  charité  envers  les 
pauvres  ;  il  en  est  fidt  mention  le  33  Janvier. 
A  Brescia,  la  nsdssance  au  ciel,  etc. 

10.  A  Alexandrie,  s^iinte  Euphrosinc, 
vierge,  de  l'ordre  de  Saint-Basile,  dont  la 
naissance  au  ciel  eut  Ueu  le  1"  février.  La 
naissance  au  cid  dn  Uenheurenz  Oné- 
sime,  etc. 

17.  A  Rome^  saint  Agathon,  pape,  de 
l'ordre  de  Saint-Basile,  (jui,  célèbre  par  sa 
sainteté  et  sa  doctrine,  s'enJorniil  en  paix 
le  10  janvier.  A  Rome,  la  passion  de  saint 
Fanstio,  etc. 

18.  A  Gonstantinople,  saint  Fkvien,  évè- 
qne,  de  Vordie  de  Saint-Basile,  qui,  pour 
avoir  propagé  la  foi  catholique  à  Ephèse, 
(ut  outrageusement  maltraité  à  coups  de 
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pieds  et  fie  |  ►oings  par  la  faction  de  l'impie 
Dioscore,  puis  traîné  eu  exil,  où  il  mourut 
trois  jours  après.  A  Jérusalem,  etc. 

90.  A  GonstanUnopkt,  safait  Antoine;»  évè- 
que,  (le  Tordre  de  S^nt-Banle,  au  temps  de 
Léou  M,  empereur  ;  dont  la  nai?since  an 
ciel  se  fait  le  12  février.  A  Tyr,  etc. 

Si.  A  Palerme,  suint  Convulde,  de  Tordre 
de  Saint-Basile,  qui,  après  avoir bennoonp 
souffert  sous  Genséric,  roi  arien,  avee  Ea»> 
toche,  Infimt  et  d'autres  moines  du  même 
ordre,  mourut  enfin  dans  une  vieillesse 
avancée.  Leurs  corps  saints  ont  été  inhumés 
avec  honneur  en  11  le  du  Lys,  dans  la  Médi- 
terranée. En  Sieile,  ele. 

25.'A  Gonslantinople,  saint  Taraise,  évê- 
que, de  l'ordre  de  Saint-Basile,  célèbre  par 
son  érudition  et  sa  piété.  On  a  la  lettre  que 
le  pape  Adrien  1"  lui  écrivit  pour  la  défense 
des  samlcb  images.  Lu  Egypte,  la  naissance 
an  dèl,  ete. 

27.  A  Messine  en  Sidle,  saint  Lne,  abbé, 
de  l'ordre  de  Saint- Basile,  premier  arcbi- 
niandrite  de  cette  ville.  A  Rome,  la  naissance 
au  ciel.  etc. 

28.  A  Constantinople,  les  saints  confesseurs 
Basile  et  Proeope,  de  Tordre  de  Saint-BasUe, 
qui,  sousi'empetfmr  Léon,  eombatUrent  cou- 
rageusement pour  le  culte  des  saintes  images. 
A  Rome,  la  naiMance  au  ciel,  etc, 

IIâKS. 

1.  A  Gonllon,  saint  Léonlue,  afaM  4a 

l'ordre  de  Saint-Basile,  fondateur  du  monas- 
tère de  Mula,  patron  titulaire  et  spécial  de 
cette  ville,  célèbre  par  la  pénitence  de  sa  vie, 
le  don  de  prophétie,  et  l'édat  de  ses  mira* 
des*  A  Rome,  ete. 

3.  Saint  Eustoche ,  moine  de  l'ordre  do 
Saint-Ba.sile,  dont  il  e^t  fait  mention  avec 
saint  Convulde  et  ses  compagnons,  le  21  lé- 
vrier. A  Rome,  sur  la  voie  Latine,  etc. 

tt.  En  Palestine,  sur  la  rive  du  JourdaiOf 
saint  Gérasime,  abbé  do  Tordre  de  Saint» 
Basile,  qui  vécut  du  tempe  de  rempereor 
Zénon.  A  Anlioche,  etc. 

8.  A  Castronuovo,  en  Sicile,  saint  Vital, 
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abbé  de  l'ordre  de  Saint'Basilo.  A  Grenade 
en  Espagne,  etc. 

9.  A  Nysse,  le  décès  de  saint  Grégoire, 
évéque,  frère  de  notre  Pke  saint  Basile, 
tr&s-iUustre  par  sa  vie  et  son  érudition,  qui, 
pour  la  défense  de  la  foi  ealhoUque,  fut 
chassé  de  sa  ville  sous  l'empereur  arien  Ya- 
lens.  A  Rome,  sainte  Françoise,  etc. 

1 1 .  A  Jérusalem,  saiot  SophroDius,  évéque 
d«  Tordre  de  Sain^Basile.  A  Cavlbage,  ele. 

13.  À  Rome,  saint  Grégoire  pape  et  doc* 
teur  remarquable  de  l'Eglise,  de  l'ordre  de 
Saiiit-BfT=i1i",  ffui .  pour  ses  belles  actions  et 
poiir  avoir  procure  la  conversion  des  Anglais 
à  la  foi  (lu  Christ,  mérita  le  surnom  de  Gruad 
et  fot  appelé  TapAtre  de  FAngletene. 

13.  A  Constantinople,  sùnt  Nioépliore, 
évéque  de  l'ordre  de  Saint-Basile,  qui,  cou- 
rageux défenseur  des  traditions  de  ses  pères, 
s'opposa  fortement  h  l'empereur  Léon  l'Ar- 
ménien, pour  le  culte  des  saintes  images,  et 
filt  par  cet  béréli^  iconoclaste,  envoyé 
en  esil,  où,  après  avoir  enduré  on  long 
martyre  de  quatorze  années,  il  entra  dans  le 
repos  du  Seigneur.  A  Ificomédie,  la  nais- 
sance au  ciel,  etc. 

14.  £u  Moravie,  les  saints  évèques  Cyrille 
et  Métliode ,  de  l'ordre  de  Saint'Benoit,  qui 
conduisirent  avec  lenrs  rois  à  la  fn  de  Jésus> 
Christ  beaucoup  de  nations  de  ces  contrées* 
A  Borne,  etc. 

A  Palerme,  saint  Infant,  moine  de  l'ordre 
de  Saint- Basile ,  dont  il  est  fait  mention 
avec  saint  Gonvulde  et  ses  «nnpagmniSi  le 
SI  C&vrier.  A  Rome,  etc. 

15.  A  Rome,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Zacharie  ,  pape  ,  de  l'ordre  de  Sainl-Uasile, 
qui  gouverna  l'Eglise  de  Dieu  avec  une 
grande  vigilance  et,  céltiMrepar  ses  mérites, 
M  reposa  en  petz.  A  Césarée  en  Gappadoce. 

16.  A  Constantînople ,  saint  Tbéophane, 
qui,  très-riche  s'étant  fait  moine  de  l'or- 
dre df  SiiMil-Basile,  fut  pour  le  culte  des  sain- 
tes images  tenu,  pendant  deux  ans,  en  pri- 
son par  l'impie  Léon  l'Arménien;  ayant 
été  truosporté  d^uis  en  Samotbraee,  il  y 
moamt  de  misère  et  devint  eélèlwe  par  de 
nonbreQX  mirades.  Sa  naissance  an  dél  se 
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célèbre  le  12  mars.  .\  Rome,  le  martyre,  etc. 

18.  A  Jérusalem,  saint  Cyrille,  êYê(!ne  de 
l'ordre  de  Saint-Basile,  qui,  après  avoir  souf- 
lisrt  de  la  part  des  Ariens  toutes  sortes  d'in- 
jures en  haine  de  la  Coi,  Jusqu'à  être  diassé 
souvent  de  son  église,  mourut  enfin  en  paix, 
renommé  par  l'pclat  de  sa  sainteté .  Un  concile 
œcuménique  rendit  un  témoignage  authen- 
tique de  1  intégrité  de  sa  foi  dans  la  lettre 
qu'il  écrivit  à  Bamase.  A  Césarée  en  Palea» 
tîne,ete. 

20.  A  Gieraci,  en  Calabre,  saint  Nicodème, 
abbé  de  l'ordre  de  Saint-Basile,  fondateur 
du  monaslère  de  Mamnuila,  patron  prin- 
cipal et  titulaire  de  celle  ville,  célèbre  par 
l'éclat  de  ses  mirades.  • 

En  Palestine,  le  msxtyn  des  saints  moines 
de  l'ordre  de  Saint-Basile,  mis  à  mort  par 
les  Sarrazins  à  Saura-de-SaintSabbas.  En 
Judée,  saint  Joachim,  etc. 

22.  Ku  i  liubaide,  sainte  Euphrasie,  vierge 
de  l'ordre  de  Saint>Basile,  dont  la  naissanea 
an  cidse  céUilffe  lei3  mars.  A  NarlMnDe,ai 
Gaule,  etc. 

23.  A  Césarée  en  Palestine,  les  sainte!  mar- 
tyrs Nicon  et  quatre-vingt-dix-neuf  autres 
religieux  de  l'ordre  de  Saint -Basile,  qui, 
mis  à  mort  de  différentes  manières,  obtin- 
rent la  conxoime  du  mar^rre.  En  Afrique, 
les  saints  martyrs,  etc. 

26.  La  tête  de  saint  Gabriel  archange, 
qui  annonça  à  la  bienheureuse  Vierge  Ma- 
rie le  mystère  de  rincamation.  A  Rome, 
sur  la  voie  Lavicane,  ele. 

28.  A  Nisita,  en  Sicile,  saint  ConoQ,  mxàm 
de  l'ordre  de  Saint -Basile,  célèbre  par  ses 
nombreux  miracles.  A  Césarée,  en  Pales- 
tine, etc. 

ao.  le  mont  Sioa,  saint  Jean  Oima- 
que,  abbé  de  l'ordre  de  Smut^Basile,  ctièbre 
par  sa  piété  et  sa  doctrine.  A  Rome,  sur  la 
voie  Appienne,  etc. 

AVRIL. 

1.  A  Conslanlinopie,  saint  Haoaiie,  cou- 
IsiBenr  de  Tordre  de  Saint-Basile ,  qui ,  sons 
l'empereur  Léon,  pour  la  défense  des  sain- 
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tes  images ,  finit  »  vie  dam  l'exil.  A  Rome, 

le  martyre,  etc. 

â.  Ën  Palestine,  le  ducès  de  sainte  Marie 
Egyptieone,  qui  fut  appelie  la  péefaerease. 
Sidot  François  de  Paide, 

3.  AGonatanliDople,  saint  Joseph,  citoyen 
de  Syracuse,  de  l'orrlrp  d»»  Sauit-Basile,  qui 
composa  plusieurs  iiyranes  .sacres,  d'où  il  fut 
appelé  riiyiunugraplie,  et  dont  le  corps  re- 
pose m  cette  ville.  A  Taormiiia,  en  Ita- 
lie, etc. 

A  Constantinople.  saint  Platon,  abbé  de 
l'ordre  de  Saint-Basile,  qui,  pendant  plusieurs 
aimé^,  combattit  avec  un  courage  invin- 
cible  contre  lee  hérétiques  ictmodaatee.  A 
Séville,  en  Espagne,  etc. 

5.  Dans  le  monastère  de  Médice,  en  Orient, 
saint  Nicvtas,  aMié  de  l'ordre  de  Sainl-Basilt», 
(]ni  soulfrit  beaucoup  sous  Léon  l'Arménien, 
pour  le  culte  saintes  images.  Sa  nais- 
sance au  del  se  oâèbre  le  3  avril.  A  Yan- 
nee,  en  Bcetagne,  etc. 

G.  A  Palerme,  Baint  Philarète,  confesseur, 
moine  de  l'ordre  de  Saint-Basile,  dont  la  vie 
fut  dorieuse  devant  Dieu.  A  Borne,  la  naie- 
saiice  au  del,  etc. 

6.  A  Paknne,  siint  PUlarète^  confiBBseQr, 
moine  de  r<ndra  de  Saint>Banle,  qui,  après 
avoir  sonfTert  de  nombreux  tourmenll  de  la 
part  (les  Barbares  et  supporté  courageuse- 
ment de  cruels  supplices  pour  Jésus-Christ, 
tinit  sa  vie  eu  confessant  la  vraie  foi.  A 
Atezaodrie»  saint  Edèee,  etc. 

10.  Saint  Macdre,  évfi|ne  d*Antioc]ie,  de 
l'ordre  de  Saint-BasUe,  célèbre  par  ses  ver- 
tus et  ses  miracles.  Le  prophète  Ezéchiel,  etc. 

lë.  En  Palestine ,  saint  Jean ,  moine  de 
l'ordre  de  Saiut-iksile,  disciple  de  saint  Gré- 
goire le  Déoapolite.  ARome,le  bienheoreux 
ApoUone,  ele. 

31 .  A  Antioche,  saint  Anastase  le  Sinaïte, 
évêque  de  l'orflre  de  Saint-Basile,  célèbre 
par  sa  doctrine.  A  Cautorbéry,  en  Angle- 
terre, etc. 

MAI. 

4.  A  Palerme ,  la  translation  des  reliqœe 
de  saint  Jean  Thériste,  aUié  de  Tordre  de 
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SaintpBasîle ,  dont  il  sera  lût  mention  dans 

notre  ordre  le  26  juin. 

5.  A  Bona,  en  Calabre,  s^nt  Lédo,  moine 
de  rendre  de  Saint-Basile.  A  Rome,  le  saint 
pape,  ele. 

7.  A  Damas,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Jean  Damascène,  de  Tordre  de  Saint-Basile, 
célèbre  par  sa  vertu  et  p^r  sa  science,  et  qui 
combattit  fortement  de  vive  voix  et  par  écrit 
craireLéonrbaarien,  pour  aouteoir  le  culte 
des  sflônfss  images.  Ayant  eu  la  main  droite 
conpée  par  l'ordre  de  ce  prince,  il  la  recou" 
vra  saine  et  entière,  dès  que ,  prosterné  de- 
vant une  imajre  de  la  sainte  Vierge  .  Hnn»  i! 
avait  défendu  la  gloire,  il  se  fût  recommande 
i  son  inteoweasion.  On  ftit  sa  mtoudre  le 
Jour  précédent.  A  Graeoiie,  en  Pologne,  etc. 

9.  A  Nazianze,  la  naissanct;  au  ciel  de  saint 
Grégoire.  évAqne  et  docteur  de  l'Eglise,  sur- 
nommé le  théologien  a  cause  de  la  science  pro- 
fonde qu'il  eut  des  choses  divines.  11  rétablit 
à  Ck>n8taiitinople  la  foi  catholique,  qui  y  était 
preaqneentiècflnientdétRiita  etétoolb  les  hé- 
résies naissantes  avecnotrePère  saintBaifle. 

12.  ASalamine,  en  Tîn-pre .  «aint  Epî- 
phane,  évêque  de  l'or  Ire  l*  s  ai  ut  Basile, 
éminent  par  son  érudition  immense  et  par 
wi ^wwMiVwwfliw diw  sidntes lettres. Une fiit 
pasmoinaadmirahleparlasainteiédesavie, 
par  son  zèle  poor  la  M  catholique ,  sa  libé- 
ralité envers  les  pauvres  et  par  le  don  des 
miracles.  \  Romo.  etc. 

13.  A  Couâtautioopie,  saint  Germain,  évê- 
que, de  rcvdre  de  Saint-Badle,  célèbre  par 
ses  vertus  et  par  sa  sdenee,  qui  reprit  rem* 
pereur  Léon  llsanrien  avec  une  grande 
fermeté,  parce  qu'il  faisait  publier  nn  édlt 
contre  les  saintes  images.  Sa  naissan' e  an 
ciel  est  honorée  le  jour  précédent.  A  Rome, 
la  défficace,  etc. 

14.  Bans  la  ville  Skdnt-Lanrent,  en  Cali- 
bre, saint  Gérasime,  moine  de  l'ordre  de 
Saint-Basile.  La  naîasanoe  an  ciel  de  saint 
Boniface,  etc. 

18.  A  Reggio  dans  l'Abruzze,  samt  Ar- 
sène le  Jenne^  abbé  de  l'ord^  de  Saint* 
Basile,  A  Camérino,  saint  Tenant,  «te. 

».  An  tenitoire  d'Anzerre,  saint  RonaÎDj 
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abbé  de  l'ordre  de  Saint-Basile ,  qui  servit 
saint  Roiioîl  dans  sa  grotte;  ensuite,  étant 
venu  en  France,  il  y  Mtit  un  nionastère,  et 
ayant  laissé  plusieurs  disciples  imitateurs  de 
sa  sainteté ,  il  passa  an  repos  du  Seigneur. 
A  Home,  eto. 

S5.  A.  Locri,  dans  la  Grande-Grèce ,  saint 
Jéjnîte.  moine  de  l'ordre  de  Saint-Ba8île«  A 
Salerne,  le  deces,  etc. 

30.  A  Césarée ,  eu  Gappadoce,  les  saints 
martyrs  Basile  et  fimmeUe^  son  épouse,  pa- 
rents de  notre  Père  saint  Basile  le  Graiid, 
qui,  du  temps  de  Galère  Maximien,  ayant 
é!é  bannis,  habit-Tfnit  les  solitudes  du  Pont; 
et  qui ,  après  la  persécution ,  moururent  en 
paix,  laissant  leurs  enfanls  héritiers  de 
leurs  vertus.  A  Borne,  sur  la  voie  Auré- 
Uenne,  ^* 

JOIM. 

1.  A  Trèv^,  saint  Siméon,  de  Syracuse^ 
moine  de  l'ordre  deSalnt*Basile,  qui  flit  mis 
au  nombfe  des  saints  par  le  pape  Benoît  IX. 
A  Rome,  saint  Juvence,  etc. 

12.  En  Egj'i't»»,  saint  Onuplire,  anacho- 
rète, qui,  pendant  soLxaule  ans,  mena  dans 
une  vaste  solitude  une  vie  très  -  sainte  et 
entra  dans  te  dél  tout  éclatant  de  mérites  et 
do  vertus.  L'histoire  de  ses  actions  glorieuses 
a  été  écrite  par  ïêtibé  Paphnuce.  A  Sala- 
manque,  etc. 

13.  La  vigile  de  notre  Père  saint  Basile  le 
G^d ,  évèqœ  et  docteur  de  l'Eglise.  A 
Padoue,  saint  Antoine,  le  Portugais^  etc. 

14.  A  Césarée,  en  Gappadoce,  l'ordination 
de  notre  Père  saint  Basile ,  évêqnc  ,  qui , 
rempli  de  science,  de  sagesse  et  de  toutes 
sortes  de  vertus,  brilla  merveilleusement 
SOUS  r«Dpeveur  Yàlens,  et  défimdit  Tfiglise 
avec  une  constance  admirable  contre  les 
Ariens  et  les  Macédoniens. 

21 .  L'octave  de  notre  Père  saint  Basile  le 
Grand.  A  Rome,  saint  Louis,  etc. 

25.  A  Scyle,  en  Calabre,  saint  Jean ,  sur- 
nommé Thérîsle,  abbé  de  Tordre  de  Saint- 
Banle,  fàmeuz  par  sa  sainteté»  par  son 
oiMrfîaioe  delà  vie  nunasliqne  Àle  don  des 
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miracle?.  Sa  mémoire  se  fUt  le  jour  précé- 
dent. A  Berée,  la  naissance  an  cid  de  s«nt 
Sosipatre,  etc. 

28.  Saint  Georges  Simniote,  moine  de  Tor- 
dre de  SaintpBasile,  qui,  ayant  repris  l'impie 
empereur  Léon  de  ce  qu'il  Ivrisait  les  imsges 
et  brûlait  les  reliques  des  saints,  eut,  par  son 
ordre,  les  mains  coupées  et  la  tête  brûlée,  et 
alla  au  ciel  avec  la  palme  du  martyre.  Sa 
mémoire  se  (ait  le  %i  août.  A  Rome,  etc. 

JUILLET. 

\.  A  Mitylène,  saint  André,  évêque  de 
Crète ,  de  Tordre  de  Saint-Basile.  Les  Pro- 
phètes, etc. 

7.  A  Emèse»  saint  Siméon,  moine  de  l'or- 
dre de  Saint-Badle,  surnommé  Sains,  qui 
contrefit  Tinsenaé  pour  Tamour  de  Jésus- 
Christ,  mais  dont  Dieu  fit  connaître  la  pro- 
londe  sagesse  par  d'éclatants  miracles.  Sa 
fête  âe  célèbre  le  1''  juillet.  A  Borne,  les 
saints  martyrs,  etc. 

15.  A  PsIsruM,  linvention  du  corps  de 
sainte  Rosalie,  vierge  de  Tordre  de  Saint- 
fl:i?i1e,  principale  titulaire  de  cette  ville  où 
elle  est  née;  dont  le  culte  public  fut  autorisé 
quand  son  corps  sacré  fut  farouvé  sur  le  mont 
Pérégrin.  Dieu  illustra  le  Jour  de  l'invention 
de  sa  servante  par  de  nombreux  miracles. 

A  Tliess<iloniqtie,  saint  Joseph,  é vAque  de 
Tordre  de  Saint-Basile,  qui  eut  à  subir  plu- 
sieurs vexations  sous  l'empereur  Théophile 
pour  le  aille  des  stdntee  Images.  A  Bam- 
herg,  etc. 

1 9.  En  Gappadoce,  sûnte  Macrine,  vierge, 

abbesse^  sœur  de  nos  saints  Pères  Basile  le 
Vivimd  et  (Jrégoire  de  Nysse,  dont  il  se  trouve 
un  très-bel  éloge  dans  le  même  Grégoire. 
Saint  Vincent,  etc. 

31.  An  mont  Scétim,  en  EgypISi  saint 
Arsène,  de  Tordre  de  Saint-Rasile,  diacre  de 
TEglise  romaine  qui,  du  temps  de  Tempe- 
reur  Théodose ,  s'étant  retiré  dans  la  soli- 
tude, parvint  a  la  perfection  de  toutes  les 
vertus,  et  eut  toviJonfs  tes  yeux  mouillés  de 
larmes  jusqu'à  ce  qu'il  rendit  son  Ime  h 
Dieu. 
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En  Syrie,  saint  Jean,  moine  de  Tordre  de 
Sûnt-Basile,  collègue  de  saint  Siméon  Salua. 
A  Rome,  saïnto  Pnzède,  «te. 

36.  L'odaYe  de  sainte  Maeiiiie^  vierge. 
Le  trépas,  etc. 

28.  A  Rome,  saint  Innoc^^nl,  pape  et  con- 
fesseur, de  l'ordre  de  Suini -Basile,  célèbr*^ 
par  son  érudition  et  sa  sainteté.  A  Rome,  la 
paanonj  etc. 

31.  A  Tàariano  «eo  Oààbm,  mot  FantîD» 
abbé  de  rçrdre  de  Saint-Barile.  A  Rome,  la 
nalMMira  an  ckd,  etc. 

AOUT. 

5.  Sainto  Nonne,  mère  de  notre  Père, 
saint  Grégoire  de  Nazianze,  de  l'ordre  de 
Saint-BiBile.  A  Rome,  sur  le  mont  Esque- 
lin,  etc. 

6.  Sur  le  mont  Thabor,  la  Transfiguration 
de  Notn^gneor  Jésoe-Chrbt. 

Le  même  jov,  à  Castel-Léon ,  en  Sicile , 
saint  Chrêmes,  abbé  de  l'ordre  de  Sûnl- 
Basile.  A  Rnme,  sur  la  voie  Appienne. 

n.  Saillie  Philomène,  vierge  et  martyre. 
A  Home,  entre  les  deux  Lauriers,  etc. 

17.  AConitantinople,  mint  Maxime,  mdne 
de  rordfe  de  saint  Basile,  oélèbie  par  sa  doc- 
trine et  son  zèle  pour  la  vérité  de  la  foi 
oatholicpie,  qui,  pour  avoir  combattu  cou- 
rageusement les  Monothélites,  ayant  eu, 
par  l'ordre  impie  do  r«nperaiur  Conrtanoe, 
les  mains  et  la  langue  coupées,  îxA  relégué 
en  Ghenonèse,  où  il  ren^t  Tesprit.  Au 
même  temps,  les  deux  Anasfase,  ses  disci- 
ple? p!n«if^iîrs  autres,  qui  tous  étaient 
moines  de  1  ordre  de  Saint-Basile  et  souf- 
frirent l'eadl  et  divers  tourments. 

A  Enne,  en  Sicile^  saint  HéUe,  moine  de 
l'oidre  de  SainirBasile.  A  Cartilage,  en  AIH- 
que,  etc, 

t9.  Près  de  Messiop.  '^mni  Barthélémy, 
abbé  de  l'ordre  de  Samt  Ho^silc,  fondateur  du 
grand  monastère  du  Sainl'Saiiveur ,  célèbre 
par  son  admimUe  pénitence  et  sa  sainteté. 

A  Rome,  saint  Jules,  etc. 

2t.  Dan«  Til"  'l'Eirine,  sainte  Alhanasîe, 
veuve  de  Tordie  de  SaintrBasile,  religieuse 


célèbre  par  sa  fidélité  à  ses  devoirs  et  le  don 
des  miracles.  A  Annecy,  en  Savoie,  etc 

13.  A  ffiénd,  en  Gilabre,  saint  AMat, 
moine  de  Tordre  de  Saint*Basile.  A  Todi, 
saint  Philippe,  etc. 

2r>.  A  Naples,  en  Campante,  sainte  Pa-  - 
triée,  vierge  de  l'ordre  de  Saint -Basile, 
célèbre  par  ses  miracles,  dont  le  sang  ren- 
fermé  dans  une  fiole  en  verre,  est  encore 
jwfn'à  ce  jour,  tout  ebtnd.  Sa  mémoire  sa 
fait  le  jour  précédent  A  Rome,  efe. 

.  SEPTEMBRE. 

3.  Saint  Siméon  StylitA  le  Jenne,  de 
l'ordre  de  Seint-Baâle,  homme  dhim  gnnde 
abstinence  et  d'une  grande  patience.  A 

Rome,  sainte  Sérapie,  etc. 

4.  A  Palerme,  la  naissance  au  ciel  de 
sainte  Rosalie,  vierge,  palermitaine ,  de 
l'ordre  de  Saint*Basile,  issne  dn  sang  royal 
de  Charlemagns^  qui,  fuyant,  pour  l'anMur 
de  Jésos-Christ,  la  prindpauté  de  son  père 
et  la  cour,  se  retira  sur  des  montagnes  et 
dans  des  cavernes,  pour  y  mener  une  vie 
solitaire  et  toute  céleste,  sur  le  mont  Né- 
bo,  ete. 

6.  A  Tbessalonique,  saint  Pantin,  de 

l'ordre  de  Saint-Basile,  qui ,  après  avoir 
beaucoup  souffert  des  Sarrasins,  et  avoir  été 
chasse  du  monastère  ou  il  avait  vécu  dans 
une  abstinence  admirable,  conduisit  un 
grand  nombre  d*èmes  dans  la  voie  dn  saint, 
et  mourut  enfln  dans  une  heureose  vidl- 
lesse.  Sa  mémoire  se  fidt  lo  30  septembre. 
Saint  Zacharie,  etc. 

10.  A  Rome^  le  bienheureux  Hilaire,  pape 
et  confesseur,  de  l'ordre  de  Saint>Bainle.  A 
Tolentino,  etc. 

11.  A  Alexandrie,  sainte  Théodora,  qui, 
ayant  péché  inconsidérément,  en  conçnt  un 
si  vif  repentir,  qu'elle  prit  ia  rèî^l^  de  saint 
Basile  et  l'habit  religieux;  et,  sa  as  être  con- 
niM  de  penonne»  eOe  psnévéra  jusque  la 
mort  dans  les  eiereices  de  Tabatioence  et  de 
la  patience.  A  Rome,  sur  la  voie  Sala- 
ria, etc. 

IS.  A  fiove  en  Cahibre,  saint  HéUe,  abbé. 
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de  l'ordre  de  SaintpRasite,  fondateur  dn  mo- 
nastère de  Mélicacea.  A  Alexandrie,  etc. 

^9  A  Mt^ssinf»,  saints  Nicandr*»,  abM, 
Grégoire,  l'ierre,  Demétricia  et  Elisabeth, 
vierge,  de  l'ordre  de  Saiut-Basile.  A  Pouz- 
Mleeen  Campante,  etc. 

9L  A  Rome,  saint  Serge,  pape  et  conlles- 
seur,  de  l'ordre  de  Saint-Basile  :  sa  naissance 
an  ciel  se  fait  le  9  septembre.  De  môme  à 
Rome,  etc. 

Sur  le  territoire  de  Tusculum,  saint 
Kùt  ablié,  de  l'ordre  do  Samt-Raaile,  fond»* 
tetir  du  monastère  de  Grotta-Ferrata,  homme 
d'une  grande  sainteté.  A  Nicomédie,  etc. 

29.  Au  mont  Gargan,  la  vénérable  mé- 
moire du  bienheureux  Michel,  archange,  à 
rooeaiioii  de  l^Eglise  qui  y  fut  consacrée 
mm  son  nom,  église,  il  est  vrai,  qui  Ait 
construite  pauvrement,  mais  qui  fut  remplie 
d'une  vertu  toute  céleste.  Cette  fête  fut  célé- 
brée dans  tout  notre  ordre,  sous  un  rit  plus 
élevé  et  avec  octave,  en  vertu  d'un  décret 
de  k  sacrée  congrégation  des  Rites,  quand 
ce  glorieux  cher  eut  été  choisi  pour  son  il* 
Inrtre  patron  et  principal  titulaire. 

OCT0BR£. 

3.  A  Cooalantinople,  saint  Théophile, 
moine,  de  Tordre  de  Saint'Rarile,  qui,  après 

avoir  été  trës-cruellement  maltraité  pour 
la  défense  des  saintes  imnges ,  par  Léon 
risaurien,  fut  envoyé  eu  exil  où  il  ésnigra 
vers  le  Seigneur.  La  fête  des  saints 
anges,  ete. 

S.  A  Home,  sainte  Galle,  veuve,  fille  du 
consul  Symmaque,  (pii,  après  la  mort  de 
son  mari,  s'étaot  retirée  auprès  de  l'église 
Saint- Pierre,  passa  plusieurs  aimées  dans 
Teierdoe  continuel  de  la  prière^  de  Faor 
mtae,  du  Jeûne,  et  de  tontes  sortes  de  sûntes 
œuvr^.  Sa  bienheureuse  mort  a  été  racon- 
tée p^ir  le  pape  saint  Grégoire.  A  Messine 
en  Sicile,  etc. 

ti.  L'octave  de  saint  Michel,  archange. 

fin  PaksOne,  saint  Quiriace,  anachorète, 
de  liordre  de  SaIntrRasite.  En  Galafare,  saint 
Rnmo,  ele* 


g.  A  Jérusalem,  sainte  Pélagie,  surnom- 
mée la  Pénitente,  de  Tordre  de  S^t-Rasile. 

Sainte  Brigitte,  etc. 

A  Auliooht' .  sainte  Publie,  abbesse .  de 
Tordre  de  Saint-Basile,  qui,  pour  avoir 
dianté  avec  ses  religi«ttea  ces  venets  de 
David  :  c  Les  idoles  des  nations  ne  sont  que 
de  l'or  et  de  l'argent  ;  et  que  ceux  qui  les 
font  leur  deviennent  semblables,  »  pendant 
que  Julien  l'Apostat  passait,  fut  soufnetéd 
par  l'ordre  de  cet  empereur,  et  durement 
goonnaudée.  A  Paris,  la  naissance  an 
ciel ,  etc. 

43.  A  Armentain  en  Lucanie,  saint  Luc, 
abbé,  de  l'ordre  de  Saint-Basile,  fondateur 
du  monastère  du  mont  Carbon,  illustre  par 
la  sainteté  de  sa  vie  et  la  gloire  de  ses  ver- 
tus, protecteur  et  patron  spécial  de  la  mémo 
ville.  En  Angleterre,  etc. 

17.  A  Constantinople ,  saint  \ndré  de 
Crète,  moine,  de  l'ordre  de  Saint-bitsile,  qui, 
ayant  été  souvent  battu  de  verges,  pour  le 
culte  des  saintes  images,  sons  Constantin 
Gopronyme,  ent  enfin  un  pied  ooopé  et  fen« 
dit  l'esprit.  La  féte  de  sainte  Hed^ge,  ete. 

19.  En  Ethiopie,  saint  Rlesbaan,  roi,  qui, 
après  avoir  dompté  le^  euiiemis  de  Jésus- 
Christ,  envoya  son  diadème  royal  à  Jérusa- 
lem, du  temps  de  l'empereur  Justin,  et 
ayant  embrassé  la  vie  monastique,  de  Tofdre 
de  Saint-Basile,  selon  le  vœu  qu'il  en  avait 
fait,  alla  enfin  jotiir  de  la  vue  de  Dieu.  A 
Arena  en  Espagne,  etc. 

â3.  A  Constantinople,  saint  Ignace, 
évéque,  de  l'ordre  de  SainlrRasIle,  qui, 
ayant  repris  le  César  Bardas  de  ce  qtt*il  avdt 
répudié  sa  femme,  éprouva  de  la  part  de  ce 
prince  tontes  sortes  de  mauvais  traitements, 
et  fut  envoyé  en  exil;  mais,  ayant  été  réta- 
bli sur  son  sKge  par  le  p^  Nicolas  V,  il 
mourut  en  pus.  An  territoire  d*Oi- 
suna,  etc. 

24.  A  Constantinople,  saint  Procle , 
évêque,  de  l'ordre  de  Saint -Baàle.  A 
Veiiouse,  dans  la  Pouille,  etc. 

30.  A  Naples,  saint  GaudÎMe,  évèqna 
d'Afrique,  de  Tordre  de  SaintrBasile,  qui, 
étant  venneo  Campanie,  à  canae  de  la  par» 
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eécution  des  Vandales,  finit  saintement  ses 
jours  dam  uii  ttunait&re  de  celle  vâle.  Sa 
mémoireM  fait  le  S8  oeUdm».  En  Aflnqoe,  ele. 
31.  A  ConstanliiM^il^  lei  saintes  vierges 

Eustolie,  matrone  romaine,  et  Sopatre,  fllle 
de  Tempereur  Maurice,  de  l'ordre  de  Sainte 
Basile.  A  Rome,  etc. 

NOVEMBRE. 

i  Kn  nui)  y  nie,  saint  Joannice,  abbc';,  de 
roniru  de  Saint-Basile.  A  Milan,  saint 
Charles,  etc. 

5.  A  Constai^nople)  saint  Nil  le  Vieux, 
aUié,  de  l'oxdie  de  Saint-Badie,  qid,  de  pié> 
fet  de  cette  ville,  se  fit  moine,  et  brilla,  sous 
Théodose  le  Jeune,  par  sa  doctrine  et  sa 
sainteté.  Saint  Zachai'ie,  etc. 

i  1 .  Au  monastère  de  Grotta-Ferrata,  sur 
le  tenitoira  de  Tnaenhun»  saint  Barthélémy, 
éUbé,  de  Voidre  de  Sidnt>Basile,  compagnon 
du  bienlMureiixNil,  dont  il  écrivit  loi-mtoie 
la  vie. 

Dans  la  province  de  Sammum,  le  bieu- 
heurenx  Meone,  solit^re,  de  l'ordre  de 
Saint-Basile,  dont  le  pape  Grégoire  laconto 
les  vertus  et  les  miradee*  k  Tonssy  etc. 

12.  A  Vitcp-îk  en  Pologne,  le  martyre  du 
bienheureux  Joaaphat,  de  l'ordre  dp  Saint- 
Basile,  archevêque  de  Pologne,  qui  lut  mas- 
uaé  par  hi  sèhimatiques,  en  haine  de  la 
fbi  eattioliqae.  La  naliwsnee  an  ciel  de  sdnt 
Martin,  etc. 

13.  La  fête  de  tous  les  «aints  moines  de 
l'ordre  de  noire  Père  Basile  le  Grand,  insti- 
tuée pur  le  pape  Beuoit  X.  Saint  Didace, 
eonlBasenr)  etc. 

I(.  La  comoiéniotaiion  de  tous  les  sainte 
défunts  de  notre  ordre. 

A  Tours  en  France,  le  bienheureux  Mar- 
tin, évèquc  et  confesseur,  dont  la  vie  a  été  si 
*  muraculeuse,  qu'il  mérita  de  ressusciter  trois 
morts.  Sa  naissance  an  rîel  se  eéléhre  le 
11  novembre.  A  Héraclée,  etc. 

19.  A  Constantinople,  saint  Tliéodore  Stu- 
dite,  de  l'ordre  do  Saint-Basile,  qui,  par  j^e^ 
combats,  soutmt  fortement  la  foi  catholique 
contre  les  Iconoclastes,  et  zendit  son  nom 


célèbre  pai-  toute  l'Ëglise.  Sa  fête  se  fait  le 
f  t  novembre  à  Marpurg,  en  Ataiagne,  etc. 
as.  A  Iconinm  en  Lycaonie»  eeint  Aaphi- 

loque,  évèque,  compagnon  de  nos  saints 
pères  Basile  et  Grégoire  de  Naziante  dans  le 
désert,  et  leur  collègue  daus  î'épiscopat. 
Après  avoir  soutenu  beaucoup  de  combats 
pour  la  fol  catholique,  il  se  reposa  en  paix, 
éclatant  de  sainteté  et  de  doctrine^  la  naS»- 
sanoeandel,  etc. 

27.  A  Constantinople,  saint  (rrétroire,  le 
Décapolite,  de  Tordre  de  Saint-Uasile,  qui 
souffrit  beaucoup  pour  le  culte  des  saintes 
images.  Sa  mémoire  se  fdt  le  90  novembre. 
A  Andoche,  etc. 

28.  A  Constantinople,  les  saints  martyrs 
Etienne  1»^  Teune,  Rnsil*»,  Pierre,  André,  et 
trois  cent  so»xaute-neuf  religieux,  do  l'ordre 
de  Saint-Basile,  leurs  compagnons,  qui,  sous 
Constantin  Copronyme,  furent  cmeUenent 
tonnnentfia  par  divers  supplices  pour  le  eolte 
des  saintes  images,  et  confirmèrent,  par 
rt'fTnsion  de  leur  sang,  la  vérité  catholique. 

A  lioiue,  etc. 

29.  A  Agrigente,  saint  Grégoire,  évèque. 
de  l'ordre  de  Sdnt-Basile»  dont  la  naissance 
au  ciel  se  célèbre  le  23  novembre.  A  Rome, 
sur  la  voie  Salaria,  de. 

DÉCEMBRE. 

I,  A  Rome,  le  Menhenrenx  Grfigoire  111, 
pape,  de  l'ordre  de  Saint-Basile,  qui,  illnstn 

par  sa  sainteté  et  ses  mérites,  émigra  au 
ciel  le  '2K  novembre.  Le  prophète  Na- 
hum,  etc. 

S.  A  Hntalasqae  en  Cappadoce,  aaint 
Sabbas,  abbé,  de  Tordre  de  Saint-Basila, 

qui  donna  dans  la  Palestine  d'admirables 
exemples  de  sainteté,  et  qui  défendit  vtgo'i- 
reusement  la  foi  catholique  contre  ceux  qrii 
combattaient  le  concile  de  Calcédoine. 

9.  A  Neiianie,  sainte  Gorgooie,  venve, 
de  l'ordre  de  Saint-Basile,  sœur  du  bienheu- 
reux rrrégrjire  le  théologien,  dnnt  il  écrivit 
lui-même  les  vertus  et  les  miracles.  A  To- 
lède en  Espagne,  etc. 

II.  A  Constantinople,  saint  Daniel  Stylite, 
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de  Tordre  de  Saint-Basile.  A  Rome,  saint 
Dama»,  etc. 

14.  A  Naptos  en  Campante,  saint  Agnel^ 
abbé,  de  l'onbe  da  SainUBaaile,  eâèbie 
pour  ses  miracles,  et  que  Von  a  va  souvent, 
la  croix  à  îa  maîn.  déli\Ter  cette  ville  assié- 
gée par  ses  eunemis.  A  Alexandrie,  etc. 

19.  Sainte  Mélaoie  la  Jeune,  qui,  ayant 
abandoiuié  avee  Floien^  son  mari,  le  s^our 
de  RooM,  8*ea  alla  à  lérnsalem»  où,  apsèa 
avoir  vécu  dans  les  observances  de  la  vie 
religieuse  de  l'ordre  de  Saint-Basile,  Mé- 
lanie.  nvec  des  femmes  consacrées  à  Dien, 
Finien,  dans  un  monastère  d  hommes,  tirent 
tons  dans  m»  mort  sainte.  A  Aleiandrie  en 
Egypte),  aie. 

Î9.  A  Constantinoplc,  saint  Bforcel^  abbé, 
de  l'ordre  de  SaiQt>ihi8iie.  A  Cantorbèry  en 
Anglet4irTe. 


I£Ç0N8  PROPRES 
pooa  LA  riv  ttv  cafitole. 

Dans  la  ftte  de  notre  Pére  saint  Batilt. 

Je  répandrai  ma  doctrine  comme  une  pro- 
phétie, et  je  la  laisserai  à  ceux  qui  cherchent 
la  sagesse,  et  je  ne  cesserai  pas  pour  leurs 
descendants  jusqu'à  l'Âge  des  saints;  voyez, 
pane  que  je  n'ai  pas  travaillé  pourmoi  seul, 
mais  pow  tons  ceux  qui  reoberchent  la  vé- 
rité. Pour  vous,  Seigneur,  ayez  pitié  de  noOB. 

^,  Grâces  soient  rendues  à  Dieu. 

Dam  la  fête  de  tota  la  tatnk  «otaw 
de  noir*  onirt. 

Leurs  fUs,  à  cause  d'eux,  raalent  Jusqu'à 

l'éteriiilé;  leur  race  et  leur  gloire  ne  seront 
pas  abandonnées.  Pour  vous.  Seigneur. 
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Agatbon,  papr,  17  fi^rricr. 

Agnel,  abbé,  14  décembre. 

Anphiloqne,  évoque,  28  nOfUlbn. 

XamUâse  te  Persan,  martyr,  Il  jiafiar. 

Anastase  le  Sinuïte,  îl  «vril. 

André,  érèque  de  Crète,  moiae,  mortp,  17  octobre. 

AatoiiM,  éf èq»,  10  févritr. 

Antoine,  moint',  23  août. 

Anèae  le  jeune,  abbé,  18  mai. 

jUaèae,  diacre,  91  juillet. 

AtlMUMI»,  Youve,  SI  août. 

Amnee,  abbé,  14  féfmr. 

BÊtQMmft  afebé  de  MeMfaw,  Il  taèt. 

Barthélémy,  abbé  de  Grottaferrata,  11  novembre. 
Baiiie  le  Grdnd,  éTè4{u«,  caniiBMMir,  doctenr,  l**  jm- 

iner  et  1(  juin. 
iMile  et  Pneopej  moÎDflf ,  18  Hraier. 
Bwk  «t  EonélM,  pèn  «t  nkn  de  8.  BHik,  »  mi. 

dntaMf,  Mi,  t  MÙL 

Conon,  moine,  98  mai. 

Connilde,  moine,  et  ses  comparons,  21  féviier. 
Cyrille,  évéï^ae  d'Alexandrie,  S8  janvier. 
Gjiilla»  évijoe  de  UiWÊÙm,  1S  mm, 
et  MéOiedeydflqiiae,  1»  unis. 

Dioiil  le  StjUte,  11  décenbce. 

Mfiurti  <leai  lei)  de  l'eidi*,  14  w»i«Bfare. 

Elesbaan,  roi,  19  octobre. 
l^hreB,  diacre,  10  féfrier. 
^Kpliaiiey  évéque,  12  mai. 

Etienne  le  jeune,  Basile,  Pierre,  André,  moinei,  et 

lenn  compagnons,  martjrs,  98  noTembra. 
Ei^hcane,  fîeife,  11  net** 
BopHrosine,  tierpe,  IC  février. 
Entodie,  moine,  3  murs. 
EMielie,  nelrane,  et  Sopatre,  Tierpa^  tl  eeidne. 
EalliiBa,  lUié,  10  jamier. 

Fantin,  abiié,  81  juillet. 
FhnAÎB,  nMÎDef  t  eafteidiK. 
FkiiaB,  éf  êfiWt  11  fémer. 

Gabriel»  eidnage,  M  «un. 
Gaie,  «avie,  1  ectebie. 


Gaiidiûse,  ^îfque,  30  octobre. 
Georges  le  Simniote,  moinO|  martfr,  IS  join. 
Gérarine,  abbé,  5  men. 
Gérasime,  moine,  14  mai. 
Germain,  évéque*,  13  mai. 
Colonie,  veuTe,  9  décembre. 
GtlfBtN,  dièqiM  de  Mpae,  0  naïa. 
Grégoire,  pape,  confesseur  et  doctmir,  19  man. 
Grégoire  de  MatianM,  évé^j  conleaieiir,  docteor, 
9  mai. 

Gravite  iMeepefite,  17  nefemliiK. 

Grégoire,  rvfqnc  d'Agripcntp,  29  noTrmbre. 
Grégoize  iU,  pape,  confesseur,  1*'  décembre. 

Hélle,  moine,  17  août. 

Uélie,  abbé,  19  septembre. 

Hilaire,  pape  et  confesseur,  10  septéinbn. 

Ipoifp,  étéque,  28  octobve. 
lofant,  moine,  14  mars, 
bnoccot,  pape,  confesteur,  l  s  joilM, 
laideiie,  mine,  4  ftfiier. 

Jean  Caljbite,  1&  janvier. 

Jean  Cbryaeatoiiie ,  iféfne,  eeriéneur  et  dectoar» 

27  janvier. 
Jt$n  l'Aumonier,  15  février. 
Jean  Climaque,  abbé,  30  mars. 
Jeea,  moine,  18  avril. 
Jean  Thériittr,  abbé,  4  mai  et  11  jnÎH. 
Jean  Damascène,  7  mai. 
Jéjune,  moine,  2S  meî. 
Joannice,  abbé,  4  iiovcmhrp. 
Josaphat,  étfqiie,  martyr,  12  novembre. 
Joseph,  liymnographe,  8  avril, 
leaeph,  érêque,  Il  juillet. 

Laurent,  moine,  10  février. 
Léon,  moine,  5  mai. 
Làenluc,  abbé,  l*'  mars. 
Luc,  abbé  de  Messine.  97  férrier. 
Lac,  alibé  d'Annento,  19  octobre. 

Mecaife,  eoBbaaear,  i*'  avril. 

Maraire,  é?Aquc,  10  avril, 

Macnne,  aïeule  de  saint  Basile,  14  janvier. 

Maerine,  Yieffa,  f  1  jailIeL 
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Muni,  abbé,  19  déconk», 
Uarie  BjgyptienM,  t  «vril. 

Martin,  é*ê<|oe,  fonfe'«»«nr,  1*  novembre. 
Uaiime  et  ses  compagnons,  moines,  nurtjrs,  17  août. 
Métuie  k  JtmUf  19  décamlire. 
Mélèce,  ctéque,  li  février. 
Menae,  solitaire,  11  novembre, 
Midiel,  arclMiige,  19  «eptembft. 
Moihh,  in  aamàm  î»  qiinuito>éeiB ,  aMtf^, 
li  janvier. 

Moine*,  au  nombra  d«  trente-huit ,  jzurtjrsj  4  jaa- 
UÙB0È,  an  aMAn  4e  qnMiato-tnii,  flMrtfn, 

Nicépliore,  évêquf,  IS  mm. 
Micétas,  abbé,  6  avril. 
Nicodème,  abbé,  SO  man. 

Vktm,  noine ,  et  ms  cin|MgiMHi«  «Milfi»,  tt  mm 

Nil  le  Jeune,  abbé,  26  septembre. 

Nil  l'Ancien^  abbé,  S  novuuibre. 

Monne,  mèra  dé  8.  Grégoire  de  Nedawe,  i  «oAt. 

Onpine,  aMeiMrèle,  11  join. 

Peiiicie,  mrge,  M  aeAt. 

Paul,  veuTe,  16  janvier. 
Pélagie  la  Pénitenlc,  8  octobre. 
Pbilarète,  confesseur,  fi  avril. 
PUluèle,  neiae,  martir,  •  mil. 
IlileBèM,  vieil»  et  mirijie,  U  aeAt. 
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Kene,  <«équ  de  SAMBle,  •  flfiier. 

Platon,  abbé,  4  avril, 
Procle,  évêtpie,  14  octobre. 
Publie,  aU)etM,  9  octobre, 

Qoifiefiie  l'Antehetèle,  teeteh*. 

lemaiii,  abbé,  u  nai. 

RoNlîe,  vierge,  IS  jnatet  et  4  leptenbn. 

Sabbas,  abbé,  9  décembre. 

Seiali  (tem  Im)  de  TotdiM,  It  nevembfe. 

Serge,  pape,  SS  septembre. 

Silvestre  de  Trojne,  1  janvier  et  9  février, 

Siméon  de  SyracuM,  moine,  i"  juin. 

Simée»  StSm,  nouM,  7  jaàlet, 

Siméon  Stjlitc  l'Annen,  moine,  Il  février. 

Biffléoa  Sl^te  le  Jeune,  l  Mptembn. 

Tuaiie,  éviqne,  l(  Mrrier. 

Thi^ortistr,  abbë,  ♦  janvirr. 

Tbéodora  d'Alexandrie  la  Pénitente,  11  septembre. 

TUedow  et  HiéopUaac,  confeMeon,  to  janvier. 

Théodore  le  Studite,  19  novembre. 

Tbéodote  le  Cénobiarque,  13  fitiier* 

Tbéopbane,  moine,  1 0  man. 

Tliéephne,  Boiae,  t  edebt. 

Vilai,  abbé,  8  awte. 

Xedtatîe,  pape,  eonfeMett,  ftf  «an. 
ZeaiiBB,  pepe,  eanfawew,  19  jaovier. 
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CHANOINES  RÉGULIERS  ET  DES  RELIGIEUSES  OU  GHANOINESSSS 

DU  MÈNE  ORDAS 


L'ordre  des  Chanoines  réguliers  ,  qui , 
dans  les  premiers  siècles  de  l'Eglise,  avaient 
le  uom  de  clercs,  et  qui,  selon  les  paroles  de 
saint  Pie  Y,  dans  sa  bulle  :  Cwn  tx  oréfmm^ 
da  U  d0B  catendes  de  Janvier  1570,  tM" 
mA  leur  origine  dje$  apùtm,  et  ptrent  de 
nouveau  engmdrés  au  monde  par  hi  roie 
d'une  réforrnafiùti  due  à  saint  AutjUsù'n 
iewr  restaurateuft  est  répandu  dans  tuut 
rmUiren:  fl  est  eDiiéU  d*im  nombre  pres- 
que iuDni  de  sainte.  Cet  oïdte,  dirâé  en 
nombreuBes  congrégations  des  deux  aexM, 
dont  on  (x>mpte  plus  de  trente-trois  ne  rele- 
vant que  de  leur  supérieur  particulier,  ft 
qui  suivent  presque  loutes  le  rit  latin,  récite 
les  offlises  pailicalien  de  ses  sainte  d'^rès 
ton  indntt  apostoliqiie.  Ces  offloes  forent  d'a> 
bord  concédés  par  le  même  saint  Pie  Y,  après 
la  correction  du  Bréviaire  romain  en  1568, 
daiib  bon  motu  proprio  :  Quoique  l'Eglise 
épouse  de  Dieu,  du  i8  décembre  1570^  à  la 
congrégation  de  Latran,  appelée  ainsi  de  son 
anliqpi  i^our  auprès  de  b  trèS'Saînte  basi- 
lique romûne  de  Latran  ;  avec  permission  de 
les  employer  à  part  et  en  debors  du  Hréviaire 
romain,  et  de  les  imprimer  dans  quelque  en- 
droit que  ce  fût.  Dans  la  suite  des  temps  le 
mêmeprlvilégeqnia'vaitétéaoMndéàd'aatnB 
œngrégations,  surtout  celle  dn  Rhin  sons  le 
titre  du  Saint-Sauveur,  mais  seulement  pour 
quelques  saints  de  l'orrî  re ,  comme  il  résuite 
*  du  décret  de  la  sacrée  congrégation  des 
Sites,  dn  déeemlwe  im,  fût  ensuite 
dans  tin  déeret  postéffieor  en  date  da  9  aioék 
1681 ,  étendu  en  faveur  de  la  congrégation 
du  Rhin,  pour  tous  les  saints,  à  l'instar  des 
ctumoineii  de  Latcan*  En  outre,  par  un  dé- 


cret de  la  même  sacrée  congrégation  de^ 
Rites,  du  16  décembre  1670,  la  permission 
de  réciter  les  offices  des  saints  de  la  basi- 
lique romaine  de  Latran,  fut  accordée  aux 
ChanoineB  ïégnliersde  iatnn  :  et  ee  privi- 
lège ftat  étendu  ausù  «PJC  religieuses  de  la 
même  conrrrépration ,  en  vertu  du  décret  du 
^  février  1G80.  Mais  comme  sous  les  auspi- 
ces du  pape  Pie  YII,  de  glorieuse  mémoire, 
des  deuc  congrégations  dn  Rliin  et  de  La- 
tran,  on  n*ai  forma  pins  qa*vne  seule  iq^e- 
lée  du  Très-Saint-Sauveur  de  Latran  /  le  dé- 
ci  t  L  it  réunion  établissant  que  l'on  formerait 
u!i  seul  calendrier  avec  ceuxdes  deux  ordres, 
il  lut  dressé  selon  les  règles;  et  la  sacrée  coo- 
grégation  des  Rites  Tappranva  par  son  dè- 
eietdu  18  novembie  4833,  qui  Ofdonne  à 
tous  les  membres  de  diaqoe  eongiégatinn 
de  s'en  servir  désormai'*. 

Mais  il  faut  i-i_'uiar<jiier  (jiie  *iiiel(ji)es  con- 
gregalions  des  ciiauumes  it;guiiers  Ue  saint 
Augustin  ne  lédtent  pas  tons  les  effless  de 
ces  sainte;  nçn  plus  que  les  antrea  oHleeB 
concédés  seulement  aux  chanoines  et  aux 
religieiî'îps  de  Latran;  et  elles  ne  les  font 
pas  toutes  lu  même  jour,  à  cause  des  diffé- 
rences de  cla^>aes  et  de  rites,  ou  pour  d'au- 
tres moti&  (quoique  tous  les  dianoinea, 
pourvu  qu'ils  soient  Gianoines  réguliers  de 
saint  Augustin ,  aient  la  permission  de  réci- 
ter les  oCQces  de  l'ordre,  d'après  la  décla- 
ration de  la  sacrée  congiégation  des  Rites 
dans  la  eonsuttation  d'Augsbourg,  province 
de  Hayence,  du  11  septembre  1860.)  li  ré- 
sulte que  chaque  congrégation  a,  en  outra, 
quelques  offices  particuliers,  et  conséquem- 
meut  n'est  pas  tOHjours ,  pour  la  récitation 
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desHenres,  avec  les  autres.  Pour  les  cha- 
noines réguliers  Prémoolrés  et  les  religieuses 
do  même  oidre,  dont  le  fimdofteur  eel  NAot 
Nddwrt^  qiû  recul  miracDleusement  leur 

règle  de  saint  Augustin  dans  une  vision,  ils 
ne  célèbrent  pas  d'autres  offices  que  celui  (h 
chaque  fête  de  saint  Augustin,  savoir  sa 
naissance  et  sa  translation  avec  octave^  ainsi 
qne  aa  oouTeniOD,  et  lefitedeaaiiile  Mo- 
nique, outra  les  olBees  qtécianx  de  l'ordre 
des  Pré  m  on  très. 

Cependant,  comme  dans  la  lecture  du 
Martyrologe  romain,  il  faut  annoncer  en 
pranier  lieu  les  fêtes  dont  on  Hait  l'offlce  le 
four  suiveoty  et  que  Croire  ZIU  en  Yb^ 
prouvant  per  von  bref  EmendatOf  du  14 
janvier  1381,  a  ordonné  entre  autres  choses, 
pour  les  églises,  monastères  ^  couvents  ou 
ordres  particuliers,  d'inscrire  séparément  les 
aiinls  propres:  on  ne  marque  danece  mar- 
tyrologe que  les  noms  et  les  éloges  des  saints 
etdes  saintes  de  l'ordre  des  Chanoines  régu- 
liers, desquels  on  fait  l'office  ou  la  mémoire 
dans  toutes  les  congrégatiou.s  de  Tordre  , 
daprès  une  coutume  approuvée,  ou  uu  m- 
duû  eposlofiqae.  De  celte  sorte  on  peut  les 
Kie  dtfis  les  lieux  propres  et  aux  ]onn  assi- 
gnés, an  pronier  on  au  second  lieu,  comme 
dans  ce  martyrologe.  Il  faut  observer  la 
même  chose  pour  les  offices  votifs  qui  doi- 
vent être  respectivement  célébrés,  et  de  la 
manière  soivante.  Ceux  qui  sont  oâêbrés  le 
même  jonr  par  tous  les  clianoines  idguliefSy 
sont  indiqués  par  ce  signe  t>  Ceux  des  cha- 
noines de  saint  Augns'in  ,  à  l'exclusion  des 
Prémontrés,  sont  sans  signe  aucun.  Ceux 
qaî  sont  célébrés  à  des  jours  différents  par 
les  dianoines  de  Latran  avec  quelques  au- 
tres, ou  de  Vienne,  ou  de  Saint-Esprit  en 
Saxe,  ou  des  Prémontrés,  etc. ,  ont  une  in- 
dication sp»' r  i.ilc,  Fnfîn  ceux  qui  sont  célé- 
brés par  ceux  de  Latran  seuls,  comme  anue- 
lés  à  la  basitiqne  de  Latran,  sont  marqués 
de€e  signe  ^,  Pour  les  antres  dont  on  ne 
fait  pas  l'office  respectivement  dans  toutes 
les  congrégations  de  chaque  ordre,  et  ilont. 
cependant  la  mémoire  est  honorée  en  quel- 
ques églises  et  eu  quelques  eudioits,  leurs 
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noms  doivent  être  prononcé  conformément 
à  la  règle  ou  rubrique  établie  précédem- 
ment, en  leur  lieu  et  place  dans  la  lecture 
du  Martyrologe  ronudn* 

JANVIER. 

t  3.  L'octave  de  saint  Jean,  u£>ôtre  et 
êvangélisfe  eo-titnlaire  de  la  basilique  de 
Latran.  A  Rome,  etc. 

10.  Chez  les  Prémontrés.  A  Uenstadt,  en 
AJleniagnp,  le  bienheureux  Godefroy,  con- 
fesseur, qui ,  issu  de  la  race  royale,  fut  fait 
chanoine  prémoatré,  fonda  trois  monastères 
et  qui,  célébra  par  le  mépris  de  soi-même, 
ses  vertus  et  ses  miracles,  s'endormit  dans 
le  Seigrneur,  le  13  janvier.  A  Rome,  etc. 

1 17.  Les  saints  martyrs  Diodore,  prêtre, 
Marien^  diacre  et  leurs  compagnons,  de 
diras  «dres  tk  de  Aven  eexea  dont  les 
00^  tarent  retrouvée  le  17  lévrier,  an  tempe 
du  pape  Etienne  lY,  etsont  conservés  auprèe 
du  SMnt  'Ips  saints. 

19.  A  Mint  Jean  de  Latran,  etc.  Saint  Mé- 
laine,  confesseur,  évèque  de  Reunes,  qui 
augmenta  la  flMn  de  l'ordra  des  Chanoinee 
etémigra  au  ciel  le  0  janvier,  illnstra  par 
ses  vertus  et  ses  miracles.  Sdnt  Canut,  etc. 

22.  A  Novarre,  saint  Gaudence,  confes- 
seur et  premier  évéque  de  cette  ville,  qui 
répandit  en  Occident  l'insUtut  des  clercs  ré- 
guliera,  établit  àNovanreundergéiemar» 
quable  par  le  nombre  et  la  régularité,  et 
administra  très -saintement  i'égliaa  qui  lui 
était  confiée.  A  Vil^nce,  etc. 

t  Le  même  jour,  saint  Anastase,  moine 
persan,  qui  reçut  la  couronne  du  martyre 
le  9S  Janvier,  et  dont  le  eorps  est  conservé  ^ 
près  du  Saint  des  Salnta.  A  Embrun,  dana  la 
Gaule,  etc. 

23.  A  Tolède,  saint  îldefonse  ou  Alionse, 
d'alxNrd  clerc  régulier  et  chargé  de  la  con- 
duite spirituelle  du  monasièn  d'Agaly,  et 
bientét  évéque  de  cette  vUle,  qui,  pour  prix 
de  l'innocence  de  sa  vie  et  de  la  défense  qu'il 
fit  de  la  virginité  de  la  Mère  de  Dieu,  attaqufo 
par  les  ht'réliques,  ret  ut  de  celte  sainl  j  ' 
mère,  une  ioi)e  d  une  blancheur  é€iatautei 
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enfin,  après  s'être  rendu  célèbre  par  sa  sain- 
teté, fl  ftit  appelé  au  cid.  A  Buedoone,  ete. 
t  S8.  A  Home,  lunto  Agnès  pour  la  W' 

condtî  fois.  Dans  la  même  ville,  elc. 

29,  A  Milan,  saint  Aquilin,  prôlre,  qui, 
de  chanoine  régulier  de  l'église  de  Cologne 
fut  élu  ésèque,  mais  redoutant  le  fardeau 
de  Tépisoopal,  il  s'enlliit,  et  ayant  demeuré 
dans  le  monastère  des  clercs  r^fuliers  de 
S^nl-Laurent  à  Milan ,  il  lulla  par  des  dis- 
cours pleins  de  courage  contre  les  Ar.rnr^, 
qui  le  firent  périr  par  lépée  et  le  renduent 
martyr.  A  Lyon ,  de. 

FÊTRIER. 

1.  En  Ecosse,  sainte  Brigitte,  \i»>rpe,  qui, 
prenant  le  voile  sacré  de  la  profession  cano- 
nique, toucha,  en  témoignage  de  ea  virginité, 
le  Imûs  de  Tairtel,  le  fit  tout  à  coup  reverdir. 
Son  eoipe  tfA  inhumé  dans  la  ville  de  Down, 
fondée  par  saint  Patrice,  évéqua.  La  nais- 
sance au  ciel,  etc. 

3.  Chez  les  Chatioinc^  de  Latran,  etc.  A 
SéiMste,e(e. 

4.  Chii  U$  CAofwtede  lofran,  etc.  Au 
monastère  de  Sempinghan ,  diocèse  de  Lin- 
coln, en  Angleterre,  saint  Gilbert,  confes- 
seur, fidèle  observateur  de  la  discipline  cano- 
nique ,  et  son  courageux  défenseur ,  qui 
émigra  vers  le  Seigneur,  tout  brillant  de 
rédatdeaon  hunnlilé  et  de  ses  autres  TerUis. 
A  Florence,  saint  André  Corsini,  etc. 

6.  A  Bologne,  saint  Quarin,  confesseur, 
qui  fonda  dans  cette  ville  l'hôpital  de  Saint- 
Job,  de  chanoine  ré«gulier  devint  évèque, 
cardinelde  Palertrine,  ee  fit  remsiquar  par 
la  sainteté  de  sa  vie ,  et  s'endormit  dans  le 
Seigneur  à  un  âge  très-avancé.  Il  fut  in- 
humé dans  l'église  SaiutrAgapet,  à  Pales- 
tnne.  A  Césaree,  etc. 

8.  Cka  Ub  Chmstm  dé  Lattm,  etc.  A 
Pwie,  aaint  Invenee  ou  Jav«ioe,  évéque, 
qui  illustra  l'antique  institut  des  chanoines 
réguliers  par  l'éclat  de  sa  sainteté  et  qui  tra- 
vailla activement  pour  l'Evangile.  Saint 
Jean,  etc. 

9.  A  Allas,  en  FnneQ»  aeintTaaitfeciii- 


fesseur,  évèque  de  cette  ville,  qui  contribua 
àliiire  embraner la fi^  caliioliqneàClo'ne, 
roi  dee  Francs,  doona  à  eoB  dwgé  dee  lègles 

pour  la  vie  r^nlière,  et  dont  la  vie  et  la  mort 
glorienses  furent  honorées  de  pludeurs  mi> 
racles.  11  mourut  le  G  février. 

44.  Chez  les  Chanoines  de  Vienne,  comme 
au 99 iamUf,  «filifft»:  A  Alexandrie,  etc. 

\  \ .  Che^  fet  Chanoines  de  Ytenne,  comme 
le  h  de  ce  mois ,  ensuite  :  En  Afrique  ,  etc. 

42.  Chez  les  chanoines  de  Vienne ,  comine 
le9  d£U  mois,  ensuite  :  A  Barcelonne,  etc. 

13.  A  Rome,  saint  Grégoire  II,  pape, 
compté  autrefois  parmi  les  clercs  de  Sahit- 
Jeen-de-Latran,  qui  résista  très-vigoureu- 
sement à  l'impiété  de  Léon  l'Isaurien,  et  en- 
voya saint  Buniface  prêcher  l'Evangile  &i 
Allemagne.  A  Antioche,  etc. 

t  lé.  Saint  Yincent,  lévite,  qui  reçut  la 
couronne  du  martyre,  le  99  janvier.  ABome, 
snr  la  vole  Flamlnienne,  etc. 

A  Vienne,  comme  m  S  de  ce  moit,  en» 
suite  :  A  Rome,  etc. 

47.  Chez  les  Chanoines  de  Lalran.  Saint 
Danld,  lévite,  du  dergé  régulier ,  qui,  saisi 
pouravdr  prêché  la  M  calluAqae,  et  atta- 
ché svBC  des  clous  entre  deux  tables,  reçot 
la  couronne  du  martyre,  et  dont  le  corps 
longtemps  cacbé  fut,  par  une  révélation 
céleste  et  par  la  guérison  d'un  aveugle,  re- 
trouvé à  Pavie,  le  3  Janvier.  A  Rome ,  etc. 

Chez  les  PrénorOrés.  A  Ratzbourg,  saint 
Evermonde ,  qui ,  avec  saint  Norbert ,  dé- 
truisit à  Anvers,  l'hérésie  de  Tancholin,  de- 
vint évèque  de  Ratzbourg,  et  remarquable 
par  ses  vertus ,  par  le  don  des  langues  et  de 
ses  miredes,  s'envola  vers  le  Seigneur.  A 
Rome,  etc. 

!8.  A  Coïmbre,  au  monastère  de  Sainte- 
Croix,  saint  Théotone,  confesseur,  qui,  après 
avoir  fait  deux  fois  le  pèlerinage  des  Lieux- 
Sdnto,  à  Jérusalem^  fonda  te  mouasth»  de 
SaintftCroàx,  et  rétablit  en  Portugal  la  dis- 
cipline régulière  des  Chanoines  de  Latran, 
et  s'envola  au  ciel  tout  brillant  de  mériteid 
de  vertus.  A  Jérusalem,  etc. 

93.  La  vigile  de  saint  Matthieu,  apàtre. 

Sdnt  AMte,  cootaeur  qui,  de  deie  d'A< 
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lezandrie,  très-célèbre  par  l'observation  de 
la  vie  régulière,  fiit  choisi  pour  évêque  de 
cette  ville  et  s'endormit  dans  une  sainte  mort 
le  22  février.  A  Fft&in,  saint  Pierre,  etc. 

34.  Dont  U8  cuméet  bUtextUti*  La  Vigito 
de  mi  Matthieu.  Et  encore  la  oommémo- 
ration ,  etc. 

25  £1  dufis  //  s  année»  bissextiles  le  26.  A 
Rome,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Félix  111, 
pape ,  qui  ftil  doK  régulier  de  Latran  el 
«ide  de  «dot  Giégoive  le  Gmaiâ,  dont  cdui- 
ci  rapporte,  qu'étant  apparu  A  laiiile  Tlnr- 
sille,  s<i  nièce,  il  l'appela  au  royaimie  des 
cienx.  En  Egypte;  etc. 

27  (tu  28.  A  Séville,  en  Espagne,  saint 
JUandre,  ebanoine  régulier  et  évAque  de 
cette  ville  qui,  par  la  prédication  et  sa  aden- 
ce,  convertit  les  Visigotlis  à  la  foi  catho- 

avec  l'aide  de  Bécarède,  leur  rcn.  A 
Home,  etc. 

28  OU  29.  À  Pavie,  la  translation  du  corps 
de  saint  Angustia,  dont  le  oorpa  fat  trana- 
porté  de  lUe  de  Sardalgne,  et  placé  avec 
une  grande  pompe  dans  l'église  du  Saint- 
Pierre,  en  présence  de  p!Ti:-;irnrs  «'vèquas, 
et  de  Luitprand ,  roi  des  LomijarUs  ;  Dieu 
fit,  à  cette  occasion,  plusieurs  miracles.  A 
RoioBe^ate. 

MARS. 

1.  A  Pérouse,  la  translation  de  saint  Iler- 
culan,  évâque,  qui,  suivant  dans  cette  ville 
les  règles  de  llneûtnt  des  ClianoiDes  régo* 
lien»  ftat  élevé  à  la  dignité  de  l'épiseopat, 
enseigna  à  ses  clercs  la  discipline  de  sa  vie 
première,  et  fut  décapité  par  Tordre  de  To- 
tila,  roi  îles  Goths.  Le  quarantième  jour 
après  sa  mort,  comuie  récrit  le  pape  saint 
Grégoire,  son  corps  se  retrouva  aussi  sain 
et  anasiparfidlenient  joint  à  satéle  que  si  le 
liBr  ne  l'eût  pas  touchée.  A  Rome,  etc. 

Chez  Us  Prémontrf's.  comme  ^ua  baSf  et 
ensuite  :  A  Rome,  les  saints,  etc. 

2.  A  Angers,  en  France,  saint  Albin,  con- 
fesseur, qui,  lorsqull  était  à  la  tâte  d'un 
cbapitra  de  ^^«ftia*»  réguliers  au  monas- 
lèn  de  OndUa,  fiit  fsitévéqne  de  cette  ville, 

Ton.  n. 
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devint  célèbre  par  se??  vertus  et  la  gloire  de 
ses  miracles,  et  émigra  au  ciel  sous  le  roi 
Childebert,  le  1*'  mars.  A  Rome,  etc. 

Gftsx  fes  ctoioliie»  de  Tienne,  comme  U 
pfemUr  de  cBjwr,  eneuUe  :  A  Rome,  etc. 

CAes  Iss  même»,  comme  k  eeamd  âê  ce 
jour,  ensuite  :  A  Césarée,  etc. 

Chez  les  Pri^mnntrés.  Dans  la  Frise,  le 
bienheureux  Frédéric,  confesseur,  premier 
abbé  et  tnidaleur  dn  manastteB  da  laUen- 
henveose  Marie  d'Hallum  (Ibiiengarten), 
de  l'ordre  des  Chanoines  Préouxitrés,  qui 
obtint  de  la  même  bienheureuse  Vierge 
Marie,  de  ressusciter  un  enfant  mort  î»ans 
baptême,  et  doué  de  vertus  et  de  piété 
fit  i^usieurs  autres  minides.  A  Gésarée,  etc. 

6.  La  tHe  de  tous  les  saints  da  l'ordre  des 
Chanoines  r^iuUers  de  saint  Augustin.  A 
Antioche,  etc. 

6.  A  Barcelonne,  en  Espagne,  saint  Olle- 
gaire  ou  Ildegaire,  d'abord  chanoine  régu- 
lier, puis  évéque  de  cette  ville,  et  areh»- 
véque  de  Tarragone,  célèbre  par  la  réfonna- 
tion  du  clergé,  la  tenue  des  synodes,  les  tra- 
vaux entrepris  contre  les  inlldèles  et  toutes 
les  vertus.  Saint  Bernard,  abbé  de  Clairvauz, 
en  fàit  le  plus  grand  éloge.  A  Nicomé- 
die,  etc. 

13.  A  Camérino,  saint  Ansevin,  confesseur, 
qui,  de  chanoine  régulier,  fut  nommé  évêque 
de  cette  ville,  et  administra  cette  ésrlise  da 
telle  sorte  qu  il  lut  cher  à  Dieu  et  auxhommes. 
A  mcomédie,  etc. 

4S.  A  Home,  la  nuasance  an  ciel  de  saint 
Zacharie,  confesseur,  qui  fut  d'abord  dMC 
rég^llic^,  pTîis  onsnife  nommé  souverain  Pon- 
tife, et  gouverna  avec  la  plu.s  grande  vigi- 
lance l'Eglise  de  Dieu;  célèbre  par  ses  mé- 
rites, il  a'endomdt  «n  (six.  A  Gésavéa,  aie. 

16.  CAssa  les  Chmoêiut  dêlatnm,  Samte 
Fusque,  vieri^o  martyre,  qui,  par  Tordrede 
Decius,  ayant  beaucoup  souffert  sous  le  pré- 
sident (Juinctianus  avec  Maure,  sa  nourrice, 
l'ut  euUn  frappée  par  le  glaive,  et  consomma 
son  martyre  à  Raivenue,  le  19  ftvrier.  A 
Rome,  etc. 

17.  En  Ecosse,  la  naissance  au  cidda 
aaint  Patrice,  évéqœ  et  confesseur ,  qm,  It 
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premier,  annonça  Jésus- Ch  ri  st ,  proposa  à 
tout  1»^  clergé  dispersé  dans  l'ilc  d'adnptpr 
une  manière  de  vivre  régulière,  et  brilla 
par  ies  grands  miracles  et  ses  vertus.  A  Jé- 
rusalem, etc. 

18.  Sainte  Gertrude,  vierg»>,  qui  fut  ab- 
besse  des  vierg-es  du  raonaslèm  de  Ni \  file, 
et  émigra  vfrs  le  Seigneur  le  17  mars.  A 
Césarée,  etc. 

Chez  Us  Chanoines  de  Vienne,  comme  le 
itdêce  meis,  ensuite  ;  A  Césarée,  etc. 

93.  Chez  les  Chanoines  de  Vienne,  comme 
le     de  ce  mois,  mfsttita  :  En  Afrique,  etc. 

Quand  l'Ajimmcialion  de  la  fiienhe}tr>'i(se 
Vierge  Marie  tombe  le  dima/iche,  alors  dans 
la  seconde  fétie,  Is  96,  on  Ut:  La  féte  de 
rAnuonciation  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie,  mère  de  Dieu.  A  Rome,  sur  la  vme 
Lavicane,  etc. 

26  ou  27.  En  Allemagne,  saint  Ludger, 
confesseur,  ie  premier  des  Chanoines  régu- 
liers du  monastère  de  Lotosa,  et  ensuite  pre- 

.  mier  évèque  de  Mûoster,  qui  évangélisa  les 
Saxons.  A  Home,  etc.,  ou  à  Drésipare,  etc. 

27  vu  28.  .\  Poitiers  dans  la  (Jaule,  saint 
Guillaume,  confesseur,  surnommé  1  empier, 
qid  avait  gouverné  le  numasbère  des  Cha- 
DoinesréguliersdeSaint-Hilairede  la  Celle,  fut 
évêque  de  cette  ville,  et  brilla  par  son  zèle  à 
soutenir  les  droits  de  l'Eglise.  Enfin,  comblé 
de  vertus  et  de  mérites,  il  s'endormit  dnns 
le  Seigneur.  A  Drésipuie,  etc.,  ou  ù  Cu>a- 
rée,  etc. 

99.  Chez  tes  ttémontris,  A  Wismar,  saint 
Lodolpbe,  qui,  de  ebanoine  de  Tordre  des 
Chanoines  Prémontrés  de  Ilazbonrg,  fui  élu, 
par  le  suUVage  nnauiiiiL-  d*'  tnii.s  sts  frères, 
évêque  de  cette  église;  et  qui,  uyaul  soulTert 
'  diverses  persécutions  de  la  part  d'Albert  de 
Saie,  pour  avok  soutenu  les  droits  de  l'E- 
glise, reçut  la  couronne  du  martyre.  En 
Perseietc 

AVRIL. 

1.  A  Yaldemusa,  dans  Hle  Majorque  àea 
Baléares,  la  bienheureuse  Catherine  Thomas, 
'nerge,  chanoinesse  régulière  du  monas- 


tère de  Palma,  qui  .  célèbre  par  sos  vertus  et 
illustre  par  ses  miracles,  fut  béatifiée  par  le 
souverain  Pontife  Pie  VL 

t  A  Rome,  saint  Venance,  évêque  et  mar- 
tyr, dont  le  corps  est  conservé  dans  rtMa- 
toii  e  de  la  bienheureuse  Vierge  Marie,  aux 
fontaines  dp  1 1  basilique  Saint-Jeanode-Lsp 
Iran.  K  flomt',  etc. 

t  En  Espagne,  saint  Isidore  le  Coofesàear, 
qui,  inscrit  au  nombre  des  Chanoines  r^- 
Uers,  Ait  consacré  évftque  de  cette  ville,  et 
célè])re  par  sa  sainteté  et  sa  doctrine,  par  son 
zèle  pour  la  foi  catholique  et  sa  fidélité  à  oli- 
st'tver  la  discipline  ecclésiastique,  illustra 
l'Espagne.  A  Tbessalonique,  etc. 

6.  En  Dahemarck,  saint  Guillaume  ou 
Wilhelm,  al  bé  du  monastère  des  Chanoines 
réguliers  d'Ks<diiI ,  qui  brilla  par  sa  vie  et 
ses  miracit's,  (  t  fut  mis  au  nombre  des  saints 
par  Honoré  111.  A  Home,  etc. 

7.  Chez  les  Prémontre's^  A  Steiuleld,  le 
bienheureux  Herman,  confesseur,  que  la 
Vierge  mère  de  Dieu  voulut  épouser  par  le 
ministère  d'un  angn,  et  fit  surnommer  Jo- 
scfih.  Très-ill  îstif  [«ar  de  fréquentes  révéla- 
tions (ie  i  Ksprit  prophétique  et  célèbre  par 
ses  vertus,  il  remit  son  &me  dans  1^  mains 
de  Jésus^^hristla  dnquième  férié  de  Pâques, 
et  après  sa  mort  brilla  par  ses  miracles.  En 
Afrique,  elc. 

8.  A  Jérusalem,  saint  .\ll)ert,  ootires.senr, 
qui  lit  profession  daus  l'ordre  des  Chanoines 
réguliers,  au  monast^  de  Saint-Domi- 
nique, fat  prieur  du  couvrit  de  Mortara, 
puis  évêque  à  Yerceil,  et  enûn  patriarche  de 
Jérusalem.  Après  avoir  donné  une  règle 
de  l'ordre  des  Carmes,  il  émigra  vers  le  Sei- 
gneur, célèbre  par  ses  vertus.  A  Alexan- 
drie, etc. 

d.  A  Rtune,  la  Transhitioii  du  corps  de 
sainte  Monique,  mère  du  bienheureux  Père 
Augustin,  évêque  qui  fut  apporté  d'Ostie 
sur  le  Tibre,  par  Tordre  du  souverain  Pon- 
tife, .^larim  V,  à  Rome,  et  placé  avec  hon- 
neur dans  réglise  dé^ée  au  même  saint  Au- 
gustin. A  Antiodie,  elc. 

iO.  Chez  les  Chanoines  de  Latran,  etc.  Dans 
la  forêt  d'Aureil,  près  de  Limoges  dans  la 
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Gude,  ttàîA  Gandur,  ooDfèfiNur^  cbanoine 
régulier,  tr^-célèbre  par  sa  saôntelé,  que  le 
pape  Célestin  III  a  inscrit  au  catalogue  des 

saints.  Â  Antioche,  etc. 

11.  À  Home,  saiul  Léon,  autrefois  clerc 
régulier  de  l'église  Saint-Jean-de-Latran,  et 
plus  tard  pape  et  ctmliMflear,  à  qtd  son  rare 
mérite,  etc. 

1 12.  Lf^s  saint.s  martyrs  Domnion,  (*vêque, 
avec  huit  soldats,  qui  sontfrirt'nlla  veiiie 
ce  jour,  et  dont  les  corps  sont  conservés 
dans  l'oratoire  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie,  aux  fontaines  de  la  banlique  Saint' 
Jean-(U>-LatFaii.  A  Vérone,  etc. 

Chez  ks  Chanoines  de.  Lati  an ,  le  premier 
jour  non  empMie  après  le  troisième  di- 
manche après  Pâques  :  La  fête  du  patronage 
du  patriarche  saint  Joseph,  époux  de  la  bieu- 
henrense  Tieine  Marie. 

f  A  Rome,  la  Translation  des  chefs  des 
sainis  apôtres  Pierre  et  Pau! ,  ilf  Toratoire 
des  Saint.s-di's-Sainfs,  dans  lu  nasiliqii*'  du 
Sainl-Jean-de-Latran,  que  le  pape  Urbain  V, 
qm  avût  Mt  ceiutndra  iu  ateAde  remar» 
^înable,  enfenna  dans  des  reliquaires  d'ar- 
gent ornés  de  pierres  précieuses.  A  Co- 
rinthe ,  efo. 

1".  Chez  ks  Chanoines  de  Latran.  A  Gub- 
bio,  le  bienheureux  Archange,  confesseur, 
chanoine  régulier,  illustre  par  l'innocence 
de  sa  -vie,  sa  charité  pour  son  produrïn  et 
le  don  de  prophétie  ;  son  corps  est  honoré 
re1iQri(>iisemcnt  dans  l'église  Saint-Ambroise. 
A  Rome,  etc. 

UAL 

Chez  les  Prcmontrés.  Le  di  tanche  dans 
Voctave  de  l'Ascension.  Dans  le  diocèse  de 
Rurenioad,  saint  Gerlach,  confesseur,  qui, 
sous  l'habit  des  Prémonlrés,  vécut  pendant 
quatorze  ans  dans  le  creux  d'un  diÂne,  qu'il 
avait  fait  creuser,  et  mena  une  vie  tré^-aus- 
tèrp  ;  enfin,  comblé  de  vertus  et  de  mira  1.  s, 
il  s  endonuil  dans  le  Seigneur,  le  5  janvier. 

4î<  l.  A  Ostie,  ^ur  le  Tibre,  la  naissance  au 
del  de  sainte  Monique,  mère  du  l»ienheu- 
rm  saint  Augustin,  qui  lui-mÂniB  en  a 


écrit  la  vie  très^ainto  dans  le  Ht»  des  ConF 
fattOM,  Aux  mmes  de  Phéno,  ete. 

5.  A  Milan,  la  Conversion  de  notre  Ptoe 

saint  Augustin,  évoque  et  docteur  de  l'Eglise, 
que  le  bienheureux  Ambtoise  instruisit  dans 
la  foi  catholique  et  baptisa  en  ce  Jour.  À 
Rome,  etc. 

1 6.  A  Rome,  saint  Jean  devant  la  Porte- 
Latine,  etc. 

7.  Chez  ks  Chanoims  de  latran,  etc.  A 
Home,  saint  Benoit  II,  qui  lut  d'abord  cha- 
noine de  Saint-Jean-de-Lâtran,  puis  élu  au 
souverain  pontificat.  U  restitua  l'andenne 
liberté  de  l'Eglise,  ék,  célèbre  par  ses  mi- 
racles  nt  sr>s  vertu^:,  s'endormit  dans  le  Sei- 
pmpur.  A  Cracovic,  etc. 

10.  A  Frossombrone  en  Emilie,  saint  AI- 
dobrand,  confésseur,  qui,  nommé  malgré 
Im  prévAt  du  monastire  desGlianoinesrégu-' 
liers  de  Himini,  fut  élu  évèque  de  Frossom- 
brone;  et,  après  avoir  donné  de  grandes 
marques  de  vertus  et  lait  de  nombreux  mi- 
racles, s'envola  vers  le  Seigueur,  ie  1*'  mai. 
Saint  Antonin,  etc. 

t  Le  même  jour,  les  saints  martyrs  Gor- 
dien et  Emilien,  qui  furent  mis  à  mort  pour 
le  Christ,  le  10  mai,  et  dont  les  corps,  trans- 
férés dans  la  basilique  de  Saint-Jeaii-de- 
Lalran,  y  sont  honorés.  Dans  la  terre  de 
Hus,  ete. 

U.  Chez  Us  GumUntt  de  Latran,  etc. 

Saint  Gautier,  abbé,  qui,  célèbre  par  son 
ammir  la  religion,  et  C'^v^niple  do  ses 
vertus  tlaus  le  monastère  d  emigra 
au  ciel  plein  de  jours  et  de  mérites.  A 
Rome,  etc. 

1 19.  A  Home,  sur  la  voie  d'Aidée,  saint 
Pancrace,  martyr,  qui,  à'  l'âge  de  quatone 
ans,  acheva  son  martyre,  sous  Dioclétien, 
ayant  eu  la  tète  tranchée.  Son  chef  est  con- 
servé dans  l'église  Saint-Jean-de-Latran. 
De  même  à  Rome,  sur  la  vde  d'Ardée,  ete. 

13.  Chez  les  Chanoines  de  Vienm,eùmm 
le  T  de  ce  rnois,  ensuite  :  à  Rome,  etc. 

M.  Chez  les  Chanoines  de  l.afran  :  A 
Cautorbery  en  Angleterre,  la  passiuu  de  plu- 
sieurs martyrs,  de  l'ordre  des  Chanoines  ré- 
guliers, qni  versèrent  leur  sang  pour  la  lot 
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de  JésiM-Clifiit.  La  oaiManœ  au  ci«l  de 
aaint  Bonîface,  etc. 

t  ib.  Saint  Nérée  et  saint  A<  lii11ée,  mar- 
tyrs, couronnés  le  19  mai,  dont  les  corps  re- 
posent dans  la  basilique  Saiul-Jean-de* 
Latno.  En  Espagne,  etc. 

^  16.  A  Gubbio,  Saint  Ubald,  évêque  et 
COOTeiMUr,  célèbre  par  ses  miracles;  qui, 
par  son  exemplt*  ^»'s  écrits,  établit  la  dis- 
cipHne  des  Chanoines  réjj^liers.  Ku  Isau- 
rie,  etc. 

17.  A  Hiniidoto,  aaintPusidiiu,  confimeur, 
évôque  de  Calame,  disciple  de  Notre  Père 
saint  Augustin,  et  écrivain  de  sa  sainte  vie, 
qui  se  reposa  ea  paix  le  16  mai.  A  YiUa- 
Réal,  etc. 

10.  Chn  let  CkanolmdêLatrant  ele.  A 
Cantorbéiy,  saint  Dunstan,  oonlèBNur,  qui 

établit  et  propagea,  par  l'exemple  de  sa  vie» 

et  la  construction  <h'  Tifinihroux  monastères, 
l'institut  des  Clerr.s  rej^nlieis,  auquel  il  avait 
d'abord  donné  son  nom.  La  naissance  au 
dél,  «te. 

M.  A  Chartres,  nint  Ivod,  évAqne»  d'fr- 

bord  prévôt  de  Beauvaîs,  célèbre  par  son 
soin  h  observer  la  vie  régulière,  et  qui  réu- 
nit en  un  seul  volume  les  d^ets  des  saints 
Pères.  A  Aquila,  etc. 

M.  Chis  In  ehanolnu  de  Ylome»  comme 
il  19  de  ce  mot»,  «nmitte  :  En  Maorita- 
nie,  etc. 

t  23.  A  Praj^e  en  Bohème,  saint  Jean 
Népomucèoe,  martyr,  chanoine  de  l'église 
métropolitaine,  qui,  ayant  été  vainemeiit 
eoUieité  de  dévoiler  le  Mcret  sacramentel, 
fiit  jeté  dans  le  fleuve  de  la  Moldau ,  et 
mérita  la  fiomonne  du  martyre.  A  Lan- 
gres,  etc. 

38.  CKez  les  Chanoines  de  Latran,  Les 
saints  Second,  Seeondin,  Agabius,  dont  le 
pnmier»  à  Améria,  le  10  mai;  les  autres,  à 
Cirtba  en  Numidle,  le  4  du  même  mois,  con- 
sommèrent leur  martyre.  En  Sardaigne,  etc. 

Chez  les  Prémontres.  Le  troisième  di- 
manche après  la  l'eruecùte.  La  fête  du 
liiomplie  sur  Thérèsie  de  TandieUn  de  saint 
Noiliert»  notre  Pèce.  dans  la  ville  d*An« 
vers* 


DBS  SAINTS. 

lUIN. 

t  A  Rome,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Marcellin  et  Pierre,  exorcistes,  etc. 

^  6.  Saint  Norbert,  évéqoe  de  Magde- 
bourg,  fondateur  de  Tordre  de  Prémoataé, 
dont  la  fête,  chez  les  Prémontrés,  se  célèbre 
le  11  juillet,  mais  dont  la  translation  du 
corps,  du  monastère  de  Magdebourg  à  l'é- 
glise du  mont  Sion,  dans  la  ville  de  Prague, 
se  fait  ai^onnl'hui.  A  Gésarée,  ete. 

12.  Ches  Ui  Chanwfnes  de  Lairant  aie. 
Saint  Odulphe,  confesseur  de  l'ordre  des 
Chanoines  régruliers,  qui  prêcha  l'Evangile 
aux  Frisons,  et  ramena  les  catholiques  à  une 
manière  de  vivre  régulière,  par  sa  parole  et 
son  exemple.  A  Salamanqne»  etc. 

'it  13.  A  Padone,  saint  Antoine,  le  Portu- 
gais, confesspnr,  qui,  ayant  emt)rassé  la 
règle  de  l'ordre  des  Chanoines  réguliers, 
dés>ireux  du  martyre,  entra  chez  les  Frères- 
Ifioeurs,  et  fkit  illustre  par  sa  vie,  ses  mi- 
xacles  et  ses  {ffédiodrâi».  A  Rome,  ete, 

15.  En  Valais,  sur  le  mont  Jou,  saint  Ber- 
nard, qui  construi'ïit  flins  cet  endroit  un 
monastère  de  Ciiaiiuiues  réguliers,  sous  le 
nom  de  saint  Augustin.  11  mourut  à  iNo- 
varre,  dans  le  eonvent  de  SdnilAuven^  et 
y  ftit  inhumé.  Son  chef  a  été  plus  fard  tnn»- 
porté  an  mont  Jou.  Eu  Lucanie,  etc. 

Chez  ks  Prémonîrcs.  Saint  Isfride,  con- 
fesseur, qui,  de  prévôt  du  monastère  des 
Prémontrés  de  Jéricho,  fut  nommé  évêque 
de  Batsbourg.  Après  avoir  fortiflé  les  Van- 
dales dans  la  foi,  par  senifele  et  ses  miracles, 
il  rendit  la  vue  à  un  aveugle  et  s'envoie 
au  ciel.  Ku  Lucanie  ,  etc. 

16.  A  Meissen  en  Allemagne,  saint  Ben- 
non,  conilnsenr,  de  Tordre  des  Chanoines 
réguliers,  et  évêque  de  eette  ville,  qui 
sTunit  courageusement  à  saint  Grégoire  VU 
pour  défendre  les  libertés  de  l'Eglise.  A  Be- 
sançon, etc. 

21.  A  Balbastro,  en  Aragon,  saint  Ray- 
mond, de  Tordre  des  Clercs  réguliers,  et 
évêque  de  eette  ville,  qui  sonffirit  béanoonp 
pour  TRglise  de  Dieu,  finit  saintement  sa  vie 
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et  dont  Dieu  a  rendu  le  tombeau  célèbre  par 
\e&  nombreux  miracles  qui  s'y  sont  taita.  A 

t  Si.  Lft  I8te  de  toutes  les  saintes  reliques 
qui  8<Hit  conservées  à  SaiuWeaa-de-LBtfan. 
A  Nôle,  comme  pii«  \m. 

^  23.  À  Nôle  en  Campanie,  la  naissance 
au  ciel  du  bienheureux  Paulin,  évêque  et 
eonfiamiir,  de  l'ordre  des  ChaiHnnes  réga- 
lien, qui,  de  très-noble  et  très-opulent,  etc. 

t  ^l.  La  natiTité  de  saint  Jean-fiap» 
liste,  etc. 

Ouond  (a  nativité  de  saint  Jmn-hapUste 
iDiNte  dan»  lafitediu  Aréf-M&il  SmeremaUt 
ohn,U9&,  m  premier  Ueu, un  JU:Uif^ 
de  ]&  naltvité  de  s^  Jean-Baptiste,  prAcor^ 

seur  dii  Seigneur. 

iè.  La  vigile  des  saints  apôtres  Pierre 
et  Paul. 

A  Rome,  sidnt  Léon  H,  pape,  qui,  avant 
son  poDlifleat,  ftit  ehanolne  ré^iulier.  A 
LyoDj  etc. 

JDILLET. 

1 1.  L'œtavede  la  nativitA  de  saint  Jean- 
Baptiate»  eiHtitiilaire  de  la  banlîqne  de  La- 

Iran.  Sur  le  mont  Hor,  etc. 

3.  A  Malines,  saint  Roml)aur1,  martyr, 
fl!s  du  roi  cVEcosse  et  t':vt;que(le  Dublin,  qui, 
ayant  abdiqué  l'épiscopat,  et  construit  un 
monastère  de  QiaiaoiiMa  véguMera,  Itat  tué 
par  les  embûches  des  médiants  dont  U  avait 
blâmé  la  vie.  A  Alexandrie,  etc. 

4.  Sur  le  territoire  de  Reims,  saint  Théo- 
doric,  prêtre,  disciple  du  bienheureux  Renu, 
évêque,  très-illustre  par  sa  sùnteté  et  la 
^oire  de  ses  miradesi  qm  coostruirit  près 
de  Reima  un  couvent  de  Chanoines  régu- 
liers, et,  le  1"  juillet,  s'endormit  dans  le  Sei- 
gneur. Les  prophètes  Osée,  Aggée,  etc. 

7.  A  Gray  en  Bourgogne,  le  bienheureux 
Pierre  Foorier,  cbasoina  eégvller  dn  trèa- 
aiint  Sonveor,  qoi,  fiélèbn  par  ses  vertaa  et 
ses  miraeUs,  èmigra  Te»  le  Seigneur,  le 
9  décembre. 

8.  A  Toulouse,  saint  Raymond,  rY>nfci>- 
senr^  qui,  par  ses  oMueUs  et  l'exemple  de  sa 


vie,  augmenta  l'ordre  des  Clercs  rép-iiliers, 
en  faisant  établir  dans  cette  ville  un  monas- 
tère. Sainte  Elisabeth,  ele. 

^  9.  A  Brille  en  Hollande,  le  suppUœ  des 
dix-neuf  martyrs  de  Gorcum,  dont  trois,  à 
savoir,  Jean  Hostervicanus,  Adrien  Pékan  et 
Jacques  Lacob,  étaient  chanoines  réguliers. 
Ces  saints ,  pour  avoir  défendu  l'autorité  de 
l'Eglise  et  la  présence  réelle  de  Jésos-Ghiist 
dans  rEucharistie,  forent  outragés  et  tour- 
mentr's  de  diverses  manit'res  par  les  Calvi- 
tiisles,  t>t  accomplirent  enfin  leur  martyre 
par  le  dernier  supplice.  A  Rome,  etc. 

1 10.  £n  premier  Heu  on  lU  :  A  Rome,  les 
saintes  vierges  et  martyres  Rnfine  et  Se- 
conde, sœurs,  qui,  etc. 

t  ti.  Les  saints  sept  frères,  fils  de  sainte 
Félicité,  qui  furent  couronnés  du  martyre  le 

10  juillet. 

CAes  les  Prénmirit.  La  flUa  de  notre 
Père,  saint  Norbert,  oonfessenr,  arehevêqoe 

de  Bfagdébourg,  et  instituteur  de  l'ordre  des 
Chanoines  rép^uliers  de  Prémonlré,  qui  émi- 
gra  au  ciel  le  6  juin,  k  Rome,  etc. 

15.  A  Deventer  en  Belgique,  saint  Mar- 
cdlin,  prêtre,  chanoine  régulier  an  eonveni 
dUtreeht,  qui,  par  ses  prédications  de  l'Evai»' 
gîle,  convertit  à  Jésus-Christ  une  grande 
partie  des  Frisons,  et  rendit  son  ftmeà  Dieu, 
le  li  juillet.  A  Bamberg,  etc. 

17.  A  Rome,  saint  Léon  IV,  pape,  autre- 
fois dianoine  régulier,  puis  moâie  an  HooIf 
Cassin,  par  la  sainteté  Ai  qoi  ftit  tonehé  Ar* 
nolphe,  roi  d'Angleterre,  qui  rendit  son 
rnvatiroe  tributaire  de  l'Eglise  de  Rome.  A 
Home,  etc. 

Chez  les  Chemines  de  Vienne,  comme  le 

11  de  eejour,  entutte  :  A  Tivoli,  ete 

Chti  ks  Prémontrés.  L'octave  de  notre 
Père  saint  Norbert,  évéqne  et  confassenr. 
A  Tivoli,  etc. 

fSl.  A  Rome,  sainte  Praxède,  vierge, 
qui ,  très-faistrdte  de  fout  ce  qui  ooooeme  lâ 
chasteté  et  la  M  de  Dion,  et  se  fidsant  mw 
occupation  continuelle  des  vdUes ,  de  la 
prière  et  du  jeûne ,  passa  au  repos  dîi  Sei- 
gneur et  fut  enterrée  sur  la  voin  S  ihiria, 
auprès  de  sa  sœur,  samte  frudeutienne» 
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Hais  80D  chef  est  coiuervé  au  Saintdes  Saints. 
ABabj^ooe,  ete. 

AOUT. 

#  4.  A  Bologne,  saint  Dominique,  con- 
fesseur, d'abord  chanoiiie  régulier  à  Osma, 
|NÛ8  instiliileur  de  l'ordre  des  Frères  prd- 

èheurs,  personnage  illustre,  etc. 

T).  Chez  les  Prémontns.  A  Rome,  sur  le 
muni  Es(|uilin ,  la  dédicace  de  la  basilique 
de  Sainle-Marie-aux-Ncigcs. 

Le  fflénie  jour,  l'apparUion  de  la  bien* 
heureuse  vierge  Marie»  qui  montra  à  saint 
Norbert  Vhnh'.i  bliuc  ili'  l'institut  de  Pié- 
montrc.  i  la  cliai>elle  de  Saint-Jean-Bap- 
liste.  De  Qiôin*',  à  Ixdiih.',  etc. 

iG.  Sur  le  mout  Tliabor,  laTransflgu- 
ratioa  de  Notre-Seigneur  Jésus^Christ,  titre 
prindpal  de  la  hasilique  de  Saint-Jean-de 
Latran.  A  Rome,  etc. 

t  13.  L'octave  de  la  Transflguration  de 
Notre-Seigneur  Jésns-4<hrist,  titre  pi  im  ipal 
de  la  badiliijue  Saiul-Jeau-de-Lalrau.  A 

Rome,  etc. 
Le  même  jour,  saint  Simplicien,  oonfts- 

fesseur,  évêque  de  IVlilan,  célèbre  par  le 
triiiolgnage  de  saint  Ambroise  et  de  saint 
Augustin.  A  Todi,  etc. 

Chez  les  Prémontrés.  A  Altembourg,  la 
hienheureose  Gertrude»  vierge,  flUede  sainte 
Elisabeth,  veuve  qui  filt  rdîgiense  de  l'or- 
dre de  Prémon(ré,  gouverna  le  monastère 
de  cette  ville,  pendant  de  nombreuses  an- 
nées, remarquable  par  ses  vertus,  par  son 
humilité  surtout,  et  son  exemple.  A  Rome. 

16.  CAei  kt  Chanoine»  dé  Latran,  etc. 
ATagaste,  en  Afrique,  saint  Alipe,  évêque 
de  cette  ville,  qui,  d'abord  disciple  du  bien- 
heureux Augustin,  puis  son  compagnon 
dans  sa  conversion  ,  son  collègue  dans  le 
ministère  pastoral,  combattit  courageuse- 
ment avec  lui  contre  les  hérétiques,  et  enfin 
s'associa  à  sa  gloire  céleste  en  s'envolant  au 
ciel,  le  15  août.  A  Cracovic^,  etc. 

1 18.  A  Rome,  sur  la  voie  Lavirane,  sainte 
Hélène,  mère  de  Constantin  le  Grand,  très- 
, pieux  empereur,  qui,  le  premier  donna 


raemple  aux  princes  en  protégeant  l'EgUse 
et  en  l'étendant. 

10.  Chez  kt  CkanoSne»  de  LiUran,  Saint 

Rufm,  évAque  de?  Marses,  qui  reçut  la  co 
ronno  du  martyre,  le  11  auùf.  A  Uome,  etc. 

11.  Cliez  les  Chamims  de  Vienne.  Quand 
la  fêté  de  softif  Bartkêemy  est  célébrée  le 

0»  Ut  en  premier  Ueu  .*  La  vlgUe  de  saint 
Barthélémy ,  apdtrc ,  ensuite  :  A  Ta^^le  en 
Afrique,  etc,  comme  le  10  de  ce  mois,  en- 
siiiie  :  à  Carthage ,  etc.  Quand  elle  est  célé- 
brée le  ^i,  alors  le  20,  on  lit  en  premier  Ueu: 
A  Tugaste,  etc.,  ensuite.  A  Rome,  etc. 

S5  ou  37.  A  Utrechtf  saint  Grégoire,  eon^ 
fesseur ,  disciple  du  bienheureux  Boniface, 
martyr,  dans  l'institut  des  Clercs  réguliers, 
et  çnn  successeur  dans  l'épiscopnt  de  cette 
ville,  qui  couvertil  les  Saxons  à  la  foi  de 
Jésus^rist.  £n»uite  :  à  Paris,  etc.,  ou  à 
Gapoue,  etc. 

27.  En  premier  ISeu,mUt:Là  vigile  du 
saint  Père  Auf^u'^lin. 

Chez  les  Chanoines  de  Viennp,  en  second 
lieu.  A  Utrecht,  etc.,  comme  le  2a  dt  ce  mois, 
ensuite*  A  Capoue. 

^  28.  A  Hippone,  en  Afrique,  la  ndissanoe 
au  ciel  du  saint  Père  Augustin,  évèqilfi  et 
excellent  docteur  de  l'Eglise,  etc. 

t  29.  La  fête  de  la  Décollation  de  saint 
Jean-Baptiste,  etc. 

SEPTEMBRE. 

t  1.  A  Rome,  sur  le  mont  Aventin,  la 
naissance  au  ciel  de  sainte  Sabine,  martyre, 
qui,  frappée  par  le  glaive  sous  Tempereur 
Adrien,  obtint  hi  couronne  du  martyre.  Oans 
la  province  de  Narbonne,  etc. 

*i'  i.  L'octave  du  saint  Père  Augustin, 
évèque  et  confesseur,  et  docteur  de  l'£gUse. 
Sur  le  mout  Nébo,  etc. 

^  5.  Saint  Laurent  Justinien,  de  l'ordre 
des  Chanoines  réguliers,  premier  patriai^ 
che  de  Venise,  etc. 

6.  En  Afrique ,  les  saints  évêques  Létus, 
Donatien,  Préside,  Mansuet,  Germain,  Fus- 
cule  ou  Floscule,  de  l'ordre  des  Chanoines 
réguliers,  dont  le  premier  évèque  de  Lep- 
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tine,  homme  eonrageos  et  trèMavant,  qai, 
dans  la  persécution  des  Vandales,  par  l'ordre 
d'Hunéric,  roi  arien,  fut  brûlé  dans  un  in- 
cendie, après  avoir  srdifffrt  mie  longue  dé- 
tention. Les  autres,  a[)i  t  s  avoir  été  cruelle- 
ment firappés  de  verges,  f iiroit  eondamnés  à 
l'exil.  Saint  Zacharie,  etc. 

7.  Saiiit  Kvorce  ou  Emirte,  confesseur, 
chanoine  n'^uIitT  dans  le  monastère  de  La- 
tr  ri  pt  sou.vdiaLi  e  de  l'Eglise  romaine.  Hue 
colombe  qui,  à  deux  reprises  (lifférentiîs 
s'était  plaote  sur  sa  tête,  l'ayant  désigné,  il 
Alt  feit  évSqued'Orléans  dans  la  Gaule  ;  et  cé- 
lèbre par  ^  vertus,  par  son  zèle  pour  la  reli- 
gion catholique,  il  ronverlit  à  la  foi  de  Jésus 
dans  l'espace  de  ti(»is  ans  près  d« sept  niilie 
païens  et  s'envola  au  ciel.  A  Mcouiedie,  etc. 

9.  A  Rome,  saiat  Serge,  pape  et  confes» 
seuTt  d*abOTd  ckarc  régulier  de  Féglise  de 
Latran,  par  la  sainteté  de  qnl  (comme  i!  t  st 
rapporté)  les  Saxons  furent  convertis  à  la  foi 
dt' .lésus-Clirist.  A  Nioomédit',  etc. 

10.  A  Tuleutiuo,  dans  la  man  iie  d  Au- 
oAne,  le  décès  de  saint  Nicolas,  confesseur, 
d'alwrd  chanoine  régulier,  puis  religieux  de 
Toidre  des  ermites  de  Sûnt-Augustin.  En 

Afriqtie,  etc. 

1 1 .  A  Pilirac,  saint  Pierre,  confesseur,  qui 
gouverna  le  monastère  des  Chanoines  régu- 
Hen,  qu'il  avait  fondé  dans  cette  ville,  forma 
ses  dlîci^eB  à  la  parfaite  observance  de  la 
vie  régulière  et  s'envola  au  ciel ,  le  8  sep- 
t«>mhre,  célèbre  par  une  grande  renommée 
de  sainteté.  A  Home,  etc. 

1 16.  En  premier  lieu,  on  lit:  En  Calcé- 
doloe,  la  nûBSanoe  au  de  sainte  Euphé- 
mie,  etc. ,  et  à  ta  fi»  de  VHoge,  on  ajoute: 
dont  la  tête  r-st  conservée  au  Saint  des  Saints. 

17.  A  Saiagoâse  eu  Espagne,  le  bien- 
heureux Pierre  d'Arbues,  chanoine  régulier 
et  premier  ioquisitmr  de  la  fbi  dans  le 
royaume  d'Aiagon,  qui,  à  cause  de  son  zèle 
pour  la  tiÂ  catholique  dans  l'eieieiee  de  sa 
charge,  ayant  été  cruellement  massacré  par 
des  juifs  relapj?,  remporta  la  palme  du  mar- 
tyre. La  Mémoire  des  Sugmateâ  sacré:),  etc. 

#  A  AffiiMiB  dans  la  Gaule,  saint  Firmio, 
évêqoe^  d*aboid  dunoliia  léguliar,  qui  fat 
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décapité  soos  le  préddent  Rietlovare,  dorant 
la  persécution  de  Diodétien,  et  conquit 
l'honnotir  du  martyre.  Au  bouig  d*Bm- 

maûs,  etc. 

t  A  Nicomédie,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  martyrs  Cyprien  et  Justine,  vierge. 
Justine,  ete. 

OCTOBRE. 

A  iieims  dans  la  Gaule ,  saint  Remi , 
évéque  de  l'ordre  des  Chanoines  réguliers, 
confesseur,  qin,  etc. 

3.  A  Saint-IIut)ert,  dans  les  forêts  des  Ar> 
donne*!,  saint  Béréi'ise,  qui  fonda  dans  ce 
Heu  un  monastère  de  Clhanoine.s  rétruliersel 
qui  en  fut  élu  abbé.  Observateur  vigilant  de 
la  vie  régulière^  il  s*envola  au  ciel,  le  S  octo- 
bre. A  RomO}  etc. 

Chez  les  Chanoines  de  Tienne.  A  Herfofd 
en  Angleterre,  saint  Thomas,  év<^qne  etcon- 
fess-Mir,  d'abord  chanoine  n'^'ulier  qui,  après 
avoir  soiiflert  dénombrent  tourments  pour 
avdr  défendu  les  droits  de  bon  église ,  mou- 
rut le  2  octobre  et  après  sa  mort,  Ait  célébra 
perses  miracles.  A  Rome,  etc. 

S.  A  II««rford ,  etc.,  comme  Uidsce^mt, 
Ensuite:  A  .Me.'jsiiie. 

^  6.  En  Calabre,  saint  ilruno,  confesseur, 
d'abord  chanoine  régulier  de  l'église  de 
Reims,  puis  instituteur  de  l'oidie  des  Char- 
treux. A  Laodicée,  etc. 

t  9.  Saint  Denys  l'aréopagite,  évêque  et 
martyr,  qui  fut  baptisé  par  saint  Paul  et 
ordonné  premier  évêque  d'Athènes.  Etant 
venu  &  Rome,  il  fut  «ivoyé  par  le  Um- 
henreox  pape  Clément,  dans  les  Gaules, 
pour  luèelier  l'Evangile.  Arrivé  à  Paris, 
aprt's  y  avoir  travaillé  henreiisenient  pen- 
dant quelques  années  à  l'œuvre  dont  il  était 
chargé,  il  fut  cruellement  tourmenté  et  enfin 
décapite,  avec  Rustique,  prêtre,  etBteothêre, 
diacre,  et  consomma  son  martyre.  Son  bras 
est  conservé  dans  le  Saint  des  Saints.  Le 
même  jour,  etc. 

10.  Au  monastère  de  Bridlinglon,  saintiean, 
eoofoesonr,  homme  d'une  admiriliie  vcrtn 
paimi  les  Gler»  légnUen  etpcteor  de  ce 
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monastère,  célèbre  par  m  vigilance  et  aa 
mansuétude.  A  Rome,  etc. 
^  11.  La  translation  du  corps  de  notre 

Père  saint  Aiigmstin,  du  royaume  d'Hippone 
à  Cagliari  eu  Sardaigue,  par  les  soins  de 
saint  Fulgenee,  évèqp»  de  Hn^.  A  eeti» 
ooeawon,Di«a  opéra  d«  nombreux  mindaa. 

A  Tharse ,  etc. 

12.  A  riombino  en  Toscane,  saint  Cer- 
bon,  évêque  et  confesseur,  d'abord  cha- 
noine régulier,  qui ,  au  rapport  de  sûnt 
Grégoire,  éclate  «n  mirades  pendant  sa  vie 
et  après  sa  mort  ;  il  rendit  son  âme  à  Dieu,  le 
10  octobre.  A  Rome,  etc. 

M.  A  Riruini,  saint  Gaudence,  qui,  de 
chanoine  régulier  devint  évèc[ue  de  cette 
vîDe  et  fàt  massaocé  par  les  Ariens,  dont  il 
attaquait  Thérâne  et  mérite  ainsi  la  palme 
du  martyre.  A  Rome,  etc. 

1 10.  Ijffs  saints  Rustique,  pn'fre,  et  E!eu- 
llière,  diacre,  qiii  furent  couronnés  du  mar- 
tyre avec  le  bienheureux  Denis,  évêque,  le 
9  octobre.  En  Afrique,  ete. 

18.  Cka  les  Prémantrét.  L'octeve  de  la 
translatioa  de  notre  Père  saint  Augustin. 
La  naissance  an  ciel  du  bienfaeureoii  saint 
Luc,  etc. 

20.  Chez  les  Chanoines  ik  Vienne,  comme 
b  19  de  es  mmU,  snsnfts  .*  En  Pologne. 
91.  €Aa  ktChmobutde  Latrm,  les  Pré- 

montfé»,  etc. ,  en  premier  Ueu,  on  lU:  A 
Cologne,  etc.,  ensuite  :  Kn  Chypre,  etc. 

1 32.  A  Jérusalem ,  sainte  Marie  Salomé, 
qui  fut ,  comme  k  dit  rEvangiie,  soucieuse 
de  la  sépulture  de  Notre'Seigneiir.  Deméme, 
iJémB(il«n,etc. 

24.  Chez  les  Prémontrés.  Dans  la  Frise , 
saint  Gilbert ,  confesseur,  (pii  fonda  dans  co 
pays  le  monastère  de  Neuffonls,  de  l'ordre 
des  Prèmontrés ,  le  gouverna  avec  un  rare 
SQoeés,  on  grand  exemple  de  tontes  les 
vertus,  et  s'endormit  dans  le  Seigneur,  le 
6  juin.  A  Venise,  etc. 

t  25.  A  Rome,  les  saints  martyrs  Chry- 
santhe  et  Darie,  son  épouse,  gui,  après  avoir 
fiOufCert  de  nombreux  tourments  sous  le 
préfet  Géiéiin,  fluent,  par  ordre  de  l'empe- 
TCor  Nvnéiri«i«  Jetés  dans  one  saMoimiftre 


sur  te  voie  de  Salarteel  ensevéKs  font  vivante 
sous  la  terre  et  les  ferres  dont  on  les  ac- 
cabla. 

26.  A  Pavie,  saint  Foul'pipp  ,  d'abord  cha- 
noine régulier  et  prieur  du  monastère  de 
Seinto  Euphénde-de-Plaiaanee!»  ensuite  évê- 
que de  Plaisance,  ét  tranirfëré  enfin  an  goo* 

vemementde  TEglise  de  Pavie,  remarquable 
par  sa  sollicitude  pastorale  et  par  Pej^raipto 
de  ses  vertus.  A  Home,  etc. 

NOVEMBRE. 

t  Saint  Césaire,  diacre,  couronné  du  mar- 
tyre, le  1"  novembre,  et  dont  le  bras  e?t 
conservé  dans  la  basilique  de  Latran.  A  Pa- 
doue^  ete. 

3.  Au  monastère  de  Gtelrvanx^te  déoèsde 

saint  Malachie,  de  l'ordre  des  Clercs  régu« 
liers,  évêque  de  Connerth  en  Irlande,  qui 
fleurit  en  son  temps  par  ses  nombreuses 
vertus,  et  dont  saint  Beniard,  abbé,  a  écrit 
la  vte«L&  mtance  an  ciel,  etc. 

5.  A  Bésiera,  saint  Gniraud,  dianoine 
régulier  et  évêque  de  cette  ville,  qui  ftlt 
élevé  à  répis<'opat  nnlirré  Ini  rt  irouvema 
saintement  son  église.  Saint  tocharie,  etc. 

t  6.  Saint  Zacharie,  prêtre  et  prophète, 
père  du  bioiheureux  lean-Baptiste,  dont  te 
mémoire  se  Mt  te  vcilte  de  ee  Jonr.  Son 
clief  est  conservé  avec  honneur  dans  tebesl» 
liqne  de  Latran.  A  Tunis,  etc. 

t  9.  A  Rome,  la  dédicace  de  la  basilique 
du  Très-Saiut  Sauveur.  A  Amasée,  etc. 

10.  Chit  Ut  (SumBina  de  Latran.  JjiMb 
de  l'image  da  Très-Saint-Sanveur,  qui,  cm- 
ciflée  par  les  Juifs  à  Beyrouth  en  Syrie, 
donna  une  si  grande  quantité  de  sang  que 
les  églises  d'Orieul  et  d'Occident  purent  en 
avoir  en  abondance.  A  Naples,  ete. 

13.  A  Avignon,  saint  Bnfe,  premier  évê- 
que de  cette  ville ,  qui  introduisit  en  Franee 
l'institut  des  Clercs  réguliers  et  dont  le  corps 
fut  transféré  à  Valence  en  Dauphiiié,  où  il 
est  eu  grande  vénération.  La  naissance  au 
ciel,  etc. 

13.  A  Hphena,  dans  rOmterie»  saint  Fie- 
ride,  évéqôe  de  c0lto  viUe,  qnl  gmmma 
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avec  un  grand  succès  l'Eglise  dans  laquelle 
U  avait  d'abord  «mlmiiA  lIoBliliil  des  Omcs 
légnUen.  Sa  aaintelfta  été  louée  par  le  pape 
Mint  Grégoire.  Saint  Didace,  etc. 

H.  Saint  Lanreiit,  évèque  de  Dublm,  d'a- 
bord chanoine  régulier,  qui  conserva  tou- 
jours la  règle  de  vie  qu'il  avait  proftssée 
avant  son  élévation  à  l'épiscopat  et  la  donna 
à  enivre  à  tooe  les  Glere  aécnlien  de  son 
diocèse.  Célèbre  par  ses  vertus  et  ses  mira- 
cles, il  fut  canoD^  par  Honoré  lli.  A  Héra- 
dée,  etc. 

Chez  Us  Prénumlrés.  La  fête  de  toutes  les 
«ainteè  rdiipwB  qui  «ont  honorées  dans  les 
églises  de  Tordre  des  Prénumtrés.  A  Héra- 

dée,  etc. 

t  16.  L'octave  de  la  dédicace  de  la  basi- 
liqiîp  du  Très-saint  Sanveur.  En  Afrique,  elc. 

Cftez  Us  Chanoines  de  Lairan.  L'octave  du 
craciflenient  de  limage  dn  Tiès^nt  Sau- 
veur. En  Afrique,  etc. 

Chez  les  Chanoines  de  Vienne.  A  Lyon, 
saint  Fnrher,  évêque  et  confesseur,  homme 
d'une  doctrine  et  d'une  foi  admirables,  qui, 
appartenant  à  l'ordre  très-noble  des  séna- 
iencs,  prit  llialiit  et  la  ine  rdigiense  des 
Chanoines  réguliers.  Après  avoir  été  de  son 
plein  gré  eufermé  pendant  longtemps  dans 
une  caverne,  où  il  rendait  gloire  à  Dieu  par 
ses  prières  et  ses  jeûnes,  il  administra  avec 
beaucoup  de  soin  el  de  soffldtode  Féglise 
qui  lui  était  confiée.  En  Afrique,  e|e. 

17.  Chez  les  Prémontrés.  Duos  la  Frise, 
saint  Scard,  abbé  d<>s  Chanoines  Prémontrés, 
célèl)r»^  par  son  liumilité  remarquable,  sa 
charile  et  la  gloire  de  ses  miracles,  qui 
émigva  ven  la  Seigneur,  le  13  novembre.  A 
Néooésaiée,  efee. 

19.  Chez  Us  Chanoines  de  Latran,  etc. 
A  Locqiies  en  Toscane,  saint  Frigidin,  fils 
du  roi  d'Uilouie,  qui  introduisit  dans  son 
pays  l'institut  des  Chanoines  réguliers  dont 
il  tristtt  partie.  Devenu  ensuite  évèque  éi 
Lacques,  il  fonda  un  grand  nombre  de  pa- 
roisses et  fut  inhumé  dans  l'éj^lise  Sainl- 
Vinrent.  plus  tard  dédiée  sous  aou  nom. 
Dans  la  ville  de  Marpurg,  etc. 

30.  Chtz  let  Chanoines  d£  Latran  ^  etc. 


A  Rome,  saint  Gélase,  pape  et  confesseur, 
célèbre  par  sa  sainteté  et  sa  doctrine,  i  qui 
rordre  des  Chanoines  r^liers,  qu'il  avait 
embrassé  en  Afrique  sous  la  règle  de  notre 
Père  saint  Angustîn,  et  établi  dans  l'église 
de  Latran,  doit  sa  réforme  et  son  augmenta- 
tion. Il  émigra  au  ciel,  le  21  novembre.  Saint 
Félix,  ete. 

33.  Dans  la  ville  d'Easbania,  saint  Trudon, 
prêtre  el  confesseur,  qui  fonda  un  monastère 
avec  son  patrimoine  et  vécut  avec  les  Clercs 
répiiliors  U  prit  soin  du  salut  des  peuples  et 
brilla  par  ses  mirudes.  La  naissance  au  ciel 
de  saint  Clément,  elc. 

i4.  A  Rflgg^o  dans  TEmilie,  la  translation 
de  saint  Prosper  d'Aquitaine,  disciple  de 
notre  Père  saint  Augustin  et  évèque  de  cette 
même  ville  ;  il  fut  remarquable  par  sou  éru- 
dition et  sa  piété,  et  combattit  avec  courage 
les  Péiagiens  pour  la  fol  catholique.  Saint 
Jean-do-la-Croix,  etc. 

^  26,  A  Alexandrie,  în  naissance  au  ciel 
de  saint  IMerre,  clerc  régulier,  puis  évèque 
de  cette  ville,  qui,  etc. 

27.  A  Lyon,  sdnt  Ëucher,  etc.,  comme  U 
iO  de  ce  mott,  ensuite  .*  A  Antiodto,  etc. 

Ghes  les  Chmoines  de  Vienne,  comme  Ce 
19  (te  ce  mois,  enstnte  :  A  Anfioche,  et(-. 

28.  En  Afrique,  les  saints  m  artyrs  Papi- 
uien  k'X  Mansuet,  de  l'ordre  des  Chanoines 
réguliers,  dont  le  premier  fut  évèque  d'Utl* 
que  et  l'autre  d'Asoftoe.  Tous  deni,  durant 
la  persécution  des  Vandales,  sous  Gensérk^ 
roi  arien,  furent  brûlés  par  tout  le  corps 
avec  des  lames  ardentes  et  terminèrent  ainsi 
leur  glorieux  martyre.  Au  même  temps, 
d'autres  saints  évéques  du  même  ordre,  Ya^ 
lérien,  Urbain,  Cresoent,  Eustache,  Cresco- 
nius,  Crescentien,  Félix,  Hortulan  et  Floren- 
tien  furent  condamnés  à  l'exil  et  y  mou^ 
rurent. 

iu.  La  vigile  de  saint  André,  apôtre. 

Saint  Romain,  dere  régidier  de  l'^iHse  de 
Gésarée  et  diacre,  qui  fut  couronné  par  un 
martyracélèbre,  le  18  novembre.  A  Borne,  etc. 


Digitized  by  Google 


330  LES  ACTES 

DÉCEHBRE. 

f  1 .  A  Rome,  les  s.iints  martyrs  Diodore, 
prêtre,  et  Marien,  diacre,  avec  plusieurs 
autres,  qui,  sur  l'ordre  du  ^vmm  Numé- 
rien,  méritèrent  k  gloire  du  martyre^  et 
dont  les  corps  sont  conservés  an  Saint  des 
Saints. 

Le  propIiiMt"!  Nahiini,  (]ui  reposeàBéga- 
bar.  De  même  n  linriic,  cic. 

Chez  les  Cliunoines  de  Vienne,  comme  le 
SO  novembre,  entuiU  :  Le  prophète  Nahum. 

3.  À  AlexBAdriOj  saint  Anian,  confesseur, 
tri's-célèbre  parmi  les  CIin  s  réguliers  pour 
l'observance  de  la  vie  religieuse  et  le  dou 
des  miracles;  disciple  de  saint  Marc  et  son 
successeur  dans  l'épL^copat,  il  propagea 
l'Eiraniple  sans  s'épargner  aneune  fatigue. 
Il  mourut  le  2S  avril.  Son  corps  r^ose  à 
Venise,  dans  l'église  de  Sainte-Harie-de-la- 
Cbarité.  A  Rome,  «  tr. 

3.  Chez  1rs  Ch'iimines  de  Latran,  etc. 
Saint  Pierre,  surnommé  Chrysologue,  cha- 
noine régulier  ét  évèque  de  Ravenne,  qui, 
illustre  par  la  sainteté  de  sa  vie,  la  forôe  de 
sa  doctrine  et  la  gloire  de  ses  miracles,  émi- 
gm  au  ciel  le  3  décembre.  Dans  l'Ue  de 
Saucian,  etc. 

iA.  En  premier  Ueu,  onUt:k  Nicomédie^ 
la  passion  de  sainte  BarlM,  vierge  et  maiw 
tyre,  qui,  etc.,  etâlafindê  Vêoge  on  ajtmite: 
dont  le  cher  est  conservé  avec  le  plus  grand 
honneur  au  Saint  des  Saints. 

Chez  les  Chanoines  de  Vienne.  Suint 
Kerre,  surnommé  Chrysologue,  etc.,  comme 
le  3  de  ce  moit,  enettOe.*  A  Nicomédie,  etc. 

14.  CAex  les  Chanoines  de  Latran.  A  Na- 
ples  >'n  Campanie,  siint  Agn»'l,  abhé,  célèbre 
par  ia  gloire  de  ses  miracles,  et  (jue  l'on  vit 
plusieurs  fois  avec  l'étendard  de  la  croix 
délivrer  cette  viUs  assiégée  par  les  enuemis. 
A  Alexandrie,  etc. 


OBS  SAINTS. 

46.  Saint  Eusèbe,  évèqne  de  Yerceil,  et 
martyr,  qui  propagea  beaucoup  et  «n  loin 
l'ordre  des  Chanoines  réguliers,  et  dootla 
naissance  ati  ciel  est  célébrée  le  1"  août* 

Les  trois  enfaul.s,  clc. 

23.  Chez  les  Chanoines  de  Latran.  k 
Fano,  dans  fa  Ibrcbe  d'Ancdne,  saint  Ps- 
tflrnîen,  évêque  et  eonfessMir,  qd,  après 

avoir  donné  des  i)rt'uvt'S  nombrousesde  imjIII- 
citude  pastorale,  de  grands  exemples  de 
vertus  <  f  open?  (ics  miracles,  se  reposa  en 
Dieu,  le  VA  novembre.  S<iu  corps  fut  inhumé 
dans  Téglise  Sùnt-Haitin  hors  les  murs;  lei 
Chanoines  réguliers  du  Saint- Sauveur  la 
transférèrent  avec  honneur  le  10  juillet,  soos 
le  poTitiflcat  de  Jules  111,  dans  la  célèbre  église 
de  son  iKMn.  où  iifaitde  nombreux mirades. 
A  Rome,  etc. 

t  SI.  A  Ephèse,  la  naissance  an  del  ds 
saint  lean,  apôtre,  etc. 

>!j'  S9.  A  Cantorbéry  en  Angleterre,  sunt 
Thoma-»,  évêque  et  m  ir'vr.  fyin",  pour  s^^rvir 
Dieu  avec  plus  de  libelle  plus  de  st-curile, 
entra  dans  riuslilut  de^ Chauoines  réguliers» 
Frappé  du  glaive  dans  sa  basilique  pour  la 
défense  de  la  Justice  et  des  immunités  ecclé- 
siastiques, par  une  faction  d'hommes  im- 
pics, il  émigra  vers  Jésus-Christ  A  Jérusa- 
lem, etc. 

Onud  lu  oOoM  votHb  loiik  edéliréi  ane  foit  pv 
mois  ou  une  foU  par  semiJnfl,  6D  pnniier  liw  on 

lit  comme  ci-de«sous  : 

L'office  de  la  Commémoration  de  notre 
Père  saint  Augustin,  évèque,  conlesseur  et 
docteur  de  l'Eglise. 

CAex  In  PnAmmirâ.  L'office  da  noire 
Père  saint  Norbert,  évèque  et  confesseur. 

Chez  ks  Chanoines  de  Vienne,  Us  Pre- 
tnonîrés,  etc.  L'ofOce  du  très-sacré  Corps  de 
Jésus-Christ. 

Chez  lee  Prmontrét,  etc.  L'oOke  de  la 
UanbeunNue  vierge  Hfaris^  mèie  de  Dîea. 
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LEÇOiNs  ruopiug;s  pour  ia  fu^  du  capitule 


A  l  of^  de  la  Cotmnmoration  de  notre  tere  saint 

AoqaitteB-vons  des  devoirs  du  sacerdoce 

pour  avoir  une  louange  di^^'inî  de  son  nom 
et  lui  fiffrir  un  digne  encens  rempli  de  Fodâur 
de  la  suavité.  Pour  vouii.  Seigneur,  elc. 

A  la  fite  de  tous  les  saints  de  V ordre  des  ChoMÙm 
rigulim  de  saint  Augustin. 

LFÇON. 

Oux-là  sont  de-i  hofiim  s  miséricordieux 
à  qui  les  actes  de  piélc  n  out  juuiais  fait  dé- 
fout. Leurs  bieoB  resteront  dans  leurs  races, 
et  leurs  neveux  auront  un  nlnt  héritage. 
Vom  TOUS,  Seigneur,  etc. 

Al»  /Wii  dtNOftv  Fèn  mM  AugmOit. 

UÇON. 

Gomme  une  étoile  matinale  brille  au  mi- 


lieu des  nuages,  et  comme  la  lune  pleine 
brille  dans  ses  jours,  et  comme  brille  le  soleil 
leeplendissant  :  ainsi  U  bcOle  dans  le  temple 
de  Dieu.  Pour  tous.  Seigneur,  el4S. 

Ala  féU  du  patronage  de  mM  JtM^ift. 

LEÇON, 

Cert  un  ûls  qui  grandit,  Joseph,  c'est 
un  flis  qui  grandît  et  qui  est  beau  à  voir. 
Les  flUes  de  Jérusalem  ont  couru  sur  les 
murs  pour  le  contempler.  Pour  vous»  Sei- 
gneur, etc. 

À  la  fiU  dê  rimagÊ  du  tri^-saint  Smnew  cmc^ 
par  la  Juift. 

LKÇOH. 

Afin  que,  justifiés  par  sa  grâce,  nous 
soyons  ses  héritiers  selon  l'espérance  de  la 
vie  éternelle  dans  Jéàus-CLiist  Nôtre-Sei- 
gneur. Pour  vous.  Seigneur,  etc. 


I 
I 
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AbUe,  évéque,  confcMear,  33  février, 
Agad,  ûlbit  it  dicenbra. 

Allii'rt,  (^v'qtie,  confesseur,  S  nuin. 

Albia,  évèque,  conresseur,  2  mars. 

Aldobnund,  évèquc,  confeitear,  !•  oui. 

Alipe,  confcueur,  IG  «oU. 

Anast.isf  11'  PtT5an,  mAine  ,  murtjr,  S2  jaavjor. 

Amen,  évéque,  cuuie»i«eur,  t  decenibre. 

AMonD»  étêqne,  ooaTeneiir,  It  mm. 

Antoine  le  Portugais,  conr.-:«<  iir.  In  JuIq. 

Apparition  de  U  bienhetircuie  Vierge  Marie  à  saint 

Nnibert,  6  mftt. 
AqailtBy  évCqne,  maitjr,  t9  juTin. 
Archange,  confesseur,  17  .iTril. 
Augustin,  évâqoe,  conlesseur  et  docteur,  S8  août. 

Bulie,  vierge,  martyre,  4  décemlire. 
Benoan,  é>êqiie,  confesseur,  m  juin. 
Benoit  II,  pape,  confesseur,  7  mai. 
Bérégise,  abbé,  t  «elalMtt. 
Bernard,  coofesseur,  15  juin. 
Brigide,  vierge,  1"  février. 
BlnuiOf  confeiMW,  6  MstnbMa 

Cathcrinp  Tbomn?,  vifnre,  1"  avril. 
César,  diacre,  martjr,  i  novembre. 
GedMB,  évèqne,  eoolBHeiir,  It  odabc*. 
Chrysanthe  «  t  Parie,  époux,  martyr*,  35  octobre. 
Gonventon  de  saint  Angoitin,  évéqoe,  coofesseur  et 

doctMVf  S  mi. 
Gcaciiemant  de  llnifs  du  Irk  inint  Snveiir»  It  m- 

vembrp. 

Cyprien  et  Justine,  martyn,  36  septembre. 

Daniel,  lévite,  martyr,  17  février. 
Denis  l'Aréopagite,  évèque,  martyr,  9  octobre. 
Diodorc,  prêtre,  Marien,  diacre,  et  l«m  compagnons, 
oiar^,  17  jaatrier  «t  1*  dfemnbn. 

r(im'nif]tif  i-onfe3.s.cnr,  t  août. 
Domotuo,  évéque,  et  ses  compagnont,  martyrs, 
lltnil. 

DniHlaii,  Mip»t  tmâmuu,  19  md. 

blmirle  ou  £vorcc,  confesseur,  7  septembre. 
Bûcher,  évSqM  et  eoaieMCiir,  14  aovsnliM, 

j.'u;r}  i' ,  r-.  ' qnr.  martyr,  Ifi  dércnibre, 

Evemonde,  conieMeur,  17  féviier. 


Pélii  III,  pape,  35  février. 

Firmia,  Mipw,  BMitjr,  fS  déMoIm. 

Floride,  i<> '[[iii".  rr>Tr''f<:-.-iir,  f3  novpmbrc. 
Foulque,  évéque  et  confesseur,  36  octobre. 
FtoédémCj  confeiMnir,  %  wun, 
Prigidio,  éviqiie,  confeisenr,  19  nofCHilir*. 
Fii^,  iMigtf  auirtira»  16  nai. 

Oawlwr,  CMiféaiair,  19  mil. 

Oaudence,  évi'quo,  ronfesscur,  22  j^nvut. 

Gaiidenee,  évêque,  martjr,  14  octobre. 

Ontîer,  abbé,  11  aiai. 

Gélase,  pape,  confesseur,  30  novembre. 

Gerlacb,  confesseur,  U'  dimanrlie  daat  TMine  dl 

l'Ascension  du  Seigneur,  1**  mai. 
Gertntdn,  «ieige,  19  «mm. 
Gertrude,  vierge,  18  août. 
Gilbert,  confesseur,  (  février. 
Godefroy,  confesseur,  16  janvier. 
Gordien  et  Bpïaudi,  wr^,  19  mai. 
Grégoire  II,  pape,  confesseur,  Î5  août. 
Guarin,  cardinal,  évêque,  confesseur,  6  février. 
flwiWeanw,  évêqon,  coofiNMiir,  t7  mm. 
Guiraud,  évèque,  confesseur,  5  novembc*. 
Gnillaam*  ou  WilbeliM,  tkhi,  «  wiil. 

HéltM,  îwpAtttrk»,  19  mM. 

Hennann,  confesseur,  7  avril. 

Hdafimie  m  AlphoDH,  dTèqne,  conCHaeor,  ts  jiat. 

(nvence,  ou  Jnvence,  évêque,  confessear,  t  ttiriar. 
Isfiridc,  évèque,  confesseur,  1 S  juin, 
tridoi»,  évêqw,  cpnliim',  dociMv,  4  «iril. 
I«oa,  évéïiue,  codiMaenz,  99  nu. 

Jean,  confesseur,  10  octobre. 
Jmd  lUiMNiiacèM,  aMrtjr,  99  wî. 

Laurent  Justinien,  évèque,  conlesseur,  5  septembre. 
Lvneiit,  évèque,  coafaiMiir»  14  uoTetiibiN, 
Léandre,  dvèqM,  tuktum,  tf  février. 
Léon,  pape,  confesseur,  docteur,  Il  avriL 
Léon  il,  pape,  confesseur,  38  juin. 
LéoB  IV,  pnp»,  coaféiNV,  19  jutlltt. 
Utus,  Donatien,  Préside,  Maai•l^  Otmm,  FMCalt 
oa  Flmcnk,  •  septembre. 
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Lndger,  eonfenenr,  16  mars. 
laiâift»,  évêqne,  toaXmtmt,  M 

]ùlidiia«  éviq»,  coniinMttr,  t  aotMilme. 
HHCllKn  it  Pierre,  martyrs,  1  join, 

Marcellin,  prêfrr,  Î5  juillet. 
Marie  Saiomé,  il  octobre. 

MuCpi  (phuiMn)  d«  Yttétt  àti  ehunioM  vCgnlim, 

!  k  nni . 

Martyrs  (  clix-Q<eui),  de  Gorcum,  9  joiUflt. 
Martyrs  (  ks  sept  frères),  flii  de  MÎnte  Félidlé, 
11  juio. 

Milaine,  évéque,  confesseur,  19  iMiner. 
Moai^i  leaie,  4  mai. 

Nérée  et  AchiUée,  martyrs,  15  mai. 
Nicolas  Tolentin,  confeiseur,  10  s^pt^mlm» 
Norbert,  évéquc  et  conlesienr,  6  juin. 

Odalphe,  confesseur,  12  juin. 
OlUfura  ou  lUegiire,  éxéqva  cl  conlMMOff  6  m«r>. 


Romi,  cWéqne,  confessi'tir,  l''  oclolirc, 
Romain,  diacre,  martyr,  %9  novembre. 
BaCe,  évêquc.  confesseur,  It  aanta^Kë, 
Bull,  éfftSque,  martyr,  1»  aolkt. 
RoGne  et  Seconde,  vierges,  m.irtrres^  141  jnillflt. 
KuttuMùf  Avéque,  martjr,  3  juillet* 
Butique,  piêlM,  «t  llonihèn,  iiau»,  Mtttfn, 
16 


Sabiitfij  martyre,  1*'  septembre. 
Suntl  è»  Varin  dei  GlniwnM*  végoticny  • 

Saints  de  l'on^r   <I  ^  Prémontrés,  3  nofcmbre. 
Serond  ,  Second  m  tl  Agabc,  martyrs,  i8 
Serge,  pape,  confesseur,  9  septembre. 
Sittd,  abbé,  17 


PooMt,  MTtjr,  11  mi. 

Plipiea,  i?Y^{uc  ,,  et  Mnnsuet  et  d'autres  évéqaei,  Imu« 

compagnons,  martyrs,  i8  novembre. 
Mmieo,  cvtque,  confesseur,  33  décMidm. 
Patrice,  évéque,  confesseur,  1 7  mait. 
Paulin,  ëTéque,  confesseur,  13  juin. 
Pierre  Fourrier,  confesteor,  7  juin. 
Km*,  eoafciMiir,  11  Mptandne. 
Pierre  d'Arbues,  confesseur,  17  septembre. 
Pierre  d'Aleiandriej  évé^iae,  couteneiir,  19  no- 

tembre. 

VStmdvjMlogw,  MqM,  «onCNMor,  dodMr,  8  it- 

cembre. 

PoMtde,  évéque  et  confesseur,  11  mai. 

PiuMe,  vierge,  SI  juillet. 

Viwper  d'Aqoitiiae,  éféqne  a  eoafMwmr,  t4  no- 


Tbiotone,  confesseur,  18  février. 

rie,  prêtre,  confesseur,  4  juillet. 
I  d'flerford,  évéque,  confaiMar,  S  octobre. 
Thomas,  évéque  de  Cantorhéry,  martyr,  V)  di'rembrfi. 
TnnsUtion  dei  cbeft  de  saint  Pierre  et  de  saint  Paul, 
16  «Tiil. 

Translation  du  en|M  de  iiut  Aogwliii,  M  téiBK  et 

Trau^iidUuu  du  corps  de  sainte  Monique,  9  avril. 
Triomphe  de  Mint  Nofltert  mit  lliéréiie  de  Tenebdia, 

le  troisième  dinionclie  après  la  Peiil<  côte. 
Trodoa,  évé<iue,  confesseur,  sa  noiembre. 

Tedttlft,  étèqne,  eeulmein,  *  février. 

Venance,  évoque,  martyr,  1"  avril. 
Vincent,  lévite,  martjr,  14  février. 

Ubalde,  évéque,  confesseur,  iC  moi. 
Qrbaiii,  éièquc,  confeneor,  16  oui. 


Bejraond,  évéque,  eeofnwur,  91  juin. 
lifWMd,  tMÊUÊtmtf  t  jwUtL 


Zeebine,  pftpe,  «AnfeMeor,  IS  men. 

2hebirie,  jè»  d«  nint  leen-Beptiile,  S  «ivanfaM. 


MAiiTYROLOGE 

DES  SAINTS  DE  L  UiiijIlE  DE  NOTRE  PÈRE  SAINT  BENOIT 


Il  serait  long  de  pfendie  à  put  Au  le 

Martyrologe  romain ,  pour  l'usage  de  dos 
églises,  tous  les  noms  dc^  saints  de  l'ordre 
de  Saint-Benoit,  suivant  la  méthode  pres- 
crite par  Gr^ioire  XIII  de  «Unte  uMbnoiTe, 
par  tm  lettres  données  à  Rome  le  14  jan- 
vier il  suffira,  quand  leur  éloge  sera 
fait  par  la  leofure  quotidienne  du  maHvro- 
loge,  d'honorer  iii  mémoire  de  cpux  dont  la 
sacrée  congrégation  des  Rites,  par  la  bien- 
y^Uance  des  souverains  Pontifes,  a  aotorisé 
las  offices.  Les  éloges  qui  suivent,  on  sontles 
mêmes  que  ceux  qui  se  lisant  dans  le  Mar- 
tyroloL-^»^  romain  ,  ou  ils  sont  pris  dans  les 
leçons  mêmes  qui  ont  été  approuvées  par  la 
même  sacrée  congrégation,  afin  d'être  lus 
en  premier  fieu,  &  moins  que  œ  Jonr-là  on 
ne  doive  célébrer  la  fête  d*ttn  autre  saint. 
Dans  cp  ca*?,  il  a  fallu  conserver  la  rubrique 
du  martyrologe  et  placer  le  nom  de  ces  saints 
avant  ceux  de  Tordre  de  Saint-Benoit 

JANVIER. 

Au  monastère  de  Cusan  ,  la  naissance  au 
ciel  de  saint  Pierre  T^rséol,  confesseur,  pre- 
mièrement doge  de  Venise,  et  ensuite  moine 
de  l'oidre  de  Saint- Basile,  célèbre  par  sa 
pété  et  ses  vertus;  dont  la  Ate  se  fait  le 
44  janvier.  JBn  C!bypre,  le  bteobenreus  Ni- 
canor,  ptc. 

42.  En  Angleterre,  saint  Benoit,  abbé, 
surnommé  Biscop.  A  Rome,  etc. 

lé.  Saint  IHerre  Urséol,  eonfeasear  de 
notre  ordre  et  doge  de  Venise,  dont  il  est  fait 
mention  le  10  janvier.  De  même,  saint  Hi- 
laire.  etc. 

45.  Au  territoire  d'Anjou,  saint  Maur, 
abbé,  disciple  de  saint  Beoolt,  qui  l'iDstrui» 
ait  dès  son  fnflmr^.  Rien  ne  montre  fflîew¥ 


eoinU«B  il  avait  profité  des  leçons  d'un  si 

bon  maître,  que  la  manière  flont  ;il  marcba 
sur  la  surface  des  eaux,  ce  qu'on  n'avîdt  pas 
vu  arriver  depuis  saint  Pierre.  Envoyé  en 
France  par  son  maître,  il  y  bâtit  nn  câèbre 
monastère,  qu'il  gouvenia  durant  quarante 
ans,  et  mourut  en  paix,  célèbre  par  ses  ffkH 
rieux  miracles.  Saint  Paul,  etc. 

18.  La  chaire  de  saint  Pierre,  apdtre,  ea 
mémoire  de  l'établissement  de  son  siège  à 
Rome. 

A  Ferrare,  la  naissance  au  ciel  de  la  bien- 
heureuse Tîéatiice  II  d'Esté,  qui,  ayant  ab- 
diqué sa  souveraineté  et  renoncé  au  monde, 
embrassa  la  règle  de  notre  Père  saint  Beooit 
et  se  rendit  célèbre  par  sa  vartu  et  saa  mi- 
racles. A  Rome,  le  martyre,  etc. 

49.  A  Rome,  saint  Agathon,  pape,  qui  fut, 
dit-on,  d'une  si  grande  sainteté  et  d'une 
telle  mansuétude  qu'il  délivra  de  sa  maladie 
un  lépreux  qui  se  trouvait  sur  son  passage;, 
et  dont  jamais  personne  ne  prit  congé  que  la 
tristesse  dans  le  oœnr.  R  en  est  liiit  meutton 
le  40  janvier.  Le  même  jour,  saint  Ga- 
rnit, etc. 

33.  A  Rouie,  les  ûançaiiltis de  la  bieolieu- 
reuse  Vierge  Marie. 

A  Tolède,  saint  ilddtaose,  évêque,  qui , 
pour  prix  de  l'innocence  de  sa  vie  et  de  la 

défense  qu'il  prit  de  la  virginité  de  la  Hère 
de  Dieu,  attaquée  par  les  hérétiques,  reçut 
de  cette  sainte  Mère  une  rol)e  d'une  blan- 
cheur éclatante.  Enfin,  après  s  être  rendu 
célèbre  par  sa  s^nteté,  il  fut  appelé  au  câel. 
A  Rarodoone»  ele. 

28.  Saint  Paul,  premier  ermite,  dont  il 
est  fait  infHitioîi  le  15  janvier.  A  Rome,  etc. 

30.  A  Hurgus  en  Espn^'ne ,  saint  ÂLleime, 
abbé,  disciple  do  saint  Hubert,  abbé  de  la 
maison  Bieu,  qui  guérit  plusieon  maladea 


Dlgitlzeci  by  Google 


MAKTYROLOGE  DE  L'Ol 

par  le  signe  de  la  croix  et  la  grâce  de  Dieu. 
A  Borne,  etc. 

FÉVRIER. 

2.  La  Purification  de  la  bifîihe'ireuse 
y\eTg^  Marie,  féte  surnommée  par  le»  Grecs 
l'Hypapaule. 

A  Gantorbéry  en  Angleterre,  la  naissance 
au  del  de  saint  Laurent,  évèqae,  qui  gou- 
Tema  cette  église  après  saint  Augustin,  et 
convertit  le  roi  lui-même  à  la  foi.  A  Rome^ 
sur  la  voie  Salaria,  etc. 

3.  Saint  Udefonse,  évêque  et  confesseur, 
dont  il  est  ftit  mentimi  le  13  janvier.  A  S6- 
basta,  etc. 

6.  Saint  Latirrnt,  évêque  et  confesseur, 
dont  il  est  tait  mention  le  S  février.  A  Cé- 
sarée,  etc. 

7.  Saint  Romuald,  abbé,  instituteur  des 
moinea  Camaldules  soua  ta  règle  de  notre 

Père  saint  Benoit,  dont  la  naissance  au  ciel 
se  fait  le  19  Juin.  A  Londres  en  Angle- 
terre. 

9.SaiQtHilaire,  évêque  et  confesseur,  dont 
il  cet  fiiit  mention  le  S4  janvier. 
10.  Au  Mont-Gaann,  sainte  Scfaolastique, 

vierge,  sœur  de  notre  Père  saint  Benoit,  qui 
vit  l'àme  tîe  (  elle  sainte  monter  au  cif  1  an 
moment  où  elle  quittait  son  corps.  A 
Kouie,  etc. 

13.  A  Rome,  s^nt  Grégoire  II,  pape,  qni 
s'opposa  à  l'empereur  Léon  llsaurien  avec 
uo  invincible  fermeté,  et  envoya  saint  Boni- 
face  en  Allemagne  pour  y  prêcher  i'£van- 
gile.  A  Antioche,  etc. 

17.  L'Octave  de  sainte  Scholastique , 
vierge,  sœor  de  notre  Père  saint  Benoit.  A 
Rome,  etc. 

18.  A  Tolède  en  Espagne ,  saint  Hellade, 
évêqtip  »'f  confessfnir,  qni ,  élevé  au  pontifl- 
cat,  dunua  l'exemple  des  nièincs  grandes 
vertus  qu'il  avait  déjà  donné  aux  moines. 
A  Jérosalena,  ete» 

20,  Saint  Canut,  roi  et  martyr,  dont  il  est 
fait  mention  les  17  et  19  janvier.  En  Si- 
cile, etc. 

33.  A  Antioche,  la  chaire  de  saïul  i'icrre. 
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apôtre,  où  les  disciples  commencèrent  à  être 
appelés  chrétiens. 

A  Ravenne,  saint  Pierre  Damien,  cardinal 
et  èvéqne  d'Ostie,  q;id,  après  de  nombranx 

travaux  pour  l'Eglise  de  Dieu,  célèbre  par 
sa  sainteté,  sa  doctrine  et  ses  miracles,  se 
reposa  en  paix.  Le  pape  Léon  Xli  le  déclara 
docteur  de  l'Eglise  universelle.  A  Uierapolis, 
en  Cbypre,  etc. 

35.  En  Italie  seulement.  Sainte  Margue- 
rite, de  Cortone,  dont  il  est  fût  mention  le 
22  février.  En  Rir^'ptp^  etc. 

26.  Sainte  Martine,  vierge  et  martyre, 
dont  il  est  fait  mention  le  30  janvier.  A 
Perge,  eto, 

S7.  A  Séville  en  Espagne,  la  naissance  au 
nu  ciel  de  saint  Lcandie,  évéqne  de  cette 
ville,  qni,  par  ses  prédications  et  par  son 
zèle,  secondé  par  Récarède,  roi  des  Visigoths, 
convertit  cette  nation  arienne  à  la  foi  catho- 
lique. A  Rome,  ete. 

28.  La.  bienheureuse  Béatrix  il  d'Esté, 
dont  il  est  lût  mention  le  Ig  Janvier.  A 
Rome,  etc. 

MARS. 

4 .  Au  monastère  de  Celknova  en  Galice, 
saint  Rozeind,  évêqne,  célèbre  par  sa  stûnteté 
et  la  gloire  de  ses  miracles. 

Dans  la  ville  de  Yerden,  saint  Suitbert, 
évêque,  qui,  sous  le  pontifleat  de  Sergius, 
prêcha  rÉvangile  aux  Frisons,  aux  Hollan- 
dais et  à  d'autres  peuples  de  la  Germanie. 

A  Bassnno,  la  naissance  au  ciel  de  la  bien- 
heureuse Jeanne-Marie  iionomi,  céléSre  par 
son  bumiUté  et  ses  miracles.  A  Rome,  etc. 

5.  Saint  Suitbert,  évêque  et  confesseur, 
dont  il  est  ftût  mention  te  1"  man. 

3.  A  Nouant  ule  ,  sur  les  confiu  de  l'Emilie, 
saint  Anselme,  fondatenr  de  ce  monastère, 
qni  fit  fleurir  la  règle  monastique  non  moins 
par  se5  préceptes  pleins  de  sagesse  que  par 
la  pratique  des  vertus. 

A  Bamberg,  sainte  Conégoode,  impéra- 
trice ,  qui ,  mwiée  à  l'empereur  Henri  I", 
demeura  vierge,  du  rnn''cntcm»'T!t  (]*•  son 
époux,  et  qui,  riche  en  bonnes  œuvres  et 
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«n  mteitei,  mourut  saintement  et  devint, 
après  sa  mort ,  célèbre  par  ses  miracles.  A 
CésartM'.  en  Palestine,  etc. 

5.  Sainte  Cunégonde,  vierge,  dont  il  est 
fhit  menlîon  te  3  mais.  A  Antiocbe,  ète, 

6.  LabUsiiheareuse  Jeanne -Marie  Bonooût 
vierge,  dont  il  est  fait  mention  te  1*  mars, 
A  Nicomédie,  etc. 

8.  En  Navarre,  saint  Bermond^  ablié,  qui, 
entre  autres  miracles  qu'il  fit  par  la  gràoe 
de  Dteu,  éteignit,  par  te  prièra  sente,  tesié- 
ooltos  da  couvent  qui  brùluent  dans  te 
grange.  A  Antinoc,  ville  d'Egypte,  etc. 

.  A  Rome,  sainte  Françoise,  veuve,  fon- 
datrice des  Gollatines.  de  l'ordre  de  notre 
Père  saint  Benoit,  célèbre  par  la  niditease  de 
son  origine^  te  sainteté  de  ea  vte  el  te  don 
des  miracles.  A  Sébaste,  etc. 

H.  A  Léon  en  Espagne,  saint  Vincent, 
abbé  et  martyr,  qui,  condamné  à  mort  par 
les  Ariens  pour  avoir  confessé  la  foi  de  Jésus- 
Qbrist,  p^t  par  le  glaive  en  priant  pour  «sa 
pefséeateora* 

A  Cordoue,  saint  Euloge,  prêtre,  qui,  du- 
rant la  persécution  des  Sarrasin?!,  mérita 
d'Aire  ajouté  aux  martyrs  de  la  même  ville, 
dont  il  avait  désiré  imiter  le  courage  en 
écrivant  tes  oombats  qu'ib  avuent  louteana 
pour  te  foi.  A  Carthage,  etc. 

a.  A  Home,  saint  nréf^oire,  pape,  ci  re- 
marquable docteur  de  l'Eglise,  qui,  pour  ses 
bell^  actions  et  pour  avoir  procuré  la  cou- 
venion  des  Anglais  à  te  fili  dtt  Christ,  mé- 
rita te  surnom  de  Grand,  et  fiit  appeÛ  IV 
p6tre  de  l'Angleterre.  An  même  lieu,  etc. 

13.  A  Léon  en  F^p  ig-ne,  saint  Ramireet 
douze  moines,  martyrs,  ijni  furent,  en  chan- 
tant le  syml)ole  de  la  foi,  misa  mort  par  les 
Ariens,  et  reçoreirt  avec  Joto  te  palme  du 
martyre.  A  Nicomédte^  etc. 

14.  Saint  Jean  de  Dién,  confesBenr*  dont  il 
est  fait  mention  le  8  mars.  A  Rome,  etc. 

16.  A  Subiaco,  le  bienheureux  L'iurent  de 
Fanello,  ermite»  surnommé  Loncati,  dont 
on  lut  encore  mention  te  16  septembre.  A 
Borne»  ete« 

21.  Sur  le  Mont^lassin ,  la  naissance  an 
ctel  de  notre  Père,  saint  Benoit,  abbé,  qpii 


DES  SAINTS. 

rétablit  en  Occident  la  règle  des  moines,  qui 
«•'  lit  pour  ainsi  dire  tombée,  et  la  propagea 
merveilleusement.  Le  bienheureux  Gré- 
goire, pape,  a  écrit  sa  vie  glorieuse  par  sfls 
vnrtns  et  ses  mhuctes.  A  Atexandrte,  ete. 

28.  L'Octave  de  notre  Père,  sânt  Benoit, 
abbé.  AGésaréeenPatesline,  ete. 

ATRIL. 

13.  Au  monastère  de  la  vallée  des  Roses, 
près  Malines,  la  bienheureuse  Ida,  vierge, 
qui ,  méditant  la  Passion  de  Jésus-Christ, 
mérita  d'être  marquée,  par  le  stylet  brûlant 
de  Tamonr  de  Dieu,  des  stigmates  des  Gteq 
plaies,  sous  la  flgoie  de  eerctos  dedlveiw 
couleurs.  A  Séville  en  Espagne,  etc. 

14.  Saint  Ilerménigilde,  roi  et  maxtgr'» 
dont  il  est  fait  mention  le  13  avril. 

Iti.  A  Palencia,  saint  Turibe,  évèque  d'As- 
torga,  qui,  aidé  par  le  pape  saint  Léon,  bsa- 
nit  entièrement  de  l'Espagne  YhMm 
Priscillien,  et  célèbre  par  ses  miracles, 
s'endormit  en  pjux.  Son  corps  est  honoré 
dans  le  nion;istère  de  notre  ordre,  qui  porte 
son  nom.  A  Corinthe,  etc. 

17*  A  Yicenee,  te  htenbemmix  Jean  ds 
Snrdte,  moine  de  l'ordie  de  Saint-Benoit, 
puis  évèque  de  cette  viUé,  qui,  frappé  parle 
glaive,  mourut  pour  la  justice,  et  doot 
le  corps  est  honoré  dans  ce  lieu  avec  une 
grande  vénération.  A  Rome,  etc. 

M.  A  Gant<nfaéry  en  Angleterre,  sitet 
Anselme,  évèque ,  célèbre  par  sa  sainteté  et 
sa  doctrine,  dont  la  défense  de  la  foi,  le  zèie 
pour  les  âmes  et  l'établissement  des  éludes 
théologiques  attestent,  d'après  tous  ses  oo- 
viages,  qu'il  fut  inspiré  d'«i  haut  Ea 
Fene,  ete. 

24.  En  Angleterre ,  la  déposition  de  si^ 
Mellite,  évèque,  qui,  envoyé  en  Angleterre 
par  saint  (îrégoire ,  convertit  à  la  foi  les 
Saxons  orientaux  et  leur  roi.  A  Sévis,  etc. 

S7.  Saint  Fidèle  de  Sigmaringa,  martyr, 
dont  il  est  fût  mention  te  34  avril. 

29.  Au  monastère  dt>  Mciftmet  ntei  Bo- 
bert,  premier  abbé  de  Citeaoz,  et  ftndatenr 
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MAL 

11.  Saint  Plfirre.  martyr,  dont  il  est  Cdt 
mention  le  W  avril.  A  Rome,  etc. 

21 .  Dam  toute  Vltalie  seulement.  La  fête 
de  saint  héiix,  confef^seur,  dont  il  est  tait 
meodon  le  13  mai.  Dum  la  Manrltanie ,  etc. 

9SL  Au  territoire  d'Anzem,  le  14eii- 
henrenx  Romain ,  abbé  qui  servit  saint  Be- 
noit dans  sa  grotte  ;  ensuite  étant  venu  en 
France,  il  y  bâtit  un  monastère,  et  ayant 
laissé  plusieurs  disciples  imitateurs  de  sa 
ftdiiteléf  U  passa  au  nqpoe  du  Sdguenr.  A 
RouM^  etc. 

25.  A  Salerne ,  le  décès  du  bienheureux 
pape  (Irégoire  VII,  prnpafj-ate.ur  des  libertés 
ecclésiastiques  et  leur  très-ardent  défenseur. 

A  Rome,  saint  Bcmiflioe  lY ,  pape,  qui  dè> 
im  le  Fantiiéûii  «i  lliannetv  de  la  bien- 
heureuse Marie  aux  Mariyn. 

En  Espagne,  sriiTit  GftnnadH,  évéque  des 
A«:tiîries,  qui,  abdiquant  !a  ditrnité  épisco- 
pale,  se  retira  dans  un  monastère,  et  plein 
de  booxm  ceimes ,  émigra  de  cette  rie.  A 
Fkireoce,  etc. 

S6.  A  Cantorbéiy  en  Angleterre,  »iint 
Augustin,  évêque,  qnl ,  envoyé  avec  d'au- 
ti^  dans  cette  contrée  par  le  bienheuieux 
pape  Grégoire,  prêcha  l'évangile  à  la  nation 
anglaise,  et  glorienx  par  aaa  vertoa  et  aet 
mindea,  a*endoraiit  dans  la  Seignaar.  A 
Rome,  etc. 

27.  En  Angleterre,  le  décès  du  vénérable 
Bède,  prêtre  très-célèbre  par  sa  sainteté  et 
son  érodition.  Le  même  jour ,  sainte  Marie- 
MadeMna,  etc. 

28.  Saint  Boniface,  pape  et  confesseur, 
dont  il  est  fait  BkantifBi  le  35  mai.  En  Sar- 
daigne,  etc. 

39.  Saint  Gennade,  évêque  et  amfea- 
aenr,  dont  il  art  frit  maitloii  la  SB  buiL  A 
lUnne,  ete. 

30.  Sainte  Marie  -  Madeleine  de  Pazzi , 
Tïerge,  dont  U  est  lût  mention  1»  i5  mai. 
A  Rome,  etc. 

TOM.  u« 


lUIN. 

t.  An  monastère  d'Ogne,  en  Espagne, 
saint  Ennecon ,  abl)é ,  dont  Dieu  illustra  la 
vie  sainte  par  pluiiieurs  miracles.  A  Rome^ 
saint  Juvcnce,  martyr,  etc. 

8.  Sainte  Angèle  Merid,  vierge,  dootU 
est  fait  mention  le  31  mid.  A  Rome,  ete. 

5.  Au  monastère  de  Fulde,  saint  Boniface, 
évèqne  de  Mayence,  qui,  venant  d'Angle- 
terre à  Rome,  et  envoyé  en  Germanie  par 
Grégoire  II,  pour  prêcher  à  ces  peuples  la 
fl>i  de  léMUnChtiat ,  mérita  d'être  appelé  Fa- 
pdtre  des  Germains.  Ayant  soumis  une  très- 
grando  multitude  à  la  foi  chrétienne,  prin- 
cipalement itarmi  les  Frisons,  il  fut  massacré 
dans  la  Frise  par  des  Gentils  furieux,  avec 
Ko^mï  et  quelques  autres  serviteurs  de  Dieu. 
En  Egypte. 

12.  A  Rome,  dans  la  basilique  Yatioane, 
saint  Léon  III,  pape,  à  qui  Dieu  rendit  mira- 
culeusement  les  yeux  f^t  !a  hnirne  fyue  des 
impies  lui  avaient  arraches.  même,  à 
Rome,  etc. 

14.  ACûrdoua,  les  saints  martyn  PéUz, 
moine,  Anastase,  prêtre.et  Digne,  vierge,  qol 
soiitrrirent  durant  la  persécution  d'AnUa. 
A  Césarée,  en  ^lappadoce,  pfc. 

13.  Saint  Jeun  de  baint-Facoud,  confes- 
seur, dont  il  est  lut  mentiOB  la  13  juin.  Ea 
Lnoanieiy  etc. 

16.  Saint  Basile,  évêque  et  conliMseur^ 
docteur  de  l'Edise,  dont  il  eat  ikdt  mantion 
le  14  juin.  A  llesançon,  etc. 

20.  A  Séville  en  Espagne,  sainte  Florence, 
rierge,  smor  des  aai&ta  Uandre  et  Isidore, 
évéques.  Le  mteia  Jour,  la  aainanoa  au 
ciel,  etc. 

23.  La  vigile  de  saint  Jpan-Brïpti5te. 

Dans  laGrande-Rrelagne,  sainte  Kdiltrude, 
idna  et  vierge,  qui ,  célèbre  par  sa  sainteté 
et  sea  mixadea,  émigia  vers  le  Seigneur,  et 
dont  le  ooips  fttt  trouvé  intact  apiès  ooaa 
ans. 

A  Goîvl^  pr^  Musqué,  saint  Gnil- 
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laïuoe*  confesseur.  Pèrf  des  moi  nés  du  Mool- 
de-la- Vierge,  èom  la  rcgiu  de  ootre  Père 
laiotBanflitL  A  Bérée,  etc. 

SB^  Ia  vigUe  én  ttintsapAties  Pierre  et 
Paul. 

A  Borne,  seint  Ij6orU>  pe^  ALyon,  eic 
JUILLET. 

7.  En  Seii,  «infc  Gnâlebend,  premier 
évèque  d'Eiehstadt,  qui,  avec  saint  Boni- 
face,  travailla  à  prêcher  l'Evangile  et  con- 
vertit plusieurs  peuples  à  Jésus  -  Christ.  A 
Hume,  etc. 

8.  A  'Warlzbouig,  eo  Anemagiie,  saint 
IQ]îen> évèque,  qui,  ayant  été  envoyé  par 

le  souverain  Pontife  pour  prûclier  l'évan- 
gile, opf^ra  de  nombreuses  conversions  et  fut 
mis  à  uiort  avec  ses  compagnons,  saint 
Colman ,  prêtre,  et  «dBt  Tetafln,  ^iiiie.  Le 
même  Jour*  eainte  Hiaaheth»  etc. 

9.  Sainte  Elisabeth,  redue  de  Portugal, 
veuve,  dont  il  eet  fût  mention  le  8  juillet. 
A  Rome,  etc. 

U.  Dans  le$  Etais  de  l' Eglise.  Sainte 
Yéroniqne  Jntiani ,  vierge,  ebbemj  dont  il 
eit  bit  mentioD,  le9  juillet.  A  Rome,  etç. 

12.  Alf  monastère  de  Passignauo,  près  de 
Florence,  saint  Jean  Guali>erl,  abbé,  insti- 
tuteur de  l'ordre  de  Viillouibreuse,  sous  la 
règle  de  notre  Père  saint  Benoit.  Â  Mi- 
lan, etc. 

il,  A  Ilmne, le  décès  de  aeint  Léon  1Y> 

pape ,  par  la  sainteté  de  fni  flit  touché  Ar- 

nulphe ,  roi  d'Angleterre,  qui  rendit  si.in 
royaume  tributaire  de  l'Eglise  romaine.  De 
même  à  Rome,  etc. 

16.  Saint  Alexis,  conllwieug,  dont  il  est 
Ui  moniion  le  17  Joillet.  A  TivoU,  etc. 

AOOT. 

6.  AhuTj^uâ  eu  Espagne,  au  monastère 
de  Siânt-Pietre  de  Gaidègne,  deux  cents 
meinçs,  qui  forent  massacrés  par  les  Sarra- 
sins ,  avec  Etienne ,  leur  abbé ,  pour  la  foi 
catholique,  et  inhumés  âms  le  cloître  par  les 
chréUfii^.  Sur  le  mont  1  habor,  etc. 


9.  La  vigile  de  âatnt  Laurent,  martyr. 

Le  même  jour,  s^unt  Etienne,  abbe,  ul  les 
retigieux  ses  compagnons,  martyrs,  dont  il 
est  fût  mention  le  Q  août.  A  Borne,  saint 
Romain,  etc. 

46.  A  fT-îcovie  en  Pologne,  saint  Hya- 
cinthe, conlesseur  de  l'orihre  des  Frères  prê- 
cheurs, que  le  pape  Clément  YUl  a  mis  au 
nomlKe  des  saints,  en  ordonnant  qaTon  lit 
saffiteen  oejour. 

A  Subiaco,  la  nûssance  au  ciel  du  bien- 
heureux Laurent  de  Faoello,  ♦>rm)<e  ,  sur- 
nommé îiOricati,  dont  le  corps  lut  transporte 
(lu  mont  .iMorebotti,  où  il  fut  ermite,  dans 
l'église  de  Stini-Benott,  «opiès  de  In  grotte 
de  Notn-Père.  U  en  est  fiât  nentionleie 
mars.  A  Rome,  etc. 

20.  Au  diocèse  de  Langres,  le  déctjs  de 
salut  Bernard,  premier  abbé  de  Clairvaux, 
illustre  par  la  sainteté  de  sa  vie,  par  m 
sdeooe  et  ses  ndrades.  Le  souverain  Pon- 
tilb  Pie  yill  le  déclara  docteur  de  l'Eglise 
universelle  et  lui  oooflrma  ce  titre.  En  in» 
dée,  etc. 

21.  A  Sienne  en  T(»cane,  le  bienheureux 
Btfoaxd  Ptolomée,  institntenr  de  la  congré- 
gntion  dee  OUvétaine^  sous  U  régie  de  notre 
Père  saint  Benoit.  A  Rome,  en  diamp  Vé» 

ran , 

i'i.  nii  est  céUhréP,  la  fête  (k  saint  Bar- 
tticiemy.  La  vigile  de  saint  Barlhekmy, 

i^Mre. 

Le  mémo  Jour,  aainle  leaane^Pkii^oise 

9remlot  de  Chantai,  veuve,  dont  oa  fli^ 

menfion  1p  "il  noùt.  A  CaHhat.'^e,  ptc. 

Où  esi  oilthfte  la  [êie  de  saint  Barthé- 
lémy^ U  2^ ;  Siunte  ieaone-Fraaçoise,  etc., 

Gomms  doM  la  pfritaâMi  lsc«ilt  ^  (M  ]M«r- 
nU,  àBMne,  etc. 

SBPTBHBllC. 

2.  Sur  le  mont  Sal^t-SUvestce ,  saint  fios^ 
nose,  eblié,  qui,  parla  Ibioe de  ses piièn^ 
transporta  une  pierre  d*mie  grossenr  énoF> 
me ,  et  brilla  par  d'autres  mindes»  A  Albe 
Boyale,  en  Pannonie,  etc. 

3.  Saint  Etienne,  roi  de  Hongrie,  ooofas- 
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aetrr,  dont  il  est  Mt  mention  le  3  Mptembie, 

A  Rome,  etc. 

16.  Saints  Corneiliti  el  fJyprien,  pontifes 
et  martyre,  dont  la  uaissance  au  ciel  se  célé- 
bra le  f4  aeptembra 

En  Angleterre,  sainte  Editbe,  vieige,  fiUe 
d'Edgard ,  roi  des  Anglais,  qui,  consacrée  à 
Dieu,  dès  ses  plus  tendres  années,  ignora 
plutAt  le  monde  qu'elle  ne  le  quitta.  A  Gal- 
eédoine,  etc. 

17.  A  Goidoiie,  ninte  Colombe,  vierge, 
qui ,  toujours  adonnée  à  la  pfrièro.  mérita 
d'obtenir  la  couronne  du  martyre.  Le  même 
jour,  la  mémoire,  etc. 

J9.  A  Pouzzoies  en  Campauié,  les  saint*? 
martyre  Janider,  évèque  de  Béuévent,  Fes- 
toa,  flon  diacre,  et  Didier,  lecteur,  Sode, 
diacre  de  réalise  de  Ifieèoe,  Procole,  diacre 
de  l'église  de  Pouzzoies,  Eutyche  et  Acuce, 
qui,  après  avoir  soulTert  la  prison  et  les  ft-rs, 
furent  décapités  sous  l'empereur  Diocletieu. 
Le  corps  de  saint  Janvier  fut  porté  à  Naples 
et  inbm&é  bonorablement  dans  l'élise  oA 
l'on  garde  encore  une  fiole  pleine  de  son 
sang,  que  l'on  voit,  lorsqu'on  l'approche  de 
son  cbef,  se  liquéfier  et  bouillonner  comme 
1^  venait  de  sortir  des  veines. 

ACantorbéiy,  saint  Tliëodore,  évfique, 
qni,  ayant  été  envoyé  en  Angletein  par  lé 
pape  Yilalien ,  ne  brilla  pas  moins  par  la 
science  que  par  la  sainteté.  A  Nurora,  etc. 

22.  La  fête  des  Sacrés  Sligiuuies  do  saint 
François,  confesseur,  dont  il  est  fait  men- 
tion  le  47  as^tembra.  A  Yalencet,  ete. 

3t.  Ia  liltede  la  Menhsnrenie  vierge  de 
la  Merci. 

En  Pannonie,  saint  Gérard,  évèque  et 
martyr,  surnomme  i  ap<*)tre  de  la  Hongrie  ^ 
patries  de  Yeniee,  qui,  le  premier,  illustra 
sa  pétrie  par  nn  noble  martyr.  A  Anton,  etc. 

25.  Saint  Gérard  Sagredo,  évèque  et  mar- 
tyr, dont  îl  est  fait  mention  le  S4  de  ce  mois. 
Au  bourg  d'Emmaiis,  etc. 

•2tj.  Saint  Thomas  de  Villeneuve,  évèque 
etcûBbalenr,  dont  il  estiisit  mention  le  8  et 
le  18  aes^mian,  A  Nioomédie,  ete. 


HIB  DE  SAINT  BENOIT.  m 

OCTOBRE. 

S.  A  Messine  en  Sicile,  la  naissance  an 
del  des  saints  martyrs  Placide,  moine,  dis- 
ciple de  saint  Benoit,  abbé,  Entiche  et  Yic- 
torin,  ses  frères,  EVivie,  vierge,  lenr  scenr, 

Donat,  Firmat,  diacre,  Fauste  et  trente 
autres  moines  qui  furent  massacrés,  pour  la 
foi  de  Jésus-Christ,  par  le  pirate  Manuca. 

Le  même  jour,  saint  Attilan,  évèque  de 
Zamora,  canonisé  par  Urbain  H.  De  même, 
la  naissance  au     de  saint  Thraséas,  ete. 

7.  A  l'adoue,  sainte  Justine,  vierge  et 
martyre, qui.  ivanf  r-t,'  l,,i|>ti<ée  parle  bien- 
heureux Prosdocirac,  uisciplede  saint  Pierre, 
et  demeurant  altat-bée  à  la  foi  de  Jésus- 
Christ,  fat,  par  l'ordre  du  président  Maxime, 
percée  d'un  coup  d'épée  et  s^envda  an 
Seigneur.  Son  corps  repose  dans  le  superbe 
monastère  de  notre  ordre,  qui  a  été  fiAti  r^ans 
cette  viUe.  A  Home,  sur  la  voie  d'Ardee,  etc. 

40  A  Tork  en  Angleterre,  saint  Paulin, 
évêqne,  disdple  de  saint  Grégoire,  pape. 
Envoyé  en  ce  pays,  avec  phisieurs  antras, 
par  ce  souverain  Pontife  ,  pour  y  prêcher 
l'Evangile,  il  convertit  à  la  foi  d»>  if^m- 
Ghrist  le  roi  Edwm  et  tous  ses  styets.  A 
Rome,  etc. 

11.  Saint  François  Boigia,  cûnibssanr, 

dont  il  est  fait  mention  la  10  oetohra.  A 
Tharse  eu  Cilicie,  etc. 

15.  A  Avila  en  K-^pagne,  sainte  Thérèse, 
vierge,  mère  et  ujaitresse  des  frères  et  des 
sœnis  de  l'ordre  dn  Mbnfr€armel,  de  l'étroite 
observance. 

Eu  Pnisse,  saint  Bruno,  *'vêque  des 
Russes  et  martyr,  qui,  prêchant  l'Evangile 
dans  cette  contrée,  ftit  arrêté  par  âe'^  impie«^ 
qui  lui  coupèrent  les  pieds  et  les  maius  et 
Initnmdièffsntlatete. 

En  AUemagne,  sainte  Tbède,  abbeme, 
qui,  par  son  exemple,  excita  plnrieon  pON 
sonnes  à  embrasser  la  vie  reUgiense.  A 
home,  sur  la  voie  .\urélienne,  etc. 

16.  A  Arbon  eu  Allemagne,  saint  Gall, 
abbé,  disdple  dn  bienheorsax  Colomhan, 
dont  II  appritlnUenbanrense  mort  «n  Itatite^ 
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par  une  tMou  qull  «ni  en  AUemagm.  En 

AAiqne,  etc. 

17.  A  Cracovie,  sainte  iledwige,  duchesse 
de  Pologue,  qui,  à  la  mort  de  son  mari,  prit 
llMUft  dwCiat«rdaiB,«t  s'endormit  dans  le 
SdgDeur,  le  15  de  ce  mois,  après  avoir 
donné  l'exemple  d'une  grande  piété.  A  An- 
tioche,  etc. 

30.  La  commémoraisûii  des  saïuls  martyrs 
et  des  autres  saints,  dont  les  saintes  reliques 
sont  cooaervé»  dans  les  églises  de  notre 
oidre.  En  Afrique,  etc. 

IfOTEHBlUS. 

10.  A  Naples,  dans  la  Gampanie,  la  iials- 
aanœ  an  clet  de  saint  André  Av«iilm,  dere 

régulier»  célèbre  par  sa  sainteté  et  par  son 
zèle  à  proonrtT  î^^  «abit  dn  prochain.  L'éclat 
de  ses  mirucu-s  deleruiiaa  Uément  Xi  à  le 
mettre  au  rang  des  sainis. 

Kn  Angleterre,  saint  Just,  Avèqne,  qui  fat 
envoyé  dans  cette  Ue  par  le  pape  saint  ttré- 
goire,  avec  saint  Aogostin ,  saint  MelUt  et 
plll^■ll:LLl^  autrfx,  »)our  y  prêcher  l'Evang-ile; 
et  qaij  après  s'être  rendu  célèbre  par  sa 
sainteté,  s'endormit  dans  le  Seigneui*.  Le 
même  jour,  la  naissanoe  an  de!  des  saints 
T^lum  et  Hesploey  etc. 

19.  A  Tarasooa  en  Espagne,  saint  Emi- 
lien,  prôlre,  qui  brilla  par  un  grand  nombre 
de  miracles.  Sa  vie  admirable  a  été  écrite 
par  samt  iiraulion,  évèque  de  Saragosse. 
Le  mAmaJoiu',  la  naissance  an  eid,  etc. 

13.  La  ttte  de  tous  les  saints  moines  de 
l'ordfe  dû  notre  Père  saint  Benoît,  instituée 
par  le  pape  Paul  Y.  Le  même  jouTt  saint 
Didace,  etc. 

14.  Lacommémoraison  de  tous  les  défunts 
de  notre  ordre. 

Le  méme  jour,  saint  Just,  évéque  et  con- 
fesseur, dont  il  est  fait  mention  le  5  nc^ 
vembre.  A  Iléraclée  en  Tbrace,  etc. 

lo.  Saint  Martin,  pape  et  martyr,  dont  il 
est  Mt  mention  le  IS  novembre.  Le  méoie 
Jonr>  la  naissance  an  del  de  saint  En- 
génOt  etc. 

iA.  Saint  Aidam»  coofasseur,  dont  U  est 


DES  SAINTS. 

fait  mention  lo  13  novombra.  En  Afri- 
que, etc. 

17.  Kn  Allemagne,  sainte  Gertnide, 
vierge,  de  l'ordre  de  baint-Benoît,  célèbre 
par  le  don  des  révélstioiis  dont  Dieu  l'avait 
favorisée.  A  Néocésatée,  dans  le  Pont»  aie. 

18.  A  Rome,  ta  dédicace  des  basiliqnœ  de 
saint  Pierre  et  de  saint  Panl,  rlont  la  pre- 
mière, ayant  été  reconstruite  et  agrandie, 
fut  solennellement  consacrée  de  nouveau, 
en  ce  Jour,  par  le  pape  Urbain  YIII. 

A  Tours,  le  décès  de  saint  Odim,  abbé  de 
Cluni,  qui  rétablit  l'ancienne  discipline  et  la 
propagea  m  loin.  A  Antioche,  etc. 

24.  Au  monastère  de  Bobio,  saint  Colom- 
ban,  abbé,  dont  la  naiœance  au  ciel  se  cé- 
lèbre le  9t  novembre. 

A  Ubéda  en  Espagne ,  saint  Jean  de  Is 
Croix,  confesseur,  dont  la  naiî«ance  au  ciel 
se  célèbre  le  14  décembre;  mais  sa  féte,  par 
l'ordre  de  Clément  XII,  pape,  se  fait  en  ce 
)oor.  Le  même  jour,  la  mdasance  au  de 
saint  Jean  Cbrysostome,  etc. 

26.  A  Fabriano,  dans  la  Marcbe  d'Anetea, 
saint  Silvestre,  rihtié,  instituteur  de  là  con- 
grégation des  moines  Silvestrins,  sous  la 
règle  de  Saiul-Uenolt.  A  Alexandrie,  etc. 

17.  Saint  Odon,  aUié«  dtmt  H  est  fait  men- 
tion le  18  novembre.  A  Antloehe,  ete. 

28.  Saint  Grégoire  Thaumaturge,  évéque 
et  confesseur,  dont  il  est  ftit  mention  le 
17  novembre.  A  Uome,  saint  Hiile,  etc. 

29.  La  vigile  de  saint  André  apùtre. 

Le  même  Joor  saint  Jean  de  la  Croix,  oon* 
ftasenr,  dont  il  est  fait  mention  le  9*  no- 
vembre et  le  14  décembre.  A  Rome«  sur  la 
voie  Salaria,  etc. 

DËCËMBRIi:. 

14.  En  E^agne,  saint  Dominique^  abbé 

de  Sylos,  dont  il  est  fait  mentiott  le  M  dé- 
cembre. A  Alexandrie,  etc. 

IHMir  k  connémoniMii  4i  notn  Pète  Mtal  Bcnol^ 

La  oommémoraison  de  notre  Père  saint 
Benoît. 
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tique,  vierge,  sœur  de  notre  Père  saint 
Benoit. 


LEÇONS  PROPRES  POUR  LA  FUS  DU  CAPITULE 


A  la  fàtÊ  cfa^Nom  Pén  mbU  nmoU. 
ugon. 

Gmnme  ud  vaae  d'or  solide,  orné  de  tontes 
les  pierres  préeieiiseï,  oomme  un  olivier 
plein  de  sève,  et  un  cyprès  d'une  grande 
hauteur,  et  autour  de  lui,  une  couronne  de 
ûrères  ;  comme  la  plantation  d'un  cèdre  sur 
le  mont  Liban;  aioù  autour  de  lui  se  tien- 
nent,  comiBO  ks  bnodieB  des  libres»  tons 
les  fils  d'Aeron  dons  sa  gloire.  Pour  vous, 
Sdgnenr,  ayes  pitié  de  nous.  ^  Rendons 
grAœsiDieu. 

A  lafttede$9airtid(mtUirdtqm90tUtm»tnéei 
Qud  est  odni      poum  vous  noire,  si 


vonsètesles  émulateonda  bien.  BfaiStSi  voos 

souffrez  quelque  chose  pour  h  ju^ti -e,  vons 
seres  heareuz.  Pour  vous,  Seigntjur^  etc. 

Alêm»à$lm»  tefiiMi  MOm. 

Leurs  Ûls,  à  cause  d*eiix,  resteront  Jusqu'à 

réteniité.  Leur  race  et  leur  gloire  ne  seront 
pas  abandonnées.  Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

AlafÊUiê  tainU  Qtrtnât,  vkrge. 
uçoir. 

Lève-toi,  mon  amie,  ma  toute  belle,  et 
viens,  ma  colombe,  dans  les  antres  des  mou* 
tagiies  et  dans  les  cavernes  ;  moulre-moi  ton 
visage;  que  ta  voix  résonne  à  mon  oreille, 
car  ta  voix  est  douce  et  ton  visage  resplen- 
dissant. Pour  TOUS,  Seigoenr. 
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AJdetoii,  «bM»  M  jtuvMr. 

Agathon,  pape,  confcs.si  ur,  19  juvier* 
Alexis,  confesteur,  18  juillet. 
André  Avelllii,  waSmtm,  10  avfnfcra. 
An^èle  Mériri,  vieigtj  t  jus. 
Anselme,  abbé,  3  mars. 

Anselme,  évcqiui,  confesseur,  docteur,  ti.  avril. 
Attilw,  éftqoiy  «onfetwiir»  S  «ehilica. 
Aqgailiii,  Mfu,  eoitoMWir,  M  mai. 

Bulle,  éf ique,  confesMur,  doctear,  1 6  juin. 
Btetrice  U  d'Btte,  18  jcmiar  et  M  ttniiff. 
Bède,  prêtre,  Î9  mai. 
Beaoit  Biscop,,  abbé,  lijaaTÎer. 
Bentlt,  alibé,  t<  nos. 
Bernard,  abbé,  docteur,  90  août. 
Bernard  Ptol<inié«,  abbé,  Si  août. 
Boaifue  lY,  pape,  5  oa  18  nai. 

Bkuo,  jrèqae  «t  mxtjr,  Ift  Mtoka. 

Ginut,  roi,  martyr,  20  janvier. 

Chaire  df  '>.-ilnt  Pierre,  à  Rotno,  IS  janvier. 

Chaire  de  saint  Pii-n-f*  h  AntiDche,  St  février. 

Cooégoade,  ncrge,  5  mars. 

Colombe,  neiKe,  morijce,  17  aeptoiiilife 

ColoniLan,  abbi',  24  novcmlirf. 

Corneille  et  Cjprien,  pontifes,  martjrt,  16  septembre. 

DéAints  (tons  les)  de  Toidre,  14  aorenlm. 

Didaee,  ccnft'îseur,  16  novembre. 
Itominique,  abbé  de  Silos,  14  décembre. 

Edeltmde,  reine,  vierge,  2S  juin* 

Edit)'(^,  ''■'Tgp,  la  st'ptémbri'. 

Elisabeth,  iciue  de  Portugal,  tcuvo,  9  juillet. 

bdUes,  elibé,  11  novenlire. 

Ennccon,  abbé,  l'^  juin. 

EUeaae,  roi  de  Hongrie,  9  septembre. 

Bolege,  prêtre,  martyr.  11  mm, 

TèVn  de  Cantalice,  confesseur,  il  mai. 

Félix,  moine,  Anastue,  prêtre,  cl  Digue,  vierge, 

nei^fit,  14  jun. 
IfiBGiillM  dAklMoheiimM  Viog»  Meiie,  M  ju- 

ir'idèle  de  Sigmannga,  martyr,  17  avril. 


Plonaoe,  lieige,  M  job. 

François  Riirpiâ,  confesseur,  II  jtiiUeU 
Fraosoisc,  veuve  romaioe,  9  marsj 

GiO,  lUé,  ISjoiOet. 

Gennade,  évèque,  confesfenr,  25  et  19  mai. 
Gérard,  évèqne,  confesseur,  SS  septembre. 
GeiflUNid,  elibé,  S  Mofi. 
Gertrude,  abbeue,  vierge,  17  novembre. 
Grégoire  II,  pape,  confesseur,  18  février. 
Grégoire   le  Grand,  pape,  confesseur,  docteur, 
11  nue. 

Gn'poiro  VIT,  pip,;'.  confesseur,  23  mai. 
Grégoire  'l'baumaturge,  évëque  et  contaenu»,  M 

veniliK. 
Guillaiinu',  confesseur,  25  jusBi 
Uuiiiebaud,  évi4|ae,  3  juillet. 

Hedwige,  dneheiie  de  Pokfm,  17  oetebre. 

IlellHiK-,  l'vi'.nii',  ronfçssfur,  IS  février, 
Bcnncnepl  le,  roi,  martyr,  i*  avril, 
BQatre,  «vèiiue,  confeaseur,  9  I&vrier* 
Bjacbûie»  fionfiMMor,  16  eott. 

Ida,  vierge,  13  avril. 

Ddafinae,  évé^ue,  ceaftaMur,  18  jaaiîer. 

Janvier,  évéque,  et  ses  eompignooij  maitjrt,  18  sep- 
tembre. 

Jean  de  Diem,  coafoaMOr,  14  mata* 

Jean  de  Surdi?,  (5vô(jue,  rùnfcMCur,  !7  arrîL 

Jean  de  saint  Facond,  confesseur,  15  juin. 

Jeaa  Gnalbart,  abbé,  H  juillet. 

Jean  de  la  Croix,  confesseur,  29  netenbra. 

Jeanne-Marie  Rnnonii,  1'^  cl  l 'i  mar*. 

Jeanne-Françoise  Frémiot  de  Cliiuital ,  veuve ,  14  août. 

Jnit,  irlqaa,  cenTeauiir,  1«  oenabn, 

Jartlae,  vierR*,  ant^i  7  odabn. 

Kiliea,  év6<{ue,  martyr,  8  juillet. 

Laurent,  évêqne,  confesseur,  2  février. 

Laarent  de  Fanello,  coniiBisear,  14  mars  et  16  aoùu 

Léaodrc,  évêipie,  coafcawr,  11  lénis» 

Léon  m,  pape,  confesseur,  12  juin, 

Léon  IT,  pape,  confesseur,  28  juin. 
Léon  IV,  pape,  confesseur,  17  juillet. 
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Marguerite  de  Gortone,  pénitente^  35  fémer. 
llim4fadalMM  (b  M,  v iciga,  M  tniU 

Martin,  pape,  martyr,  1&  novembre. 
Martine,  vierge,  martyre,  16  fétrier. 
Martyrs  (deux  cent*  moines ,  avec  Etienne,  abbé], 

Mnrtrr^  et  autrei  saints,  dont  les  rcliqaes  sont  hono- 
rée* <lan«  les  églis«s  de  notre  ordrttj  SO  ocUdm* 
Ihm»,  abbé,  15  jamar. 

NoanoM,  abbë,  S  septembre. 
Odw,  «bM,  Il  «t  n  Mi«Hlin. 

Panl,  premier  ermite,  M  janiier. 

Philippe  de  Néri,  confesseur,  SI  mai. 

Pi<iiT6  Unéole,  conft^sseur,  1 0  janvier. 

Pierre  Damien,  évéquc,  confesseur,  doctaw,  M  féf. 

Pian»,  martjr,  11  aaai. 

Mad&j  noinéf  et  m  «oiapigaaflf  j  ui^,  I  «etob. 


Bamire,  «t  ses  compagnons,  martjn.  Il  mars. 
BajiMHd  da  Panabrt,  aoafaMMr,  Il  ttniav. 

Roin-Tt,  iihhé,  2S  avril. 
Romain,  abbé,  Si  mai, 
Bomuald,  abbé,  7  C&vrier. 

Sacrés  Stigmates  de  saint  François,  Si  septembre* 
Saints  de  l'ordre,  il  wwaAtt. 

Scholastiqne,  vierge,  10  février. 

Sllvostre,  abhi^,  26  novembre. 
Suitberi,  évèque,  confesseur,  t  mait. 

Tëcle,  abbessc,  15  octobre. 

Théodorv,  ^T^que,  confp^sctir,  49  septembre. 

Tbomas  du  Villeneuve,  év^ue,  confesseur,  16  sep- 

tenbn. 
Iteibt,  iffê^pa  al  confiHMW* 

VéfOBÎqiie  de  Joliani,  vierge,  S  juillet. 
VktorÎD  et  Flavie,  naript,  S  adobra. 
ViMeot,  abU,  iinrC|r,  11  nan. 


MARTYROLOGE 


DES  SAINTS  DE  L'ORDRE  DES  GAMALDULES 


JANVIER. 

If),  Au  monastère  de  Tusan,  etc.,  comme 
dam  le  martyrologe  de  Saint-Bemit. 

IS.  En  Anglelem,  aaint  Benoit  Bacop. 
ABMnetflte. 

1  i.  Saint  Pierre  UrseolA,  contéflBenr,  dont 
il  est  fait  mention  le  iO  Janvier*  De  même, 
saint  Hilaire^  etc. 

15.  Âu  territoire  d'Anjou»  etc.  comme  dam 
k  mort.  A  Saftif-Atm»lf. 

49.  A  Home,  laiiit  Agaliion,  etc.,  comme 
dans  le  mart.  de  Saint-BmaU. 

21  A  Jprusni(-in,etc.,oomm0daiu(emar(. 
de  SaiîU-BmoU. 

28.  Saint  Paul,  premier  ermite,  dont  il  est 
fuit  mention  le  15  lévrier.  A  Rome,  etc. 

FÉVRIER. 

2.  La  Purification,  etc.,  comme  dOM  U 
mart.  de  Saint-Benoit. 

3.  Saint  Ildefimae,  évêque  et  confesseur, 
dontUest  bit  mention  le  S3  Janvier.  A  SA- 
baste,  etc. 

<>  Saint  Laurent,  évi'que  et  confesseur, 
dont  ii  est  fait  mention  le  â  février.  A  Cé- 
sarée,  etc. 

7.  A  Fàbriano,  dans  h  Marche  d'Anetae, 

la  translation  du  corps  de  notre  Pèra,  aaint 
Romuald^  abbé.  A  L^jndres,  etc. 

0.  Â  Nurpri(>  flr\ns  l'Oml)rip,  s!^int  Raynal, 
évêque  et  confesseur,  qui,  Uc  moine  du  mo- 
nastère d'Avellane,  fut  élevé  au  gouverne- 
ment de  l'égliae  de  Nvoerie;  il  mourut  trèft> 
aaintement  en  cette  ville,  et  son  corps, 
exempt  de  corruption,  est  conservé  dans  la 
cathédrale,  où  il  opère  des  miracles  et  y  est 
lumoré. 


10.  Au  MontrCassin,  etc.,  comme  dans  b 

mart.  de  S>aint-Jienoît. 

A  Rapnolsen  Ktrurie^  In  hienhcurense 
Jeanne,  vierge,  religieuse  camaldule.  célèl*re 
par  sanaisaanoB  et  sa  vertu.  A  Barcelonne,  etc. 

13.  A  Rome,  saint  Gv^oire,  efte.,  ûûmm 
dan»  le  mart.  de  SatyU- Benoit. 

!4.  A  Yalidi  en  Otnbrif,  saint  Ange,  con- 
fesseur, de  l'ordre  des  Camaidules,  qui,  cé- 
lèbre par  ses  vertus  et  ses  miracles^  émigra 
vers  le  Seigneur  le  15  Janvier.  A  Rome,  sur 
la  v<rie  Flaminienne,  ete, 

15.  Saint  Tite,  évêque  et  confesseur,  dont 
il  est  fait  mention  le  s  janvier.  A  Brescia.  etc. 

1  f .  L'octave  de  saïute  Scbolastique,  vierge. 
A  Rome,  etc.' 

13.  A  Tolèdé  en  Espagne,  etc.,  oommeifami 
te  mmf .  de  SaitU-SenùU, 

19.  Saint  Hilaire,  évêque  et  contSameiir, 
dont  il  est  fait  mention  le  14  janvier. 

20.  Saint  Canut,  roi  et  martyr,  dont  il  est 
fdil  mention  les  7  et  11)  janvier.  A  Tyr,  etc. 

SI.  Saint  Raynoond  de  PennafiMrt,  oonfèi^ 
seur,  dont  il  est  fi^t  mention  le  S3  Janvier. 
En  Sicile,  etc. 

23.  La  vic-ile  de  saint  Matthieu,  apôtre. 

A  Ikiveane,  saint  Pierre  Damien,  qui,  reçu 
dans  le  couvent  d'Avella  de  notre  ordre,  et 
rayant  beauooup  làit  prospérer,  ftit  un  mo" 
dèle  de  science  et  de  pénitence.  Nommé  dans 
la  suite,  par  le  pape  Etierme  IX,  cardinal  et 
évêque  d'Ostie,  ii  quitta  la  vie  après  avoir 
rempli  plusieurs  missions  apostoliques.  Le 
pape  Léon  Xtl  le  déclara  docteur  de  TEglise 
universelle.  A  Smyme,  etc. 

25.  Sainte  Marguerite  de  Cortone,  dont  il 
est  fait  mention  le  22  février.  En  Fcrypte^etc.^ 

2t>.  Sainte  Martine,  vifirs/»»  t  l  in  u  t  j're,  dont 
il  est  fait  mention  le  aojauvier.  A  i^erge,  etc. 
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17*  A  Séville  en  Espagae,  etc. ,  comme  dans 
k  mort,  de  Satni'Baviit. 

La  cinquième  férié  après  les  Ceodres. 

La  ft'te  de  la  Commémoration  delà  Paasion 
de  ^otre-Seigneur  Jésua-Cbrist 

II*  claqplèMe  ttrie  aprè^  le  premier  dkandM 

de  Carême. 

La  fête  de  la  sucrée  Conroime  d'épines  de 
Notre-Seigneur  Jésns-CShnst. 

La  «inqniènM  fftie  apièê  la  datndèBM  dlmtoclia 
dsGuims. 

La  ISto  do  IMs-prédanx  Sang  de  Nolvft- 
Saigneor  JéBus-Glirist. 

La  cinquième  férié  après  le  troisième  dimancbe 
diB  CSuème. 

La  ftle  dfl  k  Lanee  et  «tes  Clous  d0  Notn- 
8eigneiirJé8ii»4!lurial. 

La  eiuqatèine  line  après  le  quatrième  dimaucha 
da  Carême. 

La  fête  des  cinq  Plaies  sacrées  de  Mulre- 
Seignenr  iéens-Oiriat. 

MARS. 

! .  Au  monastère  de  Ceiianove,  etc.,  comme 
dans  k  mart.  de  SairU-Benoit. 

S.  Saint  Snilbertj  évAqne  et  eonfÉMniri 
dont  il  est  fdt  mention  la  veilh»  de  ce  Jour. 
A  Rome,  etc. 

3.  A  Nonaotule,  ete.,  coint»6  dont  U  moft. 
de  SaiiU-BenoU. 

5.  SÛDte  Cunégonde,  vierge,  dont  il  est 
jhit  mention  le  3  mars.  A  AnUodie^  ele. 

6.  La  bienheureuse  Jeanne-Maiie  Bonomi, 
vierge,  dont  il  est  fait  mention  le  {"  mars,  etc. 

8.  En  Navarre,  etc.,  cmm  dam  k  mort, 
de  Saint-BemU. 

9.  A  Rome,  sainte  FraoçoÎBe,  etc.,  comme 
dmskmort.  di  SaM^SmoU* 

il.  A  Léon  en  Espagne,  etc.,  cmme  dons 
le  mart.  de  Saint-Benoît. 

i  i.  Saint  Jean  de  Dieu,  confesseur,  dont  il 
est  fait  meûtioa  le  8  mars.  À  j^me,  etc. 


)RE  DES  CAilALDIJLES,  U6 

48.  La  fête  de  saint  Gabriel,  archange.  A 
Gésarée,  etc. 

91.  Sur  le  HoniCaarin,  etc.,  comme  dont 
le  mart.  de  Saint-Benoit. 

î8.  L'octave  de  notre  Père  Saint  Benoit, 
abbé.  A  Césarée,  etc. 

30.  A  Ckslacciari  ea  Ombrie,  le  bienheu- 
venx  Thomas,  ermite  camaldule  et  oonfÎBS- 
lenr,  qoi  briUa  par  la  aunteté  de  sa  et, 
brisé  par  ses  austérités,  s'endormit  dans  le 
Seigneur  le  \^  mars.  A  Rome,  etc. 

31.  A  Vérone,  saint  Giialfard,  confesseur, 
de  l'ordre  des  Camaiduie;^,  qui,  ayant  re- 
nonc^  à  ^fflitw  dboses,  fHwwi  plusieurs  an- 
nies  de  n  vie  dans  la  solitude  et  J«  pau- 
vreté, et  mounit  tiès-iaintemenL  A  Thé- 
cué,  etc. 

AVRIL. 

1.  Dans  la  viUe  de  Sena,  diocèse  de  Sini- 
gaglia,  le  birabeafeux  Gérard,  confesseur, 

qui,  remarqnAble  par  son  observation  di»  la 
règle  monastique,  ses  oraisons  fréquentes 
et  ses  nombreuses  vertus,  s'envola  au  ciel, 
le  19  déoonbre.  A  Borne,  etc. 

13.  Anmonastèredelavalléedes  Roses,  etc. 

H.  Saint  Herménégllde ,  roi  et  martyr, 
dont  il  est  fait  mention  le  i:?  avril. 

16.  A  Palencia,  saint  Tunbe,  etc.,  COtnms 
dans  k  mart.  de  Sauu-Iitmit. 

90.  A  Pbe  en  Toscane,  le  Inenbenrenx 
Dominique  Temagalli,  confesseur,  qiû, 
ayant  embrassé  Tordre  des  Gamaldules, 
brilla  par  sa  piété  et  sa  charité,  et  reçat 
enfin  la  couronne  céleste.  À  Rome,  etc. 

21.  A  Cantorbéry  en  Angleterre,  etc., 
comme  dont  le  mort,  de  SaHU'SmoU. 

S4.  En  Angletwre,  la  déposition,  etc., 
comme  dans  k  mart.  de  Saint-Benoît. 

->r.  La  fête  de  l'apparition  de  l'Image  re- 
marquable de  la  bienheureuse  vierge  Marie 
de  Bon-Conseil.  A  Rome,  etc. 

ST.  Saint  Fidèle  de  Sigouringa,  martyr, 
dont  il  est  fait  mention  le  34  avril. 

28.  Les  saints  Clet  et  Marcellin,  pontifes  et 
martyrs,  dont  la  naissance  au  ciel  est  céié» 
brée  le  it>  avril.  A  iiaveiuie,  etc. 
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29.  Au  moDaMère  de  Moleme,  etc.,  comme 
dam  le  mort,  de  SaùU-Benoit. 

La  IMe  du  FMronBge  de  Mini  JMa|ili, 
époux  de  la  bienheureuse  TiCKge  Marie,  et 
pvgtedeor  de  iMliB  ordre. 

HAÏ. 

11.  Saint  Kern,  martyr,  dont  U  eet  Adt 

mention  le  29  avril.  A  Konu;,  etc. 

13.  A  Gubbio,  le  bienlieurt'ux  Fort  de 
GabrielKbus,  mo'im  <]n  nioiia-stère  d'Avel- 
hne,  qui,  méprisant  par  la  noblesse  de  son 
origine,  la  splendeur  de  «a  tt^anunce,  lesdé- 
lioea  du  monde  et  aes  plaiiin,  s'adonna  tout 
entier  à  la  contemplation  des  choses  célestes 
jusqu'à  sa  mort,  qui  arriva  le  7  aofti  A 
Rome,  etc. 

âO.  A  Pise>  le  bienheureux  Guion,  des 
comtes  de  Gberardesca,  oonfoMeur,  moine 
camaMnie  dumonastèrode  Sainfr'llidid  et 
ensuite  ermite,  qni,  par  la  grande  pénitence 
de  sa  vie,  se  hftta  veo  les  délices  du  ciei.  A 
Aquib,  etc. 

St.  doint  Feiu  de  tantalice,  confesseur, 
dont  U  est  fidt  moition  le  18  m/L  En  Uin- 
rîlanie,  ete. 

82.  Au  territoire  d'Ananne,  le  bienheu- 
reux Romain,  etc.,  comma  dan»  U  marU  de 
Saint-Mmit.  A  lionie,  etc. 

23.  Soint  Jean  Népomucène,  martyr,  dont 
la  fUe  ce  ftdt  le  16  mat  Au  tenltolfe  de 
Iisngnsii  eio» 

24.  Dan»  te»  Etats  de  VE^.  Ja  fête  de 
la  bienhourense  vierge  Marie,  sous  le  titre 
de  Secours  des  chn'ifiens.  A  ^Vntioche,  etc. 

25.  A  Salerne,  le  décès,  etc.,  comme  dans 

if  mon.  ds  flaM-Jtanolt. 
96.  A'  Contorbéiy  en  Angletene,  ete», 

comme  dans  le  mort,  de  SottU-Benoit. 

28.  Saint  Bonifiice,  pape  et  confesseur, 
dont  il  est  fait  meotioQ  le  25  mai.  £n  Sar- 
daigne,  etc. 

t9.  Saint  Gennade,  éfèip»  et  etmféssenr, 

30.  Sainte  Marie -Madeleine  de  Pazzi, 
yierg^,  dont  il  est  ftit  mention  le  25  mai. 
A  iU>me,  etc. 


31 .  Saint  Philippe  de  Néri,  confiseur, dont 
il  est  fait  mention  le  30  mai.  A  Rome,  de. 

Ia  dnqfriliiBe  ttria  daitt  r(klm  do  Mtrt  Baennunt. 
La  fttedn  Très^aeré  Goenr  de  Jésus. 

Le  samedi  avant  le  troisième  diioaache  aprèa 

La  ftte  dn  Goiar  très^por  de  la  fateaiisii- 
renae  TSofgpo  Harie. 

lum. 

1 .  Au  monastère  d'Ogne,  etc.,  comme  doni 
is  mort,  d»  Saint^Benolt, 

%  Dans  les  Etats  de  VEgUse.  Sainte  An- 
gèle  Mérici,  dont  il  est  fait  mention  le  31  mai. 
A  Rome,  etc. 

à.  Saint  Bernard  de  Sienne,  confesseur, 
dont  il  cet  fait  mention  le  90  mai.  A  Ans- 
10,  ek. 

s.  Au  monastère  de  Fulde,  etc«  ûWHÊt 
dans  k  mart.  de  Saint^Benoît, 

8.  A  Absari  en  Dalmatie,  saint  fîaudeiîce, 
confesseur^  disciple  de  notre  Père  saint  Ro* 
niiiald,  qui,  aprte  avoir  véca  peodant|liH 
sieura  annése  dans  la  vie  monasHqne,  (tat 
nommé  éf^ne  de  cette  vâle  et  se  fit  r«msr> 
^uer  par  son  cr^nd  zMo  sacpHotal.  Eofio, 
ayant  abdique  l  episcopat,  li  se  retira  dans 
le  monastère  de  Porto-Nuovo,  près  d'An- 
eône^  où,  plein  de  TSitos  et  deméritm,  il 
reçut  an  dellacomraanede  jnslioe,  le  31  Bsi. 
AAIx,  etc. 

9.  A  Pise  en  Toscane,  )a  bienheureuse 
Gherardesca  des  comtes  de  Glierardesca,  qui, 
étant  mariée,  excita  son  mari  par  son  exeoh 
pie  A  une  vie  de  pénitence  et  à  embrssMt 
rhaUt  des  religieux  camaldules;  eUe-môms 
entra  dans  l'ordi-e  des  Oblates  du  môme  ordre 
où,  ornée  de  nombreuses  vertus  et  de  p:rî  "es 
célestes ,  elle  eut  une  mort  prédeuse  devant 
Dieu  en  s'enrotant  vers  les  Joies  du  paradis. 

13.  Saint  Paiiw,  emlMBev,  de  IMe 
daa  ^'^«lAMifl»,  mai  pv  aon  adai- 
rable  continence,  ses  pranf^es  vertus,  «es 
nombreux  mirades,  et  dont  la  mémoUe  se 
fait  le  11  juinf  . 
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À  RomAf  dans  la  basilique  Vaticane,  saunt 
Léon  in,  pape,  àqulDien  rendit  mirnculeu- 
sement  la  langue  et  les  yeux  que  des  impies 
lui  avaient  arrachés.  A  Salamaaque,  etc. 

44.  ACoidone,  etc.,  comme  dan$Umart. 

15.  SainIJean  deSaint-Facond,  confesseur, 
dont  il  est  bit  meation  le  iS  jnm.  En  Lu- 
carne, etc. 

11).  Saint  Basile,  évèquc  et  confesseur,  et 
doetonr  de  l'Eglise,  dont  il  estfiàtmention 
le  M  juin.  A  Besançon,  ele. 

17.  Saint  Léon  111,  pape  et  confesseur, 
dont  il  e<t  fait  mention  le  12  de  ce  mois.  A 
Rome,  etc. 

19.  A  Ravenne ,  la  naissance  an  ciel  de 
notre  Père  fdBt  lUiinnald,  abbé,  qnl  rétablit 
en  Italie  la  diedp&ie  Mnitique  presque 
tombée  et  la  propagea  mpr>'eillou?emfnt. 

Le  même  joiir,  saint  Honiface,  évt'quo  et 
martyr,  disciple  de  notre  Père  s^t  Homuald, 
qui  fut  envoyé  en  Rnssie  par  le  aouveratn 
Fonttfé  pour  y  pvêélier  l'évangile.  Ayant 
traversé  le  feu  sans  être  atteint,  il  baptisa  le 
roi  et  son  peuple,  mais  il  fut  mis  k  mort  par 
le  frère  du  roi,  qui  était  furieux,  et  reçnt 
ainsi  la  couronne  désirée  du  martyre.  A 
Jleience,  ele. 

90.  Saint  EtaàÊÈ»,  évèque  dea  Rnaaes  cC 
martyr,  disciple  de  notre  Père  sûnt  Ro- 
muald ,  dont  la  mémoire  du  glorienx  martyr 
se  célèbre  le  jour  prf'cédent. 

A  SévUle  en  iîbpugne,  sainte  Florence, 
vierge,  soor  dea  sainte  Léandre  et  Iflidore^ 
évdqoa.  Le  nAme  jovr,  la.naisaanoe  an 
del,  etc. 

"i'}.  Sainte  Julienne  Kalconiéri,  vierge, 
dont  il  est  fait  mention  le  19  Juin.  A 
Noie,  etc. 

S3.  La  vigile  de.aaiaiJea»-Baptiste,  etc., 

ctmmtdans  le  mart  de  Saint-BmoH. 

2n.  A  Golet,  près  Ntisque,  etc.,  comme 
dam  k  mart.  de  Saint- Benoit. 

96.  L'octave  de  notre  Père  saint  Romuald, 
abbé.  A  Rome,  etev 

S7.  Saints  Jean  et  Paol,  friraa,  martyrs, 
4ont  on  célèbre  le  glorieux  liloni]^  le  Jour 
précédent.  En  Galatidi  etc. 


JUILLET. 

3.  A  Yicence,  au  monastère  de  Sainte- 
Marie  de  yangaticia,  saint  Théobald,  eau* 
ftsaenr,  eâmaldule,  célèbre  par  la  gloire  de 
ses  miracles,  qui  émigra  an  dél  le  i**  juil- 
let. A  Alexandrie,  etc. 

5.  Au  monastère  de  Sainte-Marie  de  Serra, 
près  de  Massa,  diocèse  d'Iési,  le  bienheureux 
ange,  moine  cam^ldule,  mie  à  mort  par  les 
Ilérctiques.  A  Rome,  etc. 

7.  Kn  Saxe,  etc.,  eomme  dans  le  mart,  de 
Saint-Benoît. 

8.  A  Wurtzbourg,  en  Germanie,  etc., 
comme  dam  U  mart,  de  Saini-BenoU. 

9.  Saint  Elisabeth,  rebe  de  Portugal, 
veuve,  dont  il  est  filit  mention  le  S  Juillet 
A  Rome,  efi;. 

ii.  Au  monastère  de  Passicrnano,  etc., 
comme  dans  U  mart.  de  Saitu-Hcmit. 

16.  Au  monastère  de  Zbbùr,  dans  la  ville 
de  Nrîtra,  les  saints  André  et  Benoit,  con- 
fesseurs, de  Tordre  des  Camaldules.  Le  même 
jour,  la  fêle,  etc. 

17.  A  Rome,  le  décès,  etc.,  comme  dans 
k  mart.  de  isaint-Benott. 

50.  La  fftte  de  la  bienbaiireiise  Ylerge 
Marie  du  mont  Canuèl,  dont  il  est  fidt  men- 
tion le  16  juillet.  Le  même  jour,  saint  Jé- 
rôme, ete. 

il.  Saint  Alexis,  confesseur,  dont  il  est 
fait  mention  le  17  juillet.  A  Rome,  etc. 

51.  La  vifl^  de  saint  Jacques,  apdbe. 
Le  même  Jour,  sidnt  Jérôme  Emilien, 

dont  il  est  fait  mention  le  90  juillet.  A  Tnr 
en  Toscane,  etc. 

27.  A  FaëDza,  le  bienhereux  Nevelon, 
confesseur,  oblat  camaldule,  qui  entreprit 
plusienn  iûs,  par  dévotion,  les  plus  Ail* 
gantes  pérégrinattons,  et  enfin,  brisé  par 
les  veilles  et  les  travaux ,  se  reposa  dans  une 
sainte  mort.  A  Nicomédie,  etc. 

30.  L'octave  de  saint  Apollinaire,  évêque 
et  martyr.  A  Rome,  etc. 


Digitized  by  Google 


m 


LES  ACTES  DES  SAIKTS. 


AOQT. 

4.  A  Spalatro  en  Dalmalie ,  wint  Rainter, 

artthev»*qiit!  et  martyr,  moine  de  notre  mo- 
nastère de  la  Sainte- Croix  de  Fonte- A vd- 
lane,  d'alwd  évêque  de  Calle,  puis  transféré 
à  l'église  métropolitaine  de  Spalatro  ;  il  fut 
écrasé  sons  les  pierres  par  les  Slaves,  pour 
avoir  défenda  les  biens  de  son  église.  A 
Bologne,  etc. 

0.  Sur  le  mont  Thabor,  la  TransQgumfioQ 
de  Notre-Sf  igneur  Jésus-Christ. 

A  Burgos  en  Espagne ,  etc. ,  comme  dum 
le  mort.  <U  Saint-Bei»U. 

II.  Sunl  Doimnique«  eonUBMevir,  imli- 
tuteur  de  l'ordre  des  Frères  Prêcheurs,  dont 
la  fête  se  célèbre  le  -4  août.  A  Rome,  etc. 

13.  Saint  Einy-de,  évêquf  cl  martyr, 
dont  il  est  fait  mention  le  5  août.  A  Home,  etc. 

16.  Dans  ia  Gaule  NailioDnuae,  à  Hont- 
pellier,  le  décès  du  bientaenireiix  noch,  con- 
fesseur, qui,  par  le  signe  de  la  croix,  délivra 
plusieurs  villes  d'Italie  de  répi<l«''niie  ;  son 
corps  fut  (l.nis  la  suite  ti'aiisfèré  à  Veuise  et 
il  y  fut  inhumé  avec  beaucoup  d'honneur 
dans  l'égUse  qui  est  oonsacrée  en  son  nom* 
A  Cracovie,  etc. 

18.  Saint  Hyacinthe,  confesseur,  dont  la 
fête  se  célèbre  le  16  août.  A  l'reneste,  etc. 

li).  Au  mouaj»lère  du  Très-saint  Sauveur 
d'Aguapagana,  diocèse  de  Caménno,  le 
tnenheureux  Ange,  oonfeseeur,  de  Tordre 
des  Camaldules,  qui,  brisé  par  les  tourments 
de  la  nialailie  et  la  macération  de  la  chair, 
mérita  d'avoir  une  mort  précieuse  devant 
Dieu.  A  Home,  etc. 

SI.  A  Sienne,  en  Toscane,  etc. ,  comme 
dfltts  k  mort,  de  SabU'BmaU. 

U.  Où  est  cdéhrée  la  fête  de  saint  Bar- 
îhckmî,  le  -25.'  La  vigile  de  saint  BarUié- 
lemi,  apôtre. 

Le  même  jour,  sainte  Jeanne-l'rançoise 
Fkendot  de  Chantai,  veave>  dont  U  est  ftit 
mention  le  tl  août.  ABome,  etc. 

30.  A  Bologne,  saint  Boneîn,  abbé,  ââê- 
dple  de  notre  Père  saiol  Bomoald.  A  Borne, 
etc. 


SEPTEMBRE. 

4.  Sainte  Roee  de  8ainte-llarie«  viogs, 
dont  le  jour  de  la  naissance  an  didestinn^ 

(|ni-f«  riîi  26  août. 

2t.  Sur  le  mont  .Soracte,  etc.,  conuu  dani 
U  martyrologe  de  Saint-Benott. 

3.  An  numaaière  d'Avellane,  saiot  Albert, 
eontaseor,  prieur  du  mdnwooumt,  duatlt 
renommée  de  sainteté  eonstatée  pendant 
plu'^ieurs  siècles  par  la  piété  des  fidèles,  fat 
approuvée  par  le  souverain  Pontife  Pie  YL 
A  Home,  etc. 

4w  A  TIterbe,  la  bienhenienae  Rose,  tria- 
ge. Sur  le  mont  Nélx^elc 

6.  Saint  Etienne,  roi  de  Hongre,  confes- 
seur, dont  il  est  fait  mention  le  2  septSDfan. 
Le  m^me  jour,  saint  Zacharie,  etc. 

7.  A  Gubbio,  saiot  Jean  de  Lodi,  évèque 
de  cette  ville  et  eonfeasenr,  aupanvul 
prieur  du  couvent  d*Avellane,  qui,  bria& 
par  les  jeûnes,  les  veilles  et  Taustérité  de  sa 
vie,  émigra  vers  la  patrie  f clf  ^te,  célèbre 
par  ses  miracles.  A  Nicomeiiie,  etc. 

10.  Saint  Corneille,  etc.,  comme  dcmk 
mort,  dé  Suânt'ïïmBU. 

19.  A  Pouzzolesen  Campanie,  etc.',  eHiiaw 
dans  le  mart.  de  Saint-BenoU. 

"•M  I  I  fôte  des  Sacrés  Stigmates,  etc.» 
comme  dwu  U  niart.  de  Saint-BenoU. 

34.  La  fête  de  la  Meoheureuse  llarie,  etc., 
eomm  dam  le  mart.  de  âSafoMMnoif . 

25.  Saint  Gérard  Sagredo,  évêqoe  et  mar* 
t yr,  dont  il  est  fait  mention  le  34  sepleDlm. 
En  Castille,  etc. 

â6.  Saint  Thomas  de  YUleneuve,  etc., 
eomm  demt  Is  meerL  deSaSnt-BauU. 

OCTOBRE. 

5.  A  Messine  en  Sicile,  etc.,  COffUNS  dOM 
U  moi  i.  dt  àatnL-UenoU. 

7.  A  Padone»  sainte  JofltiDe,  etc.,  COMW 
don»  le  mari,  de  SaM'BmoU, 
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ÏA  ttOMdi  wmA  Ut  tMond  dimanebe  d'octobre. 

la  i£t6  de  1«  Hatenité  dflla  Uodiemiie 
Vierge  Marie. 

Le  samedi  avant  lu  Iroi-siome  dimanche  d'octobre. 

La  fête  de  la  Pureté  de  la  bienheureuse 
Yierge  Marie. 

10.  A  Tork  en  Angleterrej  etc. ,  comme 
dan  te  mut,  de  Saint^BeMM. 

M.  Saint  François  Hor^a,  confesseur, 
dont  il  est  but  mentiou  ie  10  octobre.  Â 
Tharse ,  etc. 

15.  AAvilaen  Espagne,  etc.,  comme  dam 
kmart.  de  SoM'Jteiiott. 

46.  A  AiboB,  etc.,  comme  dont  le  marL  de 
Saint-Benoit. 

17.  Près  du  château  Frontal,  an  pif»d 
du  mont  Snaviein  ,  saint  iJoininique  l'EiH  ui- 
rassé,  coufeâvseiir,  de  l'ordre  des  Camaldules, 
doot  la  vie  eèlUire  par  ses  vertus  et  admi- 
rable par  l'anst&îté  inouïe  de  sa  pénitence, 
a  été  racontée  par  saint  Pierre  Damien.  Sa 
naissance  au  ciel  est  marquée  le  14  de  ce 
mois.  A  Autioche,  etc. 

SI.  Saint  Hedwige,  duchesse  de  Pologne, 
dont  il  est  Uil  menlioii  le  Itt  octobre.  Wà 
Chypre,  etc. 

La  fAte  de  aunt  Raphaèl,  archange. 
A  Venise,  etc. 

ASaxal'errata,  le  décès  du  bienheureux 
Albert^  cooliBneur,  qui  réibnna  tfonoa»- 
idtoe  merveâtleiiaa  la  discipline  régnlièm 
dégénérée  dans  le  monastère  de  Stfnte4]n>li 
de  Tripudis,  et  dont  le  corps  repose  dans 
l'éplise  (lu  nu  iiip  monastère  où  il  est  en 
vénération.  Â  Kume ,  etc. 

.  30.  La  conunémontîon,  etc.,  comme 
femart  de  SaM-BenoU* 

NOTEMBRE. 

7.  A  Bologne,  aux  Sept -Fontaines,  la 
bientieareDse  Lneie,  vierge,  de  rordre  des 
Gamaldnles,  qui,  rendant  son  Ame  beaucoup 
pins  belle  que  ne  Pétait  son  corps,  jeta  un 

^and  éclat  par  sa  sainteté  et  ses  miracles.  Le 
souverain  Pontife  Pie  Vi  approuva  le  culte 


qui  lui  était  rendu  de  temps  ioimémoriaL 
A  Padoue,  etc. 

La  sunadi  tTantla  aMond  dlmadie  da  noTaadkN. 

La  ISte  dn  Patraiage  de  la  bienheorenae 

Vieri^e  Marie. 

10.  A  N.i[)les,  dans  la  Campanie,  ete., 
comme  dans  le  nmrt.  de  Saitit-Benolt. 

13.  A  Tarazona  en  Espagne ,  etc.,  «somme 
dam  le  mari,  de  SaM-Bem^, 

14.  La  commémoration,  etc.,  comme  dont 
le  mart.  de  Saînt-Bemit. 

1K.  En  Pologne,  le.s  .saint.s  Matthieu,  Isaac, 
et  Dhristin,  martyrs,  de  l'ordre  des  Camal- 
diiles,  dont  il  est  fidt  mention  le  12  novem' 
bre.  Le  mâme  joar,  la  naisBanee  an  del  de 
.«aint  Eugène,  etc. 

16.  En  Polor  TV,  lf>s  saints  Jean  et  Benoit, 
martyrs  de  l'ordiv  tU.s  Camnldule??.  dont  il  est 
fait  mention  le  1 1  noveuibre.  Eu  Afrique,  etc. 

17.  As  Allemagne,  etc.,  comme  dons  le 
mart.  de  SaùU'Benoit, 

18.  A  Rome,  la  dédicace,  etc.,  comme  dcou 
le  mart.  de  Scmî-BenoU. 

24.  Au  moua^tère  de  Bobio,  etc.,  comme 
dans  le  mart.  de  Saint-BenoU, 

96.  A  Pabriano,  etc.,  comme  dam  U  mari, 
de  Saint-BenoU 

27.  Saint  Odou,  abbé,  dont  il  est  fait 
mention  le  18  novembre.  A  Antioche,  etc. 

2b.  Saint  Grégoire  thaumaturge,  évêque 
et  confesseur,  dont  il  est  £eut  mention  le  17 
novembie.  A  Bome,  etc. 

29.  La  vigile  de  saint  André,  etc.,  COmmo 

dam  le  mon.  de  SaiM-BenoU» 

DÉCEMBRE. 

1.  Saint  llartin,  pape  et  martyr,  dool il 

est  fait  mention  le  i'î  novembre.  Le  même 

jour,  le  prophète  Nahum,  «'te. 

Saint  Didace,  eonfess^Tir,  dont  il  est 
fait  mention  ie  i;i  novembre.  A  Mutalas- 
que,  etc. 

10.  A  Lmelte,  dans  la  Mardw  d'Ancdiie, 

la  Translation  de  la  sacrée  demeure  de  Marie 
Mère  de  Dieu,  où  le  Verbe  s'est  fut  cbair. 
A  Rom»,^. 
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ii.  EaBipagm^  etc.  Cmnse  dam  le  «ur*  48*  La  ftte  da  rattootoda  ToifkiiteiiMntd» 
tyniogt  de  êatud  Benoit  Ubieii]ieixreii4eT!ei:8eMaiia.APIiiUppe,«tc. 


LEÇONS  PROPRES  POUR  Là  Fllf  DU  GàPHULE 


k  Al  m^Ê^M  Mmar,  ML 

Le  Seigneur  est  le  Dieu  fort  et  Adèle,  il 
garde  son  pacte  et  sa  miséricorde  avec  ceux 
qui  raiment  etavee  oeiiz4im  gardent  aespré- 
ceptes,  dans  mille  généiatioiiB.  Pour  ywis. 
Seigneur,  etc. 

UÇOR. 

Une  aenle  est  ma  colombe,  ma  toatê  bdla  : 

les  flUes  de  Sâiaa  l'ont  vue  et  Tont  proclamée 

bionheiireuse,  elles  l'ont  Inuée  comme  leur 
reine.  Pour  vous^  Sàgueur,  etc. 

À  ta  fél»  d»  êaira  Pierre  Damm,  wdùioi,  taM 
DuU»  dê  l'Siffim. 

Je  répandrai  ma  doch'ine  comme  une  pro- 
phétie et  je  la  laisserai  à  ceux  qui  cherchent 
la  sagesse  et  je  ne  cesserai  de  le  faire  pour 
feor  lace  jusque  dam  l'étaiiilè.  Pour  tous. 
Seigneur,  etc. 

A  la  féte  <k  notre  Père  satnt  homuald. 

LEÇOÎI. 

Il  Ta  fait  saint  dans  sa  foi  et  dans  sa  dou- 
ceur, et  Ta  choin  entre  tous.  Pour  vous. 
Seigneur,  ele. 

A  la  fèU  de  ia  commémaraùon  de  la  I^assion  de 
uçov. 

Qu!  nouarfteontera  ea  génâratioiit  D  aéfé 

retranché  de  la  terre  de.s  vivants,  et,  pour  le 
crime  rîe  mon  pi>uplo,  je  l'ai  flraj^é»  Pour 
voua^  Seigoeur,  etc. 


A  la  féte  de  la  sacrée  Couronne  d^ipiMÊ  df 
Notr0-a0igntur  Jétm-ChHit, 

Dans  ce  jour,  le  Dieu  des  armées  sera  une 
eodromie  de  gloire  et  une  gutitaode  d'aUè* 
greme  pour  le  reete  de  son  peuple.  Pour 
TOUS,  Smgneur,  ete. 

A  la  féte  du  ires-itrècietu  Sang  de  Nùtre-Seigneur 
IJÇOIf. 

Molfle,  recevant  le  Rang  des  veaux  et  dee 
boucs,  avec  l'eau  et  la  laine  de.  pourpre  et 

ITiysopp,  aspergea  le  livre  lui-même  et  tout 
le  peuple,  en  disant  :  Ce  sang^  est  celui  du 
testament  que  Dieu  vous  a  couflé.  Pour 
vous,  Seigneur,  etc. 

AlafiU  de  Ja  trh-^ainie  Lmoe  et  de$  CUm  éê 
Kotre-Sdgneur  Jésus-Christ. 

U  a  souffert  lui-même  nos  péchés  dans 
son  corps  sur  le  bois  de  la  en±c,  afin  que, 
morts  aux  péchés»  nous  vivions  en  la  justiee  ; 
.vous  avez  été  guéris  par  ses  meurtrissuieo. 
Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

AlaflkdiaûÙÊttaeHntMMdilMn-aalgimr 

Jésus^hrist  a  livré  son  âme  à  la  mort,  et 

il  a  iit('  mm^h'^  y>nrmi  le,s  scélérats,  et  lui- 
même  a  porle  les  pèches  d'mi  grand  nombre, 
et  il  a  prié  pour  les  transgresseurs.  Pour 
vous.  Seigneur,  ete. 

A  ta  féte  de  $aini  Gabriel  archange. 

Sache  donc  et  prends  garde  :  De  la  pro- 
clamation de  ré£t  permettant  que  lénna-  ' 
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lem  soit  rebâtie,  jusqu'au  Christ- iiûi,  il  y 
aura  sept  semaines,  et  soixante-deiiz  m- 
nudiM.  PoBT  vous,  Soignonr,  «te. 

A  la  fite  de  notre  Père  saint  BenoU. 

(k)inme  uu  vase  d  oi-  solide,  etc.  ComtM 
dans  le  martyrologe  de  saint  BenoU. 

A  la  fUe^fiUronage  de  taùUJmpk. 

LEÇON. 

r%'sl  un  lUs  qui  grandit,  Joseph,  c'est  un 
fils  qui  grandit,  et  qui  est  beau  à  voir.  Les 
filles  de  Jénualem  ont  couru  sur  les  murs 
ponrtoeontempler.  PonrTonSySeigneDr^elc. 

A  la  fite  du  Très-sacré  cceur  de  Jém, 

IKÇOÎC, 

Mon  cœur  a  attendu  l'opprobre  et  la  mi- 
lère;  et  j'ai  èherdié  qui  s'aflUgirait  svee 
moi,  et  penomu  ne  s'eit  reneontré;  et  qui 
me  consolerait,  et  je  n'ai  lias  trouvé.  Pour 
ycm.  Seigneur,  etc. 

A  to/We  du  wM  André  «t  dêiÉini  Bmoft 

UÇON. 

Ceux  qui  craignent  le  Seigneur,  croiront 
à  sa  parole,  et  ceux  qui  Vain^  nt  garderont 
sa  voie.  Pour  vous,  Sel^eui^  etc. 

A  te  /Ml  dr  tnM  Flacide  et  dtm  nmfagnm. 

Désirons,  et  ne  soyons  pas  efféminés,  mais 
les  imitateurs  de  ceux  qui  par  la  foi  et  la 
patience  mériteront  les  promesses  qui  ont 
été  fiâtes.  Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

A  la  féte  de  saint  Haphaél,  arthaime. 

LBÇON. 

Le  temps  est  venu  où  je  dois  retourne  r 
ven  Celui  qui  m'a  envoyé.  Pour  vous,  bé- 
lûmm  Dieu  et  racontez  tontes  ces  merveilles. 
Pour  voua,  Seigneur,  etc. 


AlafUêâÊt  miiH$  dont  le*  ttHifm  «Ml  «taMMi 

LSÇOII. 

Quel  est  celui  qui  vous  nuira,  etc.,  COJIUW 
dons  le  mart.  de  S<unt-BenoU. 

AktfiUAtm  ta  laMi  JiBâMi. 

Ums  fils,  ete.,  comme  dana  k  mort»  d$ 
smiU'BenoU. 

A  la  fite  itmSnte  Qtrtnde,  vUrçe, 

UÇOH. 

Làvft-tol,  mon  amie,  etc.,  comme  dmi  le 
mart*  d»  «ajfl^•Benott. 

A  la  fite  des  Fiançailles  de  la  bitnhatretm  Vierge 
Mmi9f  ét  la  màm  Fiefgt  mh  k  tUn  deacm» 
des  Chrétiens,  du  patrùnagi  êt  4âla  AranrtafiM 
de  Hotn-Dam»  4»  Lontt*. 

LEÇON. 

Dans  les  plaines,  j'ai  exhalé  l'odeur  du  cin- 
namome  et  des  parfums  du  baume;  comme 
une  myrrhe  choisie,  j'ai  répantlu  une  odeur 
très-suave.  Pour  vous,  Seigneur,  etc. 

A  ta  file  de  Vlmmamlh  Conreption  ds  ta 
bieniieta'cuss  Vicrgii  Marie. 

Heureux  l'homme  qui  m'écoute  et  qui 
veille  diaque  jour  à  ma  porte,  et  qui  garde 
l'entrée  de  ma  maison.  Cdui  giû  m'aura 
trouvée,  trouvera  la  vie,  <t  il  recevra  le  sa- 
lut du  Seigneur.  Pour  vous,  Seigneur,  etc. 

A  la  flU  de  TÈSUgOê  dt  TmifmMmmt  à»  te 
UaMmm  FAm*  Mmie* 

Gieuz,  faites  descendre  votre  rosée,  et  que 
les  nues  pleuvent  Juste;  que  Ir  terre 
s'ouvre  et  (lu'ellc  germe  le  Sauveur,  et  que 
la  justice  naisse  en  même  temps;  mm, 
le  Seigneur,  je  l'ai  crée.  Pour  voua.  Sei- 
gneur, aie* 
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Albert,  confesseur,  Ï5  octobre. 
Albertin,  confesseur,  3  Mptcmbre. 
AJidré  et  Benoit,  confesseurs,  16  joUbl. 
ABge  ae  VtDdi ,  cndeMenr,  14  ttfikr. 

Angi"  t1<'  W«ss:i,  martyr,  5  juillet. 

Ange  d'Aquapagana^  confienear,  19  août. 

Booiface,  év&jae,  mar^,  M  jvîn. 
Bmuàn,  «Uié,  St  aoAt. 


,17 


Fort  de  Uabricilibus,  conietseur,  13  mai. 

Gandence,  évêque,  confesseur,  8  jinn, 
Gérard,  ctmfpsseur,  l"  avril. 
Gherardesca,  vierge  et  martyre,  a  juin. 
Goilbid,  eoDlenear,  >1  nan. 
G«M»  d*  GlimiikMft,  «êtÊemm,  10  nu. 


Jean  de  Lodi,  évèque  et  confeiiMir,  7 
Jean  et  Benoît,  martyrs,  IG  novembre. 
Jeanne  de  Bagook,  Wei;gc,  i  2  février. 

Vam,  Tkty»,  7  aonreoiliM. 

et  Cbristin,  maityn,  It 
r,  17jnact 

UT,  IS  juin. 


dod.|Mfi*. 


Rajnald,  év^oe,  confesseur,  9  février. 
Htjaicr,  Mqj»,  nutjr»  4  «0M. 


Tbéobald,  confiessenr,  a  juillet. 
ItMMBas  de  Coataeciftri,  confesseur,  30  ma». 
1  de  ninl  Ronoild,  7  fémat. 
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>   ÛËS  SAiI4ÏS  D£  LA  GONGHÉGATION  I)£  VALLOMfiE£USfi 

DB  L'ORDRB  DB  SAIMT  BBNOIT 

sviTAirr  u  DÉauR  os  u  «aciéb  cnncutoATK»  ou  uni  on  il  xau  l7Tt 


JANVIER. 

10.  Au  iBODasIàie  de  Cunn,  la  naiiBaiice 
an  dél  de  sunt  Pierre  Utieole,  etc.,  ooimm 

dans  le  martyrolofgé  dt  Saint-Benoit. 

42.  En  Angleterre,  saint  Benoit,  abbé» 
surnommé  fiiscop.  A  Roroo,  etc. 

14.  Saint  Pierre  Urseole^  confesseur,  dont 
il  est  liiit  mentioD  le  10  janvier,  te  mAme 
Jonr,  saint  Hilaire,  évoque,  ete. 

15.  Au  teiritûire  d'Anjou,  le  bienheureux 
Maure,  etc.,  oomflie  dam  k  mon,  de  SaUtt- 
Benoit. 

19.  A  Rome,  saint  Agathon,  pape,  etc., 
cûmm  dans  U  mort.  dêSaSiU'BeniM. 

90.  A  Rome,  anx  cataeenabef,  nint  Sé- 
bastien, mar^r,  qui  avait  le  commandement 

de  la  première  cohorte  des  gardes  préto- 
riennes sous  l'empereur  Diof^létien .  ef  fut, 
en  qualité  de  chrétien,  lié  à  uu  arbre  au  mi- 
lieu d'un  champ,  percé  de  flèi^ea  par  lea 
propree  «ildata,  el  enfin  firappé  de  coups  de 
bAton  Jusqu'à  ce  qn'il  rendit  l'esprit 

Le  même  jour,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Fabien,  pape  et  martyr,  qui,  ayant  souf- 
fert la  mort  sous  1  empereur  Dèce,  fut  enterré 
dans  le  cimetière  de  CaUiste.  A  Nicée,  etc. 

33.  A  Jérosaleoi,  les  fiançailles  de  la  bien* 
lieureuse  Yierge  Marie. 

A  Tolède,  saint  Ildefonse,  évêqne»  etc., 
comme  dans  le  mart.  de  Saint-Bmott. 

38.  Saint  Paul,  premier  ermite,  dont  il  esi 
fait  meotiou  le  15  janvier.  A  Rome,  etc. 

ao.  ABurgos  en  Espagne,  saint  Addelme, 
abbé,  etc.,  eonme «ioRf  marL  dtSainP- 
Jlenoft. 

tw.  n. 


FÉVRIER. 

I.  A  Castél-FloNOtiii  en  Etnuie,  la  Usop 
henvense  Méridienne,  Tieige,  veeliue  de 

notre  ordre  de  Yallombreuse. 

Fn  Ecosse,  sainte  Brigide,  vierge,  qui,  en 
temoignagfl  de  sa  virginité,  ayant  touché  le 
bois  de  l'autel ,  le  ût  tout  à  coup  reverdir. 
Le  même  jour,  k  naissance  au  del  de  saint 
Ignace,  etc. 

3.  La  Puriflcatioll  de  la  Bienheureuse 
Tierge  ^larie ,  etc.,  COmtM  dont  k  fliort.  dt 
Saint -Benoît. 

3.  Saint  Ildefonse,  évèque  et  confesseur, 
dont  il  cet  Ikil  mention  le  13  jauvi».  A  Sé- 
baste,  etc. 

6.  Saint  Laurent,  évêque  et  confesseur, 
dont  il  est  tait  mentioa  îd  S  février.  A  Gé- 

sarée,  etc. 

7.  Saint  Romuald,  abbé,  etc.,  comme  dont 
k  mort,  de  SafrO-Benott* 

8.  An  monastère  de  Yàllombreose,  lebieii- 
henrenzPieire,  cardinal  et  évêque  d'Albano, 

de  notre  congrégation  de  Yallombreuse,  de 
l'ordrM  (h>  Saint -Benoît,  surnommé  Ignée, 
parce  qu'il  passa  par  le  feu  sans  en  rece- 
voir aucune  atteinte.  Le  même  jour,  saint 
lean,etc. 

9.  {Avant  le  carême.)  L'octave  de  U  Puri- 
fication de  la  bienheoreuse  IFIerge  Marie. 
A  Alexandrie,  etc. 

10.  Au  Mout-€assin ,  etc,,  càmm  dont  k 
mart.  de  SairU-Benott. 

II.  Las  sept  bienhenremc  Ibodateors  de 
l'ordre  des  Servîtes  de  la  BienbeoiieiiBe 
Yierge  Marie.  En  Afrique,  etc. 
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19.  Saint  Jean  de  Matha,  confesseur,  dont 
il  est  fait  mention  le  8  février.  A  Berce- 

lonne,  etc. 

13.  A  Home,  saiut  Civgoire  II,  pape,  etc., 
comme  dem$  le  martyrobge  de  Sat/m-Bt- 
ntiU. 

14.  Sainte  Brigide,  vierge,  dont  U  est  fiût 
mention  le  1"  février.  A  Rome,  sur  la  voie 
Flaminienne,  etc. 

\'o.  {Avant  k  carême.)  L'octave  de  saint 
Pierre  Ignée,  évêque  et  confesseur.  A  Bres- 
de*  etc. 

17.  L'octave  de  sainte  Scholast'uiue,  vierge. 

A  Morcn'Mv  le  bienheureux  Alexis  Fal- 
coniori,  confesseur,  etc.,  cwiime  dans  le  Mar- 
tyrologe romain.  A  Rome,  etc. 

48.  A  Tolède  en  Espagne,  saint  HéHade, 
évèque,  etc.,  comme  dane  k  marL  de  Saint' 
Benoit. 

19.  Saint  Fabien,  pape  et  martyr,  dont  il 
est  fait  mention  le  i7  février.  A  Rome,  etc. 

90.  Saint  Cennt,  martyr,  dont  il  est  Ait 
manlion  le  7  lévrier.  A  Tyr^  etc. 

91.  Saint  Raymond  de  Pennafort,  conlés» 
seur,  dont  il  est  lait  mention  le  23  janvier* 
Kii  Sicile,  etc. 

ïij.  Samt  Ignace,  évêque  et  martyr, 
dont  il  est  fiilt  mention  le  1"  février.  En 
Egypte,  ete. 

26.  Sainte  Martine,  vierge  et  martyre, 
dont  il  e^t  dût  mention  le  30  Janvier.  A 

Perg-e ,  etc. 

■11 .  A  Séville  en  Espagne,  la  naissance  au 
dd  de  saint  Léandre,  elc,  oommc  dont  le 
fliarf .  de  SaM'BetiûU. 

28.  La  naissance  au  ciel  du  bienheureux 
Alexis  Falconieri,  dont  il  est  fiait  mention  le 
13  février.  A  Rome,  etc. 

MAiiS. 

4 .  Au  monastère  de  Ce11annve,etc.,  eomm 
dans  le  mart.  de  Saint-Benoit. 

Dans  la  ville  de  Yerden,  etc.,  comme  dans 
k  mart.  de  ScUnt-BenoH. 

A  Bassano,  dans  le  monastère  de  r<»iâie 
de  SaintrBenolt,  la  naissance  au  del  de  la 
bienbaoranae  leanne-Marie  Booomi,  célèbfe 


BEssAorrs. 

par  son  humilité  et      miracles.  Safitesa 

célèbre  le  6  mars.  A  Rome,  etc. 

2.  Siint  Suilbcrt,  évèque  et  confesseur, 
duul  il  est  fait  mention  le  1"  mars.  A 
Borne,  etc. 

3.  A  Nonantule,  etc.,  comme  dane  Umatt. 
de  Saint-Benoît. 

A  Bamberg,  etc.,  comme  dan»  U  mort,  dt 
Saint-Benoit. 

5.  Sainte  (iunégonde,  vierge,  dont  ii  e&l 
fRit  mention  le  3  mars.  A  Anâodie,  etc. 

6.  La  bientaearaïae  Marie  Bon<Hni,  vierge, 
dont  il  f\st  ftdt  mention  le  1"  mars.  A  Nieo- 
médie,  etc. 

H.  Kn  Navarre,  .saint  (îermonfl,  ahl>é,  etc., 
cmnme  dans  le  mart.  de  Saint-Benoit. 

9.  A  Borne,  sainte  Françoise,  venve,  etc., 
comme  dam  le  narL  de  Saint-Benoit, 

11.  A  Léon  en  Espnp-ne.  saint  Vincent,  etc., 
comme  dam  le  mari,  de  Saint-Bemvt. 

A  Corduue,  saint  Ëuloge,  etc.,  comme  dans 
le  mart.  de  Saint-BenoH. 

13.  A  Léon  en  Espagne,  saint  Ramîre,  etc., 
eemme  dans  U  mart.  de  Saint-Benoit. 

1i.  Saint  Jean  de  Dieu,  eonfe.^-'eur,  d(intil 
(îst  fait  mention  le  8  mars.  A  Rome,  etc. 

15.  Sainte  Marguerite  de  Cortone,  dont  il 
est  feil  mention  le  99  février.  A  Césarée,  etc. 

46.  Le  bienhenrenx  Tovd,  ermite  et  «on- 
fesseur,  de  notre  ordre.  A  Rome,  etc. 

20.  Saint  Hilaire,  évt^que  et  confesseur, 
dont  il  est  fait  mention  le  24  janvi^.  En 
Judée,  elc. 

91.  Snrle  MbnUiaHin,  etc.,  comme  dont 
le  mtnt.  de  Saint^BeneU, 

28.  L'oclave  de  notre  Père  saint  Beooll, 
abbé.  A  Gésarée,  etc. 

AVRIL. 

I .  La  Gommémoraison  des  Sacrés  Stigmates 
de  sainte  Catherine  de  Sienne,  vieige.  A 
Rome,  etc. 

13.  Au  monasttirede  la  vallée  des  Roses,  etc., 
comme  dam  le  mart.  de  Saint-Benoit. 

14.  Saint  Herménégilde,  xoi  et  martyr, 
dont  il  eet  fiât  mention  le  13  avriL  A 
Rome,  etc. 
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16.  A  PaleTT'ia,  saint  Turibe,  évêque,  etc., 
cmm  dans  ie  mort,  de  SairU-Bemit. 

90.  A  Honte- Piikiano,  iainte  Agnès, 
vierge,  de  l'ordre  de  SaintFBomiiiiqiie,  cé- 
lèbre par  ses  miracles.  A  Rome,  etc. 

21.  A  Cantorbéry  en  Angleterre,  saint 
Anselme,  etc.,  comme  dans  U  mari*  ds 
Saùu-Memit. 

Si.  En  Aogletam,  le  déeàs  de  atàot  Mé- 
litle,  etc.,  eomm  dam  U  mort,  de  iSoinf- 
BenoH. 

26.  La  fête  de  l'apparition  de  la  belle  Image 
de  la  bienheureuse  vierge  Marie-de-Bon- 
Conseil.  A  Rome,  etc. 

3T.  Sdot  Fidèle  de  Sigmeiinga,  martyr, 
doDl  il  est  ftât  mention  le  Si  avriL  A  Kko- 
médie,  etc. 

58.  Les  saints  martyr?!  Qet  et  Marcellin, 
pontifes,  dont  il  est  fait  mention  le  ^  avril. 
A  Ravenne,  etc. 

59.  Au  monastère  deMolême,  etc.,eoiiwie 
damltmarLdê  Saint'BaiiiâL 

MAL 

li.  Saint  Piem,  martyr,  dont  U  est  Ut 
mention  le  SdaviîL  A  Rome,  ele. 

Ifi.  A  Pngue  «n  Bohême ,  saint  Jean  Né- 
pomucène,  ete.>  eomme  itoit  k  Mariifrûkufe 
romain. 

A  Gubbio,  âaint  Ubald,  etc. 

17.  A  TUla-Béal  dans  le  n^ymme  de  Va- 
lence, saint  Pascbal,  de  Tordre  des  FUres 
Mineurs,  etc.,  comme  dom  U  Mort*  romain, 

A  Pise,  etc. 

2f.  A  Pistoie  en  Toscane,  le  bieniieuieux 
Attou,  évèque  et  confesseur,  dè  notre  ordre 
de  TattoDilirenae. 

An  territoire  d'Auxerre^  etc.,  comme  dtait 
k  mort,  de  Saint-Benoît. 

La  bienheureuse  Humilité,  vierge, 
insti tutrice  de  notre  ordre  des  religieuses. 
A  Langres,  etc. 

94.  DœnktStattdtrE^ist,  La  ftle  de 
la  bienheoreuse  vierge  Marie ,  sous  le  titre 
de  Secours  des  chrétiens.  A  Aniiochc,  etc. 

25.  A  Saîerne,  le  décès  du  bienheureu.\ 
Grégoire  Vii,  pape,  de  notre  ordre,  zéiateur 


et  défenseur  anient  de  la  liberté  de  l'Egiise. 

A  Rome,  saint  Bonifeice,  etc.,  comm  dcais 
le  nuat  de  SpM-BmûU. 

£n  Espagne,  saint  Gennadé,  etc.,  conmie 
dans  le  mart.  de  Saint-Bmoit, 

>  A  Cantorbéry  en  Angleterre,  saint  Au- 
gustin, etc.,  comme  dam  le  taart,  de  Samh 
Benoit. 

97.  fin  Angleterre,  le  décès,  etc.,  comme 
dm»  k  mon.  de  SaM-'Benait, 

28.  Saint  Bonirace,  pape  et  confesseur, 
dont  il  est  fait  maition  le  9&  mal.  fin  Sar- 
daigne,  etc. 

29.  Saint  Gennade,  évêque  et  confesseur, 
dootîlestfiâtmentionleSSraai.  ABome,  ele. 

90.  Sainte  Marie  -  Madeleine  de  Pazii, 
vierge,  dont  il  est  Mt  mention  le  95  miti.  A 
Rome,  etc. 

31  .[Saint  Philippe  de  Néri,  confesseur,  dont 
il  est  tait  mention  le  96  nud.  A  Rome,  etc. 

1.  Au  monastère  d'Og-ne,  etc.,  COmmS 
dan»  k  mart.  de  Saint-Benoit, 

9*  A  Florence,  la  Uenlmumue  Humi- 
Uenne  de  Qsndil,  veuve,  du  ticre^rdre  de  > 
Sunt-François ,  célèbre  par  la  noblesse  de 
son  origine  >  t  ses  miracles;  elle  s'endormit 
dans  le  Seigneur  le  49  mai.  A  Rome,  etc. 

3.  Saint  Ubald ^  évêque  et  confesseur, 
dont  il  estfiitmeiitioiile  i9nal.A  Atbi^ 
zo,  etc. 

5.  Au  monastère  de  Fulâe,ele.,  comme 
dans  k  mart.  de  Hnint-Bmott. 

7.  Saint  Hninairi,  abbé,  dont  il  est  fait 
meniion  le  ti  mai.  A  Conslantiuople,  etc. 

IS.  A  Borne,  dans  la  basO^pK  Tati- 
eane,efc,  comme  dmitis  mart*  de  Saint' 
Benoit. 

14.  A  Cordone,  les  saints  martyrs,  etc., 
comme  dans  k  mart.  de  Saint-Benoit. 

15.  Saint  Jean  de  Saint- Facond,  confes- 
seur, dont  fl  est  fdt  mention  le  19  Jain.  Bu 
Lacanie. 

\G.  Saint  Basile,  évêque  et  confœseur, 
docteur  de  l'Eglise,  dont  il  est isit  mentioa 
le  14  juin.  A  Besançon,  etc. 
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90.  A  Séville  en  Espagm,  ele.,  comme 

<ian«  le  mart.  de  Saint-Ben^. 

-22.  La  vigiU'  lit'  sailli  Jean-Baptiste. 

Dans  la  Granilf-Hn'lajrno,  etc.,  CWlïïie 
dans  le  marc,  de  Sainl-Beiwit. 

95.  A  Golet,  etc.,  comme  dms  le  mort,  de 
Saint-Benoît. 

JUILLET. 

7.  Eu  Saxe,  etc.,  comme  dam  U  mart. 

deSùm-BmûU, 

8.  A  Wnitibourg,  en  Allemagne,  etc., 
comme  dans  le  mart.  de  Saint-benoH. 

9.  Sairitf  Elisabeth,  reine  de  Portugal, 
dont  U  est  fait  meation  le  8  juillet.  A  Home, 
etc. 

19.  Au  monastère  de  PesBigitano,  pfès  de 
Florance, notre  Père tiè»Mint,  Jean  Gualbert» 
abbé,  instituteur  de  nolM  ofdre  de  YaUom- 
breuse.  A  Milan,  etc. 

47.  A  Rome,  le  décè»,  etc.,  comme,  dam  le 
marU  de  Saint  Benoit. 

19.  L'octave  de  notre  Père  satnl  Jean 
Gnalbert,  abbè.  Le  même  jonr,  saint  Yin- 
eent,  etc. 

'-27.  Saint  Vincent  de  Paul,  confesseur, 
dont  il  est  fait  mention  le  10  août.  A  Nico- 
médie ,  etc. 

30.  Saint  Akxia,  conftaswur,  dont  U  est 
lut DwntioD le 97 Juillet.  ARome,etc 

AOUT. 

9.  A  Rome,  au  dmetière  de  Calliste,  laint 
Etienne,  ete.,  comme  dam  k  Mart.  romoCn. 
A  Nocera  dei  Pagani,  etc. 

6.  Sur  le  mont  Tliabor,  la  Transfiprnration 
de  Notre -Seigneur  Jesus-Christ.  A  Rurgos 
en  Espagne,  etc. ,  comtne  dans  k  Mart.  de 
SaM-BentiU, 

9«  La  vigile  de  êeSsA  Laurent,  martyr. 

Le  même  jour,  »aint  Etienne,  etc.,  comme 
dam  le  mnr(.  de  Saint-Benoit. 

î  1 .  Saint  Alphonse  de  Liguori,  évêque  et 
confesseur,  dout  U  est  fait  mention  le  2  août. 
ARoaie,ele. 

16.  A  llonlpélUer,  dans  la  Ganle  Naibon» 


m  SAINTS. 

naise,  le  déoèe  du  bienheaieux  Rodi,  cou- 
feaaeor  qui,  en  faisant  le  signe  de  la  cnnx, 

(lélivm  (11»  la  fiestf  plusieurs  villes  d'Kalip. 
Son  corps  fut  pctiié  à  Venise  et  [«lace  av«^ 
honneur  dans  l'Eglise  qui  porte  son  uom. 
A  Craoovie,  etc. 

18.  Saint  Hyacintbe ,  confesseur ,  dont  il 
est  fait  mention  le  16  août.  A  Préneste,  etr. 

21.  A  Sitnne  en  Toscane,  etc.,  Wtom 
dam  le  mart.  de  Saint-lienoît. 

2C.  Sainte  Jeanne -Françoise-Flnmiiot  de 
Chantai,  dont  il  est  fiât  mention  le  91  août 
A  Carthage,  etc. 

SEPTEMBRE. 

9.  SarleniontSonide,<aintNonno6e,ele., 
comme  dœu  te  wart.  deSaiid-Senoit. 

3.  Saint  Etienne,  roi  de  Hongrie,  confes- 
seur, dont  il  est  lisât  mention  le  9  septembre. 
A  Rome,  etc. 

i.  A  Yiterbe,  la  bienheureuse  Rose,  vier- 
ge. Sur  le  mont  Nébo. 

16.  Saints  Corneille  et  Cypcien,  pontifes, 
etc.,  comme  dans  le  mart.  de  Saint-Benoît. 

V.n  Ancleterre,  sainte  Edith,  etc. , COmme 
dam  le  mart.  de  Saint-Benoit. 

17.  La  mémoire  des  Stigmates  Sacrés,  etc., 
comme  dons  te  Mart.  romain. 

19.  A  PoUBoles  en  Campanie,  etc.,  COmme 
dam  le  mart.  de  Saint-Beno/t. 

A  Taiiforbéry,  saint Thêûlore.évèque,  etc., 
comme  dans  le  mart.  de  Saint-BemM. 

A  Barceionne  en  Espagne,  laUenhenrense 
Marie  de  Cervellîone ,  vierge  de  l'ordre  de 
Sainte  -  Marie -de-la*Merci,  qui  est  généra* 
Icmcnt  appelée  par  ceux  qui  invoquent  son 
secours,  Marie  du  Secours.  A  Nocère,  etc. 

24.  Sainte  Coloml)ti,  vierge  et  maityre, 
dont  il  est  fiait  mention  le  17  septembre.  A 
Sens,  ete. 

U.  La  fête  de  la  bienheureuse  Maiie  de  la 

Merci. 

En  Pamiuiue,  sauit  berarU,  elc.,CO»Uïie 
dam  le  mart.  de  Saint-Benoit. 

95.  Saint  Gérard  Sagrédo,  èvâqne  et  mer^ 
tyr,  dont  il  est  fidtinentioii  le  9è  de  ce  mois. 
Au  bocrg  d'Ëmanaftfl;,  etc. 
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86.  Saint  Thomas  de  Villpripuve,  évèque 
et  confesseur,  dont  la  naissunoi  au  ciel  se 
eélèbre  le  18  septembre.  A  Nicomédie,  etc. 

OCTOBRE. 

1.  La  bienheureuse  Marie  de  CervpUioiK», 
dont  il  est  fait  mention  le  19  septembre.  A 
Reims,  en  France^  etc. 

5.  k  Meenoe  en  Sicile,  etc.,  eomme  dam 
le  mart.  de  Satnt'Benoît. 

Le  même  jour,  saint  Atlihine  ,  évî-que  di; 
Zamora,  qui  fut  canonisé  par  Urbain  li.  Le 
mêmejour^  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Thraséasj  etc. 

7.  A  Pftdoue,  aûnte  Justiae,  vierge  et 
martyre,  etc.»  comme  dORS  k  mort,  de  SaMt' 
Benoît. 

10.  Au  monastère  de  Fassignano,  la  trans- 
lation de  notre  Père  très-saint,  Jean  Gual- 
bert,  abbé. 

A  York  en  Angleterre,  etc.,  comme  dont 
le  mart.  de  Saint-Benoit. 

1!.  Saint  François  Borgia,  confesseur, 
dont  il  est  fait  mention  le  10  octobre.  A 
Tharse  en  Cilicie,  etc. 

15.  A  AvUa  en  Espagne ,  sainte  Thé- 
rèse, etc.,  comme  dont  k  mart,  de  SaM- 
Benoît. 

En  Prusse,  saint  Bruno,  évf^que,  etc., 
comme  dans  le  mart.  de  Saint-iiemît. 

En  Allemagne,  sainte  Thècle,  etc.,  comme 
dan»  k  mare,  dé  Satnt^BenoU* 

10.  A  Arbon,  ete., comme doni  le  matt» 

de  Saint-BmoU. 

17.  L'octave  de  la  trauslatiuu  de  notre 
Père,  saint  Jean  Gualbert,  abbé.  A  Anlio- 
che,  etc. 

SI.  Saint  Panlin,  évêque  et  oonliBHear, 
dont  il  est  fait  mention  le  10  de  oe  moie.  En 

Chypre,  otc. 

i2.  Sainte  Hedwige,  veuve,  duchosse  de 
Pologne,  dont  il  est  fait  mention  le  15  octo- 
bre. A  Jémealeni,  etc. 

S4.  lift  Idte  de  eaint  RapItaBI ,  archange. 
A  Yenise,  etc. 

i5.  En  Etrurie,  saint  Cri^f^ns .  Omnion  et 
ËmptuB,  qui ,  du  temps  de  Dèce,  empereur. 
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fiiront  couronnés  du  martyre.  A  Borne,  le 

triomphe,  etc. 

30.  La  coriHiiémoraison,  etc.,  comme  dam 
/e  mari,  de  SaM'Benolt, 

NOVEMBRE. 

8.  A  Ht;i  vie ,  eu  Syrie,  etc. ,  comme  dan» 
k  Mart.  rOTnain. 

40.  A  Naples,  dans  la  Campanie,  elc, 
comme  dam  le  mart.  de  SaM-Benoit. 

Le  l'iônit'  jour ,  la  naissance  au  ciel  des 
saints  martyrs  Tryphon,  Respice  et  Nyoi> 
phe,  vierge. 

.Ën  Angleterre ,  saint  Just ,  etc. ,  comme 
dan»  k  mart.  dé  SaM-BenoU. 

13.  A  Tarazona  en  Espagne,  OOmmodORt 
te  mart.  de  Saint  Henoit. 

1 3.  La  iï'tn  (U>  tous  \e»  saints,  comme  dans 
k  mart.  de  Saint-Henoît. 

14.  La  eommémondeon  de  tons  le*  dé- 
fonts  de  notre  ordre ,  etc.,  comme  dont  k 
mart,  de  Saint-Benoit. 

Le  même  jour,  saint  Just ,  »''v»*que  t't  con- 
fesseur, dont  il  est  fait  mention  le  8  novem- 
bre. A  Héracl^,  etc. 

Itt.  Saint  Ifortin,  pape  et  martyr,  dont  il 
est  feit  mention  le  IS  novembre.  Le  même 
jour,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Eugène,  etc. 

16.  Saint  Dîdacc,  cnnf«^eur,  dont  il  est 
fait  mention  le  13  novembre.  En  Afrique,  etc. 

17.  En  Allemagne,  sainte  Gertrude,  etc., 
comme  dons  k  mart,  deSoM'Benolt. 

18.  A  Rome,  la  dédicace,  etc.,  eomme 
dans  k  mart.  de  Saint-Benoît. 

A  Tours,  le  décès,  etc.,  comme  dans  U 
mart.  de  Saint-Betwlt, 

24.  An  monastère  do  Bobio,  etc. ,  comme 
dan»  k  mart,  de  SaM^BmatL 

AUbéda,  etc.,  comme  dot»  k  mart,  d» 
Saint- Benoit. 

-20.  A  1  ahriano,  etc.,  cûmmedonsU  moTt, 
de  SaitU-Bemit. 

17.  Saint  (Mon,  abbé,  dont  il  est  fcit  men- 
tion le  13  novembre.  A  Antiodie,  etc. 

28.  Saint  Grégoire  Thaumaturge,  évêque 
et  confp'S'i^'iir.  d<»nt  il  est  fuit  m^ntioQlel? 
novembre.  A  Home,  saint  Kufe,  etc. 
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29.  La  Yigile  de  saint  Andn-,  apt)lre. 

Le  même  jour,  îa  naissance  au  ciel  de 
aaint  Jean  de  la  Croix,  confesfieur,  dont  la 
mémoire  m  bit  le  I A  déeemlm.  A  Bone,  «te. 

DÉCEMBRE. 

1.  La  dédicace  de  la  basilique  du  Très- 
saint  Sauveur,  dont  il  est  fait  mention  le  11 
octobre.  La  même  Jour,  le  prophète  Nîi- 
hum,  de. 

4.  A  Parme,  saint  Bernard,  cardinal  et 
évèqoe  de  cette  TiUe,  de  notre  ordre  de  U 


DES  SAmrs. 

congrégation  dp  YniiomiireDie.  L6  mine 

jour,  saint  Pierre,  etc. 

5.  baint  Pierre  Chrysologue ,  évèqne  et 
confeafleor,  dont  il  eit  fut  mentiaii  le  4de 
ce  mob.  A  Matalft,  etc. 

11.  L'octave  de  saint  Bernard,  évAque  «t 
confesseur  fie  notre  ordre.  A  Rome,  etc. 

l-}.  Sriint  Dam ase ,  pape  et  confesseur, 
dont  li  est  (ait  mention  le  il  décembre.  À 
Rome,  etc. 

14.  Ea  Eepegno,  eaint  Domioiqaa,  elibé 
de  Silos,  dont  il  est  fait  mention  le  M  dé- 
cembre, k  Alexandrie,  etc. 


F£X£S  MOBILES 


La  cinquième  férié  avoul  le  secuud  tliiuacdie  du 
GaiCme. 

La  tfete  de  k  Sacrée  Goutodim  d'épinea  de 
Motr^Seigneur  Jésua-Chriat 

La  cimiuiioie  lérid  avant  le  ttouième  diatanclie  da 
Cirênw. 

La  oommémoraison  des  Cinq  Sacrées 
Plaiea  de  Notie-Sdgiieiir  Jéana-Ghrût. 

Lt  ciiwjpiième  ftrie  avast  !•  quAciàoM  dimandie  da 

La  fête  du  Très-précieux  Sang  de  Notre- 
Seigneur  Jéaoa^hrist. 

Le  samedi  avant  le  troisième  dimanche  epite  Pâques. 

La  f^te  du  Patronage  de  «aint  Joseph, 
époux  de  la  Bienheureufio  Vierge  Marie. 


La  cinquième  férié  dans  l'Oclave  du  saint  SacremaoL 

La  fête  du  Très^sacré  CkEur  de  Jésus. 

U  eamedi  mut  le  troUiaw  dinunehe  d»  jaOtaL 

La  fête  de  notre  Trèa-saiot  Rédempteur 
Jéaus-Chriat. 

Le  Munedi  «mal  le  eefiond  «Haumeli»  d*oolalMi. 

La  file  de  laMitniiftéde  la  BieidMiireiiaB 
Tie^  Marie. 

Le  Hamodi  avant  1c  troisième  dimanche  d  oclobre. 

La  fête  de  la  Pureté  de  la  Bienheureuse 
Yierge  Marie. 

Le  stmedi  «nnt  It  tMiiUm*  dimeiMlia  de  aorcalm» 

La  fête  du  Patronage  delà  ffienbeoreiiBe 
Vierge  Marie. 
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LEÇONS  PROPRES  POU 

Aiafétêitia  Couronne  d'Epina  itlMfê-Stigiitm- 

Jésui-Christ, 

Dans  C6  jour,  le  Dieu  des  armées  sera  une 
coumme  de  gloire  et  une  gidrlande  d'allé- 
gieiM,  pour  le  lesle  de  loa  peuple.  Peur 
TOUS,  Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

^.  Grâce»  Mient  reoduee  à  Dieu. 

JiÊU$-CkrM, 

UÇOK. 

Jésus-Christ  a  livré  son  âme  à  la  mort,  et 
il  a  compté  parmi  les  scélérats,  et  lui-même 
a  porté  les  péchés  d'un  grand  nombre,  et  il 
a  prié  pour  les  transgresseurs.  Pour  vous, 
SiîgDeur,  etc. 

AlafiUdu  Tri^-précieux  Sang  de  Noire-Seigneur 
UÇOK, 

Ifolse,  recevant  le  sang  à»  veaux  et  des 
boucs,  avec  l'eau  et  k  laine  de  pourpre^  et 

l'hysope,  aspergea  le  livre  lui-même  et  tout 
le  peuple,  en  disant  ;  Ce  sang  est  celui  du 
Testament  (jue  Dieu  VOUS  a  oonûé.  Pour 
vous,  Seigneur,  etc. 

A  la  ftUdn  Patmuige  de  «oàit  /«lepA. 

LEÇON. 

C'est  un  fils  qui  grandit,  Joseph,  c'est  un 
fils  qui  grandit  et  qui  est  beau  à  voir.  Les 
ûlles  de  Jérusalem  ont  couru  sur  les  murs 
pour  le  cfloleiniilar.  Pour  vous,  Sei^ 
gnenr,  etc. 

A  la  féte  du  Tréssacré  Cœur  de  Jésus, 
htçon. 

Chantez  au  Seigneur,  parce  qu  il  a  agi 
anree  mervdUe,  annoncerie  dans  toute  la 
ttfce.  TnsaaiUe  et  fins  letontir  la  louange, 

6  habitation  de  Sioo!  parce  qu'il  est  grand, 
1^  Saint  d'Israël  qui  est  dans  ton  seîn.  Pour 
vous.  Soigneur,  etc. 


{  LA  FIN  DU  CAPITULE 

A  te /lUs  dte  JUfbmpfiMr. 

uçow. 

Vous  êtes  digne.  Seigneur,  notre  Dieu,  de 
recevoir  gloire,  honneur  et  puissance,  car 
vous  avea  été  mU  à  mort  et  vous  nous  aves 

rachetés  à  Dieu  dans  votre  sang,  de  toute 
tribu  et  de  toute  langue,  et  de  tout  penpl©, 
et  de  toute  nation,  et  vous  avez  fait  de  nous 
un  royaume  à  notre  Dieu.  Pour  vous.  Sei- 
gneur, etc. 

A  la  féte  de  notre  Père  taint  Benoit. 

LKÇOÎI. 

Comme  un  vase  d'or  soliile,  orné  de  toutes 
les  pierres  précieuse;  comme  un  olivier 
plein  de  séve  et  un  cyprès  d*une  grande 

hauteur.  Et,  autour  de  lui,  une  couronne  de 

frères;  comme  la  plantation  d'un  cî'ilre  sur 
le  mont  Liban,  ainsi  autour  de  lui  se  tiai- 
nent  les  rameaux  des  arbres,  tous  les  Ûls 
d'Aaron  dans  sa  gloire.  Pour  vous,  Sei- 
gneur, ete. 

A  la  féte  de  notre  Père  saint  Qmlèert,  abbé. 

LEÇON. 

Yoici  son  commandement  :  que  nous 
croyions  an  nom  de  ton  flis  Jésna-Cliriit, 
et  qne  nous  nous  ainûonsles  unslesantros, 
comme  il  nous  Fa  ordonné.  Celui  qui  garde 
ses  commandements  reste  en  lui,  et  lui  en 
lui.  Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

AlafUêdn  saints  dont  les  reliques  sont  dsM  Ai 
4gUiei  de  iwfra  ordrt. 

LIÇOIf. 

Quel  •^'^t  relui  c[m  pourra  vous  nuire,  si 
vous  êtes  les  zeiaieais  du  bien?  Mais,  si  vous 
souHrez  quelque  chose  pour  la  justice,  vous 
seras  heureux.  Pour  vous,  Seigneur,  etc. 

A  la  féte  de  tous  les  saiiit»  «wéM. 

LEÇOX. 

Leurs  ûls,  à  cause  d'eux,  resteront  jusqu'à 
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leternite.  Leur  race  et  leur  gloire  ne  se- 
ront pas  abandonnées.  Pour  vous,  Sei- 
gneur, ele. 

AlafiUd»  ttùHte  Qertniit  viirgÊ 

Lève-toi,  mon  amie,  ma  toute  belle,  et 
viens,  ma  colombe,  dans  les  antres  de  la 
montagne  et  dans  les  cavernes.  liontre> 
moi  Um  viasige,  que  ta  voix  lésonoe  i 
mm  oraille,  ctr  ta  toiz  est  donoe  et  ton 


DES  SMNTS. 

visage  resplendissant  Pour  vous,  Sei- 
gneur, etc. 

A  ta  fUêâéioM  Bernard,        H  txmfmm* 

Sortez  (lu  milieu  d'eux  et  séparez -vous, 
dit  le  St^ip-neur,  et  ne  touchez  à  rien  d'im- 
monde ,  alors,  je  vous  recevrai  et  je  serai 
votre  Père  et  vous  aerea  des  fils  pour  moi 
et  des  Wm,  dit  le  Seigneur  tont-poiua&t. 
Pbnr  TDOBf  Sfligneor,  etc. 
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iaB,<ir]«Milf«tMt 


Agnèf,  vierge,  90  tTril. 

AlcTts  Falconieri,  confMsenr,  17  lévrier, 
AUon,  évéqae,  confesseur,  22  moi, 

Bicnheureuîc  Vierge  Marie,  Je  lion  Consoil,  2fi  ivril, 
Bîenlieareuse  Vierge  Marie»  sous  le  titre  de  Secours 

inm  clirétieiu,  24  mi, 
Bïenhearenx  (les  sept}  fMBdttears  de  l'ordre  des  Ser- 

Titee  de  h  BinlMafeaM  Viofs  lltris,  ii  ié- 

wi«r. 

BflnMid,  endinal,  «vèqiw  «t  coubMaor,  4  déeaialM. 

Cominémoraifon  des  cinq  safrccs  Plaios  de  Notrc-Sei- 
gneor  Jénu-Ciirist,  sixième  férié  après  le  troisième 
dîimm  A»  du  Ctohaa. 

Gnaroonc  d'épines  de  Noire- Seigneur  Jésus- Clirist, 
sixième  férié  après  le  deuxième  dimaacbe  de  Gap 


lliiteniiti  de  la  Bienhei|i«we  Tt«fgB  Huiêj 
«timamJM  d'octobn. 


1 M  fBBifiiifj  mvqfiVy  M  OCMIIlri. 

Fabien,  pape  et  auvtjr,  tO  jinrier  et  19  février 

Hnmilieiine  de  Gaidii,  itmvt,  llûn* 
BMulitdy  «ettw,  «S  nef. 

Onilberl»abU,ltjiiiUet. 


Palfwnge  denint  jewpb,  InûiiBe  din.  ^rt»  PAipiM* 

Patrona^'e  de  la  Bicnlu  uretiae  Vierge  Uirfe,  treùïliM 

dimanche  de  aovcmbre. 
Kerre,  cardinal,  éTèqne  et  cmStiaitmy  S  février. 
Pureté  de  la  DienliMueoM  Vierfe  lleri*,  IloisièaM  d»> 
d'octobre* 


Raphaël,  archange,  34  octolliei 

Rédempteur  Jésus,  troisième  SioMMbe  de  julleli 

Roch,  conTesseur,  6  août. 

Rose  de  Vitcrbe,  vierge,  4  aeptemhre. 

Saerés  StigmaiN  de  leiate  CMberine  de  Sienne» 
l"  ewil. 

Seeié  Oear  de  Jésus,  cinquième  férte  eprte  rOeteve 

dn  trèl'^Éint-Sacrcment. 
Sang  très-précieux  Af  Notre-Seigneur  Jésus-Christ, 

sixième  féric  après  le  quatrième  dimanche  de  Carême* 
SâiesUen,  martyr,  20  janrier. 

Torel,  ermite,  confesseur,  1<î  mars. 
Translation  du  corps  de  notre  Père  saint  Jean  Gualbert, 
10 
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iDIVAJIt  Ll  HT  BOIIAtriOVI  IT  •«■Alt 


JANVIER. 

14.  Aa  Dunaslèffe  de  Sainte-Marie- des- 
Alpee^dans  le 'pays  des  AUobroges,  saint 
Gnarin,  d'abord  die^ciple  de  notre  bienhea* 
reux  P^re  saint  Bernard ,  et  abbé  du  môme 
monast»»re,  puis  évoque  de  Sion,  dont  le 
mèaie  docteur  dit  avec  sa  douce  éloquence, 
que ,  devenu  la  bonne  odeur  de' Jésus-Christ 
en  ton!  lien,  il  avait,  véritable  soleil  de 
sainteté,  répandu  un  vif  éclat  sur  la  congpré- 
gation  des  Alpes,  et  qu'il  avait  été  {•Wvt'  par 
Dieti  lui-même  à  une  plus  baute  dignité. 
A  Noie,  etc. 

Ift.  Au  temtoiie  d'Anjou,  le  bienheurenx 
Maure,  abbë>  disciple  de  notre  Père,  saint 
Benoit,  qui  l'instruisit  dès  son  enfance.  Rien 
ne  montra  mieïix  rombien  il  avait  profité 
des  leçons  d'un  «i  }<^m  miîtrn  ,quela  ma- 
nière dont  il  marclia  sur  ia  surface  des  eaux, 
ce  qu'on  n'avait  point  vu  aniyer  depuis 
saint  Pierre*  Envoyé  em  France  par  son 
maître»  il  y  bâtit  un  cétèbxe  monastère  qu'il 
gouverna  durant  qiiarante  ans,  et  mourut 
en  paix,  rt'lè]»re  yinr  ^^fs  glorieux  miracUss. 
Le  même  jour,  saïut  Paul,  etc. 

19.  Saint  Agalhon,  confesseur ,  qui ,  n'é- 
tant encore  que  moine  de  l'ordre  de  Saint- 
fienolt,  fbt  û  célèbre  par  ses  vertus  et  ses 
miracles,  qu'il  mérita  le  titre  d»^  Thauma- 
turge. Elevé  à  la  dignité  de  la  chaire  su- 
prême, il  réunit  le  sixième  concile  général 
ponr'la  enndamnation  de  l'hérésie  des  Blbno- 
tbéiltes,  raidit  dlmmortelsservicesaii  siège 
de  Rome,  afTennitle  culte  des  saiotsen  défen- 
dant intrépidement  les  saintes  images,  et  mé- 
ritad'Atre  admis  dans  leur  gloire  céleste,  le  10 
de  ce  mois.  Le  même  jour,  saint  Canut^  etc. 


2ri.  A  Jérusalem,  les  fiançailles  de  la  Wct- 
beureuso  Vierge  Marie  avec  le  patiiardie 
saint  Joseph.  A  Rome,  sainte  Eméreo- 
Uemie,ete. 

26.  A  nteaiix  dans  la  Ganle»  saint  ARièric, 
second  abbé  de  ce  monastère  qui ,  avec  les 
bienheureux  Robert  et  Etienne  ,  pUça  l'or- 
dre Cistercien  sous  le  patronage  et  le  titre  de 
la  TVès-SaiBteinerge  Mark,  dont  Ursçoica 
récompense  une  oonle  Uandw;  H  a'éndamiit 
dans  une  sainte  mort»  iUnstre  par  ses  min- 
cies. A  Smyme,  elc, 

28.  A  Lausanne,  saint  Anit'-dée ,  d'akml 
abbé  de  Haute-Combe,  de  l'ordre  des  Cister- 
dens,  ensuite  évéqne  de  cette  inlle,  eèUdm 
par  sa  piélé  et  son  érudition»  et  très-iW 
dévot  au  culte  de  la  Bienheureuse  Mère  ds 
Oien.  A  Rome,  ete. 

FÉVRIER, 

3.  Saint  Panl,  premier  ermite,  dont  il  «t 

fait  mention  le  S5  janvier.  A  Séiiaste,  etc. 

fi.  \  Bourg«*s,  saint  Guillaume,  abbé  de 
Charlis,  de  l'ordre  des  Cisterciens,  ensuite 
archevêque  de  Bourges,  célèbre  par  ia  saia- 
laté  de  sa  vie  et  la  gloire  de  ses  miraeIsB.  Is 
souverain  Pontilè  flonorios  III  le  mit  an 
nombre  des  saints  et  l'Université  ds  Puii 
l'adopta  pour  patron.  A  Césarée,  etc. 

"t.  Saint  Pierre  T^rséole,  confesseur,  d'a- 
bord doge  de  Venise,  et  ensuite  religieux  de 
l'ordre  de  Saint-Benoit,  illustre  par  sa  piélé 
et  ses  vertus,  qui  s'envola  au  del  le  10  jao» 
vier,  au  monastère  de  Cusan.  Sa  mémoire 
est  honorée  le  U  janvier.  A  Alezaodriej  la  j 
naissance  au  ciel,  etc.  * 

iO.  Au  MontrCassin,  sainte  bcliolasii^e,  I 
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vierge,  soeur  de  notre  Père  saint  Itenoît,  qui 
vit  l'àme  de  cette  sainte  sous  la  forme  d'une 
viaaà»,  an  momoit  où  elle  quittait  «m 
eorpt  pour  monter  au  &fà,  rendant  grftoe  à 
Dieu  par  ses  louanges  et  ses  hymnes.  Le 
saint  abhé  annonça  sa  mort  à  ses  religieux 
et  les  envoya  aussitAt  pour  plac<'r  le  corps 
de  sainte  Scholastique  dans  le  sépulcre  qu'il 
avait  fait  préparer  pour  loi,  afin  qne,  comme 
lennftmM  n'avaient  en  qa*mi  même  eeprit, 
leurs  corps  n'eussent  aussi  qu'un  mAme 
tombeau.  A  Rome,  etc. 

M.  En  Bourgogne,  au  monastère  des  re- 
ligieuses Ijén^ictines  de  Juilley,  sainte 
Humb^ine,  soeur  de  notre  bienlieureuz 
Père  saint  Bernard,  par  qui,  ayant  été  dé- 
tournée des  vanités  et  des  délices  mondaines, 
elle  fit  de  prarvl^  progrès  dans  la  voie  de  la 
grâce  et  s'emionuit  saiateuieut  dans  le  Sei- 
gneur ;  sa  mort  fut  précédée  et  suivie  de 
grands  miiaelea.  A  Barcelonne»  ete. 

13.  Saint  Grégoire»  conteieur,  d'abord 
humble  moine  de  Tordre  de  Saint-Benoit, 
pn!«  souverain  Pontife,  deuxième  du  nom. 
il  rt^sista  avec  beaucoup  de  courage  à  l'im- 
piété de  Léon  risaurien,  et  envoya  saint 
Bimifkee,  évêque  du  même  ordre  et  martyr, 
pour  prèslur  l'évangile  en  Germanie.  Si  les 
écrits  de  oe  Pape  existaient  encore  et^que 
ses  actions  eussent  été  plus  fidèlement  tar- 
dées par  l'histoire,  il  ne  serait  pas  estimé 
inférieur  à  saint  Grégoire  le  Grand.  Â  An« 
fioche,  etc. 

il*  Le  bienberrax  Conrad ,  de  Bavière, 
tpÂ,  foulant  aux  pieds  lesafTections  terrestres, 
embrassa  In  vi»*  monastique,  sous  la  disci- 
pline de  s^iiiU  Bernard,  au  monastère  de 
Clairvauii.  11  sortit  de  ce  monde  près  fiari, 
dsas  ]a  Bouille,  et  enflammé  des  oélestoe 
dédis,  il  monta  glorieux  au  royaume  des 
deux.  A  Rome,  sur  la  voie  Flaminienne,  etc. 

45.  Saint  lldefonse,  ôvAque  de  Tolède, 
dont  on  célèbre  la  mémoire  le  i3  janvier. 
A  Brescia,  etc. 

17.  L'odavede  smnteSchoiaaliqne,  vierge. 
A  BomOf  ete. 

18.  Saint  Hilaire,  évêque  et  confesseur, 
dont  il  est  liiit  mention  le  U  janvier. 


De  même,  l'anniversaire  .solennel  pour  les 
évêques,  abbés  et  autres  supérieurs  défunts 
de  l'ordre  des  Gisterdens.  A  Jérusalem,  etc. 

19.  Au  monastère  de  SûntO'Marie-de-lap 
Combre,  près  de  Bruxelles,  saint  Boniface, 
évêqiie  de  Lausaime,  qui,  ayant  courageuse- 
ment défuudu  les  libertés  de  l'Eglise  contre 
l'empereur  Frédéric,  prit,  dans  le  même 
monastère  Vbabit  de  Tordre  des  Cisterciens , 
et  glorieux  par  ses  miracles  s'envola  au  ciel. 
A  Rome,  etc. 

20.  Saint  Cantit ,  roi  et  martyr,  dont  il  est 
fait  tueuliou  les  7  et  19  janvier.  A  Tyr,  etc. 

21.  Saint  Raymond  de  Pennafort,  dont  il 
est  fait  mention  le  83  janvier.  En  Sicile,  aie. 

Dont  les  annéei  biuextties  quand  la  fête 
de  taint  Matthieu,  apôtre,  nt  emjvkfv'e  par 
vn  dimanche  priv>l>''jf'f' .  au  par  une  fête 
d'un  ril  plus  élevé,  alors  le  20,  comme  pro- 
pre, on  Ut  en  ftremier  lieu  :  La  fête  de  saint 
Matthioa,  apôtre. 

25.  Saint  Polyearpe,  évéque  et  martyr, 
dont  la  naissance  au  ciel  se  oâèbrs  le  16 
janvier.  En  Egv'pte,  etc. 

SU.  Sainte  Martine,  vierge  et  martyre, 
dont  la  mémoire  est  honorée  le  30  janvier. 
A  Perge  en  Pamphilie,  etc. 

ST.  A  Sévifle  en  Espagne,  la  naissance  an 
del  de  saint  Léandre,  d'abord  religieux  au 
monri«!t''rt>  ih<  K'nèdictins  de  Saint-Claude- 
(ic-Letin,  puis  evêque  de  cette  ville;  qui,  par 
ses  prédications,  et  par  son  zèle,  secondé  p^ 
Reeiwède,  roi  des  l^ngoths ,  convertit  cette 
nation  de  l'impiété  arienne  à  la  foi  oatlH^ 
lique.  A  Rome,  etc. 

?H.  Sainte  Marguerite  Cortone ,  du 
tiei"s-ordre  de  Saint-François,  dont  il  est  fait 
mentiou  le     février.  A  Home,  etc. 

MARS. 

1 .  [Mtt.  h  vi11»>  de  Verden,  saint  Suitbert, 
évêque  d'Utrecht,  qui  prit  l'habit  de  notre 
bientieurenx  l^ère  Benoit,  dans  le  couvent 
de  Béarme,  et  sous  le  ponliflcal  deSsrgios, 
préeba l'évangile  anx  Frisons,  aox  Hollan- 
dais, et  à  d'autres  peuples  de  la  Germanie.  Il 
rappela  pinsiaoM  morts  à  la  vie  et  fut  plaeé 
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au  nombre  des  saints  par  le  souverain  Pon- 
tife Léon  m,  avec  ril  solennel.  A  Rome,  etc. 

5.  En  Aiig^ne,  uint  Aleed,  àbhé  de 
RîéTBl,  de  l'ordre  de  Cltoaiiz,  qui,  célèbre 
par  la  cononssanœ  dee  lettres  sacrées,  l'in- 
tégrilé  de  ses  mœurs,  1«^  mépris  de  lui-même, 
une  patience  admirable,  1  esprit  prophétique, 
la  conversation  avec  le  ciel  et  ses  grands 
miradeB»  émigra  de  cette  vie  le  13  Janvier. 
A  Rome,  etc. 

3«  A  Nonandole,  sur  les  confins  de  l'Emi- 
lie, saint  Anselme,  fondateur  de  ce  monas- 
tère ,  qui  propagea  la  discipline  monastique 
par  ses  préceptes  et  la  pratique  des  vertus. 
AGésarée,  etc. 

5«  Oens  la  Ganle  Narboanaiae»  à  Sainte 
GiUee,  le  martyre  de  saint  Pierre  de  Caslel- 
nan  .  moine  risItTcien,  et  en  vertu  île  l'anfo- 
rité  apostolique,  premier  inquisiteur  contre  la 
méchanceté  des  hérétiques;  qui,  le  premier 
coniaeni  edte  charge  ai  grande  en  versant 
un  eang  glorieni.  A  Aniiodie,  etc. 

6.  Sainte  Canégonde ,  impératrice,  qni, 
mariée  h  IVmpereur  Hem  i  ,  «lenienra 
vierpe  du  consentement  de  son  époux,  et 
qui,  à  sa  murt,  revêtit  dans  le  monastère  de 
Caffooge,  l'habit  de  notre  très-atiint 
Benoît.  lUciie  en  brames  oeuvres  et  en  mé- 
rites, elle  mourut  saintement  à  Bamberg,  le  3 
mars,  et  devint  après  sa  mort,  célèbre  par 
ses  miracles.  A  Nicomédie,  et( . 

3.  Au  moua^lère  de  Clairvaux,  saint  Gé- 
rard, ôzièine  abbé  de  oe  monastère  et  pre- 
mier martyr  de  l'ordre  des  Cist«d«is  ;  qui, 
mis  inhumainement  à  mort  à  cause  de  son 
zèle  pour  la  religion  et  son  amour  de  la 
justice,  devint  après  sa  mort,  célèbre  par 
ses  miracles.  A  Grenade,  etc. 

11.  Au  diocèse  de  Lioioges,  au  monastère 
d'Abadne,  saint  Etienne,  prender  abbé  de 
ce  couvent  et  fondateur  de  pluileors  antres; 
qui ,  les  soumettant  m  tout  aux  supérieurs 
de  l'ordre  de  (liteaux ,  brilla  par  ses  vertus 
et  ses  nombreux  miracles.  A  Carthage,  etc. 

i%  A  Bmne,  s«nt  Grégoire,  pape  et  doe- 
ImrrenBaïqnaUe  de  l'Ecluse,  qiil,poarseB 
belles  actions  et  pour  avoir  procuré  la  con- 
wskm  des  Anglais  àla  foi  du  Christ,  mérita 


le  surnom  de  Grand  et  fut  appelé  l'aptitre  de 
l'Angleterre.  Ce  saint,  encore  jeune,  lit  cons- 
truire en  Sicile  six  monastères  soiisli  lèg^ 
de  notre  Ptoe  saint  Benettetuns^tiènieà 
Rome  sons  le  nom  de  saint  André, où,  ayaot 
fait  profession  de  la  vie  monastique,  il  fut 
honoré  de  la  dignité  d'abbé.  Au  même 
lieu,  etc. 

13.  A  Suse,  dans  les  pravinees  subalpines, 
saint  Helrad,  abbé  de  la  Novalaîae ,  de  l'oidn 

de  Saint-Benoit,  célèbre  par  ses  grands  mé- 
rites et  la  sainteté  remarqualde  de  sa  vie; 
dont  les  ossements  sacrés  sont  h  tnona  par 
le  témoignage  splendide  de  fréquents  mi- 
racles. A  Nicomédie,  etc. 

14.  Dans  le  diocèse  de  Craoovie,  le  Insn* 
heureux  Vincent  Kadlubeck  de  Rosis,  érèiliM 
de  cette  ville,  (jui,  méprisant  les  pompes  do 
siècle,  entra  dans  le  couvent  d'Audréove,  de 
l'ordre  de  Ciieaux,  et  là,  brillant  par  l'ob- 
servance de  la  règle,  les  jeûnes,  rbumiUté, 
la  contemplation  des  choses  célestes,  plein 
de  jours  et  de  bonnes  œuvres,  il  eut  une  mort 
précieuse  devant  Dien,  le  8  de  ce  mois.  A 
Home,  etc. 

15.  A  Tolède,  au  monastère  du  Mont-SioD 
des  Cisterdens,  saint  Raymond,  abbé  de  fS- 
téro,  instituteur  de  l'ordre  nrîlitsire  de  Csti' 
trava ,  libérateur  de  sa  patrie ,  propagateoT 
invincible  de  la  religion  chrétienne  ;  qni 
émigra  vers  le  Seigneur  le  i  "  février,  illustre 
après  sa  mort  par  de  nombreux  miracle». 
A  Césarée,  etc.  - 

16.  Saint  Jean  de  Dieu,  confessenr,  qni 
émigra  au  ciel  le  8  mars.  A  Rome,  etc. 

21.  Au  Mont-Cassin,  la  naissance  au  ciel 
de  notie  très-bierdieureux  Fère  Benoit,  qui 
rétablit  en  Occident  comme  il  l'avait  reçue  de 
IMeu,  la  disdpline  monastiqae  fMreique  entiè- 
rement minée,  et  l'étendit  proifiisjeiiBemflat, 
au  témoignage  de  saint  Gré^'oire^  p^ie,  qui 
écrivit  sa  vie  remplie  de  vertus  et  de  mira- 
cles. (Jomblé  de  l'esprit  de  tous  les  saints,  il 
engendra  au  ciel  de  nombreux  enfants,  qui 
(tarent  apôties  desnations,  évéquesderEgÛse 
et  Pères,  et  remplit  tout  l'oidws  par  Is 
grandeur  ineu^licable  de  aes  méritesi  à 
Aleximâiie,  etc. 
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Quand  l'Annonciation  de  la  HeiUuunute 
vierge  Marie  tomhe  un  dimanche,  ou  est  em- 
jxkhf'e  par  une  fHe  d'un  rit  supmeur,  alors 
œtle  fête  est  transférée  au  -20  amme  son 
jour  propre,  et,  dam  ùt  cas,  le  jour  précédent 
m  lit  m  premier  ftto La  fHe  de  l'Annoa- 
dation  de  la  Bioaheareiue  Yierge  Marie, 
Mère  de  Dien. 

Mais  si  cUe  tombe  dans  le  temps  compris 
entre  le  dimanche  des  Rameaua:  et  Le  premier 
dimanche  aprH  Pdquesy  comme  propre  de  ta 
féu  du  jour  nrfwmi,  on  Ut  en  premier  Heu  : 
Vbl  fête  de  l'ÀDnoncialioQ,  etc. 

28.  L'oclave  du  bienhonrHux  patriarche 
saint  Benoit,  abbé.  À  Ceâareu  en  Pales- 
tine, etc. 

La  cinquième  férié  awmt  le  dimanche  de 
la  Passion^  on  lit  en  premier  Heu  :  La  m- 

leonité  de  la  Couronne  d'épines  de  Noire- 
Seigneur  Jésus-('hrist.  Cetto  foie  Tut  insti- 
tuée par  saint  Hugues^  abbe  de  lionnevaux, 
dé  Tordre  de  Giteaux,  un  grand  miracle 
l'ayant  précédée.  Plus  tard  elle  Ait  propagée 
dans  presque  toute  la  France,  à  la  grande 
joie  dei>  fidèle»,  dans  les  églines  et  les  com- 
munautés religieuses. 

Lftdaqaifeoieftrie  après  l«  dimaaelM  de  ta  Puaioii. 

La  fftte  des  Sept-Booleiira  de  la  bienheu^ 
nose  Yie^  Marie. 

AYRIL. 

1.  Ad  monastère  de  Bonnevaux,  du  dio- 
cèse de  Besançon,  saint  Hugaes,  abbé  de 
rofdn  de  Cliraux,  célèbre  par  sa  parole, 

l'exemple  de  sa  vie  et  f-ow  esprit  prophétique, 
qui  résisla  eouraueusi ment  à  l'antipape  Oc- 
tavien,  et  rétablit  d'une  manière  admirable 
la  pair  entre  Alexandre  iU,  pape,  et  Frédé- 
ric I*',  empereur.  A  Rome,  etc. 

4.  A  Séville  en  Espagne,  saint  Isidore, 
moine  de  l'onlre  de  S  iiut-Uenoit,  et  évêque 
de  cetlt'  ville,  e»''i«'l)r('  [>ar  .«a  siiritete  ef  sa 
doctrine  i  qui,  par  son  ztîle  pour  la  lui  catho- 
lique et  sa  fldflité  à  conserver  la  discipline 
ecclésisatiqne,  Blostra  les  Eapagnee.  A  Tbas» 
saloni^,  etc. 
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fi.  Au  monastère  de  Fosse  en  Brabant,  de 
l'ordre  de  Cîteaux,  sainte  Julienne,  vierp:e, 
de  Cornillon,  qui,  instruite  par  des  révéla- 
tions divines,  eut  soin  d'instituer  la  fête  du 
Trèe^acré  Gorps  de  Jésus^iist  ;  et  après  de 
nombreux  traTauz,  un  exîl  prolongé,  des 
douleurs  très-cruelles,  émigra  vers  son  époux 
réleste,  ornée  de  l'esprit  prophétique  et  des 
consolations  d'en  haut.  A  Venise,  etc. 

U.  Saint  Vincent-Ferrie,  confesseur,  dont 
la  niûsaanee  an  ciel  se  célèbre  le  Jour  pré- 
eédeiU.  A  BxHne,  ^ 

13.  Au  monastère  de  la  vallée  des  Roses, 
de  l'ordre  de  Cîteaux,  près  Matines,  la  bien- 
heureuse ida  de  L^uvain,  vierge,  comblée 
des  dons  célestes,  à  qui  Notre -Seigneur 
Jésns-Cbrist  imprima  visiblement,  comme  té- 
moignagede  son  amour  particuliw,lessig|ies 
sacrés  de  ses  ciiuj  Plaies.  A  Seville,  etc. 

1  i.  Saint  Herménëgilde,  martyr,  dont  la 
mémoire  se  célèbre  le  jour  précèdent.  A 
Rome,  etc.  ; 

17.  A  Ctteaux  en  France,  saint  Etimme, 
troisième  abbé  de  ce  monastère,  chef  d'ordre, 
qui  brilla  tellement  par  ses  belles  vertus  et 
la  grâce  des  mi  racles,  qu'il  est  compté  à  juste 
titre  parmi  les  astres  les  plus  brillants  de 
notre  ordre.  Le  premier  il  habita  la  solitude 
de  Cîteaux  et  reçut  avec  Joie,  au  nombre  de 
ses  compagnons,  notre  Père  sdnt  Bernard, 
qui  allait  à  lui.  A  Rome,  etc. 

21.  \  Cantorbéry,  saint  Ati.seliue,  confes- 
seur et  docteur,  célèbre  par  sa  sainteté  et  par 
sa  doctrine,  qui  ût  d'abord  profi^ion  de  la 
règle  de  noire  Père  eakA  Benoit,  et  fut  en- 
suite archevêque  et  primat  d'Angleterre. 
Comme  un  soleil  entre  les  plus  grands  asti  '  s 
de  l'Eglise  de  son  temps,  il  illumina  tout 
1  univers.  Eu  Perse,  etc. 

27.  A  Plaisance  en  Italie,  sainte  Franqne, 
vierge,  de  Tordre  de<3teauz,  qui,  célèbre 
par  sa  vie,  sa  sainteté  et  ses  miracles,  émigra 
vers  son  céleste  époux  le  25  avril.  AMieo- 
médie,  etc. 

â9.  Au  monastère  de  Molème,  notre  i^ere 
saint  Bobert,  premier  abbé  du  monastère  de 
Gtleaux,  chef  d'ordre  et  instituteur  de  notre 
ordre  sous  la  règle  de  notre  Père  saint  Benoit, 
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homme  d'une  saintelo  ailmirable,  qui  ,  pen- 
dant ba  vie  et  après;;  sa  mort ,  se  signala  par 
de  nombreux  miracles.  A  Milan,  etc. 

Le  saïueUi  avant  le  troisième  dimanche  aprèâ  PAqaes. 

T>;i  fête  iJe  <;aint  Joseph,  époux  de  la  bien- 
hfiureiue  vierge  Marie. 

MAI. 

3.  A  Jérusalem,  rinveiilinn  de  la  très-sainte 
Croix  du  Seigneur,  sous  C.rdistautin  !e  rirand, 
empereur,  dont  une  partie  lut  apportée  à 
Rome  par  sa  mère^  sainte  Uélène,  où  elle 
fut  placée  avec  beaucoup  d'honneur,  avee 
finacriptioD  et  les  ûutninienls  i»ineipaiix 
de  la  passion  du  Sauveur,  dans  lu  basilique 
de  la  Saiiite-Crois-de-Jérusalem  ;  elle  y  est 
honorée  particulièrement  par  la  piété  des 
âdèles.  A  Home,  etc. 

il.  Au  monastère  de  BeUevanx,  au  dioeèie 
de  Beaançoii,  saint  Pierre,  de  Tordre  de 
Clteaux,  qui,  d'abbé  du  monastère  de  Stan- 
sedi  en  Savoit?,  devint  archevêque  de  Ta- 
rentaisc,  el  qui  ,  comblé  de  toute  espèce  de 
mérites,  s'en  alla  au  ciel  le  14  septembre.  A 
Rome,  etc. 

13.  Sdnt  Pierre,  martyr,  dont  la  nsisssnoe 
andel  se  célèbre  le  âi)  avril.  A  Rome,  etc. 

^1 .  Saint  Félix,  oonfésseor,  quiÀnigra an 
ciel  le  18  mai. 

JDe  même,  l'anniversaire  solennel  pour 
tons  les  religieux  défimts  de  Tordre  dea  (Se- 
lercieDa.  En  Hauritanie,  etc. 

22.  Antérriiohre  d'Auxerre,  saint  Romain, 
abbé,  qui  servit  le  bienheureux  patriarche 
Benoit  dans  sa  grotte.  Ensuite,  étant  venu 
en  France,  il  y  bâtit  un  monastère,  et  ayant 
hissé  plurfeun  disciples  imitateii»  de  sa 
sainteté,  ilpassa  an  repos  dn  Seigneur  après 
avoir  propagé  grandement  et  au  loin,  par  sa 
renommée,  les  règles  de  son  célèbre  législa- 
teur. A  Home,  etc.  * 

23.  Samt  Jean  ^upomucèue,  ehanoioe  de 
l'^llise  métropolitaine  de  Pra;^  ue,  qui  mou- 
rut marfyr  le  15  de  ce  mois.  À  Langres,  etc. 

24.  La fètedelabienheureuse  Vierge  Marie, 
SOUS  le  titre  remarquable  de  Secours  des 


chrfHîcn?',  instituée  par  le  souverain  Pontife 
Pie  VU ,  et  designée  pour  être  célébrée  tous 
les  ans  dans  toute  l'Eglise.  A  Anliodie,  etc. 

S5.  A  Saleme,  le  décès  de  saint  Grégoire^ 
qui,  de  moine  de  Tordre  de  Saii^BenoU  de 
Cluny,  fut  le  8ep*î<'Mit'  pape  de  ce  nom  ;  zéla- 
teiur  et  défenseur  courageux  des  libertés  de 
l'Eglise,  il  est  célèbre  par  ses  miracles  d 
lionoré  avec  la  plus  grande  vénéniioo  par 
les  fidèles.  A  Florenoe,  etc. 

âo.  A  Csntorbéry  en  Angleterre,  irât 
Augustin,  évêque,  qui,  envoyé  en  Angle- 
terre avec  d'autres  par  le  pape  saint  Gré- 
goire, prècba  l  Ev  augile  de  Jésus-Christ  aux 
Anglais  ;  et ,  célèbre  par  ses  vertos  d  w 
miracles,  il  s'endormit  dans  le  Seignear.  A 
Rome,  etc. 

•2R.  Saint  Bonifaee,  confesseur,  qui,  de 
moine  bénédictin  de  Saint -Sébastien  aiu 
Catacombes  hors  les  murs ,  fut  le  quatrième 
souverain  PonUfli»  de  ce  nom,  et  mérita  de 
l'Eglise  universelle;  il. dédia  le  Pan&éoa  es 
l'honneur  de  la  bienbeureuse  Marie  aux 
Martyrs.  11  en  est  Mt  mention  le  S&  de  ce 
mois. 

29.  Saint  Philippe  de  Néri,  confessa, 
qui ,  le  26  de  ce  mois,  émigra  au  dd.  A 
Rome,  €ic. 

31 .  A  Brescia,  sainte  Angèle  Mérici,  vierge, 
institutrice  de  l'ordre  de  Sainte-Ursule,  dont 
il  est  fait  mention  le  27  janvier.  A  Rome,  etc. 

U  daqoiène  firis  a«a»  l'octsv*  dn  Miot  SMieoMOk 
La  iMedn  Trè»{SacréC(Bur  de  Jéeos. 

JUIN. 

1 .  En  Espagne,  le  supplice  des  saints  mar- 
tyrs Bemûd,  inoiue,  Marie  et  Grâce,  ses 
sœnrs,  de  Tordre  de  Qteaux.  A  Rome,  etc. 

5.  S^ntRoniface,  évêque  de  Mayence.  qui, 
parfaitement  pénétré  de  l'esprit  de  la  règle 
de  notre  Père  saint  Benoît,  étant  venu  d'.Vn- 
gleterre  à  Rome,  fut  de  là  envoyé  eu  Alle- 
magne par  le  pape  Grégoire  11  pour  prêcher 
i  ces  peuples  la  fol  de  Jésus^Sirist,  et  mérila 
d'être  appelé  TApétre  des  Germains.  Ayant 
soumis  une  très-grande  multitnda  à  la  ftii 
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cfaiélitDiie,  priiwfpoleiiieiit  parmi  las  Frî- 
jons,  il  fût  massacré  en  Frise  par  des  Gentils 
forieux,  avec  Eoban  et  quelques  antres 
fs^mteurs  (le  Dieu,  du  même  ordre.  En 
Egypte,  etc. 

7.  A  Nauf-Moutiais  an  Angleterre,  saint 
Bobart,  de  Fofdre  de  CIteaux,  fondateur  et 
premier  abbé  de  ce  monastère,  personna^ 
d'une  pureté  anî^éliqtie,  illustre  par  de  nom- 
breux miraclt'5,  dont  l  àme  lut  vue  montant 
au  riel  sous  la  forme  d'un  {^lobe  de  feu,  par 
aiint  Goderic,  anadiorèle  Cistttden,  aoa  coor 
ftRenr.  A  Gonstantinople,  etc. 

12.  A  Home,  saint  Léon  HT,  pape,  d'abord 
reliu'ïpux  de  l'ordre  de  Saint-Benoît,  très- 
remarquaLie  par  ses  mérites  éminents  dans 
l'Eglise  universelle,  à  qui  L)i«'u  rendit  les 
yeoz  etla  langue  qae  des  impies  lui  avaient 
•rrachéa.  A  Salamanqoe,  ete. 

13.  A  La  Caiiilire  dans  le  Brabant,  au  mo- 
nastère de  la  bienheureuse  Marie,  de  l'ordre 
de  CIteaux,  sainte  Aliz,  vierge,  illustre  par 
une  sainteté  très- remarquable  et  d'admira- 
bles prodiges,  qui  émigra  ven  son  égaax 
eéleatelelldeoamois. 

16.  AAquiriaen  Brabant, nÎBte  Lulgarde, 
vierge,  de  l'ordre  de  Cîteaiix,  qui,  pendant 
sa  vie,  fui  digne  de  toutes  louanfr)^  h  cause 
de  tta  vertus,  et  qui,  aprèi*  sa  murt,  brilla 
perde  nombreux  miracles.  A  Besançon  en 
Fkaoee,  etc. 

17.  Saint  Jean  de  Saint-Facond,coiil!B8semv 
qui,  le  12  de  ce  mois,  émigra  an  dèl.  A 
Rome,  etc. 

18.  A  Schooauge,  sainte  EUisabetb,  vierge, 
très^oélUire  par  son  obs^anœ  de  la  vie 
mooasliqae  et  les  révélations  célestes.  A 

Homo,  etc. 

26.  Au  territoire  de  Golet,  près  de  Nusco, 
aaint  Guillaume,  confesseur,  Père  des  ermites 
dn  Monte- Yergine,  sous  la  règle  du  pa- 
triarche saint  Benoit.  A  Bérée,  etc. 

JUILLET. 

t.  La  Visitation  de  la  Bieulieureuse  Vierge 
Marie  à  snnle  Elîsebeth.  Le  pape  UiliiiB  YI 


accorda  à  perpétuité  des  indolgences  à  ceux 

qui  assisteraient  à  l'ofllce  et  à  la  mcsst;  [>eii- 
dant  l'octave  de  celte  fête,  ce  que  Bouiiacû  UL 
confirma.  \  Rome,  etc. 

7.  En  Saxe,  saint  Guillebaud,  moine  béné- 
dictin, premier  évéqued'Eicliestadt,  qui,  avec 
saint  Bonifluie,  travailla  à  préeher  FEvangile 
et  e4>nvertitpludeuTs  peuples  à  Jésus-Christ. 
Pendant  sa  vie  et  après  sa  mort,  il  ftit  rendu 
célèbn^  par  le»  miracles  que  Dieu  fit  à  son 
ocatsion.  A  Ilome,  etc. 

8.  An  diocèse  de  Paris,  saint  Théobald, 
abbé  de  Taux-dfrCemay,  de  l'ordre  de  Cl- 
teaux,  illustre  par  son  humilité,  sa  piété 
envers  la  Bieidienreuse  Vier^re,  mère  de 
Dieu,  ;»es  veilles,  ses  jeûnes  et  ses  grands 
miracles.  Entre  autres  faits  remarquables, 
on  rapporte  que  c'est  par  son  Eotervention 
auprès  de  IMeu  que  Lonis  IX,  roi  de  France, 
obtint  des  fils  qttU  désesp&'ait  d'avoir.  En 
Asie,  etc. 

9.  Lw'lave  de  la  Visitation  de  la  Bienheu- 
reuse Vierge  Marie.  A  I\ome,  etc. 

11.  Sainte  Elisabeth,  veuve,  reine  de  Por- 
tugal, dont  la  mémoire  se  cflèbre  le  8  juil- 
let. A  Rome,  etc. 

15.  A  Réati,  saint  Balduin,  disciple  de 
notre  Père  .siinl  Benoit,  aimé  par  lui  d'une 
ailéclion  tout  à  fait  particulière,  et  prieur 
du  monastère  dn  Saint>Pasteur;  qni,  après 
avoir  d<»mé  des  preuves  nombreuses  d'nne 
vertu  consommée,  fut  enseveli  avec  hon- 
neur dans  l'église  de  Rèati.  Cette  ville  l'a 
choisi  pour  sou  patron  principal.  A  Bam- 
berg,  etc. 

17.  A  Rome,  saint  Léon,  moine  bénécBe- 
tin,  quatrième  sonvendn  pontife  de  ce  nom, 

qui  a  bien  mérité  de  l'Eglise  de  Dieu,  do  la 
ville  de  Rome  et  du  nom  de  chrétien,  et  fut 
célèbre  par  ses  conseils,  son  autorité,  sa  di- 
ligence, sa  doctrine  et  la  magnificence  de 
ses  eauvres.  Le  même  Jour,  à  Rome,  etc. 

21.  Saint  Henri  I*,  «nperenr,  dont  il  est 
foit  mention  le  15  juillet. 

44.  La  vigile  de  saint  Jacques,  apAtre. 

Saint  Alexis,  confesseur,  dont  la  naissance 
au  ciel  se  célèbre  le  il  juillet.  A  Tur  en 
Toscane,  ete. 
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AOUT. 

8.  A  Galèse  eD  Btrurie,  saint  Famien,  eon- 
fianeur,  moine  de  Tordre  de  Qteaux,  célèbre 

par  la  renommée  perpétuelle  de  ses  miracles 
et  ses  grands  mérites;  dont  le  corps,  de- 
meuré incorruptible  jusqu'à  ce  jouTt  est  ho- 
noré par  UQ  grand  conoonn  de  fldUes; 
Dieu  ruiostn  par  de  nomlweuz  miiadat. 
A  Rome,  etc. 

9.  La  vipile  de  saint  Laurent,  martyr. 
Les   saiuts   martyrs  (lyriaque,  diacre. 

Large,  et  Smaragde,  avec  vingt  autres,  dont 
la  ttle  io  eélèbfB  la  veille  de  ce  jour.  A 
RomOy  etc. 

13.  Saint  Emygde,  évftque  et  martyr, 
dont  la  naissance  au  del  se  célèbre  le  5  août 
A  Rome,  etc. 

i5.  L'Assomption  de  la  très-sainte  Vierge, 
Marie  mère  de  Dieu,  patronne  principale  et 
psorticnlièfe  de  tout  l'cidro  de  Ctleanz,  et  li- 
tulaire  de  presque  toutes  les  églises  de 
l'ordre.  A  Rome,  etc. 

ht  Mmedi  mnt  1«  dtamiiehe  dam  VOdKn  de 
r  AMompliMi  à»  la  bianiMannw  liu^  Marie. 

Saint  Joeehbn,  père  de  la  Uenheorense 
Tierge  Marie,  dont  la  fôta  se  oâèlne  le  90 
mars. 

20.  Au  diocèse  de  Langres,  le  décî-s  de 
notre  Père,  le  bienheureux  Bernard ,  pre- 
mier abbé  de  Clalmuz,  docteur  Aoqnent  de 
TEglise,  qui,  après  avoir  soutenu  le  saint 
Siège  apostoUque  contra  les  bérétiquee  et 
les  schismatiques,  comme  une  colonne  tW's- 
ferme,  et  fait  construire  dans  les  difTérenfes 
parties  de  l'univers  de  nombreux  monas- 
tèree  de  Tordre  des  Gisterdens,  annobli  par 
les  dons  nomlmmxde  lagtâcei  glorieux  par 
ses  nombreux  miracles,  comblé  abondam- 
ment de  mentes  et  de  vertus,  s'envola  au 
ciel.  Le  souverain  pontife,  Pie  VI 11,  le  dé- 
clara docteur  de  l'Eglise  universelle  et  lui 
eonflnna  ce  titre.  En  Judée  etc. 

M.  A  Sienne  en  Toscane^  le  bienheorenz 
Bernard  Ptolomée,  abbé  et  fondateur  de  la 
congrégation  des  OUvétaios,  sous  la  rèjle 


de  notre  Père  saint  Benoît,  célèbre  par  sa 
piété  et  sa  charité.  A  Rome,  etc. 

23.  L'octave  de  rAssMnption  de  la  frèa- 
s^nte  Vierge  Marie«  m^  de  Oieu,  patronne 
principale  et  particulière  de  tout  l'ordre  dé 
Qteauz.  A  Rome,  etc. 

La  aamedi  amat  la  dimaBdie  après  VOdmn 
da  l'Aaioiufptfoiii. 

La  fSte  du  Trèafiaeré  Cœur  da  la  Bien- 

heureuse  Vierge  Marie. 

24.  La  vigile»  de  s?iint  Pnrthélemy. 

Sainte  Jeanne-Françoise  Fremiot  de  Chan- 
tai, institutrice  de  Tordre  des  religieuses  de 
sainte  Harifrdo>lapVisitatiott,  dmtf  il  eat  fait 
mention  le  13  déoemlNre.  A  Carthage,  etc. 

96.  Saint  Louis,  confesseur,  roi  de  France, 
dont  la  mémoire  au  ciel  eet  honorée  la 
veille  de  ce  jour.  A  Rome,  etc. 

27.  L'octave  de  notre  Père  le  bienheureux 
Bernard,  abbé  et  docteur  de  l*E8^unlfer> 
aèlle.  A  Rome,  etc. 

SEPTEMBRE. 

1.  Saint  Joseph  Calasanz,  confesseur, 
dont  la  féte  se  célèbre  le  27  août.  Dans  la 
proYÎnoe  narixNUudse,  etc. 

3.  Sur  le  moot  Soracte,  saint  NomuNe, 
abb^,  qui,  par  ses  prières,  transporta  une 
pierre  fort  grosse,  et  brilla  par  d'autres  mi- 
racles. Le  bienheureux  Grégoire,  pape,  en 
làit  mention. 

3.  Saint  Etienne,  roi  et  oontenseur,  dmit 
la  mémoire  se  fiât  le  jour  précédent  A 
Rome,  etc. 

4.  A  Yiterbe,  la  bienheureuse  Rose, 
vierge.  Sur  le  mont  Nébo,  etc. 

16.  Sûuts  Compile  et  Cyprien,  pontite 
et  martyrs,  dont  la  naissance  an  del  se  cé- 
lèbre le  14  de  ce  mois. 

En  Angleterre,  sainte  Edithe,  vierge,  fille 
d'Edgard,  roi  des  Anîrlnis,  qui,  consa<^r»^e  à 
Dieu,  dès  ses  plus  tendres  années,  ignora 
plutôt  le  monde  qu'elle  ne  le  quitta,  et  biflla 
par  d'admkaUes  vertus  et  des  mindea  A 
Calcédoine,  etc. 

17.  A  Bingen,  dans  le  dioeèsa  da  MsTHioe, 
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ttiat'BildQgaide,  vierge,  qài,  ayant  em-  Yal-Pandb,  de  Tordre  de  OteanK»  oélèlire 

brassé  la  règle  de  notre  Père  saint  Benoit,  par  sa  sainteté  et  par  s*'â  iiiiraeleB.Leinènie 

devint  célèbr»'  par  son  hnmîHti^,  sa  piété,  sa  jour,  saint*»  Bripritlt\  de. 

pafi.  nt  e,  la  Lrloire  des  miracles  et  des  rêvé-  H.  Siiriti'  lîrigitto,  veuve,  dont  il  est  fait 

latioos  célestes.               .  meutioii  le  8  de  ce  mois.  A  Rome,  etc. 

La  oommémoniMMi  dés  Stigmates  Sacrés,  13.  Dans  le  diocèse  de  Quimper,  dans  la 

dont  stSoït  François,  institatenr  de  Tordre  province  de  Bretagne,  saint  Maurice,  abbé, 

des  IVètes  mineurs,  étant  sur  le  mont  Al-  de  l'ordre  de  Citeaox,  qui  donna  de  grandes 

verno,  reçut  iniraculotisement  l'impresmon  et  K^^nf^uses  marques  de  sainteté.  En 

aux  pieds,  aux  mains  et  au  côté.  Afrique,  etc. 

A  Cordoue,  le  supplice  de  sainte  Colombe,  17.  Sainte  lledvvige,  veuve,  duchesse  de 

vierge  béoédictTiie,  qui,  élevée  par  Dieu  au  Pologne,  religieuse  de  l'ordre  des  Gist»- 

Bdtedesplnshaiites  vertus,  mérita  de  mcMir  ctens,  et  célèbre  par  sa  charité  pour  les 

ter  au  dd,  glorieuse  d^  la  double  cou-  pauvres,  l'austérité  de  sa  \u'.,  son  amour 

ronm^  delà  virginité  et  du  martyre.  A  pour  lu  nMiii'iii[>I.ilion,  le  don  des  larmes  et . 

Home,  etc.  des  mirai  le;;;  elle  s'endormit  dans  le  Sei- 

iS.  A  Rome,  saint  Liu,  etc,  comme  dans  gneur  le  15  de  ce  mois, 

le  JfdVi.  nom.  Au  diocèse  de  Châloiis-sur-Saône  en 

Le  même  jour,  Tanniversaire  solennd  des  France,  la  dédicace  de  Téglise  de  la  Bien- 
frères,  des  familles,  et  des  bienfaiteurs  dé-  heureuse  Marie  de  Glteaux,  qui  est  le  dief  et 
funts  de  l'ordre  des  Cisterciens.  A  Icône  en  la  mhe  de  toutes  les  églises  de  l'ordre  cis> 
Lycaonie,  etc.  ten  ieii.  A  .Antioclie,  etc. 

io.  Ui  commémoraison  de  rimprcssiou  ii.  Saint  lUpliaél,  archange,  un  des  sept 

des  Sacrés  Stigmates  sur  le  corps  de  saint  qui  sont  debout  devant  le  Seigneur,  et  dont 

Françws,  lé^te  et  confesseur,  dont  il  est  le  nom  signifie  remède  de  Dieu.  Le  pape 

lit  mention  le  17  de  ce  mois.  An  bourg  Pie  YfH  a  autorisé  de  célébrer  sa  mémoire 

ffimmafits,  etc.  dans  tout  Tordre  Cisterciens. 

En  Espagne,  siiiiit  Bernard,  premier  abbé 

Le  MnMdi  tmxAUtVm^a»  dimnelM  du  monastère  des  Cisterciens  de  Sainte-Croix, 

4e  «ptoJuUM.  en  Catalogne ,  puis  évèqiie  de  Vie  ;  persou- 

La  ftto  des  sept  douleurs  de  la  btoidien-  nage  rempli  de  Tesprit  apostolique  et  qui  fit 

renae  "Vierge  Marie,  étendue  à  l'Eglise  uni-  de  nombreux  miracle.s.  A  Venise ,  etc. 

veneUe  par  le  sonvetain  pontife  Pie  yil.  2r,.  Saint  Bernard ,  évoque ,  qui ,  le  jour 

précédent,  émigra  au  ciel.  A  Home,  etc. 

QCTOBRE.  ^  ^^^'^       sacrées  relii£ues  qui  suut 

conservées  dans  les  églises  de  tout  l'oidre 

B.  A  Masine  en  Sldle,  la  naissance  an  des  Cisterciens, 
ciel  des  saints  martyrs  Placide,  moine,  dis- 
ciple, etc.,  comme  dan»  le  Mort*  fom.  Le  ffOT^MBBK*  . . 
mémo  jour,  etc. 

7.  A  l'adoue,  sainte  Justine,  vierge  et  5.  Saint  Malackie,  evèque  et  confesseur, 

martyre ,  qui ,  ayant  été  baptisée  par  le  qui,  resplendissant  de  l'édat  de  toutes  les 

Uenheoreux  Prosdodme ,  disciple  de  saint  vertus,  se  reposa  heureusement  dans  le  Sei- 

nenre,  et  demeurant  attachée  à  la  foi  de  gneur,  le  3  novembre,  à  Clairvaux ,  et  fut 

Jésus-Christ,  fut,  par  Tordre  du  |»t>'"^i(Ieiil  eusevi-li  derrière  !<■  u'ntiKi  inif"!,  nn;i  Inin  du 

Maxime,  percée  d'un  coup  d'épee,  el  s'en-  touibeau  de  saint  ilernara  ,  de  »ui  le  que  la 

vola  vers  le  Seigneur.  A  Home,  etc.  proximité  de  la  tombe  reuuil  deux  hommes 

'  B.  Bd  Espagne,  saint  Martin^  abbé  de  qui  avaient  été  assodés  pendant  leur  vie. 

I.  tk  U 
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Lt  Mliiffl  ^ai  précède  l«  dûnmdia  •pvto  rOdm 

Laflto  du  patronage  de  U  tdanhaoraue 

yitggè  Marie,  qui  apparut  à  saint  Albéfk^ 

deuxN'me  abbé  de  Citeaux  ,  et  qui  lui  dit: 
Je  défendrai  et  protégerai  cet  ordre  jusqu'à 
la  Ûn  des  siècles.  C'est  pourquoi,  ayant  été 
dès  le  principe,  choisie  pour  patromie,  mat* 
tnm,  proteetrioe  et  avoeate,  et  détignée 
eomme  titulaire  de  toutes  les  églises  de  cet 
ordre,  Hir  combla  dans  la  "îiiite  des  temps  la 
famille      (  ite-iïiix  de  faveurs  et  de  grâces. 

lâ.  A  iarazooa,  dauâ  l'Espagne  Tarrago- 
miie,  nint  Emilieii,  abbé  de  Toidre  de 
SaiBtpBeofllt,  qui  fiit  choiai  avec  rapdtie 
aaiot  Jacques  le  Majeur,  pour  patron  de  l'Ea- 
pag^e,  et  qiii  f  it  rélèbre  par  la  gloire  de 
vertus  et  de  ses  miracles.  La  naissance  an 
ciel,  etc. 

43.  Ia  fête  de  ton»  les  aeints  mmoea  de 
tout  l'ordre  de  SuB^Benolt  SÛDtDidaoe,  etc. 

14.  La  commémoraison  de  tous  les  fidèles 
de  notre  omgrégatioa  qui  rapoemi  dans  le 

Seigneur. 

Saint  Martin,  pape  et  martyr,  qui,  le  12 
de  ce  moie,  t*envola  Tiiiiiiiiear  daae  les 
deux. 

A  Clairvaux,  au  diocèse  de  Langres,  la 
translation  du  corps  de  notre  Père  saint 
Bernard,  abbé,  du  tombeau  placé  devant 
l'autel  de  la  bienlwureuse  Vierge  Karie,  an 
earcopbege  de  marbve,  placé  derrière  le 
mèm»  autel,  translation  solennelle  qui  eut 
lieu  sous  le  pape  Alexandre  IIJ. 

15.  Lfi  trrinslation  du  corps  de  notre  l'ère 
saint  Beruard,  abbé  et  docteur  de  l'Eglise, 
qui  eut  lieu  la  veUle  de  ce  jour.  Le  même 
Jeiavele« 

16.  A  GantoiMry  en  Angleterre,  aaint 

Edmond,  évêque,  qui  fiit  exilé  pour  avoir 
intrépidement  défendu  les  libertés  de  l'E- 
glise, à  l'exemple  de  saint  Thomas,  martyr, 
et  se  retira  au  monastère  de  Provins ,  de 
l'oidre  de  Ctteenx^  e>à  il  se  fit  moine  et  vécut 
fr6i>pieiiMiiieDt.  Dieu  a  manifesté  sa  nm- 
teté  par  la  grandeur  de  aes  mizadea»  En 
Afrique,  etc. 


DES  SAINTS. 

17.  Sainte  Gertrude,  vierge  de  Tordre  de 
Saint  •  Ben(4t ,  très-célèbre  par  le  don  de 
révélation,  tes  vertne  et  aea  mindes,  dont 
il  eit  bit  mention  le  15  novembie.  AMéo- 

Césarée,  etc. 

24.  A  Tours  en  France,  saint  Otloii.  abbé 
de  Cluny,  de  l'ordre  de  Saint-Renoit  ,  qui, 
après  avoir  eu  uqu  longue  vie  pieiue  dâ 
vertOB,  énrigra  ven  le  Seigneur  le  ttiio> 
vembre.  La  naiwanee  en  del,  etc. 

26.  A  Fabriano,  dans  la  Marcbe  d^Aa- 
cône,  saint  Silvestre,  instituteur  delacoa* 
grégation  des  moines  Silvestrins,  sous  la 
règle  et  l'habit  qui  lui  lureul  Uesigues,  tu 
Villon,  par  le  palriinlie  aeint  Benoit  A 
Alexandrie,  etc. 

27.  La  fête  de  tous  les  saints  de  tûot  l'or- 
dre de  Citeriux.  A  Antiocbe,  et'\ 

28.  Au  monastère  de  Babbio,  saint  Colom- 
ban,  abbé  de  Luxeuil,  propagateur  infaii- 
gaUe  de  Toidre  de  Saint-Benett  et  liomme 
apostolique ,  qui ,  le  U  de  oe  mois,  aTenvola 
au  ciel.  A  Home,  etc. 

29.  La  vigile  de  saint  André,  apôtre. 
Saint  Jean  de  la  (lu  nx,  confesseur,  dont  la 

naissance  lui  ciel  se  célèbre  le  14  jauvier. 
ABome,  etc. 

DÊCËMBKE. 

1.  Saint  Didace,  confesseur,  dont  la  mé- 
moire ee  célèbre  te  13  ooveinlve.  Le  pio> 

pbète  Nahum,  etc. 

â.  A  Rome ,  le  martyre  de  sainte  Bl- 
biane,  etc.,  comme  dans  le  Mart,  rom. 

Le  même  jour,  l'anniversaire  tienne! 
pour  les  parents  et  les  proches  déiuxib  <ieâ 
moinee  de  l'oidce  dee  CSateroane.  Eiacore,  à 
Rome,  etc. 

4.  A  Sienne  en  Toscane,  saint  Galgao, 
ermite  sous  la  règle  des  Cisterciens,  célébra 
pai*  sa  sainteté  et  scâ  miracles,  qui,  la  veille 
de  ce  jour,  fut  appelé  à  la  gloire  éterneUe, 
lorsqu'il  diult  :  Ce  que  vous  ave»  &it  ert 
eolÛeant ,  récoltes  maintenant  ce  que  vont 
avez  semé.  Saint  Pierre  Chrysologue,  etc. 

5.  Saint  Pierre  Cluysologue»  évéque  et 
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confesseur,  d<mt  la  fête  se  célèbre  la  veille 
dftce jour.  À HntÉlasque,  etc. 

9.  La  Gooceptton  inmiaeiilée  de  la  Tierge 
Marie,  mère  de  Dieu,  que  Tordre  des  Cister- 
ciens tout  entier  honore  d'une  vén^tkm  et 
d'un  culte  particulier.  A  Rome,  etc. 

i5.  L'octave  de  la  Conception  immaculée 
de  h  "Vierge  Haricir  mère  de  Dieu.  Le  aDème 
jonr»  etc. 

17.  Saint  Grégoire  ThaumetlUge,  évêque 

de  Néo-Césarpp  .  «lontla  nats'^ano»^  m\  oîpI  se 
célèbre  le  17  novembre.  A  Eleutheropolis,  etc. 

18.  La  fête  de  l'attente  de  l'enfantement 
de  la  blenbeiireoee  Tierge  Marie,  qui,  rem- 
plie de  TEsprit  saint,  mit  an  monde  le  San- 
veur  Jésus-Christ  flU  de  Dieu.  A  Philippe  en 
Macédoine,  etc. 

29.  A  Cantorhéry  en  Angleterre ,  la  nais- 
sance au  ciel  de  saint  Thomas,  évêque  et 
martyr,  qui,  pour  la  déféose  de  la  Justice  des 


immunités  ecclésiastiques.  Ait  diassé  de  son 
siège  et  iM<oè  de  s*eiilflr  hom  de  l*Angle- 
tene.  Se  réfiiglant  à  PonUgny,  meoasttre 

de  l'ordre  de  Citeauz ,  il  y  reçut  avec  humi- 
Uté  des  mains  du  souverain  Pontife  Alexan- 
dre m,  l'habit  religit'iix.  Etant  retourné  en 
Angleterre,  il  fut  frappé  par  le  glaive  dans 
sa  basilique  par  une  bctton  d'hommes  int- 
pies,  ety ftit  ensevéli  avee  le  mêmehebit 
Ayant  émigré  au  ciel,  il  brilla  par  de 
nombreux  et  de  grands  miracles.  A  Jéra> 
salem ,  etc. 


Ponr  roOM  ▼otif,  on  IH  en 

Ont  fûU  panmabu:  L'oIQce  du  patrlerw 
cbe  saint  Benoit»  abbé. 

Une  fois  par  semaine  :  L'office  de  notre 

Père,  saint  Homard,  abbé. 

Une  fois  par  mois  :  L'ofticd  de  sainte 
Scholastique,  vierge. 


LËQOI^S  PROPRES  POU 
A  ta  fête  de  la  ncrte  Cmmu  f^pùm  dt  Jlode- 

En  ce  jour ,  le  Seigneur  des  armée^s  sera 
une  couronne  de  gloire  et  uue  guirlande 
d'allégresse  pour  le  reste  de  son  peuple. 
hm  voua,  Seigiuuir,  etc. 

A  la  fétt  du  patriarda  saint  BenoU,  abbi. 

LtÇ05. 

Comme  un  vase  d'or  solide,  orné  de  toutes 
les  pierres  précieuçes,  comme  un  olivier 
pMn  de  eéve  et  un  cyprès  d'une  grande 

hauteur.  Et  autour  de  loi ,  une  couronne  de 

frères;  comme  la  pkntation  d'un  cèdre  sur 
le  mont  Liban ,  ainsi  autour  de  lui  se  dres- 
sent les  rameaux  des  arbres,  tous  les  liis 
d*Aaron  dans  sa  gloire.  Pour  vous.  Seigneur. 

A  la  fétê  du  patnmage  de  $mnt  Je^pk,  patrianht. 

UQON. 

Cest  un  fils  qui  grandit ,  Joseph ,  c'est  un 
fils  qui  grandit  et  qm  est  beau  à  voir.  Les 


LA  FUN  DU  GAPimE 

flUesdeJémsakmontoonmsurlesninrsponr 
le  contempler.  Pour  voua.  Seigneur,  ele. 

À  la  féte  du  Très-Sacré  Ccewr  de  Jésus. 

UÇON. 

Mon  cœur  a  attendu  l'opprobre  et  la  mi- 
sère; il  ne  s'est  rencontré  personne  pour 
s'aflUger  avec  moi;  J'ai  cherebé  qoekpi'nn 
pour  me  consoler  et  il  ne  s'est  présenté  per- 
sonne. Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

An»  /MndtoiMfnMwssM  Arnei^  ML 

UÇON. 

Le  Seigneur  a  conduit  le  juale  par  des 

voies  droites  et  lui  a  montré  le  royaume  de 

Dieu  ;  il  lui  a  donné  h  science  des  saints;  il 
la  comble  dans  ses  travaux  et  n  rempli  ces 
mêmes  travaux.  Pour  vous,  botgneur. 

A  la  fMêdmmftLouiPtr^  detabMmmmViitge 

Marte. 

LSçOJt. 

Faites  couler  vos  larmes,  comme  un  tor- 
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nnt»  ,p«nM  1»  Jour  et  pcndanl  te  mit; 
n*i^  nnaa  ffipoi  il  qne  k  pspik  de  vos 
yeux  ne  se  feme  piii  Pour  rem.  Sel" 
gneur,  etc. 

upav. 

Le  lenpe  eii  vma.  de  ntonrner  à  celui 

qui  m'a  envoyé  ;  pour  vntjs ,  heniH?:p7  le 
Seigneur  et  racontez  toutes  e/&i  merveilles. 
Pour  vous,  Seigneur,  etc. 

Âlafékdm  faoréet  nU§m. 

Quel  est  celui  qui  pourra  vou4  nuire,  si 
vous  êtes  les  zélateurs  du  bien  ?  Mais  si  vous 
souiTrei  quelque  chose  pour  la  justice,  votis 
iCKB  heanaz.  Woot  toWi  ele. 

Benoit 

LEÇON. 

Leurs  tiis,  à  cause  d'eux,  resteront  jus- 
qu'à l'étemit^  :  leur  race  et  leur  gloire  ne 
■enmt  pes  ebendonnèee.  Pour  vous,  Sd- 
gnev^ele. 


Alaféte  de  $ainte  Gerturde  vierfi. 

UIÇOK. 

Lève-toi,  mon  amie,  ma  toute  belle,  et 
vieuB,  ma  colombe,  dans  les  antres  de  la  moo- 
tagne  et  dm  les  eavenxes.  Montre-moi  ton 
visage,  que  ta  voizfésonne  àmonnniiltoi 
car  ta  voix  est  douce  et  ton  visage  nM|lni- 
dissant  Pour  vons^  Seigneur,  etc. 

J  fo/Wv    Ipii»  te  mMi  df  r«nlw  *  OMbh. 
laSOK. 

QuieQiiqtte  se  ptett  dans  te  Inlle  ^alntieiil 
de  tout  mai.  11  y  en  a  qui  reçoivent  une  cou- 
ronne corruptible-  potir  nous,  nous  en  rece- 
vrons une  incorruptible.  Pour  vous,  S«i 
($aeur,  etc. 

Aia  f^te  de  Vattent-  >1r  VmfantmoAéti* 
6t«nA«urtiu.sc  \  tergt  Mariâ. 

LEÇOW. 

Cieux ,  faites  descendre  votre  rosée  d  qu« 
les  nues  pleuveiU  le  juste;  que  la  teriesW 
ne  et  qa*élle  genne  le  Sauveor  etqnslt 
JnsUee  naisie  en  raêine  temps  ;  moi,  le  Sd- 
gneur.  Je  l'ai  créé.  Pour  vous,  Seigiwir. 
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AgathoD,  pap«,  coaieaieur,  19  janvier. 

Albérie,  abbé,  M  junitr. 

AIÙE,  vierge,  15  juin. 

Alrp(i,  alihc,  î  imm. 

Améilée,  évèque,  oooicMctir,  S8  janvier. 

AhmImw»  :éfé^Mij  eoafaMUry  M  atril, 

Aigurtin,  éviqv*,  eodftMsQr,  %€  mai. 

Balduio,  confcsieur^  15  jnUet. 
BeMtt,  abbé,  »  mm, 

Brrniird,  moine,  al  ta  tmm.  Maria,  Qatutt,  inaitjia, 

l"  juin. 

Bamardj  ahbé,  docteur^  10  aoàt. 
BanHHrdPlaltafe,  abbé,  M  aait. 

Brriiard.  ^vfque,  conCetieur,  ii  octobre. 
Boniliace,  évèipie,  confeiaeur,  18  lévrier. 
Btnûfaea  IV',  pape,  confaHenr,  SB  nai. 
Boajfiuia;  éfèq/Ê»,  nuutjr,  S  jnio. 

Colombaa,  abbé,  2 S  navembre. 
Oobmbe,  vierge,  martyre,  17  septendm. 
Conrad  le  Bavaroia,  cooiMiaDr,  1(  fhriar. 
Cunigenda,  «iei|e,  •  mn. 

Cdtdtc,  vierge,  16  septembra* 

Edmond,  évéque,  confesseur,  K  iWTeinbn* 

Bmîli^n,  Ahhô,  12  novembre. 

Etienne,  abbé,  1 1  mais, 

fûtma»,  abbé,  cowfaiaenr,  l«  mm» 

Famien,  confeisenr,  8  août. 

Fidèles  défunts  de  l'Ordre,  14  novembre. 

Pranque,  vierge,  17  afriL. 

Gnlgfin.  ormite,  confesseur,  4  déemblt. 
Galle,  àhbé,  U  octoiire. 

QéitH,  aMfiHwnr,  Il  jaoviar. 

Gérard,  aUlé,  martyr,  8  mars. 

Gcrlrude,  vierge,  17  novembre. 
Grégoire  U,  pap«,  couiesfeiir,  13  février. 
Gtégoica  VB,  p^pa,  aonEMMttv,  M  sai. 

Goarin,  évêque,  confesseur,  It  jsnvier.. 
GuiiUiumc,  cvt'^que,  confesseur,  8  février. 
OaiDcoBie,  ennilo,  eonfesieur,  iS  joiOet. 


Heldrade,  abbé,  1 3  mars. 
BiMagttde,  fiaif»,  17  «obt. 

Hugues,  «bbé,  1"  avril. 

Bambeline,  ssur  de  saint  Bernard,  il  février. 

Ida,  vk^ie^  U  m»U. 

Udefonse,  éftfw,  eeafaMeor,  M  jamar  alll  fi- 

vrier. 

bidore,  évéque,  confesseur,  docteur,  4  aiiriL 

Julienne,  vifrgp,  5  avril, 

Justine,  vierge,  martyre,  7  oetobra. 

Léandre,  é»âqno,  confesseur,  27  février. 
I.éon  III,  pape,  cnnfo«:^rirr  11  juin. 
Léon  IV,  papt-,  confesseur,  17  juillet. 
Lutgardc,  vierge,  lu  juin.'  ' 

Malnrliic,  éTèqu»^.  ''onrotseOT'y  B  IMWlIlbfa* 
Maure,  abbé,  i  4  janvier, 
Maannee,  abbé,  Il  ealekv. 

NcBMie,  abbé,  t  ttflauitn. 

Odeo,  albé,  M  iio?anibi«. 

Pierre  Urséole,  coafes«ctir,  9  février. 

Pierre  de  Castelnau,  martyr,  5  mars. 

PiacM,  évéqua,  eonreMeiir,  li  nai. 

Pladds,  mna,  «t  laa  coanfagiMMi^  narfepi^  I  odob. 

Rapbaël,  arcbange,  14  octobre. 
Bafnaad,  ddié  da  PHara,  11  mm, 

Aobert,  abbé,  S9  avril. 

Robprt,  abbé,  confesseur,  7  mai, 
Romain,  abbé,  i%  mai. 

Sacrées  reliques,  80  octobre. 

Saints  moines,  de  l'ordre,  13  novobra, 

Scbolastique,  vier^,  10  févriar. 

Théobald,  abbé,  «juillet. 

Thomas,  év&jne,  martyr,  i9  décembre. 

IVaMktian  da  earpa  ^  mhit  Bernard,  M  navaadiiia* 


Hadwig»,  docbaNai  Tante,  i7  octabca.       ^  Viiieaii  Xadlnbeck,  éré^  coafmeMr,  14  m»ai 
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MARTYROLOGE 

DB8  SAINTS  DE  LA  CONGRÉGATION  DE  SAINT  SILVESTRE 

OE  L'ORDR£  DE  NÛTBK  PÈRE  SAINT  BENOIT,  ABBÉ 


MARS.  OCTOBRE. 

29.  A  Fabnanu,  dans  la  Marche  d'AnoAne,  3.  Saints  Côme  et  Damien  ,  martyre , 

le  bieobeureux  Jean  a  BaciUo,  oonféMear  dont  il  est  îsit  mention  le  28  octobre.  A 

el  disciple  de  notre  Père,  saint  Silvettre^  Borne,  ete. 
abb6,  qni,  atteint  d'une  cruelle  meiedie, 

"  ^    »                                             '  NOVEMBRE 

supporta  totiles  les  douleurs,  non-seulomenl  ««c-. 

avec  une  gramie  égalité  d'âme,  mais  avec  un  î6.  A  Fabriano,  dans  l'ermitage  du  mont 

visag^e  joyeux,  jusqu'à  la  Un  de  sa  vie,  qui  Fano,  uolre  Père  saint  Silvestre,  abbé,  qui, 

eut  lieu  la  veille  delà  fête  de rAnoondation  issu  de  la  noble  £unille  de  Guzolina,  sor- 

delà  sainte  Vierge,  Jour  de  sa  naittanMaa  monta,  par  la  griee  de  Dieu  et  de  la  sainte 

dél.  liaPeiae,  etc.  Vierge,  la  dis^ce  de  son  père,  les  plsin» 

du  siècle,  les  tentations  des  démons  et  les 

JUILLET 

terreurs,  et  échappa  à  tous  les  dangers,  ûe 

27.  A  Sentiaoen  Ombrie,  le  bienheureux  ûls,  il  devint  ensuite  Père,  eu  instituant, 

Hugues,  confesseur  et  disciple  de  notre  Père,  sous  la  règle  et  l'habit  qui  lui  avalait  été 

aBnitSilveBtre,al)bé,  iUastreparlanolileBae  montrés  dans  nne  râîon  par  noire  Pis* 

de  son  origine^  et  plus  illustre  encore  par  la  triarehe,  le  très-saint  Benott,  la  congréga- 

gloire  de  sa  charité  et  de  ses  miracle.^.  Il  tion  monastique  des  Silveslriris.  Enfin,  ayant 

émigra  au  ciel  le  36  de  c©  mois.  A  Nicomé-  rempli  tous  ses  travaux,  brisé  par  la  vieii- 

die,  etc.  lesse  et  désireux  de  plus  en  plus  de  la  vue 

SEPTEMBRE  ^®         ^  rendit  son  âme  bieobeur^ise, 

que  les  anges  du  Seignenr  emportèmt 

Is  Minedl  avant  le  Iroiiième  dimaocbe  de  septembre.  jQ^^gx  an  ciél.  A  AleUndlie,  etc 

La  translation  du  oorpsdenoIreFèresaint 

Silvestre»  abbé.  DÉCEMBRE. 


3.  L'octave  de  notre  Père  saint  Silvestre, 

L'odave  de  la  translation  du  corps  de  abbé. 

notre  Père  saint  SUvestre,  abbé.  5.  Saint  François-Xavier,  confesseur,  dont 

27.  A  Cingoli,  dans  la  marche  d'Ancône  ,  la  mémoire  se  célèbre  le  3 déranim à Mo* 

Mtint  Bondis.  évAqne  et  confesseur,  qni,  issu  talasquo  en  Gappadûoe,  oto. 
de  l'illustre  famille  d'Auxima,  donna  son  _____        .  ^  ^  . 

nom  à  la  discipline  monastique,  et  ftit  ap-  A    flUâ»$ÊiM  SOmln, pmt  Is  |l»  du  Ciiriiiii 

pelé  malgré  Ini  k  gouverner  l'église  de  Po-  uçoit. 

»,  où  il  fîit  établi  sur  Ifi  siège  de  cette      La  Sagesse  louera  son  ktat,  el  elle  sera 


ville  par  la  volonté  du  pape  ;  puis,  par  humi-  honorée  en  Dieu  et  glorifiée  au  milieu  du 

lité,  il  se  démit  de  plein  gré  de  cette  charge,  peuple,  et  fera  entendre  sa  voix  dans  les 

aûn  de  vaquer  plus  librement  aux  choses  églises  du  Très-Haut.  Pour  vous,  Sei- 

saintes.  A  Egée,  la  naiisinro  aa  (M,  etc.  goeur,  etc. 
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HARmOLOGE  DES  SAINTS 

L'ORD&E  D£^  DÉCHAUSSÉS  DE  LA  TRÊS-SAINTK  XaiNlTË 

.    .  0£  LA  REDEMPTION  DES  CAPTIFS 


Gomme  il  est  pmcrit  par  les  rabriques 

du  Martyrologe  rumain  «  que  l'on  place 
»  toujours  m  pretnier  lieu  les  fêtes  dmt  on 
»  fait  l'offire,,  ce  qu'il  faut  observer  màne 
9  pour  les  minis  propres  des  e<i(i}<cs  parti- 
>  euUêm  >  il  fiiut  rem  iKjuci  i>reiniëre- 
ment  :  Une  vig^  étant  occuirente  dans  une 
iéle  de  neuf  leçons»  la  vigile  doit  être  plac<^e 
.en  promior  lieu,  qiiand  mOme  on  {t'i-dil  l'df- 
tice  de  la  fête  avec  neuvième  leçon  de  la  vi- 
gile, comme  le  marque  expre&scment  le 
cérémonial  de  notre  ordre;  excité  œpen- 
dant  si  la  féte  dont  on  fait  l'olDce  étût  de 
première  ou  de  seconde  desse;  oar  alors  on 
mettrait  In  vigile  aii  seeon?!  rrîtis".  Deuxiè- 
mement ;  l'ne  fêle  jouissant  (l'une  vigile 
arrivant  un  lundi,  quand  même  ou  anticipe- 
rait rofllce  et  le  Jeûne  de  la  vigile,  on  ne 
doit  pas  rantidper  dans  le  martyrologe, 
mais  elle  demeure  au  lieu  assigné.  Troisiè- 
mement :  l'our  U's  fêles  transférées,  il  faut 
remarquer:  ou  elles  si  m  t  perpétuellement 
transférées  à  causa  d  uu  em^'èclieutent  per- 
pétué» ùa  elles  sont  senlement  transférées 
par  aoddent  à  eause  d'une  fête  mobile,  ou 
pour  une  cause  analogue.  Dans  le  premier 
ca^,  11  faut  les  annoncer,  parce  que  le  jour 
qui  leur  est  assigne  doit  être  regardé  comme 
leur  jour  propre  ;  daius  le  second,  c'est  le 
contiaire,  parce  que,  étant  changées  de  lair 
place  naturellet  elles  n*ont  plus  de  Jour 
propre.  Quatrièmement  :  En  annonçant  les 
fêtes  perpétuellement  transférées,  que  l'on 
observe  la  règle  suivante  :  si  le  terme,  ou  le 
Jour  d'où  elle  est  changée,  est  le  jour  de  la 
naissance,  comme  il  arrive  pour  nous  au 
sujet  de  sainte  Tbéièse^  qui  est  tnmsfêrée 


perpétuellement,  à  eause  de  la  dédicace  des 

églises  de  notre  ordre  ;  et  on  Tanuoncera  de 
c^'\u-  manière  :  S'tinte  Thérèse,  vierge,  dont 
la  nuissdnce  est  rapportée  à  la  veille  de  ce 
jour.  Si  le  jour  d  uù  elle  est  changée  perpé- 
tuellement n'est  pas  le  Jour  de  la  ndssance, 
mais  senlement  le  Jour  de  Toffice,  comme 
il  arrive  pour  saint  Pierre  Chr\  soh)gue,  à 
cause  de  l'occurrence  de  sainte  Barbe,  vierge 
et  martyre,  (jue  l'on  annonce  ainsi  :  Saint 
Pierre  Chrysologue,  évéqm  et  confesseur, 
dont  la  mémoin  ssf  célébrée  ia  veUkdeot 
iour.  Enfin,  les  offices  lididomadaires  qui, 
en  vertu  d'un  induit  apostolique  (au  défaut 
d'un  office  de  neuf  leçons,  même  Iransfl'rê,) 
se  font  dans  notre  ortlre  une  fois  par  se- 
maine j  t>i  ou  les  auQOUce,  doivent  être  an- 
noncés simplement,  par  eiem[de  :  Offiet  dEe 
la  trii'iainte  TrMté, 


JANVIER. 

Le  MSMdt  avaot  le  second  dimiiehe  aprte 
rspiphtiii». 

La  fête  du  Très-doux  Nom  de  Jésus,  nom 
qui  lui  fut  donné  par  les  anges,  avant  drélie . 

conçu. 

28.  La  fête  de  l'apparition  de  sainte  Ago<^, 
inerge  et  martyre,  que  le  pape  Innocent  111, 
à  cause  de  l'apparition  d'un  ange  qnll  vit 
en  ce  jour,  pendant  qi^il  oéléinrait  le  saint 

sacrifice  de  la  messe,  dans  l'église  Latran, 
assigna  à  l'ordre  de  la  trte-sainte  Trinité, 
institué  pour  le  rachat  des  captifs ,  comme 
sa  patronne  principale  et  privilégiée.  A 
Rome,  etc. 
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FÉVRIER. 

t.  La  file  de  IcPuificilioii  de  la  bfenbea- 
TCiise  ykrgè  Ibxie,  Jour  où  Innocant  III  le- 
vait l'habit  qtie  lui  avsdent  montré  du  cld 
nos  fMÎnts  fondateurs,  Jean  et  Folix,  et  con- 
firma notre  ordre.  A  Romo,  *'U\ 

4.  L'octave  de  l'apparitioa  de  sainte 
Agnès,  vierge  et  martyre.  K  Floranee,  aaint 
André  GorBini,  ete. 

?.  La  vigile  de  notre  Père,  saint  Jean  de 
Matba,  confessfmr.  Saint  Romuald,  etc. 

8.  A  Romf,  sur  le  mont  Célius,  notre 
Père,  saint  Jean  de  Malha,  confesseur,  insti- 
tuteur de  Tordre  de  la  trè»«einte  Trinitéi 
pom'  la  rédemption  des  captif,  dont  la  oeû»- 
sance  au  ciel  est  mentionnée  le  17  décembre, 
mais  dont  la  fôte  se  célèbre  en  ce  jour,  en 
vertn  du  décret  d' Innocent  11.  De  mémo, 
saint  Jérôme,  etc. 

9.  L*oetaTe  de  la  Purification  de  la  bien- 
beureiueYieree  Marie.  A  Alenndrîe,  ete. 

12.  Saint  Raymond  de  Pennaforf,  <  onrcs- 
•enr,  mcntiounn  le  23  Janvier.  A  Barce- 
kmne  en  Espagne,  etc. 

14.  A  Cordoue  en  Espagne,  le  bienheu- 
reux Jéan-BapUste,  de  la  Conception,  instt- 
toteur  de»  Prtresdéchauasé»,  de  la  primi- 
tive règle  de  l'nr  !re  de  la  trt^.H-sAinte  Trinité» 
pour  la  rédemption  des  captifs,  cél^bre  par 
l'innocence  de  sa  vie,  son  mépris  de  soi- 
même  ,  et  son  courage  à  supporter  \6a 
bomiliatioiie.  A  Rome,  mtt  la  yoô»  Flami- 

*  nieone^ele. 

15.  L'octave  de  notre  Père  saint  Jean  da 
Matha,  contaseur.  A  Biescia,  la  najasance 
au  ciel,  etc. 

35.  Sainte  Marguerite  de  Corlone,  dont  la 
•mémelM  eit'  oéléliffée  le  -93  fi&vrier.  En 
Egypte,  aie. 

.  MARS. 

11.  La  commémoraition  des  saints  mar- 
ina et  des  antUBs  saints,  dont  les  corps  et 
las  aaaréas  reltqaea  sont  conservées  dans  ks 
églises  de  notre  ordre.  A  Carthaga,  aie. 


i  DES  DÉCHAUSSÉS,  ETC.  3T7 

45.  A  Tolède,  au  monastère  de  Sion  des 
Cisterciens,' saint  Raymond,  abbé  de  Sainte- 
Hsrie^de-Fêtre,  et  famdateur  Huneox  de 
l'ordre  militaire  de  Calatrava,  qaX,  la  1"  lé- 
vrier, émigra  vers  le  Seigneur*  A  Gésaréa 
en  Cappiuiooe,  etc. 

18.  baint  Gabriel,  archange,  qui  annonça 
à  la  bienheureuse  vierge  iViarie  le  mystère 
de  nneamalioii.  A  Gésaréa  en  Palestine,  ete. 

19.  En  Judée,  etc.  Gomme  dSont  U  Marty- 
rotoflfc,  et  en  dernier  lieu,  la  première  tr^is* 
latioii  (la  corps  de  notre  Père  sûnt  Jean  de 
Mat  ha. 

24.  A  Rome,  le  bienheureu.x  Joseph-Marie 
Thomaai,  derc  régulier,  et  cardinal  prêtre 
de  la  sainte  Eglise  de  Rome,  qui,  pendant 
qu'il  s'occupait  des  afTaires  du  monde,  ao 
ceptïi,  auprès  du  sniiit  Siège,  le  patronage  de 
l'onlre  entier  de  la  Ités-saiulL'  Tiiiiiîé,  pour 
la  rédemption  des  captifs.  A  lîome,  etc. 

AVRIL. 

40.  Le  prophète  Ezéchîpl,  etc.,  comme 
dans  h  Miir(>ir(\foge,  et  en  dernier  lieu  : 

A  Vallis-Uh  ti  eu  Espagne,  la  déposition 
du  bienheureux  Midiel  des  Saiuts,  confes- 
seur, de  l'ordre  des  Déchaussés,  de  la  très- 
sainte  Trinité,  pour  la  rédemption  deseap- 
tifis,  fameux  par  l'innocence  de  sa  vie,  son 
admirable  pénitence,  et  sa  charité  envers 
Dieu. 

LeanneA  avwvth  IroîBièaM  diawndie  «vnto  FSqwt. 

La  fête  du  patronage  de  saint  Jos^, 
époux  de  la  très  •sainte  Mère  de  Dieu. 

Le  wmeA  swasA  \t>  qintrièmt  diinao«lM  «piè*  PlqvM. 

La  fête  de  saint  Raphaël,  archange,  qui 
est  anmommé  le  médecin  de  Dieu. 

1    f .  M    , i .    •  ;  MAI,  ' '  '  -■'    '  ' '  ' 

•i'-      •  ■  !•■".■     .  ' 

U  vmedi  wmnt  i«  ciiuiidèiiM  dhamèlM  aprtt  Pttpm, 

A  Madrid,  la  translation  solennelle  du  corps 
de  notre  Père  Jean  de  Matha,  qui,  reoCnmé 
dans  une  châsse  d'aigent  onée  de  pierres 
.piéelMMSj  tat  péclé  sur  las  épanlMi  dii 
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principaux  pfrsfjunage^  de  la  ville,  dons 
uue  prucessiou  très-soleDDelle,  à  l'église  des 
Frèra  Gannei  déebanaiés,  da  Tordre  de  la 
Ms^ûnte  Trinité,  oà,  pat  rantarfiitioii  da 
pape  Innocent  XIII,  il  est  hODOié  avec  la 
plus  grande  dévotion. 

42.  Saint  Faschal  Baylon.  confesseur,  dont 
la  naissance  au  ciel  se  célèbre  le  17  de  ce 
mois.  A  Rùme^  lee  Bainté  martyrs,  etc. 

JUIN. 

1A  umàk  «vaot  le  pmekr  dtmuicli» 
^Hrts  la  PealMAto. 

La  BOlemiité  de  la  tfèe-aaiiiSa«t  Indivisible 
Trinité,  donl  Imiocent  III,  par  un  glorieux 
pfÎTÎlégfî,  à  cause  de  la  triple  couleur  de 
notre  habit  céleste,  figure  de  cet  auguste 
mystère,  a  décoré  notre  ordre.  Pie  VII  a  aug- 
nwntéeette  ulemiité  en  permettaBt  d'en  foire 
l'octave,  ee  qae  Grégoiie  XYI  a  «onflrmi. 

23.  A  Noie  en  Campanift,  la  naissance  au 
ciel  de  saint  Paulin,  ete.«  comme  dtou  le 
Mwrtffmloffe  romain, 

La  HMMdi  «viat  1«  Meond  dimudM 
•près  U  PvnteeAte. 

L*odam  de  la  trtMaiiile  Trinité,  tifadain 
de  notre  ordre. 

JUILLET. 

» 

5.  Samt  Midul  des  Sainti,  cootoasonr  de 
notre  ordre,  dontlalieisnn«e  a»  dél  ee  cé- 
lèbre le  i()  avril;  mais  sa  fête,  en  vertu  d'un 
décn  t  riii  pnj*e  Pie  VI,  se  dût  aw^ourd'àni. 
A  Rouie,  saitite  2oé,  etc. 

AOUT. 

6.  Sur  le  montThabor,  la.Traneflgmvtion 
de  Notre-Seigneur  Jésus-Christ.  Le  souverain 
pontife  Callixte  III  a  accordé  à  perpétuité,  à 
l'ofûce  et  à  la  messe  de  cette  fête,  les  mêmes 
îûdalgenfiee  qoa  odks  qui  peuvent  se  ga- 
gner à  ta  IMe  du  trh  neint  Sacrement. 

M.  Au  diooèeede  Luigres,  le  déoèa  de  laint 


37.  L'octavi'  de  saint  Bernard,  ablié  et 
docteur.  Â  llume,  etc. 

SEPTEMBBB. 

4 .  Saint  Joseph  Calasiinz,  confesseur,  dont 
la  mémoire  se  fait  le  8  septembre.  Dans  la 
province  de  Narbonne,  etc. 

ft.  La  Me  du  aaint  Ange  gardien  de  note 
ocdre.  Le  prophète  Zacharie,  etc. 

8.  La  nativité  de  la  bienheureuse  Marie 
toujours  vier'j'e.  mère  de  Dieu.  Dans  ce,  jour, 
notre  Père  saint  Félix  a  reçu  de  la  mère  de 
Dieu  la  faveur  de  pouvoir  chanter  lee  mip 
tinee  avae  eUe  et  les  liabitaolB  des  deoi.  A 
Nioonaédie,  etc. 

15.  L'octave  de  la  nativité  de  la  bienben- 
leoae  Vierge  Marie. 

Le  «amedl  awA  le  ^i»— a*  te»  rOetav*  à»  li 
NiliTilè  de  la  hJeriiwiww»  Tiaiy  Naife. 

La  rote  dn  Trèe-eaint  Nom  de  Marie,  dont 
l'office,  dm  les  Trinitaires,  «or  l'indieatioa 

<]n  bienheureux  Simon,  de  notre  ordre,  a 
commencé  d'al)ord  à  être  célébré,  et  fut  en- 
suite propagé  dans  d  autras  églises.  ïdilm 
InnoœidXI,  àcaDmdelaranarqoaliIevio- 
teire  remportée  par  les  dwAHens  sur  lu 
Tores  qui  assiégeaient  Vienne  en  Autriche^ 
ordonna  à  toute  l'Eglise  de  la  célébrer  le 
dimanche  dans  l'octave  de  la  Nativité  de  la 
même  bienheureuse  Vierge  Marie. 

35.  Dans  la  ville  de  la  Omodia,  «a  flocèn 
de  Tolède,  saint  Chriitoplie»  imioeeiit  et 
martyr,  oblat  de  notre  ordre»  que  les  Juife 
dérobèrent  à  l'ège  de  trois  ans  pour  lui  faire 
endiu^r  les  opprobres  et  les  tourments  de  la 
passion  de  Notre-Seigneur  Jésus-Ciirist;  U& 
le  cmdflèrent  ét  enfin  Inl  pmcàwnl  le  oM 
avec  une  lanee.  An  boorg  d*EmmaAi^  ele. 

28.  A  Madrid  en  Espagne^  la  bieiiheureax 
Simon  de  Roxa.';,  confiseur,  de  l'ordre  de  la 
très-sainte  Trinité  de  la  Rédemption  de?  rap- 
tifis,  trèsKsélèbre  par  saGompas;»iou  pour  les 
pauvres,  sartoat  pour  lee  captifs,  aind  qoe 
par  son  aèle  pomr  la  propagation  da  culte  de 

la  bienheoieoN  ^HoigaMariett  daioiillom 
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OCTOBRE. 

3.  Saint  Yenceslas,  duc,  martyr,  dont 
k  ntaniM  w  célèiirB  la  98  sepleinlira  A 

Le  »ame<]i  avant  le  Mcond  dimanche  tfoctdbra. 

La  fête  de  la  Maternité  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie,  mère  du  trè»-saint  Rédemp- 
teur/ 

U$  nmadl  anol  le  troieiàme  dimioche  d'octobre, 
bon  d'B^agM. 

L  octave  de  la  Mat^nité  de  la  bienbeu- 
reose  Vierge  Mario. 
IS.  La  Dédicace  des  égliM  de  notre  ofdre 

sacré.  A  Avila  en  Espagne,  etc. 

iO.  Sainte  Thérèse,  vierge,  dont  la  nais- 
se ail  ciel  se  célèbre  la  veille  de  ce  jour. 
En  Afrique,  etc. 

22.  L'CN^ve  de  la  Dédicace  des  églises  de 
noire  ordre  sacré.  A  Jérosaleni,  etc. 

23.  La  solennité  du  très  saint  Rédempteur, 
dont  la  vénérable  image,  prise  par  les  bar- 
bares ,  emportée  en  Afrique  «l  outragée  de 
diverti»  manières,  fut  rachetée  par  1^  Krèr^ 
déchaussés  de  la  trèfr«alnte  Tn^lé  de  la  Ré- 
demption descaptill  et  rapportée  en  Espagne, 
oA,  opérant  des  miracles  et  des  prodiges  écla> 
tants ,  elle  est  entourée  de  l'adoration  et  du 
culte  de»  peuples  sous  le  nom  trois  fois  saint 
de  Jésns  de  Nazareth.  En  Espagne,  etc. 

30.  L'octave  da  tràs«aint  Rédempteur.  £o 
AIHifue,  ste. 

Le  MmeUi  arant  le  quatrième  dimaucbe  d'octobre. 

La  f&te  de  la  pureté  de  k  bïMiheureuse 
Vierg^e  Marie. 

NOVEMBRE. 

Le  samedi  &Taui  le  second  dimaoche  de  novembre. 

La  fête  du  patronage  de  la  iMenheareuse 
Vierge  Marie. 


l  DES  DÉCHAUSSÉS,  ETC.  «T9 

13.  La  fête  de  tous  les  Saints  de  l'ordre  de 
la  très-sainte  Trinité  de  la  Rédemption  des 
captifs.  Saint  Didace,  coufess<'ur,  etc. 

14.  La  Commémoraisonde  tous  les  défunts 
de  notre  ordre. 

Saint  Didace,  confesseur,  dont  il  est  ftàt 
mention  le  jonr  piéoédent.  A  Héradée  en 
Thrace,  etc. 

19.  La  vigile  de  notre  Père  saint  Franç-ois 
de  Valois.  Dans  la  ville  de  Marbourg,  etc. 

90.  Au  monastère  de  Geifiroid,  dans  le 
diocèse  de  Heanz,  notre  Père  saint  Félix  de 
Valois,  confesseur  et  fondateur  de  la  très- 
sainte  Trinité  de  la  Rédemption  dos  captifs, 
et  dont  la  fête  se  célèbre  le  lâ  de  ce  mois.  A 
Hessine  en  Sicile,  etc. 

2S.  La  naissance  an  del  de  sainte  Calhe- 
rine,  vierge  et  mar^jrre,  seconde  patronne 
d«>  notre  ordre,  qui,  etc.,  COmmdom  iê  Mwt' 
tyrologe  romain. 

27.  L  octave  de  notre  Père  saint  Félix  de 
Valois,  confe^ur.  A  Antioche,  etc. 

DÉCEMBRE. 

2.  L'octave  de  sainte  Catherine,  vierge  et 
martyre.  A  Rome,  etc. 

4.  A  Nicomédie,  le  supplice  de  sainte 
Barbe,  comme  dam  k  Mari,  tmain,  emutêe: 
Saint  Pierre  Chrysologue,  puli  «ntuUe  :  A 
Constantinople,  etc. 

;i  Saint  Pierre  Chrysologue,  évêque  et 
confesseur,  dont  il  est  fait  mention  la  veille 
de  ce  jour.  A  Mutalasque,  etc. 

9.  Sainte  Bibiane,  vierge  et  martyre,  dont 
la  nsùssanceau  ciel  se  célèbre  le  3  décembra. 
A  Tolède  en  Espagne,  etc. 

iH.  La  fête  de  l'attr-nte  de  l'enfantement 
de  la  bieubeureuse  Vierge  Marie.  A  Piu- 
lippes,  etc. 
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LEÇOrVS  PROPRES  POUR  lA  FIN  DU  GAPmiUS 


Il  louera  jusqu'à  U  mort,  etc.,  comme 
(iami9jran.fiwMte. 

A  ia  féU  de  notre  tére  saint  Jean  de  Matha. 

LEÇON. 

Des  eaux  nombreuses  n'onl  pu  éteindre  &a 
charité,  ni  les  fleuves  l'empêcher;  si  l'homme 
m  dooaé  tout  le  bien  de  sa  tnaiMm  par  amoar, 
fiommo  s'il  le  eoiMidérait  pour  rien.  Pour 
Toos,  Seigneur,  tyes  pitié  de  nous. 

Atafitt  d»  nom  Hn  NAïf  /ta»-JapMifi  d9la 

UÇOIN» 

Dans  un  temps  Itevorable,  je  f  ai  oitendn, 

et  an  jour  (hi  salut,  j'ai  été  ton  secours;  je 
t'ai  con>t^rvé  et  je  t'ai  donné  comme  témoi- 
gnage de  mon  peuple,  atin  que  tu  dises  à 
ceux  qui  ont  été  vaincus  :  Sortez,  et  à  ceux 
qui  sont  dans  les  ténèbres  :  Révélei-vaiia. 
Pour  vous.  Seigneur. 

A  la  fête  de  la  Translation  du  corps  de 
notre  Père  saint  Jean  de  Matha,  on  dit  la 
même  leçon  qu'au  jour  de  m  féie. 

A  la  fête  de  la  très-sainte  Trinité:  Leçon 
eomns  «tonsfe  JTeifyroioofe  ronato. 

A  ta  fétt  de  tavU  Christophe,  enfant  innocent 
et  martyr, 

LEÇO. 

Jésus  prenant  un  enfant  le  plaça  au  milieu 
de  ess  diseipIcB  et  leur  ^  :  Qnloonque  reoa> 


vra  un  enfant  comme  celui^i  en  mon  nom, 
me  recevra  moi-même.  Pour  vous,  Sé- 
gneur,  etc. 

AlaféleAt  Ms-êoM  fiàdtmptm. 

LEÇON. 

Vous  êtes  digne,  Seigneur  notre  Dieu,  de 
recevoir  gloire,  honneur  et  vertu,  parce  que 
vous  avez  été  mis  à  mort  et  que  vous  nous 
avez  radietès  à  Dieu  par  votre  sang,  de  toute 
tribu  et  de  ImiIb langue,  de  tout  peopleetde 
toute  nation,  et  que  vous  nous  avec  Cùtps» 
ticiperau  royaumedenoInDiea.  Poarvoa^ 
Seigneur,  etc. 

A  <a /Vfe  di  tout  1«  Beâiii  d«  tMfra  oi4w. 
uiioii. 

Leur  hériUge  sidnt  sera  loin  neveu;  4t 

dans  les  testaments  se  tiendra  leur  race,  et 
leurs  ûls,  à  cause  d'eux,  denici  mirent  jusque 
dans  l'éternité;  leur  deso^uilHUce  et  leur 
gloire  ne  seront  point  abandonnées.  Pour 
vons,  Seigneor,  ete. 

A  la  fête  de  notre  Pere  saint  Félix  de  Yaloit, 

LEÇON. 

En  cela  nous  avons  connu  la  charité  de 
Dieu,  parce  qu'il  a  donné  son  âme  pour 
nooflir  si  nooB  devons  doonef  noe  èmes  ponr 
nos  Mm.  Pour  vonsy  Seigneor,  etc.- 

A  la  féte  de  eaintc  Cathenne,  vierge  et  martyre. 

LBÇOJf. 

il  louera  jusqu  a  la  mort,  etc.,  cûnune  dons 

k  Mari*  rmnaM. 
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Agnès,  yierfe,  martyre,  Sfi  jaarïnr. 
Attente  de  l'enfanteiMiil      U  MadMaiMM  Tieige 
Mwie,  IS  déoBnlm. 

dirittopliedeh  Gaule,  «oliiit,  mwtfr,  It  aapMailin. 
CoonnémoraiiOB  èt  Ions  Im  défont!  da  l'ocdie,  1 4  ao- 
vendire. 

FlMat  de  Viloit,  eoBfdMur,  M  nofeml»*. 

Jean  de  Ifatha,  confeweur,  8  février. 

Jean-Baptiite  de  la  Conception,  eonfoMarj  14  ft- 


JOMpb-lItri*  Tfaonitaî,  eudinal-prètre,  84  naii. 
Midwl  de  Svpto,  «onfoMeur,  !•  «nii  et  B  juillet. 
Raymond  de  Fètra,  «bbi,  15  men. 

Saintes  Reliques,  11  mars 

Saint  Nom  du  HédenxpUnir  Jësua  de  Kuatetb,  S3  oclob. 
Siints  (teos  ki)  de  l'eidre,  tt  leplenbre, 
SiiMNi  de  Bflie,  conlSMieiir,  M  septembre. 

Tninleliea  da  cofpe  de  niMt  Jeiu  de  Methe,  I»  mû, 
«t  ciMpiièine  dînante  aprèi  Mpies. 
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DE  L'ORDRË  DES  FRÈRES-PRÊGUEURS 

ArrKODTi  PIB  L'ADtOBITt  ArOtTOLtQOf 


Bien  que  l'ordre  sacré  des  Frères  -  l*rê- 
cheurs  ait  sou  rnarlyrûlogti  pour  un  rit 
qai  lui  est  propre ,  cependant ,  comme  dans 
Tordre  Itii-mènie  depuis  sa  première  insti- 
tution par  le  saint  patriarche  Dominique 
ont  nnuri  dans  tons  los  siècles  des  rpligif  iix 
de  l'uti  et  l'autre  mxa,  célèbres  par  la  splen- 
deur de  toutes  les  vertus,  et  parleur  étonnante 
lainteté,  il  ne  sera  pas  inoppratan  de  rap" 
porter  dans  cette  nouvelle  édition  du  mar- 
tyrologe romain  les  noms  des  bienheureux 
et  des  saints  di;  Vordro  des  Frèrea-Prêchpurs, 
afin  que  les  lidt  h's  en  se  rappelant  leur  mé- 
moire admirent  uuu-seuleineut  les  prodiges 
que  le  Dieu  miaéricordienz  a  djdgné  opérer 
dans  ces  sûnts,  mais  encore  qu'Us  y  piusent 
le  déair  de  suivra  leun  tneee. 

lAMVIER. 

10.  A  Amaranlhe  en  Portugal,  le  bien- 
heureux Gomalve,  oonfiMsear»  de  Tordre 
des  Frèras-Préeheurs ,  qui ,  tout  rempli  de 

l'esprit  de  son  père  saint  Dominique,  signala 
coiitinuelltincnt  la  prédication  qu'il  fil  de 
l'évangile,  par  l'exemple  de  sa  vie  et  la  fré- 
quence desesmirades.  En  Chypre,  etc. 

13.  jU  solennité  du  Très-saint  Nom  de 
Jéi^us.  En  Judée ,  etc. 

<f>.  nan«  la  ville  df  Sfvno.inn.  au  diocèse 
de  «.remone,  la  bienheureuse  Stéphanie  de 
Quinzani ,  vierge  de  l'ordre  des  Frères- 
Préchenrs,  qui  émigra  vers  son  oéteste 
époux,  le  13  Janvier.  À  Borne,  sur  la  voie 
Salaria,  etc. 

19.  \  Morbîgne,  dans  h  Rhétie  .  !e  bien- 
heureux André  de  Peschiera,  prédicateur 
refuarquable,  qui  a  laissé  dans  la  Valteline 


une  grande  réput<ition  de  sainteté,  de  scien- 
ce, de  charité  ardente,  et  qui  a  brille  par  ses 
miracles. 

A  Noie,  dans  la  Campanie,  saint  Félix, 
prêtre,  dont  la  mémoire  est  honorée  le  14 
janvier.  A  iiome,  sur  la  voie  Cornélienne, 

etc. 

23.  Â  Darcelonne  en  Espagne,  saiot  Ray* 
mood  de  Pennafort,  confesseur,  troisièine 
général  de  Tordre  des  Frèns- Prêcheurs, 

célèbre  par  sa  science,  sa  sainteté  et  la  gloire 
de  ses  miracles,  qui  fonda  l'ordre  de  h  bi^^n- 
heureuse  Vierge  Marie ,  pour  la  redemptioQ 
des  captifs.  11  obtint  de  Jacques,  roi  d'Ara- 
goa,  dlnsUtner  la  sainte  inquisition  dans 
ses  Etats.  De  llle  Baléare,  pour  retourner  à 
Barcelone,  il  traversa  la  mer,  s'étant  borné 
à  étendre  son  manteau  sur  les  eanx,  soutenu 
et  poa&sé  miraculeusement  sur  les  Ilots;  il 
entra  dans  son  monastère  alors  que  les 
portes  étalait  fermées,  et  on  rapporte  qu'il 
ressuscita  quarante  morts.  Prsaque  cente- 
naire, il  s'envola  au  ciel  le  jour  même  de 
l'Epiphanie.  Son  tombeau  pro<init,  sansqae 
la  matière  s  épuise  et  par  un  perpétuel  mi- 
racle, une  poussière  très-Ûne  qui  sert  à 
guérir  diverses  maladieB.  n  a  été  placé  an 
nombre  des  saints  par  dément  VIII.  A 
Rome,  etc. 

24.  A  Forli,  dans  l'Emilie,  le  bienheureux 
Marcolin,  confesseur  de  l'ordre  Frères- 
Pi  ècbeurs.  La  naissance  au  ciel  de  saint 
Timofiiée,  etc. 

36.  En  Hongrie,  la  bienheureuse  Margot 
rite,  vierge  de  l'ordre  des  Fn;res-Prècheurs, 
fille  de  Bela  IV,  roi  de  Pannonie  et  de  Marie 
de  Constanfinople,  dont  saint  Antonio  tti- 
coule  les  pieux  mérites  et  les  gbheux  mar- 
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tyrs.  A  Smyrne,  la  naissance  au  ciel,  elc. 

28.  A  Toulouse,  la  translation  de  saint 
Thomas  d'Aquin.  A  Rome,  la  naiasaoce  au 
dél,  etc. 

29.  A  Annecy,  dans  les  Alpes,  saint  Fran- 
çois de  Sales,  év^ijue  et  conresseur,  qui  ins- 
titua l'ordre  nouveau  des. religieuses  de  la 
Visitation  de  Sainte-Marie,  et  réunit  à  la  foi 
eatboUqoB  beaucoup  de  millie»  dliéréli- 
quea.  Le  jour  de  aon  entrée  «m  del  eet  le  98 
de  ce  mois. 

A  Rome,  sur  la  voie  Nomentane,  la  nais- 
sance au  ciel  des  saints  martyrs  Papias  et 
Har,  etc.,  comme  au  Mart.  rom. 

A  Pérocu»,  saint  Constance,  ete.,  comme 
011  Hart.  rom. 

Dans  la  Thébairle,  saint  Paul,  premier 
ermite,  qui,  depuis  la  seizième  année  de  son 
âge,  juâi|u'à  cent  treize  ans,  demeura  seul 
dans  le  désert.  Saint  Antoine  vit  son  àme 
emportée  par  les  anges  an  ciel  au  milieu  des 
dueum  des  apôtres  et  des  prophètes,  n 
mourut  le  10  janvier,  mois  sa  fête  se  célèbre 
en  ce  Jour. 

AËdease,  en  Syrie,  les  saints  martyrs 
Sarbèle  et  Barbée,  etc.,  comme  au  Mart. 
fom» 

Le  mime  jour,  roctave  de  «mt  TInoent, 

diacre  et  martyr. 

30.  A  Rome,  saint»*  Martine,  vierfjre,  qui, 
sous  l'empereur  Alexandre,  après  avoir  souf- 
fert divers  sortes  de  supplices,  obtint  eulin 
par  le  glaive  la  palme  du  martyre.  8a  nais- 
sanee  au  eiel  se  célèbre  le  l"  fifrvrier. 

A  Antioche,  la  passion  du  bienheureux 
Rippoi yte ,  etc. ,  eomme  au  Mart.  rom.  et  en 
dernier  lieu. 

De  même,  Toctave  de  saint  liaymoud, 

eeefeaienr. 

31.  A  Barcelone  en  Kqpagne^  saint  Pierre 
Nolasque,  confesseur,  qui,  averti  par  la 
Vierge  mère  de  Dieu,  institua ,  avec  la  roo- 
pération  de  saint  Raymoîid  de  l'ennafort, 
l'ordre  de  la  bienheureus«i  Marie-de-la-Merci, 
pour  la  rédemption  des  captib.  A  Rome,  ete. 


FÉVRIER. 

I.  LanaisBanoe  an  ciel  de  saint  Ignace, 

évêque,  etc. ,  comme  dans  le  Mmtt,  fom.  al 
en  cinquième  lim,  on  Ui  • 

A  Troyes,  saint  Paul,  evèque,  dont  la  vie 
brilla  par  les  vertus,  et  dont  la  mort  pré- 
cieuse Ait  manifestée  par  les  mirades.  Le 
même  jour,  saint  Ephrrâi,  etc. 

3.  La  Purification  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie,  qui,  n:ir  les  (irp'^*;  f'«t  appelée 
ilypapanteou  la  rencontre  du  Seigneur. 

A  Prato  en  Ëtrurie,  sainte  Callierine  de 
Ried,  vierge  de  l'ordre  des  FMres*Pi^ehenrs, 
dont  la  féte  se  célèbre  le  13  février.  A  Rome, 
sur  la  voie  Salaria,  etc. 

9.  A  Catane  en  Sicile ,  1<<  bienheureux 
Rornard,  confesseur  de  l'ordre  des  Frères- 
Prêcheurs,  de  la  noble  fomille  de  Scam- 
maca,  que  Dieu  renUt  admirable  par  la 
contemplation  des  dioses  célestes  et  par  la 
^gloire  de  ses  vertus. 

II.  Les  fianeallleâ  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie  avec  sidnt  Josepii. 

De  même,  la  mémoire  de  saint  Joseph, 
confesseur,  époux  de  la  bienhenienie  vierge 
Marie.  En  Afrique,  etc. 

43.  A  Prato,  en  Ëtrurie,  sainte  Catherine 
de  Ricci ,  vierge  de  Florence .  de  l'ordre  des 
Prêcheurs,  célèbre  par  la  multitude  des  dons 
célestes  que  le  souverain  Pontife  Benoit  Xi  V, 
inscrivit  an  nombre  des  saintes  viei^. 
Elle  mourut  le  3  février,  pleine  de  vertus  et 
de  mérites,  mais  sa  fête  se  célèbre  en  ce  jour. 
A  Anfioclu'.  In  iiais^an'^*'  m  ci»'],  etc. 

14.  A  t'erouse,  le  bienheureux  î^icolaa 
Paléade  J  uvenazo,  confesseur  de  notre  ordre, 
Ibndateur  des  couvents  de  Péronse  et  de 
Trani,  qui  fût  admis  dans  Perdre  par  notM 
Père  saint  Dominique,  fut  son  compagnon 
dans  la  prédicatirm  dp  !  i  y>nrole  de  Dieu,  et 
brilla  admiraldenieiit  il.uis  lii  pratique  de 
toutes  les  vertus.  A  Rome,  leâ  saints  mar- 
tyrs YitalOj  ete. 

1&  La  Me  du  bienheureos  Jourdain, 
qui,  pour  l'excellenoe  de  sa  vie  et  de  sa 
aeieoce,ftttjugé  digne  de  succéder  à  notre 
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Père  saint  Doimiufjue  dans  le  gouvernement 
de  l'ordre.  Ayant  pris  en  main  les  rênes  des 
aliUies,  Inrûlant  de  zèle  ponr  le  salut  des 
ftoMs,  il  développa  conndérablemeot  Tordre 
en  peu  de  temps,  et  enfin  comblé  do  mérites, 
et  ayant  souffert  de  nombreuses  tribula- 
tions, il  s'envola  au  ciel.  A  Bresciia,  elc. 

A  An  ezzo  en  Toscaue ,  siiiut  Grégoire  X , 
de  Plslsnioe,  qui,  d^arehidiaote  dé  Liège, 
fiit  élevé  an  souverain  pooliOcat.  11  tint  le 
second  concile  général  de  Lyon,  dans  lequel 
s'opéra  la  réunion  des  Grecs ,  Ips  (différends 
des  princes  chrétiens  furent  apaises  et  le 
recouvrement  de  la  Terre  Sainte  r^lu.  D 
gouverna  b^ès-sidiitenient  TEglise.  La  nds- 
sanoe  au  ciel  du  bienheureux  Onésime,  ele. 

20.  A  Pistoit'  en  Toscane,  le  bienheureux 
Laurent  de  Hipafrada,  courej^eur  de  notre 
ordre,  qui,  relevant  par  degrés  aux  con- 
templations les  plus  hautes  )  brilla  de  l'éclat 
de  toutes  les  vwtns  rdigieuses.  Saint  An- 
toine l'ayant  eu  pour  instituteur  de  sa  vie 
régulière,  connut  parfaitement  toute  sa  sain- 
teté qu'il  exalta  par  de  grandes  louanges. 
Fête  double. 

19*  AGordoue  en  Espagne,  le  bienheu- 
leox  Alvarec,  de  rocdfe  des  FMfes»  Prê- 
cheurs, fondateur  du  couvent  de  Scala  Cœli. 

20.  L'octave  rie  sainte  Gathenne  de  Ricd. 
A  Tyr,  en  Palestine,  etc. 

21.  A  Rome,  sur  la  voie  Flamienne,  le 
Uenheurenx  Vakntin,  piètre  et  martyr,  qui, 
après  av(4r  guéri  pludeurs  malades  et  dnmé 
des  preuves  de  sa  science,  fut  frappé  à  coupe 
de  bâtons  et  décapité  sons  le  oésar  Glande. 
En  Sicile,  etc. 

De  même,  à  Savigniano,  dans  le  Piémont, 
le  tneniieureaz  Aimon  TapareUi,  oonfiasseur, 
de  notre  ordce>  qui,  eélèbre  par  Ja  sainteté 
de  sa  via  et  par  sa  sdenoe,  supporta  de  nom- 
breux travaux  pour  la  conservation  de  la 
foi  catiiolique ,  ft  parvint  au  ciel  le  jour 
même  de  l'Assompliou  de  la  Mère  de  Dieu, 
pour  laquelle  il  était  plein  de  la  plus  grande 
dévotion.  FéU  dotAle, 

35.  Dans  la  Marche  d'Ano6ne,  le  bien- 
heureux Constant  de  Fabriano,  de  l'ordre  des 
Frère^-Précheuis,  trè»<élèbre  par  l'austérité 


DES  SAINTS. 

de  sa  vie ,  ses  mortitlcations  et  le  doo  de 
l'oraison  ;  dont  le  corps  est  conservé  reli- 
gieuseoBent  à  Asonlnm,  mais  son  otief  est 
conservé  à  Fabriano.  En  Egypte,  etc. 

98.  A  Florence,  la  bienheureuse  Villaine, 
femme  du  tiers-ordre  de  Saint-Dominique, 
dont  la  vie  fut  r«^marquable  par  l'amour  de 
Dieu  crucifié,  son  admirable  patieooe,  son 
abnégation,  son  mépris  des  choses  temstm 
et  ses  autres  vertos.  A  Rome,  etc. 

MARS. 

S.  A  nim  en  Allemagne,  le  bienhenfeux 
Henri  Suso,  ué  en  Souabe,  oonfessenr,  ds 

noire  ordre,  célèbre  par  son  observance  de 
la  règle,  la  sainteté  de  sa  vie  et  l'éclat  de  ses 
miracles.  11  mourut  le  2i  février,  mais  sa 
fête  se  célèbre  en  ce  jour.  A  Rome,  etc. 

7.  Au  mouastèro  de  Fossa-Nova,  près  ds 
Terractne,  saint  Thomas  d'Aquin,  confes- 
seur et  docteur  de  l'Eglise,  de  l'ordre  des 
Frères-Prêcheurs,  illustre  par  1 1  noblesse  de 
sa  naissance,  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  sa 
science  théologique.  II  conserva  feoujousk 
virginité  et  mérita  en  raison  de  sa  grands 
sdenoe  le  surnom  d'Angélique.  Ses  écrits 
sont  remarquables  par  la  solidité  et  la  vérité 
des  doctrines  et  recommandés  par  la  bouche 
de  Notre-Seigneur  Jésus-Uirist;  ils  edaireot 
d'une  manière  admirable  comme  des  asini 
lumineux  l'^gUse  catholique  et  toutes  les 
Académies  de  l\mivem  ortboduie.  A  Ta- 
burhe,  etc. 

tO.  A  Palermeen  Sicile,  le  bienheureui 
Pierre  de  Jérémie,  confesseur,  de  l'ordre  d£s 
Frères-Précheurs,  qui,  oonArmé  dans  le 
ministère  de  la  parole  de  Dieu  par  lahitViik' 
cent  Ferrier ,  s'adonna  tout  entier  au  sshit 
des  âmes.  A  A  pâmée,  etc. 

14.  L'octave  de  saint  Thomas  d'Aquia* 
A  Home,  etc. 

18.  A  Pavie,  la  bianhenimiaa  ^bittine, 
vierge  du  tiers-ordre  des  Pkédioatflvrs,  qui, 
privée  de  la  vue  pendant  douze  ans,  fiit  rea- 
due  plus  propre  à  contempler  les  mystères 
de  U  passi<m  de  I^otre-Seigneur  Jesus^^luis^ 
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(pi'elli:'  résolut  de  mettre  à  exécution  dans 
ses  actions,  fête  double. 

S2.  A  Sienne  en  Toecane,  le  Uenhenreux 
Ambniseï  de  l'ordre  d«s  Frèrra  -  Préchenn, 
célèbre  par  sa  sainteté^  sa  prédication  et  ses 
miracles,  que  Qément  YÎII  ordonna  d'ins- 
crire au  martyrologe  de  l'Eglise  univer- 
selle. A  jNarboDne,  etc. 

91^,  Saint  Gabriel,  archange,  qui  annonça 
à  la  bienhearanse  Vierge  Marie,  leinyst^ 
de  l'Incarnation.  A  Rome,  etc. 

5î6.  A  Rome,  snr  la  voie  Lavicane ,  otc  , 
comme  dans  le  Mart.  rom..  et  en  dernier 
Lieu  :  L'octave  de  saint  Joseph. 

S8.  A  Césarée  en  Palestine,  ete. ,  camm 
4an»  k  MarU  rom.,  tt  m  tnitièm  Ueu. 

BamèBiej  les  saints  Philète  et  ses  com- 
pagnon<t.  qui  reçuraii  le  martyre  aous  l'em- 
pereur Adrien. 

AYRIL. 

i.  L'octave  de  TAnnonciation  de  la  bien- 
heforeuse  VitTL't'  \  Rouir-,  le  martyre  ,  etc. 

3.  La  coriinieiaoï  dison  de  l'iuipression  des 
stigmates  de  sainte  Catherine  do  Sienne  » 
vierge,  de  l'ordre  dea  Frëras-Prfieheurs.  A 
Taonnina,  etc. 

4.  A  Milan ,  le  décès  de  saint  Ambroise, 
évèque,  etc.,  comme  dans  le  Mart.  rom. 

A  Theffalonique,  les  saints  martyrs  Aga- 
tbopode,  etc.,  comme  dans  le  Mart.  rom. 

A  SéviOe  en  Espagne,  saint  Isidore ,  eom- 
«M  dona  U  MM^rom, 

A  Constantinople,  saint  Platon,  etc. 

6.  A  Vannes  on  RretcTçrne,  saint  Vinrent , 
(»nfesseur,  surnomme  ierrier,  de  l'ordre 
des  Frères-Prêcheurs ,  homme  apostoli^e , 
qui,  poissant  par  ses  œuvres  et  sa  prédi- 
cation, convertit  à  Jésus-Christ  des  milliers 
^infidèles.  Il  était  doué  de  ce  don  remar- 
quable que  lorsqu'il  prêchait,  il  était  com- 
pris très -clairement  par  les  personnes  de 
diiTérentHs  nations.  Remarquable  par  sa  vir- 
ginité et  l'esprit  prophétique,  célèbre  par  de 
nombreux  ntiracles,  il  s'envola  au  del  rece- 
voir la  couronne  de  si  grandes  vertus*  A 
Thessaloniqtie,  etc. 

TQM.  II. 


10.  A  Tunis  en  Afrique,  le  bienheureux 
Antoine  Neyrot,  de  notre  ordre,  qui,  ayant 
abandonné  la  foi,  la  prodanm  bientôt  après 
en  venant  son  sang  pour  elle.  Son  corps  fut 
transporté  à  Rivoli.  Le  prophète  Ezéchiel,  etc. 

^9.  A  Vérone,  etc.,  comme  dam  îe  Mart. 
rom.,  et  en  dernier  lieu,  on  Ut  :  L'octave  de 
saint  Vincent  Ferrier. 

13.  Bans  la  ville  de  Médole,  diocèse  de 
Citta  di  Castello,  la  bienheureuse  Marguerite, 
vierge.  Comme  elle  était  aveugle  dès  sa  nais- 
sance. Dieu  lui  rendit  la  vue  d'une  manière 
admirable,  et  sur  son  inspiration,  elle  em- 
brassa la  règle  du  tiers-ordre  de  notre  Père 
Saint-Dominique.  A  Pergame  «i  Asie,  ete. 

44.  A  Tuy  en  Espagne,  le  bieiiheurenx 
Pierre  Gonzalès,  surnommé  saint  Telme, 
confesseur  de  l'ordre  des  Frèrea-Prècheun. 
A  Terni,  etc. 

16.  A  Rome,  sur  la  voie  Appienne,  la 
naissanoe  au  ci^  des  saints  martyrs  Tiburoe, 
Valérien  et  Maxime,  etc.,  eomm  demi  k 
Mart.  rm. ,  {e  U  avril*  A  Gorinthe,  la  nais- 
sance au  ciel ,  etc. 

17.  A  Pise  en  Etrurie,  la  bienheureuse 
Claire  Gambacurta,  de  l'ordre  des  Frères- 
Préchenrs,  fondatrice  du  monastère  db  &nnt 
Dominique,  de  cette  même  ville,  dont  la 
souverain  Pontife  Pie  VIII  a  confirmé  le 
culte  immémorial.  A  Rome,  saint  Anicet,  etc. 

20.  Sur  le  Mont-Pulciano ,  sainte  Agnès, 
vierge,  de  l'ordre  de  notre  Père  Saint-Domi- 
nique, qui,  illustre  par  de  très-grandes  vep» 
tns  et  des  miraclea,  mérita  d'ètare  décorée 
par  le  Christ  des  charges  divines,  et  fut 
reçue  par  la  volonté  divine  dans  la  gloire 
céleste  ,  par  sainte  Catherine  de  Sienne,  qui 
lui  était  semblable.  A  Rome,  les  saints  mar- 
tyrs, elc 

21.  A  Pédémonte,  la  nidssance  an  del  da 

bienheureux  Barthélémy  Cerveri  de  Savi» 
glîano,  de  notre  ordr.^,  qui,  très-célèbre  par 
sa  science  et  la  renommée  de  sa  sainteté, 
contribua  beaucoup  à  expulser  l'hérésie  des 
provinces  Subalpines.  Mis  enfin  i  mort  par 
les  hérétiques,  il  entra,  glorieux  martyr* 
dans  le  royaume  céleste.  Fitt  douUe, 
96.  ABesiana^dansle  royaume  de  GastiUe 
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en  Espagne,  les  bienheureux  ûomiaiiiue  et 
Grégoire,  de  notre  ovdra,  qui,  voyageant 
pour  prêcher,  fttrent  snrpris  par  une  vio- 
lente tempête,  et  s  étant  réfugiés  sous  une 
roche,  furent  cini-st's  âiim  sn  rhute.  Les 
habitants  du  pays  ayant  trouvé  leurs  corps 
d'une  manière  miraculeuse,  commencèrent 
à  let  bonorw  eomme  atinle.  Fiie  dèuèle. 

S8*  La  fHe  du  Patronage  de  sidnt  Joaeph, 
époux  de  la  bienheureuse  Vierge  Uarie, 
Mère  de  Dieu.  A  Ravenne,  etc. 

29.  A  Milan,  saint  Pierre,  marlyr,  de  l  or- 
dre  des  Frères-Prêcheurs,  qui,  conservant 
avec  soin,  jusqu'au  dernier  lonfiledesa  vie, 
le  beau  eommandement  de  la  virginité,  et 
combailant  courageusement  les  hérétiques 
par  sa  parole  et  sa  doctrine,  fut  par  eux  mis 
à  mort  par  le  glaive  pour  la  foi  catholique, 
que,  vivant,  il  avait  propagée  avec  une  eon- 
stuoe  adadralde,  et  qu'il  confessaavee  gloire 
en  venant  son  sang.  Ses  mérites  lemarqna- 
Ues  sont  attestés  par  de  nomhreox  miracles. 
A  Paphos,  etc. 

■  30.  A  Rome,  sainte  Catherine,  vierge,  de 
Sienne,  de  l'ordre  de  notre  Père  saint  Domi- 
nique, qui  conserva  intacte,  Jusqu'à  sa  mort, 
la  virginité  qu'elle  avait  conncrée  à  Dieu  dès 
sa  pins  tendre  enfance,  et  brilla,  remarqua- 
ble par  d'innombrahli  "  couronnes  de  vertus, 
par  rinnorpncf  a  Iniii'  LÏilc  dn  sa  vie.  Elle 
mérita  de  participer  a  du  trequents  ul  doux 
entretiens  avee  Jésns-Cbfiat,  son  époux,  et 
àses  Mcssnres.  Enfin,  brillant  par  le  don  de 
prapbétie,  ses  miracles  et  sa  doctrine,  après 
avoir  fniiveut  vaincu  Satan  et  en  avoir 
tiioniplie,  elle  monta  au  ciel,  vers  les  bien- 
heureux de  son  époux,  le  !29  avril.  Elle  lut 
ensevelie  dans  l'église  de  Sainte-Jlerie  de  la 
llinerve,  à  Borne,  et  Pie  H  Fa  inscrite  au 
nombre  des  saintes  vierges.  A  Lambèae,  etc. 

MAI. 

B.  ABome,  saint  Pie 7,  pape  et  oooiéa- 
Mur,  de  l'ordre  des  Frères^Préchears,  qui, 
ayant  avec  autant  de  succès  que  de  courage 

relevé  la  dîs^^ipline  des  fidèles  et  du  rlertr»', 

déraciné  partout  les  hérésies  et  obtenu  de 


DES  SAINTS. 

Dieu  la  victoire  des  chréti^  au  combat 
naval  de  Naupacte ,  remplit  tous  les  devoirs 
d'un  bon  pasteur.  A  Alôandrie,  satatEa» 
thyme,  diacre,  etc.,  cmmdantUUnL n- 
main  en  quatrième  lieu. 

7.  La  Commémoraison  de  la  très-saciée 
Couronne  d'épines  de  Noire-Seigneur. 

A  Terracme  en  Campanie,  la  naissance  an 
dél,  etc.,  oomne  dont  lê  Mort,  immAi  oi 
second  lieu,  et  en  dernier  lieu  :  L'oetarode 
sainte  Catherine  de  Sienne,  etc. 

10.  A  Florence,  saint  Antonin,  archevêque 
de  cette  ville,  de  l'ordredes  Frères-Prècbeun, 
qui  fitt  malgré  lui,  à  cause  de  l'exodleoce  dt 
sa  doctrine  et  de  sa  piété,  ëevé  i  répiseopit. 
Câèbre  par  sa  miséricorde,  excellent  pir 
son  grand  zèle  apostolique,  il  mérita  par 
sa  prudence  et  son  jugement  d'être  appelé 
l'Antonin  des  conseils.  Remarquable  par  ses 
vertus  et  ses  miracles»  il  toigra  an  del  dsu 
la  soizante^^xiime  année  de  son  âge,  le 
S  mai,  et  fut  enseveli  dans  l'église  de  Saint* 
Marc,  où  il  est  honoré  avec  une  grande  né- 
nératlon  par  les  fldèle.s.  A  Rome,  etc. 

11.  ACracovie  en  Puiogue,  saint  Stanislas, 
évëque  tA  marlyr,  qui  Ait  mb  à  mort  par 
Boledas,  roi  impie,  et  dont  la  naâsaanoe  sa 
del  est  honorée  le  8  mai.  A  Rome,  sur  h 
voie  Salaria,  etc. 

12.  Au  monastère  d'Avciro,  de  l'ordre  des 
Frère«- Prêcheurs,  la  uaissance  au  ciel  de  la 
bienbeureuse  Jeanne,  vierge,  infknts  de 
Portugal,  fiOe  du  rot  Alphonse  Y.  Le  pope 
Innocent  XU,  de  Tavis  des  vénérables  cardi- 
naux de  la  congrégation  des  Rites,  permit, 
h  cause  de  ses  grandes  vertus,  d'honorer  sa 
mémoire  dans  tout  le  royaume  de  Portugal 
et  dans  tout  l'ordre  des  Fràras^Prfieheuis, 
par  la  célébration  de  la  messe  et  de  l'oIBcs 
du  commun  d'une  vierge  non  martyre.  A 
Rome,  etr  et  fiti cbm^er tiof .' L'octave do 
pape  saint  Pie  V. 

13.  A  Crémone,  le  bienheureux  Albert  de 
^Ua^Ogoa,  près  Bergam^  da  notre  tisif' 
ordre,  câèbre  par  ses  mirades,  dont  le  décès 
eut  lieu  le  7  mai.  A  Rome,  la  dédicace,  etc. 

iX.  A  Santarem,  le  bienheureux  Gilles, 
du  bourg  de  Vaozel,  de  notre  ordre,  oél^ire 
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psr  la  TQnominée  de  tt  péDitence  et  de  tes 
mirades.  La  naivanee  an  dd  de  nint  Boni- 

fcce,  etc. 

45.  A  Milan  ,  la  conversion  de  saint  Au- 
gustin ,  évèque ,  coalesseur  et  docteur  de 
l'Eglise,  donl  la  tête  n  céliin«  le  5  mai.  En 
BeiMigne,  etc. 

46.  A  Prague  en  Bohème,  saint  Jean  Né- 
poraucène,  chanoine  de  l'église  métropoli- 
taine, qui,  vainement  engagé  h  violer  la 
foi  du  sacrement,  fut  Jelé  dans  la  Moldau 
et  mérita  la  couronne  du  martyre.  En  Isaup 
fie,  etc. 

10.  A  Rome,  iaint  Pndent,  etc.,  U  poU  k 

placer  au  premier  rang  et  lire  an  second  : 
Saint  Pudentienne,  en  troi»ième:  Saints Ca- 
locère  et  Paribenius,  et  en  quatrième  .-Saint 
Pierre  de  Moron. 

9D.  A  Péroose,  la  bienhenreose  Cotombe 
de  Ilieii,  vierge,  de  l'ordre  de  notn» 
saint  Domini<iae,  cél('br«  pnr  m  pureté,  sa 
patience  et  son  abstinence.  A  Uome,  sur  la 
voie  Salaria,  la  naissance  au  ciel  de  sainte 
Bassille,  ete. 

91.  A  Aqnila  dans  YAhnm^  nint  Ber- 
nardin de  Senne,  confesseur,  âê  Tordre  des 
Frères-Mineurs,  dont  la  naimanwi  an  ciel  ae 
célèbre  le  20  de  ce  mois. 

22.  A  Maèstricbt,  saint  Servais,  évêque  de 
ToQgres,  dont  la  Providence  divine  fit  voir 
la  mérite  à  tont  le  monde»  «n  ce  que  la  neige, 
qm  couvrait  en  hiver  tout  le  pays  d'aleotour, 
ne  tomba  jamais  sur  son  tombeau,  jusqu'à 
ce  que  la  piété  des  habitants  eût  coostnùt 
dessus  une  église. 

24.  A  Bologne,  la  tranatotioo  de  noire  Père 
aaint  Oominiqne,  eonSsMenr,  an  leops  de 
Grégoire  IX,  pape;  dont  le  corps  sacré,  entre 
autres  miracles  fameux.  Icr^qfi'i!  était  trans- 
porté en  lieu  plus  digne,  exiiaiu  une  si  grande 
quantité  de  bonnes  odeurs,  que  les  àines  des 
assistante  furent  remplies  d'nn  bonlienr  es- 
'  tnordinaiBB.  Dion  manifèilapleinenient  ainsi 
combien  la  sdoteté  remarquable  de  cet 
bomme  apostolique  M  était  agréable.  A 
Anlioche,  etc. 

25.  A  Florence,  sainte  Marie-Madeleiae  de 
Paszi,  vierge,  de  l'ordre  de  la  U 


DES  FRÈRES-PRÊCHEURS.  aSt 

Earie  dn  Uont^tond,  dont  le  eorpe  eet 

conservé  intact  dans  cette  ville., 
la  voie  Nomentane,  etc. 

27.  La  naissance  au  ciel  de  saint  Jean, 
pape  et  martyr,  etc.,  comme  dam  le  Marty- 
roîoge  fomaAi  en  tecotui  ttof. 

98.  A  Flomiee,  la  bienbenreoe  Marie- 
Bartholomée  de  Bagné^i,  vierge,  du  ti^fv 
ordre  de  Saint-Dominique,  qui,  tentée  par 
des  souffrances  variées  et  coiitintit^Hi'^,  mé- 
rita de  se  rendre  couforme  àson  Epoux  cm- 
ciSé.  En  Sardaigne,  etc. 

31.  A  Yenise,  le  Ueoheurenx  Jacques  8a- 
lomone,  de  l'ordre  des  Frères -Prêcheurs, 
qui,  voulant  imiter  en  tout  le  modèle  de 
saint  Dominique,  garda  sans  cesse  la  virgi- 
nité, i'iiumilite,  la  charité  envers  Dieu  et  le 
prodiidn*  C'est  pourquoi  Dieu  l'honora  du 
don  de  prophétie  et  de  la  gloire  des  mlradea. 
Sa  fête,  d'abord  instituée  à  Furli  et  à  Venise 
par  quelques  pontiTes  romains,  fut  enfin  cé- 
lébrée dans  lotit  l'ordre  dps  Frères-Préclieurs 
par  la  permission  de  Grégoire  XY. 

A  Aqiûlée,  etc.,  eomms  dont  k  Mart,  ra- 
nuOn,  6t  en  dtrnUr  Ifeii  onttl ;  A  Rome, 
aalnlePéln>ail]e,ete. 

JUIN. 

t.  A  Sandomir»  le  suppliée  de  quarante- 
neuf  roartyrsde  l'ordredes  Prére^Pridieucs, 

qui  furent  prévenus  de  leur  mort  la  veille 
de  ce  jour  et  inscrits  d'avancpi  en  lettre*^  d'or 
au  martyrologe:  ils  furent  massacrés  tous 
ensemble  par  les  iu&dèles  pendant  qu'ils  sa- 
luMent  dévoteoMit,  dans  le  temple,  la  Mère 
de  Diea.  A  Rome,  lanaisaance  an  cM,  ele. 

4.  A  Milan,  la  translation  de  saint  Pierre, 
martyr,  de  l'ocdre  des  Frères-Préehenn.  A 
Rome,  etc. 

5.  A  Âgnone  dans  l'Abnizze  citérieure, 
aaint  François,  etc.,  cûmm  dam  k  Mart, 
romain^  k  A  dgumrt».  EnEdypti^]anai»> 
sancc  au  ciel,  etc. 

7.  A  S:îlnpcs  en  Piémont,  îa  naisnaoce  SU 
Ciel  lin  biuiilituireui  Ktu.Miuo  B,mdellL'_,  con- 
fesseur, ,du  noire  ordre,  qui  briiia  par  la 
giiee  des  mindss.  Oémantxmra  placée 
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ttinleléde  «  ladoeWiM,  la  ptiédicalifn 
et  Mt  KdrtcieB.  FêtêdonMe. 

10.  A  Bade,  la  naisaailM  «a  ciel  du  bien- 
heureux Jean  Dominique,  archevêque  «îo 
Rag^uâe  et  cirdiiml  de  la  «ainte  Eg^ltsi^  ro- 
maine, qui  travailla  beaucoup  à  l'abolition 
du  seilime  «t  brilla  dans  l'Eglise  de  Diea 
parla  leintelé  deseanuBon.  A  Rome,  etc. 

18.  A  Mmkn»,  la  bienheureuse  Osanna, 
vierge,  du  tier^ordre  de  noire  Père  s^iint 
Dominique,  qui,  à  l'âge  de  sept  ans,  con- 
sacra à  Dieu  sa  vii^inité  et  la  garda  intacte 
jusqu'à  la  malt  par  lea  jeAoes,  les  dlloes, 
lea  flageHafigna  et  d'aatras  tounnenta  du 
corps.  A  Rome,  sur  la  voie  d'Axdée*  etc. 

20.  A  Rome,  les  saints  martyrs  Marc  tt 
Harcelien,  dontla  naissan^p  nn  ciel  se  célèbre 
le  18  de  ce  mois.  La  uaiâSimce  ou  ciel  de  saint 
Sttvestre,  etc. 

Si.  SnrlemontAvanlliilapaHioadedbE 
mille  mar^  dVMfiâa.  A  Noie  en  Campa- 
nile etc 

JUILLET. 

3.  A  B4)ine,  sur  la  voie  Avrélieone,  lea 

saints  martyrs  Processe  et  Martinien,  qui, 
baptisés  par  saint  Pierre  dans  la  prison  Ma> 
mertiue,  eurent,  sous  Néron,  la  face  brisée, 
eodurèrent  le  chevalet,  les  ceps,  les  baston- 
nades, le  feu,  les  fouets  amés  de  pointes  de 
ftr,  et  obtinrent  les  de  ee  mois,  en  périssant 
par  le  glaive,  la  palmedn  martsfie.  A  Alexan- 
drie, et<*,. 

7.  A  Pérouse,  le  bienheureux  Benoît  XI, 
de  Trévise,  de  Tordre  des  Frères  Prêcheurs, 
qui,  dans  le  coort  espace  de  son  pontificat, 
Ht  mi  bien  immense  à  l'Eglise  en  rétablis- 
sant la  paix  et  en  restaurant  la  disdpline.  A 
Rome,  les  saints  martyrs,  etc. 

9.  Dans  la  ville  de  Gorcum,  le  bienheureux 
Jean,  de  Cologne,  de  l'ordre  des  Frères-Prô- 
dienrs»  et  aas  compagnons,  qui,  pour  la  sop 
piénudie  de  l'Eglise  romaine,  etk  présence 
de  Jésus-Christ  dans  rËucharistleii  consom- 
mé rp 'il  leur  martyrf».  A  Rome,  etc. 

43.  A  Gt^nes,  le  bienheureux  Jawiues,  de 
l'ordre  ûtt&  Frere&>Prècheurs,  archevêque  de 


Gènes,  qui  brilla  par  sa  doctrine,  sa  prédi- 

oatiai,  sa  sainteté  et  sas  miradea.  A  Rome, 

saint  Anacîet,  etc. 

46.  A  Breslau,  saint  Ceslas,  de  Tordre  de 
notre  Père  saint  Dominiqne,  dont  il  reçut 
l'habit  à  Kouie,  et  dont  il  sattaclia  à  ioiiter 
tes  TCrins.  Mlant  de  afele  pour  le  salut  des 
âmes,  il  parooorat  tonte  la  Silésie  à  pied  et 
convertit  à  la  foi,  par  sa  parole  son  exeoft- 
pie,  un  grand  nombre  de  personnes  qui 
firent  pénitence  de  leurs  péchés.  A  •*m>a8tft 
en  Arménie,  etc. 

18.  LaGommémoraisonde  la  bienheureuse 
Vierge  Marie  dn  llent-CarauL  A  HtcU, 

sainte  Symphorose,  etc. 

1<J.  A  Paris,  saint  Vincent  de  Paul,  prêtre 
et  fondateur  de  ia  congrégation  de  la  .Mission 
et  des  Filles  de  la  charité,  homme  apo&to- 
liqne  et  pèie  des  pauvres,  qui  s'endormit 
dans  le  Seigneur  le  S7  septembre.  La  nais- 
sance au  ciel,  etc. 

21.  Saint  Jérôme  Emilien,  confesseur, 
instituteur  de  la  congrégation  des  So* 
masques;  qui,  célèbre,  pendant  sa  vie  «t 
après  sa  mort,  par  pluaieiua  miracles,  fut 
béatifié  pir  Bendt  X,  et  solennellenient  mis 
au  nombre  des  saints  par  Clément  Xlli.  A 
Rome,  etc. 

23,  A  Civita-Vecchia,  dans  les  Etats  de 
rË{jlise,  la  bienheureuse  Jeanne,  vulgaire- 
ment Vanne,  vierge  du  tierMidmda  aaini 
Dominique,  illustre  par  une  rare  pureté  de 
mœurs,  par  la  contemplation  des  choses  du 
ciel,  et  par  l'abondance  des  grâces  dont  ella 
fut  comblée.  La  naissance  au  ciel  de  saint 
Apollinaire,  etc. 

S4.  A  Rome,  saint  CsmOle  deLellis,  con- 
lirnenr,  instituteur  des  Clercs  régnIierB, 
pour  le  soin  des  infirmes  ;  que  le  souverain 
pontife,  Benoît  XIV,  a  mis  au  nombre  des 
saints,  à  cause  de  l'éclat  de  ses  vertus  et  de 
ses  miracles.  A  Tur,  etc. 

SB.  Dans  la  ville  de  Sainl^iennaini  dio- 
cèse de  Vere^,  le  bienheureux  Antoine,  da 
l'ordre  des  Frères-Préchaora,  penonnage 
illustre  par  sa  sainteté,  ses  raoeuis,  sarelir 
gion  et  sa  science.  A  Rt  in-',  etc. 

30.  Eu  i^spagne,  le  bienheureux  iriaane. 
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flrèNde  itMIkMiimfaiiMiyTCmB^  44.  La  vigila  de  TAsioniptioii  de  la  bit»* 

la  sincérité  et  sa  simplicité^  et  adonné  à  la  heureuse  Vierge  Marie, 

«ontemplation.  Comblé  de  mérites,  célèbre  A  AscoU,  dans  la  Marche  d'Ancône,  saint 

par  «'S  miracles,  il  se  reposa  dans  une  sainte  Emygde,  évèque  et  martyr,  qui,  ordonné 

mort  au  monastère  cistercien  de  saint  Pierre  évéque  par  le  pape  saint  Marcel,  et  envoyé 

de  GuBiiaL  dans  cette  province  pour  y  prôoher  l'Evan- 
gile, confessa  Jésn^Christ  et  feçot  k  eoiip 

AOUT.  TGone  du  martyre,  sous  l'emperaor  Ked^ 

tien.  A  Rome»  la  nftifwaiiftft  au  cid  de  «^w^t 

2.  A  Pénaûeld  en  Espagne ,  la  bicnheu-  Ensèbe,  etc. 

reuse  Jeanne  d'Axa,  mère  de  saint  Domi-  i6.  A  Cracovie  en  l'oiogne,  samt  Uya- 

niiiue,  fraune  d^ine  éminente  vertu,  qui  dnthe,  confiBsseiirt  de  l'oidn  des  Frères- 

^eodonnit  dans  le  Seignenr  à  Calahom.  A  Prêcheurs,  qd,  recevant  l'habit  de  rdigieiix 

Rome,  etc.  des  mains  de  notre  Père  saint  Ikmihiiqafl^ 

4.  A  Bologne,  notre  Père  très-saint,  Do-  excella  par  l'innocence  admirable  de  sa  vie 

minique,  confesseur,  fondateur  de  l'ordre  pt      dr»otririe.  11  traversa  à  pieds  secs  les 

des  Frères-Prêcheurs,  personnage  très-il-  grands  Ûeuves  et  fut  fameux  par  la  gloire 

faiatre  par  la  aoUessedeson  origine,  et  très-  des  miracles;  il  fut  digne  des  doux  entre- 

eéiàbre  par  sa  sainteté  et  sa  doctrine;  qui  tiens  de  la  sainte  Mère  de  IXeo,  leosar- 

conserva  perpétndlement  intacte  sa  virgl-  qnnble  par  sa  virginité  et  pleitt  de  TB^pcIt 

nité,  et  qui  par  une  grâce  tout  à  fait  spéciale  saint.  Knfln ,  ayant  dépouillé  son  enveloppe 

re5S7îscita  trois  morts.*  Après  avoir,  par  ses  terrestre,  il  fut  appelé  ans  récompenses 

prédications,  comprimé  les  hérésies  et  excité  étemelles  le  juux*  même  de  l'Assomption  de 

plusieurs  personnes  &  une  vie  religieuse  et  ^  irienbaoreose  Marie,  et  mis  an  noadm 

^teowt,  le  6  août,  il  s'envola  an  del  pour  y  ^  nints  par  le  pape  CUnent  ^m,  A 

leoevoir  la  récompense  de  ses  œuvres  re-  Rome,  saint  Tite,  etc. 

marquabîes.  Cependant  sa  fête,  d'après  la  H.  A  Verceil,  la  bîenbenrense  Emilie, 

constitution  du  pape  Paul  IV,  est  O'iébrée  vierge,  religieuse  de   notre  ordre ,  qui, 

en  ce  jour.  A  Tbêssalonique,  la  naissance  versée  dans  la  prière,  brûk  avec  ardeur  du 

aaeialâabienhelirBnz  Aristarque,  etc.  Mr  d'épronver  les  .doalears  de  Jésoi- 

&  A  Locine,  le  bienheunos  Angusihi,  Christ 

évèque  et  confesseur,  de  l'ordre  du  saint  pa-  L'octave  de  saint  Lament,  martyr.  A  Car- 

triarcbe  Dominique,  qui,  par  son  humilité,  tbage,  etc. 

sa  patience,  sa  charité  pour  les  pauvres,  so  48.  Dans  la  Gaule  Narbonuaise,  à  Monlpel- 
fit  uu  nom  illustre.  Il  délivra  l'église  de  Lu-  her,  le  décès  du  bienheureux  Roch,  coniès- 
«ine^  qû  était  intelée  des  erreurs  desSamp  seur,  qui,  par  le  signe  de  la  eraiz»  dffivn 
dna»  par  aea  prières,  ses  piédicatioai  et  la  phisieiiia  villes  de  l'Italie  d*one  maladie  épi- 
sainteté  de  sas  mmin»  A  Borne»  ele.  démique.  Son  corps  fut  dans  la  suite  trans- 

9.  A  Florence,  le  bienheurt^ux  Jean,  de  porté  à  Venise,  et  placé  avec  beaucoup 

Saleme,  confesseur,  qui  ,  a}  ant  re- u  rii.ilnt  d'honneur  dans  l'église  qui  est  consacrée 

de  Tordre  de  notre  saint  patriarche  bomi-  en  son  nom.  A  Preneste,  la  naissance  au 

nique,  imtta  ses  vartna  et  ftit  envoyé  en  ciel  de  saint  Agapit,  etc. 

ttnnie  ponr  propager  notre  etdie.  A  Fb-  SI.  A  IMins,  en  Franee,  sainte  leanne- 

rence,  il  travailla  beaucoup  pour  la  foi,  sur*  Françoise  Frémiot  de  Chantai,  foodati$ea 

tout  par  sa  prédication  contre  les  héréUques  des  religieuses  de  la  Visitation-de-Sainte-Ma- 

f  atariiis.  A  Rome .  saint  Romain,  etc.  rie,  célèbre  par  la  noblesse  ûp  sa  naissance, 

il.  L'octave  de  notre  i^ero  saint  Domi-  la  sainteté  de  sa  vie,  qu  elle  passa  avec  con- 

liiqM.  A  Borne,  entre  les  deux  lauriers,  etc.  stance  dans  quatre  états  difftrents,  et  Ui 
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-an  nonlm  d»  niiitai.  A  BmnA,  lo  Ghamp<> 

Véran,  etc. 

23.  A  Bevagna  en  Ombrie,  la  naissance 
aa  ciel  du  bienheureux  Jacques,  confesseur, 
de  Tordra  daa  Fièm^PrAdunirs,  qui  expulsa 
de  rOiBbrie  lliérMe  dte  Nicobltes,  et  brilla 
par  de  nombreux  miracles. 

A  la  fin  de  la  leçon  de  ce  jour,  il  faut  ajou- 
ter :  De  même,  l'octave  de  saint  Hyacinthe. 

La  vigile  de  saint  iiarihélemi,  apôtre. 

96.  A  Todl,  saint  Phitip[ve  Benice,  deFlo- 
renee,  propagateur  de  l'ordre  des  Servilea 
de  la  biraheareuse  Vierge  Marie,  dans  leqiid 
brilla  une  grande  lium  lité  qui  lui  Ot  re- 
fuser, fn  sVrifiiyant,  la  tiare  ponliflf^ale  de 
l'Eglise,  qui  lui  était  uiïerte.  Le  jour  de  sa 
nainaooe  an  ciel  est  le  iO  septembi».  A 
Rome,  ete. 

30.  A  Lima,  dans  le  royaume  de  Pérou, 
sainf*^  Rose,  vier^^,  du  liers-ordre  de  notre 
Fere  saiat  Doniiiiique,  que  le  pontife  ro- 
mam  Clémeot  IX  appela  la  première  fleur 
de  riade  occidentale.  Dès  Tége  de  quînie 
ans»  elle  voua  à  Dieu  sa  virginifé  :  elle  dé- 
sira avec  ardeur  devenir  l'épouse  du 
Chrisl,  unit  à  une  vie  très-pure  la  plus  aus- 
tère pénitence,  et  brilla  par  phi^ieurs  mi- 
racles. A  Rome,  sur  la  voie  d  Oslie,  etc. 

$£PT£MBB£. 

4.  L'oclave  de  saint  Augustin,  évèque. 
Sur  le  mont  Nébo,  etc. 

B.  Dana  le  Piémont,  la  bienlieureuse  Ga- 
tberine  de  Riooni,  vierge  du  UersKUdre  des 
Frères-Précheur;),  qui  brilla  par  son  admi- 
rable charilé  et  l'abondance  d»  grftoes  di- 
vines. 

7.  A  Viterbe,  la  bienheureuse  Rose, 
viergSi 

A  Chlloii  eb  France,  saint  Hanei,  mar- 
tyr, etc.,  comme  dans  le  MmU  rom.,  U  k 

septembre,  et  en  smnd  lieu,  A  NicomAdie, 
la  nai<;sance  au  ciel  du  biOQheureujL  Jean, 
martyr,  etc. 

16.  La  eomménoiaîaoD  da  noire  Pèie 
aaistDominifna, 


ES  SAINTS. 

A  Rome,  sur  la  Toia  WmnBntmatilBi,^ 

en  dernier  lieu. 

De  même,  l'octave  de  la  Nativité  de  la 
bienheureuse  Vierge  Marie,  mère  de  Dieu. 

Id.  A  Bologne,  la  commémondsoo  4sli 
piédeosa  mort  da  la  bienbeurense  laidde^ 
vierge,  de  l'ordre  desFrère8-Prècbean,qnt, 
après  avoir  reçu  le  sacrement  de  h  tr^?- 
sainte  Eucharisdo  qu  elle  avait  désire  avec 
ardeur,  ne  pouvant  plus  résister  au  feu  de 
ramonr  divin,  finit  le  ooun  de  sa  vie  m» 
tdie  et  a*«n  alla  au  ci«l,  comme  unebodn 
de  charité.  A  Cbalcédoîne ,  la  naÎBsaace  ai 
ciel  fie  sainte  Eiiphèmie,  etc. 

18.  A  Rome,  sur  la  voie  Appienne,  le 
bienheureux  Corneille,  pape,  etc.,  comflK 
dont  li  Mort»  roui,  is  U  seplemôra  «im- 

En  AfHque,  le  supplice  de  saint  Qf* 
prien,  etc.,  en  troisième  lieu, 

.Ku  même  lieu,  souffrirent  aussi  li 
mort,  etc.,  au  mtmejour  et  en  quatrième lUu. 

Le  même  Jour,  la  naissance  an  dd  ds 
saint  Méthode,  etc. 

M.  A  Gordoue»  dans  le  royaume  d'Anda- 
lousie en  FiSpagne,  le  bienheureux  François 
de  Possédas,  do  l'ordre  des  Frères-Prêcheurs, 
qui  fut  célèbre  par  sa  prédication  apostolique, 
par  l'administration  du  sacrement  de  la  pé- 
irîtenoe,  son  austérité  et  Vinnoceneedesa  vê. 

La  vigile  de  saint  Katihieu,  apôtre  e 
évmgéUsIe.  A  Cyxique,  sor  la  Propoo' 
tide,  etc. 

23.  A  Icône  en  Lycaonie,  sainte  Tècle, 
vierge  et  martyre,  etc. ,  comme  dans  k 
Mari,  fom.,  au  Hwnd  Iku»  A  Aome^  saiat 
Lin,  pape  ^  martyr,  etc.,  comme  dan»  U 
Mart.  rom,,  au  premier  Ueu^  £&  Canva- 
nie,  etc. 

24.  A  (xiroune,  le  bienheureux  Dakoars 
Manier,  de  l'ordre  de  notre  JPère  saint  Do* 
aoiniqne,  remaTqnaUe  per  asa  anatéiilés  et 

ses  pénitences,  qui,  à  cause  de  l'habitude  fs- 

miruire  qu'il  avait  He  converser  avec  uo 
ange,  fut-appele  publiquement  le  frère  pâ^ 
tant  avec  l'ange.  A  Autun,  la  naissance  au 
del^ete. 

.  «.AYàkooaenBipagn^aaiBtTlionss 
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do  mitanttEve,  évèque  et  oaof«neiir,  remar- 
quable par  son  ardente  charité  pour  les 
pewres;  dont  la  mussance  au  ciel  n  oètàtne 

le  8  de  ce  mois.  Au  bourg  d'Emmaûs,  etc. 

26.  La  fête  de  la  bienhi  urPTjse  Vierge 
Marie-de-la-Merci.  En  Nicomedie,  etc. 

28.  A  Osimo,  dans  la  marche  d'Ancdne,  le 
bienbemeiiz  Joseph  de  Copertin,  eonfet- 
eeur,  de  l'oidfe  des  Fièree-lÛiieiin  ciRiveii- 
tuels,  que  Gléiiieiit  XIII  a  plaeé  au  uomhre 
des  saints. 

En  Bohême,  saint  Venc^las,  duc  do  Bo- 
hême, et  mart>T,  célèbre  par  sa  sainteté  et 
par  ses  miracles.  A  Rome^  saint  Privât,  etc. 

OCTOBRE. 

i.  A  Rome,  le  supplice  des  saints  mnrfjTS 
Eii?tafhp  et  Tht-opistp  commr  dam  le 
Mart.  rom.t  k  20  septembre,  au  second  lieu. 
A  Reims,  dans  la  Gaule^  etc. 

le  tâmtài  amU  U  premier  dimaniehe 
âfitMre^  après  rannonee  dajmtr  mUi: 
La  comméinoiaiMni  de  «ainta  Marie  de  la 
"Victoire,  que  le  souverain  pontife,  saint 
Pie  V,  institua  pom-  i  tr  e  célébrée  tous  les 
ans,  à  cause  de  la  victoire  remarquable 
remportée  en  ce  jour  sur  les  Turcs  par  les 
cbrétieng  dans  on  combat  naval,  grftce  au 
aaooun  de  la  Mère  de  Dieu.  Giégoire  XIII 
décida,  pour  la  même  cause,  que  cette  fête 
serait  célébrée  le  premier  dimnni  lie  de  ce 
mois,  fête  du  Rosaire  de  la  même  bienheu- 
reuse Vierge. 

fl.  La  eomnémfiniaoa  desaaints  anges 
gardiens,  k  Nieomédle ,  ele. 

3.  A  Uma,  dans  l'Amérique  méridionale, 
le  bienheureux  Jean  Massitis,  espagnol,  qui, 
ayant  dit  adieu  à  toutes  les  choses  terres- 
tres, fut  religieux  convers  de  l'ordre  des 
Frères-Prêcheurs  ;  il  brilla  par  sou  humilité 
admifaUe,  sa  patlenee  et  llntégrité  de  sa 
yiB,  et  Ait  oflèhrepar  ses  miracles.  A  Rooie^ 
as  lieu  dit  rOurs  eoiffê,  etc. 

7.  A  Vigevano,  dans  le  duché  de  Milan, 
le  bienheureux  Matthieu  de  Mantoue,  con- 
fesseur de  l'ordre  des  Fr&res-Prêcheurs. 

A  Amu,  dâoâ  la  province  de  Syrie  ^  etc.j 
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cûnitm  dans  U  Mort.  rom. ,  au  quatriém 
Ueu. 

10.  A  Taleoee,  dans  l*Ëqiagne  Tamgo- 
naise ,  saint  Lools  Bertrand,  de  rordre  des 

Frères-Prêcheurs,  qui,  envoyé  aux  Indes 
occidentales,  lorsqu'il  prêchait  en  esp^cnol , 
langue  qui  leur  était  inconnnf  ,  convertit  une 
multitude  de  personnes  à  la  foi,  et  pendant 
sa  vie  et  après  samort,  fat  célèbre  par  de 
nombreux  miradM.  Pie  Y  Ta  placé  au  dodh 
bre  des  bienheureux,  et  Clément  Z  au  uom* 
bre  des  saints.  En  Tn-tp ,  etc. 

41.  Au  diocèse  U'Arras,  le  supplice  du 
bienheureux  Léger,  évêque  d'Autun,  qui, 
pour  la  défense  de  la  vérité^  endura  divers 
sortes  de  supplices  et  Ait  e&ÎDn  mis  à  mort^ 
le  2  de  ce  mois ,  par  les  ordres  dIBbroin, 
maire  du  palais  du  roi  Thierri. 

De  même,  saint  Guérin,  frère  du  bien- 
heureux Léger,  qui  fut  écrasé  par  des  pierres. 

A  Tharse,  eu  Cilicie,  la  uaissance  au 
ciel,  etc.,  cf  en  dernier  lieu  :  Toctave  de  saint 
François,  confessenf. 

12.  A  fiologne,  le  bienheureux  Jacques 
Aleman,  laïque,  de  Tordre  des  Frères-Prê- 
cheurs, que  Dieu  rendit  agréable  au  ciel  et 
à  la  terre,  par  la  pratique  des  vertus  héroï- 
ques, et  particulièrement  de  l'humilité.  A 
Ravenne,  etc. 

14.  A  Trino,  la  bienheureuse  M»AiAtAnit 
de  Panatéri,  vierge,  de  l'ordre  de  Saint< 
Dominique;  qui,  unissant  l'innocence  et  la 
patience,  mérita  d'ètr.*  honorée  de  faveurs 
célestes  ,^«1  entia  comblée  de  mérites  et  de 
vertus,  obtint  la  couronne  daa  ssinls  dans  la 
dél.  A  Borne,  sor  la  voie  Anrélieime,  elo. 

17.  A  Antioche,  la  nsiufsnfft  au  dél  de 
saint  Héron,  etc.,  comme  dmsItJMnt.fom./ 
et  m  dernier  Ueu. 

Le  même  Jour,  l'octave  de  saint  Louis 
Bertrand. 

90.  A  Rome,  sur  la  voie  d'Aidée,  le  déeès 
de  saint  Mare,  pape  et  contaBonr,  qui  anifi 

le  7  de  ce  mois. 

De  même ,  le  supplice  des  saints  martyrs 
Serge,  Racq  et  Apulée ,  qui  ent  lieu  le  7  de 
ce  mois.  A  Agen,  etc. 

21.  A  Gortone,  le  bienheureux  Fisfii 
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Capvoe,  de  Tifemo,  confèueur  de  notre 

ordre,  qui  parvint  au  ciel  par  une  conti- 
nuelle mrditalîon  de  la  mort,  rt  rnmon^  au 
ciel  par  ses  prédications  un  grand  uoml>re 
d'âmes  perdues. 

En  Chypre,  saint  Hilarion,  abbé,  dont 
eainl  JMne  a  écrit  la  vie  pl^ie  de  vertus 
et  de  miracles,  et  qui  mourut  le  SI  de  ce 
mois.  A  Jérusalem,  etc. 

23.  A  Vicence,  le  tïtenhonreux  Barlhf'lemi 
de  Bragance,  évéque  et  confesseur,  de  Tor- 
dre de  notre  Père  swnt  JlomiDique,  préposé 
d*abonl  à  régliae  de  NimérU ,  pnU  à  cette  de 
Vienne;  très-estimé  du  pape  Grégoire  IX, 
qui  le  créa  maître  du  sacré  palais,  ainsi  que 
d'autres  souverains  Pontifes  et  du  roi  de 
Framce,  saint  Louis,  à  cause  de  sa  sainteté 
éminente  et  de  tes  travaux  &  étendre  la  réti- 
gioD  catholique.  En  Espagne,  etc. 

S4.  La  fête  de  saint  Raphati«  archange. 
A  Venouse,  dans  la  Ponillp,  etc. 

26.  A  Reggio,  le  bienheureux  Damien 
Furchère,  de  Yenario,  qui  réunit  l'intégrité 
de  la  1^  à  la  mortification  du  corps;  il  (ut 
emfetasé  du  séle  de  la  prédication  et  un  ora^ 
leur  distingué.  Apri>s  sa  mort,  il  brilla  par 
des  miracles.  Ft-te  doubk. 

29.  A  Frej us,  la  bienheureuse  Uenveuulo 
Bajani,  vierge  de  notre  ordre,  qui  fleurit  par 
sa  pénit^ce,  ses  prières  et  son  humilité.  En 
Lncaiâet,etc. 

30.  La  commémoraison  des  martyrs  et 
des  autres  .saints  dont  les  corps  et  les  reli- 
ques sont  conservés  dans  nos  élises.  £n 
Afrique,  etc. 

NOTEHBRE. 

3.  A  Saint-Archange,  près  de  Rimini ,  le 
bienheureux  Simon,  confesseur,  de  l'ordre 
de  Saint-Dominique  ;  qui,  bien  que  d'une  il- 
lustre origine  >  voulut  être  an  nombre  des 
Mrea  lais,  et  brilla  d*une  manière  edmirahte 
jnequ'ilapluB grande  vieillesse  par  sonobtiSp 
sanco  et  son  La  naissance  an 

del,  etc. 

5.  A  Lima,  dans  l'Amérique  méridionale, 
le  bitalitturttujL  Martin  Porr^,  tertiaire  de 


l'ordre  des  Frères- Prêcheurs;  qui,  ayant 

solennellement  présenté  ses  vœux  à  Dieu, 
unit  la  vie  la  plus  inlègrc  ii  la  pt-nitenc»;  la 
plus  ausière,  et  par  ses  miracles,  avant  et 
après  sa  mort,  mérita  d'être  illustre.  Saint 
Zacharie,  prêtre,  etc. 

Ze  maïudi  awmt  U  teeond  dieuuicfte  <fe 
novembre  après  Vindkation  de  la  lunt,  on 
Ut  :  La  fête  du  patronage  de  la  hienlunirense 
Marie  toujours  Vierge. 

9.  La  fête  de  tous  les  saints  de  notre  ordre. 
A  Kome,  etc. 

10.  A  Rome,  sur  la  voie  Lavicane,  la  nais- 
sance des  quatre  sainte  frères  couronnés 
Sévère,  Sévi  rirn  ,  Carpophore  et  Victoria , 
qui,  sous  lempereur  Dioelétien,  furent  frap- 
pés jusqu'à  la  mort  de  coups  de  fouets  plom- 
bés. Lenrs  non»,  qui  ont  depuis  été  eounns 
par  révélation  divine,  n'ayant  pu  alors  être 
découverts,  il  fut  statué  que  leur  fête  ae 
célébrerait  tous  les  ans  av^f^  celle  fîe<;  cinq 
martyrs  qui  sont  honorés,  le  H  novcml)ri ,  et 
qui  ont  soufTert  le  môme  jour  sous  l'empe- 
reur IHodélien,  coutume  qm  a  oontinné 
dans  l'Elise  d^nds  même  que  leurs  noms 
sont  connus. 

45.  A  Pnm(\  la  dédicace  de  la  bnsiliqne 
(lu  Sauveur,  qui  eut  lieu  le  0  de  ce  mois.  La 
naissance  au  ciel  de  saint  Martin,  pape,  etc. 

14.  A  Caccabe  en  Sicile»  le  bienheureux 
Jean  Lied,  eonfessenr,  de  l'ordre  des  Frèies- 
Prècheurs,  célèbre  par  sa  très-grande  âo- 
quence  sur  les  choses  di^^^c?,  sa  charité  pour 
ses  proches,  la  propagation  du  Rosaire,  son 
soin  à  conserver  la  règle  et  ses  an  1res  vertus  ; 
il  se  reposa  dans  le  Seigneur,  à  l'âge  de  eeot 
et  ooae  ans.  A  Béradée,  etc. 

15.  A  Cologne,  le  bienheureux  Albert  la 
Grand ,  évêque  et  confesseur,  de  l'ordre  des 
Frères -Prêcheurs,  à  qui  la  sainte  Tierge 
Mère  de  Dieu  révéla  dans  une  vision  la 
volonté  de  Dieu  d'iUnatrer  l'Eglise  par  aa 
doctrine  merveOlenae;  il  opéra  des  nliades 
avant  et  après  sa  mort.  Le  même  jour,  U 
naissance  rt\i  ciel  de  samt  Eugène,  etc. 

16.  AFerrare,  la  bienheureuse Luce  de  Nar- 
nia,vierge,  de  l'ordre  de  notre  Père  bainl-ûo- 
minique,  dont  le  corps*  «mMrvésuHoaiivp» 
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tion  à  Fcrrarp,  est  l'objet  d'une  grande  véné- 
ralioD.  SoD  décès  eut  lieu  le  15  de  ce  mois , 
mais  sa  fêle  ae  célèbre  auijoanl'liui.  Lm 
svDts  martyrs  Elpide,  Harod,  etc. 

36.  A  Naples  eo  Campanie ,  la  naissance 
au  ciel  de  saint  Âvellin,  clerc  régulier,  très- 
célèbre  par  sa  sainteté  et  son  zèle  pour  le 
salut  des  âmes;  que  Clément  XI  a  fait  inscrire 
au  catalogue  des  siunts.  A  Alenndrie,  la 
naisBaiioe  an  dd  de  saist  Pierre,  ete. 

37.  ATuriiitlabienheiiiéiiselfargDerito 
de  Savoie,  veuve ,  femme  d'une  race  royale  ; 
qui»  méprisant  In  souveraineté,  et  refusant 
les  pins  .Hplendides  mariages^  embrassa  l'or- 
dre de  Saint -Dominique,  supporta  coura- 
gememeot  tes  catemniesj  les  amertames, 
les  penéeatioi»  qui  lui  avaient  été  montrées 
d'avBDcesous  la  flgure  de  trois  lances,  etalla 
au  paradis  par  le  sentier  étroit  de  la  pa* 
tience. 

A  Bologne,  les  saints  martyrs  Vitale  et 
Agricole;  le  premier  qui  était  esclave  du 
aeoond ,  partagea  sod  sort  et  devint  son 
ccsnpagnan  dans  le  martyre.  Les  petsé- 
eoteuTs  employèrent  contre  loi  tous  les  gen- 
res de  tortures,  de  manière  qu'aucune  partie 
de  son  corps  n'était  sans  blessure,  ce  que, 
souffrant  avec  constance,  il  se  mit  en  prière 
et  rendit  son  esprit  à  Dieu.  Agricole  mourot 
sur  nne  enis.  où  on  l'avaJt  attadié  avec  pln- 
fllenrs  dons.  Saint  Ambroise,  qui  était  pré- 
eent  à  k  translation  de  leurs  corps,  rapporte 
qa'il  mit  sous  l'autel  les  clous  et  le  bois  de  la 
croix  avec  le  sang  du  saint  martyr.  Leur 
iête  se  célèbre  le  4  de  ce  mois.  En  Perse, 
esôst  Jacques,  etc. 

DÉCEMBRE. 

7.  A  Milan,  l'ordination  de  saint  Am- 
Ivoise,  etc.,  comme  dam  U  mort,  rom.»  et 


en  dernier  lieu  :  De  même  l'octave  de  saint 
André,  apùLre. 

10.  A  Lorette ,  dans  la  Uarcbe  d*AncAne , 
la  translation  de  la  sainte  maison  de  labi^ 
heureuse  Vierge  Marie,  mère  de  Dieu,  dans 
laquelle  le  Verbe  s'est  lut  dudr.  A  Rome, 
saint  Melchiade,  etc. 

15.  L  ordinatioa  de  saint  Eusèbe,  de  Yer- 
ceil,  évêque  et  martyr. 

En  Afrique,  saint  Ydérien, etc.,  eomma 
dans  le  Mort,  nom.,  etonUt  en  dernier  Ueu: 
La  Conception  de  la  bienheofeose  Tierge 
Marie. 

t<>.  A  Gènes,  ie  bienheureux  Sébastien 
Maggius,  confesseur,  de  notre  ordre;  qui, 
par  rœmple  4e  ses  vertus  et  la  prédication 
de  la  parote  de  Dieu,  confirma  dans  une 
solide  piété  plusieurs  villes  de  TltaUe.  Les 
trois  enfants  Ananie,  etc. 

iS.  L'attente  de  l'enfantement  de  la  bien- 
heureuse Vierge  Marie.  A  Philippe  en  Macé- 
doine, etc. 

80,  Eu  Espagne ,  le  décès  de  saint  Domi- 
nique de  Sylos,  aUié  de  Tordre  de  Sdnt- 

Benoit,  très-célèbre  par  ses  mirades  ponr  la 
rédemption  des  captifs, 

La  Vigile  de  saint  Thomas,  apôtre.  A 
Alexandrie,  les  saints  martyrs  Ammon,  etc. 

33.  A  Pise  en  Etrurie,  la  bienheureuse 
Marie  Maneini,  qui,  adonnée  dès  sa  plus 
tendre  enfance  auzcBuvras  de  piété,  et  dans 
l'état  de  mariage,  eut  pour  les  pauvres  des 
entrailles  de  miséricorde.  Entrée  ensuite  en 
religion,  elle  parcourut  la  voie  de  la  perfec- 
tion. Fêle  double. 
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FÊTES  MOBILES 


lÉrie  «prêt  1« 
d«  h  SiplugMiiM. 

La  lêle  de  l'Ondson  de  Notze-StigDeiir 
JésiM-Ghiist  sur  le  meiit  des  Oliviers. 

La  aeonde  férié  après  le  dimanche  de  la  Sexagésime. 

La  fête  solennelle  de  la  comméoioraiaoa 
du  (limdtiche  de  la  Passion. 

Lft  4|0atrième  ft'rii'  nvnnt  le  ^'"**P*frt 
du  Ul  Quiaquagèsime. 

La  fête  de  la  commémoraison  de  sainte 
Catherine  de  Sienne,  viergej  de  l'ordre  des 
Frèrea-Prècbeurs. 


férié  après  le  prenitt 
de  Car&ae. 


La  fête  de  la  Lance  el  des  Clous  de  NoAre- 
Seigneur  Jésus-Christ. 


La  ffile  da  Très-flaeié  linoenl  de  Roln- 
Seigneur  Jâsoi-Ghrist. 

La  cinquième  férié  après  le  troisième  dimaadM 


La  fèie  des  cinq  Plaies  de  NotM-SeigMV 


Lt  cinfniène  lèrie  après  le  qoaUiènM 

de  Carèio«. 


La  fête  du  Tr^-précieux  Sang  de  Jioire- 
Seigneur  Jésus-Christ. 

La  dnqattiM  férié  dans  l'Odftf*  di  n«l 

Sacrement. 

La  fifile  du  TMs-aaert  Corps  de  Jénk 
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AÎÎmiii  TapiMlli,  wakmUf  tl  ttvrimr. 

Albert  de  VilU  Ogna,  tertiaire,  13  mai. 

Albert  le  Gnod,  évéque,  coafeHeiirf  ift  MTeillbin. 

Alfarès,  confesseur,  19  ftnier. 

Ambroise,  confesienr,  M  mun. 

^nfJri5  de  Pcschiera,  confesseur,  19  janvier. 

Aotoîue  de  l'EgliM,  coareuear,  38  joUlet. 

AotoiBe  Nejrot,  martyr,  10  avril. 

Anionia,  évèque,  confesseur,  10  mai. 

Augutin,  éf èfiM,  eonCBHffir,  8  «oiit, 

BivditfMay  Gurvari,  ma^,  11  cnil. 

■«Mit  XI,  jÊft,  tnatmtnr,  7  juillet. 
B0iiar«nlin  Bajuw,  vieigt,  M  Minbié. 

Catherine  de  Hicci,  vietige,  i  et  ii  février. 
CMbariM  à»  Sma»,  vierge,  80  avril. 
GadicriiM  à»  Haeobi,  vierge,  5  Mptanhn. 
Ceslas,  confpjîeur,  16  juillet. 
Claire  Gambacorta,  17  avril. 
GoMba  da  Mali,  riaifa,  94  mai. 
Commémoraison  Je  S.  Dominique,  15  septembre. 
CommémonuMO  de  Sle.  Catherine  de  Siaaaa^  'fim- 

riènu  féria  avant  la  Quinquag^irae. 
Conilaaft  de  Fabriaao,  «adiMiBiur,  SS  ttnier. 
GaonMaa  d'^pinaa  da  Metaa-Saiguw  laMW*Gbriil, 

7  mai. 

Dalmaee  Ifonier,  confesseur,  S4  septembre. 
Pamien  Furchère,  conf«»«'ic«r,  S6  octuhre, 
Domtaujue,  confesseur,  ptriarchc,  4  août. 
DanÎDiqw,  carfaiiaw,  M  «nil. 
Daonaifiada  Saai»  aUé,  M  «Uainbw. 

Aailie,  vierge,  17  août. 
SiaMaBudalIt,  eairftaav,  7  jvta. 

François  de  Poeaidas,  80  septembia. 

Gillee,  oonfessaur,  14  mai; 
GnadiilaTe,  coafeueur,  i  0  janvÏMTj 
Grégoire,  confesseur,  avriL 
ÛÊâuBf  Wffl|T>  11  OfllobM^ 


Henri  Suso,  confesseur,  1  mars. 
BjadaOa,  eaaliiMew,  !•  aallt. 

lœlde  Lambertini,  vierge,  iO  saptambia; 

Jaeqnai  Salamaaa,  canfiMnnr,  81  mai. 
Jacques,  ér^qnc,  confesseur,  jaiUaU 
Jacques,  confesseur.  Si  ao&U 
l«ei|iMB  Ahman,  eonfenaw,  It  actoka. 
laa*  Dominique,  cardinal,  Mqoa,  Il  jaitt. 
Jean  de  Colugna,  al  aaa  eaaqfagMiBi,  awrlgn, 
0  Juillet. 

JaiD  da  SalanM,  eaafiuMw,  •  aaM. 

Jean  de  Licci,  confcMcur,  14  novembra, 
Jean  Uassias,  confesseur,  8  octobre. 
Jeaaae,  vierge,  infante  de  Portugal,  11  mai. 
JtoaMa,  ralgaiiaiMBt   Vauio,   viaiga  lartlaiM, 

13  juillet. 

Jeanne  d'Axa,  mère  de  saint  DomiBtqna,  I  août, 
lawdaia,  eonfimaar,  IS  Mvriar. 
Jawdain  da  Pi»,  «odiMOBiir,  •  man. 

Laurent  «ie  Ripafr4cta,  confesseur,  18  février, 
liger,  4vêqaa,  nartyr,  Il  oetobra. 

Louij  Bertrand  confesçeur,  16  novembfa* 
Luce  de  Maroia,  vier^,  16  novambra. 

lUdaleine  de  Panatéri,  rieiga,  14  octobre. 
&fanne,  frère  de  S.  Dominique,  80  jnillal. 
Uarcolia,  confesseur,  14  janvier, 
Haignerita  da  Hongrie,  viatge,  M  jaavîar. 
Marguerite,  vierge,  18  avril. 
Ma'piienif  fl"  Snoic,  veuve,  10  noveobro* 
Uaric  Uartticlcmi,  vierge,  18  raai. 
Ibrie  Mancitt,  viaiga,  11  déembw; 

Martin  Porr  =,  tnrfinire,  couresscnr,  5  novembre^ 
Martjn  (  ^rante-neuf  )  de  notre  ordre,  1  juin. 
Matthian  Gineri,  CBafanear,  7  octobre. 

Rkolai  Pilaa  da  loraMM,  conliMmr,  1«  ffvriir. 

OaamM,  vierge,  18  jnin. 

Pierre  de  Jérëmie,  confesseor,  10  mait. 
Piarra  Gonsalès,  eoofesaeiir,  14  avril. 
Pkm^  mÊÊtgt,  M  a«iiL 
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Pierre  Capuce  d«  Tifemo,  SI  octolm. 
Pii  V,  pape»  eOflfeMMr,  (  mti. 

Râymond  de  Pennafort.  coniaiMar,  M  jamùr. 
Eocb,  confcM«uj-,  la  août. 
BoM  ds  Ubu»  fierg»,  M  «nèl. 
Bon  ds  Vilaibef  ^XK**  ^  a<f(talM. 

Saeréet  relique»,  30  «dohn. 

Sébastien  Maggiiu,  conbnMt,  !•  déctoAn, 

Servais,  évéque,  cniifcv^ptir,  tt 
SibjUiiM,  viergtj  18  mars. 


Simon,  coolMMur,  >  noTembre. 
Bl^lmit  4a  Orânitf,  vierge,  16  jaontr. 

Thomas  d'Aquin,  confeaseur,  docteur,  7  mars. 
TniubtiM  du  ooipi  de  8.  Thm»  d'Aqua,  M  jm. 
Translation  dn'cfltpi  d*  8.  Dvnmiiqu,  eodàMar* 
fli  mai. 

TranslatMO  àm  eerpt  de  8.  Kem,  inirtp,  4  join. 

Villaine,  tertiaire,  Î8  fétripr. 
Vinceat  Fenier,  coateueur,  6  avril. 
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DBS  MIMT»  B  SU  BUNintlOS 

DES  TROIS  ORDRES  DE  NOTRE  PÈRE  SALM  FRANÇOIS 

■T  91  OniLOVIB  OVriCSS  P&ftTICULlBaS  OUI  SONT  RtClTiS  DAItt  CB>  OftDBBt 

PAR  S.  S.  N.  S.  P.  LE  PAPE  PIE  VI 

IMIM hi MMAIW  iM  deut  MKCS  MMinit  «a  H iuittre  (ioénl  de  tout  l'ordre  dei  WmOP^  rfMl yoar  IWU  C«H( 

fiil  tuitc&t  l«  CAlendriar  al  U  Brémirc  da  ntee  OvdNk 


Quoique  la  déclaration  très -connue  de 
Grégoire  XIII,  qid  a  élé  pramnlgaée  le 
14  janvier  i5B4,  défende  rigoureusemeot 
d'insérer  dans  le  Martyrologe  romain  d'au- 
tres noms  d»^  saints,  cependant,  le  même 
souverain  Pontife  ayant  ajouté  avec  bien- 
veillance que  les  ordres  et  les  églises  parU- 
coUàregj  «  e'ile  ont  quelques  sainls  que  Tod 
ait  coutmne  d'honorer  dans  leurs  égUses  et 
dans  Ifô  pays»  les  inscrivent  séparément;  » 
nous  qui ,  dès  les  premiers  commencements 
de  noire  ordre  jusqu'à  ces  temps,  avous  tou- 
jours conservé  la  vénération  la  plus  obéis- 
sante  envers  les  Constitutions  apoatoUqoM, 
nous  nous  sommes  appuyés  sur  laeonceflsion 
bienveillante  de  Sa  Sainteté  pour  composer 
et  publier  un  martyrologe  particulier  de 
quelques  saints,  il  est  ainsi  conçu.  Nous 
avons  reproduit  en  premier  lien  les  noms 
de»  fltints  qid,  dans  la  fiunille  sérapbique, 
ont  brillé  de  l'éclat  de  la  sainteté,  et  dont  il 
n'est  point  fait  mention  dans  le  martyrologe 
commim,  quoique  nous  en  fassions  la  fête 
ou  i'ofûce  d'après  un  induit  apostolique.  En- 
suite, nous  y  avons  inséré  les  swnts  el  les 
Uenlieamiz  que  l'en  retrouve  ausd  dans  le 
Ifaitycologe  romain,  non  pour  remplir  des 
pages,  mais  dans  rint»''rèt  de  la  commodité 
des  églises  de  notre  ordre,  el  aussi  pour  que 
notre  œuvre  soit  aussi  complète  que  pos- 
rible.  Q  convient,  en  effet,  que  la  troupe  des 
|rinl»4ela  baiillffséraphiqae  loil  eompilie 


dans  une  seule  série  de  fMes,  et  se  présente 
ahuiOans  un  seul  coup  d*oeil  aux  ie§pBids  et 

à  Tesprit.  En  outre,  nous  ajoutons  quelques 
noms  de  saints  qui  sont  reproduits  dans  les 
tables  du  Martyrologe  romain,  ou  même  qui 
y  sont  omis  (mais  ceux-ci  en  petit  nombre), 
quoique  étrangers  à  Tendre  séraphique, 
pourvu  que  nous  en  célébrions  la  méoûjie 
par  une  fête  ou  un  rit  particulier.  Ensuite, 
dans  la  dernière  édition  du  martyrologe,  un 
décret  spécial  de  notre  très-saint  Père  le  pape 
Benoit  XIY  ayant  £ût  renouveler  complète- 
ment ou  teulenieat  omiger  quelques  éloges 
déiaints,  nous  observons  avec  le  plus  grand 
soin  le  décret  et  les  corrections  pontificales. 
Aussi,  comme  dans  Tédition  du  bréviaire  et 
du  missel  fie  notre  ordre,  que  nous  avons 
faite  en  rapport  avec  le  calendrier  romano- 
séraplûqae  nouvellement  rétabli,  on  a  assi- 
gné à  quelques  ISIes  de  sainto  et  de  blen- 
heuienz  un  jour  différent  de  cdui  qui  était 
marqué  dans  l'ancien  bréviaire  et  l'ancien 
missel  ;  ce  qui  a  rendu  nécessaire  une  nou- 
velle édition  du  martyrologe  des  trois  ordres 
de  notre  Père  s^nt  François,  où  les  fêtes  des 
•aints  et  même  des  bienbenrenx  seraient 
marquées  au  Jour  pneerit  par  le  nouveau 
calendrier,  obéissant  en  tout,  comme  il  con- 
vient, au  décret  et  à  la  correction  fîtî  souve- 
rain Pontife.  Nous  i^produisons  ttcielement, 
dans  cette  nouvelle  édition,  les  mêmes  éloges, 
eomme  on  les  lit  Imprimés  dans  le  mar^jmH 
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loge  édité  sous  le  souverain  Pontife  Be- 
noît XIV.  Toutefois,  comme  depuis  l'édition 
du  martyrologe  faite  sous  ce  glorieux  Pape, 
le  nînl  Siège  a  concédé  i  notre  ordre  diffé- 
renU  oOlces  de  saints  et  de  bienheureux  des 
trois  ordres  de  saint  François,  nous  en  ajou- 
tons à  leurs  jours  respectifs  les  noms  et  ]cs 
éloges,  revus  et  approuvés  le  12  mai  1785, 
par  les  Ëminentissimes  et  Révérendissimes 
Noe  Seigneunlesnrdinanx  BoschI,  Vicomte 
et  Archinto,  députés  sp«'>  kilcnient  le  29  mars 
1783,  par  Sa  Sainteté  Pie  VI ,  pour  la  diren- 
tion,  les  changements  et  la  rorreclicu  de  ce 
martyrologe.  On  y  a  insère  aussi,  dans  les 
endroits  convenables,  les  noms  dessaintsqui, 
bien  qne  n'ayant  pas  appartmu  à  Tordre  des 
Mineurs,  sont  cependant  honorés  dans  nos 
BMiflons  à  des  jours  diilërents  de  oeur  de 


l'Eglise  universelle;  demémequelesëoges, 
pour  qu'on  puisse  les  annoncer  plus  facile- 
ment! ceux  dont  l'ofDce  est  obligatoire 
pour  le  elergè  «éenlier  et  régulier  dans  les 
EtaU  de  TEgUse,  dans  l'Italie  elles  llesa^ls- 
centes.  Enfin,  après  tous  ces  saints,  dooi 
plaçons  encore  les  noms  d'autres  saints  plus 
récents,  dont  l'oflloi  se  dit  dans  notre  ordre 
le  même  jour  que  dans  l'Egliiie  universelle, 
mais  dont  il  font  chercher  çà  et  là  les  éloges, 
qui  n'ont  pas  encore  été  insérés  dans  le  Ms^ 
tyrolofïP  romain.  Pour  la  manière  et  l'ordpe 
à  garder  dans  la  lecture  du  mnr1yrolo?e, 
nous  prescrivons  expressément  d  observer  à 
la  lettre,  comme  on  les  a  observées  Jusqu'ici, 
les  rubriques  et  les  règles  établies  par  Qté- 
goire  XIII,  et  dont  il  est  fsit  mention  dans 
lettres  apostoliques  citées  plus  haut* 


PIE  VI,  PAPE 


»oea  KM  »aa»lTVKt  tA  hévoibs 


Portant  dans  les  entrailles  de  Notre  amour 
paternel  le<;  ordres  religieux,  que  la  pru- 
dence et.la  prévoyance  des  Pontifes  Nos  pcé- 
déceasenrs  ont  institués  comme  de  lértiles 
vergers  du  champ  du  Seigneur,  Nous  em- 
brassons d'tin  sentiment  tout  particulier  d'af- 
fection apostolique  l'ordre  des  Frères- Mi- 
neurs, où  brillent  des  hommes  remplis  au 
plus  haut  point  de  «linleté,  de  piété,  de  re- 
ligion, de  la  scioiee  des  saintes  lettres  et  des 
autres  sciences  qui  en  dépendent,  ainsi  que 
du  zèle  de  leur  propre  salut  et  du  salut  de 
leurs  Irères,  et  qui  ont  rendu  des  services 
éminents  à  la  divine  psalmodie  et  à  ce  saint 
Siège.  Aussi  cet  ordrot  donnant  maintenant 
tous  ses  soins  pour  que  les  livres  de  l'office 
divin  qui  sont  à  l'usage  des  profës  et  des 
autres  membres  de  la  Société  soient  publiés 
après  avoir  été  corrigés  avec  le  plus  grand 
soin,  mis  en  harmonie  avec  les  dernières 
dispositions  du  Siège  apostolique,  etenrlehb 
de  quelques  règles  et  conoeniong.  Nous  le 
Tirons  avee  plaisir,  et  y  apportons  le  con- 


cours d'une  provision  opportune,  comme 
nous  le  jugeons  expédient  et  utile  daas  le 
Seigneur.  Nous  avons  d'autre  part  acoédé 
aux  prières  que  Notre  cher  fils  Pascal  ds 
Yarisy,  ministre  général  de  tout  l'ordre  des 
Mineurs  de  saint  François,  nous  a  humble- 
ment adressées,  pour  que  l'édition  des  bré- 
viaire,, diurnal,  miâsel  et  martyrologe  ro- 
mano-séraphique,  qui  doit  èin  Itfie  es 
rapport  avee  le  calendrier  dn^t  ordre,  cor- 
rigé l'an  1781 ,  et  approuvé  par  la  congréga- 
tion de  nos  vénérables  frères  les  cardinaux 
de  la  sainte  Eglise  romaine  chargés  des  ^lte^ 
sacréSy  fÙt  aussi  parfaite  que  possible,  houi 
avons  donc  délégué  nos  chers  fils  Antoine- 
fingène  Yieomfte,  Jean  Aiebiofo  et  Grégoiie 
SalviatI,  cardinaux  de  la  sainte  Eglise  n>- 
maînp,  comme  réviseurs  desdits  ouvrages, 
avec  tous  les  pouvoirs  nécessaires  et  oppor- 
tuns, afin  que  si  tous  et  chacun  d'eux  y 
tronvalant  à  hif  de*  amélionlions,  des 
changements,  des  corrections  etmémedsi 
letiancheiDeati,  ilt  veOsiaiit,  fiumgiw»*# 
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corrigeassent  et  retranchafiseot,  seloo  la  pru- 
dence que  le  Seigneur  leur  a  donnée.  Mais 
oomine,  avant  de  maître  la  main  à  ronivre, 
le  cardinal  Grégoire  Salviati,  retenu  par 
d'autres  occupations,  ne  pouvait  donner  ses 
soins  à  celte  correction  et  à  celte  révision, 
Nous  avons  nommé  à  sa  place  Notre  fils  Jean- 
Charles  fiofichi,  cardinal  de  la  sainte  Eglise 
romaine.  Leidili  cardinaux  Botdii,  'Vieomte 
et  Ardiinto,  se  sont  donc  nuMmlilés  une  et 
deux  fois,  savoir,  le  septième  jour  de  sep^ 
tembre  1784,  et  le  12  mai  de  la  présente  an- 
née; et  après  en  avoir  conféré  ensemble,  ils 
ont  pensé  que  l'on  peut  imprimer  le  bré- 
viaire, le  diuEiial  et  le  missd,  anasi  bien  que 
le  mair^rrologe  appelé  lomanO'^éiaphiqae, 
après  avoir  toatelbis  retranché,  amélioré, 
changé  et  corrie-t^  re  qu'après  un  travail  et 
des  soins  conscieccit  lix  ,  après  un  examen 
préalable,  ils  ont  cru  devoir  être  changé, 
anfiliorèt  eotrigé  et  retraneiié* 

Ensoite,  ledit  Paseal  Nous  ayant  adressé 
une  nnoTélle  supplique  à  l'dTet  d'obtenir  des 
lettres  apostolitjues  en  forme  de  bref,  par 
lesquelles  serait  approuvé  ce  qui  a  été  rap- 
porté plus  haut,  et  en  outre  seraient  établies 
les  lois  partieiilièies,  et  seraient  concédés  lee 
pooToiis  q«d  sembleraient  les  plus  o^KHrlnns 
pmir  rusage  et  la  promulgation  du  bréviaire, 
du  diurnal  et  du  missel,  aussi  bien  que  du 
martyrologe  dont  il  a  été  parlé,  Nous  avons 
renvoyé  ces  demandes  aux  mèuies  cardi- 
aanz;  et  vonlant  accorder  des  fkveors  et  des 
giftœs  spéciales  an  ministre  général  de  l'cr- 
dre,  l'absolvant  réellement  et  le  déclarant 
absous  de  toutes  sentences,  cf^n sures  pI  peines 
d'excommunication,  de  suspense  et  d'inter- 
dit, et  autres  peines  ecclésiastiques  portées 
par  le  droit  ou  tes  snpMeurs,  pour  quelque 
eecasion  et  cause  que  ce  soit,  s'il  s'en  trouve 
lié  de  quelque  façon,  à  seule  fin  que  les  pré- 
sentes obtiennent  leur  effet;  accédant  aux 
supplications  qui  Nous  ont  été  à  ce  sujet 
humblement  présentées  en  son  nom  ;  ayant 
auparavant  entendu  le  rapport  de  Notre  cher 
fila  Jules-Marie  de  Somaglia,  secrétaire  de 
la  congrégation  des  cardinaux  de  la  sainte 
E^plise  romaine  préposés  aux  saints  rites,  et 
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(le  la  congrégation  constituée  des  trois  car- 
dinaux, comme  il  est  dit  plus  haut  ;  d'après 
l'avis  des  mêmes  eerfinaus  Boschi,  Vicomte 
et  Archinto,  Nous  confirmons  de  Notre  an- 
ioniè  apostolique,  par  les  présentes,  et  nous 
approuvons  fnnt  Ips  bréviaire,  diurnal  et 
nùssel  qu*'  li  marlyrologe,  approuvés  dans 
les  congrégations  tenues  le  7  septembre  de 
rannée  1784  et  le  ift  mai  de  l'année  cou- 
rante 1785,  avee  tous  et  diaque  cbange- 
ments,  améliorations,  corrections,  quels 
qu'ils  soient,  ainsi  que  ceux  déerélés  dans  le 
calendrier  de  Van  1781,  et. Nous  leur  donnons 
l'autoiile  de  1  iaviuiai}iiilé  apostolique. 

Nous  ordonnons  en  outre  et  Nous  corn- 
mandons,  en  vertu  et  sdon  la  teneur  des 
présrates  lettres,  en  vertu  de  la  sainte  obéis- 
sance, à  tous  et  h  chacun  des  supérieurs, 
frères  et  autres  personnes  quelconques,  de 
quelque  dignité  et  état  que  ce  soit,  et  à  ceux 
qm.  dépendent  de  quelque  msnière  du  mi- 
nistre géuM  elors  existant,  à  quelque  épo- 
que que  ce  soit,  qui  sont  et  qui  seront  fenns 
ou  tenues  à  la  récitation  des  ITeures  cano- 
niques, soit  dans  le  choeur,  soit  horsdu  chœur, 
dans  quelque  provinces,  cloîtres,  couvetits, 
monssières  et  lieux  que  ce  soit,  tant  en  deçà 
qu'an  delà  des  monts  et  des  mers,  dans  tout» 
l'étendue  de  l'univers;  que,  lorsque  les  bré- 
viaire, diurnal,  missel  et  marlyrologe  ro- 
mmo-sérapbique,  revus,  corrigés  et  ap- 
prouvés, comme  on  lu  vu  plus  haut,  auront 
été  mis  au  jour,  et  promulgués  res|>ective- 
ment  dans  les  divers  pays,  ils  emploient  et 
mettent  en  usage  ces  mêmes  livres,  savoir, 
bréviaire,  diurnal,  missel  et  martyrologe 
romano-séraphiqiie  ;  de  manière  toutefois 
que  les  couvents  et  les  religieux  ne  soient 
pas  oontraints  à  de  nouvelles  et  onéreuses 
dépenses  au  delà  de  leurs  moyens,  et  qu'Us 
puînent  oontinuer  l'usage  des  anciens  livres 
jusqu'à  ce  que  ces  livres  soient  usés  par  le 
temps,  mais  à  la  condition  que  l'on  obser- 
vera le  nouveau  texte  des  livt  es,  et  que  l'on 
récitera  tout  ce  qui  y  a  été  corrigé  et  innové, 
selon  llmpresston  qui  sera  Adteséperément, 
par  1^  soins  du  ministre  général,  de 
corrections  et  innovations.  Noua  voulons  de 
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plus  que  les  ancien^  mirtjTolopp^,  calen- 
driers, bréviaires,  diiirnaux  et  misi^tls  bo'iml 
abolis  et  supprimés  pour  toujours,  et  que 
rasage  en  loit  interdit  dam  les  parties  sen- 
hment  qui  diflêrent  de  la  nouvelle  rénaUm 
et  correction  de  ces  livres,  de  manière  que, 
selon  qu'il  a  été  dit  plus  haut,  ]?\  ^nieiir 
des  nouvelles  éditions  soit  eu  tout  poiut  ob- 
servée. 

Notis  enleroos  aux  rdigienses  nomises 
an  ministre  général  existant,  qui  font  d^à 

usage  du  bréviaire  des  Frères-Mineurs,  de 
robserN'ancc  de  saint  François,  ou  qui ,  plus 
tard  i'adopleraieut  spontanément,  la  per- 
mission de  varier  ensuite  :  nonobstant  les 
lettres  en  forme  de  bref  du  pape  Benoit  ITf, 
notre  prédéoessenr  dlienreme  mAnoire, 
expédiées  pour  l'approbation  des  bréviaire , 
misspl,  calendrier  et  martyrologe  des  Frères 
minctirs  conventuels  de  Suint-François,  en 
datedu  10  février  1742,  non  plus  que  les  deux 
décrets  delà  congrégation  des  cardinaux  pré- 
posés iMix  saints  rites,  donnés  le  vingt' 
troisième  jour  du  mois  de  novembre  1686  et 
le  trente  août  de  l'année  1{»87  ;  atixtiuels  de 
Notre  autorité  apostolique  et  par  les  pré- 
sentes. Nous  dérogeons  et  euteudous  déro- 
ger, en  ce  qu'Us  ont  de  contnûre  aux  dbpo- 
idtions  précédentes.  Pour  les  religieuses  de 
Sainte-Claire,  du  tiers-ordre  de  Saint-Fran- 
çois, les  Concpplionisles,  .Récollettes,  Annon- 
ciades,  et  autres,  qui  nft  sont  astreintes  par 
aucuu  ordre  du  saint  Siège  u  la  récilaliou 
d*un  bréviaire  particulier,  qui  appartiament 
à  un  institut  ayant  quelque  n^port  on  cod> 
nexion  dans  son  origine  ou  ses  dévelop- 
pements avec  l'ordre  des  Mineurs .  qui  se 
servent  légitimement,  ou  se  sont  m  i  \  jcs  du 
bréviaire  d'un  institut  des  Miueurs  ;  du  même 
pour  les  membres  du  troisi  toe  état  du  tkns- 
ordre  de  Saint- François,  non  obligés  an 
chœur,  même  s'ils  ne  sont  pas  soumis  à  la 
direction  religieuse  du  ministre  ^néral  : 
Nous  leur  confirmons,  en  vertu  et  selon  la 
teneur  des  présentes,  pour  l'avenir  et  pour 
toiiyours,  et  Nous  leur  accordons  respecti- 
vement, pleine  et  entière  fociillé  de  flùre 
usage  des  Inèviairas,  dnmial,  missd,  et 


martyrologe  romnno-fî^ruphirfîie ,  de  IDSp 
liière  cepeudant  que  les  personnes  dont  Noos 
venons  de  parler,  et  autres  qui  ont  ou  qui 
auront  ce  pouvoir,  qui  ont  adopté  on  ^ 
adopteront  l*uaage  de  ceslivies,  dsvnnlsB 
conrormer  au  calendrier,  aux  rubriques,  et 
à  tout  le  reste  sans  exception.  De  nn^me, 
pour  toutes  les  religieuses  et  autres  per- 
sonnes quelles  qu'elles  soient,  qui  se  servent 
ou  se  serviront  dans  la  suite  des  mèoM 
livres,  par  Toidre  ou  la  permiarion  de  Moas 
ou  du  siège  apostolique,  Nous  permettons, 
en  vertu  et  selon  la  teneur  df  ces  lettre, 
qu'elles  puissent  suivre  librement  el  licite- 
ment le  calendrier  de  la  province  ou  de  la 
maison  qu'elles  adoptent  ou  adopierant,  et 
en  tout,  même  pour  les  offices  et  i^riîes 
d'offices ,  qui  sont  concédés  ou  qui  seront  i 
l'avenir  conct^iîés  aux  Frères  de  cette  pro- 
vince ou  de  cette  maison  ;  sauf  toutefois 
pour  ce  qui  précède,  l'autorité  de  la  congré- 
gation des  cardinaux  préposés  aux  salali 
rites. 

De  même,  en  vertu  et  selon  la  teneur  des 
présentes,  Nous  accordons  également  et  Nous 
permettons,  que  personne,  tant  dans  notre 
ville  de  Rome,  et  dans  tout  le  territoire  ecdè- 
siasfique  soumis  médiatement  ou  inunédiap 
tementàNous  et  aux  Pontifes  romains  N« 
successeurs,  qu'en  dehors  de  ce  territoire, 
ne  puisse,  sans  une  permission  expresse  et 
par  écrit,  obtenue  autant  de  fois  qu'il  en  sera 
nécessaire,  du  ministre  général  actuel  de 
tout  l'ordre  des  Mineurs  de  Saint-Kcançali, 
Pascal -de -Varisy,  ou  du  ministre  généni 
alors  existant,  imprimer,  ou  vendre,  ou  con- 
server et  offrir  en  vente,  sauf  ce  qui  a  été 
dit  plus  haut.  Nous  interdi&ous,  en  oaire, 
sous  les  peines  canoniques  contenues  dans 
les  constitutions  apostoliques  placées  en  tête 
du  brévi^  ét  du  missel  romain,  à  tonte 
personnes,  quelque  considération  qu'elles 
méritent,  pour  quelque  motif  et  occasion 
que  ce  soit,  de  faire  ou  de  laisser  faire  dans 
les  futures  éditions  de  ces  livres  que  Noos 
avons  approuvés,  sans  une  spéciale  psr^ 
misi^  et  appellation  du  saint  Siège ,  b 
moindie  addition,  le  ploa  peut  vetiaiMi» 
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ment,  chanprement.  la  moindre  insertion, 
dans  aucun  (ie  cos  IhTes,  et  spéfialement 
dans  le  calendrier  et  les  rubriques  :  sauf 
toutefois  les  addiUoQs,  cbaDgemenU,  correc- 
tions et  inseriioiM  que  Toii  devra  y  faire  en 
verla  de  nouvelles  conoessions  du  saint 
Siège,  touchant  les  ofûces  et  leur  rit,  ou 
quelque  partie  des  offices,  pourvu  que  cha- 
cune de  ces  innovations  soit  évidemment 
conforme  aux  coucessious  elles-mêmes,  et 
dn  iBste  aux  rubriques  générales  et  partU 
cnlières,  et  pourvu  qu'elle  soit  jugée  tdle 
par  des  religieux  instruits  dans  la  science 
des  saints  rits,  habitant  dans  le  lieu  de  l'im- 
pression, et  (iepufés  nommément  à  rot  effet 
par  le  supérieur  général  alors  existant,  ii  au- 
tre pari  s'il  se  trouve  que  des  réponses,  eoit 
une  soit  plusieurs^  de  la  saerée  congr^atlon 
deeriteSjeoieDtrendneeavaiitce  jour,  pourvu 
qu'elles  concernent  une  on  plusieurs  ques- 
tions qui  ne  sont  pas  décidées  d,ins  les  ru- 
brj({ues  particulières,  soient  à  publier  plus 
tard,  et  qu'il  soit  nécessaire  ou  utile  de  faire 
arriver  à  la  connaissance  de  ceux  qui  font 
usage  de  ces  livres.  Nous  défendons  sous  les 
raftmes  peines  de  les  imprimer  ,  sinon  inté- 
gralement el  mot  à  mot ,  dans  un  endroit 
séparé  et  distinct  aussi  bien  des  rubriques 
générales  et  particulières,  que  du  corps  de 
rottviage  queetion,  et  en  les  dtant  seule- 
ment à  leur  plaoe  dans  le  corps  du  livre»  s'il 
en  est  besoin. 

Nous  défendons  dp  plus,  à  tous  fidèles  quels 
qu'ils  soient,  surtout  aux  imprimeurs  et  aux 
libraires,  par  le  précepte  rigoureux  de  la 
sainte  ohtiasapce,  et  aoos  peine,  pour  ceux 
qid  sont  soumis  à  Nous  et  au  s^§ge  aposto- 
lique, d'une  amende  de  cinq  cents  ducats 
d'or  de  la  chambre,  et  de  In  confiscation  des 
livre-s  el  des  caractères  qui  seront  irrévoca- 
blement dévolus  à  Notre  chambre  aposto- 
lique, d'oser  imprimer  les  bréviaire^  diur- 
nal«  missel  et  martyrologe  en  question,  à 
l'aveiur  et  toujours ,  sans  une  permission 
^pédale  et  pRr  p^ri*  du  ministre  gén/?ral 
alors  existant,  renouvelée  autant  de  fois 
qu'il  sera  besoin,  et  qui  sera  reproduite  iu> 
tégralement  dans  le  volume  avec  Nos  pié- 
I.  n. 


sentes  lettres  ;  non  phis  que  de  vendre,  éb 
conserver  et  offrir  en  vente  les  livres  im- 
primés sans  celte  permission.  EtNouspro- 
hibous,  en  outre,  pour  tous  et  chacun  de 
ceux  qui  ne  peuvent  employer,  aeton  ce  qol 
a  été  dit  plus  baut,  d'aolies  bréviaires, 
diurnaux  et  martyrologes,  l'usage  des 
nièmt's  livres  imprimés  et  publiés  sans  la 
dite  permission;  sous  les  pciniîs  prescrites 
par  les  constitutions  de  l'ordre,  et  d'autres 
qui  seront  infligées  par  le  ministre  général 
alon  edstant.  Nous  ordonnons  &  ee  si^jet  à 
nos  chers  ftls,  les  légats  à  latere  du  siège 
apostolique  ou  leurs  vice-légats,  et  aux  pré- 
sidents, gouverneurs,  préteurs  et  autres 
ministres  de  la  justice,  dans  les  provinces, 
villes,  terres  et  lieux  de  notre  Etat  ecclésias- 
tique, de  prêter  d'après  les  précédentes  dis- 
positions l'appui  d'une  efflcace  protection  au 
ministre  général  actuel  on  alors  existant, 
toutes  fois  (pi'ils  en  .seront  par  lui  requis  ;  et 
d'appliquer  rigoureusement  les  peines  sus- 
dites contre  les  infraetoors.  Décrétons  que 
les  présentes  lettres  sont  ét  seront  tovtfonrs 
fermes,  valides  et  efficaces,  qu'elles  ont  et 
obtiennent  leurs  elTets  pleins  et  entiers,  et 
qu'elles  doivent  être  rigoureusement  obser- 
vées par  tous  ceux  qu'elles  concernent  et 
concernerait  &  Tavemrde  quelque  manière 
que  ce  soit:  et  il  doit  être  ainsi  jugé  et  dé- 
fini par  tous  les  juges  ordinaires  ou  délé- 
gués, même  les  auditeurs  des  causes  du 
palais  apostolique,  et  les  cardinaux,  aux- 
quels, à  tous  et  à  chacun,  Nous  enlevons  la 
lacnllé  et  le  pouvoir  de  Jugw  et  d'interpréter 
autrement;  et  sera  nul  et  non  aveon»  toot 
ce  qui  pourrait  être  fait  d'attentatoire  à  ces 
dispositions,  à  dessein  ou  par  ignorance,  par 
quelque  autorité  que  ce  soit.  Nonobstant  les 
constitutions  et  décisions  apostoliques  et  du- 
dit  ordre,  et  tous  autres  statuts,  coutumes, 
privilèges  même,  induit,  et  lettres  aposto- 
liqœs,  qui  auraient  été  concédés,  oonflnnés 
et  renouvelés  de  quelque  manière ,  .contrai- 
rement à  ce  fjiH  précède  ;  et  nonobstant  toute 
autre  chose  contraire.  Vouions  aussi  que  les 
lettres  de  cette  présente  défense  soient  insé- 
rées et  imprimées  an  commenoement  on  à 
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la  fin  desdita  bréviûre^  diuraal ,  missel  et 
murtyiûlûge  romwo-sérapiUque  ;  et  qu'aux 
eopies  dcf  prétoat»,  même  impiimées,  et 
«msGrite»  par  un  notnice  puUîc,  et  muiiieB 
du  sceau  d'une  personne  constituée  dans 
une  dignité  ecclésiastique ,  il  soit  accordé  la 
même  fpi,  que  l'on  accorderait  aux  présentes 
lettres,  si  e^lef  étaieut  exhibées  ou  pré- 
eent^. 


DES  SAINTS. 

Doiin»!  à  Rome  à  Sainte- Marie -Majeure, 
sous  l'auueau  du  péclieur,  le  sixième  jour 
dft  aeptiinilwe  de  Tan  1^8;»  oodèine  da  oitn 
Pootifleai 

Pour  Sa  Sainteté,  Caïd.  Db  GorniDn^ 
B.  HAUMom,  suppléint. 


ii.  A  Rome ,  le  triomphe  da  Trèa-saiDt 
nom  de  iéçua,  que  Mint  Baniaidin  de  Sienne 

renouvela  du  temps  dtï  Martin  V  et  d'Eu- 
gène lY.  Qément  Vil  permit  d'en  faire  tous 
les  ans  i'onice  aoiepnel^  en  y  ^joutant  des 
indulgences. 

ip.  A^u  Maroc  en  Afrique,  la  panfa»  dea 
saints  Béanl,  Pierre,  Aoemne,  Ajnt  et 
Otlion ,  qiù ,  après  avoir  publiquonenl  con- 
fessé Jésus -Christ,  furent  jetés  en  prison; 
puis  ayant  été  cruellement  frappés  à  cou  fis 
de  fouets  Qt  de  butons  et  étendus  pédant 
toute  une  Quit.  sur  4es  têts  de  pots  caasésj, 
flonDt  anfia  la  tdte  tmM  at  tami  Isa 
premiers  mptyrs  de  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs  qui  s"(involèrent  au  ciel.  A  Rome, 
sur  la  voie  i»Alaria,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Marcel,  etc.,  et  il  n'est  pas  répété.  Âu 
M^rop,  etc.  Jfois  on  ojoiUe  immédùuement  : 
4Ai)fs,  «jiint  HoD|«ciit 

tt.  A  Jénisalant,  les  fiançailles  de  la 
bienhejureuse  Vierge  Marie  avec  le  saint 
patnarcbeJios^pb'  A  fiarceloane,  saint  Ray- 
mond, etc. 

98.  A  Pal^ei  le  bieoheureux  Matthieu 
dïAgôgevte,  évfiqpei  de  eatte  TiUe,  confea- 
SQur,  da  l'^otAn  des  Fjrètes-Mineurs,  oom- 
pagnon  de  saint  Bernardin  de  Sienne  et 
l'iniifateiu-  fameux  de  ses  vertus,  surtout  de 
sa  pieki  enver;^la  Mère  de  Dieu  et  le  très-saint 
mm  Jésus.  4prè§  i^vDÂr  administré  sain- 
tameot,»  il  dépow,  lacharg»  épiscopale  ataa 
reposa  dans  le  Seigneur,  le  7  ja^Yi^r*  iUtistre 
jmr  l'^çiaft  da  sas  «nii^fti  ^  imif  im  culta 


immémorial  approuvé  de  l'autorité  apos* 
tûUque.  A  Itome,  sainte  Aguès,  etc. 

30.  A  ^terbft,  sainte  Hyacinthe  de  Maris- 
eot,  vierge  du  tiara-oidre  de  notre  Pèn 
saint  Françoia,  eélèbre  par  sa  pénitence  et 
sa  charité,  que  Benoît  XIII  a  solennellement 
mise  au  nombre  des  bienheureuses ,  et 
Pie  Yii  au  nombre  des  saiuU»  qui  régnent 
dans  les  deux.  A  Rome,  sainte  Martine,  etc. 

31.  ABmae,  la  bienhéoreuia  Loulaa  d*Al- 
bertoni,  veuve  du  tleia-ordiia  da  notre  Pèfa 
saint  François ,  célèbre  par  sa  \'ie  et  ses  mi- 
racles. A  Ikrcelonne,  en  Espagne,  etc.,  et  U 
n'e$t  pas  répété.  Dans  la  mêmfi  viUt:,  la  bien- 
heureuse, etc.,  vers  la  fin  de  cette  Uççn. 

FÉVRIER. 

1.  A  Pilép,  près  d'Agnaiii,  dans  le  LKitium, 
le  bienheureux  André  des  comtes  de  Ségni, 
confesseur  de. l'ordre  des  FrèF^-Miqeurs, 
qui,  ayant  laAieé  iQshoon^ncs  du  caidinalat» 
passa  sa  vie,  dit|i8  la  simplicité  rhumilit^  . 
et  après  sa  mort  brilla  par  ses  miracles. 

3.  A  Udine  dans  le  Fhoul,  le  bienheureux 
Odoric ,  couiessevir  »  de  l'ordre  d^  Frères- 
Biiineurs,  remarquable  par  l'austérité  de  s^ 
vie,  son  immilité,  sop  oraison;  qoii,  Qsr 
ses  ferventes  prédications  convertit  à  lét^ 
Christ  des  milliers  d'infidèles,  et  célèbre  par 
l'éclat  de  ses  miracles,  émigra  vers  le  Sei- 
gneur, le  14  j^viçx.  A  S^bafJ^,  en  Afi^ié- 
rùfi,  etc. 

4.  Dans yiOe  d'Amatrioe,  diocèse  4e 
Riétn,  le  d^cès  de  saint  Jo^pi;^  de  lè^Uf^ 
de  l'oniDB  dea  Ftèra»:Miii0U(»^iia|n«^  qpi, 
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pour  avoir  prêché  la  foi,  souffrit  de  cruelles  ordre  de  notre  Père  saint  François ,  célèbre 

tortures  de  la  part  des  IbhomélaiM.  Il  fut  par  les  froitode  la  pénitence  et  la  renommée 

célèbre  par  ses  travaux  apostoliques  et  ses  de  ses  miracles.  A  Antiodie,  la  "^^tstwiiM  aa 

miraclos,  et  mis  au  nombre:  «les  samts  par  le  ciel  de  saint  Agabe,  otc. 

aonvfM  ii'm  Pontife  Benoit  XIV.  11.  S'riinl  André  Corsin,  évêque  de  Fieso- 

A  FloriMice,  saint  André  Corein,  etc.,  U  les,  dont  la  uaissanrc  au  ciel  se  célèbre,  le  fl 

on  nt  répète  pas.  Dans  la  ville,  etc.  jmivier.  A  Rome,  sur  la  voie  Flaminienne, 

5.  Au  Japon,  le  supplice  de  vingt -six  *ele. 

niarlyn,  dont  six,  à  savoir  :  Pierre  Baptisie,  15.  Saint  Romoald,  abbé ,  Père  des  moi- 

Martîn»  François,  Philippe,  Gondisalve  et  nés  Cannaldules,  dont  la  naissance  au  dél  se 

un  autre  Philippe,  appartiennent  à  l'ordre  célèbre  le  19  juin. 

des  Frères- Mineurs;  qninze  antres,  leurs  A  Padoue,  la  translation  du  corps  de  saint 

compagnons  dans  le  ministère  aiK>stolique,  Antoine  le  portugais,  confesseur,  de  l'ordre 

appartiennent  au  tiers-ordre,  auxquels  on  en  des  Prëres-lCneurs ,  au  temps  du  pape  LJr- 

Joint  deux  antres  qui  les  servaient  dans  la  bain  lY;  dontia  langue,  en  présence  deaaint 

prison.  Tous  Mrent  mie  en  croix  pour  la  Bonaventure,  général  du  même  ordre,  fui 

religion  catholique  et  percés  de  coups  de  trouvée  si  intègre,  si  fraîche  et  si  rougt, 

lance,  ils  succombèrent  glorieiisement  en  qu'elle  «emblait  plutôt  celle  d'un  homme 

louant  Dieu  et  eu  prêchant  la  même  foi.  vivant  que  celle  d'un  homme  mort.  A  Rres- 

A  Catane  en  Sicile,  etc. ,  et  on  ne  fép^  da,  la  naissance  au  ciel  des  saints  martyrs, 

pas:  an  Japon,  etc.,  «srs  le  mâleii     lu  etc. 

leçon.  16.  A  Riéti ,  dans  l'Ombrie,  le  décès  de  la 

G.  Sainte  .\gathe,  vierge  et  martyre,  dont  bienheureuse  Philippe  Marévia,  vierge,  qnît 

la  nais.sance  au  ciel  se  célèbre  la  veille  de  ce  dédaiffuant  l'tmion  charnelle  <lii  mariage, 

jour.  ACésaréeen  Gappadoce,  lanaissanœ  se  retira  dans  la  solitude;  ensuite,  ayant 

au  del,  ele.  onKtmit  un  monastère  près  de  cette  viUe, 

7.  A  Assises  en  Ombrle ,  le  bienheureux  elle  y  embrassa  avec  quelques  compagnes  k 

Antoine  de  Stronconio,  confesseur,  de  l'or-  règle  stricte  des  Clarisse.s,  et  sous  la  diree- 

dre  des  Frères-Mineurs ,  (jui  gard.i  une  vir-  tion  du  bi»'nbenreux  Roger  deTodi,  elle  de- 

ginité  sans  tachp,  fut  honoré  du  (hm  fie  pro-  vint  un  modèle  de  toutes  les  vertus,. et  sVn- 

pbétie  et  remarquable  par  la  suuitelc  de  sa  vola  enfin  vers  son  divin  époux,  célèbre  par 

vie  et  par  ses  miiades.  Innocent  XI  l'a  mis  des  miiades  opérés  avant  et  après  sa  mort, 

an  rang  des  Irienlieuieux.  Saint  ftomnald.  Le  nége  apo^oliqne  fiivorisa  son  culte  en 

etc.  1806,  par  la  coooessiott  d*nn  olBce  et  d'one 


H.  A  Bourges  en  Aquitaine,  la  bien-    messe  en  son  honneur.  Lan 
iieurense  Jeanne  de  Valois,  autrefois  nnne    du  bienheureux  Onésime,  etc. 
de»  Français,  par  qui  l'ordre  de  la  très-sainte       17.  Salut  Hilaire,  évôque  de  Poitiers,  qui 


Annonciation  sous  la  règle  des  dix  vertus  de  s^ennda  an  det  le  13  Janvier.  A  Rome ,  etc. 

labienheuffiise  Vierge  Marie,  fai  Institué  et  4g.  Saint  Hanél,  pape  et  martyr,  dimt  la 

placé  sons  l'obéissance  et  la  direction  des  naissance  an  cid  se  célèbre  le  10  Janvier. 

Frères-Mineurs.  Son  âme  monta  au  ciel  le  Dans  la  ville  de  San  Severino,  dans  la 

4  février.  £a  Afrique,  la  naissance  au  cid»  marche  d'Aucône ,  b>  T>ipnheureux  Benti- 

etc.  vole,  confesseur  et  prédicateur  célèbre,  qui 

It.  Saint  Piene  Nolasque ,  eonUBaseur ,  brilla  par  ses  miracles,  ses  œuvres  et  le  don 

qui  s'endormit  dans  le  Seigneor  le  S5  dé-  de  Toiaison  et  de  la  contemplation.  A  lém- 

cembre.  A  Barcelonne,  etc.  salem,  la  ndssance  an  dd  du  bienbeurenx 

13.  Hnn'?  la  ville  de  Florence,  en  Etrurie,  Siméon,  etc. 

laèientacureaae  VéridieDne,  vierge,  du  tiers-  19.  A  Noto  en  Sicile,  saint  Conrad,  coB- 
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IteBeiir,  da  Hors-ordre,  qui,  brillant  par  la  heureuse  Kn  I  he,  vierge»  qal,  issue  d'une 

DOllleSBe  de  son  origine  et  la  splendeur  de  illustre  famille  de  Catane,  construisit  rkns 

ses  vertus,  fut  honoré  du  don  de  prophétie  la  ville  de  Me>sine,  vui  nouveau  monastère 

et  opéra  p<  ndaTit  sa  vie  et  a(ires  si  mort,  de  sous  la  règle  de  sainto  Glaire,  dont  elle  fut 

Irès-nombrcux  miraclts.  A  Rome,  la  nais-  élue  la  premièra  abbeaee.  Elle  gouverna 

sanoe  au  dd  de  saint  Gobin,  etc.  tiès-saioleineiit  ce  moiwstfere,  et  illuatre  par 

SO.  Saint  Raymond  de  Pennafort,  confes-  les  mérites  de  ses  vertus ,  par  l'éclat  de  M 

aeur,  dont  la  naissance  au  ciel  se  célèbre  le  miracles,  elle  émigra  au  ciel  le  -20  février. 

13  janvier.  A  Tyr  en  Phénicio,  etc.  A  Homo,  la  naimnce  au  del  de  saints  naar- 

îl.  A  Brescia,  sainte  Angcle  Meriei,  du  tyrâ,etc. 
tier&ordre  de  notre  Père  suint  François;  qui      28  oa  29.  A  GivitellA  en  Toeeane ,  le  bien- 

institua  Vonbe  de  Sainte-Ursule,  et  célèbre  lieureux  Tbomas  de  Cor,  confesseur,  de 

par  la  sidnteté  de  sa  vie,  s*envolia  vers  son  Tordre  des  Frères-Mineors,  célèbre  par  rans- 

époux,  le  27  janvier ,  éclatante  de  miracles,  térité  de  sa  vie  et  son  grand  amour  pour 

Pie  Vil  Ta  solennellement  inscrite  au  nombre  Dieu  et  le  prochain;  qui,  pour  sa  prédi- 

des  saints,  en  1 807,  par  suite  de  nouveaux  cation  et  l'édat  de  ses  miracles  fut  mis  au 

miracles  qu'elle  opéra.  En  Sicile,  etc.  nombre  des  bienheurenz  par  le  sonverais 

22.  A  Gortffiieen  Toscane,  sainte  Hargne-  pontife  Pie  VI.  A  Rome,  la  naissance  an  ciel 

rite;  qui,  per  ins^ration  divine,  ayant  pris  des  saints  martyrs  Ifacaire,  ete. 
avec  une  grande  dévotion  l'habit  du  tiers- 
ordre,  effaça  les  fautes  de  sa  vie  antérieure  •  hars. 
par  une  pénitence  adnùrable  et  par  des  lar- 
mes abondantes.  Illustre  par  ses  vertus  et  ses      i .  A  Matbélica,  dans  la  Mardbe  d'Ancdn^ 

miracles ,  die  Ait  inaeiite  mx  fastes  des  la  bienheureuse  Mathie,  vierge,  Uluatre  par 

sdnts  par  le  souvenin  pontife  Benoit  Xlll.  ses  vertus  et  par  ses  miracles  ;  du  corps  de 

A  Antioche,  la  chaire  de  saint  Pierre,  etc.  laquelle  après  plusieurs  siècles  sortit  plti- 

répétez  pat  ik  Gortone,  etc.,  à  la  fin  de  sieurs  foi^  une  sueur  rouge.  A  Rome,  les 

la  leçon.  saints  martyrs,  etc. 

Bans  les  années  bissextiles^  on  otnet  :  la  2.  Sainte  Martine,  vierge  et  martyre,  dont 
Vigile,  etc.,  et  en  premUr  Heu,  on  m  :  A  An-  la  naissance  au  del  est  célébrée  le  l"  jan- 
tioche,  ele. ,  comme  fim  haut,  La  vlifUe  ut  vier.  A  Rome,  sur  la  voie  Latine,  etc. 
amùncée  le  jour  suivant.  3.  A  Palrrme,  le  bienheureux  Bernard  de 
2o  ou  20.  A  Angelopolis,  aux  lodfâ  ooci-  Corleoue,  confesseur,  de  Tordre  des  Frères- 
dentales,  le  bienheureux  Sébastien,  sur-  Mineurs  Capucins;  qui,  célèbre  par  une 
nomméde  TAppariUon,  de  Tordre  des  Frères-  charité  héroïque  et  une  pénitence  admirable, 
Uineun,  eëlttxre  per  rinnooenoe  de  sa  vie,  ttoioigna  de  sa  gloire  par  de  nombreux  n^ 
sa  jfitiftwftftj  sa  contemplation,  sa  charité  racles.  A  Cé^arée  en  Palestine,  etc. 
tant  pour  Dieu  que  pour  sonprochuiji,  et  ses  5.  A  Naples,  le  décès  de  saint  Jean-Joseph 
antres  grâces  surnalurelles.  Il  mourut  dans  de  la  Croix,  de  Tordre  des  Frèr^Mineurs 
ce  pays  presque,  centenaire  et  illustre  par  ses  déchaussés  de  Saint  -  Pierre  -  d'Alcantara , 
miracles.  Le  souverain  Pontife  Pie  VI  l'a  promoteur  de  la  fkmiUe  ilafienm  et  premier 
placé  solenndlement  au  nombre  des  bien->  provindal;  qui,  émulateur  zéléde  saint  Fran^ 
heureux,  fin  Egypte,  la  naissance  au  cld  des  çois  d'Assise  et  de  saint  Piene  d^Alcantars, 
wtùntm.  martyrs,  etc.                                ajouta  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  ^  grande 

26  ou  27.  Saint  Ignace,  évêque  et  martyr,  péniteuce,  un  nouveau  lustre  à  Tordre  Sé- 
dont  le  martyr  eut  lieu  le  1"  février.  A  Serge,  raphique.  Il  fut  placé  au  nombre  des  saints 
en  Pampbyiie,  etc.  par  le  pape  Grégdre  XVI, 

27  on  98.  A  liessinc  en  Sidle,  la  bien-      A  Antioche,  la  naissance  au  cld  desahit 
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PhocBB,  etc.,  <t  4  (a  /In  4Îe  in  leçon,  on  oniel: 

A  Naplcs,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

6.  A  (îand  en  FlaïKîrf; ,  sainte  Colette , 
vierge,  qui  fut  d'abord  professe  du  tiers- 
firàrttf  et  qui ,  ensuite ,  sous  i'inspiration  de 
rS^I  saint,  létaMit  dans  plonsan  mOQU- 
tèns  du  aeeond  ordre  la  disdpline  primitive 
et  brilla  par  ré(iat  de  ses  vertus  et  de  nom- 
breux miracles.  Le  pape  Pie  11  i'a  inscrite  au 
nombre  des  saintes  vierges.  A  Nicomédie,  la 
n^ssauce  au  ciel  des  saints  martyrs ,  Yic- 
tor,ete.,  et  d  te /In  de  ta  leçon,  onomet:  A 
Gend. 

9.  A  Bologne,  sainte  Catherine ,  vierge, 
du  second  ordre,  illustre  par  la  sainteté  de 
sa  vie,  dont  le  corps,  non  corrompu,  est  ho- 
noré en  ce  lieu  avec  l)eaucoup  d  honneur. 
Le  soaverain  pontife  Clément  XI  l'a  inscrite 
m  nombre  des  saiota. 

A  Rome,  sainte  Françoise,  veuve,  etc.  Ne 
r^péfapas:  A  Bologne,  étc,,âlafiRdela 
leçon. 

a.  Saiule  Françoise,  veuve,  qui  s'en  alla 
au  ciel,  à  Rome,  le  9  mors. 

A  Aqnila,  dans  rAbnuxe  ultérieure,  la 
l»euheureuse  Antonia,  de  Florence,  pre- 
mière abbesse  du  monastère  d'Aquila,  célè- 
bre par  sa  sainte!*'  et  ses  miracles. 

A  Carthage,  les  saints  martyrs  Héraclée, 
etc. 

13.  A  Todl,  le  bienbenrenz  Roger,  eon- 
ftsaeur,  disciple  de  notre  Pire  Sérapliique, 

saint  François;  qui  émigra  au  ciel  le  5  Jan- 
vier,  célèbre  par  sa  grande  charité  et  la  per- 
fection de  sa  vie.  11  fut  illustre  par  ses  mira- 
cles pendant  sa  vie  et  après  sa  mort.  A 
Nieomédie,  la  naiasanoe  an  del,  etc. 

14.  A  Sirolo,  dans  le  diocèse  d'Aneâoe,  le 
bieobeureux  Pîen«  de  Tréja,  confesseur,  de 
l'ordre  des  Frères -Mineur?,  célèbre  par  ses 
prédications  et  la  renommée  de  sa  sainteté. 
Il  fut  remarquable  par  sa  grande  ferveur  à 
hiToquer  la  bienhenreose  Vierge ,  sa  dévo- 
tion à  saint  Hicbel  ardiange  et  par  la  gloire 
de  ses  miracles. 

A  Lyon,  la  translation  du  corps  de  saint 
Bonaventure,  cardinal,  évèque  d'Albauo,  de 
l'ordre  des  Frères- Mineurs,  dont  le  chef 


sacré,  la  chevdnre,  les  lèvres  et  la  langue 
ftoent  trouvés  intacts  et  animés  d'une  vive 
couleur,  après  cent  soixante  ans.  A  Rome, 
la  naissance  au  ciel  des  quarante-sept  lùeu- 
beureux  martyrs,  etc. 

45.  La  solennelle  eonnémondson  des 
saints  dont  les  corps  on  les  xeli^oea  sont 
conservés  dans  les  églises  des  trois  ordres  de 
notre  Père  saint  François.  A  Césarée  en  Gap- 
padoce,  la  passion  de  saint  Longifi,  etc. 

46.  A  Sienne  en  Toscane,  le  bienheureux 
Pierre  Técelan,  confesseur  du  tiers-ordre  de 
notre  Père  saint  Firançois;  qui,  célèbre  par 
sonamour  pour  la  pauvreté,saèharité  envers 
les  pauvres  et  les  infirmes,  son  humilité  et 
sou  silence,  s'endormit  dans  le  Sei'j-ni'ur,  le 
A  décembre,  illustre  par  le  don  de  prophétie 
et  la  glob«  de  ses  mirades.  Pie  II  constata 
sa  sainteté  et  le  pape  Pie  VU,  en  4801,  ao- 
eorda  sa  fête  avec  messe  et  olDoe.  A  Rome, 
etc. 

18.  A  Cagliari  en  Sardaigne,  le  bien- 
heureux Salvador  d'IIorta,  confesseur  de 
l'ordre  des  Frères -Mineurs;  qui  conserva 
toii^ours  sa  virginité  intacte  et  devint  célè- 
bre par  la  sainteté  de  sa  vie  et  nomlveux 
miracles.  A  Césarée  en  Palestine,  etc. 

20.  A  Camérino ,  le  bienheureux  Jean  de 
Partne^  confesseur,  septième  général  de 
l'ordre  des  Frères -Sdineurs,  très-célèbre  par 
ses  vertus,  ses  légations  apostoliques,  sa 
doctrine,  ses  miracles  pendant  sa  vie  et  apiès 
sa  mort.  Le  souverain  pontife  Pie  \I  a  ap- 
prouvé son  ciilie  immémorial.  Ën  Jodée, 
saint  Joachim,  etc. 

2â.  A  Osimo,  sdnt  Beinvenut,  évèque  et 
confesseur  de  Vordre  des  Flréres -Mineurs, 
célèbre  psr  Vintégrité  de  sa  vie  et  son  zèle 
pastoi^;  que  le  souvemin  pontife  Martin  IV 
a  mi!^  an  nombre  des  saints  à  cause  de  Féclat 
de  sa  sainteté  et  de  ses  miracles. 

A  .Narhonue,  dans  les  Gaules,  etc.,  ne  ré' 
pétez  pas  :  A  Osimo,  wnlalln  dê  la  lepon. 

t3.  Saint  Pleixe  Damien,  cardinal,  évéqne 
d'Oslie  et  docteur  de  l'Eglise,  qui  s'envola  au 
ciel  le  2-2  février.  En  Afrique,  les  saints 
martyrs.  Victorien,  etc. 

14.  La  mémoire  solennelle  de  saint  Ga- 
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briel,  archange,  qui  annonça  à  ia  bienheu- 
reuse Vierge  Marie,  l'iDcarnation  du  Verbe. 
A  Rome,  les  aaiato  martyrs,  etc. 

96.  Au  cliâteau  de  Mucie,  près  Camé- 
nno,  le  décès  du  bienheureux  Rizzeri,  con- 
fesseur. (lisiMplf  (lo  notre  Pt-ro  s«ûnt  Fran- 
çois, ceh'bre  par  ses  vertus  et  par  ses  mira- 
cles. A  Rouie,  sur  la  voie  Lavicaue,  saint 
Castnle,  etc. 

97.  A  San  Severino,  dans  la  Marche  d'An* 
cône,  le  hienbeureuz  Peregi-in  de  Falerone, 
coiifesspur,  disciple  de  notre  Père  Séra- 
phique  saint  François,  qui,  t  omme  il  floris- 
sait  par  sa  naissance  et  son  érudition,  se 
prépara  au  ciel,  par  son  bumiliféj  sa  piété 
et  son  grand  aoKNir  de  Weu.  Le  Bouverain 
pontife  Pie  Vil  approuva  son  coite  en  1881. 
A  ï3rizr\'pare  en  Pannonio,  etc. 

2H.  A  Yiceuœ,  le  bienueureux  Mare,  de  la 
ville  de  Sainte-Marie  de  Moute-Uallo,  de 
Toidre  des  Prëres^lliiieurs;  qui,  après  avoir 
en  plniriienrs  tienz  soulagé  la  détresse  des 
pauvres,  par  l'institution  des  monts-de-piété, 
s'endormit  dans  le  Seigneur,  le  49  mars, 
brûlant  de  zèle  pour  îe  salut  des  âmes,  et 
l'éclat  de  ses  vertus  et  de  sa  sainteté.  A  ilè- 
sarée,  en  Palestixie«  la  naissance  au  tM,  etc.. 

99.  A  Benne  en  Piémont,  la  bienheureuse 
Paule  Gamhara  Costa,  d'une  illustre  famille 
de  Brescia,  comtesse  de  Renne,  qui,  ayant 
pris  l'habit  du  tiers-ordre  de  saint  François, 
brilla  par  sa  eliarité  pour  les  pauvres,  sapa- 
tiimce  et  son  amour  pour  la  croix  de  Jésus> 
Gbrist.  En  Perse,  les  sadnt^  martyrs^  eCc. 

30.  A  Foligno  en  Ombrie,  la  bienheureuse 
Angèle,  veuve,  du  tiers-ordre  de  notre  Père 
saint  François,  très-et'lébre  par  ses  prières, 
&a  pauvreté,  son  abstinence  et  sa  charité. 

AVRIL» 

3.  A  Païenne,  saint  Benoît,  cx)nfesseur, 
^.nmomraé  le  Noir,  à  cause  de  son  teint,  de 
l'ordre  des  Frèrkw-Miueurs;  qui,  célèbre  par 
ses  miracles  et  ses  vertnA,  se  reposa  dans  la 
Seigneur  le  4  avril,  et  ftU  solennellement 
inscrit  au  nombre  des  saints  par  le  pa(ie 
Pie  TU  en  180L  A  Taonnine  en  Sicile,  etc. 


8.  A  Aicala  en  Espagne,  le  bienheureux 
Julien  de  Saint-Augustin,  confesseur,  de 
l'ordre  des  FrèreS'Ifinettrs,  oâèbre  par  son 
hnndiité,  son  innoeence  «t  ranstèiité  de  sa 
vie.  A  Alexandrie,  saint  Edèae,  etc. 

12.  A  Coni,  dans  le  I^émont,  le  blenhea> 
reux  Ange  de  Clavaise,  confesseur  de  l'ordre 
des  Frères-Blineurs,  célèbre  par  sa  doctrine, 
sa  prudence  et  sa  diaxité;  qui,  après  s*étro 
acquitté  plasieurs  fois  de  légations  de  son 
ordre,  et  de  légations  ^jMStoliques,  énûgra 
au  ciel.  Après  sa  mort,  il  bnUa  par  l'édat  de 
ses  miracles.  A  Vérone,  etc. 

16.  Dans  touta  famille  séraphique,  la  so- 
lennelle mémoire,  tant  de  saint  RifiimBl,  ar^ 
change,  exprimant  en  son  nom  la  mAfliviIna 
de  Dieu,  que  du  jour  vénénUe  dans  lequel 
notre  Père  saint  François,  Van  1209,  par  la 
profession  de  sa  règle,  entre  les  mains  d'in- 
noc^t  111,  a  donné  le  commencement  à 
l'oidre  ào6  Prèreft>Mineun,  pour  porter  ans 
pauvres  pécheurs  une  médecine  spiritnsUe 
et  venus  d'en  haut.  En  mémoure  de  ce  com- 
mencement ,  les  religieux  de  l'un  ou  de 
l'autre  sexe  de  cx>i  ordre,  doivent  renouve- 
ler leur  prolession,  soit  en  commun,  soit  en 
particulier,  et,  en  le  fusant,  ils  gagnent  les 
indulgences  plénières  accordées  par  Clénent 
XII.  A  Corinthe,  la  naissance  au  deL  des 
smnts  martyrs,  etc. 

18.  A  Gand  en  Espagne,  le  bienheureux 
André  Hibernon,  confesseur,  de  l'ordre  de 
saint  François  des  Frères-Hineors  déchaus- 
sés, de  saint  IHerre-d*Alcanlara;  qui,  doué 
de  toutes  les  vertus,  et  surtout  célèbre  parle 
don  de  l'innocence,  de  la  prière,  et  de  la 
contemplation,  mérita  d'être  loué  par  saint 
Paschal  Baylon,  et  comblé,  par  le  souverain 
pontife  Pie  YI,  des  honneurs  dusanshien- 
heureus.  A  Bome^  le  bienheuveux  Apol« 
lon^  etc. 

in.  A  ApcoH,  dans  la  Marche  d'Aucune,  le 
bienheureux  Conrad,  confesseur,  qui,  aprc^s 
avoir,  en  parcourant  l'Afrique,  converti  à  la 
foi  un  grand  nombre  d'infld^ea,  célèbre  par 
ses  vertus  et  ses  mhrades,  mourut  fBnatre 
dans  sa  patrie.  La  naissance  aadddeaaiiil 
Timon,  etc. 


Digitized  by  Google 


mârtyrologë  des  trois 

Iftr  AféroM»  le  bienheureux  Gilles,  eon- 
fe5t<»pnr,  ooTftpaRTiofli  de  notre  Père  séra- 
phique.  saint  François;  qui,  remarquable 
par  sa  pauvreté,  sa  chasteté,  ses  autres  ver- 
tw  6t  Itt  dons  eflflstea,  reqileiidit  anssi 
avant  «t  apiès  u  mort  pir  rédat  de  tes  mi- 
racles. La  migeanee  au  d«l  de  nini  Gré- 
goire, etc. 

27.  A  Bittello  en  Fouille,  le  bienheureux 
Jttcquesy  d'IUyrie,  confesseur,  de  Tordre  des 
IMree-Hineiirif,  fflnslra  par  la  gloire  de  «es 
Tertoset  réctaC  de  ses  miracles.  A  Niooiiié- 
dis,  la  naîaïaiioe  an  dél  de  sainf  An- 
fhîmf»,  etc. 

2«.  A  Pongibaus  en  Toscane,  le  bien- 
heureux Luc  ou  Luquèse,  confesseur,  qui, 
eonverti  àime  meilleiue  vie,  reçut  de  notra 
jPère  saint  François  luI^nAme  rhabit  du 
tlerK>rdre,  doima  dignes  fhiits  de  péni- 
tence, et,  après  sa  mArf,  brilla  par  l'éclat  de 
ses  miracles.  A  Raveiine,  la  naissance  au 
del  de  saint  Vital,  martyr,  etc. 

hb  ttmsdî  avant  le  troisiènM  dtUMBdM 
après  P&quea. 

Ln  f^te  du  patronage  tîu  patriarche  saint 
Joseph,  époux  de  \a  hieiilieureusc  Vierge 
llarie,  Mère  de  Dieu,  d  après  la  concession 
dn  pape  dément  in. 

Ls  aasadU  avant  le  cioqidàais  dimucba 

A  Assise  en  Umbne,  la  dédicace  de  la  ba- 
silique du  séraphique  patriarche,  notre  Père 
BÛnl  François. 

MAI. 

H.  Saint  George,  martyr,  dont  1;i  THe  se 
célèbre  dans  toute  l'Ëglise  le  23  avril.  A 
Rome,  SOT  la  voie  Salaria,  etc. 

13.  A  YaBadolid,  ednt  Plena  Régalât, 
oonflBaseQr,  de  l'oiÀe  dse  Fràiee-BIineu», 
netanmlenr  de  la  discipline  r^;iilitee  dana 
les  couvents  de  l'Ë^gne;  que  le  souverain 
pontife,  Benoît  XIV,  a  inscrit  aux  fiistes  des 
saints,  ba  oiuri  arriva  le  3i  mars.  A  Rome, 
ladédieaee>  et  ne  i^ttiNi» à  YaDaddid, 
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14.  A  Fabriano,  dans  la  Marche  d'An- 
c6np.  le  bienheureux  François  rie  Fnhrinno, 
contesseur^  de  l'ordre  dos  Fn;i"esMlrieurs, 
prédicateur  excellent,  illustre  par  la  gioirt» 
de  ees  vertus  et  de  eea  mindéSy  foi  e'envola 
an  ciel  le  iS avril  îa  pape,  Pie^,  approuva 
le  culte  qui  lui  était  rendu  de  temps  immé- 
morial. La  naissance  au  del  de  slint  Boni- 
face,  etc. 

15.  A  Récanati,  dans  la  Marche  d'Aucône, 
le  bienbeuieux  Bienvenu,  conbasenr, 
mavqnaUe  par  sa  piété  admifable^  etrédat 

de  ses  miracles.  Le  pape,  Pie  Vil,  approuva 
le  culte  qui  lui  était  rendu  de  temps  immé- 
morial ,  et  accorda  sa  fête  avec  office  et 
messe.  Sa  bienheureuse  mort  &ai  lieu  le 
7  mai.  En  Espagne,  etc. 

16.  Ottonif  on  faU  fvffiu  âe  mM  Jim 
Népomucène  ,  on  Ut  m  prmUr  lieu  :  à 
Prague  en  Bohême,  etc.,  comme  vers  le  mi- 
lieu (le  la  leçon  de  ce  jour,  et  ensuite  :  à 
Gubbio,  etc.  Mais  ailleurs  ùnlU  :k  Gubbio, 
saint  Cbald,  ete. 

17.  A  ViUaréal,  dans  le  royaume  de  Ta* 
lence,  saint  Paselial,  confeeieur,  de  roidve 
des  Frères-Mineurs,  personTias-e  d'une  inno- 
ceuce  remarquable  et  d  une  grande  péni- 
tence, que  le  souverain  pontife,  Alexan- 
dre VIII,  a  wSê  an  nombn  des  saints,  à 
cause  de  l'édat  de  ees  Blindes. 

A  Pise  en  Toeeane,  ne  r^fitut  pn:k 
Rome,  etc. 

IH.  A  Rome,  saint  Félix,  confesseur,  de 
Tordre  des  Frères-Mineurs  Capucins,  célèbre 
par  sa  rimplidté  évangélique  et  sa  diarilé, 
que  le  aouverdn  pontllb  Glémeot  XI  a  in- 
scrit aux  fastes  des  saints. 

A  rnmerino ,  saint  Venant,  ne  ripàu 
pas  :  <i  II  >iu>\  r'tc. 

19.  À  Luhauec,  au  diocèse  de  Tréguier,  le 
décès  de  saint  Ives,  eenflwwor,  du  tim- 
ordn  de  notre  Père  saint  Frangoia;  qui,  par 
amour  de  Jéena-Gbrist,  prit  la  défense  des 
orphelins,  des  ^'euves  et  des  pauvres.  Illustre 
par  sa  saiiit^df  nt  ses  mirnrle=,  il  fut  mis  au 
nombre  des  saints  par  ie  souveram  pontife 
Clément  YI. 

La  mlHtBnffft  an  dd  de  nint  PIsne  de 
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Voron,  fltc,  et  ne  répétez  pas  :  en  Bretagne, 
saint  Ivps,  ptc,  d  la  fin  de  la  leçon. 

:2U.  A  Aqiiila,  (iaos  TAbnizze,  etc^comme 
dans  le  Mari.  rom. 

91.  Sùnt  Yenant,  martjT,  dont  1a  mé- 
moire de  la  peiflion  est  honorée  le  16  mal* 
Dans  la  Bfancitanie  césarienne,  elc 

22.  A  Florpnce,  la  bienbeiircnsp  Humilité, 
vierge ,  du  tiers-ordre  de  notre  Père  saint 
François,  qui,  ctilèbre  par  son  abstinence,  sa 
patience  et  la  renommée  de  ses  miracles, 
émigra  au  ciel  le  19  mai.  A  Rome,  etc. 

S3.  Saint  Pierre  Gâestin,  pape  et  confes- 
seur, qui  émigra  au  ciel  le  19  mai.  A  Lan- 
gre?.  <''e 

2i.  Dans  les  Etatft  de  l'Egliae  :  La  fêle  de 
la  bienbeureusc  Yiergu  Marie,  sous  le  titre 
de  Secours  des  chrétiens,  établie  par  Tordre 
du  pape  Pie  VII.  A  Antioche,  etc. 

Hors  des  Etats  de  l'Eglise  :  Au  Maroc 
en  Afrique,  le  bienheureux  Jean  de  Prade, 
de  l'ordre  des  Frères-Mineurs;  qui,  ayant 
souffert  avec  courage  les  fers,  la  prison,  les 
fouets  et  plusieurs  autres  tourments  pen- 
dant guH  prêchait  l'Evangile,  acheva  son 
mart}Te  par  le  feu.  A  Antioche,  la  Qiûssance 
au  ciel  de  saint  Manahen,  etc. 

2S.  A  Assise  en  Ombrie,  du  temps  du 
pape  Grégoire  IX,  la  translation  du  corps 
du  fléraphique  patriarche  saint  François,  de 
l'église  de  Saint*Ceorg8,  à  la  basil^pe  con- 
struite  en  son  honneur.  A  Saleme,  été,  ne 
répétez  pas  :  A  Assise,  etc. 

28.  Saint  Grégoire  VII,  pape  et  confesseur, 
dont  la  naissance  au  ciel  eat  lieu  le  25  mai. 
En  Saidtdgne,  les  si^nts  maKyn^  etc. 

99.  Qwmd  16  de  ce  mois  on  a  faû  Vof' 
fice  de  saint  Jean  Népomucène,  alors  aujour- 
d'hui, on  lit  en  premier  lieu  :  Saint  Ulwld, 
évêqne  et  confe«M»nr,  ilont  il  est  fait  mention 
le  16  mai.  A  Rome,  sur  la  voie  Aurélienne, 
la  naimance  au  del  de  saint  Restitut,  etc. 

ao.  Dms  itt  Etati  d€  VEgUstf  iutiour- 
d'kuiy  on  lit  en  premier  lieu  :  Au  Maro(  , 
en  Afrique,  etc.,  cnmjy}'-  dmis  le  Mart.  duH 
de  ce  mois,  et  on  continue  :  A  Rome,  sur  la 
voie  Aurélia,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
FéUi,  etc. 


»ES  SAINTS. 

31.  A  Florence,  le  bienheureux  Gérard  de 
Yillemagne,  chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Jean- de-Jerusalem,  du  tiers-ordre  de  saint 
François,  illustre  par  son  amour  de  la  con- 
tempistîon  et  de  la  pénitence.  A  Rome, 
sainte  PétroniUei  etc. 

IDIN. 

La  citu{uième  féne  dans  t  octave  du  Saint- 
Sacrement,  quarul  on  fait  l'office,  on  Ut  en 
premier  lieu  .*La  féte  du  TrèspSaeré'GflBnr  de 
Notre-Seigneur  Jésu.s-Christ. 

1.  A  Léopoli  eu  Russie,  le  bienheureux 
Jacques,  archevêque  de  cette  ville,  rie,  l'ordre 
des  Frères-Mineurs,  illustre  par  sa  sollici- 
tude pastorale  et  ses  vertus  apostoliques.  Le 
pape  Pie  Yl  autorisa  son  culte,  et  Tang» 
ment  i  en  permettant  l'officeet  lameeseeo 
son  honneur.  A  Rnme,  etc. 

2.  A  Camcrino,  le  décès  de  la  bienheu- 
reuse Baptiste,  vierge,  de  la  famille  des 
princes  Yarani,  de  cette  ville;  qui  adopta  la 
lègle  primiti?e  de  sainte  Glaire,  et  fonda  à 
Cataerino  un  monastère  de  cet  ordre.  A 
Rome,  etc. 

3.  A  Uy.spello,  dans  l'Ombrie,  le  bienheu- 
reux André,  confesseur,  disciple  de  noire 
Père  séraphicpie  saint  François,  glorieux 
par  sa  vie,  sa  prédication  et  ses  mincies.  A 
Arrezzo,  en  Toscane,  etc. 

M.  A  Ceredano,  au  diocèse  de  Novarre,  le 
bienheureux  Paeifique.  de.  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs,  célèbre  par  le  mérite  de  ses  vertus 
et  de  ses  bonnes  œuvres.  £n  Egypte,  etc. 

13.  A  Cortone  en  Toscane,  le  bienhenraiix 
Gui,  confesseur,  disciple  de  notre  Pèirasérap 
phique  saint  François;  qui,  menant  une  vie 
pleine  de  jeùues,  de  pauvreté,  d'humilité  et 
de  rigueurs,  fut  grandement  utile  par  sa 
parole  et  son  exemple ,  brilla  par  dt»  pro- 
diges et  des  signes ,  eartout  lors  de  l'inven- 
tion de  son  chef,  qui  est  célébrée  solenndle- 
ment  en  ce  jour,  tandis  que  son  ftme  s'est 
envolée  au  ciel  le  12  mai.  A  Salamanque  en 
Kspagrie,  etc. 

13.  A  Padoue,  saint  Antoine  le  Portugais, 
confesseur,  de  Tordre  dea  FMies-MiQeoni 
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très-célèbre  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  sa 
piédiestk)!!;  que  l«r  souverdii  Pwtife  Grè> 
goin  IX,  à  cause  de  la  mnltitode  de  ees  ini-< 
ncles^  inscrivit  aucatalogaedesninfsavftDt 
qu'il  fut  écoulé  une  année  avant  sa  mort. 
A  Rouie,  etc. 

i5.  Saint  Jean  de  Saint-Facond ,  confes- 
seur, dont  il  est  Sût  menlion  le  12  juin.  £n 
Liieanie«  ete. 

10.  A  Peearo  dan.s  la  Marche  d'Ancdne,  la 
bienheureuse  Miclièle,  veuve,  du  tiers-ordre 
de  notre  Père  saint  François;  qui,  issue  d'une 
famille  illustre,  s'adonna  aux  travaux  ile  la 
pénitence  et  brilla  par'ses  miracles  après  sa 
mort.  A  Flonnee,  sainte  JnUenne,  etc. 

10.  L*octave  de  saint  Antoine  le  Portugais 
confe^<;cîir.  Ln  naissance  au  rie),  etc. 

22.  Sainte  Julieniio.  vicrt^e,  qui  s'envola 
au  ciel  le  iO  mai.  A  -Noie  en  Cainpanie,  etc. 

95.  A  Rome  seulement ,  on  lit  en  premier 
Hm  :  À.  Alexandrie,  saint  Galiican,  mar- 
tyr, elc.^  comme  dans  le  Mart.  romain. 

AiUetffS  on  lit  :  Au  territoire  de  Golet, 
près  Nusco,  saint  Çuillaunie,  etc.,  comme 
dans  la  kçon  de  ce  jour.  A  Bérée,  la  uais« 
saoce  au  del,  etc. 

f7.  A  Gometo  en  Apnlie,  le  bienheoreux 
Benreimt,  oonfeaseur,  de  l'onlre  des  Frbes- 
Mineurs;  qui,  célèbre  parla  naissance  et 
par  les  armes,  s'adonna  tellement  ;>  l'humi- 
lité, à  la  charité,  à  la  patienee,  à  l'oheissdiu  e , 
vertus  auxquelles  il  aJouLail  la  pauvreté,  la 
prière  et  le  silence,  qu*il  brilla  par  de  nom- 
breux mifades.  En  Galatie,  ete. 

JUILLET. 

A.  La  fête  de  la  Dédicace  des  églises  con- 
sacrées des  trds  ofdros  de  notre  Père  saint 
François.  Les  prophfeles  Osée  et  Aggée,  etc. 

S,  A  Alcamo,  la  naissance  au  ciel  du  bien- 
benreuz  Archange  de  Calataphimo,  vicaire 
provincial,  de  l'ordre  des  Frères-Mineurs, 
célèbre  par  son  amour  de  la  solitude,  l'austé- 
rité de  sa  ^  et  llnnoeenoe  de  ses  mœurs; 
qui,  avant  et  après  sa'  mort,  briOa  par  la 
fliobv  de  sss  mirades.  A  Rome^  sainte  Zoé, 
.mar^fve,  ete. 
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7.  A  Lisbonne,  le  bienheureux  Liuirent 
de  Brundusio,  confesseur,  de  l'ordre  des 
Frères-Mineurs  Capucins;  qui,  après  d*im- 
menses  travaux  supportés  pour  la  rdi^on 
calliolique  et  le  salut  des  âmes,  célèbre  par 
ses  vertus  et  ses  prodig-e?,  se  reposa  dans 
une  heureuàe  lia  le  juillet.  Le  souverain 
Pontife  Pie  Yl  l'a  mis  au  nombre  des  bien- 
heureux.  A  Rome,  les  saints  martyrs  Clau- 
de, etc. 

8.  A  Coïniljre,  sainte  Elisabeth,  veuve, 
reine  de  Portugal,  qui,  remarquable  par  sa 
piété,  son  oraison,  sa  patience,  sa  charité,  sa 
chasteté,  s'adonna,  sous  l'habit  du  tiers- 
ordre,  aux  muvres  d'humilité,  de  miséri- 
corde et  de  péattence,  et,  célèbre  par  ses 
miracles,  éraigra  vers  !e  Seigeur  le  4  juillet. 
Dans  l'Asie-Mineure,  saint  Aquila,  etc. 

'  9.  A  Uriele  en  Hollande,  la  pa&ïiou  des 
dix-neuf  martyrs  de  Gorcum,  dont  onze  ap- 
partiennent à  l'ordre  des  Frères-Mineurs,  & 
savoir,  Nicolas  Picque,  gardien  dn  couvent 
de  Gorcum,  JérAme,  vieaire,  avec  neuf  de  se.s 
frères  du  môme  inonasti're;  qui,  poru'  avoir 
soutenu  l'autorité  de  i'Eglise  romaine  et  ia 
présence  réelle  de  Jésus-Christ  dans  l'Eucha- 
ristie, souffrirent  de  la  part  des  Calvinistes 
des  supplices  et  des  tourments  variés,  et  con- 
sommèrent leur  martyre  par  la  mort. 

A  Rome,  à  la  Goutte  qui  coule  toujours,  etc. , 
m  répétez  pas  :  A  Briele,  etc.,  vers  la  fin  de 
la  leçon. 

4i.  L*octave  de  la  Dédicace  des  églises 
consacrées  des  trois  ordres  de  noire  Père 

saint  François.  A  Rome,  etc. 

41  A  I-yon  en  France,  la  déposition  de 
saint  iiouaventure ,  cardinal,  évêque  U'Al- 
bano,  confesseur  et  docteur  séraphique,  de 
l'ordre  des  FMres-Mineors,  très-cétèbre  par 
sa  doctrine  et  la  sainteté  de  sa  vie;  que  le 
souverain  Pontife  Sixte  IV  a  inscrit  aux 
fastes  des  saints.  A  î^ome,  saint  Just,  etc. 

15.  A  Foliguo  en  Ombrie,  la  bienheureuse 
Aogdine  de  Marsciano,  veuve,  qui,  issue 
d'une  ismille  illustre,  renonça  au  nède,  et 
méprisa  les  richesses  et  les  honneurs  poor 
prendre,  à  la  mort  de  son  mari,  l'habit  du 
tlen-ordce  de  notre  Père  saint  François^  et 
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la  première  prononça  ses  vœux  mouastitpies 
dans  le  luotiaâlèrti  «ie  Sainte- Aime,  qu'elle 
«fait  lut  ooDstniire,  doonaot  bM  Texemple 
àl'ofdre  aaert  des  T«rtiainis.  Renuuqiiable 
par  de  nombreuses  'rartas,  elle  brilla  par  lea 
miracles  qu'elle  a  faits  pendruit  sa  vie  et 
après  sa  morf.  sonverain  Poolifn  Léon  XIl 
approuva  sou  culte  iuiiueaiorial.  A  Bam- 
berg,  etc.,  saint  Uenri,  ele. 

18.  A  Graoovie,  le  bionbenreux  Sioioii  da 
Lypnica,  confessanr,  de  l'ordre  des  Frères- 
Minetirs,  célèbre  par  sa  doctrine,  son  hami' 
lité  et  S4S  prédications.  A  Tivoli,  sainte 
Sympbrose,  etc. 

19.  A  Leopoli  en  Rn^ie,  le  bienheoreux 
Jean  de  BulEla,  eonlieaieiir,  de  Tordie  des 
Frnres-Mineurs,  eélèlwe  par  ses  vertus  et  le 
don  des  fTii  risons,  fjui  s'envola  au  ciel  le 
2î)  septembre.  Saint  Vincent  de  Faul,  etc. 

•1 1 .  L'octave  de  saint  Bonaventure,  évêque, 
cardinal  et  docteur  de  PËglisa.  A  fuma», 
sidnte  Prszède,  aie. 

24.  La  Tigile  de  saint  Jacques,  apôtre. 

A  Lima,  au  royaume  dn  Pérou,  saint 
François  de  Soles,  confes^Ptir,  <le  Tordre  des 
Frères-Mineurs,  illustre  par  ses  prédications 
dans  les  Indes^tocidentales,  par  ses  vertus 
et  ses  mirades.  Le  sonvenùn  Pontifs  Be- 
noit XIII  l'a  inscrit  aux  fastes  des  SÛnts.  8a 
mort  r-iit  lieu  le  li  juillet. 

A  Tur  en  Toscaiu',  etc.,  ne  répétez  fOS  : 
A  Lima,  etc.,  à  la  fin  de  la  leçon. 

97.  An  mmastèie  de  Sandees,  sainte  Gu- 
n^onde,  qui,  mariée  à  Bolestos,  duc  de 
Pologne,  garda  sa  virginité  dans  le  mariage 
p<'ndant  quarante  an?,  (;t,  après  la  mort  de 
son  uiari,  embrassa  la  profession  monastique 
du  second  ordre.  Elle  émigra  vers  sou  divin 
époux  le  34  juillet,  oél^re  par  ses  mirades, 
avant  et  après  sa  nuirt.  A  Nicoméffîe,  le 
martyre  de  saint  Pantaléon,  etc. 

30.  Saint  Camille  de  Lellis,  conf('ssenr, 
dont  la  naissance  au  ciel  eut  lieu  le  1  i  J  mllet. 
Sa  fête  est  célébrée  dans  toute  l'Eglise  le 
18  jinUet.  A  Bome,  les  saints  martyrs  Ab- 
don,  etc. 


DES  SAINTS. 

AOUT. 

3.  A  Assise  dans  IHhnbiîe,  la  dédicace  ds 

Téglise  de  Saînte-Harie-des-Anges,  nommée 
aussi  de  lu  Portioncule,  église  grandement 
vénérée;  de  not  n  ■  Père  séraphique  saint  Fran- 
çois ,  qui  eu  lit  le  cbef-lieii  de  son  ordre  et 
qui  y  (^rtint  deNotie-Seignenr  Jésos-Cbrii^ 
par  TintevDSSBion  de  la  ^^erge  Mère  ds  Dtea, 
une  indulgence  plénièie  pour  tous  les  fidèfai. 
Le  vicaire  de  .Té.sus. Christ,  Honorius  III, psr 
l'ordre  de  Notre-Seigneur,  et  Gréproire  XV, 
l'etendircut  aux  autres  églises  de  l'ordre  sé- 
rapbique.  Innocent  XI  décréta  qu'elle  snrit 
applicable  ans  déAmtSi  A  Nocen  M  Psga- 
ni,  etc. 

4.  A  Bologne,  la  déposition  de  saint  Do- 
minique, confesseur,  fondateur  de  l  onîn! 
des  Frères-Prècheurs,  très-illustre  par 
aaimeté  et  sa  doctrine,  que  la  divine  Piofi- 
dence  assoda  par  le  Ben  d*aM  peipélaeQs 
parenté  à  notre  Père  saint  François,  pour  la 
gloire  de  l'Eglise  catholique.  Il  mourut  le 
6  août,  et  fut  inscrit  aux  fastes  des  saints 
par  le  souverain  Pontife  Grégoire  IX.  A  Thés- 
salonique,  la  ndasanceaô  dél,  etc. 

9.  La  vigile  de  saint  Laurent,  mar^. 

Le  même  jour,  saint  Vincent  de  Paul,  con- 
fesseur, qui  s'endormit  dans  le  Seigneur  k 
27  septembre,  mais  sa  fête  se  célèbre  1« 
10  août.  A  Home,  saint  Romain,  etc. 

11.  L*octave  de  notre  Pèore  saint  Dmi- 
nique.  A  Rome, 

12.  A  Assise  dans  l'Ombrie,  sainte  Claire, 
vierge,  du  second  ordre,  la  première  iill<'  dn 
patriarche  saint  François,  célèbre  p^ir  h 
gloire  de  ses  vertus  et  illustre  par  se*  mira- 
cles. Le  sottverun  Pontife  Aleiandrs  ITTs 
inscrite  ans  flulas  des  vierges.  A  Caiaaeei 
Sicile,  etc. 

43.  A  Camerino,  le  bienbenreux  Pierre  à 
■MoUeano,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frèie^ 
Mineurs,  qui,  célèbre  par  sa  prédication 
évangélique,  les  mérites  de  ses  vertns,  Yéàà 
de  ses  mirades,  émigra  au  del  leiSJiûDA 
Le  souverain  Pontife  Clément  Xlli  approim 
le  culte  immémorial  qui  lui  était  Modn* 
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A  Romfi,  le  bienhfvirpiîx  Hippolyte,  etc. 

U.  La  vigile  de  l'Assomplioa  de  la  bien- 
heureuse Vierge  Marie. 

0BIIS  le  diooèM  de  Pesaro,  près  delà  moQ- 
tigDe  de  Birechimn,  le  ttoteureox  Sanctee 
Urbinat,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs,  célèbre  par  ses  miracles  et  ses  ver- 
tas,  dont  le  culte  immémorial  a  été  approuvé 
par  Clément  XIV.  A  Home,  la  naissance  au 
ckt  de  Siint  Eiuèbe»  etc. 

16.  Dens  la  Gaule  NarixmoBiie,  à  Hontpet^ 
lier,  le  décès  de  saint  Roch,  oonfesseor»  qui  , 
d'mip  illustre  naissaii<"e,  se  fit  pauvre  et 
humble  pour  le  Christ ,  et  porta  1^  insignes 
dn  tiers-ordre  ;  enfin,  célèbre  par  sa  patience, 
•acbadelè  et  «es  miiedes,  il  fc'en  alla  àlâ 
patrie  oéleete.  Sa  vertn  briUe  auitoat  contre 
1»  maladies  ^idéimqiies. 

A  Cracovirt  en  I*olopne,  etc.,  ne  répétez 
pas:  Dan.s  lu  Gaule ^«jart)onaaise,  etc.,  vers  la 
fin  de  la  leçon. 

18.  ABomet^aarlâTOieliavicaiie,  sainte  H6- 
lèM,  roèie  de  GoortantiA  le  (kand,  trèafieuz 
cmpereurt  qui  le  premier  donna  aux  prioees 
rcxemplc  de  protéger  t^t  ëtendre  rK(rKse. 

A  Préueste,  la  naissance  au  ciel  lit;  saint 
Agapit,  etc.  Ne  répétez  pas  l'tioge  vers  la  fin 
di  la  leçon  de  et  jour, 

19.  A  Brogooles  en  Provence,  le  décès  de 
saint  Louis,  éTèqoe  de  Toulouse,  confesseur, 
flls  de  Charles  II,  roi  de  Sicile  et  de  Jéru- 
salem, de  l'ordre  des  l'rèi  es-Mineurs,  célèbre 
par  la  sainteté  de  sa  vie  et  ses  uiitaclesi  dont 
le  corps  Ait  porté  de  làà  Maneille,  et  bientftt 
q>iès  à  Yàlence,  où  il  est  bonoié  avec  ime 
giinde  vénération  dans  TégUse  méfropolip 
laine. 

Le  même  jour,  l'octave  de  sainte  Claire» 
vierge. 

A  Borne,  saint  foies,  sénateor,  etc.  iVe 
pAsspof ABmgnotes  en  Provence,  etc. 

Le  samedi  vruxt  le  dimanche  après  l'Octave  de 
rAMonpIioD  de  kUeoluaNiiM  Vleif»  Marie. 

La  fôte  du  Sacré  Cœur  de  la  biouiieureuse 
?ierige  Marie. 

14  eu  tt.  Saint  HyadnIiiB,  confesfliur, 
dont  la  «Me  sa  oélUira  la  16  aoOt 


25  ou  26.  A  Paris,  saint  Louis  lî,  roi  de 
France,  confesseur,  du  tiers-ordre  de  notre 
Père  saint  François,  illustre  par  la  sainteté 
de  sa  vie  et  la  gloire  de  ses  nîiracles;  que  le 
sonverain  Pontife,  Boniftce  VIII,  a  mis  au 
nombre  des  saints,  et  que  les  associés  du 
tiers» ordre  honorent  comme  leur  patron 
principal.  A  Rome,  etc. 

SEPTEMBRE. 

\ .  A  Lonehamp,  au  diocèse  de  Paris,  la  bien- 
lieuretise  Isabelle,  vierpe,  du  second  ordre, 
sH'iir  de  siiinl  Louis  IX,  roi  France,  qui, 
méprisant  les  plaisirs  du  monde,  aima  mieux 
sennrle  dnist,  son  époux,  dans  ThuDulité 
et  la  pauvreté,  et,  oélûnre  par  de  nombreux 
miracles,  émigra  vers  le  Seigneur  le  5(3 
vrier.  Dans  la  provitic-  N  H  Îinnn  u^e.  >'!**. 

3.  A  Valence  en  Espagne,  les  bienheureux 
Jean  et  Pierre,  de  l'ordre  des  Frèrcs-Mi- 
nenrs,  qui,  pour  a^olr  librement  prêché 
Jésus-Christ,  fkirent  tourmentés  de  divers 
supplices  par  les  Mahométants ,  et  reçoienl 
les  palmes  du  martyre  le  29  aoAt.  A 
Rome,  etc. 

4.  A  .Viterbe,  la  translation  du  corps  m- 
tègre  et  non  corrompu  de  sainte  Base, 
vierge,  dn  tienH>Tdi<e  de  notre  Père  saint 
Firançois,  de  l'église  de  sainte  Marie  de  Po- 
dio,  après  envîrou  trente  mois  de  sa  mort, 
ai!  !ti(>!iastère  de  sainte  M;trte-de&-lk>ses,  où 
elle  aviiit  prédit,  pendoiil  sa  vie,  qu'elle  de- 
meursrait  après  sa  mort.  Ce  numast^  Ait 
nommé  de  là  SaintO'Boee.  Sa  bienheniense 
mort  arriva,  le  i  mars. 

Sur  le  mont  Nt'lx),  etc.,  ne  ri'péiez  pat  :  à 
Viterbe,  r  i  ',  à  la  fin  de  la  kçim. 

5.  A  1  iiunnge  en  Perse^  le  bienheureux 
Gentil  de  Hafiiâica,  martyr,  de  Perdre  des 
FMfea-Hînenrs,  personnage  d'une  extr&me 
Inimilité,  de  prière,  de  patience  et  d'absti-  . 
nenc^;  qui,  brillant  [lar  l'esprit  prophétique 
et  ses  nombreux  miracles,  émigra  au  ciel  le 
a  août.  Le  prophète  ZacUarie,  etc. 

7.  Saint  Laurent  JosHnien,  évêque  et 
confesseur,  dont  la  méindln  se  oélèiire  le  6 
de  ee  mois.  A  Nieomédie,  etc. 


< 
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9.  A  i'ésarQ,  la  bienheureuse  Séraphiiie, 
veuve»  de  Tordre  de  Sainte-Claire,  illustre 
par  la  noblesse  de  son  origine,  aes  vertus, 

sa  palience  a(]niira})le  surtout  dans  l'adver- 
sité, et  la  gloire  de  ses  miracles,  qui  émigra 
au  ciel,  la  veille  de  ce  jour.  A  Nioomé- 
die,  etc. 

«8.  Saint  Alphonse- Marie  de  Liguori, 
évêque  et  oonfesseor,  dont  la  mémoire  se 

célèhri'  le  2  août.  La  couimémor^ûsoo,  etc. 

43.  Sainte  Véronique  de  Juliani,  vierge, 
du  second  ordro  de  iioirp  Père,  saint  Fran- 
çois, «Itiiit  U  naissance  au  ciel  se  célèbre  le 
9  juiUtt,  jour  où  elle  s'envola  vers  son  cé- 
leste Epoux.  A  Alexandrie,  la  naissance  au 
ciel  du  bienheureux  Philippe,  etc. 

17.  La  solriinr-'.lc  r.  rmnipmoraiso!!  des  Sa- 
crés Stigmates  (jui ,  par  l'a  imirablf  [niis- 
saucu  de  Dieu^  furent  imprimés,  au  moiil 
Alveme  en  Etrurie,  sur  le  corps  de  notre 
Père  saint  François,  qui  conserva,  marqués 
sur  so!i  corps,  par  un  prlvil^  spécial,  les 
mêmes  lilessures  qu'il  avait  conçues  d<ms 
son  esprit  le  jour  de  la  Passion.  A  Uo:ne,  etc. 

48.  A  Osimu,  «lans  la  Marche  d'Ancùiie, 
saint  Joseph  Cupertin,  confiasseur,  de  l'ordre 
des  Frères -Mineurs  convmtnèlsA  remar- 
quable par  son  humilité,  sa  patience  et  ses 
admîraliles  extases;  que  le  souverain  pon- 
tife Clément  XI 11  a  mis  au  nombre  des 
s«unts.  Le  même  jour,  la  naissance  au 
idelf  etc. 

tt.  A  Talence  en  Espagne,  saint  Thomas 

de  Villeneuve,  archevêque  et  confesseur, 
dont  In  naissance  an  oie!  se  célèbre  le  S  sep- 
tembre. A  Sens  en  France,  etc. 

33.  A  Assise,  dans  i'Ombrie,  au  temps  du 
pape  Pie  IX,  l'inveattoa  du  corps  de  sainte 
Claâre,  vierge,  la  première  flUe  de  notre  Père 
saint  François  ,  chef  des  pauvres. 

24.  A  Sépéda,  dans  la  Marche  d'Ancdne, 
le  décès  de  saint  Pacifique  de  Saint-Sévé- 
rino,  confesseur,  de  Tordre  des  Frères-Mi- 
neurs franciscains  réformés  de  Tobservance, 
Ulttstre  par  une  patience  rsre,  et  l'amour  de 
la  solitude,  que  le  pape  Grégoire  XVI  a  placé 
au  nombre  des  saints. 

La  fôte  de  la  bienheureuse  Marie,  etc.,  eC 


ne  répétez  pus  :  à  Sépéda,  etc.,  à  La  fin  dt 
la  leçon. 

SS.  La  fiHe  de  la  bienheureuse  Marie, 
vierge  de  la  Blerd,  dont  la  fête  se  célèbre 

dans.  l'Egllo-  nniver»;elle  la  veille  de  ce  jour. 
Au  bourg  (l  Kuimaûs,  l'ic. 

26.  A  Salerne  eu  Cuiupaiiie,  la  bienheu- 
reuse Lucie,  vierge,  du  tierfrordre,  qui 
brilla  par  de  nombreuses  vntus  et  des  ni- 
racles.  ANlcomédie,  la  naissanc?  au  ciel,  etc. 

27.  A  Paris,  le  déc^  de  ^aînt  EIzéar,  con- 
fesseur, comte  d'Orian,  du  tiers-ordre  de 
notre  Père  saint  Fi'ançois,  qui,  gardant  ûdè- 
lement  k  virginité  avne  Delphine,  m» 
épouse,  s'en  alla  plein  de  mérites  ven  le 
Seigneur,  et,  illustra  pendant  sa  vie  et  apr^ 
sa  mort,  Tut  mi-;  au  rang  des  saints  murk 
souverain  pontife  Urbain  V, 

A  Ëges,  la  naissance  au  ciel,  etc.,  ne  ré- 
pétez pas  :  au  même  lieu,  etc.,  vers  la  finit 
la  leçon.. 

28.  A  Pavie,  le  bienheureux  Bernardin, 
de  Feltre,  confesseur,  de  l'ordre  di  s  Frère?- 
.Mineurs,  qui,  très-zélé  pour  la  préJicalioii  et 
le  salut  des  âmes,  s'envola  au  ciel,  comble 
de  bonnes  <suvreB,  illustre  par  le  don  de 
prophétie  et  ses  miracles.  En  Bohême,  aaiit 
Tencestas,  etc. 

Le  samedi  avant  le  troiùème  dimaoclu 
de  Mplflinbra. 

La  fête  des  sept  Douleurs  de  la  bienhen- 
reuseYierge  Maria. 

OCTOBRE. 

1.  A  Orba  on  Savoie,  la  bienheureuse 
Louise  veuve,  d'une  illustre  naissance,  qui 
embrassa  la  règle  de  sainte  Glaire^  sonilt 
réformation  de  sainte  Odette,  0t  brilla  psr 
sa  sainteté.  A  Itoims,  etc. 

3.  La  Vigile  de  notre  Père  séraplûqiKi 
saint  François. 

Le  même  jour,  saiuts  Côme  et  Damien, 
martyrs,  dont  la  naîasanoe  au  del  se  cettèie 
le  37  septembre. 

A  Assise,  dans  I'Ombrie,  la  traoslation  du 
corps  de  sainte  Claire,  vieige,  du  leatp» 
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ân  pape  Alexandre  IV,  dans  l'égrlise  saint 
Georf^es,  nomméê  maintenaot  de  sainte 
Claire,  où  le  corps  <le  s-aint  François  avait 
mposé  vingt-huit  ans  auparavant,  comme 
ail  était  bon  que  celui  qui  avait  ouvert  à 
«ainie  Claire  la  voie  de  ]a  vie  lui  pré- 
jtnrhl  axtaâ  le  lieu  de  aon  repos  après  sa 
mort. 

4.  A  Àssiâe^  (iaos  l'Ombrii',  la  naissance 
an  ciel  du  patriarche  séoraphique,  notre 
saint  François»  emfesseur  et  lévite,  Ibnda- 
teor  ranarqnilile  des  trois  ordres,  dont  saint 
Bonaventnrc,  cardinal  fH  Aque,  et  élève  de 
c«t  institut,  a  écrit  tideli  mcnl  la  vie  sainte 
et  pleine  de  miracles,  et  que  le  souverain  pon- 
tife Grégoira  IX  a  mis  an  nombre  des  sainte. 
AGorinlhe,  la  naiasanoe  an  ciel  des  saints 
Crispe,  etc. 

Dans  la  ville  de  i*enna,  au  diorèsc 
Saint-Jean  deFirmana,  \c  bicnhenreax  .Ican 
de  Penuu,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frères- 
Mioeprs,  qui  brilla  par  son  esprit  de  pau- 
vreté et  de  patience,  par  Tanstérité  de  sa  vie, 
et  par  le  don  de  prophétie  et  des  miracles. 
Le  papo  Pi''  Y!!  ;îpprouva  le  culte  qu'on  hii 
rendait  <le  temps  immémorial.  .\  Messin»'  en 
Sicile,  la  naissance  au  ciel  des  saints  mar- 
tyrs, etc. 

7.  Sflràt  Henri,  empereur,  confbsseur, 
dont  la  naissance  an  del  est  honorée  le  IS 

juillet.  A  Romp  etr. 

11.  L'octave  de  noire  Père  séraphique^ 
saint  Fiançois.  A  Tliarse,  etc. 

13.  A  Ascoli,  dans  la  Marche  d'Anoône,  le 
Menheoreux  Séraphin,  confesseur,  de  l'ordre 
des  Mitîeurs-Capucins,  remarquable  par  la 
saintiilé  de  sa  vie  ri  fou  humilité,  que  le 
souvi'raiu  ponliTe,  Clément  XI!!,  a  inscrit 
aux  fastes  des  siiiuts.  A  Itome,  elc. 

43.  A  Geuta,  dans  le  royaume  de  Fez,  le 
supplice  des  sept  saints  martyrs  Oanid,  Sa- 
mud,  Ange,  Domne,  Léon,  Nicolas  et  Hu- 
p-olin,  de  Tordre  des  Frères-Mineurs,  qui, 
[>uur  avoir  prêché  l'Evangile  et  réfuté  la 
secte  de  Mahomet,  lurent  accablés  d 'ou- 
trages, chargés  de  fer,  fonsltés,  et  enfin 
décapités  par  les  SamshiB.  Ib  obtinrent  la 
palme  du  martyra  le  10  de  mois. 
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Fax  Angleterre,  elc.  Ne  rép/t*'Z  pai:k 
€euta,  etc.,  vers  le  milieu  de  la  leçon. 

16.  Saint  Yenceslas,  martyr,  dont  la  mé- 
.  moire  se  célèbre  le  29  octfÂro  dans  toute 
TEglise.  En  Afrique,  «te. 

19.  A  Arénas  en  Castille,  saint  Pierre 
d'Akantara,  confe.'isoTir  de  l'ordre  des 
Frères-Mineurs,  qui,  orne  de  l'austérité  de 
sa  vie  et  des  plus  grandes  vertus^  se  montra 
glorieux  par  le  don  de  prophétie  et  des  mi- 
racles. Le  souverûn  pontife  Clément  IX  l'a 
mis  au  nombre  des  saints.  A  Kome,  la  n^s- 
sance  au  ciel,  etc. 

21.  A  Cologne,  la  naissance  au  ciel  de 
sainte  Ursule  et  de  ses  compagnes,  qui,  pour 
la  religion  duétienne,  leur  constance  dans 
la  virginité,  furent  tuées  par  les  Huns,  et 
consommèrent  leur  vie  par  le  martyre.  Les 
corps  de  plusieurs  d'entre  elles  furent  enter- 
rés dans  cette  ville. 

Ensuite  :  En  Chypre,  etc.,  après  cet  éloge  : 
AOstie,elc 

22.  A  Varsovie  en  Pologne,  le  bienheu- 
reux Ladislas,  confesseur >  de  l'ordre  des 
Frères-Mineurs,  très-célèbre  par  sa  sainteté, 
son  érudition  et  son  éloquence,  qui  émigra 
vers  le  Seigneur  le  4  mai,  et  brilla  avant  et 
après  sa  mort  par  Técilat  de  ses  nÛTacles.  A 
Jérusalem,  etc. 

33.  A  fOlach,  en  Hongrie,  saàni  Jean  de 
Capistran,  confessetir,  de  l'ordre  des  1- r<T»»'^- 
Miaeurs,  qui,  tiès-céièbre  par  son  érudidon 
et  lu  sainteté  de  sa  vie,  ramena  à  la  foi  ca- 
tholique une  multitude  de  Gentils,  de  Juife, 
d*héréliçues  et  de  sehismaliques,  etsa  reposa 
dans  le  Seigneur  ,  apt  es  avoir  fait  de  grandes 
choses  pour  TEglise.  Il  fut  après  et  avant  sa 
mort  très^rélèhre  par  ses  miracles,  et  mis 
au  nombre  des  saints  par  le  souverain  pon- 
tife Alexandre  TIII. 

En  Espagne,  etc.  Ne  répéttM  poi  .*  à  Vïl- 
laeb,  etc.,  à  la  fin  de  la  leçon. 

2-4.  En  Anfrleterre,  saint  Edouard,  roi  et 
confesseur,  qui  mourut  le  r»  janvier,  mais 
qui  est  honoré  de  prelerence  dans  l'Eglise  le 
13  octobre,  à  cause  de  la  translattcm  de  son 
corps.  A  Tenottse  en  Apulie,  etc. 

2».  A  Colfuu»,  dans  la  Marche  d'Anefla^ 
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au  dioc»'^*'  de  Cainerino,  le  décès  du  bien- 
beuroux  i^raDoois  de  Calderuia,  prédicateur 
et  confeMeor  exoellent  de  notre  ordre  sém- 
phiqiie,  qui  Ikit  admimble  par  sa  piété,  m 
doctrine  et  ion  zèle  pour  le  salut  dns  âmes, 
et,  aprô!^  sa  mort,  brilla  par  l'éclat  de  ws 
miracles.  A  Home,  etc. 

Le  bienheureux  Bonaventure  à  P<h 
tmtia,  eoofeawiir,  de  l'ordre  des  FriiM- 
Hineuni  eonveatiiels,  que  le  soiiveFaiii  Pon- 
tilé  Pie  VI  a  mis  au  nombre  des  bienheu- 
reux, h  cmim  de  son  obi'îissanrn  île  ses 
autres  vertus.  A  Home,  saint  tvariste,  etc. 

27.  A  Naples,  la  bienheureuse  Marie- 
Françoise  dès  nake  de  Notre-Seigneur 
Jésus-Christ,  vierge  du  timoidrede  SoinI* 
François. 

31.  La  vigile  de  tous  les  saint.s. 

A  Hiéti,  dans  l'Ombrie,  la  naissance  au 
ciel  du  bienheureux  Thomas,  de  Florence, 
confeiseur,  de  Tordre  des  FM^es-Mineurs, 
qtÂ,  étant  parti  en  Palestine  avee  saint  Jean 
de  Capistran,  et  bientôt  en  Ethiopie  avec  le 
frère  All>ert     S  ir(!iiano,  et  d'autres  frères 
de  son  ordre,  .soultrit  beaucoup  de  mauvais 
traitemeutâ  de  la  part  des  intidèles,  et  eniin, 
do  retour  en  Itdie,  n  repoM  en  paix,  oom- 
Ué  de  vertns  et  entooré  de  la  gloire  de  ses 
mirades.  Le  souverain  pontife,  Clément  XIV, 
a  approuvé  le  culte  (pi'ou  lui  rendait  de  temps 
immémorial.  A  Eome,  la  naissance  au 
ciel,  etc. 

Le  wooDd  diSMiiifilie  d'oetobw.' 

La  fête  de  la  Maternité  de  la  très-pnre  et 
tov^oors  Vierge  Marie. 

Le  tfoUèm»  dheeiiftli*  d'oelolira. 

La  ftte  de  la  Pureté  de  la  bienheureuse 
Vléi^  llarie>  mère  de  Dion. 

NOVEMBRE. 

4.  A  I^Iilan,  saint  Charles  ik)rromée,  car- 
dinal et  évèquo  de  cette  ville,  et  prolecteur 
remarquable  auprès  du  saint  Siège  aposto- 
lique de  Toidie  des  FrèrespHineun,  qui,  cé- 
lèbre par  ses  ftat  mis  an  nombre 
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des  saints  par  le  souverain  Pontife  Paul  Y. 

A  Papoue,  la  bienheureuse  Hélène,  viei^ 
de  l'ordre  de  Sainte-Claire,  illustre  par  la 
ndilease  de  son  origine,  son  i^mirnlrfB  pa- 
tience ,  ses  antres  vertus  et  par  l'édat  de  m 
miracles.  Son  corps  est  honor.  i  .3  lieu  par 
la  pieuse  dévotion  des  fidèles.  A  Bolog-nc,  etc. 

5.  A  BorgoKii-San-SepoIcro  'înn<  l'Omlaie, 
le  bienheureux  Ray  nier  Arétin ,  confesseur, 
de  l'ordre  des  Frères-Mineors,  qui ,  illustra 
par  son  humilité,  sa  pauvreté  et  sapafieoM^ 
s'en  alla  dans  le  céleste  rv^anme  le  1"  no- 
vembre Des  miracles  ont  illustré  sa  vieetsoo 
tombeau.  Sou  corps ,  toujours  entier  et  sans 
corniption,  est  l'objet  d'une  grande  dévotion 
dans  00  même  lien.  SnntZaefaarie,  etc. 

7.  A  Avélla,  le  Uenhenrenx' Bemacdia 
4  Fossa,  confesBonr,  de  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs,  illustre  par  ses  vertus  et  les  crrâces- 
divines;  qui,  après  avoir  propagé  dans  plu- 
sieurs provinces  la  foi  catholique,  s  endormit 
saintement  dansie  Seigneur  le  S7  novembre. 
A  Padoue,  etc. 

Le  samedi  avant  k  a(?conu  diznanchn  de  novsinbre. 

La  f'te  du  Patronage  de  la  bienheaVBOS 
Vierge  .Uarie,  Mère  de  Dieu. 

12.  A  Alcala  en  Espagne,  saint  Didace, 
oonfesseor,  de  Fordfe  des  Frèies-Mbiean, 
qui,  glorieux  par  sa  vie,  ses  vertus  et  ses 
miracles,  fut  solennellement  mis  au  rane de* 
saints  par  le  souverain  Pontife  Sixte  Y. 

La  naissance  au  ciel,  etc.  xV'e  repétez  pas: 
A  Akala,  etc.,  à  la  fin  de  la  leçon. 

13.  Saint  Martin,  pape  et  nûrtyr,  dont  fl 
est  ISut  mention  la  veille  de  ce  Jour.  Saint 
Didace,  confesseur,  etc. 

<  i.  A  Ancônc,  le  bi^heureux  Gabriel  Fe^ 
retti,  confesseur,  de  l'ordre  des  Freres-Mi- 
nsnrs;  qui,  illustre  par  la  noblesse  de  sa 
naissance^  ses  vertus  et  la  renommée  dsseï 
miracles,  s'endormit  dans  le  Seigneur  Is 
42  de  mois.  Son  éloge  fut,  le  jour  de  son 
inhumation,  prononcé  par  saint  Jacques 
Piceuus.  Son  corps  est  conservé  en  la  mèm 
ville,  dans  l'église  de  son  ordra.  A  Héraclès 
en  Thraoe,  ele. 
16.  A  Assise  dans  l'Ombrie,  aBlBtei«aèiV 
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Tierce,  sœur  de  Sainte-Claire,  qui,  apiicli'e 
aux  uoceâ  de  l'Agneau  par  le»  prières  de 
cdM^  Iiriik  tfnne  iiiiKt6  eld^iuM  sainte 
telles  que  tes  démons  étaient  mis  &i  fùita  à 
rapproche  de  son  tombeau,  où  beanooup 
d'autres  miracles  s'opéraient  encore  par  la 
volouté  de  Dieu.  En  Âfricpie,  etc. 

i7.  Â  Cracovie  en  Pologne,  la  bienheu- 
reuse Salomé,  vierge,  du  eeooiid  ordre, 
épouse  dnmi  dosHaleien^  qui,  périme  ad- 
nirable  fertu,  conserva  sa  virginité  dans  le 
mariage,  et  devint  illustre  par  la  sainteté  de 
sa  vie  et  le  grand  nombre  de  ses  miracles.  A 
Néocésarée,  dans  le  Pont,  etc. 

19.  A  Blarpurg  en  Allemagne,  le  décès  de 
niiile  EUsabeth,  veave,  Alla  d* André,  roi  de 
Hongrie,  qui,  sous  l'habit  du  tiers-ordre  de 
notre  Père  saint  François,  adonnée  assidue- 
oieut  aux  œu\Tes  de  piété  ,  célèbre  par  ses 
miracles,  émigru  vei-s  le  Seigneur,  et  que 
le  souverain  Pontife,  Grégoire  IX,  a  placée 
an  «mûxn  des  saints.  Les  soeurs  et  les  reli- 
gisnses  du  tiers-cwdre  la  vénêrt:nt  comme 
leur  principale  patronne.  Le  même  jour,  t  tc. 

26.  A  Rome,  le  bienheureux  Léonard,  de 
Port -Maurice,  confesseur,  de  l'ordre  des 
Frères -Mineurs,  de  la  stricte  observance, 
Bilsrioimalre  apostolique,  qui,  pendant  qna- 
raote^ioatre ans,  se  rendit  oâàbre  en  Italie 
et  dans  tout  le  pays  soumis  au  pape,  par  les 
fruits  abondants  de  s«\s  prédications,  par  ses 
vertus  de  toute  sorte  et  par  ses  miracles.  Le 
souverain  Pontife  Pie  YI  l'a  placé  solennelle- 
UMot  an  nombre  des  bienheureux  câe^  le 
19  juin  1796.  A  Alexandrie,  etc. 

27.  A  Apt,  dans  la  Gaule  Narbonnaise,  la 
hienheurrusc  Delphine,  du  tiers-ordr^.  frés- 
ot!lèl)re  par  la  noblesse  de  sa  naissance,  la 
gloire  de  sa  virginité,  qu'elle  conserva  dans 
le  mariage,  et  l'éclat  de  ses  vertus  et  de  ses 
mifades.  A  Antioche,  etc. 

t8.  A  Naples,  le  décès  de  saint  Jacques  de 
la  Marche,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs,  célèbre  par  l'austérité  de  sa  vie,  ses 
prédications  apostoliques  et  le  succès  de  ses 
%Htioqp  d«Qs  mtéi«t  de  l'Eglise.  Le  sou- 
min  Pcnafft  Bmvdtk  XIII  l'i^  p]||0&  an  nom» 
Iw  dan  aaiiilik 
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\  Rome,  saint  Rufe,  etc. ,  ne  répéUjt  pas  : 
Â  Naples,  etc.,  à  la  fin  de  ia  leçon. 

99.  La  vigile  de  saint  André,  apôtre. 
.  Lemémejour,lalltedetonslessitiolsdes 
trois  ordres  de  notre  Père  saint  François, 
qui  est  célébrée  solennellement  en  ce  jour, 
qui  est  celui  où  notre  Père  s<'raf>hique  a  ob- 
tenu d'Honorius  III  la  coulirmatiou  de  la 
règlode  rorâre  des  Frères^tineurs.  A  Rome, 
anr  la  voie  Salaria,  etc. 

DÉCEMBRE. 

Le  premier  ou  le  second  jour  de  ce  mois 
non  «mpiché,  tuivant  ks  rubriques  particu- 
iMret,  on  Kl  en  prmter  Hm  :  La  Gommé-  - 
moraison  de  tous  les  défunts,  frèri>s  et  sœurs, 
des  trois  ordres  de  notre  religion  séraphique, 
de  tous  les  relij,Meux  et  religieuses,  des  frères 
et  sœurs,  des  parents  etbieuiaiteui-s  vivants, 
et  de  tous  ceux  qui  sont  ensevelis  dans  les 
dmetières  des  mêmes  ordres. 

5.  A  Waldsech,  dans  le  diocèse  de  Gons* 
tance,  la  bieuhenrense  Elisabeth,  vierpre, 
du  tiers-ordre  de  Suiut-Fraiiçois,  surnommée 
Bonne,  qui,  enrichie  dos  grâces  et  des  faveurs 
célestes,  émigra  vers  sou  époux  le  35  no- 
vembre, dément  XIII  approuva  la  culte 
qu'on  lui  rendait  de  tempe  immémorial.  A 
Mutalasoue,  etc. 

8.  La  Conception  Immaculée  d^  la  glo- 
rieuse Marie,  toujours  Vierge,  Mere  de  Dieu, 
patronne  unique  et  particulière  de  notre 
cidre  sàmpbique.  A  Rome,  etc. 

d.  Dons  les  Etais  de  l'Eglise,  on  lit  m 
jtremier  lieu  :  Saint  Silvestre,  abbé,  institu- 
teur de  la  Cougrégatiou  des  l  eligieux  Sil- 
vestrius,  qui  s'endormit  dans  le  Seigneur  le 
26  novembre.  A  Tolède  eu  Espagne,  etc. 

M.  A  Lontle,  dans  la  Marebe  d'Anetee, 
la  translation  de  la  sainte  maison  de  Maria, 
Mère  de  Dieu ,  dans  laquelle  le  Verbe  s'est 
fait  chair.  A  Rome,  etc.,  ne  répètes  p<u:A. 
Loretta,  etc. 

12.  A  Assise  dans  l'Ombrie,  l'Invention  de 
notre  Père  séraphique  saint  F^cois,  dn 
temps  du  pape  Pic  VII.  A  Rome,  etc. 

U.  Saint  Grégûiie  Thaumatniga,  évéqna 
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ét  eonfiBneiir,  dont  la  naiseance  au  ciel  se 
célèbre  le  47  norembre.  K  Aleitaudrie,  etc. 

1o.  L'octave  de  l'imniaciilée  Conception  de 
la  hienheiircusc  Vu-i'^'h  Marie,  Mère  de  Dieu. 
Le  nn'im-  jour,  l'ordination,  etc. 

17.  A  Home,  la  bienheureuse  Marguerite 
Colonne,  viergej  trèMioble  par  sa  naiuance 
et  ses  yortiis,  doot  le  corps  est  conservé  dans 
cette  ville,  dans  l'église  Saint-Silvestre. 

!8.  La  iï'te  de  l'allonli!  de  l'Enfantement 
de  la  bieiibeiin-n^c  Vicrtre  Marie,  qui,  rem- 
plie du  Saiul-Esprit,  mit  au  luonde  le  Sau- 
veux  Jésus-Christ,  Fils  de  Dieu.  A  Philippes 
«n  Macédoine,  etc. 

19.  Dans  nna  lie  prts  d'Attisé*  dans  rOm- 
brie,  qui  est  appelée  aujourd'hui  Bastia,  le 
liicnhfureux  Conrad  d'Ophida,  conresseur, 
de  l'ordre  des  Frères-Mineurs ,  remarquable 
par  ses  vertus  d'oraison,  d'humilité  et  de 
charité.  Diea  l'a  glorifié  par  des  mîracleB 
presque  inoombiables  pendant  sa  vie  et  après 
sa  mort.  Il  est  décédé  le  4  décembre,  et  son 
corps  a  été  transfér»';  h  Pérouse,  on  il  est  en 
grande  vénération.  A  Alexandrie,  etc. 


ES  SAINTS. 

23.  A  Valence  en  Espagne,  le  bienheureux 
Nicolas,  surnommé  Facteor,  confesseur,  de 
l'ordre  des  FrhHss-Mineurs,  animé  d'une  ar- 
dente charité  [)0!ir  Dieu,  très- glorienz par 

ses  admirables  et  nombreuses  extase?,  parle 
don  de  prophétie  et  des  miracle.';.  Le  souve- 
rain Pontife  Pie  Yl  l'a  mis  au  rang  des  bieo- 
heureux. 

CBBS  us  BBJUMSn  Sfl  mM-oaDBB, 

La  M  DOTmliM,  on  Itt  flo  pnmitr  Kea  : 

L'octave  de  sainte  Ëlisabeth,  du  tiers-ordre 
de  notre  Père  saint  Françob.  A  Atonal 
drie,  etc. 

Le  5  décembre,  on  lit  en  premier  lim  : 

La  bienheureuse  Delphine,  vierge,  du 
tiers-ordre  de  notre  Père  saint  François, 
dont  il  est  fiât  mentlen  le  96  novemlne. 

En  second  Ueu  :  A  Waldaecb,  etc.,  oomm 
dans  le  martyrologe  de  l'ordre  le  mémejm. 
Ensuite  :  A  Mutalasque^  etc.,  comme  doM 
le  Mari,  romain. 


LEÇONS  PROPRES  POU 

A  la  fite  du  Trtoatphe  du  TriMaint  liom  de  Jim, 

LEÇON. 

Tout  ce  que  vous  faites  en  paroles  ou  en 
adbns,  CadleeJe  an  nom  de  Notre-Seignenr 
Jésus-Christ,  rendant  grâces  à  Dieu  et  an 
Pèrn  par  liu.  Pour  VOUS,  Seigneor,  ayei 
^tié  de  nous. 

A  le/iMs  dtioMs  JferoiHrfft  d»  Corfww.. 

IIQOIT. 

Des  eaux  nombreuses  n'ont  pu  éteindre  sa 

charité,  ni  les  fleuves  l'empêcher.  Si  l'homme 
a  donné  par  amour  tout  ce  qu'il  po  sédait 
dans  sa  maison,  comme  s'U  le  méprisait.  Pour 
vous.  Seigneur,  etc. 

A  fa  féU  d»  saM  âaèn'el.  oreAosQf . 

LSÇGH. 

Sache  donc  et  prends  garde  :  De  la  pro- 


U  FIN  DU  GÂPnULE 

clamation  de  l'édit  promettant  que  Jérusalem 
sera  rebâtie,  jusqu'au  Christ  roi,  il  y  aura 
sept  semaines  et  aidjante^  aemamea.  Poor 
vous,  S^gnenr,  etc. 

A  la  féte  de  saint  BaphaH,  archangi. 

LEÇON. 

Il  est  temps  que  je  retourna  à  celui  qui 
m'a  envoyé.  Pour  vous,  bénissea  Diea  et 
racontes  ses  merveilles.  Pour  vous,  Sei- 
gneor, de. 

A  la  fête  du  patronage  de  samt  Joseph,  épout 
de  la  bienheureuse  Vierge  Marie. 

C'est  un  fils  qui  grandit,  Joseph,  c'est 
un  fils  qui  grandit  et  qui  est  beau  à  voir. 
Les  fiUes  de  Jérusalem  ont  couru  sur  la 
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murs  pour  le  eantempler.  Pour  vous.  Sei- 
gneur, etc. 

UÇOM. 

Par  la  griee  qui  m'a  été  donnée,  je  le  die 

en  effet  à  tous  ceux  qui  sont  entre  vous  ;  Ne 
faites  pas  plus  qu'il  ne  faut  faire,  mais  faites 
dans  une  juste  mesure.  Pour  vous,  Sei- 
gneur, etc. 

A         liu  Tri»-Sacri  Cm»  de  Jim, 

LSÇOK. 

Mon  cœur  a  attendu  l'opprobre  et  la  mi- 
sère, et  j'ai  cherché  qui  s'affligerait  avec 
moi,  et  personne  ne  s'est  rencontré,  et  qui 
me  GOneolerait  et  Je  n'ai  pas  trouvé.  Pour 
TOUS,  Scngneur,  etc. 

A  la  fite  de  $aitU  Antoine  de  Fadoue,  coafestatr. 

Dieu  m'a  donné  de  dire,  d'après  la  sen- 
tence, et  de  présumer  dignes  d'aix  les  choses 
qui  m'ont  été  données,  parce  quil  est  lui' 
même  le  dief  de  h  sagesse  et  la  pevfeelioo 
des  sages.  Ponr  voua.  Seigneur,  etc. 

A  is  fitê  di  taint  tennanutture,  évéqut  ioémr 
dêngUm. 

uçoa. 

En  entrant  dans  ma  m^n,  je  me  repo- 
serai avec  la  sagesse,  car  sa  conversation  n'a 

pas  fie  tristesse,  et  ses  propos  ne  causent  pas 
d'enmii,  mais  [>rocurent  la  joie  ciralleg«»se. 
Pour  vous,  Seigneur,  etc. 

ÀlaflUdm  Sept  Douleurs  de  la  bimh$mmt 

Vierge  Marie. 

LEÇON. 

Versez  nuit  et  iour  un  torrent  de  larmes  ; 
ne  prenez  aucun  repos,  et  que  la  pupille  de 
Tosjrenzneselbnne  pas.  Pour  vous,  Set- 
gnenr,  etc. 

Aux  fetet  de  notre  Pére  siraphique  saint  ifrançm, 
tsjçon. 

Pour  le  reste,  il  m'importe  peu.  Car  Je 

lOM  IL 
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porte  sur  mon  corps  les  stigmates  de  Notre- 

Seigneur  Jésus.  Mi's  frères,  que  la  g-râce  de 
Notre-Seigueur  Jesus-Christ  soit  avec  votre 
esprit.  Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

A  ta  fite  de  min$  titm  ^Alcanfara^  cm/etuut* 

LEÇOM. 

Je  sais  Mvo  humilié,  je  sais  aussi  vivre 
dans  l'aboudance;  j'ai  été  élevé  partout  et 
en  toutes  choses,  à  être  rassasié  et  avoir 
besoin,  à  vivre  dans  Taliondanoa  et  souf- 
frir la  pauvreté.  Je  peux  tout  avec  cdni 
qui  me  prête  son  secours.  Pour  tous^  Seif- 
gneufj  etc. 

A  te  /Kit  d»  Mfirt  BiioBi,  witftnm, 

Jene  me  suis  Jamais  flatté  de  savoir  qu'une 
diose,  JésQs-Cliiist  crucifié.  Pour  vous.  Sei- 
gneur, etc. 

A  la  fM»  dm  inU  (Mm  4$  noin  Pirt 
taiat  Attnfoft. 

iiçoit. 

Voici  ceux  qui  sont  venus  d'une  grande 
Iribulation  ;  ils  ont  lavé  leurs  robes  et  les  ont 
blanchies  dans  le  sang  de  l'Agneau.  Four 
vous,  Seigneur,  etc. 

A  to  fête  (le  l'Immaculée  Concepliom  âê  Is 
bienheunm  Vierge  Marie, 

LBÇOlf. 

Ileureux  celui  qui  m'écoute,  qui  veille 
chaque  jour  à  ma  porte,  et  qui  observe  aux 
entrées  de  ma  demeure.  Celui  qui  m  uuia 
trouvé,  trouvera  la  vie  et  pidsera  son  salut 
dans  le  Seigneur.  Pour  vous.  Seigneur,  ele. 

À  la  féte  de  l'Attente  de  l'enfantemmt  de  la 
bimMmm  VierfiMarit. 

CSeux,  faites  descendra  votre  rosée  et  quo 
les  nues  pleuvent  le  Juste;  que  la  tem 

s'ouvre  et  qu'elle  germe  le  Sauveur,  et 

que  la  justice  naisse  en  même  temps;  moi, 
le  Seigneur,  Je  l'ai  créé.  Pour  vous,  Sei- 
gneur, etc. 

11 
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AcauM  «l  Mt  compagnou,  aurtjn  m  Hmoe, 

4jat  a  Mt  emptfWMi^  mitjn  an  MuMj  1€  jn- 

Tîer. 

àgnht,  vieff»,  tenr  de  Sla.  dûn,  1$  nonui»», 

André  des  comtes  de  S<?igni,  1"  février, 

André  Hib^mon,  confesseur,  18  a^ril. 

Ange  de  Clavasio,  confesseur,  1 S  arril. 

Aa^e  et  mi  comptgMiM,  nurtpi  m  Mnrituie, 

13  octobre. 
Angële  Merici,  ^inV"*  (évrier. 
àngelîne  d«  IhndiBl»,  veuve,  Ift  juillet» 
Antoine  de  Stroncone,  confesseur,  7  février. 
Antoine  dcPadone,  ci>nross<>ur,  13  juin. 
Aatoinctte  de  Florence,  abbene,  11  mars. 
Aidkuge  4e  CaLittiphiuio,  cenflNieur,  S  joïUet. 

Baptiste  Varani,  vierge,  î  jnin. 
Benoit  de  baint-Piiiladelpbc,  é  avrii. 
Beaverat,  évêqne  et  ceiiÂ«eur,  M  mm. 
Bienvenu,  confesseur  àCometo,  27  juin, 
fientivole,  conltMeor  dans  k  Mardie  d'ÂncAoe,  18  (i- 
trier. 

Béieid,  et  eee  emfaf;mm,miil'jn  «n  UÉfoe,  1<  |ui* 

vier. 

Bernard  de  Corléone,  confetsenr,  3  mars. 
BerMudîn  i»  Feltre,  confesseur,  38  septemlm. 
Benuurdin  de  Fossa,  confesseur,  7  novembre. 

Bonaven'"i-e,  év,-,'ue,  confesseur,  docteur,  U  juillet. 
Boneventuic  a  Pôtuntia,  confesseur,  octobre. 

Catherine,  \iurge.  à  Bologne,  •  nm, 
Giaiie,  vierge,  i%  août. 
Colette,  vierge,  6  mars. 

OnnmémmÎMB  die  «tam  de  renbe ,  1»  m  1  dé- 

cembre. 

Goorid,  coeiieasear  en  Sicile,  19  février. 
Genn4,  cedoiear  i  Aieeli,  It  «vtil. 
Conrad  d'Opbjda,  confesseur,  If  déCBBJir». 
Oim^gwwiej  vieege,  17  juillet. 

Dniel  et  lei  «Bifegnew,  nmîtjn  es  Memîleaie, 

18  oetobre. 

Dédicace  de  la  l)«siUqTie  d'AMÎifle,  ciiU{ui«iDe  di-> 
naMlie  a^s  Paqoes. 


Hfcfieioe  ÔÊÊ  iffim  de*  tvdie  onlna,  4  juillet. 
D«lieeM  dee  «sUm  de'  aeiBlê.liirie-d»4i«p^ 

s  août. 

Deipliino,  viecip,  «n  France,  il  novembre. 
Demne  et  lee  eeiepe^Bs,  martyrs  et  Miinileni, 
It  «etobi*. 

Elisabeth,  venre,  roue  de  Portugal,  8  juillet. 
Elisabeth,  veave,  es  AllenegM,  19  Bevetabre. 

F.li<nbeth,  vierge,  surnommée  Bone,  9  dénalin» 
ELcéor,  confesseur,  S7  septembre. 
Butoehe,  vierge,  17  e«  U  finier. 

Félix  de  Cantalice,  confesseur,  18  mai. 
François  ot  ses  cou^egnoos,  martjn  an  Jajpeo,  S  fé> 
vrier, 

Fr«n.;oi5  (un  autre),  et  M»  CMOpigioai,  mu\jt»  m 

Jdiiiiii,  5  février. 
François,  confesseur  à  Fabriaoo,  1 4  mai. 
FkiBCeii  de  Soles,  cooleMear,  t4  joîllet 
François  d'Assises,  patriarche,  4  octobre. 
Frutois  de  Celderolt,  CMiIe««ur,  {&  octobre. 

Gabriel  Ferretti,  cedisiseiir,  14  neveabie. 
Gentil  a  Matbelica,  martyr,  S  septembre. 
Gharard  de  ViUemagnc,  confcMeur,  81  mai. 
GUlee,  eonfeesear  à  PérenK,  ti  tnîL 
Gondislave  et  sei  cempegneiM,  meitpe  en  J^ea» 

5  réfrier. 

Gui,  confesseur,  disciple  de  S.  FraB(oij,  18  juin. 

Hélène,  vler}:;e  ii  Paiîoue,  4  novembre. 

Uugoliik  et  ses  compagnons,  martjrs  ea  Vearitoaie. 

Banffieaae,  wate,  tt  ans. 

Bjeciaibe  de  MieiMel,  «ieige.  Il  jeavier. 

InventioB  dn  corps  de  Ste.  Claire,  98  septembre, 
laf  ealiea  de  corps  de  8.  fua^tk,  Il  déceabw* 
bibelle,  neige,  1*  eepteadm. 
hee,  coMfcwear,  Il  aaei. 

Aeqoee,  #llljiîe,  ceafiawiai,  t7  «niL 

Jacques,  arclicvcque.  do  LéopoUIi,  1*' juin. 
Jacques  de  la  Marche,  confesseur,  SI  BoreabR. 
leeâJeecph  de  la  Croa,  8  mars. 
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Jean  de  Pradn,  martyr,  i4  nui. 
Je«a  de  Dukla,  confesseur,  19  juillet. 
Imb  et  Pierre,  martyrs,  S  septembre, 
letn  de  Pîmia,  eenfeiieiir,  B  oetobre. 
Jean  Capistran,  confesseur,  23  octobre,. 
Jeanae  de  Valois,  tcuvc,  i  1  fcvricr. 
lenph  de  UoaisM,  confesseur,  h  février. 
Jeiepli  CupertiOf  eonfeMear,  18  eeplenlm. 
Mtm  de  SdalpAiifittlb,  cenfenew,  18  «fnl. 

Lediilee,  oonlinMiir  en  Pologne,  St  eetelive. 
Ljiin  tit  de  Bnuidiiiio,  Confeneiir,  7  juillet. 
Léon  et  ses  coupigmiiiy  narifn  en  M «nritaBie, 

13  octodre. 

léwmd  de  Peit-lbvriee,  eonfeewar,  te  nerainh*. 

Louis,  évéque  de  Toulouse,  19  août. 
Leoù  IX,  roi  de  France,  33  ou  tù  août. 
Imm  AlbertoBia,  \eme,  91  janvier. 
Leniae,  mm,  «a  8e«e«*,  l*  octeke. 

Lnc  ou  Luqu^«e,  confesseur,  S8  arril. 
Luce^  vierge  à  Saleroe,  16  sejrtembre 

Marc  de  MontegaOo,  eonfenenr,  88  ann» 
Marguerite  Colonne,  vierge,  17  décembre. 
Marguerite  de  Cortone,  pénitente,  82  février. 
llirie-Ftaii«oMe  dit  Pliiee  de  Mrtre-Seigneur  Km»* 

Christ,  87  oelelH». 
Martin  et  eei  rnsfêgum,  muijn  in  .Jepen,  i  !&- 

vrier. 

Mittbie  de  Nenids,  tietge,  1«  mm, 

Matthieu  d'Agrigcnte,  ijYi'iiiie  cmEtMtW,  tS  juitier. 
Micbeline,  ««nve,  10  juin. 

rKehs  Pic^  et  eaa  eeoBpeguae,  neiCjn  i  GoNiOB, 

«  juillet. 

Nicolas  et  Me  coopegnoot,  oiut^  ea  Maniitaiiie, 

fSeetelm. 
Hîcah»  Fielear,  conbueor,  |S  dtaali*. 

Odoric,  confesseur,  3  février. 

Othen  et  lei  cempegveiu,  nwljrt  iB  llaioe,  18  jasT. 

Pacili4{ue  de  Ceredano,  confeneur,  5  juin. 

Pecififoe  de  Saa-Severino,  confesseur,  i4  septemlife. 

Mal  BÊjln,  tmkmew.  Il  nu. 


ORDRES  DE  SAINT-FRANÇOIS. 

PMdi  Ga^bn  CSeiia,  veuve,  99  man. 
Vengrin  de  Maraw,  caddHinr,  tT  nan. 
Pierw  etieeconipagMiM,  iaart|n  as  MaiM,  16  j«B> 
tier» 

Piene-Beptiite  et  «et  cerapagnons,  nortjri  n  hfom, 
8  février. 

Pierre  de  Treja,  confesseur,  14  man. 
Piene  Técclan,  16  mars. 
Piètre  Bégdet,  «wfeMeor,  18  mai. 
Pierre  de  Molloano,  confesseur,  13  août. 
Pierre  d'Alcantar,i,  confesseur,  19  octobre* 
PbUippe  Hareria,  vierge,  16  février. 
Philtpiie  et  ae»  eompegnou^  martjn  an  Japan,  8 
vrier. 

Rayaier,  Arétio,  eenfcflaeor,  5  novembre. 

Rixseri,  eonleiaeur,  2«  man. 

Roch,  confesseur^  U  août. 

Roger,  confesseur,  1 3  mars. 

Beae  de  Tilerlw,  fierge,  4  seplambw. 

Sacrées  reliques,  1 5  mars. 

Secréa  stigmates,  17  septembre. 

Salomé,  rc'me,  vierge  en  PoIegM,  17  mnenlm. 

Sal\.il<>r  d'frortes,  confes*en-  is  mars. 

Samuel  et  ses  compagnons,  martjn  en  llaunlaBie» 

18  edobre. 
Saints  confesseur*,  14  août. 
Saints  des  trois  ordre?,  29  rtf^vombre. 
Sebastien  de  l'Apparition,  coufeucur,  88  ou  80  fé> 

vrier. 

Sérapbin  d'Ascoli,  confesseur,  It  adolM. 
Séraphinc,  veuve,  9  septembre. 
Simon  de  Ljpnica,  confesseur,  18  jmiiet. 

Thomas  de  Cor,  confesseur,  88  ou  99  février. 
TlMMua  de  Florence,  confesseur,  81  octobre. 
Tkamlation  du  corps  de  S.  Antoine  de  Padoue,  15  fé- 
vrier. 

Translation  du  corps  dp  S.  PonnantOK^  évl^||W|  aaM- 

fesceur,  et  docteur,  14  mars. 
Timulaliaiidtt  eorfa  deS.  naaçaia  f Atabea»  18  mai. 
lyaaaUliett  dn  ceapa  da  Sta.  Glaiiia,  s  Mieliie. 

Vincent  d'AqmUe,  conCeaaeur,  6  septembre. 

ViridiaHia,  «iaifi,  htUmûOh  18  ttoin. 
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Comme  dans  les  martyiologes  précédents 
dei  ordres  réguliers,  on  a  donné  clairement 

et  sapement  la  raison  de  la  publication  de 
ces  martyrologes,  qui  a  eu  lieu  avec  l  assen- 
timenl  Ue  Grégoire  illl ,  pour  ne  pas  faire 
mie  choae  MLi,  ttmm»  dit  on  vieux  pro- 
wfae,  nous  mnettons  le  texte  de  laconstitii- 
tien  de  ce  Pape,  digne  de  tous  nos  respects 
et  de  toute  notre  vénération,  et  nous  ajou- 
tons ici  ce  qui  a  été  omis  ou  exprimé  trop 
confusément;  et  en  premier  lieu,  cette  ru- 
bfique  do  martyrologe,  dmit  k  eonelitofioii 
de  Grégoire  Xlli  fiit  ddiement  mention. 
EUe  est  ainsi  oooçne  :  a  Les  fêtes  dont  on  &it 
Voîfîrc  à  tel  jour  sont  toujours  placées  en 
premier  lieu,  ce  qu'il  faudra  observer  aussi 
pour  les  fêtes  mobiles,  que  Ton  devra  an- 
noncer, etc.  Et  pour  les  aaints  propres  des 
égUsee  particnlières  qui  ne  sont  pas  renfer- 
més dans  ce  martyrologe,  ils  pourront  être 
annoncés  dans  les  églises  seules  et  It.-s  lieux 
où  l'on  en  célèbre  la  iiiémuire  avec  solennité, 
et,  en  premier  lieu,  si  l'on  eu  lait  l'oUice;  si 
Ton  n'en  fldt  pas  Vofflee,  aptèa  les  aaints 
inaocits  dans  ce  martyrologe,  et  dans  leur 
ordre,  aaToir,  les  martyrs  après  les  muttfn, 
les  confesseurs  après  les  confesseurs,  et  les 
vierges  après  les  vierges.  «  En  conséquence, 
OOmme  on  célèbre  l'oiïlce  ou  i  on  fait  la  mé- 
moire de  quelques  saints,  surtout  de  ceux 
qoi  fiuent  membres  de  l'ordre  séraphique, 
d'après  une  coutume  approuvée  ou  nn  Induit 
apostolique,  leurs  noms  sont  marqués  aux 
Jours  propres  ou  assignés,  au  premier  ou 


au  seoond  rang,  dans  ce  martyrologe;  et 

cette  règle  dût  être  de  même  observée  pour 
les  offices  votifs,  quft  la  bienveillance  do 
Siège  apostolique  a  permis  de  réciter  sépa- 
rément. Les  autres  saints  dont  on  ne  lait  ^ 
l'office  dans  toute  rélendue  de  Tordre,  et 
dont  cependant  la  mémoire  est  Konorée  dam 
quelques  égUses  et  lieux  particuliers,  doi- 
vent être  annoncés,  d'après  la  précéJenle 
règle  ou  rubrique,  eu  leur  piace  et  leur 
rang,  dans  la  lecture  du  Martyrologe  ro- 
main. Et  pour  que  cette  tectore  soit  sans  dé- 
fauts, à  ces  rèj^  on  ijoute  les  sidvantet  : 
une  vigile  étant  anticipés  au  samedi,  on  n'en 
anticipe  pas  l'annonce  au  martyrologe;  et 
quoique  l'office  ou  la  commemoraison  soit 
anticipée  avec  le  jeûne,  on  l'anooDce  ce 
même  samedi  pour  le  dimanche.  Il  en  eit 
autrement  pour  la  vigile  de  saint  lean^Bap-  | 
tiste ,  quand  elle  tombe  dans  la  fête  du  saint 
Sacrement;  dans  ce  cas,  le  jeûne  seul  est 
anticipé  au  mercredi  précédent,  sans  oflice 
ni  commémoraison  de  la  vigile ,  quoiqu'elle 
soit  aaooQcée  le  mercredi  même  en  prenîs 
lieu  avant  la  poblicatioii  de  la  ttte  du  Hdat 
Sacrement  :  ce  «pi'il  fuitobserver  en  perd 
cas. 

Si  un  jour  octave  tombe  dans  une  féle  de 
première  ou  de  seconde  classe,  ou  dans  les 
dimanches  privilégiés  hors  du  carème*etde 
temps  dans  lequel  la  eélâNratioD  des  octaves 
est  prohibée,  cë  jour  octave  est  prononeé  A 
second  lieu. 

On  annonce  les  fêtes  autant  de  fois  qu'elles 
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sont  inscrites  au  Martyrologe  romain  ,  et  si 
elles  sont  perpétuellement  fixées  à  un  autre 
jour,  elles  doivent  être  de  nouveau aononcées 
en  premier  lieu,  simplement  el  «ns  éloge, 
à  moins  que  ce  ne  soient  des  fêles  propies  à 
rovâre.  Ces  fêtes  ne  sont  pes  indiquées  quand 
«iUes  sont  tiensléiées  une  année  aenlement. 

JANVIER. 

La  wiMdt  svant  le  second  ^tiwMie^^  aprtt 

l'Epiphanie. 

La  fête  du  très-saint  Nom  de  Jésus,  dont 
saint  Bernard  de  Sienne  a  propagé  le  mite 
d'une  manièro  étonnante.  Clément  VU  or- 
donna que  cette  fête  fût  solennellement  cé- 
lébrée dans  Tordre  des  Frères-Mlneurs,  le 
14  janvier,  et  accorda  des  indulgences  à  ceux 
(pli  assisteraient  à  Tofflce  et  qui  réciteraient 
cinq  fois  l'oraison  doininiaile  et  la  salutation 
angélique,  ce  qui  fut  coiUlriné  par  Clé- 
ment YIII.  Par  le  commandement  d'Inno- 
cent XIII,  l*B^1i8e  nnivenelle  célèbre  cette 
flte  ledeuiènie  dimandie  après  rE^phanie. 

Quand  cette  fête  est  empf^chf^e  par  le  même 
dimanche  ou  par  ime  autre  ('•!>'  iV}in  rif  pbts 
élevé,  aiors,  pour  qu'elle  ne  soU  pas  aicbrée 
pendcaU  k  carême,  elle  est  transférée  au  28 
de  t$  mattt  comme  son  Heu  propre,  Ceetfour^ 
quoi  œ  imtr  éoU  rester  eoeonl  et  ne  peut 
être  jamais  assigné  comme  lieu  propre  fixe 
d'un  autre  saint.  Mais  ou  ce  di(  jnur  serait 
propre  à  la  fête  d'un  saint  tombani  ce  jour- 
iàt  ou  $er(jUt  empêchée  par  l'octave  d  un  saint 
doHti»  de  secûffule  datée,  ébareU  faut  la  re- 
porfcriltm  autre  jeurdane  fœtaoe,  en  front- 
f&ant  aussi  l'autre  fête,  à  moins  qu'éUe  ne 
soit  (tun  rit  plus  élevf^  [sacrée  congrt'gadon 
de^  Rites,  il  septembre  1790);  et  alors  en 
premier  lieu  on  lU  :  Fête  du  très-saint  Nom 
de  Jésus. 

14.  A  fJdine  dans  le  Frioni,  le  Uenbeorenx 
Oderic,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs,  célèlire  par  raustéritt;  de  sa  vie,  sa 
scij'noeet  sa  prière  continuelle  ;  qui  convertit 
à  Jé»us-Chri*st  des  milliers  d'iniidèles  par  ses 
discours  éioquentii,  et  qui,  illustre  par  la  re> 
nommée  de  set  mirades,  après  divensapé» 
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régrinations,  émipra  vers  le  Seigoenr  le 
l'I  janvier.  Saint  Hilaim,  eXc. 

m.  Au  Maroc  en  Afrique,  la  passion  des 
saints  martyrs  Bérard,  Pierre,  Accurse,  Ajut 
et  Ottoo,  qui,  aprÈs  avdr  publiquement  con- 
fessé Jésus-Christ,  furent  jetés  en  prison; 
puis,  ayant  été  cruellement  frappés  à  coups 
de  fouet  et  de  liàton,  et  étendus  pendant 
toute  une  nuit  sur  des  têts  de  pots  cassés, 
eurent  enfin  la  tète  tranchée  et  furent  les 
premiers  martyrs  de  l'ordre  des  Frères* 
Mineurs  qm  s'envolèrent  au  cid.  Airafts  .* 
A  Rome,  etc.,  puis  :  A  Arles,  etc. 

i3.  A  Jérusalem,  les  fiançailles  de  la  bien- 
heureuse Vierge  Marie  avec  saint  Josepli.  k 
fiarcelonne,  etc. 

30.  A  yiterbe,  sainte  Hyaeinthe  de  Maiis- 
cot,  vierge,  du  tiers-ordre  de  Sdnt-Fran- 
çoî.s,  célèbre  par  sa  pénitence  et  sa  charité, 
qui  futbéaliû(M3  par  Benoit  Xiii  et  canonisée 
par  Pie  VIL  A  Rome,  sainte  Martine. 

FÉVRIER. 

1 .  A  Piléo  près  d'Agnani,  dans  le  Latium, 
le  bienheureux  .\ndré,  d»"i comtes  deSeigoi, 
confesseur,  de  Tordre  de-s  !•  ivie-s-.Miueurs, 
qui  fut  célèbre  paria  renommée  desasainteté 
et  de  ses  miracles,  priœipalenMnt  par  sa 
verài  à  mettre  en  ftdte  1^  esprits  immondes. 
Son  corps  repose  au  même  lieu,  dans  l'église 
de  Saint-Laurent  de  son  ordre,  et  il  ne  cesse 
pas  d'y  recevoir  les  hommages  des  fidèles. 
La  naissance  au  ciel,  etc. 

OttondtaFurifieationdeliblenheunaÊe 
VUerge  Marie  tombe  un  dimamhe  prMIégié, 
et  que  cette  fête  elle-même  n'est  pas  titulaire^ 
sous  ce  mystère,  <Uors  à  la  seconde  férié, 
c'est-à-dire  le  3,  comme  propre,  on  lit  en 
premier  lieu  :  La  fête  de  la  Puriûcatioa  de 
la  bienbearenee  Yierge  Marie. 

3.  La  bienbenreuM  Viridieone,  vierge, 
recluse  de  l'ordre  de  Yallombreuse,  qui  fut 
admise  au  tiers-ordre  par  1^  séraphique  pa- 
triarche saint  François, et  remarquable  par  de 
digues  fruits  de  pénitence  et  la  gloire  de  ses 
miracles,  rendit  l'âme  à  INen  à  Finenea  ' 
en  gtrorie,  le  1»  ttnien  A  Sébaaie,  «le. 
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Dans  la  ville  d'Amatrice,  au  diocèse  de 
Rieti,  led«'cèsde  saint  Joseph  de  Léonisse,  etc., 
comne  dans  le  Mari,  romain. 

A  Floraue,  etc.,  etonnê répète  pat  :  Dans 
IftYille  d'Amatrice,  ete. 

6.  Saint  Marcel,  pape  et  martyr,  dont  la 
mémoire  est  honorée  le  16  Janvier.  A  Gè- 
sarée,  etc. 

11.  Saiute  Martine,  vierge  et  martyre, 
dont  il  est  fiiii  nwotkMi  le  30  Janvier*  En 
Afrique,  etc. 

19.  La  bienheureuse  Louise  Albertonia, 

veuve,  du  tiers-ordre  ilc Saint-François,  qui, 
célèbre  par  sa  vie  et  ses  miracles,  s'tudormit 
dans  le  Seigneur  le  31  jauvier.  A  Baroe- 
lonej  etc. 

13.  Saint  Ignace,  évèque  et  martyr,  dont 
la  naissance  au  ciel  se  célèbre  le  1**  février. 

A  Antioche,  etc. 

M.  Les  bienlieureui  martyrs  Pierre -Bap- 
tiste, Martin  et  François,  prêtres;  Philippe, 
GondîflaLTe  et  un  antre  François,  laïques,  de 
Tordre  des  Frères^fineurs  déchauasés  de  Té- 
tndteobservance.qui,  avec  vingt  autres,  dont 
quinze  leurs  compagnons  dans  le  ministère 
apostolique,  sont  du  tiers-ordre  de  Saint- 
François,  et  deux  qui  les  servaient  dans  la 
prison,  fhrmttous  nds  en  croix  pour  la  foi 
catluliipe  et  percés  de  coi^  de  lances;  ils 
snccombèrent  glorieusement  en  louant  Dieu 
et  en  prêchant  la  même  foi.  A  Rome,  ete. 

15.  A  Pa  loue,  la  translation,  sous  le  pon- 
t^cat  d  Lrbam  lY,  du  corps  de  saint  Antoine 
le  Portugais,  conféssmr,  de  Tordre  des 
Frtn»>Minears,  d*nn  lieu  iaunUs  de  Téglise 
au  maître-autel.  Sa  langue  fut  trouvée  en 
Jirésence  de  saint  Ronaventure.  sppti^me  c?»'"- 
néral  après  le  patriarche  seraphique,  eatiere, 
fraictie  et  rose,  et  placée  soleimellement,  sous 
Benoit  XIV,  diaos  on  reliquaire  somplaeax. 
Cette  tnndatlan,  qui  ealUflu  k  7  avril,  est 
célébrée  en  ce  joiu>  auqud  la  mBme  corps 
fut  placé,  sous  âément  VI,  avec  une  grande 
solenukte  dans  un  tombeau  plus  précieux. 
A  Brescia,  etc. 

16.  A  Aieao  en  filnirie,]a  bienheiAvnx 
Gté^obeX,  de  Plaisance,  etc.  eommê  dam 
U  Martyr,  nm.,  A  fommt  émikr  IfeK.  U 
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naissance  au  ciel,  etc.  I^e\répéiut  pot  :  A 
Arezzo ,  etc. 

17.  Le  bienheureux  Antoine  de  Sln»* 
ooM,  oooSBBsanr,  de  Tordre  des  Frènstt- 
neurs,darobflervance  régulière,  illustre  pir 
la  don  de  virginité  et  de  prophétie,  et  la  re- 
nommée de  .ses  miracles  ;  qui  s  eodormit 
dans  le  Seigneur,  à  Assise  dam  l'Ombde,  le 
7  février.  A  Rome,  etc. 

18*.  Saint  André  Gorsin,  évèque  et  conto- 
aeur,  dont  la  mémoire  est  honorée  la  4  B- 
nier.  A  Jérusalem,  etc. 

10.  A  Noto  en  Sicile,  le  bienheurtiux  Con- 
rad, confesseur  du  tiers-ordre  de  Saiul-FraB- 
çois,  célèbre  par  sou  mépris  des  choses  hih 
maines,  Tanslérité  de  aa  vie,  etsesfréqnnii 
ndrades.  A  Rome,  ete. 

SO.  A  Bourges,  en  Aquitaine,  la  bienheu- 
reuse Jeanne  de  Valois,  autrefois  reine  des 
Français,  par  qui  fut  institue,  sous  la  règle 
des  dij(  Vertus  de  la  bienheureuse  Yieige 
Marie,  Tordre  de  la  Tiès^lnla-AnDomti- 
tion,  sonmis  à  TobéisBance  et  à  ladiraetiaa 
des  Frères-Mineurs.  EUe  a'envota  au  «id  la 
4  février,  A  Tvr,  etc. 

21,  Saint  Haymond  de  Pennafort,  confes- 
seur, dont  il  est  fait  mention  le  ^  Janvier. 
En  Sicile,  etc. 

La  vigile  de  saint  Matthieu,  apôtre,  pUU 
qiieUe  rat  transférée  le  jour  suivant. 

24.  La  vigile  de  saint  Matthieu,  apAtiv. 

Sainte  Marguerite  de  Cortone,  qui,  roaie- 
née  divinement  de  la  vole  de  perdition  dam 
oelb  du  saint,  prit  lludiitdu  tiers^vdieds 
Saint-François,  et  effaça  complètement,  par 
son  admirable  pénitence  et  Tabondan'^^' 
ses  larmes,  les  souillures  de  sa  vie  passe*. 
Célèbre  par  ses  vertus,  elle  émigra  au  cieloe 
jour  même,  et  fut  inscrite  anx  iules  des 
fl^nts  par  le  souverain  Pontife  Benoit  XUL 
ASmyrne,  etc. 

Les  fêtes  qui,  dans  les  années  ordinaireSt 
tomberU  les  25,  26,  27,  et  28  du  moisdi 
février,  sont,  dans  les  années  bisser tiUs, 
transférées  am  jours  mfiNHtft,  tfm-Min 
let  as^fift,  ai,98  6t  S9,  cemma  kmjm 
pnpr»; mm  fluol,  on  IMt  k  mort*  Ai 
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iabu  dont  tcffice  serait  d^à  ptU,  eequiut 

contre  la  règle  de  la  lecture  du  martyr.,  sui- 
vant le  décret  du  1"  mars  !682,  de  la  sacrée 
congrégation  des  Mes.  Et  daiia  ce  cas,  on 
fil  en  premier  le  95  emme  propre  .-lAlêts 
d0  niât  Bhtthieu,  apAIre.  35  ou  96.  Saint 
Pierre  Damien,  cardinal,  évêque  d*08lie,  et 
docteur  de  TEglise,  dont  h  naissant  au  ciel 
se  célèbre  le  93  février.  Kn  Egypte,  etc. 

27  OU  26. Saint Hilaire,  évêque  de  Poitiers 
et  contiBHMir,  dont  31  «sk  ftlt  moitioa  le  94 
junrier.  A  Rome,  ete. 

La  donuifeme  Une  après  le  dinwocba 
d*  la  SttngMiiMr. 

La  fête  des  sacrées  cinq  Plaies  de  Notre- 
Seigneiirlénis-Gbrîat. 

MARS. 

1.  Au  ctiâtt'iu  de  Mucie,  pr^  Gamerino, 
le  bienheureux  lUzzeri,  confesseur^  disciple 
de  notre  Père  saint  François^  eiUibre  par  ms 
Tenus  et  M8  niiadfls.  À  Rome,  les  saints 
martyïSt  ^^c. 

2.  A  Messine  en  Sicile,  la  bienheureuse 
Eustoche,  vierge,  qui,  issue  d'une  noble  fa- 
mille de  Catane,  fit  construire  dans  la  ville 
de  JUiessine,  sous  la  règle  prin&tiTe  de  Sainte- 
Claire,  vn  nouTean  monastère,  dont  èUe  ftit 
âne  la  première  Meam,  et  qa'èUe  g«m- 
vema  très-saintement.  Illustre  par  les' mé- 
rites de  ses  vertus  et  la  gloire  de  ses  mi- 
racles, eUe  émigra  au  ciel  le  20  janvier.  A 
Rome»  etc. 

3.  Saint  TIte,  disciple  dn  divin  apÔtie  et 
é?èqae  de  Crète,  dont  la  ménidre  se  cé- 
lèbre le  4  janvier. 

5.  A  NapleSf  le  décès  de  ssunt  Jean-Joseph 
dfi  la  Croix ,  de  l'ordre  des  Frères-Mineurs 
déchaussés,  promoteur  et  premier  provin- 
cial de  la  ftmîUe  italienne  de  saint  Pierre 
d'Akantara.  Emulateur  zélé  de  saint  Pierre 
d'Alcantara,  et  de  saint  François  d'Assise, 
il  «jouta  un  nouveau  lustre  à  l'ordre  séra- 
phique  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  sa 
pénitence.  11  fut  mis  au  nombre  des  saints 
par  le  pape  GMgoire  XTl.  A  AntiodM,  ele. 


6.  A  Gand»  en  Flandre,  sainte  Colette, 
vierge,  qui  embrassa  d'abord  la  règle  du 
tiers-ordre  de  Saint-François;  puis,  poussée 
par  l'Esprit  saint,  elle  replaça  sous  la  primi- 
tive discipline  nn  grand  nombre  de  monas- 
tères du  second  ordre,  et  Mlla  par  ses  nom- 
breuz  miracles,  ornée  de  vertus  divines.  Le 
pape  Pie  VII  l'a  plaere  an  nombre  dflssaintes 
vierges.  A  Nicomtjdie,  etc. 

9^  A  Bologne,  sainte  Catherine,  vierge, 
de  Tordre  de  Sainte-Glaire,  Ulostre  par  la 
sainteté  de  sa  vie;  dont  le  corps,  demeoré 
sans  comiption ,  est  honoré  dans  ce  lien 
avec  un  grand  honneur.  Le  souverain  pon- 
tife Clément  XI  l'a  inscrite  aux  fastes  des 
saints.  A  Rome,  etc.,  et  on  ne  répète  pas  : 
à  Bologne,  ete« 

il.  Sainte  Françoise,  veove  romaine,  qui 
émigra  au  ciel  le  9  mars.  A  Carthage,  etc. 

La  sixiàne  [crie  après  le  dimanche  rf?  la 
Passion,  fptmd  la  fête  des  sept  Douleurs  de 
la  bienheureuse  Vierge  Marie  est  empêchée 
par  une  fêle  d'un  rU  mpéiiatr^  oion  fo 
in#iiw  siid^  filHè,  pour  le  samedi  «uftiont, 
on  Ul  en  premier  Ueu  . 

La  ft^te  des  sept  Douleors  de  la  bienheu- 
reuse Vierge  Marie. 

13.  A  Palerme  en  Sicile,  le  bienbeoreuz 
Matthieu  d'Agrigente,  évèque  de  cette  viUs 
et  confesseur,  de  l'ordre  des  Frèrcs-Minenrs, 
compagnon  de  saint  Bernardin  de  Sienne» 
et  très-illustre  imitateur  de  ses  vertus,  sur- 
tout de  sa  piété  envers  la  Mère  Dieu  et  le 
très-saint  Nom  de  Jésus.  Après  s'être  sainte- 
ment acquitté  de  la  charge  épisoopale  qull 
abandonna  ensnile,  il  s*endofmlt  dans  le 
Seigneur  le  7  janvier,  célèbre  par  la  icdooIp 
mée  do  ses  miracles  et  le  culte  immémorial 
qni  fut  confirmé  par  l'autorité  ajKKitoiique* 
A  iNicomédie,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

14.  A  Lyon  en  Fruice,  la  translalion  du 
corps  de  saint  Bonaventnie,  cardinal,  évéqna 
d'AIbano,  docteur  séraphique,  dont  le  dief 
fiit  retrouvé  après  cent  six  ans,  dn  temps 
d'Eugène  ÏV,  pape.  A  Rome,  etc. 

15.  A  Todi,  le  bienheureux  Roger,  dis- 
ciple de  notre  Père  séraphique,  saint  Fran- 
çois, qui  émigra  m  cM  le  4  jnvtart  ciUlcii 
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par  sa  rare  charité  et  la  perfecUon  de  sa  vie, 
et  illailn  par  eet  prodiges  et  ses  mbrades 
pendant  sa  vie  et  après  sa  mort  A  Césaiée 

en  Cappadoce.  etc. 

16.  A  Sienne  on  Toscane,  le  bienhenrenx 
Pierre  Peclinaire,  confesseur,  du  tierii-ordre 
de  Saint-François,  qui,  remarquable  par  la 
sainteté  de  sa  vie  et  le  don  de  prophétie, 
émigra  de  cette  vie  le  1  décembre  IS19*  A 
Rome,  etc. 

48.  Saint  Gabriel,  arcliange,  qui  annonça 
à  la  bienheureuse  Vierge  Marie  le  mystère 
de  rincamatioD  divine.  A  Gésarée,  ete. 

10.  En  Jiidéef  la  nidssance  da  patriarche 
saint  Joseph,  époux  de  la  bienheureose 
VifTgo  Mario,  patronne  particulière  et  titu- 
laire do  tout  l'ordre  sérapbiqoe.  A  Sor- 
rente-,  etc. 

20.  A  Camerino,  le  bieohenrenx  Jean  de 
Panne,  septième  général  de  Tordra  des 
'    Frère^Minenrs,  très-célèbre  par  ses  Yertns, 

ses  légation^  apostoliques,  sa  science  et  la 
renomnh'o  do  sos  miracles  pendant  sa  vie  et 
après  sa  mort.  Le  souverain  Pontife,  Pie  VI, 
a  approuvé  son  culte  imméaaorial.  Bn  Ju- 
dée, etc. 

32.  A  Osimo,  dans  la  Marche  d'Anoôae, 

saint  Benvenul,  évèque  et  confesseur,  de 
l'ordre  des  Frères-Mineurs,  célèl)re  par  sa 
sollicitude  pastorale,  et  l'intégrité  de  ea  vie; 
que  le  souverain  Ptiolife  MarUn  lY  a  mis  au 
nombra  des  saints,  à  eanse  de  ses  vertus  et 
de  ses  miracles.  A  Narbonne,  etc.,  el  OtI  US 
•  r^pcte  pas  :  à  Osimo,  etc. 

23.  L(i  bieuheui'eux  Salvalor  dHortes, 
espagnol,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frères- 
Hinenrs,  de  l'observance;  qui,  célèbre  par 
sa  ^gioit^  la  sainteté  de  sa  vie  et  ses  mi- 
rades,  s'endormit  dans  le  Seigneur  à  Ga- 
gliari  en  Sardaigne,  le  18  mars.  En  A(H- 
que,  etc. 

Quand  l'Annonciation  de  la  bienheureuse 
yinvs  Marie  tornb»  un  éUnumche,  ou  est  em- 
ficMi  par  vmfiU  d'un  rtt  pUu  élevé,  aton 
û  ta  Hconde  férié,  c'est-à-dire  le  26,  comme 

propre  on  Ut  m  'premier  lieu  :  la  fête  de 
l'Annonciation  de  la  bienheureuse  Marie, 
Mère  de  Dieu.  Mais  quand  elle  tombe  dans 
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le  tempe  comprie  entre  te  «{faundle  dét  ll»> 
weaux  ettepremter  âimamhtaprie  H^psa, 
alors  après  ee  mime  dimawslu,  4  la  feoondé 
fMf  on  lit  en  premier  lieu  comme  propre  ; 

L<i  fêle  de  l'Annonciation,  etc. 

30.  A  I  oligao,  dans  1  Ombrie,  la  bienheu- 
renseAngèlc;  veuve,  du  Uers-ocdradeS^t- 
Frsnçois,  tFès>oâtt>re  par  la  renommée  de 
sa  sainteté,  qni  s*envo1a  au  del  le  4  janvier; 
et  dont  le  corps,  conservé  dans  ce  lieu,  dans 
récHse  de  Saint-François  des  Frères-Mineurs 
conventuels,  y  est  honoré  par  la  grande  vé- 
nération des  fidèles.  A  Rome,  etc. 

AVRIL. 

Le  samedi  araot  le  troinème  dimaxicbe 
ijpfto  Pique*. 

La  fête  du  Patronage  du  patriarche  samt 
Joseph,  époux  de  la  bimiheureose  Vieige 
Marie,  patron  particnliN  de  tout  l'ordre  sé- 

raphi(|ue. 

.î.  A  Palerme  en  Sicile,  saint  Benoit,  con- 
fesseur, surnommé  le  Noir,  de  l'ordre  des 
Frères-Mineurs;  qui,  célèbre  par  ses  mi- 
racles et  ses  vertus,  se  reposa  dans  le  Sei- 
gneur le  4  avril,  et  fut  solennellement  mis  . 
an  nombre  des  sainl.s  l'an  tSOT  par  le  pape 
Pie  VU.  A  Taormine  en  Sicile,  etc. 

i2.  A  Coni  dauii  le  Piétuout,  le  bienhemreux 
Ange^de  Clavaise,  confesseur,  de  l'ordre  dœ 
Prères^Hineurs,  remarquable  par  sa  sdence, 
sa  prudence  et  sa  charité  ;  qui,  après  s'étrs 
acquitté  plusieurs  fois,  avec  honneur,  de  lépra- 
tions  de  son  ordre,  el  de  légations  apostoli- 
ques, émigra  au  royaume  céleste,  et  brilla, 
après  sa  mort,  par  la  renommée  de  ses  mi- 
racles. A  Vénme,  etc. 

16.  Dans  la  Marche  d'Ancône,  à  Siroio, 
au  diocèse  d'Anctim; ,  le  bienheureux  Pierre 
de  Tréja,  autrefois  de  Monticulo,  confesseur, 
de  l'ordre  des  Frères-Mineurs,  illustre  par 
la  renommée  de  sa  sainteté,  par  ses  pré^Uosr 
tions,  par  sa  grande  ferveur  à  invoquer  la 
bienheureuse  Vierge,  et  sa  dévotion  enven 
saint  Michel  archange;  qui  s'endormif  dans 
le  Seigneur,  le  f"  mars,  remarquable  par  la 
grâce  de  ses  miracles.  A  Coriothe,  eie. 
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18.  A  Fabriano,  dans  la  Marche  d*Aootoe, 
le  Uanhenraiix  François  Yenimbéiii,  oon* 
feaseur,  de  Tordre  des  Frèr^Mineura ,  qni, 

remarquable  par  la  prf'dicafion  dp  la  par<il<^ 
de  Dieu,  illustre  par  la  renommée  de  b.t':s 
vertus  et  de  sea  miracles,  s'envola  au  ciel  le 
St  avril.  Le  Boaverain  pontife*  Pie  Tl,  a  ap- 
prouvé le  cnlte  qu'on  lui  fendait  de  tempe 
Immémorial.  A  Rome ,  etc. 

19.  A  Ascoli,  dans  la  Marche  d'Ancdne,  le 
biftnhetiretix  Conrad  Millani,  confcssour,  de 
l'ordre  des  Frères-Mineurs  ;  qui,  après  avoir 
eoQverti  à  la  Ibi  nu  gntnd  nombre  d'infl- 
dèles,  célèbre  par  «s  vertne  elaee  miiades, 
mourut  illustre  dans  sa  patrie.  La  DMasance 
an  ciel  de  saint  Simon,  etc. 

20.  A  Bitetlo  en  Apulie ,  le  bienheureux 
Jacques  d'IUyrie,  confesseur,  de  l'ordre  des 
FMres-Hînears,  illustre  par  la  gloire  de  see 
vertus  et  la  renommée  de  ses  miracles.  Son 
âme  s'envola  au  ciel  le  27  de  ce  mois. 

23.  A  Pérouse,  lebienbereux  Gilles,  con- 
fesseur, compa^on  de  notre  Père  séraphi- 
que,  saint  François}  qui,  remarquable  par  sa 
pauvreté^  sa  diasl^,  et  «ee  antres  mtraeiee« 
et  par  lee  dons  ctotes,  resplendit  anssi  par 
la  renommée  de  ses  miracles  avant  et  après 

mort.  La  nussanoe  au  ciel  de  s^t  Geor- 
ges, etc. 

i4.  A  San  Sévérino,  dans  la  Marche  d'An- 
etae,  le  bienheureux  Bentivole,  confesseur, 
de  l'ordre  des  Frères-lfineurs,  qui,  plein  de 

bonnes  œuvres  et  de  miracles,  omblédn 
don  d'oraison  et  de  contemplatîMi,  monta  an 
ciel  le  iî>  décembre. 

A  Sévise,  en  Uhélie,  saint  Fidèle  de  Sig- 
maringa,  etc.,  comme  dans  le  Mort.  rom. 


u 


•Tant  le  cioquUOM  diimnclio 
après  Pâques. 


A  Assise  dans  l'Ombrie,  la  dédicace  de  la 
basilique  du  patriarche  saint  François,  que 
le  pape  lonooent  IV  a  sdennéllement  con- 
sacrée et  que  Gr%oire  IX  a  soumise  immé- 
«Hatement  au  saint  Siège  apostolique  et  a 
constituée  comme  le  chef  et  la  mère  de  tout 
l'ordre  séraphirpie.  Benoît  XIV  l'a  érigée  en 
Jiasilique  patnardiale  et  en  cbapelle  papale* 


97.  Satait  Georges,  martyr,  dont  la  mé- 
moire se  célèbre  lé  S3  avril. 
A  Rîéti,  dans  l'Abruae,  la  bîenhenreuse 

Phtlipp*»  Mareri,  vierge,  Clari?w ,  remar- 
(juahle  par  ses  vertus  et  ses  miracles  avant 
et  après  sa  mort  ;  qui  s'envola  au  ciel  le  16 
février.  A  Nicomédie,  etc.  ' 

SB.  A  Poogiboos  en  Toscane,  le  bienheu- 
reux Luc  ou  Luquèee^  du  tiers-ordre  de 
Saint-François,  illustre  par  la  renommée  de 
sa  saiuteté  et  de  ses  miracles. 

MAI. 

11.  A  Recanati,  dans  la  Marche  d*Ane6ne, 

le  bienheureux  Bienvenu  Marène,  (  onft'«- 
.seur.  de  l'ordre  des  Frères-Mineure,  n m  n  - 
quable  par  son  admirable  piété  et  par  i  éclat 
de  ses  miracles.  Le  pape  Pie  yil  coufirma  le 
culte  immémorial  de  ce  saint  et  permit  de 
célébrer  safâteayec  l'ornce  et  la  messe.  Sa 
bienheureuse  mort  arriva  le  :>  de  c»'  mois. 

43.  A  Yalladolid,  saint  Pierre  Régalât, 
confesseur,  de  l'ordre  des  Frères-Mineurs, 
qui  rétablit  dans  les  couvents  d'Espagne  une 
discipline  régulière  et  qui  fat  mis  au  nom- 
bre des  Mints  par  le  souverain  Pontife  Be- 
noît XIV.  Sa  fête,  à  cause  de  la  translation 
de  son  corps,  se  célèbre  ai\iourd'hui.  A 
Rome>  etc. 

14.  A  Florence,  le  Irienheureux  Ghérard 
de  Villemagne,  chevalier  de  l'ordre  de  Jéru- 
salem, du  tiers-ordre  de  Saint-François,  cé- 
lèbre par  son  7èîe  pour  la  conleniplalion  et 
la  pénitence.  La  naissance  au  ciel  de  sainte 
Pétronille,  etc. 

17.  A  Yillaréal,  dans  le  royaume  de  Va- 
lenee,  saint  Pasetial,  confessenr,  de  Tordre 
des  Prèree^Mineursdéchaaflsés,  de  la  stricte 
observance ,  personnage  d'une  innocence 
admirable,  ot-lebre  par  sa  pénitence,  que  le 
souverain  pontife  Alexandre  YIII  a  mis  au 
nombre  des  saints.  A  Pise,  etc.  Ou  ner^ 
pitêpcn.  A  Villaféal,  etc. 

19.  Dans  la  Bretagne,  saint  Ives,  piètre  et 
confe.^seur  du  tiers-ordre  de  Saint-François, 
qui,  pour  l'amour  de  Jésus-Chrisf,  défendit 
les  (M'pheUns ,  les  veuves  et  les  pauvres.  Gé- 
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Iftbra  par  m  taiiitelè  et  tm  miradM,  il  fut 
mis  au  nombre  des  aaint»  pw  le  emiTeraiD 

Pontife  Clément  VI. 

La  naissance  au  ciel,  etc.  On  ne  répiU 
pas:  Dans  la  Bretagne,  etc. 

20.  A  Aquila ,  dans  l'Abriizze  ultérieure , 
aaint  Bemurd  de  Sienne,  oonfesBeur,  de  l'or- 
dre à»  Frères-Mineurs  de  la  régnlière  ol»> 
servance,  qui  illustra  l'Italio  par  sa  parole 
et  son  exemple,  ef  <|ni.  ri  lMire  par  ses  mira- 
cles, fut  mis  au' nombre  des  sainb  par  le 
souverain  Pontife  Nicolas  W.  Son  corps,  qui 
reposait  dans  Féglise  de  Saint-François  des 
Frères- Mineurs,  fut,  da  temps  du  pape 
Sixle  IV ,  transféré,  le  28  mai,  dans  l'église 
df»s  Frères  de  l'observance,  qui  porte  son 
nom,  où  il  est  honoré  religieusement.  A 
Rome,  etc.  On  ne  répète  pas  :  A  Aquila. 

91.  Saint  Félix,  eonfeseenr,  de  Tordra  des 
Frères -Mineurs  capndns»  célèbre  par  sa 
simplicité  évangélique  et  sa  charité,  qui 
•'niitrra  an  ciel,  le  Î8  m«i ,  et  fut  mis  au 
nombre  des  saints  par  It»  sonverain  pontife 
Clément  Xi ,  à  cause  de  l'écial  de  ses  mira- 
cles. En  Mauritanie,  etc. 

9S.  Saint  Pi»re  CélcsQn,  pape  et  cooIbs» 
eenr,  dont  l'ime  s'envda  au  del  le  19  de  ce 
mois.  A  Rome,  etc. 

2-1.  A  Flnrenre,  la  1  i  rMlirnii ciise  llumi- 
licnne  de  Cercbi,  veuve  tlu  lier*-ordre  de 
SaInt'Fraoçois,  remarquable  par  la  noblesse 
de  sa  m^ssance»  son  abstinenoe  et  ses  mlra- 
ctes,  qui  s'endonait  dans  le  Seigneur,  le  19 
(!<»  mois.  Son  corps  est  inhumé  dans  celle 
ville  dans  l'cglist'  de  !a  Sainte-Croix  des 
Frères-Mineurs.  A  Langres,  etc. 

S4.  Au  Maroc  en  Afrique,  etc. ,  comme 
dOM  k  Mort,  nom.  A  Antioehe,  etc.  OniM 
répète  pas  ;  An  Maroc,  etc. 

2;».  .\  Assises,  dans  l'Onibrie,  la  trans- 
lation du  corps  dn  féraphique  patriarche, 
saint  François,  lévite  et  confesseur,  de  l  é- 
glîse  SaintpiBeorses  à  la  banlique,  construite 
en  son  honneur  du  temps  du  pape  Gré- 
goire IX. 

A  Sulerne,  etc.  On  fie  r^spas  :  A  Assi- 
ses, etc. 

bamt  Grégoire  VU,  pape  et  coufes- 


DES  SAINTS. 

aenr,  dont  la  mémoire  te  eétUmlelSnai. 

En  Sardaigne ,  etc. 

27.  Saint  Jean  Népomucène ,  chanoiDe  de 
l'éfîlisc  métropolitaine  de  l'ragne,  dor.t  la 
mémoire  est  honorée  le  10  de  ce  mois.  À 
Rome,  etc. 

30.  An  Maroc  en  Afrique,  le  bienhenran 
Jean  de  Prades,  de  Tordre  des  Frères-Mi* 
neurs;qui,  pour  avoir  prêché  l'évangili», 
souffrit  courageii'ieinent  ponr  le  Christ,  les 
chaînes,  la  prison,  et  plusieurs  autres  tour- 
ments, et  consomma  son  martyre  par  le 
La  mtoioire  est  honorée  leS4  mai. 

A  Séville  en  Espagne,  saint  Ferdinand  Ili, 
roi  de  Léon  et  de  Castille,  du  tiers -oriln*  de 
Saint-François,  t-tr, .  romm^'  dam  U  MiOfL 
iU  l  Eglise  universcUe.  A  Uome,  etc. 

31 .  A  Brescia,  sdnte  Angèle  Merid,  vint- 
ge,  insUtotriee  dés  rslîgieoses  de  Salnis* 
Ursule,  dont  il  est  bit  mention  le  V  jawrier. 
A  Bom^  etc. 

lUIN. 

1 .  A  Léopoli  en  Russie ,  le  bienheureux 
Jacques,  arehevégoe  de  cette  ville,dero^ 
dre  des  Frèffe»>Mineur8,  célébra  par  sa  soUi» 
dtude  pastorale  et  ses  vertus  apo^liqnes. 
Le  sotiverain  Pontife  Pie  YI  approuva  soa 
culte  et  l'anfoienta  par  la  concession  d'un* 
messe  et  d'un  ulllce  en  son  honneur,  k 
Rome,  etc. 

3.  A  Camérino,  le  déefes  de  la  Uenhan- 
reuse  Baptiste  des  princes  de  Varani  de  cette 
ville,  qui,  après  avoir  fait  profession  de  la 
règle  primitive  de  Sainte -Claire,  fonda  à 
Camérino  un  couvent  de  cet  ordre.  A  Rome, 
la  naissance  an  del,  etc. 

3.  A  Hyspello,  dans  Ittaubrie,  le  b!«i- 
heureux  André  Caccioli,  de  l'ordre  des  Frè- 
res-Mineurs, des  soixante-douze  disciples  du 
Séraplnque  patriarche,  et  premier  prètrp. 
dont  le  corps  est  honoré  eu  celte  ville  par  ia 
grande  vénération  des  fidèles  dans  Féglias 
.  dn  sabit  apétra  da  même  otdn.  A  Areao^ 
etc. 

5.  A  Ceredano ,  au  diocèse  de  Novare,  le 
bienheureux  Pacifique,  confesseur,  de  l'or- 
dre des  l' rcrvâ-àimeurs  de  ia  régnlière  ob68^ 
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vance,  (iëlèbre  par  le  mérite  de  ses  vertus  et 
sas  sahites  oavres.  En  Egj^,  etc. 

19.  A  Goitone  en  Toscane,  le  bienheureux 
Guy,  confesseur,  d»;  Tordre  des  Frères-Mi- 
neurs, des  soixante-douze  disciples  de  notre 
Père  saint  François  ;  Uout  la  fête,  à  cause  de 
l'iavention  de  soq  chef,  est  célélnée  aajomy 
dirai,  tandis  qu'il  rendit  son  ftme  à  Dieu,  le 
13  mai.  A  Salamanque,  etc. 

13.  A  Padoue,  saint  Antoine  le  Portugais, 
confesseur,  de  l'ordre  des  Frères-Mineurs, 
illuâtre  par  sa  vie,  ses  miracles ,  ses  prédi- 
cations et  sa  science  ;  qui,  le  premier  de  son 
ordre,  interpréta  les  Lettres  saortes»  et  que 
Grégoire  IX  a  mis  au  nombre  des  saints. 
Son  corps  est  inhumé  dans  l'église  du  même 
ordre,  dédiée  en  son  nom,  où  il  est  honoré 
par  un  grand  concours  de  fidèles.  A  Home, 
etc. 

15.  Saint  Jean  de  SainfpFacond,  eonfes- 
senr,  qui  moumt  le  i'i  juin.  Ën  Lucanie,  etc. 

16.  A  Gnesne  en  Pologne,  la  Lienhenreuse 
Jolente,  fllle  de  Bède  IV,  roi  des  Hongrois, 
qui,  mariée  à  Boleslas,  grand-duc  de  Polo- 
gnC)  et  renvoyée  par  ce  prince,  fit  profession 
de  la  vie  monastique  dans  l'ordre  de  Sainte- 
Claire,  où  elle  s'exerça  à  tous  les  genres  de 
vertus,  jusqu'à  ce  que  ,  comblée  de  mérites 
et  de  vertus,  elle  émi^ra  vei-s  son  époux  «  ie 
H  juin  4299.  A  B^nçou,  etc. 

19.  A  Pesaro,  la  bienheureuse  BlicheUne, 
veuve,  du  tieiMrdxe  de  Saint-François,  re- 
marquable par  la  noblesse  de  sa  naissance, 
la  sainteté  de  sa  vie;  et  dont  le  corps,  déposé 
dans  l'église  des  Frères-Mineurs  conventuels 
de  celte  ville,  dédiée  au  samt  patriarche,  est 
honoré  avec  une  grande  vénération.  A  Flo- 
lencOy  etc. 

M.  L*octave  de  saint  Antoine  le  Portagi^, 
confesseur,  de  l'ordre  des  Frères-MinMirB. 

La  n^ssauce  an  ciel,  etc. 

SU.  La  fête  des  sacrées  reliques  qui  sont 
conservées  dans  toutes  les  églises  de  l'ordre 
sèraphique.  A  Noie,  etc. 

23.  La  vigile  de  saint  Jean^Baptiste)  ele. 

Sainte  Julienne,  vierge,  dont  la  naissance 
au  ciel  eut  heu  le  ^9  juin.  A  Rome,  etc. 

Quand  la  fêle  <k  saint  iem-Boi^UU 


tombe  dan»  ktféUdu  trH-iOùU Sacrtmtnt, 
aton  â  la  férit  iixtém,  M'à-^e  le  S5, 
la  célèbre  comm  fHt  propn  tt  onlUU 
jour  préc/'ilent  : 

La  (èie  de  la  nati\'ité  de  saint  Jeou-Baptiste, 
précurseur  du  Seigneur. 

27.  A  Cometo,  dans  l'ApuUe,  le  bienheu- 
reux Bienvenu ,  confesseur,  de  l'ordre  des 
Frèfes»BfineuTS,  illustre  par  la  renommée  de 
sa  sainteté  et  de  ses  miracles.  £n  Galatie,  etc. 

JUILLET. 

8.  Sainte  Elisabeth,  veuve,  reine  de  Por- 
tugal, du  tiers-ordre  de  Saint-François,  qui 

émigra  vers  le  Seigneur,  le  \  juillet,  et  fut 
mise  au  nombre  des  saintes  pai"  l'rlmia  VIll, 
à  cause  de  ses  vertus  et  de  ses  miracles.  En 
Asie-Mineure,  etc. 

9.  A  Tifeme,  sainte  Véronique  Giulani,  dn 
second  ordre  de  Saint-Francois,  ahhesse  du 
couvent  de  cette  ville,  au  diocèse  d»?  Merca- 
tello;  illustre  par  son  zèle  remarquable  à 
souffrir,  s(^s  vertus  et  ses  grâces  célestes,  et 
que  le  pape  Grégoire  XYI  a  inscrite  au  cata- 
logue des  aaîntes  vierges.  A  Rome,  etc. 

10.  A  firieile  en  Hollande,  la  passion  des 
4ttx-nenf  martyrs  de  Gorcum,  dont  onze,  à 
savoir:  Nicolas,  Jén'tmp,  Villehad  .  Nicaise, 
Théodoric,  Antoine,  (iodefroi,  François,  un 
autre  Antoine,  prêtres,  Pierre  et  Corneille, 
lalquesde  l'ordre  des  Ftères-Mneors  Je  la  ré- 
goùère  observance,  pour  avdr  défendu  raa> 
torité  de  l'Eglii^e  romaine  et  la  présence 
réelle  de  Jésiis- Christ  dans  rEucharislie, 
souffrirent  divers  tourments  des  hérétiques 
calvinistes,  et  consommèrent  leur  martyre 
par  le  dernier  supplice.  Leur  mémoire  est 
honorée  le  9  de  ce  mois.  A  Rome,  etc. 

14.  A  Lyon>  saint  Bonaventuro,  cardinal, 
évêque  d'Albano,  confesseur  et  docteur,  de 
l'ordre  des  Frères-Mineurs ,  très-célèbre  par 
sa  doctrine  et  la  sainteté  de  sa  vie;  qui  émi- 
gra dans  la  céleste  patrie  pendant  le  concile 
CBcnménique  tenu  dans  cette  ville  et  fut 
inscrit  au  nombre  des  saints  par  Sixte  IT. 
A  Rome ,  etc. 

15.  A  Foligno,  dans  l  Ombne,  la  biea* 
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hetmoBe  AngeUnedelhndano,  veave,  qui, 
d'noe  illustre  naîsmice»  lenonçant  au  siècle 
et  à  ses  va'mes  richesses,  méprisant  les  lion- 
neurs,  prit,  à  la  mort  de  son  époux,  l'tiabit 
du  lierâ-ordre  de  notre  Père  saint  François, 
et  la  première  de  toutes  prononça  ses  vœux 
monastiques  daiw  le  couvent  de  Sainte^Anne 
qu'elle  avait  fait  construire,  donnanl  ainsi 
l'exemple  de  la  vie  religit  us»'  des  Tertiaires. 
Elle  ftit  (vlèbn?  par  la  prérogative  df  nom- 
breuses vei  tus,  par  ses  miracles  pendant  sa 
vie ,  et  après  sa  mort.  Le  souverain  pontife 
Léon  XU  approuva  son  cnlte  immëmoiîal. 
A  Bamberg,  saint  Henri,  etc. 

16.  La  fête  de  la  bienheureuse  Vierge 
Mfirîp  du  ^Îont-Carmel. 

A  A»iiiseîi,  dans  l  Uaibrie,  la  c^onisation 
du  séraphique  patriarche,  saint  François, 
lévite  et  confiasseiir^  que  le  pape  Grégoire  IX, 
à  cause  de  l'admirable  sainteté  de  sa  vie,  la 
grandeur  de  ses  miracles,  la  seconde  année 
de  sa  mort,  inscrivit  avec  une  grande  solen- 
nité au  nombre  des  saints,  dans  l'église  de 
Suint -Georges,  où  le  corps  saint  de  notre 
iKenhenreux  Père  était  alors  déposé.  Le 
même  Jour,  etc. 

18.  A  Cracovic  en  Pologne,  *le  bienheu- 
reux Simon  de  Lypnica,  confesseur,  df  l'or- 
dre des  Frères-Mineurs  do  la  régulière  uli- 
servancc,  célèbre  par  la  renommée  de  sa 
sainteté  et  la  gloire  de  ses  miracles.  Saint 
Camillç,  etc. 

19.  A  LéopoU  en  Russie,  le  bienheureux 
JeandeDukI»,  confesseur,  qni,  se  retirant 
du  couvent  de  Sainte-Croix  vers  l'ordre  des 
Frères-Mineurs  de  la  régulière  observance, 
remarquable  pw  ses  vertus,  les  dons  célestes 
et  son  pouvoir  à  guérir  les  maladies,  émigra 
au  ciel  le  29  septembre.  Son  corps  repose 
avec  honneur  dans  l'église  de  Sniiit-Aiidré, 
apùLre,  des  mêmes  IVères.  Saint  Vincent,  etc. 

20.  A  Antioche,  k  supplice  de  sainte  Mar- 
guerite, vierge  et  martyre. 

Saint  JérAmOi  etc.,  étonne  réfièU  poi  ;  A 
Antioche,  etc. 

21.  L'octave  df  saint  Bonaventure,  car<jî- 
nal,  évêque,  confesseur  etdoctenrde  l'Eglise, 
de  l'ordre  des  Frèreâ-Mineurs.  A  Home,  etc. 


DESSAorrs. 

il.  La  vigile  de  saint  Jacques,  apAtre. 

A  Lima,  au  Pérou,  saint  François  de  SdliSB» 
ronfesseur,  de  ronlro,  ilcs  Fr."'rp!--Minpnrs  de 
l:i  ri'tnilière  observance,  illustre  p;ir  ses  pré- 
dications dans  les  ludes-Occideutalcs,  ses 
miracles  et  ses  vertus;  qui,  le  14  juillet, 
émigra  vers  le  Seigneur  et  M  imexit  an 
nombre  des  saints  par  le  souverain  Pooiife 
Benoit  XIII.  A  Tyr,  etc.,  iiimni6tit^f»t. 
A  Lima,  etc. 

27.  Au  monastère  de  Sandecs,  sainte  Cu- 
négonde,  qui,  mariée  à  Boleslas,  duc  de 
Pologne,  garda  sa  virginité  dans  le  mariage 
pendant  quarante  ans,  et,  après  la  mort  de 
son  mari,  embrassa  la  vie  monastique.  Elle 
s'en  alla  vers  le  céleste  époux  le  24  juillet. 
Elle  est  très-célèbre  par  ses  miracles.  A  Ki- 
comédie,  etc. 

90.  A  Rome,  saint  Camille  de  Leifis,  coo- 
fessenr,  instituteur  des  Clercs  réguliers  pour 
le  service  des  malades,  dont  il  est  fait  mco- 
tton  le  14  de  oe  mois.  A  Rome,  etc. 

AOUT. 

%  A  Assise,  la  dédicace  de  Tégiiae  de 

Sainte-Marie-des- Anges,  surnommée  de  la 
Portioncule ,  dans  laquelle  notre  Père  séra- 
phique  saint  François  obtint  de  Jésus-Christ 
Noire-Seigneur,  ^mr  Tiulercession  de  la  ttts- 
bienheureuse  Tierge  Marie^  Mère  de  Diso, 
une  indulgence  plénière  pmir  tenu  les  Ûdèka 
(}ui  se  rendraient  ce  jour-là  dans  ce  lieu. 
Honorius  III,  comme  vicaire  de  Jésus-Christ, 
et  pnr  l'ordre  de  Notre-Scigneur,  confirma 
celte  iudulgence,  el  d'autres  souverains  l'ou- 
Ufee  rMendiient  à  toutes  les  ^lises  de  To^ 
dre  aérephiqne,  et  décrétèrent  qu'elle  eervl 
applicable  aux  défunts.  A  Noceni  dei  H- 
gani,  etc. 

Bmxs  les  lieux  où,  en  ce  jour,  on  célèbre  la 
féU  de  la  consécralion  de  l'église  propre, 
wu»  k  tUn  de  SainU-MarU-det'Angesj  on 
UttnpremUr  Hm:  La  lilede  la  Dédicace  de 

cette  église.  A  Assise,  etc. 

\.  A  Bologne,  le  Père  saint  Dominique, 
confesseur,  fondateur  de  l'ordre  des  Frères- 
Prêcheurs, .  lié  par  une  intime /amiliarilé  et 
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1m  Uens  d'un  perpétuel  amour  au  séraphique 

patriarche  saint  François;  personnage  très- 
célèbre  par  sa  sainteté  et  s*i  doctrinp,  qui 
cons<>rva  toujours  intacte  sa  virginité,  et  à 
cause  de  ses  mérites,  ressuscita  trois  morb. 
Après  ardfj  par  ses  piédicatioiis,  comprimé 
les  hérésiea  et  ramené  un  grand  nombre  de 
personnes  à  la  vie  religieuse  et  pieuse  qu'il 
avait  étaWif,  "I  «"^  rerin^a  en  paixleS  de  ce 
mois.  A  Thet^saloiiique,  etc. 

6.  Sur  le  mont  Tliubur^  laTrausliguraliou 
de  Notre-Seignenr  Jésus-Chriat.  Le  souverain 
Pontife  Calfiste  III  a  accordé  à  perpétuité,  à 
ceux  qui  assistaient  à  la  messe  et  à  l'office  de 
ce  jour,  les  mômes  indulcrences  que  celles 
qui  peuvent  èlre  méritées  le  jour  de  la  fêle 
du  Irès-saïut  Sacrement.  A  Rome,  etc. 

9.  La  vigile  de  saint  I^uruit,  martyr, 
nt  Ylneent  â»  Paul,  eonfeMsur,  dont  la 
mémoire  se  célèbre  le  19  de  juillet. 

Lg  11 ,  chez  les  religieuses  de  Sainte-Claire, 
on  lit  en  premier  Ueu  :  La  vigile  de  sainte 
Claire. 

11.  Saint  Jérâme  Emilien,  confesseur, 
d(nt  la  mémoire  se  cèlëtire  le  SO  Juillet.  A 
Bome,  etc. 

t2.  A  A"isise  dans  l'Ombrie,  sainte  Claire, 
•vierge,  la  première  plante  des  pauvres  fem- 
mes de  l'ordre  des  Mineurs  ;  célèbre  pur  la 
noUene  de  sa  naiaunee^  son  ro^ris  du 
monde»  Tinnocence  de  sa  vie»  ses  autres 
Tertns  héroïques  et  ses  dons  célestes,  que  le 
souverain  Pontife  Alexandre  IV,  en  raison 
de  ses  miracle;,  a  mise  au  nombre  des  saintes 
vierges.  A  tatane,  etc. 

13.  Saint  Henri  I**»  empereur,  dont  la  fiMe 
se  célèbre  le  35  Juillet.  A  Bome»  etc. 

14.  La  vigile  de  l'Assomption  de  la  bien* 
heureuse  Vierge  Marie. 

Saint  Ëmygde,  évêque  et  martyr,  dont  la 
naissance  au  ciel  se  célèbre  le  5  août.  A 
Rome»  etc. 

16.  Dans  la  Gante  Narhoonaise»  à  Mont- 
pellier, le  décès  de  saint  Roch ,  confesseur» 
du  tiers-orjîre  de  Saint-François,  qui,  iiar  le 
signe  de  la  croi.v,  tlélivra  de  l'épidémie  plu- 
sieurs villes  de  l'Italie.  Son  corps  fut  dans  la 
amie  traMttté  àTeniae  efcpbwé  avec  beau- 


coup  d'honneur  dans  Tégliae  qui  lui  est  con- 
sacrée. A  Crarovie,  etc.,  on  ne  répète  pst: 
Dans  îa  Gaule  N'arbonnaise,  etc. 

18.  A  Montefalaî  dans  l'Ombrie,  la  bien- 
heureuse Claire,  vierge»  du  tiers-ordre  de 
Saint -François,  religieuse  de  l'ordre  des 
Ermites-de-Saint-Augustin,  dans  le  cœur  de 
laquelle  on  vénère  avec  dévotion  le  symbole 
de  la  sainte  Trinité  et  les  mystères  de  la 
Passion  de  Notre-Seigneur.  A  Préneste,  etc.» 
on  ne  repète  pas  :  A  Montefalco,  etc. 

19.  Dans  la  Provence»  à  Brugnoles»  saint 
Louis»  évèqne  de  Toulouse»  confesseur,  fils 
de  Charles  II,  roi  de  Sicile  et  de  Jérusalem  ; 
qui,  dès  son  adolescence,  renonçant  à  son 
droit  de  premior-né  et  au  royaume  de  Hon- 
grie, qu  n  teuail  do  l'héritage  de  sa  mère, 
voulut  embrasser  l'oidre  des  Flrères-Hineors. 
CélMnw  par  la  sainte é  de  sa  vie  et  ses  mi- 
racles,  il  fut  insrril  au  nombre  des  saints  par 
h'iiu  XX.  Sous  le  iiirme  pape,  «on  corps  fut 
trausitorté  à  Marsfillc,  dans  l'eglisf  de  Saint- 
François,  du  même  ordre.  Aujourd'hui,  il  est 
honoré  à  Valence  en  Espagne,  dans  l'église 
métropolitaine. 

L'octave  de  sainle  Claire,  ^erge.  A  Ro* 
me,  etc.,  e/  on  ne  répète  pas Dans  la  Pro- 
vence, etc. 

âl.  Saint  Hyacinthe,  conCe^ur»  dont  la 
mémoire  est  honorée  le  19  de  ce  mois.  A 
Anneqr»  etc. 

25.  A  Urne  et  dans  qudqua  imtres  payi, 
on  lit  m  premier  lim  :  Saint  Barthélémy, 
apôtre,  etc.,  comme  thots  la  ^r^cMmtehçon 
du  Martyrologe  romain,  cl  on  continue  : 

A  Paris,  saint  Louis  IX,  roi  de  France, 
confesseur»  du  tiers-ordre  de  SaiiU-François, 

principal  patron  de  ses  confrnes»  illustre 
par  la  sainteté  de  sa  vie  et  la  renommée  de 
ses  miracles,  que  le  souverain  Pontife  Boni- 
face  Vlll  a  mis  au  nombre  des  saints.  A 
Rome»  etc. 

Quand  b  féto  «le  Mint  BartlK^teoiy  M  cèlAbn  1«  SS, 

ou  lit  : 

26.  Saint  Louis  IX,  roi  de  France,  confes- 
seur, du  tiers-ordre  de  Saint- François.  A 
Rome,  etc. 
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SEPTEMBRE. 

i .  A  Valpnc<s  dans  rEsfMgneTarragonaise, 
les  bieuhtiureux  martyrs  ieao,  prêtre,  et 
Piecre,  lidc,  de  roidra  des  Prères-HiDeiin, 
qui,  pour  avoir  prêché  librement  la  foi  de 
Jésus-Christ,  encoururent  la  réprobation  de 
la  secte  des  Mahométans  et  furent  d«"apit»'-s 
le  29  août,  par  Azot.  roi  des  Mntin's.  Leurs 
corps  furent  Iransporléâ  ù  Térelua,  dans 
TAragoD,  où  ils  sont  honorés  par  les  fidèles. 
En  ProTence,  etc. 

Le  V,  chez  les  Tertiaires^  quand  la  fête 
de  saint  Louis  a  été  célébrée  le  25  août,  on 
lit  en  premier  lieu  :  L'ocLave  de  saint  Louis, 
roi  et  confesseur. 

3.  A  Longchamp^  au  dîoeèse  de  Paris,  k 
bienheareose  Isabelle,  vierge,  du  second 
ordre,  sœur  de  saint  Louis  IX,  fOi  de  Franœ; 
qui ,  Tné[)risant  les  splendeurs  de  ce  monde, 
aitiia  mieux  servir  Jesiis-CJîrist,  son  époux, 
dans  l'humilité  et  la  pauvreté,  et  émigra 
vers  le  Seignenr,  eèltiira  par  ses  ndiades,  le 
S3  février,  A  Rome,  etc. 

i.  k  Yilerhe,  sainte  Rose,  vi«  rge,  du  tiers- 
ordre  de  Saint- Françob,  qui  fut,  rlès  son  en- 
fance, ornée  de  toutes  sortes  de  verttis  et 
douée  du  don  de  prophétie.  ËUe  émigra  vers 
son  eélesto  époux  le  6  mars,  dépendait  sa 
f%(e  se  célèbre  en  ce  Jour,  auquel  son  corps 
sacré,  demeuré  sans  corruption  et  flexible 
comme  pendant  la  vie,  fut,  fous  le  ponliflcat 
d'Aleiuindre  iV,  solenuellement  transféré  au 
monastère  de  Sainte-Marie-des-Roses,  où  elle 
«  annoncé  pendant  sa  vie  qu'elle  devait  re- 
poser. Sur  kl  mont  NâM,  ete.,  on  ne'  répitt 
pas  ■  A  VIterbe,  etc. 

a,  A  Thuringrc  en  Perse,  le  bienheureux 
Gentil  de  Malhclica,  niarlyr,  de  l'ordre  des 
Frères-Mineurs t  qui,  après  de  nombreux 
travaux  dans  la  prédication  de  rËvangile, 
jbt  mis  à  mort,  pour  la  foi  de  JésosOuM» 
par  les  Sarrasins.  TransMré  àYenise,  il  Ait 
inhumé  avec  beaucoup  d'honneur  dans 
l'église  des  Frères -Mineurs.  Saint  Lau- 
rent, etc. 

0.  Sainte  Jeuine- Françoise  Frémiot  de 


DES  SAINTS. 

Chantai,  veuve,  dont  la  ftto  se  elttfan  le 

St  août.  Saint  Zacharie,  etc. 

7.  Saint  Laurent  Justinlen ,  premier  pa- 
triarche de  Venise,  dont  la  mémoire  se  cé- 
lèbre le  if  de  co  mois.  A  Nicomédie,  etc. 

9.  A  Pesaro,  la  bienheureuse  Séraphine, 
veuve,  de  Tordre  de  Sûnte-Claire,  tîlnslrs 
par  In  noblesse  de  sa  naissance,  ses  vertus, 
et  particulièrement  par  sa  patienee  dans  l'ad- 
versité et  la  renommée  de  ses  mira(  les,  qui 
émigra  au  ciel  la  veille  de  ce  jour.  A  Mco- 
nédie,  etc. 

Le  Mmedi  dans  foMva  de  la  H$»Mé  d»  k 
hieaheareiite  Vl«^  Merîe. 

La  réie  liii  très-saint  ^om  de  la  bieDhau* 
reuse  Vierge  Marie. 
Dont  ie$  Etats  hérêHtaim  étiamaim 
Autrui  m  aiwU  ;  Le  sonverûn  Pontilé 
Innocent  XIII  a  accordé  à  perpétuité,  à  ceux 
qui  a««ieteraieîit  à  la  messe  solennelle  iîc 
cette  ff te,  une  iadulgenœ  pléuière  applicable 
aux  défunts. 

Ce  que  ton  «tfoitf s  égeiemait  kn  de  fan- 
nonoe  de  la  fête  du  irii-taùit  Km  de  Jém* 

12.  A.Fidërc,  dans  la  Marche  d'AnoAne,  le 
bienheureux  Peregrin,  confesseur,  de  l'ordre 
des  Frères-Mineurs  ;  qui,  célèbre  par  sonbU' 
milité  et  sa  chanté,  après  de  nombreux 
voyages  aux  lieux  de  mrtre  rédemptioii,  ie> 
vint  en  Italie  et  se  reposa  en  paix  i  San-S^ 
verino>  célèbre  par  ses  vertus  et  la  renommés 
(le  ses  miracles  jKMiiiaiit  sa  vie  et  après  sa 
mort.  Lo  pape  Pic  VII  approuva,  en  1  SOI,  le 
culte  immémorial  qui  lui  était  rendu.  La 
commfaioraison,  etc. 

13.  Saint  Alphonse -Haiia  de  Liguorii 
évêque  et  confesseur,  dont  la  ftte  se  eâèbie 
le  2  août.  A  Alexandrie,  etc. 

i7.  La  commémoraison  des  sacrés  stig- 
mates dont  le  séraphique  saint  François, 
lévite^  etc.,  comme  dam  le  Mort,  rmoih. 

16.  A  (Mmo,  dans  la  Ifardie  d'Aneflne^ 
saint  Joseph  Gupertin,  de  Tordre  des  Fkèns» 
Mineurs  conventuels;  qui,  remarquable  par 
son  grand  amour  potir  la  pauvTelé,  en- 
flammé du  feu  d'un  irnnieuse  amonr  pour 
Dieu,  Alt  mis  au  nombre  des  bienheureux 
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par  le  souverain  Pontife  Benoit  XIY,  et  au 
nombre  des  saints  par  Clémeat  XIU.  Lb 
même  jour,  etc. 

3o.A  San  Severino^  dans  la  Marche  d'Aocône» 
le  décès  de  ssinl  Pacifique,  de  SaitSemino» 
confeaseur,  de  l'ordre  des  Frères^Mineiu»  de 
Saint-Fmnçms  des  Réfonnés  de  l'observence, 

illustre  par  sa  grande  patience  et  son  amour 
de  la  solitude,  que  le  pape  Grégoire  XVI  a 
mis  au  nombre  des  saints.  Au  bourg  d'Em- 
maûfl,  etc. 

36.  A  Saleme,  dans  la  Uarehe  d'AncAne, 
la  bienheureuse  Lace,  vierge,  du  tien-<wdre 
de  Saiut'Françoif,  illustre  {lar  la  renommée 
de  &i  sainteté  et  de  ses  miracles.  A  Nicomé- 
die,  etc. 

S7.  A  Paris,  saint  Ehéar,  comte  de  Salivao, 
de  la  ville  d'Ariano»  dans  le  toymm»  de 

Naples,  du  tiers-ordre  de  Saint-François;  qui, 
gardant  fidèlement  la  vir^iiiilé  avec  Del- 
phine, son  épouse,  s'en  alla  itleiii  de  niérites 
vers  le  Seigneur.  Illustre  par  ses  miracles 
pendant  sa  vie  et  après  sa  mort,  il  fiil  mis 
au  nuig  des  saints  par  le  souverain  pontife 
Urbain  Y.  Son  oorps,  sous  le  pontificat  de 
Jean  XXII,  fut  transporté  à  Apt  en  Provence, 
et  défiose  honorablement  dans  l'égliie  de 
Siunt-  i'raïK-ois  des  Frères-Mineurs. 

A  Eges,  etc.,  et  OU  ne  répète  pat  :k  Par 
ris»  etc. 

28.  A  Padoue,  le  bienheureux  Bernardin, 
de  Felme,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs  de  lii  régulière  observance^  célèbre 
par  sa  samtclé  et  ses  miracles.  En  Bo- 
Iiftmct,  etc. 

OCTOBRE. 

i.  A  Orba  en  Savoie,  la  bienheureuse 
Louise,  veuve,  qui,  illustie  par  la  uohksse 
de  sa  naissance,  embrassa  lu  rcgio  première 
de  Sainte43aiie,  sous  la  léfonm  de  sdnta 
Colette,  et  brilla  par  sa  sainteté. 

3.  La  vigile  du  patriardie  sérapbiqne 
saint  François. 

A  Assise,  dans  l'Ombrie,  la  translation  du 
corps  de  sainte  Claire,  vierge,  sous  le  ponti- 
ficat d'Akiandre  IV,  d'un  hunUe  endroit 
de  réglise  de  SainlÀorses,  qoi  fat  appelé 


43t 

plus  tard  Sûnte-GIaire,  au  mattie^nitel,  sous 

lequel  avait  >  déjà  déposé  lecorpsduséxiH 
phique  patriart  iie.  A  Rome,  etc. 

•4.  A  Assise,  daus  1  Ombrie,  la  naissance 
an  del  du  sérapbique  patriarche  saint  Fran- 
çois, lévite  et  confesseur,  fondateur  ren^ 
quablc  des  trois  ordres;  dont  la  vie  pleine  de 
sainteté  et  de  miracles  a  été  écrite  par  saint 
Bonaventuro,  docteur  de  l'église,  et  qui  fut 
mis  au  nombre  des  saints  par  le  souverain 
Pontife  Grégoirs  U. 

5.  Dans  la  ville  de  Penna,  au  diocèse  de 
Saint-Jean-de-Firmo,  le  bienheureux  Jean, 
de  Penna,  de  l'ordre  des  Frères-Mineurs,  qui 
brilla  par  son  esprit  de  pauvreté  et  de  pa- 
tience, par  Taustérité  de  sa  vie,  et  par  le 
don  de  prophétie  et  des  miFBcks.  Le  pape 
ne  y  111  a  approuvé  le  culte  qu'on  lai  ven- 
dait de  temps  immémoriaL  A  Mesdne  en  Si- 
cile, etc. 

11.  L'octave  du  patriarclie  sérapbique, 
saint  François,  confesseur.  A  Tharse  en  Cili- 
de,  la  natasanee  au  del,  ete. 

19.  A  Aacoli,  dans  la  Marche  d'Aneftne, 
saint  Séraphin,  de  Monte-Granario,  confes- 
seur, de  l'ordre  des  Capucins,  célèbre  par  la 
sainteté  de  sa  vie  et  sou  humilité,  que  ic 
souverain  Pontife  Clément  Xlll  a  mis  au 
nombre  des  saints.  A  Home,  ete. 

13.  A  Geuta,  dans  le  royaume  de  Fes,  le 
supplice  des  saints  Daniel,  Ange,  Samuel, 
Léon,  Nici-ila-s,  Hugolin,  prêtre,  et  Domno, 
laïque,  de  ronlrt'  des  Frèr«s-Mineurs  ;  qui, 
pour  uvou'  prêché  l'Evangile  et  confondu  la 
secte  de  Mahomet,  tarent  accablés  dW 
trages,  chargés  de  fers,  fouettés  et  enfin  dé- 
capités par  les  Sarradns,  qui  lenr  firent  mé* 
riter  ainsi  la  couronne  du  martyre  le  10  oc- 
tobre. Eu  Angleterre,  etc.,  on  ne  répète  poi: 
A  Ceula,  etc. 

16.  Saints  Gosme  et  Damien»  martyrs, 
dont  la  mémoire  se  célèbre  le  37  s^tembre. 
En  Afrique,  etc. 

19.  A  Arénas  en  Espagne,  saint  Pierre 
d'Alcantara,  confesseur,  de  l'ordre  des 
Frères -Mineurs  de  l'observance  des  du- 
dumssés,  qui,  onié  d*nne  admirable  péni- 
tence, de  glandes  .vertus  et  du  don  de  pio- 
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phétie,  émigraan  dd  la  vmIIa  dft  ce  jour  ;  nt 

qui  ,  glorieux  par  st»s  uoinbretix  miracles, 
fut  uii.i  au  nombre  rien  HoinU;  par  le  souve- 
rain Pontife  Clénieul  IV.  A  Rotne,  etc. 

90.  &ùQt  Veoeeslas,  martyr,  dont  la  mé- 
moire se  célèbre  le  3B  septembra.  En  Poto> 
gne,  etc. 

21.  A  ColcKiie,  la  naissance  an  ciel  de 
sainte  Ursule  et  d»^  s.s  compaaTiP?  otc  Kq 
Chypre,  etc.,  on  ne  répète  pas  :  à  Colo- 
gne, etc. 

tt.  A  Yataovie  «i  Pologne,  le  Iiienheii- 
reux  Laduilas,  confesseur,  (le  l'ofdn  des 

Frères-Mineurs,  très^cél^re  par  son  érndî- 
tion  et  son  élnquonce,  qui  émigra  vers  le 
Seigneurie  2  mai,  illustre  pur  la  gloire  de 
ses  miracles  avant  el  après  sa  mort.  A  Jéru- 
salem, etc. 

93.  A  ^Uach,  en  Hongrie,  saint  Jean  Ca* 
pLstran,  confesseur ,  de  l'ordre  des  Frères- 
Minf-nr?;  de  h  rc^ulière  oh<prvnncp,  célèbre 
par  la  sainlelé  «le  sa  vie  et  son  zèle  à  propa- 
ger la  foi  catholique  ;  qui  obtint  par  ses 
prières  et  ses  miracles  la  délivrance  de  la 
ville  de  Belgrade  a^égée  par  les  Turcs,  et 
la  défaite  des  ennemis.  En  Espagne,  etc. 

U.  Saint  Kaphar*!,  ardiantre,  nn  de*;  sept 
qui  se  tiennent  debout  ilevanl  It^  Sci^^ueur, 
et  dont  le  nom  sigtiifle  remède  de  Dieu. 

95.  Saint  Edouard,  confesseur,  dont  la 
mémoire  se  célèbre  le  13  de  ce  mois. 

2G.  A  Ravello  en  Italie,  la  naissance  au 
ciel  du  bienheureux  Runaventur»^ .  <îe  Po- 
tenza,  confesseur,  de  l'ordre  des  1-  reres-Mi- 
neurs  conventuels;  qui,  remarquable  par 
son  obéissance  et  sa  cbarité  pu  m  procurer 
le  salut  des  âmes,  s'endormit  dans  le  Sei- 
gneur, comblé  des  plus  beaux  dons  de  Dieu, 
le  21)  oi  tobrf»  17H.  11  a  été  mis  au  nombre 
des  bieuliuureux  par  le  pape  Pie  Vi.  A 
Rome,  etc. 

97.  La  vigile  des  saints  apôtres  Simon  et 
Jude. 

Saint  Jean  Cantins,  confesseur,  dont  la 
mémoire  se  célèbre  le  90  octobre*  AAvila 
en  Espagne,  etc. 

31.  La  vigile  de  tous  les  saiotâ. 

A  Blefl,  dans  l'Ombrie,  la  otimiiœ  au 
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ciel  du  bienheureux  Thomas,  de  FloieBOi, 
confesseur,  de  l'ordre  des  Frères-Mineurs  ; 
qui,  parti  en  l'alestine  avec  saint  Jean,  de 
Capistran  en  Ethiopie,  avec  ie  frère  Albert, 
de  Sarthiano,  ét  d'autres  frères  de  son  ordre, 
sonflHt  beaucoup  de  mauvtids  traitemsntsés 
la  part  des  inûdèles,  et  enfln  de  retour  «a 
Italie,  il  s'endormit  en  paix,  célèbre  par  ses 
vertus  et  la  renommée  de  ses  niirai-les.  Le 
souverain  Pontife  Clément  XIV  a  approaré 
le  culte  immémorial  qu'on  lui  rendsit  A 
Rome*  oICé 

KOVEHBRC. 

3.  La  commémoraison  de  tous  les  frères, 
sœurs  el  Uenfaiteurs  défunts  de  l'ordre  séi»' 
phique.  La  naissance  au  del,  etc. 

■i.  A  Milan,  saint  Chaxies  Borromée,  car- 
dinal et  évêque  de  cette  ville,  [^rotertctir 
remarquable  auprès  du  saint  Siège  de  l'ordre 
des  Frères-Mineurs  i  qui,  célèbre  par  ses  mi- 
racles, fut  mis  au  nombre  des  saints  par  le 
souverain  ponliCs  Paul  y. 

A  Padoue,  la  bienheureuse  Hélène,  vierge, 
de  l'ordre  de  Sainte-Claire,  illustre  par  la  no- 
blesse de  sa  naissance,  son  admirable  pa- 
tience, ses  autres  vertus  et  la  renommée  de 
ses  miracles.  Son  corps  t^l  honoré  dans  cette 
ville  par  la  pieuse  dévotion  des  fidèles.  A 
Bologne,  etc. 

5.  A  Borgo-di-San-Sepolcro,  dansrOmbrie, 
le  Inenbeureux  Raynier  Arctin,  confesseur, 
de  l'ordre  des  Frères- Mineurs;  qui,  illustre 
pur  son  humiUtè,  sa  pauvi'eté  et  sa  patience, 
s'en  alla  an  cid  le  I**  novembre.  Sœ  coip% 
toujours  entier  et  sans  corniptloii>  est  dus 
cette  ville  l'objet  d^une  grande  véoéiaiioo. 
Saint  Zacbarie^ete. 

Le  mnedi  «vaut  le  Mcood  dimudie  d«  mmutn» 

La  fête  du  Patronage  de  la  bianbeuieatt 
Vierge  Marie,  Hère  de  Bien. 
OoH»  les  eontréa  tûianù  s  au  ni  catko- 

tique  de  l'Espagne,  quand  ievf^que  du  lieu 
célèbre  la  messe  le  second  dimanche  de  m- 
vembre,  m  ajoute  :  Le  souverain  Pontife^ 
Imocoit  H,  a  aeoordé  à  perpétuité  à  ceux 
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qui  tadfltentoit  à  la  meae  aoteoneDA  de  ee  96.  A  Apt  en  Provence,  la  bienhemenw 

jour,  une  indulgence  pléni^.  Delphine,  vierge,  du  tiers-ordre  de  Saint- 

13.  Saint  Didace,  confesseur,  de  Tordre  François,  tràs-célèbre  par  la  noblesse  de  sa 

des  Frères-Mineurs  de  la  régulière  obser-  naissanc»:',  la  gloire  de  la  virginité  qu'elle 

vance,  célèbre  par  son  humilité,  sa  vie,  ses  conserva  daus  le  mariage,  et  la  renommée 

vertus  et  ses  miracles  ;  qui  émigra  au  ciel,  à  de  ses  miracles.  Son  corps,  avec  celui  de 

Aleala  en  E8]Mgoet  la  veille  de  ee  Jour,  et  son  époux  Mint  Ebtéer,  repose  dans  l'égliae 

fut  eoleuneltanent  mis  au  nombre  des  saints  de  &dDt*Fninçoi8  des  Frèree-Uineurs,  où  il 

par  le  souvendo  Pontife  Sixte  V.  A  Ra-  est  honoré  par  la  pieuse  véoératitiii  desflf 

venne,  etc.  dèles.  A  Alexandrie,  elc. 

U.  A  Ancône,  le  bieaiieureux  Gabriel,  île  Chez  les  murs  H  les  religieux  du  Uers- 

Feretti;  confesseur,  de  l'ordre  des  l'rères-  ordre,  on  lit  en  premier  lieu  :  l'ocLave  de 

Wnenrs  ;  qui,  iltiutre  par  la  nobles»  de  sa  sûnte  Eliaabelh,  de  Hongrie,  veuve,  da 

naissBnce,  par  ses  vertus  et  parla  renommée  tieronnidre  de  Samt-Fnmçois.  A  Apt,  etc.» 

de  ses  miracles,  s'endormit  dans  le  Seigneur  comme  ci-demis. 

le  12  de  ce  mois.  Le  jour  de  ses  obsèques,  27.  Sriint  Gréf?oire  Tliaiimalurge,  évêque 

saiiil  Jacciues  de  la  Marche,  fil  un  di.«îcours  et  confesseur,  qui  mourut  ie  47  novembre, 

sur  ses  vertus.  Sou  corps  est  conservé  à  An-  A  Antioche^  etc. 

cAne,  dans  Téglise  de  son  ordre.  A  Hémdfie,  S8.  A  Naplee  en  Campanie,  sadot  Jacques 

en  Thraee,  etc.  de  la  Hardie,  oonfiassear,  de  Tordre  des 

16.  A  Assise,  dans  l'Ombrie,  sainte  Agnès,  Frères-Mineurs  de  la  régulière  observance; 
vierge,  sœur  de  Sainte-Claire  ;  qui,  appelée  célèbre  par  raustérit»^  fie  sa  vie,  sa  prédica- 
par  les  prière?  de  cette  sainte  aux  noces  de  tion  apostolitiue,  et  les  uutubreiises  légatious 
l'Agueau,  brilla  d'une  si  grande  pureté  et  qu'il  a  rempUes  pour  le  bien  de  la  chré- 
d'une  telle  sainteté,  que  les  démons  étiùent  tienté.  Le  souverain  Pontife  Benoit  Xin  l'a 
uns  en  faite  à  son  tombeau,  où  beaucoup  de  inserit  au  nombre  des  saints.  A  Rome,  etc., 
miracles  s'opéraient  encore  par  la  vokmté  on  ne  répète  pas  :k  Naples,  etc. 

de  Dieu.  En  Afrique,  elc.  29.  La  vigile  de  saint  André,  apôtre. 

17.  A  Cracovie  en  Pologne,  la  bienheu-  La  fête  de  tons  les  saints  de  l'ordre  séra- 
reuse  Salomé,  qui,  mariée  à  Luioman,  dans  phique,  qui  est  solennellement  célébrée  en 
la  suite  roi  des  w^iff^mi ,  miserva,  avec  la  ce  jour,  auquel  le  tiè»e^t  palriardie,  par 
pins  grande  verto,  sa  virginité  dans  le  ma-  -  lettres  apostoliques  conservées  réligieuse- 
liage.  Devenue  veuve,  elle  embrassa  la  vie  ment  dans  la  basilique  de  Saint-François 
monastique  de  l'ordre  de  Sainte  -  Claire,  et  à  Assise,  obtint  du  papeHonorius  III  la  con- 
émigra  vers  son  Epoux  céleste,  célèbre  par  sa  ûrmation  de  la  règle  des  religieux.  Le  sou- 
sainteté  et  ses  miracles.  Son  corps  est  honoré  verain  Pontife  Clément  Xll  a  accordé  une 
religieusement  dans  Tégliie  de  Ssinb-Fran-  indulgence  plénière  à  tous  les  memlms 
çoisdeePMres-Minenrs.  AKéooésarée,  ele.  de  l'ordre  séraphiqna  qui,  en  ce  joor,  ie> 

19.  Dans  la  ville  de  Marbourg  en  Aile-  nmiveUent  leurs  voox  de  profcsrion.  A 

magne,  le  décès  de  sainte  Elisabeth,  veuve,  RomCt  etc. 

fille  d'André,  roi  de  Hongrie,  du  tiers-ordre  PÉCBMPREt 
de  Saint-François,  et  patrouue  principale  des 

et  des  religieux  du  tier»<irdre;  qui,  Quandlafiteds  foui  les SOMU ds fonirs 


adonnée  avec  soin  aux  «aiivres  do  piété,  .  séh^qM  oii  ds  MM  iiidr/ tiMite  prs- 
teugra  vers  fe  Seigneur ,  célèbre  par  ses    mîer  dimanche  de  l'Avent,  alors  le  premier 

miracles ,  et  fut  inscrite  au  catalogue  dos    jour  de  décembre,  s'il  es!  libre,  nu  k  prmitf 
saints  par  le  pape  Grégoire  IX.  JLe  même   jour  non  empêché,  on  lit  en  premier  Ueu: 
Jour,  etc.  1.  La  lête  de  tous  les  saints  de  l'ordre  sé- 

Tou.  n.  S8 
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raphique,  ou  la  fête  de  sadot  Âiidré,  apôtre. 

i.  A  Nicomédief  le  sapplioa  de  sainte 
Barbe,  vierge  et  martyre,  etc«,  comme  dam 
le  Mart.  romain. 

Saint  Pierre  Chr}'sologue,  etc.,  on  ne  ré- 
pète pas  :  A  Nicomédie,  etc. 

5.  Saint  Pierre  CUrysologue,  évêque  et 
confesseur,  dont  la  mémoire  se  oAlèbre  le  4 
de  ee  mois.  A  Matalaïqoef  eUc, 

7.  La  vigile  de  IMmmaculée  Gonoeptioii  de 
la  bienheureuse  Vierge  Marie ,  patromie  de 
tout  l'ordre  séraphique.  A  Milan,  etc. 

8.  L'Immaculée  Conception  de  la  bienheu- 
reuse et  glorieuse  Vierge  Marie,  Mère  de 
IKen,  palromie,  sous  le  mAme  mystère,  de 
tout  l'ordre  séraphique.  Le  souverain  Pon- 
tife Sixte  IV  a  accordé  à  perpétuité  à  ceux 
qui  assistent  h  la  messe  et  à  rofftce  pendant 
l'octave  de  c*Ue  fête,  les  mêmes  indul- 
gences que  celles  que  les  fidèles  peuvent 
gagner  à  la  fftte  du  très-saint  Sacrement.  A 
Rome,  etc. 

9.  A  Valdséa,  dans  le  diocèse  de  Constance^ 
la  bienheureuse  Elisabeth,  vierge,  religieuse 
du  tiers-ordre  de  notre  Père  saint  François, 
sumuuimée  la  Bouue,  qui  émigra  vers  sou 
céleste  époux,  enridbie  des  grâces  divinesi, 
le  S5  novembre.  Clément  XIII  a  approuvé  le 
culte  immémorial  qu'onluiimidait.  A  Tolède 
en  Espagne,  etc. 

10.  A  Lorette,  dans  la  Marche  d'Ancône, 
la  Iransktiou  de  la  sainte  maison  de  Marie, 
Mère  de  Dieu,  due  laquelle  le  Verbe  s'est 


DES  SAINTS. 

fait  chair.  A  Rome,  etc.,  on  ne  n^^poi.* 
A  Lorette,  etc. 

13.  A  Assise  dans  l'Ombrie,  novention  <hi 
corps  de  notre  Père  séraphique  saint  Fran- 
çois, sous  le  pontificat  du  pape  Pie  VU.  A 
Rome,  etc. 

iA.  Saint  Silvestre,  abbé,  instituteur  de 
la  Congrégation  des  moines  Silvestrins,  dont 
la  mémoire  se  célèbre  le  S6  novemlne.  A 
Alexandrie,  etc. 

15.  L'octave  de  Tlmmaculée  Conception  de 
la  bienheureuse  et  glorieuse  vierge  Marie, 
Mère  (le  Dieu,  patronne  de  l'ordre  séi'apbique. 
Le  même  jour,  etc. 

17.  Chex  lei  tçncn  et  les  moines  du  tien- 
ordre,  en  premier  Ueu  :  La  bienheoreiue 
Delphine,  vierge,  du  tiers-ordre  de  Saint- 
François.  A  Eleulhérnpolîs,  etc. 

18.  La  fête  de  raltentc  de  l'Enfantement 
de  la  bienlieureuse  Vierge  Marie,  qui,  dans 
rincaraolioa  da  Verbe  divin  pour  le  saint 
du  genre  humain,  fut  comblée  de  VEvpnlb- 
Saint. 

IM  Pans  line  île  près  d'Assise  en  Ombrie, 
que  1  on  nomme  aujourd'hui  Bastia,  le  bien- 
heureux Conrad  d'Opbyda,  confesseur,  da 
Tordre  des  Fiàres-litneurs,  cflètoeparseï 
prières,  son  humilité  et  sa  dutrité;  que  Bieii 
illustra  par  de  nombreux  miracles  pendant 
sa  vie  et  ajirès  sa  mort.  11  s'en  alla  an  ciel  le 
•i  décembre.  Son  corps  fnt  transféré  à  Pé- 
rouse,  où  il  est  honoré  avec  une  graude  vé- 
nération. A  Alexandrie,  etc. 


LEÇONS  PROPRES  POUR  LA  FIN  DU  CAPITULE 


LïÇON 

Dans  les  phunes,  j'ai  exhale  l'odeur  da 
onnsmomeetdesparlîunBdttbaame;  comme 
mie  mynhe  èii<riaie,  J'ai  r^andu  une  odeur 
tièMuave.  Pour  vou^,  Seigneur,  etc. 


A  fo/Vit  du  TrMokA  Jr«R  dt  JlMi. 

UÇOIf. 

Tout  ce  que  voi»  faites  en  paroles  ou  en 
actbns,  faitesle  au  nom  de  Nofafo-Seignear 
Jésus'Christ,  rendant  grtees  &  Dieu  et  an 
Père  par  lui.  Pour  vons^  Selgneurj  elc 
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LIQOIf. 

Le  Christ  a  donné  son  âme  jusqu'à  la  mort 

et  il  a  (''tt':  mis  un  nombre  des  scélérats.  Il  a 
lui-nii"'ine  supporté  les  péchés  de  tous  et  a 
prié  pour  les  pécheurs.  Pour  vous.  Sei- 
gneur, etc. 

A  la  fiU  de  taint  BdtrUl,  arehmigi, 

ULÇOV. 

Sache  donc  et  prends  crxrdf  •  Oc  la  pro- 
clamation de  l'édit  promettant  que  Jérusalem 
sera  rebâtie  jusqu'au  Ghhst  roi ,  il  y  aura 
sept  semaioM  «t  aoizaiitfrifiz  teauSam*  Pour 
TOUS,  Seigneur^  etc. 

A  la  féU  du  Patronage  du  taint  patriarche 
Joseph. 

LBÇOX. 

Cest  UQ  ûls  qui  grandit,  Joseph,  c'est 
hq  flU  qui  grandit  et  qui  e«t  beau  à  voir. 
h»  filles  de  Jérusalem  ont  ooura  sur  les 
mon  pour  le  contempler.  Pour  votis,  Sei- 
gneur, ete. 

Alaftteda  TiMaeri  Cmr  <b  Notn-Seigiim 
Jina-Chrùt, 

UQOR. 

Cbantes  ks  gloires  de  Dieu,  car  il  aliit  de 
grandes  choses.  Annonccz-I(>  à  tout  Tum- 
vers.  Réjouis-tûi  et  loue-le,  maison  de  Sion, 
parce  que  le  saint  d'Israël  est  grand  au  mi- 
lieu de  toi.  Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

AhfHadê  mM  AmMm  d»  Padm,  eenfmmr. 

Bien  m'a  donné  de  dire  d'après  la  sentence 

et  de  présumer  iUgnes  d'eux  Ips  choses  qui 
nj'ont  été  données,  parce  qu'il  est  lui-même 
le  chef  de  la  sagesse  et  la  perfection  des 
sages.  Pour  vous,  Seigneur,  etc. 

AwB  fittt'de  iainU  Uaire,  vitrgt. 

LEÇON. 

L'immortalité  est  dans  la  parenté  da  la  sa^ 
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gesse,  et  daus  sou  amitié  le  vrai  plaisir,  et 
rhonnéle  dans  les  œuvres  de  ses  mains. 
Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

A  la  fit»  de»  $ept  Douleurt  de  la  dtMAMfwiM 
Vierge  Mari». 

LEÇON. 

Versez  nuit  et  jour  un  torrent  de  larmes, 
ne  prenez  aucun  repos,  et  que  la  pupille  de 
vos  yeux  ne  se  ferme  pas.  Pour  vous,  Sei- 
gneur, etc. 

Aux  files  du  seraphique  patriarche  taint  Prançoi». 

LEÇON. 

Pour  le  resta,  il  m'importe  peu.  Car  je 
porte  sur  mon  corps  les  stigmates  de  Notre- 
Seignear  Jésus.  Mes  iirères,  que  la  grâce  de 
Notre-Smgneur  Jésus-Christ  soit  avec  votre 
esprit  I  Pour  vous,  Seigneur,  etc. 

A  la  fit»  4»  mbU  Raphaèl,  archange. 

LEÇON. 

Il  est  temps  que  je  retourne  à  celui  qui 
m'a  envoyé.  Pour  vous,  bénisses  Bien  et 
racontez  toutes  ses  merveilles.  Pour  vous, 
Seigneur^  etc. 

A  la  fit»  du  Patronage  de  la  btenhettreut»  - 
ntrgtMmi», 

Bans  les  plaines,  j'ai  eiMé  l'odeur  du 
dnnamome  etdesparftunsdnbaume.  Comme 
une  myrrhe  choisie,  j'ai  répandu  une  odeor 
trèseuave.  Pour  vous,  S^gneor,  etc. 

A  la  fit»  d»  nmmaaiU»  ConeqUon  de  la 
MsatanwM  Fiff^  JTorft. 

UÇBOX.  ' 

Heureux  celui  ^qni  m'écoute,  qui  veille 
chaque  jour  à  ma  porte  et  qui  observe  aux 

entrées  de  ma  demeure.  Celui  qui  m'a  trouvé 
trouvera  la  vie  et  pnispra  «on  «lalut  ^^^H^f  le 
Seigneur.  Pour  vous.  Seigneur,  etc. 
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A  te  fite  <k  la  Tmmtntion  d'^  f  ;  siin/e  «oiiini  Â  ia  file  (k  V Attente  âe  renfantemad  db  II 

de  la  b\eiih(MTtvat  V  lerye  Hane.  biatheureuse  Vierge  Marie. 

LBÇON.  LBCON. 

DaoB  les  plaines.  J'ai  exhalé  l'odeur  Cieuz,  Dûtes  descendre  votre  rosée  et  qoe 

da  diwminoiiHi  et  det  paifîims  dn  banoM.  1«  niui  pleavent  le  Juste;  que  la  teinf'àh 

Gdbiiim  une  mynlie  choiiie,  j'ai  lépandii  neel  «lofeUe  germe  le  Sanvenr,  et  qcnla 

006  odeor  trèa-nava.  Pour  youa,  Sei-  Justice  nusse  en  même  temps.  Moi.leSë- 

r,  etc.  gnenr^  Je  l'ai  créé.  Pour  vous,  Setgneiir,  etc. 
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MARTYROLOGE 

DBS  nISUa  BT  DIS  REUGOraSES 

DE  L'ORDRE  DE  LA  BIENHEUREUSE  VIERGE  MARIE  DU  MONT  GARMEL 

D£  L'ANTIQUB  OBSBBTANCK 


Comme  on  doit  tonjours  faire  le  jour  pré- 
cédent l'annonce  qui  rappelle  les  mémoires 
des  sainis  du  jour  suivant,  et  annoncer  les 
fêles  dont  on  fait  rofftœ  ce  même  jour  et  les 
placer  toujours  en  premier  liea,  ce  qu'il  feut 
obsenrer  aoasi  pour  les  saints  propres  à  cer- 
taines ^^isee  particulières  etqnl  ne  flgurent 
pas  dans  le  martyrologe,  on  a  mentionné  les 
leçons  de  ces  mêmes  fêtes  dont  on  fait  l'office 
particulier  dans  l'ordre  de  la  bienheureuse 


Vierge  Marie  du  Mont-Carmel  de  l'antique 
observance,  pour  Atre  lues  en  premier  lieu , 
suivant  les  rubriques  dn  Martyrologe  romain 
et  les  décrets  du  chapitre  général  de  notre 
ordreen  1680,  ce  qullfantaasaioliiemrpoiir 
les  olBoes  privilé^és  et  acoondés  par  induit 
apostolique.  C'est  pourquoi,  immédiatement 
après  la  date  du  jour  et  l'indication  de  la 
lune,  toutes  autre?  rbo=»'s  étant  omises,  les 
fêtes  seront  annoncées  de  la  manièresuivante. 


FÉTËS  MOBILES 


Le  samedi  vnai  k  premier  dimaacbe  aprè»  l'Octave 
de  rSpiptauiie. 

La  fête  du  Très-Saint  Nom  de  Jésus,  nom 
qui  lui  fut  donné  par  l*ai^  arani  d'être 
conçu  dans  le  sein  de  la  Vierge. 

La  première  clu']iiii;me  foric  av,int  la  sixième  férié 
qui  se  trouve  libre  aprè^  1  Ocuvc  de  Pâques,  c'est- 
à-dire  daos  laquelle  ne  »e  Iroave  pas  un  office  k 
Deaf  leçons. 

La  féle  de  la  Très-Sainte  Couronne  du  Sei- 
gneur. 

Le  samedi  avant  le  troiaiAme  dimanche  après  Pâques. 

La  fête  du  Patronage  de  saint  Toseph, 
ép<^iiv"  de  la  bienheureuse  Vierge  Marie,  pre- 
mier protecteur  de  Tordre  du  Mont-Carmel, 
restauré  par  la  séraphique  vierge  sainte  Thé- 
lèse,  Qte  aeooidiée  par  Innocent  Xi,  sous  le 
lit  doaUe  nu^jeur  de  seconde  elasse. 

La  cinquièino  féric  dans  l'Octave  ân  saint  Sanvmenl. 

La  fêle  du  Très-Sacré  Cœur  de  Jésus, 


Le  samedi  avanl  le  dimanche  dans  l'Octave  de 
r  AiMiDpUoo  de  ta  btenlienreQM  Ttoisa  Marie. 

La  iéte  de  saint  Joachim,  Père  de  la  bien- 
heuieuse  Tîerge  Marie»  protaelenr  de  Tordn 
des  Carmêliles. 

Le  samedi  avant  le  dimancha  après  l'Octave  ds- 
rAtaomptioa  delà  bicnlManiiM  Vierge  Morie^ 

La  fête  du  Sacré  Cœur  de  la  bieolieureuse 
Vierge  Marie. 

Le  ttnMfi  «tant  la  iMoad  iBmaniiiw  d'ddobie. 

La  fête  de  la  Poralé  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie. 

Le  Maedi  «vtol  le  «eeoad  dhpiieliie  4a 

La  ftte  du  Patronage  do  la  Uenbeoieaas 
Tietge  Marie. 

Quand  ou  fait  l'offlce  du  Très-Saint  Sacrem«lt. 

La  conuuémoration  du  Très-Sacré  Corps  dt 
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Jésus-Christ  dans  la  cinquième  liérie  :  ou  eu 
dehors  de  la  cinquième  férié. 

Ooud  «a  Ml  rolte  de  kUoilimnQM  TieiiBft  littte 

La  eomméoioration  de  la  bienheureuse 
Vierge  Haiie»  1«  samedi  :  ou  en  debon  du 
samedi. 

QiHDd  «D  finit  foOee  do  "Mt-SiiiitNiini  de  Unie. 

La  eommémiicalioii  dn  TMs^Saint  Ifom  de 
Marie^  quatre  fois  dans  Faimée. 

Quand  OQ  fût  roffic«  de  Dotn  nint  Père  EUe» 

prophète. 

commémoration  de  notre  saint  Père 
Elie,  prophète,  une  fob  par  moM» 

Qneod  OD  fait  TofScc  do  sainto  TliL^rèse,  VllVie« 
de  l'ordre  des  Carméltles. 

La  eommémoratkiii  de  sainte  Ttiéièse^ 


DES  SAINTS. 

vierge,  de  l'ordre  des  CarméUteSj  use  iàs 
par  mois. 

• 

Qatod  «a  fait  l'office  de  saint  Jean  de  la  (Ma* 
de  l'ordre  da  Uoat-Camel. 

La  commémoration  de  saint  Jean  de  la 
Crois ,  de  l'ordre  du  Moot'dann^,  une  fois 
par  mois. 

Quand  on  fait  lIofBce  de  saint  André  Corsini,  évtfM 
et  «oofeMeor  de  fafdre  da  Monl-CenML 

La  commémoration  de  saint  André  Cor< 
sin,  évôque  et  «  onfesseur,  de  l'ocdie  des 
CarméiiteSj  deux  fois  par  mtHs. 

gond  00  ieH  r«aee  de  étiole  Miiie*ltedeletoe  de 
Fesà,  ^ei|e  de  rordçe  dee  CinBéBlee. 

La  comménionlion  de  sainte  Harie-Hade- 
leine  de  Panii  ikreè,  de  Toidire  des  Csnni- 
Utesy  une  fols  par  mois. 


lANYlER. 

I.  La  Circoncision  de  Notre  -  Seigneur 

Jés'is-r!iri8t,  Hc,  comme  dans  k McofUtom* 
9t  à  la  fin  de.  la  lecm,  ajoutez  : 

A  Alexandrie,  le  décès  de  sainte  Euphro- 
âne,  vierge ,  de  Tordre  des  Gannâites,  qui 
brilla  dans  son  monastère  par  la  vertu  de 
Fabetinence  et  par  ses  roirades.  Sa  fite  se 
célèbre  le  1 1  février. 

5.  La  vigile  de  l'Epiphame  de  Kotre-Sd- 
gneur. 

A  Home,  saint  Tt-lesphore,  i)ape  de  l'or- 
dre des  Carme»,  qui,  8ous  Antonin  le  Pieux, 
sonlIKt  un  martyre  illusfre  après  avoir  sup- 

porté  de  nombreux  travaux  pour  la  con- 
fession de  Jésus-Christ.  Sa  féte  se  cetèlne  le 
13  février.  En  Egypte,  etc. 

6.  L'Epiphanie  de  Notre-Sei^eur,  comme 
dms  le  Mart.  mn.,  et  en  qualriéine  lieu,  on 
ajoute  : 

k  Famagonste  en  Chypre,  le  déeès  de 
aûnt  Pierre  Thomas,  de  Tordre  des  Cannes, 

évêque  de  l'Ep^li?*»  d«  Con^tantinoplf»  ;  qui, 
^près  phuieurs  victoires  sur  les  ennemis  de 


la  sainte  Croix,  après  ardr  écrit  pluaiems 
volumes  et  opéré  des  mirades,  s'endomiit 

dan  1 1  S  i  Lii  eur  au  jour  et  à  Theurequ'ilavait 
prédits.  Sa  frt-^  se  célèbre  le  14  février.  A 
Hennés,  en  Frant^N  .saint  Mélaine,  etc. 

iù.  Dans  le  Mart.  rom.  ajouiez  à  Itiage 
de  saint  Maur ,  abbé:  dont  la  fêle  se  célèbre 
le  SO  février.  En  Judée,  etc. 

19.  Saint  Denis,  pape  et  confesseur,  de 
Tordre  de<«  Carmes,  dont  la  naissance  au  ciel 
se  célèbre  le  26  dé^eml^re.  Saint  Canut ,  etc. 

22.  A  Rome ,  aux  eaux  Salviennes ,  «aiut 
Anastase,  moine  persan,  de  l'ordre  des  Car- 
mes, qui,  après  les  tounneots  d'une  ligou^ 
reuse  prison,  après  les  fouets  et  les  chaines 
qu*il  avaii  endurés  à  Gésarée  de  Palestine, 
fut  encore  diversement  tourmenté  par  Chos- 
roês,  roi  de  Perse,  et  enfin  déoaoité,  après 
avoir  eu  la  consolation  d'eavo}  «n  au  mar- 
tyre soixante-dix  de  ses  compagnoui,  qui 
forent  noyés.  On  porta  à  Rome  sa  tète  avec 
son  image,  dont  le  seul  aspect  dusse  les 
démons  et  guérit  les  maladies,  luDsi  qo» 
l'attestent  les  actes  du  second  concile  de 
Ificée. 
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A  Valence  dans  l'Espagne  TaragcmaiM, 

saint  Vincent,  lévite  A  martyr,  qui,  sous  le 
président  Dacien,  fameux  par  ses  cruautés, 
après  avoir  soulFert  la  prison,  la  faim,  le 
chevalet,  la  dislocatiou  des  membres,  lo  gril 
de  fer  {ont  rouge  de  feu.  et  plusieurs  antre» 
aoiteede  tourmenti,  s'en  alla  an  cieL  recevoir 
la  Incompensé  de  son  martyre.  Prudence  a 
•^xrfîllpmment  décrit  en  ver?  son  plorieux 
triomphe,  et  le  bîenheurfiiix  Augustin  et  le 
pape  saint  Léon  lui  oui  aussi  donné  de 
grand»!  louanges.  Sa  fête  se  célèbre  le  17 
février.  A  Embrun^  etc. 

S3.  Les  flançulles  de  la  Inenheurense 
Vierge  Marie  avec  saint  Joseph 

A  Baroelonne.5iaint  Raymond  de  Peniiafort. 
On  mentioutie  s*i  nais-an*  e  an  ciel  le  7  jauv. 
Sa  fêle  se  célèbre  chez  nous  le  19  février.  A 
Borne,  sainte  Emérentienne,  etc. 

28.  A  Alezandiiei  saint  Cyrille,  évêque  de 
cette  inlle,  de  l'oidre  des  Germes,  qui,  très- 
ilhntre  propagateur  de  la  foi  eatiiolique,  se 
reposa  en  paix,  célèbre  par  sa  science  et  sa 
sunteté.  A  Rome,  sainte  Agoès^  etc. 

FÉVRIER. 

3.  Dana  U  Mûortynloffe  romain  ',  ajwln  â 

l'éloge  de  saint  Biaise,  évêque  et  martt/r  :  Le 
jour  de  la  fèfe  de  saint  Biaise  se  célèhro  chez 
nous  le  20  fiwrier.  Fin  Afrique,  etc.  fM  omet 
ce  qui  précède  si  i  on  fait  ce  jour  la  commé- 
mmtUimdiattiiU  Boite. 

i.  A  Florence,  saint  André  Gorsin,  etc., 
comme  dans  le  Mart.  rom.  A  Rome,  etc. 

6.  Le  quatrième  jour  dans  l'octave  de  la 
Purificalion.  A  l'éloge  de  sainte  Dorothée, 
vierge  marfr/re,  on  ajoute  si  l'on  fait  la 
fêle  de  celle  sainte  le  iîG  février.  Sainte  l>t>- 
nlhée^  vierge  et  martyre ,  dont  la  fête  chez 
nous  se  câèbre  le  96  de  ce  mms.  En  second 
Uni ,  on  ;  Le  même  joor  >  saints  Médasie 
et  Amand,  évêque?,  etc.  ,  comme  vers  la  fin 
de  la  kçon  de  ce  jour,  ce  que  Von  ne  rrpètc 
pas  en  son  lieu^  et  on  poursuit  :  Le  même 
jour,  les  saints  mart}Ts  Saturnin,  etc. 

0.  L'octave  de  la  Puriflcation  de  U  bien- 
lieorewe  Ylerge  Harie.  A  fâoffÊ  dt  lofnle 
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ApoUlne ,  on  cloute  .*  dont  la  ffite  se  célèbre 

le  15  février.  A  Rnme,  etc. 

Si  aujourd'hui  ou  les  jours  prf'rr'dmts 
tombe  le  jour  des  cendres ,  on  omet  dans  la 
lecture  du  martyrologe  :  L'octave,  etc.,  et  on 
commence  comme  dans  le  martyrologe;  ce 
que  Vm  oteervero  onsfl  pour  f ocftwe  de 
eaiM  André  Corsin. 

H.  L'octave  de  saint  André  Corsin,  évê- 
que et  confessenr.  Rn  Afrique,  etc. 

t2.  A  Alexandrie,  siiiite  Euplirosine , 
vierge,  de  l'ordre  des  Caruieiite>,  (jiii,  célè- 
bre per  ses  nombreuses  vertus,  émigra  vers 
son  Epoux,  le  1"  février.  A  Barcdonne,  etc. 

13.  Saint  Télespbore,  pape  et  martyr,  de 
l'ordre  des  Carmes,  dont  la  naissance  an  ciel 
se  célèbre  le  "i  janvier,  A  Antioche,  la  nais- 
sajiee  au  ciel,  etc. 

U.  Saint  Pierre  Thomas,  évêque  et  mar- 
tyr, de  l'ordre  des  Carmes^  dont  il  est  fait  . 
mention  le  6  janvier.  A  Rome,  snr  la  vde 
Flamienne ,  etc. 

io.  Sainte  Apolline,  vierge  et  martyre, 
dont  la  naissance  au  ciel  se  célèbre  le  9  fé- 
vrier. A  Brescia ,  etc. 

16.  La  commàttoraison  des  saints  dont 
les  corps  et  les  reliques  sont  conservés  dans 
lee  églises  de  notre  ordre.  La  naissance  au 
del  du  bienheureux  Oiiésime. 

17.  Saint  Vincent,  lévite  et  martyr,  dont 
la  naissance  au  ciel  se  célèbre  le  32  janvier. 
A  Home ,  la  Passion,  etc. 

19.  Saint  Raymond  de  Pemnfbrt,  con- 
fesseur, dont  la  naiseance  au  del  se  célèbre 
le  7  janvier.  A  Rome,  la  naissance  au  ciel 
de  saint  Gobin,  ftc. 

20.  Saint  Maur,  abbé,  dont  la  mémoire 
se  fait  le  2.)  janvier.  A  Tyr  en  Phénicie,  etc. 

31.  Saiul  Biaise ,  évêque  et  martyr,  dont 
U  est  fidt  mention  le  3  de  ce  mois. -En  Sidie, 
la  naissance  an  del,  etc. 

35  ou  S6.  A  Lucques  en  Toscane,  le  bien- 
heureux Averlain.  confesseur,  de  l'ordre  des 
Carmes,  illustre  par  la  sainteté  de  sa  vie, 
dont  le  corps  fut  inhumé  avec  une  grande 
solennité  à  cause  des  mirades  accomplis  par 
llntercession  de  ce  saint  En  Egypte,  la 
naissance  au  del^  elc 
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36  ou  27.  Sainte  Mngaerite  de  Cortone, 
du  tifrs-<-)r(îr(»  Saint -François,  dont  la 
mémoire  se  célèbre  le  23  de  ce  mois.  Â 
Perge,  etc. 

37 oaiS. Sainte Dorolfaéej  vierge etmar-  ' 
tyre,  dont  il  est  Dût  mention  le  6  de  ce  mois. 
A  Rome,  la  naifisanoe  ail  dd  des  saints  mar- 
tyrs Alexandre,  etc. 

MARS. 

3.  A  Yeroeil,  le  bienbenreux  Jacobin, 
oonfessear  laïque,  de  l'ordre  des  Cannée, 
célèbre  par  son  amour  de  Tornison  et  de  la 
péuitenn».  A  (Irsaréo  on  Palestine,  etc. 

4.  A  Lucquttii  eu  iuscane,  le  bienheureux 
Casimir,  fils  du  roi  Casimir,  que  le  souverain 
pontife  Léon  X  a  mis  au  nombre  des  saints. 
Sa  lète  se  célèbre  le  jour  suivant.  A  Rome, 
sur  la  voie  Appienne,  etc. 

o.  Saint  Casimir,  confesseur,  dont  la  nais- 
sance au  ciel  se  célèbre  le  jour  précédent. 
A  Antiocbe,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

6.  En  Terre •  Sainte,  saint  Cyrille,  con- 
fesseur, de  l'ordre  des  Carmes,  qui,  par  sa 
doctrine  et  sa  sainteté  amena  plusieurs  per- 
sonnes à  la  fui  •■!  pouvprna  avec  le  plus 
grand  éloge  sou  ordre  peuUaut  vingt-.sept 
ans.  11  se  reposa  dans  une  heureuse  ûu  sous 
les  empereurs  Philippe  et  Olhon.  A  Nico* 
médie,  etc. 

10.  Les  saints  quarante  martyrs  dont  le 
triomphe  de  la  passion  est  rappelé  la  veille 
de  ce  jour.  A  Apaniée  en  Plirygie,  etc. 

1 3.  En  Tliebaïdc,  le  décès  de  sainte  Euphra- 
sie,  vierge,  de  l'ordre  des  Carmélites,  qui, 
comblée  de  beaucoup  de  méritée,  émigra  au 
del*  A  Nicomédio,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

45.  A  Boloppne,  le  bienheureux  Louis  M or- 
bioii,  confesseur  Carme,  dont  la  naissance 
au  ciel  se  célèbre  ie  9  novembre.  A  Césarée 
en  Cappadoee,  etc. 

17.  À  vaog$  de  wfnTe  Gertrudê ,  vierf/t , 
ajffUtu  :  dont  la  ftte  se  célèlne  le  S8  de  ce 
mois. 

18.  La  fête  de  saint  Gabriel,  archange, 
protecteur  de  l'ordre  des  Carmes.  A  Césarée 
en  Palestine,  ele* 


£S  SAINTS. 

t9.  En  Judée,  la  naissance  au  ciel  de  saint 
Josepli  ,  »»[^Anx  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie  ,  premier  protecteur  de  l'ordre  des 
Carmes.  A  Sorrente,  etc. 

S2.  Sainte  Gertmde,  vierge  en  BvÉbanl, 
dont  la  naissance  au  cid  se  eâtine  le  11  de 
ce  mois.  A  Narbonne,  etc. 

29.  Sur  le  >f nnt-darmel,  le  décès  dn  bien- 
heureux Bertbold,  t^onfesseur^  rlf  l'ordre  d*»? 
Carmes;  qui,  après  avoir  gouverné  U^- 
saintement  mm  ordre  pendant  fdu^urs  aD> 
nées,  émigra  vers  le  Sdgneur,  célèbre  psr 
de  nombreuses  vertus.  En  Perse,  ete. 

AVRIL. 

H.  A  Jérusalem,  saint  Albert,  évèque  de 
cette  viUe,  qui  donna  une  règle  noavrilsi 
la  Cnnille  des  Carmes;  et,  illnstr»  par  le 
nombreuses  vertus,  fut  transporté  à  la  Jé- 
rusalem céleste,  le  14  septembre.  A  Alexan- 
drie, etc. 

48.  A  Pontoise  en  France,  le  décès  de  la 
bienbenrense  Marie  de  Plncamation,  qoi 
fondadansoeroyanme l'ordre  des RdigieuNS' 

Carmélites- Déchaussées.  Dans  des  temps 
trô^-difflciles,  elle  se  montra,  jusqu'au  mi- 
racle, une  femme  d'une  invincible  patience, 
et  imitatrice  des  disciples  de  Jésus-Cluist. 
Après  avoir  vécu,  dans  le  riéde,  dans  toai 
les  étais  de  la  ide,  avec  une  admirsUe 
sainteté,  die  se  retira  dans  un  couvent,  où 
elle  fit,  par  humilité,  profession  de  sœnr 
converse,  et  y  passa  quatre  ans?  de  sa  vie 
dans  une  rare  perfection;  et  eniiQ,  aprèi 
avoir  remporté  de  nombreosea  vidoirei» 
elle  s'endormil  en  paix  dans  le  Seigneur, 
célèbre  par  la  gloire  de  ses  miracles  avant 
et  après  sa  mort.  Le  souverain  Pontife 
l'ip  \\,  le  U  mai  de  l'année  1701,  décréta 
qu  eiie  serait  placée  au  nombre  des  bienbeO' 
xeux.  Sa  fite  se  oélèbre  le  Ifl  oddbie.  A 
Rome,  etc. 

MAI. 

5.  A  Alicate en  Sicile, lebienhoureiix  Ange, 
prêtre,  de  1  ordre  des  Carmes,  qui  fut  mis  à 
mort  pour  la  défense  de  la  foi  cathdHqoa. 
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A  home,  saint  Pie  pape,  de  l'ordre  des 
Frèm-Prècbeurs,  qui  rétablit  la  discipline 
ecdéaiastiqm,  extirpa  les  héré^,  oombalttt 
oourageiisement  et  heureusemeQt  les  t  ime- 
mis  du  nom  chrétien,  et  gouverna  très-sain- 
tement, par  sa  vie  et  ses  règlements, 
l'Eglise  catholique.  Sa  fête  est  célébrée  le 
14  mai.  J)e  même,  à  Rome,  stûnte  Cres- 
omce,  ete. 

11.  A  Randazzo,  le  bienheureux  Louis 
Rabata,  de  l'ordre  des  Carmes  de  la  régu- 
lîôrp  oliservance,  admirable  par  sa  charité 
et  1  amour  qu'il  avait  pour  ses  ennemis.  A 
Rome,  sur  la  voie  Salaria,  etc. 

Si  ta  v(giï9  de  ta  Penteeàie  aniite,  on 
n'annonce  pas  Voctam  tuSufont.  Ce  que  Ton 
devra  observer  également  pour  les  autres  oc- 
taves, n  la  mrmc  vigîle.  arrive,  OU  bien  ta 
féte  du  J'rès-^aiiU-Sacrement. 

12.  L'octave  de  saint  Ange,  martyr.  A 
Borne,  sur  la  voie  d'Ardée,  les  ednt»  mar- 
tyrs Nérée  et  Achillée,  etc.,  à  l'éloge  detquets 
on  ajoute  :  Leur  fête  se  célèbre  le  joursui-» 
vant.  A  Rnn)»>  encore,  etc. 

13.  Saints  iNérée  et  Achillre,  DomiLille, 
vierge,  et  Pancrace,  martyr,  dont  il  est  fait 
mention  la  vâUe  de  ce  jour.  A  Rome,  la  dé- 
dicace» ete. 

M.  Saint  Pie  Y,  dootileil  feit  mention  le 
5  de  ce  mois.  La  ntussance  au  ciel  de  saint 
Boniface,  etc. 

16.  Â  Bordeaux  en  Aquitaine,  le  décès  du 
Uenheiifeuz  Simon>  surnommé  Stok,  con- 
fesseur, de  rocdie  des  Cannes  ;  qui,  pour  sa 
grande  dévotion  envers  la  sainte  Yierge, 
mérita  de  recevoir  des  mains  de  la  Mère  de 
Dieu  le  srapulaire  de  son  ordre.  Après  do 
nombreux  travaux  dans  le  gouvernement  do 
son  ordre^  il  s*en  alla  au  ciel  en  recevoir  la 
récompense.  A  GuUaio,  saint  tibald,  etc.,  an 
ajoute  â  kl  suite  de  cet  éloge  :  dont  la  fête  se 
célèbre  le  23  de  ce  mois.  En  Isaurie,  etc. 

A  l'éloge  de  saint  Jean  NéjfKmucène,  on 
ajoute  :  dont  la  lâte  se  célèbre  le  jour  sui- 
vant. A  Afflions,  elc 

47.  Saint  Jean  Nepomucène,  martyr,  dont 
il  est  fait  mention  le  Jour  précédent.  A  Vllla- 
Béal|  saint  Pasctaal,  etc.,  à  filage  duguat 


ou  ajoute  :  dont  la  fêle  se  celèbi"e  le  28  mai. 

21.  A  Ségovie  en  Espagne,  la  translation 
dn  corps  de  saint  lean^de-la-Crds,  de  Tordre 
des  Carmes.  En  Mauritanie,  ete. 

22.  Saint  ÏJbald,  évêque  et  confesseur, 
dont  ta  fête  se  célèbre  le  16  mai.  A  Rome, 
les  saints  raarlyrs,  etc. 

23.  L'octave  de  saint  Simon,  confesseur. 
ALangres,  ete. 

34.  La  lête  de  la  bienheureuse  ^erge 
Marie,  sous  le  titre  de  Secouis  des  èhréUens. 
A  Anlioche,  etc. 

2r».  A  Flnronre.  sainte  Marie-Madeteine, 
de  l'ordre  dtts  Carmélites,  illustre  par  sa  vie 
et  sa  sidnteté.  A  Saleme,  le  décès  du  bien- 
heureux Grégoire,  ete.  A  ta  fin  de  cet  &oge 
on  ajoute  :  dont  la  fête  se  célèbre  le  S7  mai. 
On  ne  r('(i'^tf  pas  :  A  Florence,  etc. 

A  V/'b)[je.  dr  saint  IJrhain,  pape,  martyr, 
on  ajoute  :  dont  la  fête  se  célèbre  le  3  juin. 
A  Dorostore,  etc. 

37.  Saint  Grégoire  VII,  pape,  dont  la  nais- 
sance au  del  se  célèbre  le  25  de  ce  mois,  ta 
naissance  an  ciel  de  saint  .loan,  elc. 

-28.  Saint  Paschal.  confesseur  ,  dont  la  nais- 
sance au  ciel  se  célèbre  le  17  mai. 

39,  En  ItàUe  et  dans  k»  ttet  adjacente»  : 
saint  Félix,  de  Cantaltce,  confesseur,  dont  la 

naissance  au  ciel  se  célèbre  le  18  de  ce  mois. 

31.  Dana  b?;;  Etaf<(  (h  l'Eglise  :  h  Hrescia, 
sainte  .Viigèle  de  Merici ,  vierpi',  fondatrice 
des  religieuses  de  sainte  Ursule,  dont  il  est 
fait  mention  le  37  janvier.  A  Rome,  sainte 
PétroniUe,  ete* 

JUIN. 

\.  L  octave  de  sainte  Marie-Madeleine, 
vierge.  A  Rome,  saint  Juvence,  etc. 

3.  Saint  Urbain,  pape  ^  martyr,  dont  la 
naiManao  au  clel  90  célèbro  le  3B  maû  A 
Arexio  en  Toscane,  ete. 

8.  Comme  m^oire,  en  second  lieu,  on  Ut 
dans  le  Martyr,  rom.  :  A  Soissons,  etc.  En 
troisième  lieu  :  à  Heims,  etc.  Ensuite  :  à 
Aix  etc.,  enfin  :  à  Toik,  ete.,  à  Seus,  ete. 

14.  A  Samarie  en  Palestine,  notre  Père, 
là  saint  prophète  Elisée,  dont  les  démons, 
an  lapport  de  saint  jérôme,  redoutent  la 
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tomlwiii,  où  repose  aiiHi  le  prophète  Ab- 
diw. 

A  Césarée  en  C.ippadoce,  l'Ordination,  etc. 
A  la  fin  dr  cet  elogc  on  ajoute  :  dont  lîi  fôtc 
chez  nous  se  célèbre  le  jour  suivant.  A  Sy- 
racuse, etc. 

45.  Saint  fiedle,  évéqne  et  oonCBegeor, 
dont  il  eat  fait  meotioii  le  jour  piécédenl.  En 
Lucanie,  etc. 

?  ! .  L'octave  de  notre  Père  le  prophète 
sajnt  iJisée,  h  Rome,  etc. 

Sur  le  mont  Ararah,  le  supplice  de 
dix  mille  martyrs  cradflée.  A  Noie  en  Gam« 
panie,  ete.  On  ne  répète  pas  :  Surknumt 
Amrah,  etc. 

23.  La  viprile  rît-  saint  Jean-Baptiste. 

Saint  Louis  de  Gonzague,  dont  la  fête  se 
célèbre  le  il  de  ce  mois.  A  Rome,  saint 
Jean,  etc, 

lUILLET. 

0.  L'octave  de  la  Visitation  de  la  bienheu- 
reuiie  Vierge  Marie.  A  Rome,  etc.,  comme 
dansleMitrtiyr,  rom., el4 /a  findsla  Uçon 
on  Ajoute: 

A  Reggio  en  Emilie,  la  bienbeurense 
Jeanne  Scopelli,  vïprfre,  carmélite,  célèbre 
par  son  oraison  et  son  l'spril  de  pénitence, 
qui  fonda  dans  sa  patrie  un  couvent  de 
saintes  vierges  de  son  <»drs.  Ûément  XIY 
apfHTOttva,  en  vertu  de  son  autorité  aposto» 
lique,  le  culte  immémorial  qui  lui  étmt 
rendu,  et  ordonna  de  célébrer  sa  fAte,  \c  il 
juillet,  dans  tmit  Tordre  des  Carmes,  et  [>:iv 
le  clergé  des  ducbés  de  Reggio  et  de  Mo- 
dène.Safètoselkitle  11  dece  mois.  . 

ii.  La  Uenheureuse  Jeanne  SoopéOi, 
vierge,  de  l'ordre  des  Carmélites,  dont  la 
naissance  au  ci«'l  so  célèbre  le  9  de  œ  mois. 
A  Rume,  le  bienheureux  Pie,  etc. 

13.  A  Alba  en  Espagne,  dans  le  monastère 
delaTlès-Sainte-Incamaliou,  la  translation 
du  corps  non  corrompu  de  sainte  Tliérèse, 
de  l'ordre  des  Carmélites. 

A  Rome,  saint  Anaclet,  pape  et  martyr, 
qm  gouverna  l'Eglise  de  Dieu  après  saint 
dément,  et  la  décora  de  son  glorieux  mar- 
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tgrre.  Sa  ISte  se  célèbre  le  19  oetelne.  Is 
mèmejonr,  ete. 

l  i.  A  r éloge  de  saint  CamUU  de  LeUù, 
ajoutez  .'dont  la  fêt<»     célèbre  le  !0  août. 

in.  Li  vigile  d*'  la  conitnérnoraison  siA>m- 
nelle  de  la  bieulieureuâe  Vierge  Marie  da 
lIont^CamuA.  A  Bamberg,  ete. 

16.  La  eommémoraiaon  solennelle  de  la 
bienheureuse  Vierge  Marie  du  Mont  Cannel, 
à  qui  la  famille  des  Carra*^,  h  rmm  des 
nombreux  bienfaits  qu'elle  a  reçus  de  la 
sainte  Vierge,  consacre  ce  jour,  eu  témoi- 
gnage de  sa  gratitude.  Le  même  jour,  U 
naissance  an  del  de  saint  Faosl^  ete. 

17.  1  IV7(V/r  <fc  mint  Alexis,  confesseur, 
on  njoutc  :  dont  la  fétc  se  célèbre  te  90  dece 
mois.  A  (^drthagt',  clc. 

i'd.  A  f  éloge  de  saint  Vincent  de  Paul,  an 
t^mUe  :  dont  la  fête  se  câèbre  diez  nonile 
ISaoAt. 

20.  Sur  le  Mont-Carmel,  le  prophète  saint 
Elic,  notrt!  Père  et  notre  chef.  Saint  Jérôme 
Einilicn,  confeâs<Mir,  etc.,  à  l'éloge  dwjuel 
on  (ijoute  :  dont  la  fête  se  célèbre  le  6  sep- 
tembre. A  Antiodie,  on  ne  répète  poi  : 
sur  le  Mont^armd,  ete. 

22.  A  Véloijc  (h  saitite  MmU-UaàéUiMt 
on  ajoute  :  dont  I:i  fête  chez  noua  se  célèbre 
le  3  octobre.  A  Philippe,  etc. 

23.  L'octave  de  la  commémoraison  solen- 
ndle  de  la  blenhenreose  Vierge  Marie  da 
Mont-GarmeU 

La  naissance  au  ciel  de  saint  ApolfinsÎR, 
évêque,  qui  fut  ordonné  fi  Rome  par  l'apôtre 
Pierre,  et  envoyé  à  Ravenne,  où  il  souffrit 
pour  la  foi  de  Jésus-Christ  de  nombreux  et 
divers  tcmrmente.  PrAchant  ensiûte  révan- 
gile  en  Emilfe,  il  ramena  dn  culte  des  idoles 
beaucoup  de  persmmes.  Etant  enfin  retoarné 
à  Ravenne,  il  consomma  ?on  martyr  sons  le 
César  Vespasien.  Sa  fête  chez  nous  se  célèbre 
le  jour  suivant.  A  Rome,  çtc. 

24.  La  vigile  de  saint  lacques,  apôtre. 
Snnt  Apollinaire,  évéque  el  martyr,  dool 

il  est  fait  mention  la  veilla  de  ce  jour.  A 
Tur  en  Toscane, 

27.  L'octave  de  notre  Pèro  le  saint  pro- 
phète Ëlie.  A  Nicomédie,  etc. 
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30.  Saint  Alexis»  ooEfesscur,  dontlanadt- 
sance  au  ciel  se  célèbre  le  i7  juillet.  A  Borna, 
le»  saints  martyrs,  etc. 

AOUT. 

5*  A  fêoge  de  saint  Emygde ,  évêque  et 
martyr,  on  ajoute:  dont  la  lâte  se  célèbre  le 
Il  de  ce  mois. 

7.  A  Messine  en  Sicile,  saint  Albert,  con- 
taieitr,  de  l'ordre  de»  Carmes ,  célèbre  par 
ses  mifaelet.  £ta  seeoiul  Ifini  :  A  Akuo,  ete. 
En  troisième  lieu  :  A  Naples,  etc. 

A  Naples  eu  Campanie,  saint  Gaétan  de 
Tbienûe^foQdateur  confesseur,  de  l'ordre  des 
Oercs- Réguliers,  qui,  par  une  conOance 
spédale  en  Dieu,  prescrivit  à  ses  disdples 
randenne  manière  de  vivre  des  apôtres  et 
brilla  par  ses  miracles.  Clément  XII  l'a  placé 
an  nombre  des  saints ,  et  sa  fête  se  célèbre 
le  9  de  ce  mois.  A  Arezzo  ,  efe. 

9.  La  vigile  de  saint  Laurent,  martyr. 

Saint  Gaetan.de  Thienne,  dont  la  nais- 
sance an  ciel  se  célèbre  le  7  de  ctfmois.  A 
Rome,  etc. 

tl.  Saint  Emygde,  évêque  et  martyr, 
dont  la  mémoire  se  dût  le  5  de  ce  mois.  A 
Rome,  etc. 

13.  Le  bienbeureox  Ange  Masonghi,  con- 
flBasear,  de  Tordre  des  Carmes,  dont  la  nals- 
aanee  au  ciel  est  indiquée  au  16  aoûL  A 
Rome,  le  bienheureux  Hippolyle,  etc. 

14.  La  vigile  de  l'Assomption  dû  la  bieo- 
beureuse  Vierge  Marie. 

L*oetavB  de  saint  Albert,  confesseur.  A 
Rome»  elc* 

15.  A  fêûge  de  eaint  Etienne,  rot  et  cofi< 
fesseitr.  on  ajoute  ;  dont  il  est  UH  mention 
chez  nous,  le  15  octobre. 

16.  Dans  le  Mawjrotogp  rom. ,  à  l'avant- 
dernier  lieu ,  c'est-à-dire  après  saint  Boch, 

A  Florence,  le  bienbenrenz  Angnstin 

Mazzinghi,  confesseur,  Carme,  dont  le  culte 
immémorial  a  éb'  ?i[>p!Ouvé  en  vertu  de  son 
autorité  apostolique,  par  Gémeut  XIII,  qui 
ordonna  de  célébrer  sa  fêle  dans  tout  l'ordre 
des  Garmea,  et  l'aeeoida  aussi  à  la  ville  de 
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Florence.  Maintenant  cette  fête  se  célèbre  le 
13  aoùl.  A  Rome,  etc. 

18.  Saint  Vincent  de  Paul,  confesseur, 
dont  la  fête  se  célèbre  le  19  juillet.  A  Pré- 
neste,  lanidssanoe  au  dél,  etc.  • 

19.  Saint  Camille  de  Leilis,  oonliBsseur, 
dont  la  fête  se  célèbre  le  18  juillet.  A 
Rome ,  etc. 

â-i.  La  translation  du  corps  de  saint  Ange, 
martyr,  de  notre  ordre. 

95.  A  VHoge  de  saint  Louù, on  ajoute: 
dont  la  fête  se  célèbre  le  lendemain  de  ce 
jour.  A  Rome,  etc. 

26.  Saint  Louis,  confesseur,  dont  on  a  fait  , 
mémoire  hier. 

A  Rome,  saint  Zéphyrin ,  pape  et  martyr, 
dontlafItesecâèbceleSDoctàbiie.  Dana  la 
même  ville,  elc. 

27.  La  transverbération  du  cœur  de  sainte 
Thérèse,  vierge,  de  l'ordre  des  ('armélilr^. 

De  même,  saint  .luseph  de  tlulasanz ,  con- 
fesseur, fondateur  de  la  congrégation  des 
pauvres  de  la  Mère  de  Dieu;  dont  la  féte  se 
célèbre  le  3  septembre.  A  Capoue,  etc. 

31.  La  dédicace  des  églises  de  l'ordre  de 
la  bienheureuse  yierga  Marie  du  Mont- 
Carmei. 

A  Cardonne  en  Espagne ,  saint  Raymond 
Nonnat,  cardinal  et  confesseur,  de  Tordre  de 
la  bieniieurense  Iforie-de'la-ltod  pour  la 
rédemption  des  captifs  ;  dont  la  féte  se  célè- 
bre le  jour  suivant.  A  'Ccèves,  etc. 

S£PT£MBR£. 

1.  Saint  Raymond  Nonnat,  eoafessenr^ 
qui,  la  veille  de  ce  jour,  s'envi^  au  dd.  En 

Provence,  etc. 

2.  Sur  le  Mont-Carmel,  le  bienheureux 
Brocanî ,  confe.sseur ,  de  l'ordre  des  Carmes, 
personnage  d  une  admirable  sainteté  et  d'une 
grande  prudence. 

A  Albe-Royale  en  Pannonie,  saint  Etienne, 
roi  de  Hongrie ,  qui ,  orné  des  vertuî?  chré- 
tiennes, convertit  le  premier  son  peuple  a  la 
foi  de  Jésus-Christ,  et  fut  reçu  dans  le  ciel 
par  la  sainte  Vierge ,  Mère  de  Dieu,  le  jour 
même  de  son  AttompHoD.  Sa  ttte  cependant 
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se  célèbre  par  l'ordre  du  pape  Innocent  XI , 
en  co  jnnr  auquel  l<»s  rhréliciis,  aulcs  di-  ses 
pr  ières,  reprirent  sur  les  inlidèles  la  lorleresse 
de  Bude.  Chez  nous  su  fête  «e  célèbre  le  S5 
octobre.  A  Rome,  ete, 

3.  SÛDt  Joseph  Calasanz,  confesseur,  dont 
il  est  fait  mention  le  27  août.  A  Komo ,  etc. 

6.  Saint  Jérôme  Emilion,  ponfe^seur,  dont 
la  fête  se  célèbre  le  20  juillet.  Le  prophète 
saint  Zacharic,  etc. 

7.  Uoctave  de  la  dédicace  des  églises  de 
l'ordre  des  Carmes.  A  Nicomédie,  etc. 

22.  A  Ternade,  près  de  Sion,  la  naissance 
au  ciel  des  saints  mufyr^  Mauîi'tv  etc. 
Comme  dans  le  Mart.  rowi.  En  second  lieu: 
A  Rome,  le  supplice,  etc. 

i4.  Vert  ta  fin  du  Mort*  rm.  oft  t*(  ei< 
question  de  saint  Gérard^  on  dit  :  En  Pan- 
nonie,  saint  Gérard,  évèipie  et  martyr,  sur- 
nommé l'apAtro  do  la  Tlon^rin  ,  patriarche 
de  Venise,  qui,  le  premier  iUu.slra  sa  patrie 
pai'  un  noble  martyre.  Sa  fête  se  célèbre  le 
96  de  ce  mois. 

ËQ  Aavergne,  le  décès  de  saint  Rnsliqoe, 
évèque  et  confesseur. 

Sur  le  territoire  de  Beauvais,  saint  Ger- 
mer .  abbé. 

20.  Saint  Gérard,  évèque  et  martyr,  de 
Tordre  des  Carmes,  qoi  méhta  la  palme  du 
marfyr^  le  34  de  ce  mois.  Au  bouig  d*£ra<- 
maûs,  etc. 

OCTODUE. 

1.  Saint  Thomas  de  Tillenenve,  évèque 
et  coDresseur,  dont  la  naissance  an  ciel  se 

célèbre  le  8  septembre.  A  Reims,  etc. 

3.  Sainte  Marie-Madeleine,  pénitente,  dont 
la  naissance  au  ciel  se  célèbre  le  2â  juillet. 
A  Rome,  etc. 

d.  L'octave  de  saint  Michel,  archange. 

En  Cala]ire,  saint  Bruno,  confesseur,  ins- 
tituteur de  l'ordre  des  Chartreux,  dont  la 
ff'.f,.    f-,'-T,'.|irp  1c  1 1  octobre.  A  Laodicé»-. 

il.  Samt  Bruno,  confesseur,  dont  il  est 
fait  mention  le  0  de  ce  mois.  A  Tharse  en 
Cilicie,  etc. 

13.  Saint  Anadel,  pape  et  martyr,  dont  la 
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naissance  au  ciel  se  célèbre  le  13Jirflkt.  A 
Rome,  les  saints  martyrs,  etr. 

15.  A  Avila  en  Espagne,  etc.,  comme  dmt 
k  Mari,  rom. 

16.  La  fêle  de  la  bienlienreiise  Marie  de 
rincarnalion,  fondatrice  des  religieusesde 
l'ordre  des  C-armélites-Déchaussèes,  en  Fran- 
ce, dont  le  décès  est  mentionné  le  18  avril. 
Eu  Afrique,  etc. 

31.  En  Chypre,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  QUarion ,  de  Tordre  des  Cannes,  dont 
saint  JérAme  a  écrit  la  vie  pleine  de  mliBdes 
et  de  vertus.  A  Cologne,  etc. 

22.  L'octave  de  sainte  Thérè?:e  .  vierge, 
de  l'ordre  des  Carmélites.  A  .lérusalem  ,  etc. 

24.  La  fête  de  saint  Raphaël,  archange. 
A  Venonse  en  Apulie,  etc. 

S5.  Saint  Etienne,  roi  oonfesaeur,  dont 
l'àme  s'envola  au  ciel,  le  15  août,  et  dont  la 
fête  est  célébrée  le  2  septembre. 

A  Soissoiis  en  France,  les  martyrs  Crepio 
et  Crepiuien,  confesseurs  de  notre  ordre.  A 
Borne,  saint  fivariste,  etc. ,  à  Pétogs  duquA 
un  ajwts  :  dont  là  ftte  se  cétèl»e  le  Jonr 
suivant.  En  Afrique,  etc. 

27.  La  vi^  des  saints  apdtres  Simon  et 

Jndt». 

Sjiiat  Evariàte,  pape  et  martyr,  dont  Is 
mémoire  se  câèhrê  la  veille  de  ce  Jonr.  A 
AvUa  en  Espagne,  «ilc. 

20.  SûntZéphyrin,  pape  et  martyr,  dont 
Li  mémoire  se  célèbre  le  26  août.  En  Loct- 
Dic,  les  saints  martyrs,  etc. 

30.  A  Antioche,  saint  Sérapion,  évèque, 
de  Vwtca  des  Carmes,  trèe^élèbre  par  son 
érudition.  En  Afrique ,  elc 

31.  La  vigile  de  tous  les  saints. 

Au  Vermandoi.s,  en  France  ,  saint  Chien- 
tin,  ete.,  amimc  dans  le  Mart.  rom.  vers  la 
fin.  A  Rome,  la  naissance  au  ciel,  etc.  On 
ne  répète  pas.  Au  Tcranndois,  etc. 

NOVEMBRE. 

Le  samedi  avant  le  second  dimanche  de  noreintatt. 

La  fêle  du  Patronage  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie. 
9.  ARome.ladédlcaoedelatnslliiinBda 
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Sauveur,  comme  dans  le  Mart.  rom.  et  à  la 
fnêtl»  leçon,  on  ajimte: 

A  Bologne,  le  bienheurenz  Louis ,  eon- 
bsseur,  de  Tordre  des  Carmes,  illustre  par 
sa  louable  pénitence  et  ransti'rilé  de  sa  vie, 
dont  la  ft'tp  se  célèbre  le  \o  ums. 

U.  La  fête  de  tous  les  saints  de  l'ordre  de 
b  btenheureuee  Vieige  Marie  du  Hoiit- 
GarmeU  A  Béndée,  etc. 

15.  La  commémoraison  de  tons  les  dé- 
funt? de  l'ordre  du  Mont-('armf:l. 

En  Alli'inag'ne,  sainte  Gertrude,  vierge, 
de  Tordre  de  Saint- Benoît ,  qui  fut  célèbre 
par  le  doD  des  révélations  et  émigra  Yosaon 
célcsie Epoux,  le  11  novembre.  Grondant 
on  célèbre  sa  fUe  en  œ  jour.  La  naiasanoe 
su  ciel,  etc. 

24.  A  Ubéda  en  Espagne,  saint  Jean  de  la 
Croix,  confesseur^  compagnon  de  sainte  Thé- 
rèse, dans  la  réforme  des  Carmâites ,  doni 
la  naissance  au  ciel  eut  lieu  le  14  décembre. 
Sa  fête  cependant,  par  ordre  du  pape  Clé- 
ment XII,  se  célèbre  en  ce  jour.  La  nais- 
sance au  ciel,  etc. 

iG.  Dans  les  Etats  de  l' Eglise  ^  on  dit  en 
trmkr  Ueu*  A  Fabriano,  dans  la  Marche 
d'Ancdne,  Je  bienheureux  Silvestre,  abbé, 
instituteur  de  la  congrégation  des  moines 
Silveslriiis.  A  Alexandrie,  etc.,  etdnne  fé- 
péle  pas.  A  Fabriano,  etc. 

i8.  L'octavo  de  la  présentation  de  la  bien- 
hemenae  Vierge  Marie.  A  Home,  etc. 

•  DÉCEMBRE. 

1.  L'octave  de  saint  Jean  de  la  Croix,  con- 
fesseur. Le  prophète  Nahum,  etc. 

S.  Dan$  la  kUurê  du  Mort*  rom.,  m  Ut 
êimi  pour  mint  Pimt  CAryiofoguc  :  Au 
femm  de  Goraélias,  saint  Pierre,  évêque  de 
Havenne,  surnommé  Chrysologtin,  célèbre 
par  sa  doctrine ,  et  sa  sainteté ,  dont  la  fête 
se  célèbre  le  4  décembre.  A  Yéronne,  etc. 

4.  On  omet  dan»  U  Martyrologe  romam  : 
Sidnt  Pierre  Chrysologue,  etc.,  tt  on  com- 
mence ainsi  la  leçon  :  A  Nicomédie^  la  piiK- 
siûn  de  sainte  Aarbe,  etc.,  avec  k  rttte  de  la 
leçon. 
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5.  Saint  Pierre  Chrysologue,  évêque  et 
confesseur,  dont  on  fait  la  mémoire  te  3  de 
ce  mois.  A  Mutalasque  en  Cappadoce,  etc. 

1 1 .  Au  dernier  lieu  à  la  fin  de  la  leçon  du 
Martyrologe  romain .  on  tif  fr? ;?.«??'  qn'H.  suit 
pour  le  bienheureujc  Franc  :  A  Sienne  en 
Toscane,  le  bienheureux  Franc,  confesseur, 
de  Tordre  des  Carmes,  illustre  par  l'austérité 
remarquable  de  sa  vie,  par  les  apparitions 
fréquentes  delà  Mère  de  Dieu,  par  son  esprit 
prophétique  et  la  gloire  do  .ses  miracles,  qui 
rendit  Tcsprit  au  milieu  des  concerts  et  de  la 
splendeur  magnifique  des  anges.  Sa  fête  se 
célèbre  le  11  décembre. 

14.  Dans  rile  de  Chypre,  la  naissance  au 
del  du  bienheureux  Spiridion,  évêque,  de 
Tordre  des  Carmes,  qui  fut  un  des  conffssenrs 
que  Galère  Maxime,  après  leur  avoir  fait 
arracher  Tœil  droit  et  couper  le  jarret  gau- 
che, condamna  aux  mines.  Saint  Spiridion 
Alt  câèbre  par  son  esprit  prophétique  et  ki 
gloire  de  ses  miracle?;  dans  1«>  concile  de 
Nicée,  il  vainquit  un  philosophe  païon  qui 
insultait  la  religion  chrétieime  et  le  ramena 
à  la  fol. 

A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Héron, 
Arsène,  Isidore  et  Dioscore,  enfant.  Les  trois 

premiers,  durant  la  i  •  r ntion  de  Dèce, 
furent  déchirés  par  divers  tourments,  et, 
comme  ces  supplices  n  ébranlaient  aucune- 
ment leur  constance,  le  juge  les  fit  jeler  dans 
le  feu.  Dioscore,  après  avoir  été  fouetté  de 
diverses  manières,  Uii  mis  en  liboté,  la  Pro- 
vidence divine  le  permettant  pour  la  conso- 
lation des  fidèles. 

A  Aiitiochc,  la  naissance  au  ciel  des  saints 
martyrs  Druse,  Zozimo  et  Théodore. 

Le  mkse  jour,  le  martyre  des  saints  Just 
et  Abonde,  qui,  sous  rmnpereur  Numérien 
et  le  président  Olyhrius,  furent  jetés  dans  le 
feu,  et  n'en  ayant  soufTert  aucune  atteinte, 
furent  décnpilés. 

A  Ucims,  la  pai^siou  de  saint  Nioaise, 
évêque,  Eutrope,  vierge,  sa  sœur,  et  de  leurs 
compagnons,  martyrs,  qui  furent  mis  à  mort 
par  les  barbares,  ennemis  de  TËglise. 

A  Beigame,  saint  Yiatenr,  évêque  et  000* 
fesseur. 
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A  Ptn^f  iMdnt  Pompée,  évèque. 

A  Naplesen  Campanie,  saiat  Agnel,  abbé, 

célèbre  par  la  grâce  de  ses  miracles,  que  Ton 
a  vu  souvent,  la  croix  à  lu  in  iin,  délivrer 
celte  ville  assiégée  par  les  ennemis. 

A  Ubédo,  la  naissance  au  ciel  de  aami  Jean 
de  la  Croix,  eonfesseor,  de  l'ordre  des  Car- 
mes, dont  la  fête,  par  ordie  da  pape  Clé- 
ment Xll,  se  c<''-i'l)rt'  Ui  21  novembre. 

A  Milan,  «liiil  Maliouien,  ermite. 

15.  L'oclave  de  la  Conception  de  la  bien- 
Ueureu.se  Vierge  Marie. 

La  même  jour,  rordiiiati4>D  de  saint  Eo- 
sëbe,  évëque  de  Verceil,  dont  la  naissance  an 
ciel  se  célèbre  le  août,  et  dont  la  fôt<'.  par 
ordre  du  Pape  Benoît  XIIl ,  se  célèbre  trois 
jour»  après,  et  se  trouve  placée  dans  notre 
calendrier  le  90  décembre.  A  Rome,  etc. 

16.  A  Floriffloe,  an  monastère  de  Sainte» 
Maiie-des-Anges,  la  translation  du  corps  de 
sainte  Marie-Madeleine  de  Pazzi ,  vierge,  de 
Tordre  des  Carmélites.  Les  trois  enfants,  etc. 

il.hc  bieuiieureux  Franc,  confesseur,  de 
l'ordre  des  Carmes,  dont  la  naissance  an  ciel 
se  célèbre  le  11  de  ce  mois.  A  Eleuthéro- 
polis,  vU\ 

18.  La  fetc  d»'  l'attente  de  rEnfantement 
de  la  bienheureuse  Vierge  Marie.  A  Phi- 
lippe, etc. 

19.  Saiut  Pontien,  pape  et  martyr,  dont 
la  mémoire  se  célèbre  le  19  novembie.  A 
Alexandrie  en  Egypte»  etc. 


DES  SAINTS. 

90.  Saint  Ensèbe,  évêqne  de  Tcnell  «t 

martyr,  dont  la  mémou«  se  fait  le  1*  août 
et  le  li  novembre.  A  Alexandrie,  etc. 

36.  A  Jérusalem,  la  naissance  au  dëde 
saint  Etienne,  premier  martyr,  qui  tut  lapidé 
par  les  Juifs  peu  de  temps  après  l'asceoûon 
dn  Seignemr. 

A  Rome,  saint  Marin,  de  l'ordre  des  Séna- 
teurs, qui,  ayant  été  arrêté  à  cause  de  la  re- 
ligion chrétienne, sous  l'empereur  NumerieD, 
par  le  préfet  Marcieo,  fut  puni ,  comme  les 
esclaves,  du  supplice  du  dieralet  ei  déchiré 
avec  des  ongles  de  for,  poli  jeté  dans  nos 
potte  brûlante;  mais  le  fea  s'étant  changé 
en  roséi!,  il  fut  délivré.  11  fut  cn.«;uitL'  exposé 
aux  bét<^s,  qui  ne  lui  tirent  aucun  mal;  en- 
fin, mené  une  seconde  fois  devant  l'autel,  ti 
les  idoles  ayant  été  renversées  par  la  fbra 
de  sa  prière,  11  Ait  frappé  par  le  glai?8  si 
obtint  le  triomphe  du  martyre. 

A  Rome  encore,  sur  la  voie  Appienne,  le 
décès  de  saiut  Denis,  pape,  qui,  a>  iuil  beau- 
coup travaillé  pour  l'Eglise,  se  rendit  célèbre 
par  ses  instrueliiKis  religieuses.  Sa  fête  ae 
célèbre  le  19  février. 

De  même,  saintZozime,  pape  et  confesseur. 

En  Mésopotamie,  saint  Archélaiïs,  éTèqoS, 
célèbre  par  sa  science  et  sa  sainteté. 

A  Majume,  saint  Zenon,  évéque. 

A  Rome,  saint  Théodore,  mansioniuiite 
de  réglise  de  saint  Berre,  dont  le  saint 
CMgoiro  lÉit  mention. 


BRÈVE  LEQOJH  A  PRIMES 

Qai  Mtt  iM  duitaa  Jwr,  OMpM  Im  tarti  jum  «ml  Pigt», 

LEÇON.  Pour  les  bienfaiteurs. 

Oue  la  grâce  de  Notre- Seigneur  Jésus-  La  commémoraison  des  frères,  sœurs, 

Christ,  et  la  charité  de  Dieu  et  la  communi-  familiers  et  bienfûteurs  défunts  de  notrs 

cation  du  Sidnt>Eq>iit  soient  avec  vons  tons,  ordre. 

Ainsi  soifr-il.  Pomr  voiu^  Seigneur,  ayes  pitié  f.  Qu'ils  npoeent  en  paix, 

de  nous.  ^,  Ainsi  sdt-il. 
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Di  l'akciennx  OBSEUVAMCS 


Albert,  éTêqtip.  ronfesieur  k  JéruMlem,  fttnîl. 

Aibert,  c«nfe»ieur  &  Meuioe,  7  ao&U 

AnutaM  le  Pemn,  fluiifr.  M  jMviw. 

André  Cor^in,  évéque,  cnnfo^^i^ury  4  ttnîfr. 

Ange,  prêlrc,  mnrlyr,  5  mai. 

Aoge-Au£u»tiD  Ikiazziuglti,  confeiseur,  19  et  16  «oftt. 

AwrUio»  codiNMiiry  19  on  t6  fivmr. 

Bertolde,  coofcsieur  «or  le  Mooi-Carmcl,  i9  man. 
tneaté,  eodowiir  rar  le  Ment-Omuel,  t  «ptenlm. 

CommémonuMii  de  toot  Ice  déloots  de  roidw,  15  no- 

lenibre. 

Cyrille,  é*ôque,  confesseur,  Î8  janvier* 
Cyrille,  eenfeneur  en  Tene«SatBte«  t  kun. 

Dédicace  des  égtitei  de  l'ordre,  SI  août, 

Denis,  pape,  oonfeiaeiir,  19  jantier  et  M  déosnlire. 

EIa>,  prophète,  20  juillet. 

Eluée,  prophète,  1 4  juin. 

Euphratie,  vierge  en  Tb^uide,  Ift  mut. 

BnpIiroHBe,  vierge,  1"  jen«ier  et  IS  Umu, 

Fête  de  tous  les  sainli  de  Tordre,  14  nofembre. 
Fkaae,  conCeMenr  à  Sienne  en  Teacue,  11  et  IT  dé- 


Gabnel,  archange,  iii  man. 

Gdieid,  évifn,  M  mm  et  M  iqtanbte. 

Gcilnide,  netge  en  Bnbiait,  17  et  tt  nnn 


Hilarion,  abbé,  11  octobre. 

Janpiea,  taiipie,  «onfeMenr,  I,  man. 

Jean  de  la  Grobc,  coofeMeur,  14  novembre  it  14  dft- 

ceinl>rc. 

Jeanne  ScopeUj,  rierge,  9  et  11  mai» 
lote^,  époos  de  la  bienlieniaue  Vîeiye  Hirie, 
11  maie. 

Lonii  Morbioli,  confeweur,  IB  mua  tt  1  noMmbWi 
Looia  Habela,  cenftaaenr,  14  mai. 

Marie  de  l'Incaroalion,  IS  avril  et  16  octobre. 

Pierre  Thomu,  éréque,  cenfeaaenr,  1  janfkr  «t  14  léf * 

Romée,  confesseur  a  Lacques,  4  mars. 

Sénpion,  évAqne  k  Anliedie,  U  odeliM  «I  14  dé- 
cembre. 

Simon  Stok,  confesseur,  16  mai. 
Spiiidion,  iièifu,  eonfeaaenr,  14  déeembre. 

Télesphore,  pape  et  roartyr,  6  janTÏcr  et  13  févripr. 
Translation  du  corp  d;  S.  Jean  de  la  Croix,  il  mat. 
Ttanihlien  du  eorpe  de  Sle.  ThérèaOf  11  jnllet. 

Translation  du  corpa  de  S.  Ange,  martyr,  14  aobt. 
Translation  du  corps  de  S.  Auilré  Corsiu,  26  octobre. 
Translation  du  corps  de  Ste.  Marie-Madeleine,  16  àt- 
cemface. 

l^iaevedbémti«n  dn  cmr  d«  Ste.  TMrèie»  »  aolt. 
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DKS  SAINTS  DE  L'O&D&E  DES  EaMlIES  DE  SALNT  AUGUSTIN 


Lee  tèieB  dont  on  fiût  roffict  sont  toiyoïin 

placées  en  premier  lieu  dans  ce  mart^nrologe. 
Pour  (•<•  (]ui  devra  s'ol)=»'rv«'r  à  l'égard  des 
fêtes  mobiles  et  des  saints  propres  à  œrluiues 
églises  particulières  et  qui  ne  sont  pas  men- 
tipnoét  dans  le  Martyrologe  Tomain,  on 
ponm  également  les  annonoer  les  premiers, 
mais  dans  les  églises  seulement  et  dans  les 
communautés  où  IXn  fait  Wur  mémoire,  et 
dans  le  cas  où  l'on  lait  leur  oilice,  etc. 

Nous  croyons  nécessaire  d'e\jouter  que  nos 
fttes  dont  la  mémoire  est  on  n'est  pas  men- 
tionnée dans  le  martyrologe,  doivent  être 
immédiatement  énoncées  après  la  date  du 
jour  de  la  lune  avatit  la  lecture  du  tiiiU'lyro> 
loge  du  jour  où  elles  sont  célébrées. 

JANVIER. 

15.  La  fête  desûnt  Paul,  premier  ermite, 
qoi  demeura  seul  dans  le  dosprt  de  la  Tlié- 
balde,  depuis  la  seizième  jusqu'à  la  coût 
treizième  année  de  son  &ge.  Le  10  janvier, 
Jour  de  Sa  nafenace  an  del,  siitait  Antoine 
Titm  Im»  empoftée  an  del  par  les  anges, 
ati  miliôu  du  chœur  des  apôtres  et  des  pro- 
phètes. Au  lerritAire  d'Aujou,  etc. 

ly.  En  AfrKjue^  saint  Kulgeuce^  évèque 
de  l'église  du  Ruspe,  de  uotre  ordre,  qui, 
dans  la  perséention  des  Yandales,  souftit 
lieaiKaiii»  de  la  part  des  Ariens  pour  la  foi 
catholique  et  l'excellence  de  sa  doctrine ,  et 
fut  relégué  en  Sardcùgne,  d'où,  ayant  eu 
permission  de  retourner  dans  son  diocèse,  il 
y  mourut  en  paix  le  1"  janvier,  célèbre  par 
aes  pcédkatlons  et  la  saintslé  de  sa  vie.  A 
Rome»  sur  la  voie  Comélie,  etc. 

33.  A  Jérusalem,  les  fiançailles  de  la  bien- 
heureuse Viero^e  >îario  avec  saint  Josepht 
A  Kome«  sainte  Kmerentieime^  etc. 


S8.  A  lUlan,  dans  le  mooaslère  Sainte- 
Marie,  la  bienheureuse  Véronique,  vi<nBi^ 

de  notre  ordre,  célèbre  par  la  srunfeté  de  sa 
vie  el  k:  don  des  miracle.*,  qui  enii  Ln  a  vers 
Jésus,  son  époux,  le  13  janvier.  Cependant 
sa  fftte  est  célébrée  en  ce  jour.  A  Rome,  etc. 

PÉTRIER. 

I.  La  commémoration  de.s  pères,  mères, 
frères,  sœurs,  CamiUes  et  proches  de  notna 
ordre.  La  naissance  au  ciel,  etc. 

3.  A  Home,  le  décès  du  Uenhenrenz  Simon 
de  Cassia,  de  l'ordre  des  Ermites-âè>Saint- 
Augustiii,  célèbre  par  ses  écrits,  son  élo- 
quence, ses  vertus,  et  le  don  des  prophéties 
et  des  miracles.  A  Sébaste,  etc. 

6.  A  Mondola,  dans  la  Marche  d'AnoAne,  . 
le  bienheureux  Anfdne,  confesseur,  de  notie 
ordre,  très- illustre  par  son  admîidtle  péni- 
tence, sa  charité  exemplaire  pour  les  pauvres 
et  le  don  des  ndracles.  Son  corp.s  y  est  ho- 
noré par  la  grande  vénération  des  Udèles.  A 
Césarée,  etc. 

10.  Dans  rEtable  de  Rhodes,  au  teniloirs 
de  Sienne  en  Toscane,  la  nai  -an  n  au  ciel 
de  saint  Guillaume,  instaurati  ur  !e  notre 
ordre,  autrefois  duc  d  Aquitaiii-  1 1  <  omte  de 
Poitiers,  qui,  ramené  à  l'umlti  du  l'Egliae 
par  le  soin  de  saint  Bernard  de  Clairvaui, 
abdiqua  ses.  dignités  et  adqita  le  genre  de 
vie  le  plus  austère.  Célèbre  par  sa  sain- 
teté et  ses  miFacles,  il  émigra  an  ciel.  A 
Rome,  etc. 

II.  Au  Mont-Cassin,  sainte  Scholastique, 
vierge,  sœur  de  saint  Benoit,  abbé,  qui  vit 
l'âme  de  cette  sainte  monter  an  diA  sons  la 
forme  d'une  colombe,  au  moment  où  elle 
quittait  sou  corps.  Sa  fête  se  célèbre  le  10 
de  ce  mois,  mais  dans  notre  ordre,  elle 
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le  ttài  a^îonrd'hai.  £a  Ahiqae,  la  naissaoce 
au  cîel,  etc. 

42.  A  Aquila  dans  l'Abruzze,  1«  bienheu- 
reuse Christine,  rierg»-,  religieuse  de  notre 
ordre,  illustre  par  l  innocence  de  ses  mœurs 
et  la  mortincalioa  de  son  corps,  A  fiarae* 
]oii]ie,ete. 

13.  Saint  Tite,  évdque  et  conEamar,  dont 
la  mémoire  se  fait  le  4  janvier,  et  chez  nous 

en  ce  jour.  A  Antioche,  etc. 

14.  A  Spolèfe  dans  l'Ombrie,  la  naissance 
au  ciel  de  la  Im-nheiireiise  Christine,  vierg-e, 
de  la  JiimiUe  Viscoati;  qui  prit  l'habit  du 
tiers-ordre  de  Saint-Augustin,  adopta  d'a- 
bord la  vie  érémitiqne,  «t  après  avoir  ensoite 
servi  les  malades,  se  reposa  dans  une  sainte' 
mort.  A  Rome,  sur  la  voie  Flaminienne,  etc. 

il.  L'octave  de  saint  Guillaume.  A  Ro- 
me, etc. 

18.  Dans  la  ville  Santa-Croce  eu  Toscane, 
la  bienheureuse  Christine,  vierge,  de  notre 
ordie^  qui,  encore  jeune,  pour  conserver  plus 
sûrement  le  vœu  de  chasteté,  forcée  qu'elle 

était  de  prendre  la  fuite,  traversa  à  pied  sec 
le  fleuve  Juxia.  Ayant  ensuite  fondé  le  mo- 
nastère de  Sainte-Marie-de-Novela,  sous  la 
règle  de  notre  Père  saint  Augustin,  elle  de- 
vint célèbre  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  glo- 
rieuse par  ses  miracles.  £Ue  émign  au  ciel 
le  4  janvier.  A  Jéra.s<ilem,  ete. 

10.  Saiijl  Raymond  de  Pennafort,  dont  la 
naissance  au  ciel  se  célèbre  le  7  janvier.  A 
Rome,  la  naissance  au  ciel  de  saint  Gabin,  etc. 

».  A  Gastio^^ertaldo,  ville  de  l'Etrurie, 
la  bienheureuse  Jolie,  vierge  du  tiers-ordte 
de  Saint-Augustin  ;  qui,  célèbre  par  la  no- 
blesse de  sa  naissance,  le  fut  encore  davan- 
tage par  la  vertu  de  son  humilité  et  son 
mépris  des  choses  mondaines.  Elle  émigra 
au  del  le  9  janvier.  En  Egypte,  la  naissance 
au  dd,  etc. 

26.  Sainte  Marguerite  de  Gortone,  du 
tiers-ordre  de  Saint-Françoia,  dont  il  est  bit 
mention  le  '■2-2  de  ce  mois. 

28  <m  29.  A  Pavie ,  la  translation  du  corps 
de  notre  Père  saint  Augustin,  de  l'île  de  Sar- 
daigne,  par  les  aoinB  et  la  piété  de  Luit- 
prandfiol  des  Lombanls.  niht  placé  dans 


ERMITES  DE  SAINT  AUGUSTIN.  48| 

1  église  de  Saint-Pierre,  aujourd'hui  de  Saint- 
Augustin,  où  il  est  honoré  avec  la  plus 
grande  vénération  des  fidèles.  A  Rome,  la 
naissance  au  dèl^ete. 

MARS. 


I.  La  commémoraison  de  tous  les  sainU 
dont  les  reliques  sont  conservées  dans  les 
églises  de  nohne  ofdre.  A  Home,  etc. 

3.  A  Bologne,  le  bienheureux  Kicolas 
Albergat,  moine  de  l'ordre  des  Chartreux 
evêque  de  celte  viUe,  cardmal  de  la  sainte 
Eglise  romaine,  célèbre  par  sa  sainteté  et  ses 
légations  apostoli.jues.  Sa  bienheureuse  mort 
ait  Heu  le  9  mai  dans  le  couvent  de  Saint- 
Augustin,  à  Sienne,  daus  notre  ordre,  dont 
il  avait  été  le  protecteur.  Sa  naissance  au 
ciel  se  célèbre  aujourd'hui.  A  Césarée,  etc. 

5.  A  Recanali ,  dans  la  Marche  d'Anote^ 
le  bienheureux  Jér.^nie  Girard ,  rnnîV^sour 
de  notre  ordre,  qui  brilla  surtout  en  réta- 
blisaant  la  paix  et  la  concorde  entre  les  pio- 
ches. A  Antioche,  etc. 

II.  La  fêle  de  la  Purmé  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie.  A  Carthage,  efe. 

n.  En  Ecosse,  la  naissance  au  del  de 
saint  Patrice,  évèque  et  confesseur,  qui 
non-seulement  le  premier  annonça  le  Christ* 
dans  cette  contrée  et  brilla  par  "ses  grandes 
vertus  et  ses  miradea,  nuds  encore,  ayant 
SUIVI  les  exemples  de  notre  Pèi«  saûit  An- 
giistm,  porta  la  règle  monastique  dans  une 
uation  barbare  et  la  propagea  admirable- 
ment. A  Jérusalem,  etc. 

«8.  La  féte  de  saint  Gabriel,  archange,  qui 
■™"«fî^*.W«*«owufie  Vierge  Mario  le 
mystère  de  Hncaniatton.  ACésaiée  eu  Pa- 
lestme,  etc. 

20.  A  Vérone ,  la  naissance  an  cid  des 
bienheureux  EvangéUste  et  Péregrin,  con- 
fesseurs, de  notre  ordre,  qui  furent  célèbres 
rf^.  surtout  par  Tobéissance, 
nimofllté  et  le  don  des  mu-acles  av  ant  et 
après  leur  mort.  £n  Judée,  etc. 

22.  A  Cortone  en  Toacaoe,  le  biaDheiH 
reux  Ugolin,  coufesseur.  de  notre  ofdre. 
dans  le  c(ité  duquel,  en  ténK4gw«nTM 
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perpétudle  Tirginitè,  on  mpporte  qtt*ii]i  lys 

prit  naissanee.  A  Narbonne  en  France ,  etc. 

28.  A  Montichan,  au  lerritoire  Ai-  SicTinp, 
le  bienheureux  Antoine  Patrizzi,  confesseur, 
de  notre  ordre,  qui,  d'une  illustre  naissance, 
ftat  plus  illustre  encore  par  eee  Tertiis.  A 
GéB«ée,e(c. 

A¥RIL. 

1.  A  Palnia,  dans  l  île  Majorque  des  Ba- 
léares ,  la  bienheureuse  Catherine  Thomas, 
vierge,  de  l'oidre  des  ChaiM»ine8we-néga- 
Hère»  de  notre  Père  saint  Augustin,  qui, 
eomUéc  de  mérites,  s'envola  vers  son  céleste 
£pOttZ.  A  Rome,  hU  . 

6.  An  monastèri!  de  Saiiile  -  Mai  ii; ,  da 
Mont-sur-Vurèse,  lu  bienheureuse  CaUieriue 
de  Palanee,  de  notre  ordre,  qvi  fonda  ee 
même  monastère  et  fut  célèbre  par  sa  sin- 
gulière mansuétude  et  son  ardent  amour 
pour  les  mystères  df  la  Passion  de  jNotre- 
Seigneur.  A  Home,  «;tc. 

8.  A  Urvielo,  le  bienheureux  Clément  de 
saint  Ëlpide,  vulgairement  d'Osimo,  conlSas- 
senr  de  notre  ordre,  personnage  d'une  gran- 
de démence  et  d*une  grande  piété  ;  après 
avoir  rempli  {<lii-^i<-urs  fois  avec  éclat  les 
fonctions  de  supérieur  général,  il  refondit  et 
augmenta  les  règles  de  l  liistilut  de  Saint- 
Augustin  pour  remettre  ai  vigueur  la  di** 
dpline  régulière,  et  il  en  est  regardé  comme 
le  second  fondateur.  Il  se  reposa  én  paix,  le  8 
avril,  plein  de  jours  et  de  vertus.  A  Aieun- 
drie,  de. 

9.  A  Rome,  la  translation  du  corps  de 
sainte  Monique,  mère  de  notre  Père  saint 
Augustin,  évèque,  qui,  de  la  ville  d'Ostie 
ftlt  transporté  à  Rome,  sous  le  pontiflcat  de 
Martin  V,  et  déposé  aver  honneur  dans 
réglise  du  même  saint  Augustin.  A  Antio- 
ch^  ctxîs 

11.  A  Hootcéal»  au  diocèse  de  RiéU,  le 
décès  du  bienheureux  André,  coofosseur  de 
notre  ordre,  très-célèbre  par  aoa  admirable 

patience,  l'austérité  sa  vie,  sa  science  et 
sa  louable  prédication  de  l'évaugile.  A 
Rome,  etc. 
IS.  Saint  lion,  pape«  confeoseur,  lur- 


»ES  SAINTS. 

nommé  le  Gxêaà,  dont  la  naissanee  on  dd 

eut  lieu  la  veille  de  ce  jour.  A  Vérone  ,  ete. 

20.  A  Bologne,  ]c  décès  du  bienheureux 
Simon  do  Todi,  célèbre  par  ses  nombreux 
miracles,  dont  le  corps  est  honoré  dans  l'é- 
glise Saint-Jacques  de  notre  ordre.  A  Rome, 
les  saints  martyrs,  ete. 

96.  A  Genuoio,  au  dlonèsc  de  Palestrina, 
la  fèfR  de  Vîmatre  sacrée  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie,  surnommée  du  Don  Conseil, 
qui,  sous  le  pontiflcat  de  Paul  11 ,  apparut 
miroculeusanent  dansfégltae  de  notre  e^ 
dre  et  qui ,  célèbre  par  l'importanoe  et  la 
grandeur  de  ses  miracles,  est  honorée  avec 
une  grande  vénération  par  le  fréfuient  con- 
cours des  tlddes.  A  Rome,  la  oaîssaace  aa 
del,  etc. 

37.  Sdnt  Glet  et  sdnt  Mormllin,  papes, 
martyrs,  dont  la  ndssance  au  eid  se  célèbie 

la  veille  de  ce  jour.  A  Nicomédie,  etc. 

28.  A  Sienne  en  Toscane ,  le  bienhpiirniî 
AupTUslin  NovelH,  confesseur  de  notre  ordre, 
dont  l'humilité  fut  si  grande,  qu'abandon- 
nant ,  après  deux  ans,  la  direction  génénle 
de  Tordre  qu'il  n'avait  acceptée  que  sar 
l'ordre  du  souverain  I*ontife ,  il  se  relira 
dans  l'ermitage  de  saint  Léonard,  oùcomh'i 
de  vertus,  il  s'endormit  dans  le  Seigneur. 
A  Raveone,  etc. 

MAI. 

4.  A  Ostie,  près  du  Tibre,  la  naissance  aa 
ciel  de  sainte  Monique,  qui  fut  doubleoieot 
la  mère  de  notre  Père  saint  Augustin,  car 
die  l'engendra  sur  la  terre  et  an  dd,  ds* 
mandant  aidemment  à  Dieu  par  ses  iaroM 
et  ses  prières  de  l'amener  à  la  connaissance 
de  la  vérité  de  la  religion  orthodoxe.  Son 
flls  Augustin  a  laissé  dans  le  livre  IX  de  s« 
confessions  une  très-belle  vie  d'une  si  graïuk 
mère.  Aux  mines  de  Pbenne»  ete. 

5.  A  Milan,  la  conversion  de  notre  Fin 
saint  Augustin, que  l'évèque  saint  Ambroise 
instruisit  des  vérités  catholiques  et  qu'il 
baptisa  en  ce  jour  à  l'âge  de  tr  nti'  trob 
ans  ;  saint  Simphcien  lui  enseigoa  la  vie 
monastique,  qu'ayant  embrassée  nvee  sd 
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•mis,  il  transporta  ai  Afrique  et  propagea 

au  loin.  A  Rome,  etc. 

11.  L'octave  de  sainte  Monique  ,  mère  de 
notre  Père  saint  Augustin.  A  Rome,  e(o. 

13.  La  fête  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie^ii-SeGoiira.  A  Rome,  la  dédicace,  etc. 

44.  A  Flormce»  le  bienheorenz  Antonin, 
évéque  de  l'ordre  des  Frères -Prècbeors, 
oélèbre  par  sa  sainteté  et  par  sa  science  -,  qui 
émigra  an  ciel  le  2  de  ce  mois,  mais  dout 
noui»  célébrons  la  mémoire  en  ce  jour.  La 
naissance  au  del  de  saint  Boniface^  etc. 

IS.  A  Rome,  saint  Pie  Y,  papOf  de  l'ordre 
des  FVàres-PrteheuTs,  qoi,  en  s*appliqiiaat 
avec  zèle  et  avec  succès  A  rétablir  la  disci- 
pline ecclésîasfi  que ,  h  extirper  les  hérésies, 
à  réduire  les  ennemis  du  nom  chrétien , 
donna  à  l'église  caliioliquK  qu'il  gouverna,  les 
œmples  d'une  vie  sainte  et  des  lois  pleines 
de  sagesse.  Sa  ISte  se  célèbre  le  5  de  ce  mois  ; 
diea  nous,  elle  se  fiût  a^Jouid'bni.  En  Espsr 
gne,  etc. 

17.  A  Mirandole,  dans  l'Emilie,  saint  Png- 
sidius  ,  eveque  de  Calame,  disciple  de  notre 
Père,  saint  Augustin,  très-célébre,  dout  il  a 
éerit  avec  beaucoup  de  soin  la  yie  admi- 
rable. 

SI.  A  YHIa-Réal,  dans  le  royaume  de  Va- 
lence, saint  Paschal .  de  l'ordre  des  Frères- 
Mineurs,  dont  la  mémoire  se  fnit  le  10  mai 
et  se  célèbre  aujourd'hui  dans  notre  ordre. 
En  Mauritanie,  etc. 

S9»  A  Casse  en  Ombrie,  la  Uenbenreuse 
Rite,  veuve,  religiense  de  notre  ordre,  qm, 
apiès  sou  mariage^  aima  le  seul  Jésus-Christ, 
son  Epoux,  et  brilla  par  la  sainteté  de  sa  vie 
et  par  le  grand  éclat  de  ses  miracles.  A 
Rome,  etc. 

23.  Saint  lean  Népomucène,  martyr,  dont 
la  mémoire  se  eéiÛ»re  le  iO  mai.  A  Lan- 
gres,  ete. 

34.  La  fUe  de  la  bienheureuse  Yierge 
Marie,  sous  le  titre  de  Secours  des  chrétiens, 
A  Antioche,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

3! .  A  Brescia,  sainte  Angèle  Merici,  vierge, 
jnititntrioe  deroidre  de  Sainte-Ursule,  dont 
la  mémoire  se  bit  «^ourdirai  dans  notre 
ordre.  A  Rome,  sainte  PétroniUe^  etc. 
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i .  La  féte  de  la  bienheureuse  Vierge  Marie 
de  la  (iràce.  A  Rome,  etc. 

5.  A  Rome,  la  canonisation  de  saint  Nico- 
las Tolentin,  de  notre  ordre,  qu'Eugène  lY, 

en  raison  de  la  sainteté  remarquable  de  sa 
vie  et  de  h  grandeur  de  ses  miracles,  a  rais 
au  nombre  di^s  saint**,  l'an  1546,  le  jour 
même  de  la  Pentecôte,  qui,  cette  année, 
tombait  en  ce  jour.  En  Egypte,  etc. 

li.  A  Salamanque  en  Espagne,  saint  Jean 
de  Saint-Facond,  confesseur  de  notre  ordre. 
A  Milan,  etc. 

19.  L'octave  de  saint  Jean  de  Saint-Facond, 
confesseur  de  notre  ordre.  A  Milan,  etc. 

20.  A  Florence,  sainte  Julienne  Falconieri, 
mstîtutrice  des  sœurs  de  l'ordre  des  Servîtes 
de  la  bienbeureuse  Yie^  Marie,  que  le 
souvenûn  Pontife  Clément  XII  a  mis  an 
nombre  des  saintes  vierges.  Sa  fête  se  célè- 
bre le  19  de  ce  mois;  elle  se  fait  aujourd'hui 
dans  notre  ordre.  La  naissance  au  ciel,  etc. 

•1-1.  A  i'iaisance,  le  bienheureux  Philippe, 
confesseur,  de  notre  ordre,  illustre  par  aom 
mépris  des  flûtes  du  riède  et  par  son  amour 
de  l'étude.  A  Noie,  etc. 

23.  La  viqile,  etc. 

Au  monastère  de  saint  Nicolas,  le  décès 
du  bienheureux  Pierre  Jacques  de  Pisauro, 
ermite  de  l'ordre  de  Saint- Augustin,  qui, 
célMue  par  son  bumilité,  sa  piété  et  sa  doc- 
trine, s'appliqua  avec  ttAa.  A  la  solitude  et 
au  bien  du  procfaain. 

JDILLET. 

7.  La  commémoraison  de  tous  les  bien- 
Cûtenrsdenotreordre.  A  Rome,  ete. 
9.  Le  fête  des  Prodiges  de  labienbenreiue 

Vierge  Marie.  A  Rome,  etc. 

1 1 .  A  Citta  di  Castello,  sainte  Véronique 
de  Juliani,  du  second  ordre  de  Saint-Fran- 
çois, abbesse  du  monastère  de  cette  ville, 
née  à  MercateUo,  dans  le  diocèse  d'Uibm, 
oéièlxre  par  son  admteabledéebr delà aouf- 
france,  ses  autres  vertus  et  ses  dons  célestes» 
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que  Grégoire  X  a  mise  au  nombre  des  saintes 
Vierges.  A  Bmne,  etc. 

91.  A-Térooe»  la  naicaanoe  au  ciel  des  bien- 
beiirenx  Bénigne  et  Cams  qui,  dégoûtés  du 
monde,  se  retirèrent  dans  un  «léserf,  pr^s  de 
MalR«^zine,  dans  le  diocèse  de  Vérone,  prirent 
k  tonsure  monacale  et  brillèrent  par  une 
vie  pure  et  par  beanocmp  de  miiades.  A 
Home,  etc. 

34.  La  vif^le  de  saint  Jacques,  apôtre. 

A.  Aquilée,  dans  TAbru^ze  nltéricnr  »,  le 
bienheureux  Antoine  Turrian,  confiseur  de 
notre  ordre;  qui,  après  avoir  porté  l'Evan- 
gile dans  différailea  contrées  du  globe,  (ai 
envoyé  à  Aquilée  pour  apaiser  les  discordes 
civiles  et  qui,  àforae  de  charité,  de  pru- 
dence et  d'éloquence  apostolique,  accom- 
plit heureusement  cette  dit&cile  mi£âion.  A 
Tyr,  etc. 

97.  A  Amélie,  dans  TOnibrie,  la  bienheu- 
reuse Lode  de  Bufolare,  prieure  des  reli- 
gieuses de  notre  ordre»  dont  le  corps  est 
honoré  Irès-pieuseraent  en  celte  ville  et  est 
invoqtié  spéciaUunenl  pour  la  délivrance  des 
possédéii.  A  ^icomédie,  etc. 

AOUT. 

2.  A  Riefi,  le  bienheureux  Jean  de  Rieli, 
de  la  noble  famill<i  d'Améria ,  choriste  de 
l'ordre  des  Ermites-de-Saiut-Augusliu,  qui, 
après  avoir  brillé  par  la  simplicité  de  son 
eœor,  s'endormit  dans  le  Seigneur  le  1"  août. 
A  Rome,  etc. 

9.  La  vigile  de  saint  Laurent,  martyr. 

A  Ascoli,  dans  la  marche  d'Aucône,  saint 
Kmy- le,  évèque  et  martyr,  qui,  sacré  évê- 
que  par  le  pape  saint  Marcel  et  envoyé  en  ce 
pays  pour  piédier  TEvaDgile,  regut,  en  ooa- 
fessant  lésus-Qirist,  la  couronne  du  martyre 
80U8  l'empereur  Dioclétien.  Sa  fête  se  célèbre 
le  5  de  ce  mois,  mais  on  l'honore  aiyourd'bui 
dans  notre  ordre. 

11.  A  Falniano,  la  mémoire  des  Ineidieo- 
reos  parents  Pierre  et  Jean  Becdieti  qui» 
ayaiit  embrassé  la  vie  érémitique  chez  les 
Augustins,  s'illustrèrent  par  ia  prédication 
de  la  parole  de  Dieu  et  davantage  eocore 
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par  une  pénitence  très-austère  et  nne  dévo* 
tion  très^èrvente  à  la  Passiou  de  Noln-Ssl- 
gneur  el  finirent  heureosemiiit  leur  vie.  A 

Rome,  etc. 

t3.  A  Milan,  la  naipsanee  au  ciel  de  saint 
Siniplirien,  év^qne  et  œnfesseur ,  qui  ex- 
horta noire  Père  saint  Augustin  à  la  vie  mo- 
nastique et  qui,  élevé  à  l'école  de  rEgUae 
romaine,  prit  part  aux  combale  de  s^t  Am- 
broiso  contre  les  hérétiques  et  lui  succéda 
dans  la  suite.  11  s'endormit  en  paix,  célèbre 
p;u-  S  !  -niTiU'h'  f'I  sa  dnrtrine.  A  Rome,  etc. 

l4.  La  vigiie  de  TAssomption  de  la  bien- 
beareum  merge  Marie. 

Au  monastfare  de  Sainte-liarîe-du*BIoiil- 
Sacré  sur  le  Vasirio,  la  bienheureuse  Julienne 
de  Biisto  Arsitio,  vierge  de  notre  ordre,  il- 
lustre par  une  force  d'àme  invincible,  par 
une  admirable  patience  et  une  contempla* 
,  ti<»i  asndne  des  dioaes  célestes.  A  Rome,  eie. 
10.  ATagaste,  en  Afrique,  saint  ABpe, 
évêque  et  confesseur,  qm  fut  d'abord  dis- 
ciple de  notre  bif^nhenreux  père  Augustin, 
puis  son  compagnon  dans  sa  conversion  et 
son  collègue  dans  le  ministère  pastoral  ;  il 
fiit  aussi  son  oompagnon  courageux  conirs 
les  hérétiques  et  enfin  son  assoeié  dans  la 
gloire  céleste.  A  Rome,  etc. 

18.  A  Montefalco,  dans  l'Ombrie,  la  bien- 
henrensc  Claire,  vierpe,  religieuse  de  notre 
ordre,  illustre  par  la  pureté  de  sa  vie  et  ses 
remarquables  vertus,  danalecQBurdekqwlle 
les  fidèles  honorent  avec  nne  très^grande  dé- 
votion  le  renouvellement  des  mystères  de  la 
Passion  de  Nofre-Seigneur.  .\  Preneste.  etc. 

A  Cracovie,  en  Pologne,  saint  Hya- 
cinthe, confesseur  de  l'ordre  des  Frères  Prê- 
cheurs, que  le  pape  Clément  Villa  mie  an 
nombre  des  saints.  Sa  mort  arrivais  96  août» 
mais  on  l'honore  ai^ourd^liul  dans  noire  o^ 
dre.  A  Rome,  eto. 

23.  A  r.arthage  cîi  Afrique,  les saiots nuB>- 
lyrs  Libéral,  abbé,  iiouiluce,  diacre,  Servus 
et  Rustique,  sons-diacres,  Rogat  et  SepthM« 
moines,  et  Maximoi  enbut,  de  notre  onke; 
qui,  dans  la  persécution  des  Vandales,  som 
le  roi  Hufinéric,  souiMrent  des  supplices  va- 
riés et  iuoui&pour  laconlÎB^ndelafoici- 
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tholiffiie  et  la  défen«^  d'un  seul  baptême. 
Eiiliii  ils  farent  crucillés  sur  le  bois  qui  de- 
vait servir  à  les  brûler/ et  comme  le  feu  al- 
Imné  à  plusienn  npriaes  était  éteint  parla 
grâce  divine ,  lia  ftoreot  ikapiiés  jiisqu*à  la 
mort  et  finirent  aiml  lenr  glorifllUi:  combat, 
en  méritant  la  couronne  du  Seigneur.  ▲ 
Antiocbe,  etc. 

24  0m2(>.  K  Todi,  saint  Pliiiippe  lleniti  de 
Florence,  propagateur  de  l'ordre  des  Ser- 
Tîtes  delà  UenbenreufleyiergeHarie,  que 
Qâment  X  a  mis  au  nombre  des  saints.  Sa 
fête  se  célèbre  le  S3  de  ce  mois,  et  se  fait 
aujourd'hui  dans  notre  ordre.  Saint  Barthé- 
lémy, etc. 

27.  La  vigile  de  notre  Père  saint  Auisçus- 
tin,  évéqne  et  confesseur.  A  Rome,  etc. 

S8.  A  Hippone  en  Afriqae,  la  naissanoe 
an  del  de  notre  Père  saint  Augustin,  évé- 
que  et  docteur  remarquable  de  l'Eglise;  qui, 
converti  à  la  foi  catholique  et  baptisé  par 
les  s()ins  du  bienheureux  Ambroise,  évéque, 
défendit  courageusement  cette  même  foi 
contre  les  Manichéens,  les  Pélagiens  et  les 
autres  hérétiquee,  comme  un  zélé  propaga- 
teur.  Après  de  nombreux  travaux  pour  Tfi- 
glise  de  Dieu,  il  émigra  au  ciel  pour  en  re- 
recevoir la  récompense.  Ses  reliques,  trans- 
portées d'abord  de  sa  ville  épiscopaie  en 
Sardaigne  à  cau2>e  dei>  barimres,  ûirent  en- 
suite, par  JLuilprand,  roi  des  Lombards, 
transfi&Eées  à  Pavie,  où  eUee  ont  été  enseve- 
tiea  avec  honneur.  A  Rome,  etc. 

SEPTEMBRE. 

4.  L'octave  de  mite  Père  saint  Augustin, 
évéque  et  confesseur,  docteur  ftonenx  de 
rUgliBe.  Sur  le  mont  Nébo»  etc. 

5.  A  Pamien  en  Firance,  saint  Antonin, 
martyr,  et  son  neveu,  Théodoric,  roi  des 
Francs,  qui,  ayant  embrassé  la  vie  reli- 
gieuse sous  la  règle  de  notre  Père  saint  Au- 
gostin,  de^nt  célèbre  par  ses  nombreuses 
vertns  et  ses  mirades,  et  mérita  de  lapait 
des  inqiîes  pour  la  foi  catholique  hi  cou- 
ronne du  martyre.  Il  souffrit  le  2  septembre 
etses  reliques  sont  coosenrées  avec  beau- 
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coup  de  vénération  dans  l'église  de  Palsnee. 

A  Rome,  etc. 

6.  A  Gènes,  au  monastère  de  Saiot-Tho- 
nas,  la  bleniieureuie  limbania,  vierge  de 
notre  ordre^  remarquable  par  son  admirable 

pénitence  et  sa  très -haute  contemplatiflD^ 
dont  ràinc  s'envola  au  ciel  le  14  aoùt.  Le 
prophète  Zacharie,  etc. 

7.  A  Cardonne  en  Espagne,  saiut  Ray- 
mond Nonnat,  cardiual  et  confesseur,  de 
Tordre  de  la  bienheureuse  Marie-de4aFlfM 
pour  la  rédemption  des  captib,  câébre  par 
la  sainteté  de  sa  vie  et  ses  miracle.<;.  Sa  nais- 
sance au  ciel  se  célèbre  le  .'M  aoùt  et  se  fait 
solennellement  dans  notre  ordre  en  ce  jour. 
A  Nicomédie,  etc. 

0.  AUma,  dans  le  royaume  du  Pérou, 
sainte  Rose  de  Sainte^lfaiie,  vierge  dutiers- 
ordes  de  SaintrDominique,  dont  la  fftta  se 
fait  le  30  aoùt  et  se  célèbre  aujourd'hui  dans 
notre  ordre.  A  Nicomédie,  etc. 

10.  A  Tolentino,  dans  la  Marche  d'An- 
côao,  saiut  Nicolas,  confesseur  de  noire  or- 
dre, célèbre  par  sa  virginité,  s<hi 
la  grandeur  de  see  mirades  st  sca  oombreu- 
ses  vertus.  En  Afrique,  etc. 

1  i .  Sainte  Rose,  vierge  de  Viterbe,  dont 
il  est  fait  mention  le  H  septembre  et  gui  est 
honorée  aujourd'hui  dans  notre  ordre.  A 
Rome,  etc. 

19.  Saint  Alphooae>llaiie  de  Uguori^  évé- 
que et  confesseur,  dont  hmémcdre  se  fût  le 
8  aoùt.  La  mémoire,  etc. 

17.  L'octave  de  saint  [Nicolas  Tolentin, 
confesseur,  de  notre  ordre.  A  Rome,  etc. 

18.  A  Valence  en  Espagne,  saint  Thomas 
de  Villeneuve,  évoque  etconfsseeur  de  notre 
ordre,  qui,  pour  sa  remarquable  et  ardente 
charité  poor  les  pauvres,  mérita  d'être  ap- 
pelé le  Père  des  pauvres.  Il  fut  placé  au 
nombre  des  saints  par  Alexandre  YII  et  sa 
fête  se  célèbre  aujourd  hui.  A  Osimo,  etc. 
■  ââ.  Saint  Joseph  de  Cupertm,  confesseur, 
dont  il  est  bit  nuitflcni  lè  18  eaptrate*  A 
Sens,  etc. 

9jS.  L*ociave  de  saint  Thomas  de  Yille- 
nenve,  évéque  et  confesseur  .danotncidni, 
Auhouagd'fimnMfti^flbB,  .  . 
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26.  A  Rome ,  sur  la  voie  Appienne ,  le 
bienheureux  Curueille,  pape  et  martyr,  qui 
pendant  la  penécatioQ  de  Dèce,  après  «voir 
été  «silé^  ftH  fro^  de  fouets  plombés  «t 
déeepîté  avee  Tingt  antns  de  l'im  et  Tantie 
•exe. 

En  Afrique,  le  martyre  de  saint  Cyprien, 
évêque  de  Carthage,  tre^célèbre  par  sa  sain* 
telé  et  sa  doctrine,  qui,  sons  les  emperaiTS 
YalérieD  ^  Gallieo,  après  un  dur  exil, 
somma  son  martyre  en  ayant  H  téte  tran- 
chî'i-  à  six  milles  de  Carthat^e.  près  de  la 
mer.  Le  niarlyrt;  de  1  un  et  de  l'autre  de  ces 
saints  arriva  le  14  septembre  et  se  célèbre 
aujoord'hirî  dans  ootre  ordre,  k  Niooinédie, 
la  naissanee  an  del,  etc. 

OCTOBRC. 

3.  A  Albe  en  Pannonie,  saint  Etienne,  roi 
qui,  orné  des  vertus  divines,  convertit  le 
pren^  les  Hongrois  à  la  foi.  Sa  mémoire 

se  célèbre  le  1  septembre.  Dans  notre  ordre 
elle  se  fait  aujourd'hui.  A  Rome,  etc. 

5.  La  mémoire  des  Stigmates  sacrés  dont 
saint  François,  instituteur  de  l'ordre  des 
Fréres-Hinearst  étant  sur  le  mont  Alveme, 
en  Tofcane,  reçat  miraculeusement  Tim- 
pre.ssion  aux  pieds,  aux  mains  et  au  côté. 
Cette  fôte,  qui  se  célèlire  le  t7  septembre,  a 
été  transférée  à  perpétuité  en  ce  jour  pour 
notre  ordre.  A  Messine,  etc. 

11.  A  Cagliari  en  Sonlaigne,  la  transla- 
tion, avec  beaucoup  d'autres  reliques  de 
saints,  du  corps  de  notre  Pire  laînt  Augus- 
tin, du  royaume  d'Hippone,  par  les  soins  de 
saint  Fiilgence,  évêque  de  Ruspe,  Enseveli 
dans  cette  même  ville  avec  sa  mitre  et  son 
bàtoii  pastoreit  il  briUa  par  de  nombreox 
mirades.  A  Tbarse,  etc. 

42.  Saint  Laurent  Justinien,  premier  pa- 
triarche de  Veni^%  qui  illustra  par  la  gloire 
de  .ses  miracles  et  de  vertus  la  et  aire 
pontificale  à  laquelle  il  monta  maigre  lui  le 
B  septembre.  Sa  nnseanoe  an  dèL  «rifnle 
B Janvier.  8a lêle  est transttrée  ente  Jour 
pour  notre  ordi^  A  Borne,  etc. 
16.  £nA&ri9ne,leB  saints  mart;ynllwll- 
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nien  et  Saturien,  avec  deux  autres  qui  étaient 
leurs  frèr^  qui  durant  la  persécution  des 
Vandales,  sous  Gensérie,  ni  arien,  étant 
eadaves  d'un  certdn  Vandale,  forent  con- 
vertis à  la  foi  par  sainte  Maxime,  vierge^ 
qui  était  esclave  avec  eux.  Exhortés  par 
elle  à  embrasser  la  vie  reli^euso  au  monas- 
tère de  Treba,  de  l'ordre  de  notre  Père  saint 
Augustin,  ils  durent  prennèremcnl  haStm 
et  déchirés  Juagn^anx  os  avec  des  bAlons 
noueux;  mais  oomme  malgré  ces  tourments 
cruels  et  jonmaliers,  ils  se  trouvaient  dès  le 
lendemain  aussi  sains  et  aussi  frais  qiie  si  on 
ne  leur  eut  fait  aucun  mal ,  ils  furent  en- 
voyés en  exil  où  ils  convertirent  un  grand 
noinbre  de  berbères  A  la  foi  de  Jésn»>Cbri8t, 
ponr  le  baptême  desquels  ils  obtinrent  du 
pape  un  prêtre  et  d'autres  ministres.  Enfin, 
on  les  lia  par  les  pieds  derrière  des  chariots 
à  quatre  chevaux  qu'on  fit  courir  au  travers 
d'une  forêt  pleine  de  broussailles  et  d'^tines 
et  ils  perdirent  la  vie  dans  ce  supplice.  Ponr 
sainte  Maxime,  après  avoir  soutenu  de 
c^rnTid'*  comfvits  dont  elle  sortit  victorieuse 
pur  un  secours  extraordinaire  de  Dieu,  elle 
s'enferma  dans  un  monastère  de  vierges 
dont  èUe  fot  la  snpéiienre  et  mourut  sainte 
ment.  An  même  lieu,  etc. 

21.  En  Portugal,  le  bienbeureuz  Gondi- 
salve  de  Lagos,  confcîvscur,  de  notre  ordre, 
qui  brilla  surtout  par  la  pureté  de  ses  mœara, 
la  prédication  de  la  parole  de  Dieu ,  et  son 
grand  zèle  à  instruire  dans  la  religion  chré- 
tienne les  enfouis  et  les  hommes  ignoranti. 
En  Chypre,  etc. 

2-2.  A  Y»'rnrh!o,  dausle  diocèse  de  Rimini, 
le  bienheureux  Grégoire  Celli,  confesseur, 
de  notre  ordre,  remarquable  par  la  pratique 
de  toutes  les  vertus  chrétiennes  et  par  son 
lèto  pour  la  foi  catholiqne.  A  Jérusalem,  4te. 

33.  A  Mantoue,  le  bienheureux  Jean  le 
Don,  de  notre  ordre,  remarquable  par  sa 
vertu  de  péniletice  et  l'éclat  de  ses  miracles, 
dont  saint  Aiitome  a  écrit  la  glorieuse  vie. 
Kn  Espagne,  de. 

S4.  La  lête  de  saint  Bapbaél,  arehange.  A 
Tenouse,  etc. 
f7.  La  vigile,  eto. 
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A  Udine,  le  décès  de  !a  bienheureuse  Hé- 
lène de  Yalealiui ,  veuve,  du  tiers-ordre  de 
Saint-Augustin;  qui,  par  son  huiuiiilé,  sa 
patience  et  sa  continuelle  mortifleation,  s'of- 
frtt  à  IHen  comme  ua  holocauste  agréable. 

29.  A.  Gnbbio  dans  l'Ombrie,  dans  l'église 
de  Saînt-AuGrnslin ,  de  l'ordro  i1*»s  Frmifes- 
de-Saint-AugUfiUn,  !*•  décès  du  bieniieureiix 
Pierre  de  Gubbio,  l'un  dea  premiers  mem- 
bres de  cet  ordre  restitué,  qui  briUa  paria 
doctcine  et  ses  vertus.  En  Lncanie,  etc. 

NOTEHBRE. 

b.  La  fête  de  la  Dédicace  de  toutes  les 
églises  ooDsaictées  de  Tordre  des  Ermites  de 
notre  Pke  saint  Angoslin.  Saint  Zacba- 

rie,  etc. 

t2.  L'oftavo  (h  !a  Df-diraco  i]o  foiit-s  l  -s 
t»£rlis<^s  consacrées  (itî  tout  l'ordre  des  trinile,s 
de  notre  l'ère  saint  Augustin.  La  naissance 
andél,  etc. 

13.  La  flte  de  fous  les  saints  de  notre  ordre. 
A  Ravenne,  etc. 

ii.  La  commémoraison  de  tons  les  frères 
et  sœurs  défunts  de  notre  ordre. 

À  Alcala  en  Espagne,  saint  Didace,  con- 
tmear,  de  Tordra  des  Frères-Minenrs,  eé- 
lèbre  par  son  humilité,  que  Sizte>Quint  in- 
scrivit au  nombre  des  saints.  Sa  naissance 
au  ciel  eut  lien  le  12  novembre,  mais  elle  se 
célèbre  anjourdhiii  cheznous.  A  Héraclèe,  etc. 

16.  Saint  Martin,  évéque  et  martyr,  dont 
la  naissance  au  ciel  eut  lien  le  IS  novembre, 
nais  qid  se  eût  aujourd'hui  chez  nous.  A 
Rome,  etc. 

20.  A  Rome,  saint  Gélase,  pape,  qui,  élevé 
à  l'école  et  nu  mnnri'^tére  de  notre  Père  saint 
Augustin,  quiUa  i  Alnque  à  cause  delà  per- 
sécution des  Vandales,  vint  en  Italie,  près  de 
Naples  en  Campanie,  pour  y  mener  la  vie 
monastique  ;  mais  élu  au  souverain  pontificat 
par  le  clergé  romain  à  cause  de  sa  grande 
sainteté  et  de  l'excellence  de  sa  doctrine,  il 
occupa  la  chaire  de  saint  Pierre  avec  une 
grande  sagesse  et  une  grande  intégrité.  A 

té.  A  Riei,  aaiol  Proaper  d^Aquitaliift, 


évèf]Tif>  de  cette  ville,  célèbre  par  son  érudi- 
tion et  sa  piété,  qui  combattit  coura^reuse- 
ment  pour  la  foi  cal  holique  et  pour  la  doctrine 
de  notre  Père  saint  Augustin,  son  maître.  Sa 
mémoire  est  inscrite  le  96  mai  dans  les  tables 
ecclésiastiques;  cependant  sa  Tète  se  célèbre 
aujourd'hui  ches  nous.  La  naissance  an 
ciel,  etc. 

26.  A  Fabi  iano  dans  la  Marche  d'Ancône, 
le  bienheureux  Silvestre,  abbé,  instituteur 
de  la  Congrégation  des  moines  Silvestrins. 
A  Alexandrie,  la  naissance  an  ciel  de  saint 

Pierre;  etc. 

27.  A  llbéda  en  E^spagne,  saint  Jean  de  la 
Croix,  confesseur,  compagnon  de  sainte  Thé- 
rèse pour  kl  réforme  des  Carmélites,  et  dont 
la  fête  se  célèbre  le  34  novembre,  et  cfaes 
nous  en  ce  jour.  A  Antiocbe,  etc. 

28.  Saint  l'i  lix  de  Vninis,  confesseur,  dont 
la  inétudiif  .se  f.iil  le  20  novembre,  et  est 
transférée  pour  nous  en  as  jour.  A  Rome, 
saint  Ruts,  etc. 

DÉCEMBRE. 

1.  Saint  Stanislas  Kostka,  de  l'ologne, 
confesseur,  de  la  Société  de  Jésus  ;  dont  la 
mémmre  se  célèbre  le  15  aoAt  et  se  bit  an- 
Jourd'hui  chez  nous.  A  Nahum,  etc. 

7.  A  Milan,  l'ordination  de  saint  Ambroise, 
évêqne  et  docteur  de  l'EglL-^e.  dont  la  sainteté 
et  la  doi-lrine  l'ont  rornemeni  de  TEglise 
universelle,  et  par  It^  soins  de  qui  notre 
P&re  saint  Augustin  ftit  converti  à  la  foi  ca- 
tholique et  baptisé.  A  Alexandrie,  etc. 

10.  A  I/orelte  dans  la  Marche  d'Ancône,  la 
translation  de  la  sainte  maison  de  Marie, 
Mère  de.  Dieu,  dans  laquelle  le  Vt-rbe  s'^t 
fait  chair.  A  Rome,  saint  Melcbiude,  etc. 

16.  En  A&ique,  le  martyre  de  pluNcnn 
saintes  vierges  de  notre  ordre,  qui,  pendant 
la  persécution  des  Vandales,  sous  le  roi  arien 
Ilunnéric,  consommèrent  heureusement  le 
cours  de  leurs  combats  en  soutTraal  la  sus- 
pension en  l'air,  les  gros  poids  et  les  lames 
de  fior  tout  en  feu. 

n.  L'oidinalioa  de  saint  Ensèbe,  évéque 
de  Tereail,  drai  la  naiaHiioe  «a  ciel  est  nn* 


Digitized  by  Google 


458  LEïS  ACTES 

tionnée  le  1"  août,  et  dont  nous  célébrons 
ai^ourd'hui  la  mémoire.  A  £leoUiérop<dis  en 


DES  SAÎNTS. 

48.  La  fête  de  l'attente  de  rEnfantement 
de  la  bienheureuse  Vierge  Marie.  A  Phi- 
lippes,  etc. 


FÊTES  MOBILES 


La  Nnedi  avut  te  weoiid 
rBiriphaaie. 


«  «prêt 


La  fête  du  Très-Saint  Nom  de  Jésus,  nom 
qui  lui  fat  donné  parla  bouche  du  -^q-neur 
el  par  l'ange  avant  que  le  Sauveur  lui-même 
fût  conçu  dans  le  sein  de  la  Vierge. 

L*  «MOOidc  r.  ri.^  npré-  le  .UiMIMIi*  dl  U 

bepluageiiiiii'. 

La  f^^te  de  TOraison  de  Notre -Seigneur 
Jésua-Christ  sur  le  mont  des  Olives. 


La  weoiid*  ttfie  après  1« 


dsl» 


La  fête  de  la  GonMnémoraison  da  la  Passion 
de  Notre-Seignenr  Jésus-Chrirt. 

La  einquita»  flrie  ^rèi  1m  GendiM. 

La  fête  de  la  Sacrée  Couronne  d'épines  de 
Notro^Seigneor  JésoS'Chiist. 

La  càiqqièine  férié  «près  le  pranier  dimaoobe 

d«  C«r«iii«. 

La  fête  de  la  Lance  et  des  Clous  de  Motre- 
Seigneur  Jésus-Christ. 


filie  aprèi  le  demifton 

de  Carim«*. 


La  fête  du  Très-Saint  Suaire  de  Notre- Sei- 
gneur Jésus-ChrisU 


ftrie  après  la 
de  CvèÎM. 


La  fête  des  cinq  Plaies  'saerëes  de  Kotie- 
Selgneur  Jésus-Chrisk 


férié  après  le 
ds  CacéiBA 


La  fête  du  Très-PrédeiUE  Sang  de  Noin- 
Seigneur  Jésus-Chriet. 

la  traifièiM 


La  lête  du  Patronage  de  saint  Jessfli, 
époux  de  la  Uenlieureuse  "Vierge  Marie. 


u  doqnlème  ffiri»  dus  l'octaTv  do  wnt  StamuL 

La  fêle  du  Très-Sacré  Cœur  de  Jésus. 


U 


avant  le  troblL-mo  d 
la  Pentecôte. 


La  fête  dn  C<vnt  trèS-pUT  de  la 
reuse  Vierge  Marie. 


La  aanedi  araot  le  premier  dimanche  afièl  la  IHt 
de  «rtie  Père  aaint  Augustin. 

La  bienheureuse  Vierge  Marie  de  la  Con- 
solation, principale  fête  de  l'archicoofirèha 
des  c(mCrère8  qui  portent  la  ceinture. 


La  file  du  TVèsMdeux  Sang  de  Nobe' 
Seigneur  Jésus^SiriBt. 

Le  samedi  avant  le  second  dimanche  d'odebrt. 

La  fête  de  la  Maternité  de  labienbeoreuse 
Vierge  Marie. 


Le  Mnadi  «f«ol  1» 


dkMoelMda 


La  fête  du  Patronage  de 
Vierge  Marie. 
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LEÇONS  PROPRES  POUR.U  FIN  DU  CAPITULE 


A  te  /Vto  <i«  VOraison  de  NotN-Bâtgimr 

LBÇOH. 

Priez,  etc.,  comme  dans  le  Martyrologe 
romain^  à  la  fin, 

A  la  féte  de  îa  cûmmémnrnùnn  de  la  Ponton  dtf 
Gloire-Seigneur  Jéaus-Chritt. 

LEÇON. 

Qui  racontera,  etc.,  comme  dans  k  MarL 
romain^  à  la  fin. 

A  la  féte  de  la  Sacrée  Couronne  d'épim»  de 
Notre-Seigneur  Jénts-Christ. 

LEÇON. 

En  ce  jour-là,  etc.^  comme  dam  le  MarL 
romain,  à  la  fin. 

A  lafiU  de  la  Lance  et  des  Clom  de  Nolrû-SeigmiT 
Jésus-Christ. 

LEÇON. 

Il  a  souilei  t  lui-même,  etc.,  comme  dans 
k  ^fart.  romain^  à  la  fin. 

A  ia  file  dm  Trés-Satnt  Suaire  deNutr&Seiffiuur 

Jêsus-Chrisi, 

I.1Ç0N. 

J'ai  regardé,  etc.,  commdom  kMoit»  ro- 
main, à  la  fin. 

A  la  fit*  du  cinq  Plaies  sacrées  de  NatnSeigMat 

Jéats-Chnst. 

LEÇON. 

Le  Ctirist  a  livTé,  etc.,  comme  dans  le  Mart. 
romain,  à  la  fin. 

A  la  féle  du  Très-Précieux  Sang  «b  JfoAm-St^MHr 
Jtius-Christ. 

LEÇON. 

Moïse  reœvant,  etc.,  comme  dam  le  Mart. 
romain,  à  la  fin. 


A  !<i  romm^moraison  de  tous  ks  saints  dont  les 
reliques  sont  conservées  dans  les  églises  de  notre 
ordre. 

ucon. 

Si  TOUS  êtes  éprouvés  an  Bom  de  Jésus- 
Cbriat,  Toos  serai  bienheureiix;  perce  qne 
ce  qui  est  honneur,  gloire  et  verta  de  Dian, 

et  cfi  r4t  ospiit  reposent  sur  vous.  Pour 
vous,  Sei|^eur,  etc. 

A  la  féUdsÊalid  GsMel  srakonge. 

Sache  <]ono,  etc.,  oommedomUMorL  ro- 
main, à  la  fin, 

A  la  fUeda  ^patfeaaoe  «fe  loM  JosqiA. 

açout» 

C'est  un  fils  qui  grandit,  etc.,  comme  dont 
le  Ifort.  rmmtfn,  ou  commenesmenf . 

A  la  féte  du  Trés-Sacré  Caair  de  Jésus. 

LEÇON. 

Chantez  au  Seigneur,  etc.,  comme  dam  U 
lUut'  fomoln,  <nt  commcncemstil. 

A  la  féte  de  notre  mère  sainte  Monique. 

(  onsorve,  mon  fils  ,  les  prt'ceptes  do  t<ni 
pme,  et  n'abandonne  p&A  la  lui  du  ta  luère; 
Ûe^a  avec  soin  dans  ton  coeur,  et  que  la 
boDcbe  en  sc^t  «itonrée.  Lorsque  tu  mar- 
cheras, ils  grandiront  avec  toi;  lorsque  tu 
fîorn>irn<^  ils  te  protégeront;  et  en  t'éveillant 
tu  converseras  avec  eux.  Pour  vous.  Sei- 
gneur, etc. 

A  la  féte  de  notre  Hre  «mil  AutmU». 

LEÇON. 

Comme  l'étoile  matinale  brille  au  mi!i>)! 
des  nuages,  et  comme  brille  la  plpïne  lune 
dans  ses  jours,  et  comme  un  soleil  resplen- 
dissant, ainsi  il  IvlUe  dans  le  temple  de  IKea. 
Pour  vous,  Seigneur,  etc. 
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A  te  ^  «b  «M  Jim  *  5iiM.F«eoNd. 
ucon. 

Mes  enfonto,  ne  nous  «mons  pas  en  pa- 
roles et  en  discours,  mais  en  actions  et  en 
rité.  Pour  tous.  Seigneur,  etc. 

R  Ta  en  eflitt  entendu,  lui  et  sa  vins,  et  il 

Ta  condnit  dans  le  del.  Et  il  lui  a  ^onné  en 
sa  présenco  ses  préceptes,  la  loi  de  sa  vie  et 
de  sa  discipline.  Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

A  ta  fihdêBÊbà  Thmoi  d$  ViOmMM, 
façon. 

Gdni  qui  exerce  des  cannes  4e  miséri- 

corde  vient  en  aide  à  son  prochain,  et  celui 
qui  donne  conserve  les  commandements. 
Pour  vous.  Seigneur^  etc. 


nçoa. 

Il  est  temps,  etc.,  comme  dont  k  Mmt  i9- 
mabhàlafln, 

A  ia  fiU  di  font  te  SoMi  di  aofra  «tire, 
upoii. 

Cest  un  saint  héritage  que  reeneiUenmt 
leon  descellants;  leur  race  se  eonserve  dans 

les  commandements;  leurs  enfants  à  cause 

d'eux  demeiirt^nt  jnsq^ip  dans  l'élRmité;  leur 
race  et  leur  gloire  ne  seront  point  aban* 
données.  Pour  vous^  Seigneur,  etc. 

A  kl  ftte  de  rAftente  de  renfantemenÊ  it  It 
(rienlmmue  Vierge  Marie. 

LEÇOÎC. 

Cieux,  faites  dép  endre  voire  rosée,  etc., 
eonune  dans  le  Mari.  rum.,CMCommencema\i. 
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Alip«,  évéque  à  Tigtit«,  conremor,  lû  Mèt. 
André  de  Monte-Rcgalo,  confenenr,  11  avril. 
Anloiiie  d'AouuiduU,  caatatem,  6  fénier. 
Aatoiiie  d«  Ntriui,  eottfoaanr,  tS  an». 

Antoine  TumMI,  COOfMMlir,  24  juillet. 
AntoDÏn,  maiijr  en  Franrr.  5  «pptcinbcB. 
Augustin  Novelli,  confesseur,  i8  avril. 
Aogaitin,  évèqne,  ceofoMiir,  doctenr,  M  Mftt. 

Bénîfrne  et  Carus,  confctseurt,  91  juillet. 
UieabeureuM  Vierge  Marie-de-bon-Conaeil,  S6  avril. 
BuolieaKaM  Viwg»  lfêri«-4a-SMann,  t%  mû. 
IliciilleaNiiM  Vinge  llirie,  Scconn  dct  clirfliwBt, 

t  i  mai. 

Hieaûeureuie  Vierge  Marie<de-Conaolalioo,  troiiième 
diliwiicli»  tptèt  1»  ille  dt  S.  A«gMtiii. 

Canonisation  tie  S.  Nicolas  Tolcntin,  5  juin. 
Catherine  Thomas,  vierge,  l"  avril. 
CatlieriiM  de  PtOanee,  vwrgs»  C  «fril. 

ChristirU',  Mor^re  en  Tnsi  Mnp.  IS  fi''\ricr. 

Gbrisline  irAt|uil<'<  .  virrgc,  li  février. 

Ghriftioe,  vierge  u  Spolette,  14  février. 

Glaive  de  Montefalco,  vierge,  tS  août. 

Clément  de  Saint-Elpide,  t'u  (l'Osinm,  8  avril. 

CoouBémoraisoa  de»  pères,  mëre«,  et  défunljc  de  notre 

«idi*»  féwier 
COBUnémoraison  des  bienfaiteurs  de  notre  ordre,  7  juiU. 
Commémnraison  des  défunls  di-  i\()trt'  nrJro .  H  n«v. 
Conversion  de  notre  Père  samt  Augustin,  évéque,  coo- 

kmmt  et  doe(«wr,  S  mei. 

traiigéiiate  et  Péiesrin,  confeMeur,  to  mm. 

Fdgence,  éTiqm,  eoniiBMear,  tt  jinvier. 

Gabriel,  archange,  18  mars. 

Géhue,  pape,  confesseur,  10  novembre. 

fioadiMbe  de  Lifee»  eeofeimir,  SI  odnbre. 

Gn'goirL'  Cclli,  confesseur.  Si  octobre. 
Guillaume  d'Aquitaine,  10  février. 

HdUiM  de  Ydeatim,  fcute,  t?  «clobra. 

Jean  de  Saint^Facond,  ceafesteur,  li  juin. 

Jmm  de  Bieil,  eaaliMmr,  I  aflèt. 

Jean  le  Boi^  enteu  à  MiBlmtt,  tt  «dflfan. 


Jérômp  nérard,  5  mars. 

Julie  de  CcrUlde,  vierge,  SS  février. 

JolieuDe  de  Busto  Arsitio,  vierge,  14  août. 

Libcrat,  Mi-,  et  ses  compagnons,  nar^n,  tt  aoAt. 
Limbonia,  viei^e  h  Gènes,  6  wplenlNW. 
ioflie  Bnfalari,  S7  juillet. 

llartinicn  et  Sattirioii,  martyi*  M  AfnqiMf  i<  «et. 
Monique,  veuve,  4  mai. 

Mieelee  Alliergat,  <Tèq^,  ««ifeiieiir,  •  man. 
Nicolas  de  Tolentia,  coiifaaMQr,  19  leplaiabr*. 

Octave  de  niiita  Monique,  li  mai. 

OeUTe  de  8.  Jean  de  8aint-nKaadr  i»  juta. 

Octavr  dr>  noirp  Pfrr  S.  Augustin,  k  septembre. 
Octave  de  S.  Nicolas^Toleotio,  17  septembre. 
Oetate  de  S.  Tbotaïf  de  ViUeBettve,  S5  tepteabn. 

Potrier,  rT<'«[np,  ronfesseur,  17  mars. 
Philippe  de  Plaisance,  confesseur,  2S  juin. 
Pierre  et  Jeaa  Becefaetî,  eodisMean,!!  aoftt. 
Piena  de  Gabbio,  i9  octobre. 
Pierrp  Jarqup*  t]c  Pis.itiro,  Î3  juin. 
Possidius,  évoque,  conlesscur,  17  mai. 
Piwper  d'Aqvîtaiae ,  évéque,  ecafeneur,  S4  aov. 
Pureté  de  k  biealienreBae  Vic^  Marie,  11  aian. 

Raphocl  do  Cassia,  veuve,  it  mai. 
ReUqoM  Sacréee,  1**  nan. 

Saints  de  l'ordre,  13  novembre. 
Simon  de  Cassia,  confeiiïteur,  3  iévrier. 
Siaioa  de  Tedi,  cenfenenry  tt  avril. 
Simplice,  ifiqae,  eoafeiMBr,  It  aaftL 

Thomas  de  Villeneuve,  évéque,  confesseur,  18  sept. 
TkindatiaiB  da  «oipe  de  8.  Attgaatia,  tt  «a  M  fé- 
vrier, et  1 1  octobrp. 
Tranalatioa  du  corps  de  Ste.  Monique,  9  août. 

Dgolb  Uplijrîa,  caBlmear,  tt  aian. 

Vért>nique  Binasco,  vierge,  38  janvier. 

Vierges  (  plusieurs  )  martyres,  ds  aolM  Ofdia,  «■ 
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MARTYROLOGE 

DE  L'ORDRE  D£S  SERVITES  DE  U  BIENHEDREDSE  VIERGE  MABJE 


Afin  que  les  olBces  qui  ont  été  accordés 
par  le  saint  Siège  apostolique  soient  annon- 
cés eu  premier  lieu  par  les  religieux  de 

l'ordr*.'  des  St^rvites  de  la  bienheureuse 
Vierge  M  u  ie,  ([uand  on  lit  le  martyrologe  et 
qu'où  fait  la  mémoire  des  S£unts  et  des  bien- 
heureux de  rordre«  U  a  paru  nécessaire  de 
filtre  le  présent  martyrologe  suivant  la  dis- 
position nouvelle  du  calendrier^  dressé  par 
le  chapitre  général,  fii  raiiiiée  18 il,  et  ap- 
prouvé par  uotre  saint  Père  ie  pape  l'ie  IX 
en  pour  être  suivi  par  les  religieux,  et 
las  léUgieiuas  de  cet  ordre. 

JANVIER. 

1 .  Ycrs  la  fin  de  la  Icron ,  Vf'loge  du  bten- 
hturtujc  BonfiUo  doit  tire  aJinotici  ainsi  : 

En  Toscane,  an  mont  Senarb»  le  iHenbni- 
reuz  Boofilio,  confesseur,  et  tâx  autres  bien- 
heureux,  ses  compagnons,  [ai,  après  la 
Mère  de  Dieu,  fondèrent  la  famille  des  Ser- 
vîtes de  la  très-saiute  Vierge  Marie  qui  leur 
apparut^  leur  donna  ses  instructions,  et  leur 
assigna  leurs  haUls  de  deuU.  Boofilio,  après 
avoir  brillé  dans  oet  ordre  par  les  plus  écla- 
tantes vertus,  fut  appelé  inopinément  à  la 
vie  éternelle,  par  la  Vierge  dont  il  entendit 
la  voix  céleste,  et  il  quitta  très-saintement  sa 
demeure  terrestre.  A  Alexandrie,  le  décès  de 
sunte  Enpbroâyne,  ete. 

lé.  La  commémoration  des  parents,  trères, 
sœurs,  proches  et  bienfaiteuis  de  notre 
ordre. Saint  Hilaire,  etc. 

17.  La  f^te  de  la  dédicace  solennelle  de  la 
sainte  basilique  de  Très-Saiote-Auuoncia- 
tioa  de  Florence,  mère  et  maîtresse  de  toutes 
les  églises  de  noire  ordre.  En  Tbébaide. 

49.  Saint  Antoine,  abbé,  conSasseur,  dont 
la  iiàta  se  célèbre  le  17  janvier.  A  Rome,  etc. 


93.  la  fêta  des  Fiançailles  de  la  bienhea- 
reuse  Yierge  Marie  avec  saint  foseph.  A 

Rome,  sainte  Emerentienne,  etc. 

28,  Saint  Cannt,  roi  et  martjT,  dont  la 
naissance  au  ciel  se  célébra  Le  7  janvier.  A 
Rome,  etc. 

FÉVRIER. 

G.  Sainte  Hyacinthe  de  Mariscot,  dont  la 
mémoire  se  fait  le  30  janvier.  A  Gén- 

rée,  etc. 

9.  L'octave  de  la  Puriûcation  de  la  bien- 
hentense  Vierge  Marie.  A  Alexandrie,  elc. 

11.  Au  désert  du  mont  Senario,  la  solen- 
nité des  sept  bienheureux  fondateurs  de 
l'ordre  des  Servîtes  de  la  bienheureuse 
Vierg-ft  Marie,  dont  le.s  corps  reposent  en  ce 
lieu.  En  Afrique,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

17.  A  Florence,  le  blenheoreux  Alexis 
Falooniéri,  confesseur,  qui  fet  un  des  sept 
fondateurs  de  l'ordre  des  Servîtes  de  la  bien- 
heureuse Vierge  Marie;  il  s'endormit  dans 
une  sainte  mort,  près  de  l'église  dédiée  à 
l'Annonciation  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie,  soixante-dix  ans  après  s*ètre  conia- 
cré  à  Pieo,  et  de  son  âge  le  cent  dixième,  en 
présence  de  notre  Seigneur  et  des  anges  qui 
se  montrèrent  sous  une  forme  visible.  A 
Rome,  le  supplice  de  saint  Faustin,  elc.  ne 
pas  npéter  :  à  Florence,  etc.,  à  la  fin  de  la 

18.  L'octave .  dea  sept  Wenbenrenx  de 

rwdra  des  Servîtes  de  la  bionlwnwB 
Vierge  Marie.  A  Jérusalem,  etr. 

lu.  A  Mantoue,  la  hii  tiheureuse  Elisabeth 
Piceuord,  vierge,  du  tiers-ordre  des  Ser- 
vîtes de  la  bienlieureuse  Yiergtt  Maria, 
illustra  par  rinnooenea  de  sa  via,  son  huni- 
Uté,  ses  prite«8,  et  le  don  de  prophétie  et  des 
Bktraolea,  qui  s'andonnit  dana  ie  Saignenr 
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l'D  contemplant  doucenieut  Jésus  et  sa  Mere 
au  milieu  des  anges.  A  Rome,  la  naissance 
au  ciel  de  sûnt  Gabin^  etc. 

SO.  Saint  Ddefonee,  évèqoe  et  eonffassear, 
dont  la  naissance  au  del  M  oélèbrele  33  Janr 
vier.  A  Tyr  en  Phénicie,  etc. 

21.  Saint  Raymond  de  Pennafort.  «con- 
fesseur, dont  la  naissance  au  ciel  eut  lieu  U- 
7  Janvier.  Eu  Sicile,  la  naissance  au 
eiel,ete. 

35  me  SB  dans  kt  annéu  MtHXiUei. 

Sainte  Marguerite,  de  Cortone,  du  tiers- 
ordre  de  Saint-Frunçoi:^,  dont  la  mémoire  se 
iait  le  22  février.  Eu  Egypte,  etc. 

26  oti  2<>  dans  les  annf'es  his^^extiks. 
Saint  Tile^  disciple  du  bieaheui'eux  apdlre 
Fanl  et  éirÂqiie  de  Crète,  dont  la  méaunre  se 
bit  le  4  janvier.  A  Pecge»  etc. 

MARS. 

17.  A  Jérusalem,  saint  Joseph,  d'Arima- 
thle,  noble  décurion,  disciple  de  notre  Sei- 
gneur, qui  eiuev«3it  le  corps  de  son  UaltiB, 
détadié  de  la  ctoii:,  dans  un  lépulere  neuf 

qu'il  avait  fait  oomtmre  pour  loi.  En 

Ecosse,  la  nai^^^^nr^  an  ciel,  etc. 

18.  La  fête  de  samt  (iabriel,  archange,  qui 
annonça  à  la  bienheureuse  "Vierge  Marie  le 
mystère  de  rincamation.  A  Gésarée,  etc. 

SO.  Saint  Patrice,  évéque»  oonfeneur,  dmit 
il  est  fait  mention  le  17  mars.  En  Judée,  etc. 

27.  Saint  Nicodème,  martyr,  disciple  de 
riotre-Seigneur ,  qui,  selon  le  récit  de  l'Evan- 
gile, ensevelit  le  corps  de  son  Maître  dans  la 
myrrhe  et  Taloès.  A  Ûrysipare,  etc. 

AtRIL. 

I.  L'ortave  de  l'Annonciation  de  la  bien- 
heureuse Vierpe  Marie.  A  Rome,  etc. 

9.  Sur  le  mont  Sénano,  près  Florence,  le 
blenheuraiz  Ubalde  d'Adéinar,  oonfossenr, 
de  notre  ordre  des  S^tes  de  la  bfoiheii' 
Te  use  Vierge  Harie,  dont  le  souverain  Pon- 
tife Pie  VIT  a  confirmé  le  culte  immémorial. 
A  Antioche,  etc. 

10.  Sainte  Marie  Ueolas»  veuve,  dont  la 


naissance  au  ciel  est  célébrée  la  v^e  de  ce 
jour.  Le  prophète  Kzéchiel,  etc. 

16.  A  Sienne  en  Toscane,  le  bienheureux 
yiOBf.him  Pîeiiolomini,  oonSossenr,  de  Tordra 
des  Servîtes  de  la  bienbeareuse  Vierge  Ma- 
rie. A  Gorinthe,  etc.,  étonne  fipiU  pas  à  la 
fin     la  leçon.  :  à  Sienne  en  Toscane,  etc. 

18.  A  la  fin  de  la  leam,  t>'lofje  de  la  Ipron 
du  bieiUteureuu;  Amédée  doit  Hu  annoneé 
en  eu  Umàt  : 

En  Etmrie,  tm  le  mont  Senario,  le  bien- 
heureux Amédée,  confesseur,  un  des  sept 
fondateurs  de  l'ordre  des  Servîtes  de  la  bien- 
heureuse Vierge  Marie.  Il  e.Kcella  par  ses 
vertus  chrétiennes,  et  une  ardeur  de  clia- 
rité  si  grande,  qu'il  était  obligé  souvent  de 
découvrir  sa  poitrine  pendant  .qndque 
temps  pour  la  rafralcbir.  Cette  flamme 
de  la  charité  et  l'odeur  trèa^nava  de  ees 
vertus  étai^^nf  é vi  lenies  pour  tous  ceux 
qui  l'approciiaient.  Lors  de  sa  bienheureuse 
mort,  le  munt  Senario  parut  brûler  tout 
ent'er  et  fut  rempli  d'une  odeur  très- 
agréable. 

24.  Le  bon  saint  Larron,  qui,  ayant  con- 
fessé Jésus-Christ  sur  la  croix,  mérita  d'en- 
tendre de  sa  bouche  ces  paroles  :  Aujour- 
d'hui, tu  seras  avec  moi  au  paradis.  Sa 
mémoire  se  célèbre  le  25  mars.  A  Sévis,  etc. 

Stt.  La  fête  de  l'Image  sacrée  de  la  tiien- 
beurenae  IHerge-HarieMle-Iktti-ConBeil.  A 
Rome,  etc. 

27.  Saints  Clet  et  Marcellin,  papes  et  mar- 
tyrs, dont  la  naissance  au  ciel  se  célèbre  la 
veille  de  ce  jour.  A  Nicomédie,  etc. 

28.  Saint  Fidèle  de  Sigmaringa,  martyr, 
dont  la  fdte  se  eélèbre  le  S4  aniL  A  Ra- 
venne,  ele. 

30.  A  Forli,  saint  Péregrin,  confesseur,  de 
l'ordre  des  Servîtes  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie,  dont  \n  naissance  au  ciel  se 
célèbre  le  premier  jour  du  mois  suivant. 

■Al. 

3.  A  la  fin  de  la  leçon,  Véloge  des  bienheu» 
reux  Sùstegni  ei  Vguccion  doit  Un  OA- 
noncédant  k$  termes  suiiiants  : 
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LES  ACTES  DES  SAINTS. 


Sur  le  mont  Senario,  pr^  de  Florence,  les 
Menheareiii  Sostesni  etUgaccion,  deox  des 
•ept  blMfaeureux  fondateurs  de  Tordre  des 

Servitiis  do  la  saiatn  Vi»;rgt»  Marie,  qui  fu- 
rent illustres  par  la  saintp!»^  âc  leur  vie. 
Enfin,  ayant  ent»>n4a  une  voix  céleste  qui 
leor  annonçait  qtj'ib  duvaifut  bientôt  niou- 
Tîr  ensemble,  le  mdnae  Jour  et  à  la  même 
heure,  ils  récitèrent  la  Sahitation  angéUqae, 
et  s'envolèrent  à  IKeii  au  milieu  (h>s  anges, 
•  avfint  été  vus,  par  saint  Philippe  B^niti, 
conjme  deux  lis  qui,  sortis  de  la  terre, 
étaient  monliés  par  les  anges  à  la  Vierge. 

7.  L'octave  de  saint  Péregrin,  confesseur, 
de  notre  ordre.  A  Craoovie,  etc. 

H.  La  conversion  de  saint  Augustin, 
évêque  et  confesseur,  durtenr  de  l'Firliï^e,  et 
notre  législateur,  dont  la  mémoire  se  fait  le 
5  mai.  A  Rome,  etc. 

13.  Sainte  Catherine  de  Sienne,  dont  la 
naissance  au  ciel  se  célèbre  la  30  avril.  A 
Rome,  etc. 

44.  Saint  Stanislas,  évoque  et  martyr,  qui 
fut  couronné  de  la  palme  du  martyre  le 
7  mai.  Sa  naissance  au  ciel,  etc. 

4K.  Saint  Isidore,  laboureur,  contiRssear, 
dont  la  naiasanoe  au  ciel  se  li^t  le  10  mai. 
En  Kspagiie,  etc. 

H'>.  V  l'rLiL,'ui3  en  Bohème,  saint  Jean  Né- 
pomucène,  chanoine  de  l'église  métropoli- 
taine, qui,  vainement  excité  à  dévoiler  le 
secret  de  la  confession,  fut  Jeté  dans  le  fleuve 
de  la  Moldau,  cl  uiérita  la  couronne  du  mar- 
tyre. .\  (iuhiiio,  vie.  iVc  répiUzpu  Mrs  U 
milim  :  A  Prague,  etc. 

21.  Saint  Kelix  de  Cantalice,  confesseur, 
dont  il  est  feit  mentioik  le  18  mai.  En  Mau- 
ritanie, ete. 

99.  Saint  Ubalde,  évêque,  dont  la  mé- 
moire se  fait  le  Ifi  mai.  A  Rome,  eio. 

24.  La  fête  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie,  sous  le  litre  de  Secours  des  Chrétiens. 
k  Antiocbe,  la  naissance  an  del,  ele. 

38.  A  FaSma  en  Emilie,  te  bieohenrBuz 
Jacques-Philippe  Bertoai,  confesseur,  de 
l'ordre  des  Servîtes  de  la  bienheureuse 
Vieru<'  M  irie  qui  émigraauciel  le  23  maL 
Eu  Saidiugue,  etc. 


30.  A  Séville,  en  Espagne,  saint  Ferdi- 
nand, rm  des  trds  Caatllles,  et  de  Léon,  gui 
mérita  le  surnom  de  saint,  k  cause  de  raod> 
lence  de  ses  vertus  ;  et  qui,  célèbre  par  son 
zèle  pour  la  propagation  de  la  foi,  ayant 
vaincu  les  Maures,  laissa  son  royaume  Icr- 
reslre  pour  s'envoler  à  l'éternelle  félicite.  A 
Rome,  etc.  ne  répétez  pas  à  la  fin: kSk' 
ville,  etc.  | 

31 .  A  Brescia,  sainte  Angèle  Merici,  vierge, 
institutrice  des  religicfises  de  StïhI» -Ur^ale, 
dont  il  est  fait  menti* m  le  27  j  inviter.  A 
Rome,  etc.,  et  ne  répétez  pas  à  la  fin  :  A 
Breseia^ete. 

lUlN. 

8.  A  Sienne  en  Toscane,  le  bienheureux 
François  Patrizzi,  confesseur,  de  l'orlre  des 
Servîtes  de  la  bienheureuse  Vierge  Marie, 
qui  a*endormit  dans  le  Seigneur  le  1"  omL 
A  Aix  en  France,  etc. 

19.  A  Florence,  sainte  Julienne  Falconieri. 
vierge,  institutrice  des  Mantellates  de,';  Ser- 
vîtes de  la  bienheureuse  Vierge  Marie,  qui, 
sur  le  point  de  mourir,  comme  elle  ne  pou- 
vait, à  cause  de  la  débilité  de  aon  corps,  n-  I 
ccvoir  l'Eucharistie,  la  sainte  hostie,  ayant 
à  peine  été  approchée  d'elle,  resta  miracn- 
leusement  imprimée,  comme  im  sceau,  sur 
sa  poitrine;  et  elle  r^oignit  son  £poux  ce- 
leste. 

90.  A  Honticfaielli  en  Toscane,  te  bienheu- 
reux Benincase,  confesseur,  de  l'ordre  des 
Servîtes  de  la  bienheureuse  Vierge  Marii». 
qui,  après  avoir  longtemps  véçu  dans  la  s-v 
litude,  ^'endormit  dans  le  Seigneur  le  d  mai. 
La  naissance  au  ciel  de  saint  SQve8m,«to. 

96.  L'octave  de  aafaite  Juliemw  Faleoàierl 
A  Rome,  etc. 

27.  Saint  Jean  et  saint  Paul,  frères,  mar- 
tyrs, qui,  la  veille  de  ce  jour,  reçurent  l» 
couronne  de  leur  martyre.  £n  Galatie,  éU. 

lOILLET. 

3.  La  fête  de  l'Humilité  de  la  bienlWh 
reuse  Vierge  Marie.  A  Alexandrie,  etc. 

4.  Saint  Irénée,  évôque  et  martyr,  dont  U 
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naissance  au  ciel  se  célèbre  le  28  jinn.  Saint 
Osée,  etc. 

9.  L*Qdave  de  la  Tisitation  de  la  bienheu- 
reuse Vierge  Marie,  k  Rome,  etc. 

11.  Sainte  Véroniquf^  Juliani ,  vierge, 
dont  il  est  fiût  mention  le  9  juillet.  A 
Rome,  etc. 

SI.  A  Orvieto,  le  bientaeiiTeinE  Ttioinaa 
Cunîn,  eonfinniir,  de  Foidre  des  Servîtes 
de  la  bienheureuse  Vierge  Marie,  qui  se 
reposa  dans  le  Seigneur  le  âl  juin.  A 
Romej  etc. 

AOOTt 

9.  La  vigile  de  saint  Lanrent,  martyr. 
Saint  Emygde,  évéqne  el  martyr,  dont 
la  passion  est  mentiomiée  le  5  août.  A 

Rome,  etc. 

20.  A  lu  fin  de  la  leçon,  l'éloge  du  bienheu- 
reux Manetti  doit  être  lu  dam  les  termes 
suivants  : 

Dans  le  saint  ermitage  dn  mont  Senario, 
de  Flovenoe,  le  bienhenrenz  Manetti,  con- 
fesseur, qui  fut  des  sept  bienheureux  qui 
instituèrent  l'ordre  des  Servîtes  diî  la  bien- 
heureuse Vierge,  et  brilla  par  ses  éclatantes 
vertus,  principalement  par  sa  prudence,  sa 
I^été  extraordinaire  pour  la  Mère  de  Dieu, 
en  l'honneur  de  laquelle  il  diantdt  des 
hymnes  lorsqu*il  s'endomût  saintement  dans 
le  Seigneur. 

i3.  La  vigile  de  saint  Barthélémy,  apôtre. 

A  Todi,  noire  Père  saint  Philippe  fieniti , 
confesseur,  propagateur  de  l'ordre,  mis  au 
nombre  des  saints  par  dément  XII,  dans  le- 
quel brilla  la  plus  grande  hnmilité;  il  reftisa 
la  tiare  suprême  de  l'Eglise,  qui  lui  était 
offerte.  A  Anliocbe,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

28.  A  Tlippono  en  Afrique,  la  naissance  au 
ciel  de  saiiit  Augustin,  évèque,  docteur  re- 
marquable de  rËglise  et  notre  législateur, 
qui,  etc.,  coniine  dans  k  Mont,  romain. 

30.  L*octave  de  notre  Père  sahit  Philippe 
Beniti,  propagateur  de  notre  ordre.  Sainte 
Rose,  etc. 

31 .  A  la  fin  de  la  leçon,  l'éloge  du  bienheu- 
reux Bonojuncia,  confesseur ^  doit  être  lu 
ainsi  qu't7  suU: 

fou*  n. 


SERTITES  DE  LA  B.  y.  MARIE.  46» 

Près  de  Florence,  sur  le  mont  Senario,  le 
bienhenremc  Bonijnnela^  un  des  sept  bien- 
heureux fondateurs  des  Servîtes  de  la  bien< 

heureuse  Vierge  Marie,  cél^re  par  ses 
mérites  remarquables;  qui,  après  avoir  dit 
la  sainte  messe,  revêtu  des  habits  sacrés, 
comme  il  lai^ait  à  ses  confrères  une  in- 
struction sur  les  paroles  d»  la  Passion  de 
Notre-Seignear,  étant  arrivé  A  ees  paroles 
de  l'Evangile  :  c  Et  ils  le  crucieèreDt ,  » 
étendit  les  bras  et  les  mains  comme  s'il  de- 
vait être  attaché  à  la  croix,  et  prononça  ces 
paroles  ;  Je  remets  dans  vos  mains.  Seigneur, 
mon  esprit;  et  il  reudit  tout  à  coup  le  der- 
nier soupir. 

SEPTEMBRE. 

1.  A  Florence,  !a  bienheureuse  Jeanne  So- 
derini,  vierge,  du  tiers-ordre  des  Servîtes  de 
la  bienheureuse  Vierge  Marie ,  célèbre  par 
linnocanoe  et  ranstérité  de  sa  vie.  Dans  la 
Province  Narbonnaiae,  etc. 

3.  ABourg-Saint^épulore^lebienhenreux 
André  Dolti,  confeeseurj  de  Tordre  des  Ser- 
vîtes de  la  bienheureuse  Vierge  Marie,  qui, 
après  avoir  parcouru  de  nombreuses  contrées 
pour  prêcher  l'Evangile,  se  reposa  dons  une 
gl<niense  fin  le  31  août. 

4.  L*octave  de  saint  Augustin,  évèque, 
confesseur,  docteur  de  l'Bg^se et  noira  légis» 
lateur.  Sur  le  mont  Nébo,  etc. 

6.  Sainte  Rose  do  Siintp-^farie,  vierge, 
dont  la  naissance  au  tjei  se  célèbre  le  36 
août.  Le  prophète  saint  Zacharie,  etc. 

7.  Sainte  Rose  de  Yiterbe,  vierge,  dont  il 
estfiiit  mention  le  4de  ce  mois.  A  Nioomé- 
die,  vk. 

23.  Saint  Thomas  de  Villeneuve ,  arche- 
vêque et  confesseur,  dont  il  est  fiit  mention 
le  1*'  octobre.  Au  bourg  d'Emmaus,  etc. 

26.  A  Todi,  la  troisième  traoslatioQ  de 
notra  Père  saint  Philippe  Deniti ,  dont  les 
ossements  ftnenthramspcvtés  avec  une  pompe  ' 
solennelle,  à  cause  de  la  renommée  de  ses 
miracles,  le  21  septembre,  de  l'église  de 
Saint-Marc  à  l'église  dp  Saiiite-Marie-des- 
Gràces,  appelée  aujourd  iiui  de  Saiut-Phi- 
lippe-Beniti. 

90 
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OCTOBRE. 

7.  A  la  Cité  du  PeupU'  eu  To?canc,  îc 
bienheureux  Jacques  l'Aumônit  r,  confi»- 
seur,  du  tiers-ordre  des  Servîtes  de  la  bien- 
beureiue  Vierge  Marie,  dont  la  m^^ive 
rate  eoamw  ww  bénédiction  ch«B  sm  oon* 
citoyens. 

8.  La  naiflsanoe  au  cie!  du  bieuheurt^ux 
Siméon  rAiiricn,  qui,  comme  lu  rapporte 
ItEvangile,  porUi  Jésus  dans  ses  bras.  Sainte 
firigide,  etc.,  et  m  répétez  pukmimjowt 
Le  IneDheoreuz  Siméon. 

il.  Sainte  Brigide,  veuve,  dont  il  est  fiadt 
mention  ie  S  de  ce  mois.  A  Tbane  en  Cili- 
eie,  etc. 

Si.  A  Jérusalem,  sainte  Marie  Saiamé, 
qui,  comme  on  le  lit  dans  TEvangile,  fut 
Kmdemede  Ulépiiltnre  de  Notre-Sdgaenr. 

A  iénualem,  le  bienheureux  Marc,  etc., 
w  Y^t^tez  pat.'k  Jènuaiem,  etc.,  (i  la  /fn 
d&  la  leçon. 

24.  La  fête  de  saint  Raphaël,  archange.  A 
yenonse,  etc. 

35.  A  Milan,  dans  le  couvent  de  Sainte- 
Marie-des-Ser viles,  le  bienheureux  Jean- 
Ange  Porro,  œnfesseur,  de  l'ordre  des  Ser- 
vîtes de  la  bienheiu'euse  Vierge  Marie,  qui^ 
ia  TelUe  de  ce  jour,  se  repose  dens  une  beo- 
remefln.  A  Rome,  ele. 

NOVfiHBRB. 

3.  L'anniversaire  des  frères  et  des  soeurs 
de  la  conlirérie  des  Sepl*Doa1enn  de  la  bien- 
benreoae  Vierge  Marie.  La  neiwHince  an 

ciel,  etc. 

13.  La  fêle  Je  tous  les  saints  et  bienheu- 
reux de  notre  ordre  des  Servîtes  de  la  bien- 
heureuse  Vierge  Marie.  À  iUvenue,  etc. 

ii.  La  eommémoiwson  de  tons  les  frira 
et  sosuts  défùnts  de  notre  ordre. 

Saint  Uidace,  confesseur,  de  Toflcdre  dee 
Frères-Mineurs,  dont  la  naissance  au  ciel  se 
célèbre  le  12  novembre,  et  ai;yourd'bui  chez 
nous.  A  Héraclée,  etc. 

10.  Seint  Staniilae  Koetka,  oonbsseur,  de 
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la  société  de  Jésus,  qui  s'envola  au  uei  ie 
US  août  En  ATri que,  etc. 

2G.  A  Fatn^o,  dans  la  Mardie  d'AnoAne, 
saint  Silvcstre,  abbé,  instituteur  de  la  Cod- 
grégation  des  moines  Silvestrins  sons  la  rftgle 
de  saint  iicuolt.  A  Alexandrie,  etc.,  ne  répétet 
pa$éta/ln:k  FaMano,  etc. 

98.  L'octave  de  la  Présentation  de  la  Yàm» 
beureuse  Yieige  Marie.  A  Borne,  etc. 

DÉCEMBRE. 

4.  A  Nieomédie,  la  passion  de  sainte  Barbe, 
vierge  et  martyre,  qiii,  dans  la  persécolk» 
de  Maximin,  après  avoir  été  crudlemest 

maltraitée  en  prison,  après  avoir  eu  î'^ 
membres  brûlés  avec  des  torches  ard-utes  et 
les  mamelles  coupées,  et  après  d'autres  tour- 
ments, adieva  le  cours  de  son  martyre  par 
le  glaive.  A  Omatantinople,  etc. 

5,  Saint  Pierre  Chrysologue,  évêque  et 
confesseur,  dont  la  mémoire  se  dit  le  S  dé* 
cembre.  A  Mutalasque,  etc. 

S.  L'Immaculée  Conception  de  la  glorieuse 
Marie,  toi^ours  viefge.  Mère  de  Dieu.  A 
Rome,  etc. 

10.  A  Lorette,  dans  la  Marche  d'AncÂne, 
la  translation  de  la  sainte  maison  de  Marie, 
Mère  de  Dieu,  dans  laquelle  le  Verbe  s'est 
fait  cluûr.  A  Rome,  saint  Melchiade,  etc. 

IS.  A  Titene,  le  bienheurenx  JérAme  Rsr 
nuti,  confesseur,  de  l'ordre  des  Servîtes  de 
la  bienheureuse  Vierge  Marie,  qui,  après 
avoir  appris  la  science  des  siiints  (  ans  la 
solitude  et  le  silence,  s'envola  vers  ie  Sei- 
gneur, cher  aoz  boinmee  et  à  Oieu.  A  Bo* 
me,  etc. 

14.  AOrviéto,  le  bienheureux Bonaventure 
Bonaccursi,  confe^eur,  de  l'ordre  des  Ser- 
vîtes de  ia  bienheureuse  Vierge  Marie;  dont 
la  mort  fut  précieuse  devant  Dieu,  comme  le 
témoignent  de  nombreux  mirades  stteriés 
par  des  monuments  incontestables.  A  Alexan- 
drie, etc. 

15.  L*oclave  de  î'TmTuaculée  Conception 
de  la  bienheureuse  Vierge  Marie.  Le  même 
jour,  l'ordinatioD,  etc. 

17.  A  Marseille  en  BrancB,  le  Menhenrax 
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Lazaro,  évêqne,  fpan  te  Seigneur  ressmdta  FEvangile.  A  EleiiQiéropalifi,  efe*.  Hé  r^f&tE 
d'eatw  le»  nKntSj  comme  on  le  lit  dans  pat<fiMeofMlifof.*AMandlle»ele. 


FÊTES  MOBILES 


La  Mconde  lëric  nprè^  le  diaiAaclia  d»  la 

Scpluugûsiinô. 

La  Tn*^moire  de  l'Oraison  de  Notre-Sei- 
goeur  Jciius-Ciirbl  »ur  le  uioul  des  Oiiviei^. 


fêrie  après  le  HjmyinlM 
Septoagésime. 


La  mémoire  de  laFuitedeNotr»^gneiir 
Jésus-Christ  ea  Ëgypte. 

La  aeerada  ftriê  «prta  la  <1lmi«fha  da  la 


La  fflémoire  de  la 
gneor  Jéraa-Cbrist. 


de  Notie>Sci- 


La  cinquième  lërie  aprèa  le  diioaache  de  la 


La  mémoire  de  l'Iaveotion  de  Notre-Sei- 
gnenr  Jésoe-Qurist  an  miliea  des  doctenn. 

La  traiiiàiiia  féria  après  la  pramier  dimaoeha 
de  Curèma. 

La  mémoire  de  la  très-saiute  Couronne 
d  epioes  de  Notre-Seigoeur  Jésus-Christ. 


La  Ifoiiltaia  ffirie  uprè:<  le  sacand 

de  Ctiréme. 


La  mémoire  de  la  trè»-sainte  Lance  et  des 
Clous  de  ifoire-Seigneor  Jésus-Christ* 


U  tfoUliM  ftria  vite  la  troMIOM 
da 


La  mémoire  dn  très-saint  Snairede  Nolfo- 


La  troiaième  férié  aprèa  lo  quatrième  dimancbe 
da  Cai4ma* 

La  mémoire  des  cinq  Plaies  bacre^  de 
|9iatc»<^Seign«ir  Jé8as4airist. 


La  troisième  férié  après  le  dimanelie  de  la  Passion. 

La  mémoire  du  très-précieiut  Sang  dO 
Motre-Seigueur  Jésus-Christ. 

U  daqqièma  »ri«  afvto  la  diioaaalM  da  la  Moa. 

La  mémoire  solennelle  des  sept  Donleozs 
do  la  bienhenieose  Yiergo  Marie. 

Le  samedi  aTant  le  second  dimanche  après  Pâques. 

La  féte  de  la  Dédicace  de  l'église  du  cou- 
vent du  mout  Stiuario. 

La  «aBMdi  avant  la  tnMaièiM  diaiaaciM  «|»te  PtfBai, 

LafStedu  Patronage  de  saint  Joseph,  oonlés- 
senr,  époux  delahieolieareuse  Yiergelfario. 

La  ohmnttma  féiia  dan  rOeta^  da  la  Fête^Dteo. 

La  fête  du  très-sacré  Cœur  de  Jésus. 


La  aamadi  avant  le  troisième  «itiwf  ^if^f  tpr^ 
Peotecdte. 

La  fête  du  Cceur  très-pur  de  la  lûenben- 
reuse  Vierge  iklarie. 

La  «unadl  aTUt  la  premier  libra  iprt«  YfMvn 
daa  lainla  ap6tna  Ham  al  PML 

La  leie  de  tous  les  Saints  et  de  tons  les 
Menhenreo»  Pontifes  romains. 

Le  aamadf  amt  le  troiiiliiM  dimanche  de  juillet, 
La  fête  du  tre^saint  Rédempteur^Jésos, 

La  aaïuadi  aiaiUla  iMuSnw  dimamha  da  aaplaad»^ 

La  solennité  des  sept  DonleuzB  de  la  faleii- 
heureuse  Vierge  Marie,  Hère  de  Dieu,  Ibn* 
datrioe  principale  etpatroone  de  notie  oidn. 

Js  aamadi  annt  le  qoatrlèma  dinnncfae  de  wptembre . 

L'oclave  des  sept  Douleurs  de  la  bieuheu- 
ranseYIeige  Marie. 
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Le  Mmedi  avant  1«  second  dimanche  d'octobre. 

La  Dédicace  de  touU»  les  églises  de  notre 
ordre. 

La  MflMdl  «nol  1«  (raùièiaa  dunaoebe  d'odolm. 

L'octave  de  la  Dédicace  de  toutes  les  égUses 
de  notre  ordEe. 


dTofllofain. 


Le  seoiedi  aranl  le  dimanche  dans  roctave 


La  mémoire  de  touâ  les  SainU  dont  les 
corps  et  les  reliques  reposent  dans  les  égUm 
de  notre  ordie. 

Le  aomedl  aTant  le  second  dimaiietae  de 


UfBtedelaMateniitédela 
marge  Varie. 


La  fête  de  la  Pureté  de  la  bienheureuse 
Yierge  Marie. 


en  Mmpn  Éna  leoROMom 


LEÇONS 
un,  agam  «a  rAit  t'cana  aai 


mfjjmi 


mtpéché  apré*  lu  QvMr^' 


GOBimémondson  de  saint  Jean,  apdtre  et 
évangéliste,  disciple  du  Seigneur  et  fils  de 
la  Yieiipe. 

pranAr  ièHr  du  aïoà  ttm  MpleJU. 

Gommémoraison  de  rimmacttlée  Coneep- 
Hoii  de  la  bienhearenae  "Vieige  Uarie. 

Lt  teeond  jmr  du  mois  non  mpéeM. 

CommémoraiâOQ  du  Très-Saint  Nom  de  la 
bienheureuse  Vierge  Marie. 

Le  troiiiémjowr  du  mi»  non  empéchi. 

Commémoraison  des  sept  bientaenieiiz 
Pères  fondateurs. 


Li  qiÊtMém  jour  du  moU  am  mpédà. 

Commémoraiâon  de  sûnt  Philippe,  con- 
fesseur,  notre  Père. 


Gomménuiraisoa  duTrèa-Saint  SacremcaL 
CAagMt  vmândi  non  «npfeM. 

GomniénKtfaiBOn  des  sept  Douleurs  de  1s 
blenheorense  Vierge  Ifarie. 

CAofiw  tamidi  mm  cngaécM. 

Gommémoraison  de  la  hienhentew» 
Vierge 


LEÇONS  PROPRES  POUR  LA  FIN  DU  CAPITULE 

A  te  (U6  des  Eiatk^iUt»  de  la  bieahewreiue  Vierg»  A  la  féU  de  la  Fuiie  de  Notr^'Stifiiuur 

Marti.  Jénu-Christ. 

LEÇO>.  UÇON. 

Daos  les  plaines,  j'ai  esbalé  Todeur  du  Prends  conseil,  rassemble  le  conseil;  place 

cfamamome  et  des  parfums  dnbaum^coninie  oomme  ime  nuit  Um  onUsn  an  miliea  de 

'lUieniTiriiechoisiflirj^aî  répandu  une  odeur  Jour;  eache  ceux  qui  Itayent,  et  ne  découvre 

très  wam  Maisiwus,  etc.  pas  ceux  qui  errent  :oMeftigililbliabileroBt 
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en  toi  :  sois  1»  ui  retraite  eo  face  du  dévasta- 
teur. Mais  vous,  etc. 

AlaflUdé  l'Invoition  de  N^tfSttgHmt 

Jénu-Christ. 

LHÇON. 

J'aurai  à  cause  de  ma  sagesse  de  l'éclat 
dauâ  les  foules  et  de  l'honneur;  je  serai 
trouvé  jeniM  et  pénétrant  parmi  les  vieil- 
lards, je  aérai  digne  d^administralion  dans 
le  tribunal  eteo  préaoDcedes  puissants.  Mais 
vous,  etc. 

A  ht  Cmmémoraiton  it  POraimi  de  Notré- 
StitHtm  Jinu-CkrUt  m  msitf  dt»  (HMtn, 

Priez  pour  ceux  qui  vous  persécutent  et 
vous  calomnient,  afin  que  vous  soy«t  les  fUs 
de  votre  Père  qui  est  dans  les  deux.  Mais 
vous,  etc. 

A  iafitêd»  Trés-Saint  s  7!rr  de  Notr&StftÊm 

Jésus-Chnst. 

J'ai  regardé  autour  de  moi,  et  il  n'y  avait 
poiai  d'aide;  j'ai  cherelié,  et  peiMOoa  na 
8*eBi  tnmvé  ponr  me  porter  Beoours;  et  mon 
hraa  m'a  sanvé»  et  mon  indignation  même 
est  venue  à  mon  aid&  Hab  vous,  etc. 

Ala/mdmitpt  birnSeumm  Nm  ftmdatmn, 
tÊÇBn, 

hmn  fils  demeurent  pour  eux  jusque 
dans  l'éternité,  leur  race  et  leur  gloire  ne 
aeiont  point  alnndonnées.  Maie  vonsy  ele. 

A  ta  CommimoniUoH  4ê  la  MHaâtfc  PoniM 

VÊÇOK» 

Quiraconterasagénéralion?  Car  il  a  cté  re- 
tranché de  Ifi  terre  fies  vivants,  je  l'ai  frappé 
pour  le  crime  de  mou  peuple.  Maïs  vous,  etc. 

AlëfMêdBla  trétHoinU  Counmm  tépkm 

LEÇON. 

En  ce  jour  le  Seigneur  des  années  sera 
une  couronne  de  ^ire  et  une  guiiiande 
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d'allégresse  pour  le  reste  de  son  peuple.  Mais 
vous,  etc. 

Ata/lUade  la  tréi-sainte  Lance  et  de»  Ckm  4ê 
Notre-Sei'jTimir  Jétus-Chhtt. 

LEÇON. 

Il  a  souffert  lui-même  nos  pécbés  dans 
son  corps  sur  le  bois  de  la  croix,  aûn  que, 
mortsauz  pédiés,  nous  vivions  en  In  jus* 
tioe;  vous  avez  été  guéris  par  ses  meurtris- 
sures. Mais  vous»  ete. 

AtafUidm  9biq  Piste  de  lt9h<$4kfgHm 
laçoN. 

Le  Christ  a  livré  son  âme  à  la  mort  et  il  n 
été  compté  parmi  les  scélérats,  et  lui-même 
a  poilé  les  péchés  d'un  grand  nombre  et  a 
prie  pour  les  transgresseurs.  Mais  vous,  etc. 

A'is  /Vit  du  précieux  Sang  dt  IMn  StigMlÊf 

Jésut-Chriit.  . 

LEÇON. 

Moïse ,  recevant  le  sang  des  veaux  et  des 
boucë,  avec  l'eau,  et  la  laine  de  pourpre,  et 
l*hysope,  aspergea  le  line  M-nikn$,  et  tout 
le  peuple,  en  disant  :  Ce  sang  ett  edui  du 
testament  que  Dieu  vont  a  oonflé.  Mais 
vous,  ete. 

A  kl  fut  dê  mM  mM,  mkmtt, 

UÇCMI. 

Sadieidooeetprenei  garde:  Oelapv»- 
damation  de  l'édit  permettant  que  Jérusa- 
lem soit  rebâtie.  Jusqu'au  Christ-Roi,  il  y 
aura  sept  semaines  et  soîzante-deux  semai- 
nes. Mais  vous,  etc. 

A  ta  /mt  du  tmtt  bon  lorrai. 
Lagon. 

Pour  vous.  Seigneur,  vous  avez  arraché 

mou  àme,  afin  qu'elle  ne  périt  pas;  vous 
avez  jeté  derrière  vous  mes  péchés.  Mais 
voua,  etc. 

À  la  f^e  de  $aint  Péreghn  Latiotù 

lEÇOJf. 

Mais  tous  les  hiens  me  sont  venus  egale> 
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ment  avec  elle,  et  un  hontîmir  inr^pprédable 
pnr  SCS  mains,  et  je  me  suis  i*  joui  en  tont, 
parce  que  celtd  sagesse  était  muu  guide,  et 

j'ignorais  qu'elle  est  la  wèn  de  toates  «es 
cboeeft.  Mais  tous,  etc. 

A  la  fèU  éa  patronage  de  $atnt  Joseph,  ipoux  de  la 
bimkmrmû  Viergt  MarU. 

'  Ceet  un  fils  qui  grandit,  Joee^,  c*ett  un 
flb  qoi  grandit  et  qui  est  besn  à  TOir  :  les 

filles  de  Jérusalem  ont  couru  sur  les  mut 
pour  le  ooatampler.  Mais  vous,  etc. 

A  la  Cmcmkm  ib  «nM  AivieMi- 

UÇOII. 

Il  brille  comme  Tétoile  du  matin  au  mim 
1ÎC11  (1c  la  nue,  et  comme  la  lune  pleine  dans 
son  temps,  et  comme  le  soleil  resplendis- 
sant; ainsi  il  a  resplendi  dans  le  temple  de 
Dieu.  Mus  vous,  etc'. 

A  to  féte  de  la  bienheureuse  Vierge ,  sotn  U  tUn 
de  Notre-Dame  AiLxiliatTtce. 

LBÇON. 

Dans  les  plaines,  etc.,  comme  à  la  féte  des 
FlançalUet. 

A  la  fiU  de  la  hiniheureut»  Vitrfi»  Marié 
du  Il^n  Conseil, 

LEÇON. 

Dans  les  plaines,  etc.,  comme  àlafêudet 
FiançaiQa. 

AlafHgiu  Tn»-Sacré  Cour  de  Hoire-S^gntur 
Jétus-CKrist. 

f.EÇON. 

Chantez  au  Seigneur,  parce  qu  li  a  agi  avec 
merveine,  annonoet-le  dans  tonte  la  terre. 
Tressaille  et  fins  retentir  la  touange,  Ô  habi* 
tation  de  Sien,  parce  qu'il  est  grand,  le  saint 
d'iaraèl  qui  est  dans  ton  sein.  Mais  tous,  ete. 

À  Ut  m  de  rBumim  de  la  bUnhtvnm  Vitrfe 
Marie, 

UQni. 

Dans  les  plaines,  etc*^  ûOmmàtafêU  du 


DES  SAINTS. 

# 

A  la  féte  du  Cour  très-pur  de  la  bienheifftm 

Vierge  Marie. 

UÇfOI. 

Je  me  suis  arrêté  dans  toute  terre  et  dans 

tout  penplf,  et  en  tout  i'^iî  cherché  le  ri?pof, 
et  je  demeurerai  dans  l'héritage  du  Seigoeor. 
Mais  vous,  etc. 

Alafttedt  tainte  Mienm  dê  IWomM, 

vierge. 
LÏÇOX. 

Entrant  dans  ma  maison,  je  me  reposerai 
avec  elle  :  car  sa  manière  de  vivre  ne  cause 
pftet  d'amertaune,  nuls  VaUègreise  et  la 
Joie.  Mais  tous,  etc. 

A  la  fête  de  saint  FhUippe  Beniti,  confesuvr, 
notre  Pire. 

UÇOH. 

Car  il  Ta  entendu,  dnsi  que  savois,  etll 
Fa  introduit  dans  la  nuée,  et  lui  a  donné  en 
sa  présence  les  préceptes  et  les  règles  de  la 
vie  et  de  la  conduite.  Mais  vous,.etc. 

A  in  /Vf»  A  loW  Af^MNii*  MgHt. 

GomuMune  étoile, etc.,  eoflimed  isfttf 
de  sa  ùmvettUm. 

ÂléfUedelaitiûtièmTmukiionAttUt 
FAttqnw,  notre  tère, 

UÇMC. 

11  a  entendu,  etc.,  comme  à  ta  fiU^ 

AkiÈotmmttidesSept  Owrièer»  de  ta  èfiwiiiiawii 
Vierge  JTerfs* 

UCOIT. 

Fais  eoider  oomme  un  torrent,  ete.,  eoaiMi 
à  la  commémofolion  MUenmUB  d»  mimit 
Dmkitn. 

kinmd»HM*fenimétlaiimkmnmfUr9t 
Marie. 

Dans  les  plaines,  etc.,  fismne  Als  IMiiff 
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A  la  fétt  delà  Pureté  de  la  bienhotrew  Vierge 
.  Me»t$, 

UÇOR. 

Dans  les  plaioM,  etc.,  eommâlafiledet 
FiançaiUa. 

A  la  fétê  dk*  M*-eaint  Bédea^tm. 
UÇOH. 

YoQS  êtes  dign^e.  Seigneur  noke  Dieu,  de 
neevoir  gloize  et  honneiur  €fc  poiHaiMeîeao* 
Toos  avez  été  mis  à  mort  et  vous  nous  avez 
rachetés  à  Dieu  dans  votre  sang,  de  toute 
tribu,  et  de  toute  langue,  et  de  tout 
peuple,  et  de  toute  nation,  et  vous  avez 
ftôtdeiioiiSQB  voyaomeàiiotn  Bien.  Hais 
yom,  etc. 

A  la  féte  de  eairU  Raphaél,  ar(Juinge. 

Il  tôt  temps  que  je  retourne  à  celui  qui 
m*a  envoyé  ;  pour  vous,  béràMs  Bien  et  m- 
eontes  ses  merv^Uee.  Hais  vous,  ete. 

A  la  Commémoraison  de  tous  les  saints  dont  les 
«Of)M  «f  te  rUiqm  sont  conservés  dans  l»  if^ies 
âtneInOrin, 

Si  vous  êtes  outragés  pour  le  nom  du 

Cbrist,  vous  serez  bienheureux,  parce  que 

ce  qui  est  honneur,  gloire  et  puissance  de 
Dieu,  el  celui  qui  est  son  Esprit,  reposent 
sur  vous.  Biais  vous,  etc. 

A  ia  féte  de  tous  ks  saints  et  bienhmrem  âê 

notre  Ordre, 

Ils  sont  des  hommes  de  miséricorde  dont 
les  actions  pieuses  n'ont  pas  fiait  défaut.  Leurs 
biens  dnient  «vee  leur  postérilé,  leurs  fils 
sont  m  héritage  saint  Hais  vous,  ete. 

A  la  féte  des  teM$  FtMhfes  ronuUns. 

LEÇON. 

Obéissez  à  ceux  qui  vous  sont  supérieurs, 
et  sogreKlenr  soumis:  car  ils  veiUeiit,  ponr 
reudfe  compte  ta  siget  do  vos  âmes.  Mais 
voiH,ele. 


SERVITES  DE  LA  B.  Y.  MARIE.  m 

A  la  féte  du  Patronage  de  la  tntnheureuse  Vierge 
Xitfie» 

ugon. 

Dans  ks  pletnes,  aie.,  comme  4  IftfMs  dti 

A  la  féte  de  l'Immaatlie  Conception  de  la 
Heetkewnm  Yierot  IForA. 

UfiOR. 

HenreiDC  lliomme  qui  m*éooate  et  qid 

veille  chaque  jour  à  ma  porte,  et  qui  garde 
l'entrée  de  ma  maison.  Celui  qui  m'aura 
trouvé,  trouvera  la  vie,  et  il  recevra  le  salut 
du  Seigneur.  Mais  vous,  etc. 

A la  Trasuiaiiùn  de  la  soAtfe  liiai'imi  dêLemUtm 

Dans  les  plaines,  etc.,  cohmm  AlaféUdti 

PiançaiUe». 

Alafitede  l'atteHlê  de  Tenfantenmt  dt  Is 
biênkemmt  Yiêpge  Marie» 

LEÇOn. 

Cifux,  f;ntf"?  rîpscf'nrîr^'  votre  ro'îf'p,  et  que 
les  nues  pleuvenl  ie  juste  ;  que  la  terre  s'ou- 
vre et  qu'elle  germe  le  Sauveur,  et  que  la 
josliee  naisse  en  mêmè  temps;  moitloSaU 
gnenr,  je  l'ai  créé.  Hais  vous,  ele. 

A  la  Commémoraison  de  saint  Jean,  q^tre. 

LBÇOr«. 

n  a  ouvert  la  bouche  au  milieu  de  l'Eglise, 
et  le  Stignenr  l'a  lempli  de  l'esprit  de  aap 
gesse  et  (rintelligonce  et  Ta  levêtn  d'un  vê- 
tement de  gloifo.  Mais  vonsiy  etc. 

A  ts  AMNnMSMmateMi  de  ffmsiaait»  CèMqpMii 
de  Xs  tneuheumnt  YkrçÊ  ITarti. 

ticoir. 

Hénvrax  rbooune,  ete.,  comme  à  la 

m- 

A  ts  CmÊHémendeen  de  trtt  wiitf  JTom  de  ta 
HeOmnem  Yitrge  Mûrit, 

taçoM. 

Dans  les  plaines,  etc.,  comme  d  la  det. 
FtancoUBti» 
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A  la  CmmiamaUon  du  iept  bituh&mm  fèrt» 
fmiatmt. 

Leurs  fils,  etc.,  comme  à  la  file. 

A  la  Cmméaiùraiicn  de  êoint  PhiHppe,  M<ri 

Père. 

I.EÇOK . 

Car  il  l'a  entendu,  etc.,  comme  à  la  fête. 

AlaCmmimaraimAttrét^aàUSaommt. 
uçm. 

Ouiconque  aura  mnn^é  ce  pain,  ou  aura 
bu  lecaîio»'  du  Seigneur  inflifrnement,  sera 
coupahle  du  corps  et  du  saug  du  SeijjQeur. 
.  Mais  vous,  etc. 


A  la  Cmmimoraitan  de$  Sept  Doultun  dê  la 
MhiBkbwii  Tierge  Marie. 

Hfllt<to  temps  pucal. 

Fais  omder,  aie.,  oaimns  à  lafiU, 

LEÇO?(. 

I!  m'?i  rempli  rramertnmes,  il  m'a  enivré 
d'nhsinliie;  mon  œil  a  laissé  couterdansladou- 
leur  des  ruisseaux  de  larmes.  3Iais  vous,  etc. 

A  la  ComtÊiÊianùcn  df  la  aimhwrww  Fîtog» 

.Varie. 

LEÇOS. 

I)dHi>  les  plaiuesj  etc.,  comme  à  to  fête  da 
Fiançailles. 


I 
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Amtffe,  cwfwwnr,  It  âvril. 

Antîr^  Dftili,  confcsî>eur,  3  .•ioptCMlm* 
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Barbe,  ftng»  et  wmhjn,  4  déecmlif*. 

Bionhcorcut  fondalcuni  i\e  l'ordre,  11  féTrisr. 

Bcnincasc  de  Florence,  conie&seur,  10  juin. 

VLite,  éfcque,  martjr,  S  février. 

BoaaTcntii»  BonMconi,  oonfeHêiir,  14  déeinim. 

Bonajuncta  MancUi,  confesseur,  81  août. 

Bouilli  Honaldi^  contgaasur,  1*'  janvier. 
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ComméiDoratioii  MlenneUe  àu  icpt  Douleursj  sixième 
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Biiibodi  PieoMrd,  vierge,  19  ttm». 
BttjBde,  Mqno  «t  aurtjr,  9  mAI. 

Ferdinand,  roi,  confesseur,  80  mai. 

FMe  doi  Mwli  «ft  twiilMntns  de  fviin,  14  m* 

vembre. 

firancoif  Mnco,  coaiÎHMiir»  i  jttia. 

Hnniliié  do  h  liwnhowraN  Vief|o  Marie,  S  juiOot. 
Bj4c»ao,  fieifg,  6  fffrior. 

lldefoBse,  érAquc  de  Tolède,  10  ttvvior. 
Maéo,  év^ue,  martyr,  4  juiOit. 


Jacques- Phi  lippe  Dertoui,  confesseur,  28  mai. 
Jooqnes  l'AmnAnier,  cooioMonr,  7  oetolwe. 
lotii-Aiige  Pnrro,  confoMoar,  t6  odolno* 

Jean  Képomucène,  1(>  mai. 

Jeanne  Soderi ni,  vierge,  1"  septembre. 

SMm»  Ronti,  ceafoNow,  It  décenbi». 

Joacliîffl  Piccolomini,  confcssenr,  IC  tnîl* 

Joseph  (rArimathie,  17  mars. 
Julienne  Fatconieri,  vierge,  19  Juin. 

Lazare,  é^ùque,  confesseur,  17  déOtnllIO* 
liongia,  martyr,  IS  février. 

MoBOtti,  confeiaeiir,  10  oofkt. 

Marguerite  de  Cortone,  S5  ou  16  février. 
Marie  Cléophas,  veuve,  9  avril. 
Iforie  Sokmé,  veuve,  29  odollM. 

Nicodènw,  iiMrt|r,  17  mut. 

PéfOfrin  Lalioii^  cottbMoar,  tO  êtril. 
PJiilîppe  Beaitij  cuCNoear,  pofegitoar  de  Penke* 
It  oo6t. 

Soiirtoo  BoUqnei,  M  oetobie. 

Siméon  le  Vieux,  80  octobre. 

Solennité  des  sept  Douleurs  de  la  bienheureuse  yiei|e 

Marie,  troisième  dimanche  de  septembre. 
Su/eUkm,  caahÊMm,  t  mi. 

Thomas  Cursin,  confesseur,  îî  juillet. 

Translation  du  corps  de  S.  Philippe  Bentti,  16  sept. 

TkimhUon  de  le  neiMm  de  Leittte,  10  déeendiN. 

ïïbalfl  d'Ailimar,  confr?«ei!r,  10  aviil. 
Uguccion,  confesseur,  3  mai. 

VMfoe  Meoi,  It  jnilIeL 


MARTYROLOGE 

A  l'DSA6X 

DES  RELIGUEUX  ET  REUGIEUSES  DE  L'Û&DBfi  DES  UINEURS-GAPUGINS 

DB  8AINT-FAANC0I8 


REMARQUES  FOUR  LA  L 

An  sqfet  de  la  lecture  da  qiartyrologe,  il 
finit  noter  plusieurs  polnLs  : 

!•  L*^s  «niiifs  dont  oa  fait  l'office,  soit 
dans  l'usage  de  I  K^lisc  de  Rome,  soit  d'après 
les  concessions  Ues  souverains  Pontifes,  ou 
dto  la  «aérée  eongrégation  des  Rites,  soit 
d'après  la  eoutnme  des  églises  particulières 
ou  des  eommanaidés^  doivent  être  mention- 
nés, en  premier  lieu,  d'après  la  rubrique  du 
Martyroloppe  romain. 

T  Les  autres  dont  il  n'est  pas  fait  l'ofûce, 
maisseulemenl  la  mémoire,  s'ilesibit  l'offloe 
de  la  férié,  doivent  être  {daeéa  en  premier 
lieu  ;  mais  si  Ton  fdt  l'office  d'un  saint,  il 
faut  Ips  placer  en  second  lieu,  afin  d'observer 
les  règles  du  Martyrologe  romain. 

3*  Si  c'est  le  Jour  de  l'octave,  ou  une  fête 
de  première  00  de  seconde  dasse  qud  arrive, 
il  Iknt  d'abord  annoncer  la  fête,  ensuite  l'oc- 
tave, suivant  l'exemple  donné  dans  le  Mar- 
tyrologe romain  le  1"  janvier 

4°  Que  les  vigUes  des  saints  doivent  être 
toujours  annoncées  en  premier  lieu,  comaoe 
cela  résulte  dn  Martyrologe  romain.  Si  la 
vigile  est  transférée  au  samedi,  l'annonce  de 
cette  vigile  ne  doit  Atre  anticipée  dans  le 
martyrologe,  quand  même  l'office  ou  la 
commémoration  le  serait  (Goo.,  sect.  5, 
chap.  21,  n.  il.)  Ce  qui  est  dit  des  vigiles 
de  l'Eglise  nnivoselle  doit  être  comparis 
aussi  des  vig^  des  saints  propres,  comme 
chez  nous  la  vigile  de  notre  Père  saint 
François,  et  les  autres  qui  sont  données 
dam  les  autres  ordres,  car  il  est  de  règle 

pour  ces  vigiles  et  pour  celles  des  saints  de 


H'URE  DU  MARTYROIX)GE 

TEglIse  universelle,  qu'elles  soient  annmw 

cées  en  premier  lieu,  et  qu'elles  soient  pli* 
cées  comme  dans  le  Marlyrolo^e  romain. 

5'  Les  saints  dont  les  féies  sont  transférées 
à  un  autre  jour,  ou  piutdt  changées,  le  sont 
d'après  le  décret  de  la  sacrée  congrégation 
des  Rites,  pour  kr  réforme  du  calendrier  des 
Frères-Mineurs  de  l'observaneaj  en  date  du 
18  octobre  lOOB,  à  savoir  :  que  quand  plo- 
sienrs  offlcfs  de  préeepte  arrivent  le  même 
jour,  on  doit  faire  la  Irauslation  de  cet  ofhce 
ou  de  ces  offices;  aloie  le  premier  jear  non 
empêché  sera  désigné  pour  ie  jour  propre 
de  la  fête  transférée,  et  l'on  peut  les  mention- 
ner deux  fois  dans  la  lecture  du  mari yrologe, 
le  jour  propre  et  le  joiu'  de  la  translation,  à 
savoir  :  les  martyrs  après  Ifô  martyrs,  les 
confesseurs  après  les  confesseurs,  en  indi- 
quant le  jour  o&  lenr  fête  est  célébrée,  avec 
cette  formule  ou  une  semblable  : 

La  fêle,  ou  la  naissance  au  ciel  de  ce  sair.!, 
se  célèbre  chez  nous,  fel  jour,  jour  de  tel  mois. 

fin  second  lieu,  pour  le  jour  qui  est  fixé 
pour  la  célélNration  de  Toffice,  en  i^onlaat 
tout  d'aI)ord  quand  est  arrivée  leur  naissance 
an  ciel,  si  la  célébration  de  rel  office  est 
placée  après,  ou  quand  elle  arrivera  si  âUe 
est  placée  avant.  Par  exemple  : 

Dont  la  naissance  au  dél  est  célébrée  [in- 
diquer Isionr  e(  U  moCt.) 

On  a  de  cette  double  énonciation  des  IHes 
plusieurs  exemples  dans  le  Martyrologe  ro- 
main, que  nous  évitons  de  citer  pour  abré- 
ger. Le  décret  de  la  sacrée  congrégation  des 
BItea  en  date  da  K  mai  1730,  &vociae  cette 
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double  mention  des  fêtes  [Table  des  décreUt 
lom.  2.  de  P.  Mérali,  n"  306  et  314). 

6°  Ce  qui  ^t  dit  plus  haut  pourqaelM 
narty»  soient  annoiûés  après  les  martyrs, 
les  oonOBSBenrs  afitès  les  confesseurs,  etc» 
doit  être  compris  des  saints  qui  ne  se  trou- 
vent pas  mentionnés  dans  le  Martyrologe 
romain;  car  pour  ceux  dont  on  y  trouve 
l'indication,  ils  doivent  £tre  aimomés  sans 
aocane  modification,  comme  le-  preserit  le 
déeret'de  la  saerfie  coogi^gafîon  des  Rites^ 
du  5  mai  1736. 

7"  Que  ei  une  iï-lc  est  transférée  acciden- 
tellement, on  ne  doit  pas  mentionner  cette 
translation  dans  la  lecture  du  martyrologe, 


mais  elle  doit  être  indiquée  le  jour  même  où 
elle  se  trouve  inscrite  au  martyrologe  [Gav., 
sect.  5,  chap.  tl  n!*  39). 

8*  Ce  présent  marlynloge  des  Capucins  a 
été  imprimé  pour  la  commodité  et  l'unifor- 
mité de  toutes  les  églises  de  l'ordre,  d'apr*'s 
les  indications,  la  dernière  réforme  et  l'ap- 
probation du  calendrier  à  l'usage  des  Gapu» 
eins,  suivant  le  décret  de  la  sacrée  eongré- 
gatkm  des  Rites,  en  date  du  S3  |anvier  1740. 
Mais  s'il  faut  y  faire  quelque  changement 
pour  les  fêtes  propres  à  chaque  diocèse,  on  à 
quelque  lieu,  ces  modiflcalions,  ces  additions 
ne  peuvent  avoir  lieu  que  d'apr^  les  règles 
et  les  exemples  du  Martyrologe  romain. 


JANVIER. 

le  ^èonil  dimanche  après  l'oeUw 

ùû  l'fc^iiiphaDie. 


La  fête  du  Très-Sainl  Nom  de  Jésus,  que 
Clément  "Vit  permit  de  célébrer,  chez  les 
Frères-Mineurs,  tous  les  ans,  le  14  janvier, 
à  cause  de  linsigne  triomplie  remporté  à 
Rome>  sous  Eugène  IV,  par  saint  Bernardin 
de  Sieniw,  et  que  Clément  VIII  enrichit  d'in- 
dulgences. Enfln,  Innocent  X  en  étendît  la 
solennité  annuelle  à  toute  l'Eglise,  et  or- 
donna qu'elle  fût  célébrée  le  deuxième  di- 
manche après  l'Epiphanie. 

A  Palerme,  le  bienheureux  Bernard  de 
Corléone,  confesseur,  de  notre  ordre  des  Ca- 
pucinSj  qui,  célèbre  par  sa  pénitence  remar- 
quable, sa  charité  et  ses  vertus,  glorieux 
pendant  sa  vie  et  après  sa  mort  par  ses 
nombreux  miracles.  Ait  bésliflé  par  Clé- 
ment XIII.  A  Noie  en  Campanie,  etc. 

16.  Au  Maroc  en  Afrique,  la  passion  des 
saints  martyrs  Bérard,  Pierre,  Acnirse, 
Ajut  et  Othon,  qui,  après  avoir  publique- 
ment confessé  Jésus-ChrisI,  itarent  Jetés  en 
prison;  pois,  ayant  été  emellement  frappés 
à  coups  de  fouets  et  de  bâtons,  et,  étendus 
pendant  toute  une  nuit  sur  des  têts  de  pots 
cassés,  eurent  enfln  la  tète  tranchée,  et  fu- 
rent les  premiers  martyrs  de  l'ordre  des 


Frères-Mineurs,  qui  s'envolèrent  au  uel.  A 
Rome,  etc,  entuttt  k  Arles,  etc. 

S3.  A  Jérusalem,  les  FiançûHes  de  la  ble»* 
heureuse  Vierge  Marie  avec  saint  Josepb.  A 

Rome,  snintf  Kmérentienn»',  otc.  On  omet 
aujourd'hui  saint  Raymond,  suivojit  ta  règle 
du  Martyrologe, 

30.  A  Yiterbe,  la  blenhmrense  Ryadntlie 
de  Mariscot,  vieige,  religlensedu  tiers-ordre 
de  notre  Père  saint  François;  qui ,  repous- 
sant courageu'^emeiit  l*»s  séductions  du  siècle 
et  les  délit  es  de  son  s<.'xc,  par  la  forc«  de  la 
gràt-t!  divine,  s'efforça  constamment  de  plaire 
an  céleste  Eponx,  en  charité,  en  humilité, 
en  mortification  et  par  ses  larmes,  et  qui  Ait 
mise  au  nombre  des  bienheureux  par  Be- 
noit XIII,  et  des  saints  par  Pie  VII.  A  An- 
tioche,  etc.,  en  iunettant  sainte  Martine 
pour  ce  jour. 

31*  A  Rome,  la  bienheunase  Louise  d*Al- 
bertonie,  vêuve  du  tiers-ordre  de  notre  père 
saint  François,  qui  brilla  d'un  étal  remar- 
quable, outre  ses  autres  vertus  par  une  singu- 
lière charité  envers  les  pauvres,  par  une  vie 
exemplaire,  et  par  ses  miracles.  Ne  r^tezpat 
Umim^eift  âls/lncls  ia  jèfon.  ARome, 
etc.,  en  mettant  tabu  Pkm  ffeios^ue. 

FÉVRIER. 

1.  A  Piiée,  près  Anagnani,  le  bienheu- 
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retix  André,  des  comtes  de  Seigni,  coufes- 
Htor,  à»  Tordra  d«i  Frèreft-Mineari,  très- 
iUnstre  par  la  noblesse  de  sa  n^ssence  et  la 

sainteté  de  sa  vie;  qui,  ayaot  refusé  la  di- 
pnitt' (le  oardinal,  qui  lui  était  ofTcrl»'.  iii»'-- 
riti  servir  Ji'5U'?-rhrisl  en  simplicité  et 
en  iiumilile,  ei  d'ùtre  orné  divinement  de 
l'abondance  des  miracles.  La  naissance  an 
cmI,  aie. 

3.  Saint  Pierre  Nolasque,  confesseur,  qui 
s'endormit  dans  le  Seigii«^iir  le  2")  Janvier» 
et  dont  In  fAle  se  rAl»''hît'  dans  l'Ku'lisf  uni- 
verselle le  M  du  uièiue  mois,  et  riiez  nous 
en  ce  Jour.  A  Sébasie,  «te. 

4.  Dans  la  ville  d'Amatrica,  au  diocèse  de 
Rieti,  le  décès  de  .  aint  Joseph  de  Leonisse, 
de  l'ordre  des  Frères- Mineurs  Capupin«!;  qui, 
pour  la  prédication  de  la  foi,  ayant  soutTert 
de  cruels  tourments  de  la  part  des  Mahomé- 
tans,  fat  célèbre  par  ses  travaux  aposto- 
liques et  ses  mtraclfô,  et  mis  au  nombre  des 
saints  confesseurs  par  le  souverain  Pontife 
Benoit  XIV.  A  Rome,  etc.  On  omet  en  ce  jour 
sairU  André  Corstn. 

5.  Au  royaume  du  Japon,  le  supplice  de 
vingt^slx  martyrs,  dont  trois  prêtres  et  au^ 
tant  de  laïques  de  l'ordre  des  Frères-Mineurs, 
dans  lesquels  sont  fotn]itr's  Pierre-Raptisfe 
et  ses  compagnons,  qui,  mis  en  croix  pour 
la  foi  catholique,  percés  de  lances,  suo- 
eomb^nt  gluriensement,  en  eluntant  las 
louanges  de  Dieu  et  en  prfichant  la  fd.  A  Ca- 
tane,  etc. 

6.  Suinte  Agathe,  vierge  et  martyre,  dont 
la  r.aissance  au  ciel  arriva  la  veille  dt»  ce 
jour,  et  se  célèbre  aujourd  àui  chez  nous. 
A  Ctearée,  etc. 

I.  A  Assise  en  Ombrie,  le  bittibenrenx 
Antoine  de  Stroncone,  confesseur,  de  l'ordre 
des  Frères-Mineurs,  qui  conserva  sa  virgi- 
nité intacte,  et,  orné  du  don  de  prophétie, 
fat  célèbre  par  la  gloire  de  sa  vie  et  de  ses 
miiades.  Innoeent  XI  Ta  placé  an  nombre 
des  samts.  A  Londres,  ete.  (ht  OKMf  m(jûlir- 
d'hui  saint  Bomuald. 

II.  La  bienheureuse  Viridienne ,  vierge 
du  tiers-ordre  de  notre  Père  &amt  brançois, 
lemarqoable  par  les  dignes  fnùts  de  sa  pé- 


nitence, et  la  gloire  de  miracles;  qui 
rendit  son  esprit  A  Dieu  le  1**  de  ce  mois,  A 
Qifttean-Florentin  en  Toscane. 

12.  Saint  Romuald,  abbé,  dont  la  fête, 
dans  l'Eglise  universelle,  se  célèbre  le  7  de 
ce  mois,  et  se  fait  aujourd'hui  dans  notre 
ordre.  A  Barcelonne,  etc. 

1 3.  A  Foligno  en  Toscane,  la  blmbeureose 
Angèkii  veuve,  du  tiersordre  de  notre  Pke 
saint  François;  qui  brilla  admirablt^raont  par 
son  oraison,  sa  pauvreté,  son  ab-'mi  nre  et 
sn  c'nrité,  et  s'envola  au  ciel  le  4  janvier.  A 
Àulioche,  etc. 

14.  Saint  André  Corrin,  évéqne  de  Fie- 
soles,  dont  la  fête,  dans  TEglIse  universelle, 
se  célèbre  le  4  février,  A  Rome,  etc. 

45.  A  Padoue,  la  translation  de  saint  An- 
toine le  Portugais,  de  l'unlre  des  Frères-Mi- 
neurs, au  temps  du  pape  Urbain  lY;  dont  la 
langue  fut  trouvée  ausrï  intègre,  amsî 
fraîche,  et  aussi  rose,  trente  ans  après  sa 
mort,  que  s'il  avait  quitté  cette  vie  en  tt 
jour.  A  Brescia,  etc. 

16.  Saint  Marcel,  pape  et  martyr,  dont  la 
naissance  au  ciel  se  fiùt  le  16  janvier,  et  se 
célèbre  ai]^ourd*hui  cbes  nous.  La  naiaianee 
au  ciel,  etc. 

17.  Saint  Raymond  de  Pennafort,  confes- 
seur, de  l'ordre  des  Frères-Prècheurs,  dont 
la  naissance  au  del  se  fût  le  7  janvier,  mais 
se  eâ^re  aujourd'hui  dani  nota»  oidn.  A 
Ronw,  etc. 

18.  Sainte  Martine,  vierge  et  martyre, 
dont  la  fête  est  honorée  dans  toute  i'£gitaa 
le  30  janvier.  A  Jéru<!alem,  etc. 

td.  A  Nétine  en  Sicile,  saint  Conrad,  cou- 
lleaseur,  du  tiersordre  de  notre  Pèie  aÉint 
François;  qui,  briUant  par  la  noblesse  de  aa 
race  et  par  l'éclat  de  ses  vertus,  fut  encore 
illustre  par  le  don  de  prophétie  et  d 's  mi- 
racles, fameux  avant  et  après  sa  mort,  jus- 
qu'à notre  temp.^.  A  Rome,  etc. 

90.  Saint  Ignace,  évéque  et  martyr,  dont 
la  naissanee  an  del  tombe  le  1**  de  ce  mois, 
et  se  célèbre  aq|ouid*hni  cfaea  noua.  A 
Tyr,  etc. 

21.  Saint  Uilaire,  evt  qne,  confœseur,  dont 
la  naissance  au  ciel  est  pieusement  honorée 
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dans  tonte  l'Eglise  le  13  janvier.  En  Si- 
cile, etc. 

23.  Quand  l'année  n'est  pas  bissextile,  on 
dit  en  premier  lieu  :  la  vif^ile  de  saint  Mat- 
thieu, apôlre.  ËDSuitâ,  à  Cortone^  en  Tos- 
cane, etc. 

9$.  A  Fadon,  saint  Pierre  fiamien,  car- 
dinal  et  évéque  d'Oslie,  câèbre  par  sa  doc- 
trine et  sa  sainteté,  dont  la  mémoire  est 
honorée  dus  noos  en  ce  Jour.  En  £gyp- 
te^  etc. 

MARS. 

5.  A  Naples^  le  décès  de  saint  XeaiHÎoseph 
de  la  Gn^,  de  Tordre  des  FrèreS'Minenrs 
déebanssés  de  saint  Pierre  d'Alcantaraf  pro- 
moteur et  premier  provincial  de  la  famille 
italienne;  qui,  émulateur  zélé  ^airil  Krau- 
çois  d'Assise  et  de  saint  Pierre  d  Alc^mtara, 
ajouta  un  nouveau  lustre  à  l'ordre  séra- 
phiquu  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  sa  péni- 
tence, et  flit  mis  an  nombre  des  saints  par  le 
pape  Grégoire  XYI.  A  Antioche-,  la  nais- 
sance au  ciel,  ele.  Ne.  rf'p^tez  pas  .*  à  Na- 
pies,  etc.,  â  la  fin  de  la  leçon. 

6.  A  Gduil  eu  Flandre,  la  bienheureuse 
Colette,  vierge,  qui  fut  d'abord  professe  du 
tierBK>rdre,  et  qui  ensvdte,  sons  Tinspinition 
de  i*Esprit  saint,  étant  entrée  dans  l'oidre 
de  Saônte- Claire,  vierge,  rétablit  dans  plu- 
sieurs monastères  des  frères  «  t  srpurs  Cla- 
risses  l'ancienne  splendeur  et  la  primitive 
pauvreté,  et  en  construisit  plusieurs  autres. 
Sa  sdnteté,  ornée  de  toutes  les  vertus,  de 
l'esprit  prophétique,  du  don  des  langues. 
Ait  rendue  glorieuse,  par  Rien,  par  de  non»* 
breux  miracles  avant  et  après  sa  mort.  A 
Nicomédie,  etc.  Ne  répétejt  pa<:àGand,  etc., 
d  kl  fin  de  la  leçon. 

ii.  Sainte  Catheriue  de  Bologne,  vierge, 
du  second  ordre  de  notre  Père  saint  Fran- 
çois, très-célebte  psr  sa  sainteté  et  ses 
miracles  avant  et  après  sa  mort,  dont  la 
naisnnce  an  ciel  eut  lien  le  9  mars.  A  Gar- 
thage,  etc. 

t3.  A  Toii,  le  bienheureux  Roger,  con- 
fesseur, l'un  des  premiers  disciples  de  notre 
Père  saint  François;  dont  Dien  oniala  grande 
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durité,  la  perfection  de  la  vie  par  des  rignes 

et  des  miracles  pendant  sa  vie  et  après  sa 
mort,  qui  arriva  le  ^  janvier,  et  dont  la  fête 
se  célébrait  auparavant  le  3  mars,  A  Mioo- 
uiédie,  etc. 

14.  A  Lyon,  la  translation,  du  temps  du 
pape  Eugène  IV,  de  saint  Bonaventure,  car> 
dinal  et  évéque  d'Albano,  docteur  séra- 
pbique.  Son  chef  sacré,  sa  ctievelnre,  ses 
lèvres,  ses  dents  el  sa  langue,  après  cent 
soixante  ans,  furent  retrouves  dans  le  même 
état  de  vie  et  sans  avoir  perdu  leur  couleur. 
A  Rome,  etc. 

18.  A  Cagliari  en  Sardaigne,  le  bienheu- 
reux Salvator  d'Hortes,  confesseur,  de  l'ordre 
des  Frères-Mineurs,  qui  conserva  perpétuel- 
lement sa  virginité  inlacle;  et  la  sainteté  de 
sa  vie  brilla  et  brille  encore,  aujourd'hui 
par  de  nombreux  miracles.  A  Rome,  etc. 

22.  A  Osimo,  dans  la  Marche  d'Ancùue, 
saint  Beovenut,  évéque  et  confosseur,  du 
premier  ordre  de  notre  Père  suint  François, 
qui  brilla  par  sa  sollicitude  pastorale  el  l'in- 
tégrité de  sa  N  ie,  et  que  lo  pape  Martin  IV, 
à  cause  de  sa  sainteté  et  de  ses  miracles, 
plaça  au  nombre  ûes  saints.  A  iNarbourie^  etc. 

âi.  La  fêle  de  sait  Gabriel,  archange,  qui 
annonça  à  la  bienheureuse  Vierge  Marie  le 
mystère  de  rincamation,  et  dontrofflce,  par 
décret  du  pape  Alexandre  Vl,  se  célèbre  dans 
tout  Tordre  des  Frères-Minears^  A  Rome,  etc. 

AVRIL. 

3.  A  Palerme,  saint  Benoit  de  Saint-Phi- 
ladelphe,  de  l'ordre  des  Prèrestfmeurs,  sur- 
nommé le  Noir  à  cause  de  la  couleur  de  son 
teint;  qui,  célèbre  par  ses  miracles  et  ses 
vertus,  s'endormit  dans  le  Sei.^'nenr  le  o  avril 
et  fut  mis  au  nombre  des  saints  par  lu  sou- 
verain Pontife  Pie  VU.  A  ïaormine,  etc.,  ne 
répéUz  JMU  :  A  Palerme,  etc.,  à  la  fin  de  ta 
iéfon. 

15.  Dans  les  environs  de  Florence  en  Tos- 
cane, le  bienheureux  Lucius  de  Saint-Cas- 
sien,  confesseur,  qui  ,  orné  de  beaucoup  de 
verlub,  prit  i'babit  du  tiers-ordre  de  Saint- 
François,  dans  lequel  il  donna  autant  do 
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manpiesde  sainteté  qu'il  lit  (li\  iTv»Tîi<  nl  après 
sa  nioit  de  prandt'^'  choses.  A  lu. me,  elc. 

2'^.  A  Sêvià  eu  lUielie,  saint  1  idèle  de  Sig- 
maring»,  do  notre  ordre  des  Capucins;  qui, 
envoyé  dans  celle  contrée  pour  prêcher  la  foi 
catholique,  consomma  son  martyre  en  étant 
mis  à  mort  par  les  hérétique!:.  11  fut  placé 
au  nombre  dtâ  saintâ  martyrs  par  le  souve* 
rsùn  Pontife  Benoit  XII.  A  Rome,  etc. 

98.  A  Avilaen  Espagne,  au  couvent  d*Aré> 
'nas,  la  translation  de  sûnt  Pierre  d*Alean- 
tara,  confes.seur,  de  l'oidre  des  Frères-Mi- 
neurs, d'un  tombeau  particulier  dans  nn 
sépulcre  public  construit  aux  trais  de  Vé- 
véqœ  de  cette  ville.  A  Raveone,  eift 

Le  troisième  dimanche  après  Pâques. 

La  fête  du  Patronapc  de  saint  Joseph, 
confe&sour,  époux  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie,  qui  doit  être,  en  vertu  de  la  conces- 
sion de  la  sacrée  congrégation  des  Bites, 
célébrée  dans  tout  notre  ordre. 

La  seconde  (éric  des  Rogations. 

A  Alcala  en  Kspagne,  la  Iranslalion  du 
corps  de  saint  DiJace,  cuufesseur,  de  l'ordre 
desFrèves-Hineors,  qui,  presque  deux  cents 
ans  après  sa  mort,  fut  trouvé  intègi^,  non 
corrompu,  flexiUa  et  répandant  une  très- 
suave  odeur. 

MAI. 

Le  cinquième  dimanche  après  PAques. 

A  Assise  en  Ombrie,  la  Dédicace  de  la  ba- 
silique patriarcbale  de  noti  e  Père  saint  Fran- 
çois, que  consacra  soieuuellement  Inno- 
cent lY,  et  que  Grégoire  soumit  au  saint 
Siège  apostolique  en  rétablissant  mère  et 
maîtresse. 

13.  A  "Valladolid,  saint  Pierre  Régalai, 
confesseur,  de  l'ordre  des  l-Yères-Mineurs; 
qui  rétablit  dans  les  couventâ  de  l'Espagne 
l'ancienne  discipline,  et  que  le  souverain 
Pontite  Benoît  XIY  inscrivit  aux  ftsies  des 
saints.  A  Rome,  etc. 

15.  A  Aquila,  dans  le  royaume  de  Naples, 
la  translation  de  saint  Bernardin  de  Sienne, 
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qui  fut  faite  le  15  mai ,  au  temps  du  pape 
Sixte  IV,  mais  qui  se  célèbre  cependant  ea 
ce  jour.  En  Espagne,  etc. 

17.  A  Yillaréal,  dans  le  royaume  de  Y»- 
len<»,  le  décès  de  saint  Pasdnl,  conhMar, 
de  l'ordre  des  Frères-Mineurs;  personnage 
d'une  innocence  admirable  et  d'une  grande 
pénitence,  dont  la  multitude  des  grands  mi- 
racles atteste  chaque  jour  la  remarquable 
sainteté.  Ne  répéta  pat  eef  étoge  àtafinù 
la  leçon.  Ensuite  :  A  Pise,  etc. 

18.  A  om  0,  saint  Félix  de  Cintalicc,  con- 
fes,s»nir,  de  notre  ordre  des  Capucins,  célèbre 
par  sa  simplicité  évangélique  et  sa  charité, 
que  le  souverain  Pontifé  CSéosent  XI  a  mil 
au  nombre  des  saints.  A  Camerîno,  etc.  Ht 
répétez  pas  à  lafindtlakçiin:  A  Rome,  elc. 

21,  Saint  Venance,  martyr,  dont  la  mé- 
moire du  supplice  a  été  à  perpétuité ,  pour 
notre  ordre,  transférée  du  18  de  ce  mois  eu 
ce  jour.  En  Maoritanie,  etc. 

3S.  Bout  la  Ètat9  de  tEgUm,  wVtm 
premier  lieu:  Sduilean  Népomucène,  Ina^ 
t^T,  dont  la  naissance  an  ci»^l  eut  lieu  le  16 
mai.  Cependant  sa  fête,  dans  les  Etats  dti 
l'Eglise,  se  célèbre  le  17  mai,  et  par  un  induit 
de  Clément  XIII,  se  fidt  njourdlnn  dm 
nous.  A  Rome,  etc. 

33.  A  Rome,  le  décès  du  bienheureni 
Crispin  de  Vilerbe,  confesseur,  de  l'ordre  des 
Frères -Mineurs  Capucins,  qui  fut  mis  au 
nombre  des  bienheureux  par  le  pape  Pie  YQ. 
A  Langres,  etc. 

S4.  La  fête  de  la  bienbeureuse  Viergs 
Marie  sous  le  titre  de  Secours  des  chrétieos, 
d'après  la  concession  du  pape  Pie  YIl.  A  An* 
lioche,  été. 

iS.  A  Assise  dans  l'Ombrie,  la  translation, 
du  temps  du  pape  Gr^îie  IX,  de  notm  Pèie 
sain»  Krançois.  Ne  ripHi%^  cef  dto0e  «en  j 
la  fin.  Ensuite  :  A  Salerne,  etc. 

27.  Saint  Grégoire  VU,  pape,  du  décès  du- 
quel on  fait  dans  toute  l'Eglise  mémoire  le  23 
mai.  On  met  aujourd'hui  ViUtge  de  eainU 
Marie''MciàekiM  de  PoKZi,  Eimtte:  De 
même,  la  naissaïu-e  au  ciel  de  saint  Jean,  etc. 

28.  Sainte  Marie-Madeleine,  \îerge,  d^ 
l'ordre  des  Carmélites,  qui  émigra  vers  m 
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céleste ^pooz  le  27  mai,  et  dont  la  fête  se. 
célèbre  aigoard'hui  cbes  nous.  En  Sar* 

daigne,  etc. 

29.  A  Florence,  la  bienheureuse  Humi- 
lienne,  veuve,  du  tiers-ordre  de  notre  Père 
saint  François,  célèbre  par  la  Terta  d'alwtl- 
DfiDce,  la  patience  et  la  0oin  de  ses  min- 
cies. Elle  se  reposa  dans  le  Seigneur  le  19 
mai,  mais  su  fête  se  célèbre  aigourd'^ichez 
nous.  A  Home,  etc. 

30.  Saint  Jean  de  Prado  ,  martyr ,  de 
noire  ordre,  dont  la  passion  est  mention- 
née le  34  mai.  A  Itome,  sor  la  voie  Auié- 
lienne>  etc. 

31.  A  Brescia,  s^qit  AngèleMérici,  insli- 
tutrice  des  religieuse?  de  Sainte-Ursule,  dont 
il  est  fait  mention  le  il  janvier.  A  Home,  etc. 
IVe  répétez  p<u  :  A  Brescia,  ete.«  d  la  fin  de 
la  leçon. 

La  eioqoiàiDe  ftete  dao»  l'Octave  du  saint 

SaCRAMllti 

La  fMe  da  Trèa-Sacré  Gonr  de  Jésus. 

jum. 

3.  Le  Uenbenrenx  André  de  Spel,  un  des 
soixante-douze  disciples  de  noire  Père  saint 

François.  A  Arezzo,  etc. 

12.  A  Cortom*  en  Toscane,  le  bienheureux 
Gui ,  confesseur,  disciple  de  notre  Père  séra- 
pliique  saint  François;  qui,  passant  sa  vie 
dans  le  jeûne,  la  pauvreté,  rbumilité  et 
l'austérité,  ftit  grandement  utile  par  son 
exemple  et  sa  parole.  Pendantsa  vie  et  après 
sa  mort  il  brilla  par  des  signes  et  des  pro- 
diges, et  même  le  jour  de  l'invention  de  son 
chef,  qui  est  chaque  année  honoré  soleunel- 
leraent.  A  Salamanque,  etc. 

15.  Saint  Jean  de  Sainl-Facond,  confes- 
seur, de  l'ordre  des  Ermites4e^aint-Augus- 
tJDj  dont  la  fête  se  câèbre  dans  toute  l'Eglise 
le  12  juin.  En  Lucanie,  etc. 

20.  L'octave  de  saint  Antoine  le  Portugais, 
confesseur,  de  l'ordre  des  Frères-Mineure. 
La  naissance  au  ciel  de  saint  Silvestre,  etc. 

27.  A  Comelo  en  Apulie,  le  bienheureux 
Benvennt  de  Gobbio,  confeswur,  de  Tordre 
des  Frères-liineurB;  qui,  célèlire  par  sa  no- 
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blesse  et  par  sa  dignité  militaire,  s'appliqua 
à  l'humilité,  à  la  charité,  à  la  patience  et  à 
l'obéissance ,  vertus  auxquelles  il  ajouta  la 
pauvreté,  l'oraison  et  le  silence.  11  brilla  par 
de  nomlirenx  miracles.  En  Galatie,  etc. 

IDILLET. 

7.  A  Brindes,  dans  le  royaume  de  Naplcs, 
le  bienheureux  Laurent  de  Brindes,  <  onf»  ?- 
seur,  général  de  tout  l'ordre  des  Frèn  ;>-iNii- 
nears  Capucins  de  Saint-François,  qui,  après 
d'immenses  travaux  pour  la  rdigiipn  catho- 
lique et  le  salut  des  Ames,  câèbre  par  ses 
vertus  et  ses  prodiges,  finit  heureusement 
sa  vie  à  Df-lem  le  52  juillet;  sa  mémoire  est 
très-religieuseuieut  honorée.  A  Rome,  etc. 

8.  A  Coimbre  en  Portugal,  sainte  Elisa- 
beth, veuve,  reine  de  Portugal,  célèbre  par 
sa  piété,  son  oraison ,  sa  patience,  sa  char 
ri  té  et  sa  chasteté.  SousrhaIntdutienHirdre 
de  notre  P(;re  saint  François,  elle  s'adonna 
aux  œuvres  d'humilité,  de  miséricorde  et  de 
pénitence,  et  brilla  par  ses  miracles  pendant 
sa  vie  et  après  sa  mort.  Le  pape  Urbain  VIII 
Ta  mise  aa  nombre  des  saintes.  Bans  l'Asie- 
Uinenre,  etc. 

9.  A  Tiferne,  sainte  Yéroniqne  Joliani, 
vierge,  de  Tordre  des  Frères-Mineurs  capu- 
cins, alihesse  du  couvent  de  la  ville  de  Mer- 
calelli,  diocèse  d'Urbin,  illustre  par  .sou 
amour  de  la  patience,  et  ses  autres  vertus  et 
les  dons  célestes;  que  le  pape  Grégoire  ZYI 
a  mise  au  nombre  des  saintes  vierges.  A 
Rome,  etc.  Ne  répéUt  |KU  ;  A  Tifiome,  etc., 
d  la  fin  de  la  leçon. 

H.  A  Briel!»>  en  Hollande,  le  supplice  des 
dix-neuf  mai  l}  rs  de  Gorcnm,  dont  onze  ap- 
partiennent à  l'ordre  des  l' rères- Mineurs,  à 
savoir  :  Nicolas  Picque,  gardien  du  couvant 
de  Gorcum,  Jérôme,  vicaire  du  même  cou- 
vent, Villeliad,  Nicaise,  Théodoric,  Antoine, 
Godefroi,  François,  un  autre  Antoine,  Pierre 
et  Corneille,  qui,  pour  avoir  défendu  1  auto- 
rité de  l'Eglise  romaine  et  la  présence  réelle 
de  JésusChrist dans  l'Eucharistie,  soulfrirent 
de  la  part  des  Calvinistes  des  supplices  et  des 
tourments  variés^  et  consommèrent  lev 
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martyre  par  le  dernipr  siipplire.  Leur  fête 
se  c»''1>>hniit  auparavhnt  le  15 Juillet,  A  Rome, 
le  bienheureux  Vie,  etc. 

15.  Saint  Camille  de  LeUit,  eofifeneur, 
dont  Ift  niJssiinoe  au  dd  est  mentionnée  la 
TeUle  de  ce  jour.  A  Bamborg^  etc. 

16.  Pans  le  Martyrologe  romain,  après  la 
fHc  (le  la  bicnfintreim  Vierge  Marie  du 
Monl-Carmel,  un  lU  en  second  lieu  : 

Le  mémoire  de  la  canonisation  da  saint 
patriarche  François  d'Assises  par  le  pape 
Grégoire  IX.  Le  même  Jour,  la  naissanee  an 
eiel,  etCi 

La  MUtaM  dtaMiràb*  4a  JnUlal. 

La  ftte  du  T^Saint  Rédempteur,  dont 
l'office  a  été  accordé  &  notre  ordre  par  le 

saint  Si»'ge. 

18.  A  C.nicnvif;,  bienheureux  Simon  de 
Lypnicii,  confesseur,  di'  Tordre  des  Frères- 
Mineurs,  qui,  doué  de  rinlégrilé  de  la  vie, 
de  rabstinenoe  et  de  la  ehesteté,  brilla  par 
ses  nombreux  miracles.  A  Tivoli,  etc. 

19.  A  Léopoli  en  Russie,  le  bienheureux 
Jean  de  Dukîa,  confesseur,  de  l'ordre  des 
Frères- .Miueurs,  célèbre  par  ses  vertus  et  la 
grâce  des  guérisons.  Le  même  jour,  etc. 

90.  Dem  le  MartynÂùge  romolR,  on  omcl 
filoge  de  saint  Jâ-ùme  Emilien,  et  on  Ut  en 
premier  lieu  :  A  Anlioche,  le  supplice  de 
sainte  Marguerite,  vierge  et  martyre.  Sur 
le  Mont-Carmel ,  etc. 

31 .  L'octave  de  aaiat  Booaventure,  évèque 
et  docteur.  A  Rome,  etc. 

24.  La  vigile  de  saint  Jacques,  apôtre. 

A  Lima,  dans  le  royaume  du  Pérou,  saint 
François  de  Soles,  confesseur,  df  l'onlre  des 
Frères-Mineurs,  célèbre  par  sa  predicatiou 
dans  les  lodes-Ocddeoiales,  ses  mbrades  et 
ses  vertus»  que  le  souverain  Pontiiè  Be- 
ndt  XIII  a  mis  au  nombre  des  saints.  A 
Tyr,  •'te. 

27.  En  Pologne,  au  monastère  de  Sandecs, 
Ut  bienheureuse  Cunégonde,  vierge,  de  l'or- 
dre de  Sainte'daire,  qui,  mariée  à  Bdesias 
le  Pudique,  duc  de  Pologne,  passa  avec  lui 
quarante  ans  de  sa  vie  en  gardant  sa  virgi> 
nUé.  Ayant  perdu  son  mari,  elle  embrassa 
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I.i  vie  monastique  et  hrilla  par  sa  sainteté  et 
ses  étonnants  miracles.  Knfln  ,  comblée  des 
mérites  de  ses  bonnes  œuvres ,  elle  éœigra 
vers  son  câeale  Epoux  le  ié  juillet  A  Nico- 
médie,  etc. 

30.  Saint  Vincent  de  Paul,  confessear,  qui 
s'endormit  dans  le  Sei^ueur  le  28  août,  et 
dont  la  fête  se  célèbre  dans  toute  l'Eglise  le 
49  août  A  Rome,  etc. 

AOUT. 

2.  A  A=5isp  en  Ombrie,  la  dédicace  de  l'é- 
glise de  Sainte-Marie-des-Anges,  qui  est  ap- 
pelée aujourd'hui  de  la  Portioncule,  gran- 
dement vénérée  de  notre  Pèi«  sérapbique 
saint  Fhmçois,  ^  en  fit  le  chef  de  son  ordre, 
et  qui  y  obtint  de  Notre-Seigneur  Jésos- 
Christ,  par  Tintt'rre'^ïion  de  la  Vierpe,  Mère 
de  U'miy  une  indulgence  plénière  pour  tous 
les  fidèles.  Le  Vicaire  de  Jésus-<]hrist,  Hono- 
rius  III,  par  Tordre  de  Notre-Seigneur,  et 
Grégob»  XT,  l'étendirent  à  toutes  les  autres 
églises  de  l'ordre  séraphique.  Innocent  XI 
décréta  qu'elle  serait  applicalile  aux  défunts. 
A  Home,  etc. 

Mais  dans  les  hcalitts  où  tombe  aiijour- 
^kut  fmnivenatre  dt  ta  MUace  propn 
de  IVglisey  tmdUen  premier  lieu:  la  fëts 
de  la  dédicace  de  notre  église.  Ensuit^  :  A 
Assise  en  Ombrie,  etc.,  comme  ci-dessus. 

i.  A  Bologne,  saint  Dominique,  confes- 
seur, foodaleiu^  de  Tordre  des  Fréres^Prft- 
cheors,  persouuge  trè»«élèbre  par  sa  sain- 
teté et  .sa  doctrine,  que  la  divine  Providence 
lia  d'une  perpétuelle  parenté  avec  notre  Père 
séraphique  sjiint  François  pour  le  soutien  de 
r£glise  caiiioUque.  11  garda  une  perpétuelle 
virginité  et  mérita,  pur  une  grâce  spéciale, 
de  ressusdter  tnris  morts.  Après  avoir,  par 
ses  prédications,  étouffé  les  hérésies  et  en- 
seigné à  un  grand  nombre  de  fidèles  les 
règles  d'une  vie  chrétienne  et  religieuse,  il 
mourut  eu  paix  le  (i  août,  mais  -:a  fête  se 
célèbre  eu  ce  jour  par  Tordre  du  pape  Paul  IT. 
A  ThessalonIque,  etc. 

14.  L'octave  de  saint  Dominique,  coofias- 
seur.  A  Rome,  etc. 
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13.  Saint  Jérôme  Erailien,  confesseur,  in- 
stituteur de  la  congrégation  des  Somasques, 
illustre  par  ses  miracles  pendant  sa  vie  et 
après  M  mort,  Benoit  XIY  le  plaça  solennel- 
lemeat  au  nombre  des  bienheuranx,  el  Clé- 
ment XIII  au  nombre  des  satots.  Cbes  nons, 
sa  fêle  se  célèbre  en  re  jour.  A  Rome,  etc. 

44.  La  vigile  l'.e  l  assomplioa  de  la  biea- 
beureuse  Yierge  Marie. 

Saint  AlphoQse-Uarie  de  Liguori,  dont  il 
estfût  mention  1»  laoûl.  A  Rome,  etc. 

18.  Dans  la  Gaule  Narbonnaise,  à  Mont- 
pellier, le  décès  du  bienheureux  Roch,  con- 
fesseur, qui,  d'une  illustre  race,  se  Ût  pau- 
vre et  humble  pour  le  Christ  et  porta  les 
insignes  du  tiers-ordre  de  notre  Pàre  sûnt 
François.  Par  le  signe  de  la  croix  il  délivra 
plusieurs  villes  d'Italie  de  l'épidémie;  enfin, 
célèbre  par  sa  patience,  sa  rhasteléet  ses  mi- 
racles, il  passai  à  sa  cuIcs^Im  patrie.  Sou  corps 
fut  dans  la  suite  transféré  à  Venise  el  inhumé 
avec  beaucoup  d'honneur  dans  l'élise  qaX 
est  consacré  eu  son  nom.  Il  brille  surtout 
par  sa  vertu  contre  les  maladies  épidémi- 
ques.  Faites  attetUion  de  ne  pas  répéter  cet 
éloge  à  la  fin. 

L6  (liaMuicbe  daiu  l'OctaTc  de  l'AsaompUoo  de  k 
UaaiMarMiM  ViK|a  Mvto. 

Saint  Joachim,  père  de  la  bienheureuse 
Yierge  Marie,  qui  s'endormit  dans  le  Sei- 
gneurie 5H>  mars.  Le  saint  Siégea  ordonné 
de  tnwttier  à  perpétuité  sa  IS&le  en  ce  jour 

de  dimanche. 

18.  A  Montefalco  en  Ombrie,  la  bienheu- 
reuse Claire,  vierge,  (jui  fit  d'al)ord  profes- 
siou  de  la  règle  du  tiers-ordre  de  notre  Père 
saint  François.  Ensuite,  sous  l'inspiration 
du  Saint>Esprit,  elle  se  fit  religieuse  de  Tor- 
dre des  Ermites  de  Saint-Augustin,  et  fut,  à 
cause  de  ses  prands  mérites,  élue  nbbasse  et 
dirigea  très-saiulemeut  tout  le  couveul.  En- 
fla, brillaut  de  l'esprit  prophétique,  du  don 
de  la  science  et  de  la  gloire  des  ndrades,  elle 
émigra  au  dd.  Son  cœur,  dans  lequel  sont 
renouvelés  les  mystères  de  la  Passion  de 
Notre-Seignenr,  &A  honoré  avec  une  très- 
TÛM.  it. 
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grande  vénération.  Hfe  répéta  pu  tet  ékge 

à  la  fin. 

19.  Un  Provence,  à  Brugnoles,  le  décès  de 
t^nt  Louis,  évéque  de  Toulouse^  deTonlre 
des  Frères  Mineurs  de  nôtre  Père  saint  Ftan-> 
çots,  célèbre  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  ses 

miracles.  Son  corps  fut  transporté  de  là  à 
Marseille,  dans  l'église  des  Frères-Mineurs, 
iuhuuié  avec  honneur.  Ensuite  :  De  même, 
l'octave  de  sainte  Chdre,  vierge.  Enfinz  k 
Rome ,  etc.  Ne  r^péiex  pat  à  la  fin  fÀig$ 
dessus. 

21.  Saint  Hyacinthe,  confesseur  de  Tordre 
des  Frères-Prêcheurs.  Le  pape  Clément  VIII 
a  ordonné  de  célébrer  sa  fête  le  16  août.  Chez 
nous  elle  se  fait  aujourd'hui 

25.  A  Paris,  saint  Louis,  roi  de  fivnee, 
confesseur,  du  tiers -ordre  de  notre  Père 
saint  Frimçois,  illustre  par  la  sainteté  de  sa 
vie  et  la  gloire  de  ses  miracles,  que  le  pape 
Boniface  YIII  a  mis  au  nombre  des  saints.  A 
Rome,  etc. 

36.  A  Annecy  en  Savoie,  sainte  Jeanne* 
Françoise  Fremiot  de  Chantai,  institutrice 
(le  Tordre  des  religieuses  de  la  Visitation  de 
boiale-Marie,  dont  il  est  fait  mention  le  13 
décemlne.  A  Rome,  etc. 

SEPTEMBRE. 

1.  A  Lf»agchamp,  sur  le  territoire  de  Pa- 
ris, la  bienheureuse  Isabelle,  vierge,  de  Tor- 
dra de  Sainle-Ghiire,  aesur  de  samt  Louis, 
zei  de  France;  qui,  méprisant  les  attraits  de 
ce  monde,  aima  mieux  servir  le  Christ,  son 
époux,  en  humilité  et  en  pauvreté  ftit 
glorifiée  sur  cette  terre  par  d«  iHMiibreux 
miracles  avant  et  après  sa  mori.  Lu  Pro- 
vence, etc. 

A  Valence  en  Espagne^  les  bienheursax 
martyrs  Jean  de  Pérouse,  prêtre.  Pierre  de 
Saxa  FeiTata,  laïque,  de  Tordre  des  Frèr^- 
Miueurs,  qui,  pour  avoir  prêché  librement 
Jésns-Ghcîst  et  condamné  la  religion  de  Ma- 
homet, souffHrent  des  torturas  Tariées  et 
nombreuses  et  euNnt  la  téle  tranchée  par 
ordre  d'Aiot,  toi  des  Maures,  le  août.  Ce- 
pendant leur  féte,  du  consentement  du  Saint 

31 
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Siège  apostolique,  aa  liit  «i^oanl'hiii  ches 
nous.  A  EoDie,  etc. 

4.  A  Yiterbe ,  la  translation  du  corps  de 
lainle  Bow,  vierge,  tnmyé  intégra  et  sans 
eonuptioo  envinm  trente  mois  apri's  sa 
inOft,  dn  temple  de  Sainte-Marie-de-rodio 
au  monastPH'  S.iintp-Marip-dcs-Roscs 
dans  l«*(iiiel,  peniianL  sa  vie,  elle  avait  prédit 
qu'elle  reposerait,  monastère  qul^  dans  la 
Buite,  fut  appelé  de  Sainte-Rose.  Snr  le  nionl 
Nébo^etc. 

9.  A  Pesaro,  la  bienheuretîsc  Séraphiiie, 
veuve,  de  l'ordre  de  Sainte-Claire,  illustre 
par  la  noblesse  de  sa  naissance,  ses  vertus, 
son  admirable  patience  dana  l'adverailé  ;  qni 
B*envoIa  an  del  U  TeiUe  de  œ  Jour  et  dont  le 
corps,  non  corrompu,  est  honoré  d'un  colle 
pieux  dans  le  monaytère  du  Saint-Sacrement 
qu'elle  avait  dirigé  avec  une  grande  sainl(>té. 

11.  A  Ophyda,  dans  la  Marche  d'Ancûno, 
ta  ^eeèse  d*Aseoli,  le  Uenhenrenx  Benusd, 
de  l'ordre  des  Capucins  ;  qui,  célèbre  par  la 
ainplieité  du  cœur,  l'innocence  de  sa  vie  et 
son  admirable  cbarîfë  pour  Dieu  et  pour  les 
hommes,  stirlout  pour  les  piuuTPS  et  les  né- 
cessiteux, s'envola  au  ciel  le  iat  uoùt.  Comme 
aplis  sa  mort  il  brillaît  par  ses  miraclee  re> 
marquables,  le  «oavenun  Pontife  Pie  YI  le 
plaça  avec  beaucoup  de  solennité,  dans  la 
basilique  vaticane,  au  nombre  des  bienheu- 
leox.  A  ilome,  etc. 

Li  traUèiiM  aminèhe  4b  Scpitmlifo. 

La  fètc  des  Sept-Doulears  de  la  bienheu- 
reuse Vierge  Mari(^. 

18.  A  Osimo,  dans  la  Marche  d'AncAne,  le 
bienheureux  Joseph  de  Cupertin,  confes- 
seur, de  l'ordre  des  Frère»>llineurs  oonven- 
taeb.  Il  Ait  trisHremjnquable  parsonardmt 
amour  de  la  pauvreté  et  animé  du  feu  de  la 
charité  la  plus  ardente  pour  Dieu.  Le  souve- 
rain Pontife  Benoit  XIV  l'a  placé  au  nombre 
des  bienheureux  et  Clément  XIII  l  a  carto- 
lûaè.  La  muaaance  au  ciel,  etc. 

95.  A  SépMa,  dans  la  Marche  d*Anc6ne, 
le  décès  de  saint  Pacifique  de  San  -  Séve- 
rino,  confesseur,  de  l'ordr^^  Frère.vMi- 
neurs  de  l'observance  des  Hetormés  de  Saint* 
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François,  illustre  par  son  admirable  patienr e 
et  son  amour  de  la  solitude;  que  le  pape  Gré- 
goire  XVI  a  mis  au  nombre  des  saints.  Av 
bourg  d'EromaOs,  et  m  répêUz  fMt  .*  ASé- 
péda  à  la  fin  de  la  îeron. 

2n.  A  Salt  rrie,  la  Marche  d'Ancônp, 

la  l;ieiiheureuse  Lucie,  vierge,  du  tier-- 
ordre  de  notre  Père  saint  François,  qui  brilla 
par  ses  nombreuses  verltis  et  ses  glorieux 
miracles.  A  Nicomédie,  etc. 

28.  A  Pavie,  le  bienheureux  Bernard  d« 
Fellre,  confesseur,  de  l'ordre  des  Frères-Mi- 
neurs ;  qui,  bril'aut  par  la  prédication  et  son 
zèle  pour  le  salut  des  âmes,  après  de  nom- 
brénx  travaux  pour  Jésus-Christ,  éndgrs 
au  ciel  plein  de  bonnes  œuvres,  Illustre  pir 
le  don  de  prophétie  et  la  gloire  de  ses  mirir 
des.  En  Bohème,  etc. 

OCTOBRE. 

3.  hk  vigile  de  notre  Père  saint  François. 
A  Asnse  en  Ombrie ,  la  translation  dn 

corps  de  sainte  Claire,  vierge,  sous  le  ponti- 
ficat d'Alexandre  IV,  du  monasière  de  Saint- 
Damieu  à  l'église  de  Saint-Georges  où  avait 
été  placé  vingt-buit  ans  auparavant  le  corp» 
de  notre  Père  saint  François,  comme  s'il  son* 
venait  que  celui  qui  avait  firayé  à  sainte 
Ciaurc  le  chemin  de  l{i  vie,  lui  préparât 
aussi  le  lieu  de  son  repos  après  sa  mort  A 
Rome,  etc. 

A.  A  As^  en  Ombrie,  la  naissanee  axiàà 
de  notre  Père  séraphique  saint  Francs, 
r.iiidulein"  des  trois  or.lres  ;  dont  Paint  Bnna- 
venture,  évèijue,  cardinal  et  élève  «le  son  in- 
stitut, a  écrit  la  vie  pleine  de  sainteté  et  de 
mirades.  A  Gorinthe,  etc.,  comme  dam  k 
Martffntoge  romain. 

La  commëmoraison  de  fous  les  frères  de 
notre  Congrégation  qui  reposent  dans  Is 
Seifîneur. 

il.  L'octave  de  notre  Père  sérapbiqae 
saint  François.  A  Tliarse  en  Cilicie,  etc. 

18.  A  Aseoli,  dans  la  Ifarche  d'Ancdne, 
smnt  Séraphin  de  Monte-Grannrio,  confes- 
seur, de  notre  ardre  des  Capucins,  célèbre 
par  ses  vertus,  que  Clément  Xlli,  à  cause 
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de  l'édat  de  neuf  de  ses  mirades,  a  mis  au 

nombre  des  Saints.  A  Rome,  etc. 

13.  En  fiTmirr  lieu  :  A  CvuU  en  M;iiiri- 
tanie,  etc.,  comme  dans  le  Martyrolngr  rn- 
mairif  ven  le  milieu.  On  omet  aujourd'hui 
uita  Edmaud. 

16.  Saint  Edcmard,  roi  et  confesseur,  qni 
mourut  le  9  janvier,  mais  qui  est  honoré  de 
préférence  dans  toute  l'Eglise  le  1 H  octobre  ot 
don  t  la  fête  se  fai  t  auj  ourd  *1 1 1  )  i  '  1  an  s  11  ol  ro  0  r  (1  re . 

20.  Saint  EIzéar  de  Sauiuii,  comt«i  d'A- 
lîan,  confesseur,  du  tierS'Ordre  de  notre  Père 
saint  François,  qui  garda  pare  la  virginité 
avec  la  bienheureuse  Delphine ,  son  épouse, 
et,  comblé  de  ménlps,  s'envola  vers  Dieu  le 
27  septembre.;  les  miracles  qu'il  opéra  de 
son  vivant  et  après  sa  mort  déterminèrent 
le  souverain  Pontife  Urbain  Y  à  le  mettre  au 
nog  des  saints.  En  Pologne,  etc. 

21.  A  Cologne,  etc.,  comme  danthMor^ 
tyrologe  romain,  au  second  lieu. 

22.  A  Varsovie  en  Pologne,  le  bienheu- 
reux Ladislas  de  Gielniow,  confesseur,  de 
Tordre  des  Frères4ilinenrs,  très-câèbre  par 
la  renommée  de  sa  sainteté,  son  érudition  et 
son  éloquence  ;  qui  s'endormit  dans  le  Sei- 
gneur le  A  du  mois  de  mai,  brillant  avant  et 
après  sa  mort  de  la  gloire  des  miracles.  On 
met  mSourd'hui  safnt  Vmurin. 

13.  A  Tillach,  en  Hongrie,  saint  Jean  de 
Capisiran,  confesseur,  de  Tordre  des  Frères- 
Mineurs,  illustre  par  la  sainteté  de  sa  vie, 
sa  doctrine  et  son  zèle  pour  la  foi  catholique  ; 
qui  ramena  au  Christ  uu  nombre  considé- 
rable de  gentils,  de  juifs,  d'hérétiques  et  de 
■chismatiques,  et  délivra  par  s^  prière»  et 
ses  miradfô  la  ville  do  Belgrade  qu'assié- 
geait l'armée  des  Turcs.  Enfin,  après  de 
gr.Tids  travaux  pour  l'Eglise,  il  s«  reposa 
dans  le  Seigneur,  très-célèbre  par  ses  autres 
nurades  pendant  sa  vie  et  après  sa  mort. 
Wê  riptUM  fOM  cet  éloge, 

24.  Saint  Raphaël,  archange,  un  des  sept 
qui  se  tiennent  devant  le  Seigneur  et  dont  le 
nom  sig^nifle  r«  mt'de  de  Dieu.  Le  pape  Be- 
noit Xlli  a  accordé  à  tout  notre  ordre  de 
célébrer  Bolennéilenient  cette  CSte.  A  Te^ 
iMMiMt.  aie* 
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S6.  Saint  Teneeslas,  due  de  Bohême  et 

martyr,  dont  la  ftMe  dans  TEgiise  tombe  le 
2î)  octobre.  A  Rome,  etc. 

Dans  la  principauté  de  Ravello,  le  bien- 
heureux Bonaventure  de  Potenza,  de  l'ordre 
des  Frères-Mineurs  conventttds,  câèbre  par 
ses  vertus  et  ses  miracles.  A  Nioomédie,  la 
naissani^e  au  ciel,  etc. 

'27.  En  premier  lieu  :  Saint  Ives,  confes- 
seur du  tiers-ordre  de  notre  l'ère  saint  Fran- 
çois; qui,  par  amour  du  Christ,  défendit  les 
causes  des  orphelins,  des  veuves  et  des  p«i- 
vres  et  fut  célèbre  par  sa  sainteté  et  ses  rai* 
racles.  11  s'endormit  dans  le  Seigneur  le  19 
mai,  à  Lohanet,  dans  le  diocèse  deTréguier. 
Sa  fête  se  célèbre  aujourd'hui  dans  notre 
ordre  en  mémoire  de  la  translation  de  son 
corps  à  Trégnier,  sous  le  pontificat  de  Clé- 
ment Yl. 

S  ^int  Jean  Ganlins  qui  émigtaau  ciel 

le  21  janvier. 

30.  Dans  la  ville  d'Aire  en  Calabre,  le 
bienheureux  Ange ,  confesseur ,  de  Tordre 
des  Frères  Mhieurs,  que  le  souverain  Pon- 
tife Léon  XII  a  mis  au  nombre  des  bienheu- 
reux l'an  18iS.  En  Afirique,  ele. 

fiOVEMBRfi. 

Le  Mocad  êbmuib»  à»  aevaiabra. 

La  fête  du  Patronage  de  la  Uenheureose 
Vierge  Marie,  concédée  à  tout  notre  ordre 
par  le  pape  Benoit  XIII. 

12.  A  Alcala  en  Espagne,  saint  Didace, 
confesseur,  de  l'ordre  des  Frères  Miueurs, 
câèbre  par  son  humilité}  que  Sixte  Y  a  in- 
scrit au  catalogue  des  saints  et  dont  la  fête 
se  CL'lL'bre  dans  toute  l'Eglise  le  jour  sui- 
vant. Ne  répétez  pas  k  même  ilof^  à  la  fin 
de  la.  leçon. 

14.  A  AnoAne,  le  Uenheureuz  Gabriel 
Ferretli,  confesseur,  de  l'ofdre  des  Frères- 
Mineurs,  qui,  célèbre  par  la  noblesse  de  son 
origine  et  ses  miracl»^.s,  s'endormit  dans  le 
Seigneur  le  12  novembre.  Le  jour  de  ses 
funérailles,  saint  Jacques  de  la  Marche  Qi 
son  éloge  aux  fidèles.  Son  corps,  demeuré 
sans  eonruptlon  Jusqu'à  ce  Jour,  donne  ui» 
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suave  odeur,  et  il  est  honoré  dans  celte 
ville  par  la  dévoUon  des  fidèles.  A  Uéra- 
«tée,  etc. 

16.  Sunte  Gerlnidet  vierge,  de  l'ordre  de 
SunlrBenolt,  qui,  cétèbrv  par  le  don  des  lé- 
vélations,  illustre  par  la  gloire  de  ses  mira- 
cles, émigra  vers  le  Seif^nenrlp  17  novem- 
bre. Sa  fèlo  cepeuddut;  par  1  ordre  de  Cle- 
ment  XII,  se  câèiire  eqjoord'hiû.  Le  même 
Jonr,  la  naissance  an  ciel,  etc. 

46.  Sainte  Agnès,  vierge,  du  second  ordre» 
sœur  de  sainte  Claire.  En  Afrique,  etc. 

17.  A  Cracovie  eu  Pologne,  la  bienheu- 
reuse Salomée,  vierge,  de  l'ordre  de  Sûnte- 
(Saire  ;  qai,  d'atwcd  mariée  an  roi  de>  Hàl« 
ôens,  conserva  par  mie  admirable  vertn  sa 
virginité  et  fut  illustre  par  la  sainteté  de  sa 
vie  et  la  fréquence  de  ses  miracles.  A  Néo- 
césarée,  etc. 

34.  A  Ubéda  en  Espagne,  saint  Jean  de  la 
Croix  >  eonliBsseiir,  compagnon  de  sainte 
Thérèse  pour  la  réforme  des  Carmélites,  qui 
reposa  en  paix  le  1 1  dêcenilire  et  dont  la  fêle 
se  célèbre  en  ce  jour  par  l'ordre  du  pape 
Qément  XII.  La  naissance  au  ciel,  etc. 

18.  La  bienheureuse  Delphine,  vierge,  da 
tiers-ordre  de  notre  Père  saint  FiaoQois^  trè*' 
illustre  par  sa  naissanoe,  sa  sainteté  et  la 
gloire  de  ses  m  ira  ries  ;  qui  émigra  en  ce  jonr 
vers  son  céleste  Kpou.x  à  Api,  dans  la  pro- 
vince phocéeuue  de  la  Gaule.  A  Alexan- 
drie» etc. 

27.  Sùnt  Gr^ire  Tbanmaturge,  évéqne 

de  Néocésarée,  dont  la  naissance  au  ciel  se 
célèbre  dans  tonte  l'Eglise  le  17  novembre. 
A  AiiUoche,  etc. 

28.  A  Naples,  le  décès  de  saint  Jacques  de 
la  Mardiej  confésseur»  de  Tordre  des  Frèree- 
Uineurs  ;  célèbre  par  Taustérité  de  sa  vie, 
ses  prédicalions  apostoliques  et  ses  nom- 
breuses légations  pour  In  bien  de  l'Ef^lise. 
le  souveriûa  Pontile  lieuuit  XIV  l'a  inscrit 
ao  nomlxre  des  aamts.  A  Rome,  etc. 


21).  La  vigile  de  saint  André  apôtre. 

La  fête  de  tous  les  saiuts  de  tout  Tordre 
séraphique  qui  est,  en  verta  d'nnindiÉi 
apo^içue,  célébrée  en  «ejburauqadiiobe 
Père  séraphique  obtin!  <lu  p.ipe  Honoriuslll 
la  confirmation  de  la  règle  de  Wiràte  des 
Frères-Mineui"»,  fête  h  laquelle  le  pape  Clé- 
ment XII  d  accordé  une  iadulgeuce  plenière 
à  tons  nos  frères  qui  raioavelleraientkar 
profèiflion.  A  Rome,  ete. 

DÉCBMBRB. 

1.  A  Nicomédie,  etc,  comme  dans  k  Mar- 
tyrologe  romain,  Onomst foM  PfemClby 
nlofiue  metjvw, 

5.  Saint  Pierre,  évéque  de  Ravenne,  sur- 
nommé Chrysologue,  célèbre  par  sa  doctrine 
et  sa  sainteté,  dont  la  naissance  au  cifl  ar- 
riva le  2  décembre  et  qui  est  célébrée  par 
riSgBse  le  é  décembre  et  cbes  boos  ea  oe 
jour.  A  Mutalasque,  en  Cappadoce,  etc. 

8.  La  Conception  de  la  glorieuse  Marie, 
toujours  Vierge,  Mère  de  Dieu,  unique  et 
spéciale  patronne  de  notre  ordre  des  Capu- 
cins sous  le  mystère  de  llmaMcnlée  Gonecp- 
tien.  A  Rome,  ete. 

iO.  A  Lorette,  dans  la  Marche  d'AncAo^ 
la  lrans!:it=nn  de  la  sainte  maison  de  Marie, 
MÏTe  de  i»ieu,  dans  laquelle  le  Verbe  s'est 
fait  chair  et  dont  la  sacrée  congrégation  des 
Rites  a  accordé  de  rédler  rolfice  dans  tout 
notre  oïdM.  lie  rigtUM  pat  ett  élogt  â  la 
fin. 

12.  A  Assise,  en  Onibrie,  l'invention  da 
coi  ps  de  noire  Père  séraphique  saint  Fran- 
çois, uu  temps  du  pape  Pie  Vil.  A  Rome, etc. 

18.  La  fête  de  l'Attente  de  reuliui1em«t 
de  la  bienheureuse  Vierge  Marie  qui,  rem* 
plie  de  l'Esprit  saint ,  mit  au  monde  le  Sau- 
veur Jésus,  Fils  de  Bleu.  A  Philippe  en  Ma* 
cédoine,  etc. 
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AktfUtd»  WtMtamm  âê  taB»  VUrg*  JEvfo, 

uçom, 

Daaiks  plaines  j'ai  exhalé  l'odeur  du  cln- 
namorne  et  des  parfùms  du  baumo  -,  comme 
une  myrrhe  choisie,  j'ai  répandu  une  odeur 
très-sudve.  Pour  vous,  etc. 

A  la  féU  de  taiiU  Gabriel,  archange. 

EtJ'û  entendu  comme  la  voix  d'un  homme 
à  b  porte  d*Ulal,  elle  a  crié  et  elle  a  dit  :  Ga- 
briel, ftie  eomprendie  cette  virion.  Pour 
TcrnSf  Seigneur,  etc. 

A  Al  fite  du  Patronage  de  saint  Josfph,  épma 
4ê  la  titnbtwrem  Vitrga  Mari», 

C'est  un  fils  qui  grandit,  Joseph,  c'est  un 
fils  qui  grandit;  son  aspect  est  beau  a  voir 
et  les  jennes  lUles  ont  oonra  sor  lee  mu- 
ndlles  pour  le  voir.  Pour  vous,  etc. 

AlafUade  mM  AaMn»  i»  faiom,  «onAsmht. 

Le  Seigneur  m'a  donné  de  dire  d*après  la 
MttteiMe  et  de  juger  dignes  d*eux  les  choses 

qui  me  «ont  données,  parce  qu'il  est  lui- 
même  chef  de  la  sagesse  et  la  perfection 
des  sages.  Pour  vous,  Seigneur,  etc. 

A  la  solennité  du  saint  Jlédenipfair. 

LBCOlf. 

"Vous  êtes  digne ,  Seigneur  notre  IHen,  de 
recevoir  gloire,  honneur  et  vertu,  parce  que 
vous  avez  été  mh  à  mort  et  que  vous  nous 
avez  rachetés  à  Dieu  par  votre  sang,  de  toute 
tribu,  de  toute  langue,  de  tout  peuple  et  de 
toute  nation,  et  que  vous  avez  Tait  de  nous 
un  royaume  à  notre  Oieii.  Pour  vous,  Sei- 
gneur, etc* 

AlafUtSa  TNi^aai  Coar  A  Mw. 

UQOIf» 

Ibm  c«sur  a  attendu  l'oppiolire  et  la  mi- 
sère: i  ai  cherché  qui  s*afiiigerait  avec  moi, 

et  je  n'ai  trouvé  personne,  qui  me  console- 
rait et  je  n'ai  pas  rencontré.  Pour  vous»  etc. 


A  la  fit»  dm  Mpf  OoMlnin  d»  la  B.  Vùrgt  MM», 

LtÇOH. 

Versez  un  torrent  de  larmes  pendant  le 
jour  et  la  nuit;  ne  vous  donnez  pas  de  re- 
pos, et  que  la  pupille  de  votre  oui  ue  se 
ferme  pas.  Pour  vous.  Seigneur,  etc. 

A  lafitédenotns  Pére  séraphique  saint  François. 
iMÇOM. 

N'ayei  aucun  souci  de  moi,  car  Je  porta 
dans  mon  «eur  les  Stigmates  de  Notre-Sei^ 

gneur  Jésus.  Que  la  grâce  de  Notre-Seigneur 
Jésus-Christ  soit  avec  votre  esprit,  mes  frè- 
res. Ainsi  soit-il.  Pour  vous,  etc. 

A  la  fite  de  saint  Haphœl,  orcAon^c 

Il  est  temps  que  Je  retourne  à  oehii  qui 
m'a  envoyé;  pour  vous,  bénissez  JNeu  et 
racontez  ses  merveilles*  Pour  vous,  Sn- 

goeur,  etc. 

A  la  fite  du  Patronage  de  la  Heakemm 

Vierge  Marie. 

•  LfÇON. 

Dans  les  plaines  etc.,  amm  plus  hani. 

A  la  féte  de  l'Immaculée  Conc^tion  de  la 
Henktmm  Vierge  Marie, 

UÇDN. 

Heureux  l'homme  qui  m'écoute  et  qnl 
veille  chnqne  jour  à  ma  porte,  et  qui  ob- 
serve à  i  entrée  de  ma  demeure.  Celui  qui 
m'aura  tronv^  trouvera  la  vie  et  tirera  son 
saint  du  Seigneur.  Pour  vous,  etc. 

A  la  féte  de  la  TraaOaÊim  d»  la  ma^  di  to 
tieiihearem  Vierge  Marie. 

Dans  les  plaines^  etc.,  comme  pbtt  haut» 

A  la  fite  de  FAilmt-      l'enfantement  de  is 
Irienlmareuse  Vierge  Marie. 

uaçon. 

Geux,  listes  descendra  votre  rosée  et  que 
les  nues  pleuvent  le  Juste  ;  que  la  tem  s'ou- 
vre et  qu'elle  germe  le  Sauveur  et  que  la 

justice  naisse  eu  même  temps;  moi,  le  $^  ' 

gneur,  je  l'ai  créé.  Pour  vous,  eie. 
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Aceona  et  tes  tmfêf^êÊÊ,  nai^  M  UiMC, 

16  janvier. 

Adjat  et  set  contpagaoaf ,  ourtjn  a|i  Maroc,  16  jan- 
vier. 

Agnf'i;,  vi.^rpi',  «rrtir  dr  ^ic  Clairo,  Ifi  novembre. 
André  des  comtes  de  Scigni,  coufesseur,  1*'  février. 
André  do  Spcl,  coiloMitr,  3  juin. 
Ange  et  sea  eompigBuia»  vmijn  «n  ItamtMÛ*, 

13  octobre. 
Ango  d'Acri,  conf«!s«cur,  30  novembre. 
Aagèlty  «cflva,  m  Onhrie,  It  févrîtr. 
Angolc  Blcrici,  *ierge,  31  mii. 
Antoine  de  Stroncone,  confesseur,  30  noTcmbre. 
AotOÎM  (dein)   «t  lem  compagnoiu,  martyrs  k 

G«rani,  11  joïHet. 

Benoit  de  Saiat-PhiUclelphcj  S  avril. 
BeaTcnut,  ét^ne,  oonbatenr,  M  mure. 
Benvennt,  confc»«<-iir  h  Gubltin,  ÏT  juin. 
Bérard  et  tes  compagnons,  martyrs  au  Maroc,  16  janv. 
Betanrd  de  Gorleone,  confestenr,  14  janTicr. 
Bemird  d'Opbyda,  confessear^  11  Mptenlm. 
Bernardin  de  Fellrr,  confesseur,  5S  septembre. 
Bonaventure,  cardinal,  évé^e,  docteur,  14  juillet. 
BoiMistKtnM  de  Menu,  eonfeMenr,  W  ectobre. 

Canonisation  i\c  S.  Franroi»  ,patriarc)ic,  16  juilIeL 
Calbcrine  de  Bologne,  vierge,  1 1  mars. 
Gm^e^,  «iflfS»,  17  jnilht. 

Claire,  vierge  à  .\s5i!cs,  lî  ar>ùl. 

Claire  de  Montefalco,  vierge,  IS  août. 

Galette,  vtcrge  en  Flaadre,  9  mon. 

Goaunénoraison  de  tous  les  défunts  de  l'ordre, 
première  féric  noo  empêchée  par  un  rit  double  ou 
le  dimanche  après  la  fête  de  saint  Fran{ois  pa- 
tnifche. 

Conrad,  confesseur  en  Sîeile,  19  février. 

Corneille  et  sel  eompagnoM,  mu^  à  Gweitn, 

1"  juillet. 

Criipûi  de  ▼Heilw,  Miabmtn,  ta  mti. 

Daniel  et  tel  coo^agoons,  martjn  ea  Mauritanie, 

iS  octobre. 

Dédicace  de  la  basiliqoe  |Wlrîaceile  d'Asuie,  le  da- 
fuèaM  diindio  apèe  PI^oh. 


Dédicace  de  Sainte -Hatie-det-Angei,  A  Amn, 

i  août. 

Delphine,  vierge  à  Apt,  26  novembre. 
Didace,  confesseur,  IS  nefenliM. 
Dnrnini  jUi',  roiiferweur,  lî  novembre 
Domne  et  ses  compagnons,  martyrs  en  Mauritanie. 
Il  octebi». 

Elisabeth,  reine  de  Portugal,  veuve,  8  juillet. 
EUcar  de  Sobran,  comte,  confesseur,  2 Ci  octobre. 

Félit  lie  C^nt  ilii-'-j  ronfefçeur,  IS  nui. 
Fidèle  de  Bigmaringa,  martyr,  14  avril. 
Francoif  et  ne  c«mpegnou,  mattjri  A  GetOM, 
11  jttilb  i. 

François  de  Soles,  confe"f  tît,  2t  juillet. 
François  d'Assise,  patriardic  cl  confe»etir,  *  ec- 
tabn. 

Gabriel  Ferreli,  confesseur,  14  novembre. 
Qodefroj  et  ses  compagnons,  martjn  à  GercuB, 
Il  jdHet. 

Gmjf  centmeur,  dÏKÎple  de  nint  Fnnfoii,  It  jeii. 

Engotin  et  lei  compagnons,  [martyn  m  MiHbnii, 
l>eelaib(e. 

Humilicnne,  vierge  i  Florence,  99  mai. 
Hyacinthe  de  Mariscot,  vierge,  90  janvier. 

Isnbelle,  vierge  à  Pari?,  l"  septenlSB. 
he«,  confesseur,  S7  octobre. 

Jaeqnes  de  la  Marche,  confesseur,  M  mmilAce. 

Jean-Josepb  de  la  Croix,  confesMMtr,  A  nuiS. 

Jean  de  Pradei,  maityr,  80  mai. 

letn  de  Dnkle,  cedeaMor,  19  jniUet. 

Jean  de  Pérousc  et  Piane  de  San  Femle  j  Milli^ 

3  septembre. 
Jean  de  Capistran,  confesseur,  SS  octobre. 
Jean  de  le  Graix,  eonfaiMir,  •«  Mveabit. 
JérAmo  et  Ml  eompegnoni,  vaitpe  A4ncm« 

14  juillet. 

Jweph  de  Uanim,  cenfeatenr»  4  Shner. 
Joseph  de  Cupertin,  confesaenr,  tt  aaptfiMihre 
Ladialaa  de  Gieiaiew,  caotemr.tl  ealaAn. 
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imrC}it  m  Maniituie, 


Lumnt  é» 

Léon   et  sci 
18  octobre. 
Looitj  évèque,  confciMar,  19  août, 
hvtUf  ttà  «le  Vnamtf  SS  aoftt. 

Loulfc  d'Albcrlnnc,  vcutc,  19  août. 
Lucie,  vierge,  à  Salernc,  tH  septembre. 
Lucitu  de  Sùot-CauMO,  confeneiir,  ii  tiàL 

MugMAiita  de  Gerteoe,  11  fifrier. . 

NicAÏK  et  «et  comptgnotu,  nart.  à  Goraun,  11  juitl. 
Hieetu  Pique  et  aei  ceoiptgMtiii,  iMtrtyn  i  Goiciub, 

11  juillot. 

Mkoks  et  ses  compa^pons,  ourtjr*  ea  Uaaritaoie, 
iS  odobw. 

Pacifique  (le  San-Sevcrinn,  ronrcsseor,  U  lepleillbK» 
Pascal  BajloD,  couiess^'ur,  17  moi. 
Pierve  et  lei  compagnons,  meit.  eo  Uuroc,  ic  janvier. 
Pierre  Beptirte  et  ees  eompegneii»,  auftyn  en  lapen, 

s  février. 
Pierre  Régalât,  roulc^scur,  Il  mai. 
Piane  et  im  cempagnoiu,  imH.  1  CefcuBt  it  juillet, 
de  Seie  Feinta  et  Jem  de  fhvm,  mr^, 
t  lepteabie. 


Piètre  d'Aleealan,  eenfaeent,  19  eeteki. 

Roch,  confesseur,  16  aobt. 
Boger,  confesseur  à  Todi,  IS  mars. 
Boee  de  Vtletlie,  vieige,  4  ieptenJm. 

Saints  de  l'Ordre,  t9  novembre. 
Salomde,  vierge,  17  novembre. 
Seltrelof  d'Hertea,  tonSmtm,  It  aatt. 
Samuel  et  set  cempigiMM,  tnartyrt  en 

13  octobre. 

Séraphin  de  Montc-Granario,  confesseur,  IS  octobre, 
fliiifliîae,  mwfê,  9  eeptembre. 
SioMB  de  LTpnia,  eeafenenr,  It  jaUlet. 

Tbéodoric  et  ses  cempegnons,  martjra  4  Oeieiim, 
11  jmUet 

Translation  lU'  saint  Antoine  Ac  Patloue,  15  février. 
Translatioa  de  saint  Didacc,  S*  fcrie  des  Bogatiom. 
Trenilatien  de  eaint  BoMTeatare,  14  nen. 
Trto»lation  de  saiat  Bernardin  de  Sienne,  15  mai. 
Translation  de  saint  François,  patriarche,  U  : 
Translation  de  sainte  Glaire,  S  octobre. 


Vjfonique  Jdiani,  mtfp,  t  jdOet. 
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MARTYROLOGE 

DES  SAINTS  ET  DES  MENHEURBUX  DE  L*ORDRE  DE  SAINT-JÉROIIB 

01  LA  OOMGRtGATION  DD  BIEKBBUAEDX  PIBRItB  DE  P18S 


L'ordre  des  Ermites  de  saint  JLiôine ,  de 
la  congrégation  instituée  5ous  la  ro^'li'  de 
de  saint  Augustin  par  le  bienheureux  Pierre 
de  Pise,  doit,  lor  qu'elle  eâèbrekslfttes  qui 
Ini  ont  été  accordées  par  le  aouverain  Pon- 
tife ou  la  sacrée  congrégation  des  Rites,  lës 
annoncer  dans  la  tur»?  du  martyrologe 
suivant  l'ordre  iiidiquL'  dans  le  martyrologe 
!«uivaat,  qui  a  été  dresâé  pour  ladite  con- 
giégatiODé 

JANVIER. 

2fi.  A  nothlôem  de  Juda,  le  somm»')!  de 
sainte  l'auie,  veuvp,  mère  de  la  vierj-re  du 
Christ^  Eusloche.  Cette  vertueuse  dame  qui 
était  du  plus  Dobte  sang  des  sénateurs,  re- 
noDçaut  au  siècle,  distribua  tous  ses  biens 
aux  pauvres  et  se  retira  près  de  la  crèche  du 
Sauveur  où,  remplie  de  vertus,  elle  fut  en- 
fin couronnée  du  la  gloire  due  à  un  long  mar- 
tyre et  passa  au  royaume  des  cieux.  Saint 
Jér6oie  a  écrit  sa  vie  qiU  fut  pleine  d'adml* 
sables  vertus.  A  Smynie,  ete.,  et  nt  répéter 
posdld/te  .'A  Bethléem. 

FÉVRIER. 

iO.  Saint  Polycarpe,  évêque  et  marfyrj 
dont  ta  mémoire  se  bit  le  S6  janvier.  A  Bar> 

ceîonne,  etc. 

28.  A  Pavie,  la  translation,  par  les  soins 
de  Luitprand,  roi  des  Lombards,  de  saint 
Augustin,  évèque  et  doeteor  de  FEglise, 
dont  le  ewps  éttit  dans  111e  de  Sardtf  gne. 
A  Rome,  la  nai!>sance  au  ciel,  etc.,  et  ne 
répétez  fOi  û  ta  fin  de  la  kçin  :  A  Pa- 
vie,  etc. 


MARS. 

&.  Saint  Eusèbe,  confesseur,  disciple  de 
noti«  Père  saint  JérAtm.  A  Airtiodie,  la  nsîs* 
Bancs  au  dél,  etc. 

6.  Sa  nf  Casimir,  conro-^s.Mir, dont  lamé* 
moire  se  lait  le  A  mars.  A  Nicomédie,  de. 

AVRIL. 

17.  A  Piae  en  Efnirie',  la  Menbeursoss 

Claire  Gambacmfa,  veuve,  sœur  de  nolie 
bienheureux  fondateur,  Pierre  de  Pise,  re- 
)ip^i«use  de  l'ordre  des  Frères -Prêcheurs, 
qui  fonda  dans  cette  ville  un  couvent  de 
Saint  -  Dominique.  Le  souverain  Pontife 
Pie  VItl  a  confirmé  son  culte  immémorisl. 
A  Rome,  etc. 

18.  Saint  Anicet,  piipe  et  martyr,  dent  on 
fait  la  mémoire  le  i7  avril.  A  Rome,  lebitti* 
heureux  ApoUonc,  etc. 

MAL 

5.  A  Milan,  la  conversion  de  saint  Au^is- 
tin,  évêque  et  dm  teur  de  l'Eglise,  à  qui  saint 
Ambroise,  évèque,  enseigna  la  vérité  de  la 
foi  catholique  et  qu'il  baptisa  en  ce  Jour.  A 
Rome,  saint  Pie  V,  etc*,  si  us  répéta  fot: 
A  Milan,  ete. 

Le  aoeood  dimiaehe  de  uni. 

La  ffite  de  la  bienheureuse  Yierge  Maris 
desGrftce^  quia  été  accordée  à  notre  eoa> 

grégation  par  le  pape  Pie  VI. 

A  Rome,  l;i  translation  de  notre  Père  saint 
Jérôme,  prêtre  et  docteur  de  TJ^lise,  ds 
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Bethléem  de  Juda  à  la  crèche  de  la  basilique 
de  Saiote-lbrie.  La  iH^Bsaiioe  au  dd  do 
InenheurMiz  Gréginre,  «te.  Ne  f^gétit  pas  : 

A  Rome,  etc. 

i'I  Le  saint  pape  Pie  V  dont  la  mémoire 
est  célébrée  le  3  mars,  mais  dont  la  fête  se 
fait  en  ce  jour  daus  notre  ordre.  A  Rome,  etc. 

14.  À  Bkmie,  saint  Pasebal,  pape,  qui  tira 
dea  eiyptoa  pliuienn  eorps  dea  aamta  mar- 
tyrs et  les  plaça  avec  honneur  en  diverses 
églises.  La  nmssance  au  ciel  de  saint  Boni- 
face,  etc.  Ne  répéleji  pa»  vm  k  milieu  :  À 
Rome,  etc. 

15.  SaiotEmygde,évèqiieet  martyr»  donl 
la  naissance  au  dd  se  célèbr*^  le  5  août,  mais 
dont  lii  ^tc,  parun  prlvilépe,  se  Tait  au]0UI> 
d'hui  dans  notre  ordre.  En  Espatmo,  ctp. 

23.  Saint  Grégoire,  évêque  do  iNazianze, 
doatlanaiflsaiieeaiicidtombeleO  mai;  sa 
lêto  se  fidt  ai^oafd'hui  dans  notre  ordre.  A 
Langne^etc. 

JUIN. 

7.  Saint  Stanislas,  évêque  et  martyr,  dont 
]a  naiMance  aa  dd  est  inacrite  le  13  nuâvsa 
ISfite  se  célèbre  aqjoqirdinii  dans  notre  ordre. 

A  CoQstantinople,  etc. 

12.  En  Egypte,  saint  Onuphre,  anacho- 
rète, qui  pendant  soixante  ans  mena  dans 
une  vaste  solitude  une  vie  très-sainte  et  eu-- 
tn  dans  le  ddUnit  éclatant  de  méritée  et  de 
▼ertus.  Lltiatohre  de  ses  actions  grloiieiues 
a  été  écrite  par  l'abbé  Paphnace.  A  Sala- 
manque,  etc.  JHe  répiUz  fM»  d  ta  /In  :  £a 
Egypte,  etc. 

13.  A  Rome,  mr  le  Janicule,  le  décès  du 
bienheureux  Nicolas  de  Furca-Pdooa,  dans 
le  diocèse  de  Salmone,  propagateur  de  l'or» 
dre  de  noire  PtTe  saint  Jérôme  et  de  la  con- 
grégation du  bienheureux  Pierre  Gamba- 
curta  de  Pise.  il  fonda  les  monastères  de 
Saint-Onnphre  à  Rome  et  de  Satnte-Marie- 
des-Grioas  à  Naplea,  et,  après  dblongs  voya- 
ges ,  de  nombreuses  maladies,  il  rendit  son 
âme  à  Dieu  le  29  septembre.  Son  corps,  qui 
est  eiiseveii  sous  le  maîlre-antel  de  l'église 
de  Saiut-Ouuphre,  y  est  honoré  avec  une 
grande  vénénlloa.  La  ioav«rain  Pontife 
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Clément  X  confirma  son  culte  immémorial. 
En  Lorraine,  etc. 

16.  SaintLéon  III,  pape,  dont  la  mémoire 

est  insrrifo  le  12  juin.  A  Besançon,  etc. 

17.  A  Vem'<f\  le  bienheureux  Pierre  ^îam- 
Itaonrta  de  i'i^-e  qui,  après  avoir  fonde  noire 
congrégation  sous  le  titre  de  notre  Père 
saint  Jérdme  et  eous  la  r^e  de  saint  Au- 
gustin, mena  pendant  environ  dnquante- 
cinq  ans  une  vie  solitaire  sur  le  mont  Mon- 
tebello  en  Ombrie  et ,  comlilé  de  mérites, 
s'endormit  dans  le  Seigneur  le  17  juin.  Les 
Pontifes  romams  lui  ont  donné  le  titre  de 
bienheureux  et  nous  ont  accordé  de  Cdre  sa 
fête  avec  office  et  messe  avec  rit  solennd.  A 
Rome,  la  naissance  au  ciel,  etr. 

15.  Saint  Jean  deSaint-Facond,  confe?«cur, 
mentionné  le  12  juin.  A  Rome,  sur  la  voie 
d'Ardée,  etc. 

M.  Sainte  Juliemie  Falconieii,  viarge, 
dont  la  mémoire  se  fiiit  le  W  Join*  A  Noie, 

en  Carapanie,  etc. 

24.  Dms  le  Martyxdlogt  rmmin,  après 
l'éloge  de  saint  Jean  Baptiste,  il  faut  Ure  en 
âeoimd  Um  :  Uodave  du  bienbeuieox  Kerre 
de  Pise,  confesseur.  A  Rome,  etc. 

AOUT. 

28.  A  flippooe  en  Afrique,  la  naissance  au 
<M  de  saint  Angwtin,  évèque  et  excellent 
docteur  de  TEglise,  sons  la  règle  de  qui  noua 

vivons.  Ayant  été  converti  à  ia  foicatholiqne 
parle  zvh  de  saint  Anibroise  et  baptisé  par 
lui,  il  la  défendit  en  athlète  infatigable  contre 
les  Manichéens  et  les  auhres  hérétiques,  e^ 
aprÈB  s'être  livré  à  de  nombreux  travaux 
pour  TEglise  de  Dieu,  il  dia  recevoir  sa  ré* 
compense  dans  le  ciel.  Ses  reliques,  par  la 
fraiiil  -  li^s  barbares,  d'abord  transportées 
d  ii  |>i  lie  en  Sardaigne  et  ensuite  transfé- 
rées il  i'avie  par  Luitprand,  roi  des  Lom- 
bards, ont  reça  dans  cette  dernière  ville  une 
sépulture  booorabie.  A  Rome,  ia  naissance 
au  del,  etc. 

30.  A  Rome,  saint  Pammaqu*»,  prAtre,  dis- 
ciple <le  notre  Père  saint  Jèrûmc,  qui  fut  rc- 
commaiidable  par  sa  science  el  sa  b^^te. 
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m  LES  ACTES  DBS  SAUtTS. 

On  €mti  fHOfit  de  taMt  Bm  êt  5afiitt- 

Maritf  el  on  continue  :  De  même,  à  Roina, 

sur  la  voie  d'Ostie,  etc.  Ne  rép(Hez  pas  vers 
le  milieu  :  Dans  la  même  ville,  saint  Pam- 
maque,  etc. 


SEPTEMBRE. 

i.  Ssunte  Rose  de  Sainte-Marie,  vierge, 
dont  la  naissance  au  ciel  est  m«'i!lio!mée  le 
août.  Dans  la  province  de  iNarboime,  etc. 
4.  L'octave  do  sûnt  Augustin,  évèque  et 
doctsnr  ie  l'Eglin.  Sur  le  mont  Nebo>  etc. 

6.  Sainte  Rose  de  Yiterbe,  vierge^  men- 
Uonnée  le  4  septembre.  Saint  Zachaiie,  pro- 
phète, etc. 

28.  A  Beliiléem  de  JuJa^  sainte  Eustoche, 
vierge,  Me  de  la  bienbeureose  Paule  et  dis- 
ciple de  notre  Père  saint  Jérôme,  qui  fut 
élevée  avec  d'autres  vierges  auprès  de  la 
crèche  du  Sauveur,  d'où  elle  s*envo!a  au  ciel 
toute  éclatante  de  vertus.  En  Bohème,  etc. 

a  Bethléem  de  Juda,  le  décès  de  notre 
Père  saint  Jérôme,  prêtre  et  docteur  de 
l'Eglise,  ipâ,  8*étani  kendu  liabile  dans  la 
des  lettres,  devint  aussi  lU* 


tateor  des  pins  parfidls  solitsives,  etseimit 
de  sa  doctrine  comme  d'un  glaive  pour 
abattre  plusieurs  monstres  d'hérésies.  Enfin, 
parvenu  à  une  extrême  vieillesse,  il  mourut 
en  paix  et  fut  enterré  auprès  de  la  crècbe  du 
Sauveur.  Dans  la  suite,  son  corps  lIitliiDi- 
léré  à  Rome  et  placé  dans  la  basliq» 
Sainte-Marie-li^Jeure.  Le  même  Jour,  etc. 

OCTOBRE. 

7.  L'octave  de  notre  Père  saiid  JérOaia, 
prêtre  et  docteur.  A  Rome,  sur  la  voie  dTJ^ 

dée,  etc. 

11.  La  première  translation  de  saint  Au- 
gu-sliii,  ♦  vOtpje  et  docteur  de  l'Eglise,  d'Hip- 
pone  ù  CagUari  en  Sicile.  A  Tbarse,  eU^ 

46.  Saint  Wenoeslas,  duc  de  Sobèo»  et 
martyr,  dont  la  mémoire  est  mëntîoDaéftb 
S8  oetolire.  £a  Alrique,  etc. 


ht  troiittiM 


d*odobr«  «A  k  : 


La  fête  du  Sacré  Gonr  de  la 
'Vierge  Haiie. 


OFFICES  PËNDAINT  L'AJHINEË 


UoIQce  duT!rès45aint  Saeroment 

GhMiae  ifadèOM  férl*  w»  «oipè«iié«. 

L'office  de  notte  Père  saint  MrAme,  prêtre 
et  docteur  de  l'Eglise. 


Chaqui  tamedi  noe 
L'office  de  la  Conoepttott  de  la 
rense  YieEge  Marie. 

Le  premier  Jrar  non  eoqtéebi  de  chaqiae  i 

L'office  du  liiflidiewmix  Piene  de  PiN» 
fondateur  de  notre  ordre. 


LEÇOJNS  PROPRES  POUR  LA  m  0U  CAPITULE 


AmfêlmA  mM  AaflutMi. 

Comme  une  étoile  matinale  brille  au  milieu 
des  nuages,  comme  la  lune  pleine  brille  dans 
ses  jours,  ainsi  il  est  apparu  dans  le  temple 
de  IMeu*  Pour  VOUS,  ete. 


A  Is  /Mb  dt  mÊn  Un  satet  ëittiHim 

LXÇON. 

Comme  le  feu  brillant  et  l'enr#>np  hnîlant 
dans  le  feu  ;  comme  on  vase  d'or  sohde  oroe 
de  pierres  précieuses.  Pour  vousj  Sei- 
gneur, etc. 
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ik^MliD,  Map»  «t  dMtoar  dtl'Bg|iN,tlMlt. 

Claire  (lambacurU,  veuve,  17  dvril. 
G«BT«nioii  d0  «int  Avgiutb,  S  nni. 

Eiuèbe,  confcssear,  ditciple  de  uint  Jérèou,  5  mars. 
iMlOChe,  mrgc,  fille  d«  nblt  Pêvh,  S  8  (e[H 

Jér&me,  pcétie  et  docleur  de  l'Eglise,  30  wptembre. 


llieelM  4e  Vira  Pileai,  eoataimv,  1$  jnîa. 

Oauphre^  anachorète,  li  juin. 

Pammaqup,  prctre,  disciple  de  Mint  IMai*,  10  aoAt. 

Peole,  veuve,  26  janvier. 

Paote  Otmbacurta,  de  Phe,  1 7  janvier. 

Translation  de  f^a'mt  Augustin,  28  titrierct  il  OCt. 
Traïuiation  de  saint  Jéràme,  9  mai. 
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DES  SAINTS  M  L'UliDUK  DES  GAaMES  DKGUiUSSÉS 


PREFACE 


Quoique  dans  Tédition  du  martyrologe  de 
notre  ordre  dos  Cnnnos  d/Th  niss/'s,  ajoutée 
au  Mart}Tologe  loumiu  qu'.i  augmenté  et 
corrigé  selon  des  lois  détcrminécâ  le  pape 
Benoît  XIV  de  uinU»  mémoire,  on  ait  j^aêé 
les  leçons  qui  contiennent  la  mémoire  des 
saints  du  jour  suivant .  (\e  manière  à  an- 
noncer en  premier  iieu  I;i  *"'"■(••  <l'>nt  un  f.iil 
l'onioe  le  lendemain  (ce  qui  a  t  u-  aussi  ob- 
servé pour  les  ofOces  concédés  par  privilège 
on  induit  aposU^que);  cependant,  dans  la 
smie  des  temiis,  le  nombre  des  ofllces  parti- 
culiers s  étant  accru  dans  notre  ordre,  il  a 
fallu,  dans  cette  nouvelle  édition  du  marty- 
rologe, s'écarter  un  peu  de  l'ancienne  et  dis- 
poser tontes  choses  de  manière  qœ  Foimage 
ne  Idsse  rien  à  désirar.  C'était  tellement 
Fobjet  des  vœux  de  l'Assemblée  générale  de 
notre  ordre  tonne  à  Rotne  eu  t8.H,  (ju'elle 
décidaà  l'unauiiuité  (juc  l'on  icdigerail  notre 
calendrier  dans  une  meilleure  forme,  d'après 
lee  rubriques  et  les  décrets  de  la  saôée  con- 
grégation des  Rites.  Et  comme  on  a  pourvu 
à  cette  disposition  régulière  dans  la  présente 
édilion  de  noire  martyrologe,  il  ne  sera  pas 
hors  de  propos  de  faire  ici  quelques  remar- 
ques pour  rendre  toujours  conforme  aux 
règles  la  lectoxe  quotidienne  du  mai  tyio- 
loge. 

lia  r^^dn  Martyrologe  romain  estqu'on 
annonce  en  premier  lieu  la  fête  dont  on  doit 
faire  l'ofTiee;  d'où  il  suit  que  si  le  même  jour 
se  rencontre  unu  fête  fixée  à  un  dimanche 
on  un  autre  jour,  et  un  dimandie  de  pre- 
mière ott  de  seconde  dasse,  et  que  les  deux 
ofilces,  de  la  fête  et  du  dimanche,  aient  une 
leçon  propre  qui  doive  être  lue ,  il  fHiit  faire 
d'abord  rannonoe  correspondant  à  l'oUice 


que  Ton  doit  célébrer  d'après  les  rubriques 
dubréviairp,  et  iveond  lieu  eelle  de  l'autre 
office  dont  ou  doit  faire,  selon  les  rubriques, 
la  IranslaUoii  ou  seulement  la  mémoire.  Par 
exemple,  si  la  fftte  du  saint  Nom  de  lési^» 
douUe  (te  seconde  classe,  tombe  dansleâ- 
manche  de  la  Septaugésime,  qui  est  égale- 
ment de  seconde  classf»,  et  qui  a  une  îecm 
propre,  comme  ou  doit  faiie  1  ofiii^  du  lii- 
mauche,  il  faut  l'annoncer  en  premier  lieu, 
et  le  saint  Nom  de  Jésus  ensuite.  Hèmeseta- 
tion  quand  une  fête  d'un  rit  inférieur  on 
d'une  moindre  dignité  se  rencontre  avec  tme 
autre  fête  de  dignité  plus  grande  ou  de  rit 
plus  élevé  ;  ainsi  la  fête  du  sacré  Cœur  de 
Marie  étant  en  occurrence  avec  une  fèts 
double  de  prendère  ou  de  seeondè  daise,  eu 
annonce  d'abord  celle-ci,  puis  en  second  liea 
la  fête  du  sacré  Cœur  de  Marie;  de  même  la 
fête  du  saint  Nom  de  Marie  étant  en  occur- 
rence avec  la  féle  de  l'Exaltation  de  la  sainte 
Croix,  toutes  deux  du  rit  donbte  nuyeur,  on 
on  lit  en  premier  lien  la  dernière,  et  en  se* 
eond  lieu  la  fête  du  saint  Nom  de  Marie,  tt 
m  est  le  même  quand  le  jour  octave  d'une 
fête  qui  se  célèbre  avec,  octave  se  rencontre 
avec  une  autre  fête  de  première  ou  de  se- 
conde dasse  qui  n'ezetut  pas  les  octa'vm;  et 
dans  ce  cas,  on  anmmce  d'abord  la  fSte,  puis 
l'octave ,  maiid  cette  ftte  exdut  les  oetavei, 
il  ne  faut  ptts  annoncer  l'octave,  puisque  l'oB 
ne  doit  point  en  faire  mémoire.  Quand  le 
Jour  octave  se  rencontre  avec  une  fête  dou- 
ble  majeure,  comme  on  doittransférarcèUs* 
ci  et  faire  l'offiee  de  Fodave,  il  limt  d'abofd 
annoncer  l'octave,  et  ensuile  cette  fUe  au  fé- 
cond rang. 
Les  mots  qui  précèdent  :  on  doit  annoncer 
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en  premier  lieu  la  fête  dont  on  fait  l'offlcc, 
doivent  s'entendre  d"uti  office  de  saints, 
mais  non  de  roffice  du  diinaucbe  ou  de  la 
ISbrie»  qoe  Ton  ne  prononce  Jamais  au  mar- 
tyrologe, qnoîqu'on  en  fome  l'DiÙtè,  excepté 
tonlefois  les  dimanches  et  les  Téries  qui  sont 
marquées  au  commencement  du  Martyrologe 
romain.  De  même  il  ne  faut  rien  aunoncer, 
comme  Texameu  attentif  du  martyrologe  le 
montrera  daÎTement,  des  jours  dans  l'octave, 
qnoiqne  l'on  m  fiiase  l'office;  en  effet,  l'oc- 
tave n'est  autre  chose  qu'une  certaine  ex- 
tension et  piolûDgation  de  la  fôte»  et  il  suffît 


bien  d'annoncer  la  fête  avec  le  jour  octaval; 
el  même  le  Martyrolojjre  romain  omet  d'an- 
noncer l'octave  dans  les  fêtes  mobiles,  comme 
rAseensloiL  et  la  <è(e  du  trè»«unt  Sacrement, 
ee  qu'il  budra  ^ctoment  observer. 

11  faut  aussi  faire  attention  que,  bien  que 
l'on  anticipe  au  samedi,  pour  le  jeûne  et  l'of- 
fice, la  vigile  d'un  saint  dont  on  doit  célébrer 
la  fête  le  lundi,  on  n'anUcipe  pas  pour  ceia 
la  lecture  au  martyrologe  :  ainsi  Gavanlus 
(sect.  V,  chap.  21).  Ces  remarques  suffisent; 
le  reste  8'ex;i1'.(]rii  i  u  facilement  par  les  règles 
et  par  une  lecture  sérieuse  du  martyrologe. 


lANVIER. 

Dans  le  Martjp'olng^  romain^  on  doit  lire 
aimi  à  la  fin  de  la  leçon  de  ce  jour  : 

1.  k  Alezandrie,  le  décès  de  sainte  Ea- 
phronne,  vierge,  de  l'ordre  des  Carmes,  qui 
lifiUa  dans  le  monastère  par  la  vertu  de  son 
abstinence  et  ses  miracles.  Sa  fête,  toutefois, 
ae  fait  le  13  février, 

5.  La  vigile  de  l'Epiphanie  de  iNotre-Sei- 
gnenr. 

A  Honw,  saint  Télespliore,  pape,  de  l'or- 
dre des  Carmélites,  qui,  sous  Antonin  le 
Pieux,  après  de  nombreux  travîuix  pour  la 
confession  de  Jé.«us-Christ,  obtint  un  martyre 
illustre,  et  dont  la  fête  se  célèbre  le  24  février. 
En  Egypte,  ete. 

6.  L'Epiphanie  de  Notre-Seigneur. 

Dans  le  diocèse  de  Reims,  la  passion  de 
sainte  Macrine,  vierge,  qui,  dans  la  persécu- 
tion de  Dioclétien,  sur  l'ordre  du  président 
Rictiovare,  lorsqu'elle  était  jetée  dans  le  feu 
et  n*en  éliât  pas  atlrîote,  ent  ensuite  les  m»- 
méUes  coupées  et  fut  mise  dans  une  noire 
prison,  sur  des  têts  de  pois  lrè:j-aigus  et  des 
charbons  ardents;  elle  émigra  de  ce  monde  en 
priant  Dieu. 

A  Famagouste  en  Chypre,  le  déoès  de  saint 
Fiarre  Tliomas,  de  l'ordre  des  Carmes,  et 
évéque  de  Gonstantinople  ;  qui,  après  avoir 
remporté  pltisieiirs  victoires  sur  les  ennemis 
de  la  croix,  après  avoir  composé  beaucoup 


de  livres,  opéré  plnsienrs  miraeles,  s'endor^ 

mit  dans  le  Seiprneur  au  jour  et  à  l'heure 
qu'il  avait  Ini-mèfiie  annoncés.  Sa  fête  se 
célèbre  le  14  février. 

A  Rennes  en  France,  saint  IMaine,  évéque 
et  confesseur,  qui,  après  nne  vie  pl^e  de 
prodiges  et  de  vertus,  ne  respirant  que  pour 
le  ciel,  sortit  glorieux  de  ce  monde, 

A  Florence,  saint  André  C.orsin,  de  Flo- 
rence, evèque  de  l'ittsioles,  célèbre  par  ses 
mkieles.  Il  ftit  mis  an  nombre  des  sainte 
par  le  pape  Urbain  VIIL  On  célèbre  sa  fiUe 
le  4  février. 

A  ricrre,';  en  Fçyple,  saint  Nilammon,  évé- 
que, reclus,  qui,  lorsqu'on  reuunenait  mai- 
gre lui  pour  l'élever  à  l'épiscopat,  se  mil  en 
prières  et  rendit  son  esprit  à  Dieu. 

1.  Ata  /tn  dtUi  kQon,  PéUtgê  de  toM 
Raymond  de  Pennafort  se  termine  ainsi: 
A  Barcelonnc,  saint  Raymond  de  I*ennafort, 
de  Tordre  dea  Frères»- Prêcheurs,  célèbre  par 
ses  vertus  et  ses  miracles.  Le  jour  de  sa  fête 
se  ftût  dans  notre  ordre  le  18  février. 

Le  *ainrJi  .ivaiil  le  sccuud  iliiiiauctu'  de  l'EpiphaiiiL' 

La  fête  du  très-doux  Nom  de  Jc^:n=; ,  nom 
qui  lui  fut  donné  par  les  anges  avant  d  eUe 
conçu  dans  le  sein  de  la  Vierge. 

SS.  A  Rome,  ans  Eaux  Salviennes,  saint 
Anaaitse,  moine  persan,  de  l'ordre  des 
Carmes,  qui,  après  les  tourments  d'une  ri- 
goureuse prison,  après  les  fouets  et  les 
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cliaines  qu'il  nv.iit  enduré»  à  ré<»arée  de 
Palestine,  fut  encore  diTersement  tourmenté 
pu*  Gho6K)é8,  rot  dft  Pane>  d  enfin  détti^té. 
it  avait  m  «nptravant  la  consolation  d*at- 
fUyer  au  martyre  soixante-dix  de  ses  com- 
pagnons, qni  riiifiit  noyés.  On  por>r\  h 
Romi;  ?;i  lêUî  avec  son  imago,  dont  le  .seul 
aspect  chasse  les  déuious  al  guérit  les  ma- 
lades, comme  Vattestent  les  aetea  da  second 
concile  de  Nioée. 

A  Valence^  dans  VEspagne  Tarragonaîse, 
saint  Vincent,  lévite  et  mnrt jt,  qni ,  sous  Ifi 
trè^-iaipie  président  Daciea,  après  avoir 
souffert  la  prison,  la  faim,  le  chevalet,  après 
avoir  en  lesmembves  disto^^^etbrftlésavec 
des  torches  ardentes;  et,  après  aT<^r  enfin 
souffert  plusieurs  autres  sortes  de  tourment?, 
s'en  alla  au  ciel  recevoir  la  récompense  de 
son  martyre.  Prudence  a  excellemment  dé- 
crit en  vers  son  glorieux  triomphe  ;  le  bien- 
heorenx  Augustin,  et  le  ^pe  saint  hbim  loi 
ont  donné  de  grands  âoges.  Sa  ftle  se  cé- 
lèbre le  20  révrier. 

A  Kmhnin,  dans  la  Gaule,  les  saints  mar- 
tyrs Vincent,  Oronce  et  Victor,  qui  furent 
couronnés  dsns  la  penécution  de  Dioclétien. 

A  Novave,  saint  Gaudence,  évéqne  et  eon^ 
fesseur. 

A  Sura,  saint  Dconiniqu^  abl)é»  oëlètira 
par  ses  miracles. 

S3.  Les  fiançailles  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie  aTse  saint  Joaeph.  A  Rome, 
sainte  Bmérentienne,  etc.,  m  mettant  toM 
liaymond. 

28.  A  Alexandrie,  srtint  Tyrillp,  ('vèqtie  de 
cette  villr-.  de  l'orrirt'  des  Carmes,  qui  frè.s- 
zélé  propagateur  de  la  foi  catholique, 
Hlnslie  par  sa  science  et  sa  ssintelét  s*»^ 
dormit  en  paix.  A  Rome,  etc. 

FÉVRIER. 

4.  A  Florence,  saint  André  Gonin,  évéque 
de  Fiesoles,  dont  la  naissance  an  del  se  fait 
le  6  lanvier.  A  Rome,  saint  Entydie,  etc. 

8t  le  j'otir  des  Cendres  tombe  aujourd'hui 

mi  les  jovrs  précédents,  il  faut  omettre.  : 
l'octave,  etc.,  et  commencer  ta  leçon: A. 


KS  SAINTS. 

Alexandrie  ,  etc.,  ce  qui  devra  s'observer 
aussi  pour  l'octave  suivant  de  saint  André 
Cmfn. 

9,  L'octave  de  la  Purification  de  la  Usa* 

heureuse  Vierge  Marie.  A  Alexandrie,  etc. 

1 1  L'octave  de  saint  André  Corsia, 
(  vêqne  et  confesseur.  En  Afrique,  etc. 

ii.  Saint  Uenys,  pape  et  confesseur,  à» 
l'erdredes  (^nnes,dontla  n^ssanee  an  dd 
se  eélelne  le  98  décembre. 

13.  A  Alexandrie,  sainte  Enphroirpne, 
viercre,  de  l'ordre  de.*?  Cnr  m  élites,  qui,  cé- 
lèbre par  ses  nombreuses  vertus,  émigra 
vers  son  céleste  Epoux  le  1*^^'  Janvier.  A  An- 
tiodie,ete. 

14.  Saint  Télespbore,  pape  et  martyr,  de 
l'orilre  des  Carmes,  dont  la  naissance  au  ciel 
se  célèbre  le  6  janvier.  A  Rome!,  snr  la  voie 
Flaminienne,  etc. 

15.  Saint  Pierre  Thomas,  évèque  et  mar- 
tyr, de  Tordre  des  Carmes,  dmit  il  est  Adt 
mention  le  5  janvier.  A  Brescia,  etc. 

16.  La  mémoire  des  saints  martyrs  et  des 
autres  saints,  dont  les  corps  ou  le^  reliques 
sont  conservés  dans  les  églises  de  notre 
ordre.  La  naissance  an  del,  etc. 

17.  Saint  Tinoent,  lévite  et  martyr,  dont 
la  fête  se  célèbre  le  12  janvier.  A  Rome,  etc. 

IS.  Saint  Raymond  rl^  Pr'nnafort,  confe55- 
seur.  dont  le  jour  de  la  naissance  se  lait  le 
7  janvier. 

98.  Ou  <laii«  ramiés  MuesetOe,  le  «.  A 
Lacques  en  Toscane,  le  bienheureux  Avar* 

tin,  confesseur,  de  l'ordre  des  Cannes,  il- 
lustre pnria  sainteté  de  sa  vie  ;  dont  le  corps, 
à  cause  des  nombreux  miracles  obtenus  par 
sou  intercession,  a  été  euseveU  avec  une 
grande  solennité.  £n  Egypte,  etc. 

96.  Oudon»fmmé6  bù9esatle,U9t.  Ssiale 
Marguerite  de  Cortone,  dntiers-ordre  de  Saint- 
François,  dont  la  naiffance  an  cml  se  oflèbre 
le  22  février. 

MARS. 

3.  A  Yercdt,  le  bimheurenz  iaeqnei» 

confesseur,  laïque,  carme,  célèbre  par  son 
zèle,  pour  l'oraison  et  la  pénitence.  A  Gèss- 
rée  en  Palestine,  etc. 
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4.  A  LucqiMBy  la  ftte  da  bienheureux 

Komée,  confesseur,  do  notre  ordre. 

A  Vilna  «'Il  Lithuanîp,  le  bienheureux  Ca- 
simir, iih  du  roi  Caâimir,  que  le  souverain 
Pontife  Léon  X  a  mis  au  nombre  des  sidnts» 
et  dont  la  fSte  ee  célèbre  le  jour  solvant  A 
Rome^far  la  voie  Appienne,  etc. 

5.  Saint  Casimir,  confesseur,  dont  la  nais- 
sance au  ciel  se  célèbre  la  veille  de  ce  jour. 
A  Antiocbe,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

6.  En  Teive-Sainte,  eaint  Cyrille,  eonfes- 
Mv,  de  l'ordre  desCarmes,  qui,  par  sa  science 
et  sa  sainteté,  conduisit  à  la  foi  de  Jésus-C!i  rist 
un  grand  nonilire  de  personnes,  et  gouverna 
son  ordro  avec  beaucoup  de  zèle  pen<lHul 
viogt-sept  uns,  et  eulia,  sons  les  empereurs 
FtUBppe  et  Othon,  se  reposa  dans  une  bien- 
heureuse fin.  A  Nicomédie,  etc. 

13.  En  Thébnlde,  le  décès  de  sainte  Eu- 
phrosie,  vierge,  de  l'oriire  des  (larmes,  qui 
émigra  au  ciel,  comblée  de  lieaucoup  de 
mérites.  A  Nicooràdie,  etc. 

i5.  La  bienhenreox  Lonis  Horbion ,  con- 
ffliiOwr,  de  l'ordre  des  Carmes,  dont  la  nais- 
sance nn  ciel  se  célèbre  le  9  novembre.  A 
Césarée  en  Cappadoco,  ete. 

18.  La  fête  de  saiut  Gabriel,  archange.  A 
Césaréfi  en  Palestine,  etc. 

n.  Sur  le  MontHCarmel,  le  décès  du  bien^ 
henrenz  Berthold,  confesseur,  de  Tordre  des 
Cannes,  qui,  après  avoir  très-sainlfment, 
pendnnt  plusieurs  aiutécs,  gonverué  sou 
ordre,  émigia  vers  le  Seigneur,  célèbre  par 
de  nombreuses  vutes.  En  Perse,  etc. 

AVRIL. 

8.  A  Jénisalcm,  saint  Albert,  évéqne  de 
celte  ville,  qui  dorum  une  nouvelle  règle  à 
la  bmille  des  Carmes,  et,  illustre  par  de  nom- 
breuses vertus,  fut  transpMté  à  la  Jérosalem 
céleste  le  14  septembre.  A  Alexandrie,  etc. 

La  cinquième  fi'rie  avant  la  première 
ttxième  /fVie  aprrs  ioctaïc  dr  iaque  non 
tmpéchée  par  une  ftle  â  neuf  leçons,  on  dit 
M  prcaiièr  Uèti* 

La  (dtede  la  Tiès<SaiDte  Gonromie  denotre 
Seignaor. 


DES  GARMES-ÛJÊCHAUSS&S.  415 

48.  A  Pontoise  en  France,  le  décès  delà 
bienheureux^  ^fnrie  de  l'Incarnation,  fonda- 
trice des  relig-ieuses  Carmélites  déchaussées, 
dans  ce  royaume ,  qui,  dans  des  temps  trè&- 
diiOdles,  se  montra  pleine  de  patienoe,  et, 
jusqu'au  miracle,  inûtatrice  de  Jésus-Christ 
et  de  ses  disciples.  Après  avoir  vécu,  dans  le 
siècle,  dans  tous  les  états  de  la  vie,  avec  une 
admirable  sainteté,  elle  se  réfugia  dans  un 
monastère,  où  elle  Ût,  par  humilité,  profes- 
sion de  soanr  converse,  et  où  elle  passa,  dans 
une  singulière  perfection  de  vie,  quatre  an- 
nées. Célèbre  pendant  sa  vie  et  aprè^;  sa  mort 
par  SCS  miracles,  elle  s'endormit  doucement 
dans  le  Seigneur.  Le  souverain  Pontife 
Pie  YI  décréta  soleouellement,  le  94  mai 
1791,  qu'elle  serait  placée  an  nombre  des 
bienheureuses.  A  Rome,  etc. 

Le  samedi  arnnt  k  troisième  dimancht 
après  Pdques,  on  lit  en  premier  lieu  : 

La  fête  du  patronage  de  saint  Joseph, 
époux  de  la  btenbenreusa  Tierge  Marie, 
protecteur  de  Tordre  des  Carmes,  restauré 
par  notre  Mère  séraphique  sainte  Thérèse, 
vierge  ;  fête  accordée  sous  le  rit  de  deuxième 
classe  par  înnœent  XI,  et  élevée  4  la  pre- 
mière classe  par  Pie  VI. 

VAI. 

A  Alicate  en  Sicile,  saint  Ange,  prêtre  de 
l'ordre  des  Carmes,  qui  fut  mis  à  mort  par 
les  hérétiques,  pour  la  défense  de  la  foi  ca- 
tholique. 

A  Rome,  saint  Pie  Y,  pape,  de  Tordre  des 

Frères-Prècheurs,  qiU8*app1iqua,  avec  autant 
de  s!iecès  que  de  courage,  à  relever  la  disci- 
pline ccelesiîistique,  à  déraciner  les  hérésies, 
à  réduire  les  ennemis  du  nom  chrétien,  et 
gouverna  TEglise  calbolique  par  sa  vie 
sainte  antant  que  par  ses  saintes  lois.  Sa 
fêle  se  célèbre  le  15  mai. 

il.  A  Randazza,  îe  bienheureux  Louis 
Riibata,  de  l'onire  d.  s  Cirmes  de  la  rt'gn- 
lière  observance,  admirable  par  S4i  charité  et 
son  amour  pour  ses  ennemis.  A  Rome,  sur 
la  voie  Salaria,  etc. 

^1  la  wUt$  de  h  PenUeUte  tombe  m  a 
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jour,  V octave  iuimnt  n'est  pas  annoncé.  Ce 
qu'on  devra  oteerver  aum  pour  les  autres 
ùetaœi  H  Ptrvtent  la  dite  vif/Ue  ou  la  fête 
du  tri$-$aint  Sacrement. 

13.  L'oclav<«  (h'  faitît  Ange,  niarlyr. 

A  Ronif».  sur  la  voie  d'Ar(î<'e,  U"?  saints 
martyrs  Mcree  et  Aciiillée,  fieres,  qui  furent 
pradèranent  reiegué.s^  pour  Jé$u»-Ctiiist, 
dans  111e  de  Ponza,  avec  Flavie  Domitillej 
dont  ils  étaient  eunu([ues;  puis  ensuite 
fouell''<  !r("s-rrnpl!nnieut.  EnAu,  oximme 
Mintiriiis  Ilufus,  personnage  consulaire,  les 
voulait  laire  sacrifier  aux  idoles,  par  le  sup- 
pUoe  du  ehevaiet  et  par  oelui  du  feu,  et 
dittuait,  qu'ayant  été  baptisés  par 
Tapôtre  saint  Pierre,  il  leur  était  impossible 
de  sacrifier;  ils  eurent  la  tête  trancht-e. 
Leurs  saintes  reliiiui'j».  en  même  teui[>ij  que 
celles  de  Flavie  ÛomiliUe,  lurent  transférées 
MleDneUemeiit  la  veille  de  ce  jour^  par 
l'ordre  du  pape  Oément  VIII,  de  la  dia- 
cone  de  sunt  Adrien  dans  leur  propre  et 
ancien  titre,  où  elles  étaient  autrefois  cou* 
servées. 

Au  môme  lieu,  sur  la  voie  Aurélicnne. 
sdnt  Pancrace»  martyr,  qui,  Agé  de  qua- 
UNffie  aw,  coMomma  ma  martyre,  en  ayant 

la  têle  tranchée,  sous  Dioctétien.  Leur  fôte 
se  célèbre  le  Jour  suivant.  De  môme  à 
Rc-me,  etc. 

13.  Saints  ^férée  et  Achillée,  et  sainte 
Domîtille,  vierge,  et  saint  Pancrace,  mar- 
tyr, dont  il  est  fait  mention  la  veilla  de  ce 
jour.  A  Rome,  la  dédicace,  etc. 

15.  Saint  Pin  V,  pjipe,  dont  la  fête  se  cé- 
lèbre le  5  de  ce  mois.  En  Espagne,  etc. 

16.  A  Bordeaux,  le  décès  du  bienheureux 
Simon,  surnommé  Stok,  confesseur,  de 
l'ordre  des  Cannes,  qui,  pour  sa  singulière 
dévfitîon  envers  la  Vierge,  Mère  de  Dieu, 
mérita  d'obtenir  d'clU»  le  scapulaire  de  sou 
ordre,  et,  après  beaucoup  de  travaux  dans 
le  gouvernement  des  réligiaus  de  la  bien^ 
heureuse  Vierge,  méiita  de  s'envoler  au 
dél,  pour  eu  recevoir  la  récx>mpense. 

A  Gubbio,  saint  Ubald,  cvôque,  célèbre 
par  st's  miracles,  dont  la  fête  se  célèbre  le 
2-2  mm.  Eu  isaurie,  etc. 


17.  Saint  Jean  Népomncène,  martyr,  d<mt 
U  est  fait  mention  le  jour  précédent. 

A  Villaréal,  dans  le  royaume  de  Vsknce, 
saint  Paschal«de  l'ordre  des  Frères-lCnean, 
personnage  d'une  admirable  innocence  et 
d  une  grande  pénitence,  dont  la  fête  se  cé- 
lèbre le  28  mai,  à  Pise  en  Toscane,  etc. 

18.  Dans  U  Martyrologe  romain,  à  la  fin 
de  fa  ^on,  ajmez  à  Pétoue  de  saint  FÛùt 
de  CantaUd:  dont  la  lèle  se  célUire  k  » 
mai. 

*1.  A  SéjTOvie,  en  Espagne,  la  translatioû 
du  corps  de  notre  Père  saint  Jean-de-la- 
Croiz.  En  llauritanie,-etc 

32.  Saint  Ubold,  confeaieur,  dont  la  flto 
se  fait  le  16  de  ce  mois.  A  Rome,  etc. 

33.  L'octave  du  bienlieureuz  Simon,  con- 
fe.veur.  A  Langre*^,  etc. 

2i.  La  fête  de  la  bienheureuse  Viergs 
Marie,  sous  le  titre  do  Seeours  des  Chrétiens. 
A  Aotioche,  etc. 

25.  A  Florence,  sainte  Marie-llaâdme, 
de  Tordre  des  Carmélites,  illustre  par  sa  vis 
et  sa  sainteté. 

A  Salcrne,  le  décès  du  bieubeureui  Gré- 
goire Yli,  pape,  propagateur  de  la  liberté 
ecclésiastique  et  son  très-zélé  défenseur,  dsnt 
la  fête  se  célèbre  le  30  mai.  A  Rome,  etc. 

27.  Saint  Grégoire  VU,  pape,  dont  la  nais- 
sance au  ciel  se  fait  le  25  de  ce  mois.  La 
naissance  au  ciel  de  saint  Jean,  etc. 

38.  Sadnt  Paschal,  confesseur,  dont  la  nais^ 
sanca  au  dd  se  fait  le  17  mm.  En  Sardsi- 
gne,  etc. 

29.  Saint  Félix  d^'  Cantalice,  dont  la  nais- 
sance au  ciel  se  célèbre  le  18  mai.  A  Ao- 
me,  etc. 

31.  Dons  iBt  Euas  de  TEpUse,  etc.  A  fices- 

cia,  sainte  Angèle  Merici,  vierge,  institu- 
trice dos  reîigi«a>i\s  de  Sainte-Ursule,  dont 
il  est  luit  mention  le  27  janvier. 

JUIN. 

1.  L'octave  de  sainte  Marie- Madsleiflei 
vierge.  A  Rome,  saint  Juvent,  etc. 

14.  A  Samarie  en  Pal<%tine,  noln  V<tc 
saint  Elisée,  prophète,  dont  saint  ieiùiue 
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écrit  que  les  dt* oious  retioutent  tombeau, 
et  ûù  repose  aussi  le  prophèU^  Âl>did.i. 

A.  Césarée  en  Cappadooe,  rordimtion  de 
saint  Basile,  évèque,  qui,  du  temps  de  Tem- 
pereur  Yalens,  célèbre  par  sa  doctrine  et  sa 
sagesse,  orné  de  toutes  les  vertus,  brilla 
merveilleusement  et  défendit  l'Eglise  avec 
une  constance  admirable  contre  les  Ariens  et 
les  Macédoniens.  Sa  fête,  chez  nous,  se  cé- 
lébra le  jour  suivant.  A  Syraciiae,  etc. 

IS.  Saint  Basile,  évèqne  et  confesseur, 
dont  il  est  fait  mentioli  le  Jour  précédent. 
£n  Lucanie,  etc. 

2!.  L'octave  de  notre  Père  saint  Elisée, 
prophète. 

A  Rome,  saint  Louis  de  Gonzague,  de  la 
Société  de  Jésus,  tiès^èbre  par  son  mépris 
de  sa  principaiMé  et  par  Tinnooenoe  de  sa 
vie.  Sa  fôte  se  célèbre  le  jour  suivant.  De 

même  à  Rome,  etc. 

22.  Saint  Louis  de  Gonzague,  confesseur, 
quït  la  veille  de  ce  jour,  s'envoid  au  ciel.  A 
Noie,  etc. 

JtlLLET. 

9.  L*oetave  de  la  Visitatioti  de  la  bienheu- 
reuse Viergre  Marie.  A  Rome,  etc.  ,  et  à  la  fin 
de  la  leçon  dit  Mart.  romatn,  on  ajoute  : 

A  Reggioeu  Emilie,  la  bienheureuse  Jeanne 
SoopeUi,  vierge,  de  l'ofdre  des  Carmélites, 
dont  Clément  XIV  a  approuvé  le  culte  immé- 
tnorial  en  vertu  de  son  autorité  apostolique, 
et  ordonné  de  célébrer  la  fête  dans  tout  l'or- 
dre des  Carmes  et  par  le  clergé  du  royaume 
de  Mantoue  et  de  Modène  pour  le  il  juillet. 

11.  A  Reggio  en  Emilie,  la  bienheureuse 
Jeanne  Soopelli,  vierge,  de  Tordre  des  Car- 
mélites, dont  la  naissance  au  del  se  eélUire 
le  9  juillet.  A  Rome,  etc. 

43.  A  Albe  en  Espagne,  au  monastère  de 
la  très-sainte  Incarnation,  la  translation  du 
corps  sans  corruption  de  notre  Mère  sainte 
Ihért^e. 

A  Rome,  saint  Anadet,  pape  ti  martyr, 
qtaà  gouverna  TEglîse  de  Dieu  après  saint 
Gisent  et  Tillustra  par  son  glorieux  mar- 
tyre. Sa  fête  se  célèbre  le  S6  juillet.  JLe  même 
jour,  etc. 

TOM.  u. 


15.  La  vigile  de  la  comiuemorai^on  so- 
lennelle de  la  bienheureuse  Vierge  Marie  du 
MontpCarmeL  A  Bamberg,  etc. 

10.  La  commémoralson  sotonnelle  de  la 
bienheureuse  Vierge  Marie  du  lfont-Carmek> 
à  qui  la  famille  des  Carmes  consacre  ce  jour 
en  témoignage  de  sa  reconnaissance  pour 
liîs  nombreux  bienfaits  qu'elle  a  reçus  de  la 
très-sainte  Vierge.  Le  môme  jour,  la  nais- 
sance au  ciel,  etc. 

17.  A  Rome,  saint  Alexis,  confesseur,  fils 
dn  sénateur  Euphémien,  qui,  la  première 
nuit  de  son  mariage,  ayant  laissé  sou  épouse 
vierge,  s'éloigna  de  son  habitation,  et  après 
un  long  voyage  revint  à  Home,  où  il  passa 
dix-sept  années  à  la  porte  de  son  père^  en 
qualité  de  pauvre  et  sans  être  reconnu,  trom- 
pant ainsi  le  monde  par  un  nouvel  artiflce. 
liais  ayant  été  reconim  après  sa  mort  par 
une  voix  qu'on  entendit  en  plusieurs  églises 
de  Rome  et  par  un  éi  rit  de  sa  main ,  du 
tem^  du  pape  innocent  l",  son  corps  fut 
porté  en  cérémonie  dans  TégUse  de  Saint- 
Bonîl^,  où  il  opère  de  nomixnnz  et  éda* 
tants  miracles.  Sa  lête  se  céltive  le  0  sep- 
tembre, mais  dans  les  Etats  de  l'Eglise  et  en 
Etrurie,  elle  se  fait  le  9  du  même  mois.  A 
Carthage,  etc. 

18.  Dans  le  Martyrologe  romain,  l'éloge  de 
sttfol  CamtUB  doit  être  annoncé  ainsi  :  Saint 
Camille  de  Lellis,  confesseur,  instituteur  des 
Clercs  réguliers  ministres  des  infirmes,  dont 
la  naissance  au  ciel  se  célèbre  le  14  juillet, 
et  dont  la  fête  se  fait  le  19  août.  A  TivoH,  etc. 

i'.K  Ikim  te  Martyrologe  romain,  l'^oge  de 
saint  Vincent  doit  être  annoncé  ainsi  :  Saint 
Vincent  de  Paul,  confesseur,  qui  s'endormit 
dans  le  Seigneur  le  37  septembie,  et  dont  la 
fête  se  célèbre  le  13  août.  Le  même  jour,  la 
naissance  au  ciel,  etc. 

•20.  Sur  le  Mont-Carmel ,  saint  EUe,  pro» 
phêle,  notre  Chef  et  notre  Père. 

1«  même  jour,  samt  Jérôme  Lmilien,  con- 
liBsseur,  instituteur  del'ordre  des  Somasques, 
qui  tut,  en  raison  de  Tédat  de  ses  miiades 
pendant  sa  vie  et  après  sa  mort,  mis  an 
nombre  des  bienheureux  par  Benoit  XIV,  et 
solenneliement  canonisé  par  Clément 
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Sa  rète  se  célèbre  le  9  septembre,  mais  dans 
ie:i  Etats  de  l'Ëgliie  et  en  Etmrie,  elle  se  bit 
le  il  da  même  mds.  A  Anliodie,  etc. 

S9.  À  Marseille,  la  naissance  au  ciel  de 
sainte  Marie-Madeleine,  de  laqnt'll»^  li^  Sei- 
gneur (  !ia<sa  st'pt  démons,  et  qui  mérita 
voir  la  première  le  Sauveur  ressuscite  des 
hmvIb.  Sa  ftto  M  câèbro  le  M  «oAL  A  Plii- 
lippet,etc 

Dam  les  Ueu^  où  la  fHt  de  H'iint  Barthé- 
lémy, apôtre,  se  célèbre  le  mùt^  la  Uçon 
précédente  se  termine  atmi  :  Dont  la  fête  se 
célèbre  le  âd  août.  A  l'bUippes,  etc. 

S3.  L'oetave  de  la  oemméinoraisoD  nleO' 
mile  da  la  bianbaniease  Vierge  Marie  dn 
Hont-Carmel. 

Le  même  jour,  ]a  naissance  au  ciel  de  saint 
Apollinaire,  evèque^  (jui  fut  ordonni'  à  Home 
pai  .saint  Pierre  et  envoyé  a  llavenue,  où  il 
•oufbit  toules  aortes  de  peines  pour  la  foi  de 
iéane-Cbrist;  ensuite,  prtdiant  la  foi  dans 
l'Emilie,  il  convertit  beaucoup  d'idolâtres; 
enfin,  étant  retourné  à  Ravenne,  il  y  con- 
somma, sous  1  empereur  Yespasien,  »on  glo- 
rieux martyre.  Sa  fête  se  fait  le  jour  suivant. 
An  Haas,  dans  la  Gaule*  etc. 

24.  La  vigile  de  saint  Jacques,  apdtre. 

Saint  Apollinaire,  év«  que  et  marie  r,  dont 
il  est  fait  mentioa  la  veiUe  de  ce  jour.  A  Tur 
en  Toëcaae,  etc. 

37.  L'octave  de  aaint  Elw,  propbèle,  notre 
Fève.  A  Nioomédie,  etc. 

30.  Stiiit  Anadet,  pape  et  martyr,  dont  la 
naiasaooe  aa  ciei  ae  célèbre  le  13  juillet. 

AOUT. 

7.  A  liesiiiie  en  Sicile»  saint  Allwrt,  con- 
taaeur,  de  l'oidra  dea  Carmes,  célèbre  par 

ses  miracles. 

A  Naples  en  Campanie,  saint  Gaétan  de 
Thienne,  confe^iseur,  fondateur  deâ  Clercs  ré- 
guliers, qui,  plein  de  eonflanoe  en  Dieu, 
pceaerivit  à  aes  diadiilea  randenne  manière 
de  vivre  des  apôtres.  Célèbre  par  ses  mira- 
cle«,  il  fut  <\'\nonisé  par  le  pape  (Mément  X. 
Sa  fête  se  ciltbre  le  0  août.  A  Arezzo,  etc. 

â«  La  vigiie  do  saiat  Lauréat,  martyr. 


DES  SALNTS. 

Sunl  Gaétan,  confesseur,  dont  la  naissance 
an  dd  aeoélèbre  le  9  dece  mois.  A  Rome,  etc. 

1  i .  Saint  Emygde,  évéqne  et  martyr,  dont 
il  est  bit  mention  le  S  août.  A  Rome,  etc. 

rî.  Le  bienheureux  Ang^e-Augrusliri  Maz- 
zingbi,  confe&seur,  carme,  dont  la  naissance 
au  ciel  se  célèbre  le  tii  août.  A  Rome,  etc. 

14.  La  vigile  de  rAaaompUan  de  k  bien- 
banrense  Vierge  Marie. 

L'octave  de  saint  Albert,  conCBflseur.  A 
Rome,  la  naissance  au  ciel,  etc. 

U'>.  Vm  la  ^  de  la  ki^on  du  Martyrologe 
romain,  ajoutez  à  l'amnt-demier  lieu  :  A 
Florenee,  le  Uenheurenz  Ange -Augustin 
Hasittghi,  carme,  confeasenr,  dont  le  «eu- 
verain  Pontife  Clément  XIII,  en  vertu  de  son 
autorité  apostolique,  a  approuvé  le  culte  im- 
mémorial. 1)  aaiissi  a[iproiiv<^  la  célébration  de 
la  fête  pour  le  18  juillet  par  l'ordre  du  Mont- 
Carmel  et  par  le  dergé  de  la  ville  de  Flonnce. 
Hais  de  nos  jours  cette  fête  se  fidt  le  13  de  ce 
mois.  A  Rome,  sainte  Serène,  etc. 

18.  Saint  Vincent  de  Paul ,  confesseur,  dont 
la  fête  se  célèbre  le  19  juillet.  A  i'réneâte,  etc. 

19.  Saint  Camille  de  Lellis,  confesseur, 
dont  la  Cite  se  cdèlire  le  18  juillet.  A  Ra- 
me, etc. 

Dans  les  lieuic  où  se  c/îèhre  le  21  oodtfl 
fêle  dp  aaint  Barlhékmy,  apùtre  : 

±i.  La  vigile  de  saùul  Barthélémy,  apâtre. 
A  Todl»  sarat  Philippe,  etc. 

M.  Saint  Barthélémy,  apdtn^  eie.  A  Gar- 
thage,  etc. 

'ifi.  A  Paris,  saint  Louis,  etc. 

Saijite  Marie-Marleleine,  dont  la  nais* 
sauce  au  ciel  se  lait  le  22  juillet.  A  Car- 
thage,  etc. 

Jlfeikdafulei  UeuxoûteeUibrekUum 
la  fête  dt"  saint  BarMemyy  ofidfrv  .* 

23.  A  Todi,  saint  Philippe,  etc. 

24.  La  vigile  de  saint  liai'thëleniy,  apôtre. 
Sainte  Marie-Madeleine,  dont  la  nai^isanoe 

au  cid  se  célèbre  le  92  Juillet.  A  Gir^ 
thage,  etc. 

25.  Saint  Barthélémy,  apôtre,  qui,  etc., 
comme  k  jour  précédent,  H  onpourvn't  :  A 
Paris,  saint  Louis,  roi  de  France,  rr,[ifr.s.-,eiir, 
illustre  par  la  sainteté  de  sa  vie  et  la  gloire 
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de  les  mliaeles,  dont  la  flite  se  oétàbre  le  Jour 
suiimit.  A  Rome,  ete. 

26.  Saint  Louis,  confesseur,  roi  de  France, 
dont  il  est  fait  mention  le  jour  précédent.  A 

Rome,  etc. 

27.  La  Transverbératioa  du  cœur  de  sainte 
lliérèse,  vierge,  notre  Mène. 

A  Rome,  le  décès  de  saint  Joseph,  eonfes- 

seur,  illustre  par  l'innocence  de  sa  vie  et  ses 
miracles  ;  qtii ,  pour  élever  la  jeunesse  dans 
la  piété  et  les  lettres,  fonda  l'ordre  des  CIptcs 
réguliers  des  pauvres  de  la  Mère  de  Dieu 
des  Ecoles  pies.  Sa  fête  se  célèbre  le  4  sep- 
tembre. Dons  les  Etats  deTEglise,  dleselUt 
leeseptonbre,  et  de  même  en  Etrurie.  A 
CapoiTP,  etc. 

M.  La  dédicace  des  églises d«>  Tordre  de  la 
bienheureuse  Vierge  Marie  du  Mont-Carmel. 

A  Cardone  en  Espagne,  saint  Raymond- 
Nonnat,  cardinal  et  confessenr,  de  l'ordre  de 
la  bienkenrmse  Marie  de  la  Merci  pour  la 
réderaptiun  do^  (vtitti'-^,  f  ('•li-hrr'  par  la  sainteté 
de  sa  vie  et  ses  miracieB,  dont  la  fête  se  fait 
le  Jour  suivant.  A  Trêves,  etc. 

SEPTEMBRE. 

1.  Saint  Raymond  Nonnat,  conf*\«smir,  qui, 
la  veille  de  ce  jour,  s'envola  au  ciel,  ûaus  la 
province  de  Narbonne,  etc. 

t.  Snr  le  lfont>Cannd,  le  bîenbenreaz 
Brocard,  confesseur,  de  l'ordre  des  Carmes, 
personnage  d'une  grande  sainteté  et  d'une 
grande  prudence. 

A  Albe-Royale  en  l'anrioiiie,  saint  Ktieune, 
roi  de  Hongrie,  qui,  orné  des  vertus  chré- 
tiennes, convertit  le  premier  son  peuple  à  la 
Ibide  Jésus-Christ,  etfUt,  par  la  sainte  Vierge 
Mère  do  Dieu,  reçu  dans  le  ciel  le  jour  mr-mc 
de  son  assomption.  Sa  féle,  cependant,  par 
l'ordre  du  pape  Innocent  XI,  se  célèbre  en  ce 
jour  auquel  leschrétiens,  aidés  par  ses  prières, 
r^rirent  la  forteresse  de  Bude  sur  les  infl- 
dâes.  Hais  chez  nous,  cette  féte  se  fait  le 
jour  suivant.  A  Rome,  etc. 

3,  Saint  Etienne,  roi  de  Hongrie  et  con- 
fesseur, dont  la  mémoire  se  fait  la  veille  de 
ce  Jour.  A  Rome,  ete. 


DES  GARMES-DÉGHAUSSÉS.  m 

4.  Saint  Joseph,  confesseur,  dont  la  fite  se 
fàit  le  S7  août.  Sur  le  mont  Nebo,  etc. 
Dcau  ks  Etait  dê  VEgliie  et  dam  fStnh 

rie,  on  omet  la  pr^rnhntc  !e<^(m  et  on  dit  : 
A  Viferbe,  la  hienlunireure  Rose,  vierge. 

Sur  le  mont  N«;l»o,  etc. 
Ne  répètes  pas  l'éloge  de  sainte  Rose  à 

latin. 

0.  Saint  Ale^s,  confesseur,  dont  la  naSa- 

sanre  na  no]  se  r^lMire  le  17  juillet. 

l)(uis  les  Etats  >l^'  l'FfiUse  et  dansl  Etru- 
rie,  on  omet  la  lirrcnknie  leçon  et  on  dit  : 

Saint  Joseph,  confesseur,  dont  la  ffite  se 
fiit  le  VI  août.  Saint  Zacharie,  ete. 

7.  L'octave  de  la  Dédicace  des  églises  de 
l'ordre  du  Mont-Carniel.  A  Nic^médie,  etc. 

Saint  lérAmp  Fmilipn,  confesseur,  dont 
la  féte  se  fait  If  -20  juill'  t.  A  iNicomédie,  etc. 

Bans  kt  Etaù  de  l'Eglise  et  en  EtrwU, 
on  met  la  préBédente  l^on  et  en  dU  : 

Saint  Alexis,  confesseur,  dont  la  naissance 
au  ciel  se  fait  le  17  juillet.  A  Nicomédie,  etc. 

H .  Dans  ks  Etats  de  l'Eglise  et  en  Etru- 
rie,  on  dit  en  premier  lieu  : 

Saint  Jérdme  Emilien,  confessenr,  dont  la 
féte  se  célèbre  le  30  juillet.  A  Rome,  etc. 

24.  Vers  la  fin  du  Martyrologe  romain, 
où  il  est  fait  mention  de  saint  (férard,  on 
dit  : 

Eu  Pauuoiiie,  saint  Gérard,  évcque  et 
martyr,  sumonuné  Tap^tre  d«  la  Hongrie, 
de  l'ordre  du  MontrCarmél,  patrice  de  Te- 

nise,  qui  le  premier  illustra  sa  patrie  par 
5on  martyre  et  dont  la  féte  se  célèbre  le  Jour 

suivant. 

£n  Auvergne,  le  décès  de  saint  Rustique, 
évéque  et  confessenr. 

Sur  le  territoire  de  Beauvais,  laint  Ger- 
mer, al)bé. 

1. ').  Sauit  Gérard,  évêque  et  martyr,  de 
l'ordre  du  Mont-Carmel,  qui  la  veille  de  ce 
jour  mérita  la  palme  du  mar^.  An  bourg 
d*Emma1ks,  ete. 

OCTOBRE. 

6.  L'octave  de  saint  Michel,  archange. 
En  Calabre,  saint  Bruno,  confemeur,  Itt' 
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•titatair  de  l'ordre  des  Chartreux,  dont  la 
fête  se  célèbre  le  Jour  wivanl.  A  Laodi- 

eic. 

7.  Saint  Bruno,  confesseur,  dont  il  est  fait 
meotion  la  veille  de  ce  jour.  A  Home,  etc. 
15.  A  AvUa,  sainte  Thérèse,  vierge,  etc., 

comme  dans  h  Mart.  romain. 

21.  Kn  Chypre,  la  naissance  au  ciel  de 
saint  Hilarioii,  abbé,  de  l'ordre  des  Carme  s, 
dont  saint  Jérôme  a  écrit  la  vie  pleine  de 
vertueet  de  miredes.  A  Cologne,  etc. 

92.  L'octave  de  noire  Uère  sainte  Thé- 
rèse. A  Jérusalem,  etc. 

23.  Dans  Irs  Urux  où  Ton  ne  fait  cette  f^te 
que  le  :v  dimatwhe  de  juillet ,  on  dit  en  pre- 
mier lieu  : 

La  ffile  du  tièa^aint  Rédempteur.  En  Es- 
pagne, etc.. 

24.  La  fête  de  saint  Raphaèl,  archange.  A 
Verouse,  etc. 

2G.  La  translalioii  du  coriis  de  saint  André 
Corsin,  évêque  et  coufes;>ëur  de  notre  ordre. 
A  Rome,  etc. 

90.  AAntioche,  saint  Sérapion,  évèqne, 
de  l'ordre  du  Mont-Cnrmel,  très-célètHne  par 
son  énidition.  Kn  .\frinin\  •■li' 

A'e  répétez  paê  ce  même  éloye  vers  la  fin 
du  Martyrologe  romain. 

ftOVEMBBB. 

Le  samedi  iv;iut  k'  spcauil  tliui  iuclie  de  novembre. 

La  féte  du  Patronage  de  ia  bienheureuse 
Vierge  Marie. 
9.  A  ta  fin  du  Martifrologt  romain  m 

ajoute  : 

A  Bolofj:n(',  biciihoTireux  Lmis,  confes- 
seur du  tiers-ordre  du  Mout-darniel,  illustre 
par  son  amour  de  la  pénitence  et  par  l'aus* 
téiité  de  sa  vie,  dont  on  célèbre  la  fête  le 
15  mars. 

14.  La  fête  de  tous  les  saints  de  l'ordre  de 
la  bienhetireuse  Vierge  jBklarieHla-M<MilrCar- 
mel.  A  Iléraclee,  etc. 

15.  Lia  commémoroison  de  tous  les  défunts 
de  Tordre  du  HoDtpGarmel. 

En  Gennanie,  sainte  Gerimde,  vierge,  de 
l'ovdre  de  SaintFBenolt,  qui  fut  célèbre  par 


DES  SAINTS. 

le  don  des  révélations,  ^  émigra  vers  ion 
(  élc.^le  Epoux  le  17  novembre.  Sa  fêle,  lou- 
tefois,  se  célèbre  eu  ce  jour.  Lauaiasaiu»  au 
ciel,  elc. 

24.  A  Ubéda  en  Cspugne,  sdnt  Jean^de^a' 
Croix,  conlésseur,  compagnon  de  snnte  Thé- 
rèse dans  la  réforme  de  Tordre  du  Moot- 

Carmel,  dont  la  naissance  au  ciel  arriva  le 
■2i  décembr»'.  Sa  fôfe,  par  Tord  "  du  pape 
Clément  Xii,  se  célèbre  eu  ce  jour.  La  aai*- 
sance  au  ciel,  etc. 

36.  Dan»  lea  Etati  de  fEglUe,  an  dU  m 
premier  lieu  : 

A  Fabriano,  dans  k  Marche  d'Ancône,  le 
bienheureux  Silvt'stre,  abbé,  instituteur  (le 
la  congrégation  des  Moines  Silveslrius.  A 
Alexandrie,  etc. 

Ne  répàez  pas  ett  ûùgê  à  la  fin  delà 
leçon, 

28.  L'oefave  de  la  Présentation  de  labieih 
beuseuse  Vierge  Marie.  A  Rome,  etc. 

DÉCEMBRE. 

1.  L'oetave  de  notre  Père  saint  Jean-de-la- 
Croix,  confesseur.  Le  prophète  Nahum,  etc. 

2.  Dans  le  Martyrologe  romain,  pour 
saint  l'ierre  CUrysoloyue ,  on  lit  comme  U 
tu(t: 

Aufonim  Gonoelius,  saint  Pierre,  évèqne 

de  Ravenne,  surnommé  Cbrysologue,  célè- 
hro  par  .«^a  science  et  sa  sainteté,  dont  la  fêle 
duus  uûlrc  calendrier  est  mealioimée  au  5  de 
ce  mois.  A  Vérone,  etc. 

4.  A  Nicomédie,  le  supplice  de  sainte 
Barbe,  vierge  et  martyre,  qui  dans  la  persé- 
cution de  Maximin,  après  avoir  souffert  d'a- 
bord toutes  les  rigueurs  de  la  prison .  fut 
brûlée  avec  des  tordies,  eut  les  mamella 
coupées,  et  enfln,  après  d'autres  toarments^ 
consomma  son  nrartyre  par  le  glaive.  A 
Consianiinople,  etc.  On  omet  taint  FUm 
Chrysologve. 

5.  Suint  Pierre  Cbrysologue,  évêque  et 
confesseur,  dont  la  mémoire  se  célèbre  le 
S  de  ce  mois.  A  Hatalasque,  etc. 

10.  A  Loretta,  dans  la  Marche  d'AneOos, 
k  tranalaiion  de  la  sainte  Uman  de  Hnri^ 


* 
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Hère  de  Dieu,  dans  laquelle  le  Yerbe  a^eat 

Ml  chair.  A  Rome,  etc. 

fie  répétez  pas  cet  élogt  à  kl  fih  du  MoT' 
(yrologe  romain. 

a.  En  dernier  Ueu,  à  la  fin  du  Marlyrfh 
loge  romain ,  pour  le  bienheureux  Fram, 
imdtt: 

A  Sienne  en  Toscane,  le  bienheureux 
Franc,  confesseur,  de  Tordre  des  Carmes, 
illustre  par  s.i  crruidi'  aiistt  rifé,  par  des  ap- 
paritions fréquentes  de  la  \It  rc  dn  Dieu,  par 
l'esprit  de  prophétie  et  par  la  gloire  de  ses 
mindea;  il  lënHt  son  esprit  aii  milieu  du 
concert  des  anges  et  d'une  lumière  splen- 
dide;  sa  fSte  se  célèbre  dons  notre  ordre  le 
17  de  ce  mois, 

i  4.  Dans  l'île  de  Chypre,  In  naissance»  au 
ciel  de  saint  SpirMion,  évnjue  de  l'ordre  du 
Mont-Carmel,  qui  lut  uu  de  ce.s  coufei^urs 
que  rempevenrHaximien  avait  condamnés 
aux  mines,  après  leur  avoir  tut  arracher 
l'oeil  droit  et  couper  le  jarret  gauche.  Dieu 
le  rendit  éclatant  par  le  don  de  prophétie  et 
par  h  gloire  des  miracles,  et  lorsqu'il  fut  au 
concile  lie  Niiee,  i!  confondit  un  philosophe 
païen  qui  insultait  aux  évèques  et  se  mo- 
quait de  la  rdig^on  chrétienne»  et  le  ramena 
à  la  foi. 

A  Alexandrie,  les  saints  martyrs  Héron, 
Arsène,  Isidore  et  Dioscore,  enfant  ;  les  trois 
premiers  furent  déchirés  par  divers  tour- 
ments dans  la  persécution  de  Dece,  ut  comme 
ces  supplices  n'ébranlaient  pas  leur  con- 
stance» ils  fiirent  jetés  dans  les  flammes. 
Pour  OiOBOore,  il  fut  fonetté  de  plnsieuiv 
manières,  mais  la  Providence  de  Dieu  per- 
mit qu'il  fût  renvoyé  pour  la  consolation  des 
fidèles. 

À  Aniioche,  la  naissance  au  ciel  des  sainta 
martyrs  Druse,  Zozime  et  Théodose. 

Le  même  Jour,  le  marlyie  des  saints  Just 
et  Abonde,  condamnés  au  feu  par  le  prén- 
deotOlybrius,  sous  rempereur  Numérien; 
n*en  ayant  souffert  aucune  atteinte,  ils  fu- 
rent décapités. 

A  Reims,  le  supplice  de  salut  Nicaise,  évè- 
que,  de  sûnte  Entropie,  vierge,  sa  sœur,  et 
de  leurs  eompagnou,  martyrs,  qui  ftirent 
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mis  à  mort  par  des  bsrbarea»  ennemis  de 

l'Eglise. 

A  Bergame,  saint  Viateur,  évéque  etoon* 

fesseur. 

A  Pavie,  saint  Pompée,  evèque. 

ÀNaples  en  Campanie,  saint  Agnel,  abbé, 
célèbre  par  ses  miraelea»  et  que  l'on  a  vu 
souvent,  la  croix  à  la  main,  délivrer  cette 
ville  assiégée  par  les  ennemis. 

A  Uhéila  en  Kspap'ne,  la  naissance  au  ciel 
de  notre  Pcre  s.iint  Jean-de-la-Croix,  dont  la 
fêle,  par  l'ordre  du  pa^ie  Clément  XII,  se  cé- 
l^re  le  té  novembre. 

A  Milan»  saint  Maironien»  ermite. 

15.  L*octave  de  la  Coneeption  de  la  bien- 
heureuse yierge  Marie. 

I.e  mênf)e  jour,  l'ordination  de.  saint  Eu- 
sèbe,  évèque  de  Verceil,  dont  la  fête  est  in- 
diquée le  1"  aoiit,  mais  qui  ne  se  célèbre 
que  le  jour  suivant  par  l'oidn  do  pape  Re- 
nolt  Xlll.  Rans  notre  calendrier»  crtte  ièto 
est  placée  le  19  décembre.  A  Boua>  etc. 

16.  A  Florence,  au  monastère  de  Sainte* 
Marie-des-Anges,  la  translation  du  eorps  de 
sainte  Marie-Madeleine  de  Pazzi,  de  l'ordre 
des  Carmélites. 

Saint  Eiisèbe,  évéque  de  yerceil  et  mar- 
tyr, dont  il  est  fiiit  mentiim  le  I"  août  et  la 
veille  de  ce  jour.  Sa  fêle  se  célèbre  le  i9  dé- 
cembre. Les  trois  enfants,  etc. 

17.  Le  bienheureux  Franc,  confe&seur  de 
l ordre  des  Carmes,  dont  la  naissance  au 
ciel  est  honorée  le  H  décembre.  A  £leulhé- 
ropolis,  etc. 

18.  La  liBle  de  FAttonte  de  Fenfluiteincnt 
de  la  bienheureuse  Viwge  Marie.  A  PM- 
lippe,  etc. 

19.  Saint  Ëusèbe,  évèque  de  Verceil  et 
martyr,  dont  la  fête  se  célèbre  le  26  décem- 
bre. A  Alexandrie,  etc. 

96.  A  jémsalem»  la  naissance  an  del  de 
saint  Etienne,  premier  mar^»  qui  fkit  lapidé 
par  les  Juiiii  peu  de  temps  apiés  l'Ascension 

de  Notre-Spip-neur. 

A  home,  sanit  Marin,  du  rang  des  séna- 
teurs, qui,  ayant  été  arrêté  à  cause  de  la  re- 
ligion [chrétienne,  sous  rempereur  Numé- 
rien, par  le  piéfet  Maricin»  fut  puni  du  sup< 
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pUce  des  esclaves  et  déchiré  avec  des  onglea 
de  feff  puis  Jeté  dam  une  chaadicre  brû- 
lante; mab  lefea»*éUait  cboogé  en  rosée,  il 
fat  délivré.  11  fut  ensuite  exposé  aux  bâtes 
qui  ne  lui  firent  point  de  mal;  enfln,  mené 
une  seconde  fois  devant  l'aiit»»!,  et  les  Idoles 
ayant  été  rpnvers<'''es  par  lu  foroc  di-  sa  prière, 
il  fut  iruppé  pai'  le  glaive  et  obtint  le  triom- 
phe dn  nurtjnw. 

De  mâme  4  Rmne,  sur  la  voie  Appienne, 
le  déoèe  de  saint  Denis,  piqie  de  l'ofdie  des 


Carmes,  «jui,  ayant  beaucoup  travaillé  pour 
l'Eglise,  se  rendit  célèbre  par  des  instructions 
religieuses.  Sa  ffite  se  célttwe  le  13  février. 
An  même  lieu,  saint  Zonme,  pape  eteon^ 

fesseur. 

En  Mf^sopotamie,  saint  Archelaûs,  évèqos, 
célt'ld  i"  par  sa  science  et  sa  sainteté. 

A  Mujame,  saint  Zénon,  évèque. 

A  Rome,  saint  Théodore»  mansionnyre  te 
l'église  de  Saint-Pierre,  dent  le  pape  ssint 
Gfégtnre  fidt  mralïon. 


FÊTES  MOBILES 


Ib  fiwoedi  mai  le  aecond  dioMuidie  «prô* 
l'EiHpliaaie. 

Irii  fêle  du  très-doux  ÎSom  de  Jésus,  uom 
qui  lui  lût  donné  par  les  anges,  avant  qu'il 
fat  conçu  dans  le  sein  de  la  Vt^ge. 

I«  première  doqnièine  léria  noo  empécliée  pu  aœ 
nu  h  atiut  leçoDi  avant  h  tiiièiiie  féria  aprts  1*0^ 
tave  de  PAqpei,  on  Itt  en  premier  liea  : 

La  ftle  de  la  Très-Sacrée  Gooromie  du  Sei- 
gneur. 

Le  eimedi  avant  le  troùiâme  dimanche 
après  Pèqnca. 

La  lèle  du  Patronage  de  saint  Joseph, 
époux  de  la  bienheureuse  Yierge  Marie,  pro- 
tecteur de  Tordre  du  Mont-Carmel,  restauré 
par  notre  Mère  séraphique  sainte  Thérèse  ; 

fèto  concédée  son"?  le  rit  de  seconde  classe 
par  Irtnoceut  XI  et  élevée  à  la  preoiière 
par  Pie  VI. 

Le  f  «wW  Bvant  II'  i^tMtnftrae  dtSMOClN 

PiiqilL>S. 

L'octave  du  Patronage  de  saint  Joseph^ 
notre  protecteur. 

Sidam  qttdque  lieu  U  arrive  de  tram- 
fênr  cetfe  fiu,  akn  mlUeet  éloge  k  ta- 
medi  mofU  U  ^piatriéme  dimanche  aprêt 
Pd9ii«f,  U  tamedi  avant  Je  iroUiém  di' 


manche  et  le  samcfh'  avant  le  cinquième  di- 
manche, comme  k  mmedi  avant  te  qua- 
trième dinumche, 

La  dnqnième  féric  rinns  rOctava  do  saint 

Sacrciueot. 

La  féte  du  Très-Sacré  Cœur  de  iésus. 

Le  aamadi  avant  le  traUèma  dimandia  apiii 
la  PeolecAte. 

La  fêle  du  Sacré  Coeur  de  la  blenheiinnM 
Vierge  Itoie. 

Où  la  iV-te  du  Trùâ»Saiut  Rédempteur  est  célèbite  i« 
troisièine  (Jimancbe  de  jafUet,  le  Mawdi  anot  le 
dimanche  précité. 

La  fête  du  très4HJnt  Bédempteor. 

Le  samedi  avaui  le  second  dimanche  <Voc4obre. 

La  féte  de  la  Maternité  de  la  bieulieoieuse 
Vierge  Marie. 

Le  ïamedi  avant  le  Iraifièiae  diBWBcha  d'oolebie. 

La  fête  de  la  Pureté  de  la  biedienRnM 
Vierge  Marie. 

Le  eaniedi  avant  la  second  dheanrha  de 
noveDbre. 

LafUe  du  Patronage  de  la  bienheomM 
Tieige  tfarie. 
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OFTIGES  DE  PRIVILÈGES 

QUI  SORT  CÉLKBUÉS  PCNDANT  LA  âBMAIKKj  LE  MOIS  OC  L'AIOIÉI 


0«Md  on  Ml  fofBce  du  «lot  S&uêoêéL 

La  commémoraison  du  très-saint  Coips  de 
Jésus-Christ,  dans  la  cinquième  iiteie  OU  hors 
la  cinquième  lérie. 

()iMiid  OD  litt  FollkM  de  k  UtidieiiMnM  Vtatg» 

La  eommémoniMm  de  la  Menhenrenie 
Vierge  Marie»  le  samedi  ou  hors  le  samedi. 

Quand  ou  fait  t'oDicc  du  tri^s-sainl  Nom  de  Marie. 

La  commémoraison  ilo  notre  Père  le  pnH 
phète  Elle,  une  fois  par  mois. 

Qnaiid  on  lUt  rofflee  d«  MfaBle  ThèiêM. 

La  oonuDrimoraiBon  de  notre  Hère  sainte 
Thérèse^  une  Iwe  par  mois. 


Qnmd  on  Ut  l'offlce  de  siinl  lMa4M^ 

Croix. 

La  commémoraison  de  notre  Père  saint 
Jeaa-de-la-CroiXt  une  fois  par  mois. 

QHiid  ou  Ut  l'ofBce  d«  aalnt  André  Gonia,  éTêqe» 
et  coofosMor. 

La  eommëmordson  de  saint  André  Gcr- 
sin,  évèqne  et  eonliasieur,  de  iiolre  oidro, 
deux  f<MB  par  mois^ 

Quand  on  fait  l'ofBfiB  de  ninta  Hari«>MtdélfliiM 
dcM. 

La  commémoraison  de  sainte  Marie-Made- 
leâne  de  Panij  ^erge,  de  ni^  ordre,  ans 
fois  par  mois. 


LEÇONS  PROPRES  POUR  LA  FIN  DU  CAPITULE 

POUR  LES  FÊTES  MOBILES 


AtafUtét  TrMaêHt  JVosi  dt/dtw. 

UfON. 

Tout  ce  que  vous  faites,  etc,  comme  au 
Martyrologe  romain. 

A  ta  féU  de  la  (kmunn»  du  StignoÊt. 

LBÇOR. 

En  cp  jour  le  Seigneur  des  armées  sera 
une  couroim*^  de  gloire,  et  une  guirlande 
d'allégresse  pour  le  reste  de  son  peuple. 
Biais  vous,  Seigneur,  etc. 

A  la  /Mb  dt»  Patrmage  de  saint  Jmfh 

et  à  l'Oetaoe. 

LKÇO!», 

C'est  un  ûls  qui  grandit,  Joseph  cpsi  un 
flls  qui  ^ndit,  et  qui  e«t  beau  à  voir;  les 
tilles  de  Jérusalem  ont  couru  sur  les  murs 
pour  le  contempler.  Nais  vons,  etc. 


A  te  /Vlè  du  Saeré  Cmm  ds  IHm. 

UÇON. 

Chantez  au  Seigneur,  parce  qu'il  a  agi 
avec  merveille;  annoneeale  dans  toute  la 
terre.  Tressaille  et  bis  retentir  la  bnange , 
ô  habitation  de  Ston,  parea  qnH  ert  grand, 
le  saint  d'isratt  qui  est  dans  ton  son.  Mais 
vous,  etc. 


A  la  /IMvdK  SseN  Gow  di  te 


Dans  les  plaines»  etc,  comme  pb»  hem,  é 
la  fêu  des  Fkm^KOk»  de  ta  bUnluunm 
YUrge  MarU* 

A  la  m  du  TtMéâ  BédÊÊgi$»t, 
lapon» 

Vous  èles  digne,  Seigneur  notre  iHen,  dt 
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reeeroir  gloire  et  honneur  et  puissance  :  car 
vous  aves  été  mis  à  mort,  et  ▼oub  nous 

avez  rachetés  à  Dieu  dans  votre  sang ,  de 
toutf^  tribu,  et  de  foute  langue,  et  de  tout 
peuple,  ut  de  toute  nation,  et  vous  avez 
fait  de  nous  un  royaume  à  noire  Dieu.  Mais 
vous,  etc. 

A  la  fite  dt  la  MatemiU  dt  la  bieriheurtuse  Vierge 

UÇOR. 

Dans  les  plaines,  etc.,  eomnie  pfat  ba$t  à 
la  fite  dm  KançaiUes  dt  la  bienliemtUMe 
yUrgtMarU. 


ES  SAINTS. 

Alafikdela  Pwtté  de  la  Mmkmnim  YUrtt 

Marie. 

tFÇOJf. 

Dans  les  plaines,  clc.,  comyne  idm  bas,  à  la 
féU  des  Fiançailles  de  la  bien/ieureuse  Vierge 
Marie. 

A  la  féte  du  Patronaot  de  la  bienheureuse  Vierf^ 
Marte. 

LEÇON. 

Dans  les  plaines,  etc.,  comme  plus  bas,  à  te 
fiu  deeFkmoaiSetdelaUmhewnuu  Vierge 
Marie, 


POUR  LB  PROPRE  DES  SAINTS 


AhmdmFSemmtktdelahimiImnmyUrg» 
ibriê,  ^àson  Offee  U  tmuM. 

IBÇON. 

Dans  Ips  plaines,  j'ai  exhalé  rôdeur  du 
ciimamome  ot  des  parfums  du  b-\iim"  ; 
comme  une  myrrhe  choisie,  j'ai  répandu 
nne  odeur  très-sauve.  Mais  y<m,  etc. 

A  ia  fite  de  saint  Qabrielt  archange. 

Sache  donc,  et  prends  j^'arde.  De  la  pro- 
clamation de  l  edit  licruiettant  que  JtTusa- 
lem  soit  ieb&ti(;,  jusqu'au  Chrtat-Roi,  il  y 
aura  sept  semûnes,  et  soixantfr^eox  se- 
maines. Mais  vous,  ete. 

A  la  féie  de  la  bieiûteureuse  Vierge  Marie,  tous  le 
Utn  dt  Jtatrê-^tamê  AmUioMM, 

IMÇOÊt. 

Dana  les  plaines,  etc.,  oomiiw  pim  Aotil,  à 
la  fite  des  FiançafUet  de  la  bienheunuee 
Yiirie  Marie, 

A  la  fite  de  sainte  Mane-Madeleine  de  Paui, 
vktfs  4ê  notn  <Mn,  et  A  le  TnaàMkn,  si 

UQQII. 

Je  vous  en  conjure,  fllles  de  Jérusalem,  si 
vous  trouvez  mon  bien-ainié,  annoncezrlui 
i^ue  je  laa^is  d'amour.  Mais  vous,  etc. 


Alafmdu  propMU       JSIiM^  nefrcMn. 

Elisée  envoya  à  Naanian  nn  message  en 

disant  :  Allez,  et  lavez- vous  scpi  fois  dans  le 
Jourdain,  et  votre  chair  recouvrera  la  santé, 
et  vous  serez  guéri.  Mais  vous,  etc. 

A  te  CommMorai<ou  soleiineUe  de  la  bienheunus 
Vierge  Marie  du  Mont-Carmel. 

Celui  qui  m'écoute,  ne  sera  pas  confondu, 
et  ceux  qui  espèrent  en  moi,  nu  pécheront 
point  ;  ceux  qui  me  découvrent,  auront  la 
vie  éternelle.  Mais  vous,  etc. 

A  la  féte  de  saint  Elie,  prophite,  notre  chef  d 
Pire,  et  pend»it  U  «Mil. 

UVON. 

Tn  as  retiré  un  mort  des  eaUars,  du  pou- 
voir de  la  mort  par  la  parole  du  Seigneur 
Dieu.  Toi  qui  es  écrit  dans  les  jugements  des 
temps,  pour  adoucir  la  colère  du  Seigneur. 
Mais  vousj  etc. 

AtofUsdsIa  Trmsverbération  du  «oer  ds  nttn 
MénudntêTMNse, 

UÇOR. 

Il  a  tendu  son  arc,  et  il  m'a  placé  comroe 
un  but  à  la  flèche  :  il  a  envoyé  dans  mes  reins 
les  flèches  de  son  carquois.  Mais  vous,  etc. 
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A  la  fiU  de  notrt  Mért  Maint»  mrét»,  vierge, 
«I  d  M  IVamfaMMi,    pmiml  tt  mvSt. 

LIÇON. 

Mais  tous  les  biens  me  sont  venus  égale- 
ment avec  elle,  et  nn  honneur  inappréciable 
par  ses  mains,  et  je  me  suis  réjouie  en  l  .ut, 
parce  que  cette  sagesse  était  mon  guide. 
Mais  TOUS,  etc. 

A  la  fétt  du  taint  Bidmi^tm: 

LEÇOK. 

Vous  rfp«  digne,  St  ipneur,  etc.,  comme 
plui  haut,  au  troisième  dimanche  de 

A  la  feU  de  saint  hapheuil,  archange. 

LEÇON. 

n  est  temps  que  je  retourne  à  Celui  qui 
m'a  envoyé  :  pour  vous,  bénissez  Dieu,  et 
neootes  ses  mervtiUes.  Mais  vous,  «te. 

A  la  file  de  tout  la  taints  de  l'ordre  de  la 
Hm^tmmm  Ftirg*  MorU  da  MoM-CamàL 

LBÇOII. 

Leurs  fUs  demeurent  pour  eux  jusque 
dan»  réteroilé,  leur  nce  et  leur  gloire  ne 
aeroat  point  abandonnée».  Mais  vous,  etc. 


A  la  fét9  âê  mba  Jean-de-la-Croix ,  confettew. 
Pin,  H  à  ta  nmakHcm,  «C  pendant  h 

uço». 

Ce  que  vous  avez  appris,  et  reçu,  et  en- 
teiulii.  f^t  Vf)  en  moi,  faites-li',  et  le  Dieu  de 
la  paix  sera  avec  vous.  Mais  vouSj  etc. 

A  la  fête  lie  la  Translation  de  la  sainte  maiton  de 
Lorette  de  ta  bieiUieitreus»  Vierge  Marie. 

LEÇOîl. 

Dans  les  plaines,  etc.,  comme  plus  haut,  n 
la  fête  des  Fiançailki  de  la  bienheureuse 
Vierge  Marie. 

.A  la  fête  de  l'attente  de  l'Enfant emerd  de  la 
bienheureuse  Vierge  Marie, 

LEÇOÎt. 

Cieux^  faites  descendre  voire  rosée,  et  que 
les  uues  pleuveut  le  Ju»te  :  que  la  terre 
s'ouvre,  et  qu'elle  germe  le  Sauveur,  et  que 
la  justice  naisse  en  même  temps;  moi  le  S»- 
gneiir,  je  l'ai  créé.  Mais  vous,  etc. 

l.ps  nufrr<i  irrom  qui  sf  rencontreraietUt 
seront,  ou  propres  aux  pHes,  ou  prises  au 
commun;  on  les  trouve  toutes  au  commenr 
ement  du  Martunloge  romain;  ou  qu'an 
les  prenne  sans  hé$iUr  dam  U  Bréviaire, 
au  Ca^pUuh  de  Ifone. 
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Albert,  évèqno  à  Jénisal(>in,  R  vm\. 
Albert,  coofeueur  k  Mewine,  7  août. 
AiusUse  le  Pcnao^  nurtp.  Xi  janTier. 
Aaàti  Gonis,  éf tqoe  el  conTenenr,  4  février* 
Ange,  prêtre,  mir'v-  -,  mai. 
Aag*  Aliglutin  Hduiuglii,  18  et  16  août. 
Afertato,  eoaJwMar  i  Lacqiie<i,  25  fénier. 

Derthold,  c©nfc»»eur  sur  le  Munl-Carnii>l,  Î9  ui.ir^,  , 
Brocanl,  confesseur  sur  le  MonUCarruel,  i  septembre. 

Commémoraison  des  défunts  de  l'ordre,  IS  BOTCmbrC. 
Cyrille,  évèque,  confesseur,  88  janrier. 
GjriUe,  conî^seor  en  Tem-Stinte,  8  man. 

Dmà,  ftf*!  tùotÊÊÊÊOt,  It  lïnrier  «t  S6  décanbie. 

Bie,  propliète.  30  juillet. 
Elitce,  prophète,  14  juin. 
Eiiplira^ro,  vierge  en  Thébaïde.  13  mars. 
Ëuphrosjue,  vierge  i  Alcundrie,  1"  janvier  et  1 3  fé- 
vrier. 

PraoCj  confesseur  en  Toscane,  11  décembre. 
QénnI,  itêfM,  coniisweiir,  t4  et  M  lepleadin. 
UiUrion,  abbé,  21  octt^re. 
Jioqaea,  «MfeMew  i  Yerceil,  t  mm. 


Jean-de-la-Groix,  confesseur,  H  novembre. 
Jeevu  ScopeUi,  vietge  en  JSmilie,  11  joiUet. 

Louis  Mocitioti,  ceofiMMar,  IS  mars  et  9  wplaniHe, 
Lonii  Rnbttt,  oonfanew  ea  Sidle,  11  mai. 

Mené  i»  l'iMMtieB»  &  VMoiie,  it  wâk. 
Marie-lleddeiiie  de  Pam,  rieige,  t6  mii. 

Pierre  Tbomas,  évèque,  martyr,  ti  janvier  et  15  ie- 
trier.  > 

Homéc,  confesicar  4  Lucçpes,  4  mars. 

Seerées  Reliques,  18  Umtt. 
Saints  de  l'ordre  des  Cannes,  1 5  novembre. 
Séiapioa,  évéqne  à  Anùocbe,  80  octobre. 
Simon  Stok,  cedêeNv  en  AqntÛM,  It  uni. 
Spindien,  évfi^ns  en  (âijpw,  14  tUeemliiet 

Tbélespbore,  pape,  mart|r,  8  janrier  et  14  fénier. 
TliMte,  TMige,  15  edahr». 
Translation  d«  corps  de'  «int-  leaa^-lt-Qril, 
81  avril. 

TModaliein  din  «et]ia  4»  aainte Tbiiise,  is  juiibL 
Tnaalalien  dn  eoqie  de  aaini  André  Gmmb,  M  «c> 

tobrc. 

Translation  du  corps  de  sainte  M  iric-Hatleleioe  de 

Paari,  lA  décembre. 
TnnsTecbirath»  dn  eoMr  de  miate  lliirèa»,  tT 


Digitized  by  Gopgle 


TABLE 

DES  NOUS  DE  1008  LIS  BAIRTS  QDI  SONT  GONTBIinS  UNS  LB  MARTIBOLOGB  BiOlUIN 

»LaM  ti'OBDU  ALFHABÉTIOIII 


A 


kmecn,  gnod-pr^,  rar  le  ombI  Bù,  1  jaiO. 

Aaron,  mart.  en  Angleterre,  1 

Âbacum,  mart.  à  Rome,  19  janr. 

Abdas,  évèque  et  mart.  en  Pcrsc^  10  mai. 

Ahdias,  prophète  à  Semerie,  19  noT. 

Abdipse,  Jl-irrr-,  mnrt.  en  Pene,  21  a»r. 

Abdon,  mart.  a  Home,  30  juill. 

Abdecelis,  mert.  en  Pene,  Si  e«r. 

A  berce,  évéque  i  HiérapoUt,  32  oct. 

Abibe,  diacre  et  martyr,  15  uot. 

Abiiioa,  son  Invention^  t  eoikt. 

Abile,  dvéïpe  k  Aleundfie,  tt  féw. 

Abondance,  mart.  à  Rome,  1  mars. 

Abondance,  diacre  et  nurtjr,  16  K>pt. 

Abonde,  mert.  &  ReuM,  «7  févr. 

Al«>tiilt',  i'\"'Hiie  .\  Cilinr,  ï  nvr. 

Abonde,  maosion.  de  saiat  Pierre,  14  avr. 

Abonde,  pnHre  et  mut.  h  Ondooe,  Il  jnîll. 

Abonde,  mart.  k  Rome,  Sf  ioAt. 

Abonde,  prêtre  et  niArtvr,  16,  sept. 

Abonde,  diacre  et  martvr,  10  déc. 

Abonde,  martjfr,  ii  dée. 

Abraliam,  crmitp  on  Syrie,  14  mars. 
Abnbain,  cool.  à  Glermont  en  AuTergne,      15  joia. 

AbtnbeiD,  pntrieNibe,  •  oct. 

Abrahamiles,  martyrs,  8  juill. 

Absalon,  mart.  à  Géaerée,  S  man. 

Abttdème,  mart.  à  Ténédot,  IS  juill. 

Aeeee,  é»*qae  à  Anûde,  _    9  m. 

Acace,  mart.  \  Pni<!c  en  Bitbjaiei  S8  avr. 

Acocc,  mart.  à  Milet,           '  18  juill* 

AcM»,  prêlra  «t  nwit  à  BébMtoj  tT  ner. 

Ai'atlie,  ci'alurion  et  martyr.  8  mai. 

Accarse,  iii.irt.  h  Maroc,  16  jenv. 

Aeepeinas,  cvc<|ue  «t  nul.  ta  feiw,  ti  avr. 

Achard,  abbé,  Il  eept. 

Achillas,  éviîijuc  à  Alptandrie,  7  nnv. 

Achitlée,  diacre  et  mart.  à  Valence,  S3  avr. 

AdhilUe,  naît,  à  lone,  It  mai. 

Art-îclr   mirt.  \  Cordouc,  17  nOT, 

Acuce,  mart.  àPoonolei,  19  Mpt. 


Acyllio,  mart.  .\  Gactbage,  17  juill. 

Acyndine,  martyr,          -  ÎO  atr. 

Acyndine,  mart.  en  Pene,  2  n«f . 

A<lall>ert,  »i¥ê»|ue  et  martyr,  2 S  avr. 

Adaucte,  mart.  ù  Rome,  80  èo^i. 

Adauque,  mart.  en  Phrjgie,  7  lévr. 

Adelbert,  conf.  en  Hollande,  M  jnîn. 

A'I.'Imc  l'oy,-:  AMliéim,  25  mai. 

Adelphe,  evèque  à  Metz,  29  août. 

Aderit,  éTêqne  k  Ravenne,  S7  eept 

Adjutcur,  conf.  en  Campante,  1  sept. 

Adjuteur,  mart.  en  Afrique,  18  déc. 

Adon,  évéque  à  Vienne,  16  dée. 

Adrien,  mart.  à  Rome,  S  diée. 

Adrien,  mart.  à  Mar^ille,  1  mars. 
Adrien,  mart.  i  Nicomédie,            k  mers  et  8  >ept. 

Adrien,  mart.  i  Cdmée  en  Paleatîna^  S  man. 

Adrien,  m^ri.  i  Nicomédie,  2G  août. 

Adrien,  mart.  à  Aleundrie,  11  mai. 

Ad^nleur,  mart.  à  Turin,  19  nov. 

Adulplie,  mart.  à  Gofdoue,  17  aept. 

Afre,  mart.  h  Brescia,  94  mai. 

Aire,  mari,  a  Augsbourg,  5  août. 

Africain,  mart.  an  Afrique,  10  enrr* 

Agabc,  prophète,  15  févr, 

Agabe,  évoque  à  Vérone,  4  août. 

Agape,  mar^,  tSjanr. 

Agape,  vierge  et  martyre,  IB  févT. 

Agape,  vierge  et  mart.  à  Tbeasalnniqun,  t  m. 

Agape,  vierge  et  mart.  k  Nicomédie,  98  dée. 

Afife,  mart.  k  Génrée  «n  PabitiMi,  t4  nan. 

Agap*",  m.irtyrr,  28  avr. 

Agape  évèque  et  martyre  à  Cjrtbe,  29  avr. 

Agape,  mari,  en  Patestine,  19  aoftt. 

Agapr,  m.irt.  .i  Edcssc,  21  août. 

Af^n|i<',  évèque  à  Novare,  iO  sept. 

Agape,  nMrt.  à  Bome,  14  aepl. 

Agape,  mert  i  Sébiate,  1  mnr. 

Agape,  mart.  h  CAmrèe  en  PaleetîqOj  «0  no». 

Agapct,  cvéquc  à  Havcnne,  16  mars. 

Agapet,  papa,  19  lapt 

kffipîlf  diacre  p\  martyr,  6  notkt 

Af^ât,  mart  &  PaleKiine,  18  aoftt 
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Astpit,  aurtyr, 

Apalh.m^p,  miirf.  A  Ancvrr, 
Agathe,  *icrgc  et  m*rt.  à  dUnt, 
Agadiodie,  martyr, 

Agathodoro,  rvnjue  et  mart.  d«ai  lA<^n. 
Agalliodore,  mart.  k  Pprgaïae, 
Aftlfaon,  pape  à  Rome, 
Agathon,  pxorrislc,  martyr, 
AgatboD,  mart.  on  Sicile, 
Açathon,  mart.  k  Alexandrie, 
A^athonique,  mort.  A  PergUBe, 
Agatlionique,  fierge  et  mart    •  < 
A);athoniquc,  mart.  à  NÏGOtuuUi»: 
Aj;alli(>po,  mart.  en  Crète, 
A<;alliopode,  diacre,  mart.  à  Tl 
AgatliopMi»,  diacre  à  Autiocbe, 
Agg^,  aurt.  à  BologD», 
Agppi-',  pmpliète, 
Agilèi-,  mart.  à  (krtbtge, 
Aglibnt,  mut.  k  Gr«(eil, 
Agnan,  mart.  à  Antioclie, 
Agnan,  évéque  à  Orlëaiu, 
Agnè*,  vierge  et  mut.  i  BmMj 
Agoés,  vierge  à  Montepildu*, 
A^nel,  abbé  i  ^«plec, 
Agoarr,  mui.  à  Cnétefl, 
Agrke,  évèqiia  A  Trève«, 
Agricole,  évô<|iie  à  Chnlon-snii^ÉAiie, 
Agricole,  mart.  à  Bologne. 
Agricole,  mart.  en  PannoBÎe, 
Agricole,  mari,  à  Ravennc, 
Agrippine,  vierge  et  mari,  a  Home, 
Agry,  voyez  Airy, 
Aichard,  abbé,  voyez  Achard, 
Aidan,  cTâqae  en  Angleterre, 


10  nov. 

S3  janv. 

6  férr. 
17  sept, 

4  mai*. 
13  a»r 

10  jtav. 

14  ftfr. 

5  jaill. 
lâée. 

1»  m. 

10  août. 
*i  «oùt. 
M  éic. 

4  avr. 
S  S  a*r. 
4  juT. 

4  juin. 

15  oct. 
24  juin. 
fO  nov. 
17  nov. 

tl  «t  18  janv. 
SO  avril. 
14  >\c-c. 
i4  juin. 

It  janv. 

4  nov. 
tdée. 

Ifi  (IrV. 

SS  juin. 
1  <Me. 

1  3  :<c|4 
31  août. 


Aignlpha,  Mi  dé  Ûrim,  et  m  coaqH^nu,  mu- 

(yrs,  8  (ept. 

Aimé,  éréquc  à  No$que,  ||  «ott. 

Airy,  évéqoe  A  Venku,  |  déc. 

Aithala,  mart.  eu  PerM,  îî  avr. 

Ajut,  mart.  à  Maroc,  t6  jwT. 

AIImb,  mut.  A  Mayenee,  ii  juin. 

Alhan,  mart.  en  Angleterre,  SJ  juin. 

Albert,  de  l'ordre  des  Gwmei,  A  Metnii*,  7  août. 

Albert,  évèque  et  naît.  iRcîim,  si  nov. 

Albine,  vierge  et  mart.  AFonDiiiy  16  dëc. 

Alboin,évéqae  à  BrestenoD,  '  5  féTr. 

Aldegonde,  vierge  à  Maubeuge,  SO  janv. 

Aldbclm,  évéque,  à  Sherbom,  tft  mai. 

Alexftn<lrn,  msrt   ri  Vmi  l'',  10  mars. 

Alexandra,  vierge  et  mart.  A  Aacyre,  18  mai. 

Alcxandria,  Mip»  al  BiBri.  à  Famoj  11  janv. 

Alexandre,  martyr,  80  janv. 

Alexandre,  mait.  A  Eome,  9  févr. 

AlanndM,  nart.  en  Ckjpn,  »  Un. 

Àïmmàtt,  m-irt.  k  Osfi(>,  18  fdvr. 

Alanadre,  évéque  A  Alexandria,  16  févr. 

ITfttr. 


Alexandre,  mart.  à  Apamée, 

Alexandre,  mrt,  à  Home, 

Alexandre,  éfêqna  at  mart.  A  Céaaféa 

tinc, 

Aiaiattdn,  mart.  A  Céan^  en  Pataatiiie, 

AlpTuni^rr,  martyr, 
Alexandre,  mart.  A  Driatpare, 
Aleuadre,  mart.  A  Cé«aite, 

At.  \,inilrc,  mart.  n  Ljon, 
Alexandre,  pape  et  mart.  à  Rome, 
Aleiandre,  mart,  A  Conslanlinople, 
Alexandre,  mart.  k  Edosse, 
Alexandre,  tn4ft.  au  Val  d'Anagna, 
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Alexandre,  mart.  à  Rome, 
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Alexandre,  cvèque  et  mart.  A  Borne, 
Aleiaodre,  mart.  A  Anttadia, 
Alexandre,  martyr, 

Ab^xandre  at  ae«  compagnnns,  martyn, 

Aleiandre,  mart.  A  Tbessalonique, 

Al<>xandre,  mart.  à  Corinthe, 

Alexandre,  mart.  à  Aiexantiri.  , 

Alexis  Falconicri,  conf.  A  Florence, 

Alexis,  conf.  à  Roma, 

Alipe,  évoque  à  Tagastc, 

Alljre,  évéque  à  Clennont  en  Auvergne, 

Ainiaque,  oait.  A  B«ma, 

.^.lodic,  vicrfc  et  mrtrl.  ea  BipagM, 

Alope,  mart.  A  Cologne, 

Alphe,  mart.  A  Antioclie, 

Alplu'i'.  mart.  en  Piileslina, 
Alphius,  mart,  à  Lenttni, 
A)plKMua4Iarie  de  Liguori,  évéque, 
AlpinicTi,  prêtre  h  Llmrtgai^ 
Auauce,  mart.  à  Rome, 
Amance,  diacre  A  Gand, 
Amnnce,  évèquc  a  Come, 
Amance,  mart.  A  Njon, 
Amance,  mart.  A  Rome, 
Amance,  prêtre  à  Todi. 
Amand,  évéque  à  Maëstricbt, 
Amand,  évéqae  A  Bordeaux, 
Amena,  évlqne  A  Rodei, 
Amarantfae,  mart  n  vlhi, 
Amorin,  mart.  en  Auvergne, 
Amafaor,  prAtre  et  matt.  i  OoidMM, 
Amateur,  évôque  à  Auxerre, 
Amateur,  évéque  A  Autun, 
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IS  ort. 

9  n«(. 

14  n«t. 

it  dec. 
17  févr. 
njdO. 

15  août. 
7  joiH. 

Ijaanr. 
tiacl. 

10  oct 
»  wpb 
17  nov, 
io  vm. 
1  aoàt. 

30  juia. 
10  fcvr. 
19  man. 
iavni. 

6  juio. 
10  juin. 

lOaept. 

7  févr. 
14  jaia. 

4  aa*. 

7  nov. 
13  janv. 
SOatr. 

!  tnii. 
10  nov. 
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Ambique,  mtrt.  a  Nicomédie, 

8  liée. 

Ambroit,  évèque  de  (.anon,  a  BOUIgM, 

te  oct. 

AmbroiMy  éTê<|ae  à  Milan, 

4  avr. 

~  Sun  onKaatMO,  A  Milui, 

7  dee. 

Ambroise,  rmiffs.  ."i  Sii-mip, 

ÏO  mars. 

AmbroÏM,  mut.  à  Féreatinoj 

16  août. 

AinDfOlM,  UIDey 

m  IIOT. 

Aine,  cveque  à  sens. 

13  sept. 

Amélbrrgf,  viiTge  à  Oand, 

1 0  juill. 

Amet,  abbe  à  Hemiremont, 

13  iicpt. 

Amidei,  f<NMm«iir  def  SenHas^ 

IS  avr. 

A  mime,  a  Cesarée  en  C»ffWOf, 

31  a<M"!t. 

Aiuuiieu,  nurtjr. 

4  $ept. 

AnunoD,  diacre,  nart.  à  BéncMe, 

i  lept. 

Ammoa,  mart.  i  Aleiantirie, 

8  sept. 

Animon,  inurt.  à  Alexanilric, 

tO  dcc. 

Auinionaire,  tierge  et  martyre, 

ii  dec. 

Ammonaire,  mart.  i  Alaiandrisy 

44  A^ 

Amnmnr,  «"Miit,  m.irfvr. 

18  janv. 

Amiiiône,  mart.  en  (jliji>re, 

Aamè/Mf  mart.  A  Aleiandiû, 

Il  tevr. 

Ammône,  mart.  à  Al( Aiiiidrie, 

1 L  r/. . 
1  *  i<  v r. 

AtniBôiie,  mart.  dans  la  Pcntapolcy 

%6  mars. 

Anundnc,  mart.  à  Aleiandric, 

16  lept. 

AnuldlM,  mart.  à  Alciandrie^ 

•0  mnr. 

Am<M,  prophi'tc  en  Palc^tinai 

11  març. 

Ainpele,  mart.  eu  Afri(|uc, 
AupaUf  nart.  aiianiiiaf 

1 1  Icvr. 

1Q  BOV. 

Ampliieo,  mart.  à  Ccsarée  CB'.PlIaïUiiaf 

S  a\r. 

Ampbiloque,  martyr. 

%1  mam. 

Aiupbiloquc,  cveque,  n  Icône, 

Aiii|Nu«n,  etèqne  en  Qiiae) 

11  juin. 

Amplias,  martyr. 

91  oct. 

Anaclet,  pape  et  mart.  à  Bomc, 

a  A    *     *  11 

13  jiull. 

Ananie,  mart.  à  Damai, 

SS  jaoT. 

Au  mie,  prptrp  t»{  mirt.  en  rWICy 

21  avr. 

Aiianie,  mart.  en  Perse, 

1  UtX. 

Ananie,  à  Bab^lone, 

16  aée. 

Aiia>l.i<o  fJciiv;  inarlvr», 

1 5  août. 

AoatlaM,  uiart.  à  Aotiocbc, 
Anaitaw,  moine  de  Gastel'SainipElie, 

9  janv. 

1 1  jaiiv. 

Aaastase,  martyr. 

M  janv* 

Aruslax'  !<■  Siiiaîti-,  ôvêque. 

21  atr. 

Auastose,  pape  a  Koine, 

ai  atr. 

ÀBtttase,  mart.  i  Gameriiio, 

11  mai. 

Anaitaso,  l'Mnjue  à  Brescia, 

âO  mai. 

AnastasCj  évè^uc  a  Pavis, 

30  mai. 

Anastaw.  mm.  a  vofaoue. 

*  m    *  * 

Ih  JUtD. 

Anastase,  mart.  à  ArgeolODy 

29  juin. 

Anastase,  évéque  à  Terni, 

17  aoàt. 

Anastose,  mart.  a  Salone, 

SI  août. 

AaailaM,  mart,  a  Aqittiée, 

H  A 

7  M|n. 

Anastafc,  pr<*trc  etllttftjry 

Anastds«,  martjr. 

5  die. 

Aoailaw,  mirt.  A  Nieffméifief 

l«déc. 

Aaaslase,  l'vlijul'  et  mart.  à  AlltiMilMf 

31  dcc. 

Aoastasic,  mart.  à  Kome, 

15  avr. 

Aoattatie,  vierge  et  mart.  à  BAme, 
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Anostasie,  mart.  en  l'île  Palm.  tS  dée> 

Anathalon,  iWêque  èllilaBy  sept. 

Anatole,  martp,  10  mars. 

Aiutde,  évéque  à  Laodioée,  S  jolll. 

An  itnir,  mart.  à  Nicée,  29  nor. 

Analolie,  vierge  et  mart.  à  Tbore,  9  juill. 

Andiol,  mart.  en  Vîvaraia,  1  mil. 

Andoclic,  mart.  à  Aittun,  1*  sept. 
André  CorMiii.  i  v.  à  Morence,         •  {mIV,  el  *  fé\T 

André,  évèque  a  Horence,  26  févr. 

André,  mart.  i  Lampeaqoe,  Il  mai. 

Anflrr,  mart.  en  Tilicie,  10  antit. 

André,  mart.  à  CoD«tnntinople,  29  août, 

André,  mart.  en  Arri<|ui',  tS  lepl. 

André  de  Crète,  mart,  i  GonitailtilMiple,  17  OCt. 

André  Avellin,  confesseur,  10  nov. 

André,  mart.  &  Coustantinoplc,  28  nov. 

André,  apôtri>  à  Patraa,  30  OOV. 

—  Sa  Triiii>lallii:i,                                   ,  S  mai. 

Andronir.  à  Jérusalem,  9  oct. 

Andronic,  mart,  i  flarw,  It  ort. 

Aiu  it,  mart.  à  Coriiillic,  10  mars. 

Anccte,  mart.  à  CcMrue  en  Palestine,  27  juin. 

Anem|)odisto,  mart.  en  Peiaey  S  no?. 

Anèse,  mart.  en  Afrique,  tl  mars. 

Arv;;i\  mart.  à  I.'Hirati'',                      '  5  mai. 

Ange,  mart.  a  Ceuta,  13  oct. 
AngAle  Hérici,  tiergr,              S7  jtnv.  «t  31  mai. 

,\nges  Cardirns,  2  oct. 

Anicet,  pape  et  mart.  à  Rome,  17  avr. 

Attîeel,  mart.  i  Nicomëdie,  1$  aoftt. 

Anien,  cvèque  à  Alexandrie,  t5  afT. 

Anne,  mère  de  la  R.  V.  Marie,  16  juill. 

Anne  la  Prophétesse,  à  Jérusalem,  1  sept. 

Annon,  évèquc  à  Cologne,  4  déc, 

Annonciation  de  la  H.  V.  Miviej  t5  Oian. 

Ansan,  mart.  à  iiienne,  i  déc. 

Anebert,  évéqae  au  monattère  de  FcBl.  9  ttft. 

Anscbaire,  évoque  â  Rrriiic,  5  fcvr. 

Anselme,  évè^ue  à  Mantoue,  tS  mars. 

Anselme,  évéque  i  Cantorbéry,  SI  evr. 

Aniovîn,  éféque  à  Camerino,  IS  mors. 

Anlcre,  pape  et  mart.  h  Rome,  3  iiinv. 

Anthclme,  cvèque,  à  Heilej,  26  juin. 

Antkèie,  m«rt.  k  S«l«rne,  M  aoAt. 

Anthip,  mart.  h  Me?«ine,  18  avr. 

Antliimc,  évéque  et  mart.  à  Nicomédie,  27  avr. 

ABthine,  amrt.  i  Rome,  11  mai. 

Antbtme,  mart.  à  Bgée,  17  lept. 

Anlliolcin,  mart.  en  Auvergne,  •  fétr. 

Anthuse,  vierge  à  Constantinoplc,  17  jllOl. 

Antlraae,  mart.  à  Thaite,  22  août. 

Anthmf»,  la  jeune,  27  aoftl. 

Anlide,  évèque  et  mart.  à  Besançon,  25  juin. 

Antigone,  ourt.  i  Rome,  17  févr. 

Anlinogène,  mari,  ik  Mérida,  24  juill. 

Antioche,  évéïpie  de  Ljon,  Ift  oct. 
ABliocbof,  mart.  à  Génrée  on  FdoiliMy      11  mi. 
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Antiochui,  mart.  À  Séhirt», 

1&  juul. 

A            II  * 

Apelk,  a  Smjme, 

It  air 

AntMchot,  mad.  oaw  I  tie  d«  Sob, 

ApeUe,  maitjr. 

Maept 

AnlipAs,  mart.  à  Pcrj;  itii.'. 

i  1  avr. 

Appie,  mart.  à  Colosse, 

î?  lio». 

Antoine,  mart.  à  AuliocLc, 
Antome,  «bue  daat  »  TlieMide, 

8  jau«. 

Appien,  nufi.  a  Aleuaoriey 

30  déc. 

17  janv. 

a  ■  _M  •   

Apronien,  mari,  a  hobw, 

fier. 

Ant(iine,  moine  à  Rome, 

n  janv. 

Apulée,  mart.  à  Rome, 

Antoine,  étèqwe  de  GonitaoUnople, 

li  tcv. 

■          *  1                     a       ■       a  1 

A«(Hila,  mari,  a  Aiger^ 

sa  jaoT. 

Antoine,  mart.  i  Alexandrie, 

14  ttr. 

Aqnila  en  Asie, 

CjnilL 

Avioloe,  de  Padouv, 

13  juin. 

Aquila,  martyr, 

t$  {an?. 

Antoine,  mart.  en  Afrique, 

as  Kpt. 

.\quilas,  mart.  en  Tncbaine, 

tO  mu. 

Auluine,  mari,  à  Anc^rv, 

7  noT. 

Aquilas,  mart.  a  Ptnlauelphie, 

I«'ae4t. 

Antoine,  mart.  à  Romo, 

1 J  dcc. 

a         •  1*                    «                a  /■  ■ 

.\quiun,  mart.  en  Aviqn, 

4  janv. 

Antoine,  moine  Af  I.i'ritu. 

déc. 

Aijuiliii,  iiurl.  à  Mil.in, 

tt  jaar. 

Antoinette,  v.  it  lu^rl.  a  Cyrlhe, 

29  avr. 

Aqiiilin,  mart.  tt  Fos!M>mi>rone, 

4  Rv. 

Antoinette,  mart.  à  Nicooiédief 

4  mai. 

Aqnuin,  mari,  m  bancM, 

lé  mai. 

Antonin,  uhhé  de  Sortent», 

14  fév. 

Aquilin,  mnrt.  A  STon, 

17  mai. 

Antonin,  martjr, 

10  avr. 

Aquilin,  cvéque  d'Erreux, 

19  ort. 

Antonin,  mut,  à  RooM, 

96  af  r. 

Afnvuie,  vici|^  «t  mart.  «i  Pwealu*, 

IS  jon. 

Antonin,  é«èque  de  Florence,               ■%  et  10  iiinl. 

Aquilinr,  mnrt.  en  Lycie, 

2(  jnill. 

Antonin,  martyr, 

l>  juill. 

Arabie,  mart.  à  Nicée, 
Arator,  mart.  à  Aleiandric, 

13  mais. 

Antonin,  mtrt.  à  Borne, 

M  juin. 

11  avr. 

Anldiiin,  mart.  à  Rome, 

tî  août. 

A  [  !)'  v;:  .1  s  te ,  r  t  l'qUO  d*  StraalNMi|', 

A  •     *  'Tl 

21  jtii  1. 

Antonio,  mart.  à  Poniier*, 

S  lept. 

Arcade,  martyr, 

Arcade,  évèque  et  mairt,  dus  la  CbttHaè 

12  janv. 

Antonin,  eoTant,  nart.  i  Gaponc, 

•  aept. 

m,  4  mon. 

Antonin,  mart.  à  Plaisance, 

80  sept. 

Arcade,  mart.  en  Airîqms, 

13  nov. 

Antonin,  éTé((ae  de  Milan, 

SI  oct. 

Arcbelaës,  martjr. 

4  Bun. 

Antonio,  mart.  à  Cètatie  en  Paktluie, 

It  DOT. 

Arelielails,  mart.  k  Oatie, 

fl  aaflt 

Anloninc,  martyre, 

l*'  mars. 

Archelaus,  évéquc  en  MesopotaaM» 

36  déc. 

Antonine,  vierge  et  mart.  à  Gonitnntinople, 

8  mai. 

Archimime,  mari,  en  Afri^e, 

19  inarfc 

Antonîne,  martyre  i  Nicée, 

12  juin. 

Archippc,  en  Asie, 

M  mart. 

Abjm,  évéque  de  Theualoiiù|il«, 

Any«ie,  mart.  à  ThessaloniqiM| 

30  dcc. 

Arconcc,  mart.  i  Capoue, 

5  sept. 

30  déc. 

Anliliidi,  l):\tpleur,  martyTj 

a  «  *l 

\  t  avnl. 

Aoiut,  prêtre,  en  Berri, 

7  oct. 

Arèce,  mari,  à  Rome, 

4  juio. 

AphroAte,  anadioiile  en  Sjrie, 

7  am. 

Arèaa,  mart.  en  Afriipw^ 

19  jnm. 

Aphrodite,  mart  en  Afriqnc, 

H  mnr?. 

Arétas,  mart.  à  Rome, 

1**  iVt. 

Apbrodiie,  martyr, 

S8  avr. 

Arétas,,  mart.  chez  les  lioméritet. 

i4  oct. 

ApbrodiM,  mari.  1  Alotandrie, 

SO  avr. 

Argiée,  mart.  i  Tomaa, 

t  janv. 

Apbtone,  mart.  en  Perse, 

4  nov. 

Argîmir,  mart.  il  Cordouc, 

?î  ;«'!>. 

Apodcme,  mart.  à  Saragotsoy 

16  avr. 

Aruuuie,  mart.  en  Phrygie, 

Anea,  mart*  à  Antmoé,  • 

17  sepU 

AjpdUiflMiw,  TÎnge, 

B  janv. 

A|)iilliii>iirp,  ^vfqtie  iriîi<:'r.i(ioli», 

8  janv. 

Aristiir(|ue,  ovcqui'  et  mart.  a  xaMMOHi 

me,  i 

Apollinaire,  mort,  en  Afrique, 

ai  juin. 

Aristée,  évëque  de  Capoue, 

8  lept. 

ApoOinaiTe,  évAipu  et  nuit,  à  Bimmum, 

ti  jaiO. 

Aliitido,  n  Atnenea, 

91  apM. 

Apollinaire,  mart.  à  Reims. 

23  août. 

Aristion,  1  un  di  s  7!  duciplett 

M  rér. 

A|)ollinaire,  évèque  de  Valence, 

5  ocU 

Aristobole,  martjr. 

19  mm. 

Apolline,  rierge  et  martyre, 

»rif. 

Arirtott,  mari,  en  Campante, 

1  jnn* 

Apollon,  martyr, 

il  avr. 

Aristonique,  mart.  à  Mclitine, 

19  avnu 

ApoUone,  nurt.  à  Terni, 

14  fév. 

Armentaire,  éièque  de  Piivie, 

30  janv. 

Apollone,  niait,  i  Aniinoé, 

S  man. 

Armoguustc,  roart.  en  Afrique, 

29  nun. 

Apollone,  évèque, 

Amoul,  évèque  de  Metx, 

18  jnîH. 

Apollone,  mari,  à  Alexandrie, 

10  avr. 

Amoul,  ^v«*,jii('  (le  Sois^ons, 

15  «oAt. 

Apollone,  mart.  à  Rome, 

IB  avr. 

Arpin,  évèque  de  Naples, 
Amaee,  confeaaeDr  i  NkomABtf 

9  nov. 

Apollone,  mart.  en  Egypte, 

5  juin. 

19ao4t. 

Apollone,  évt'ijue  de  Bro?àa, 

7  jiiill. 

Arsène,  solitnirp  en  E^pit*! 

19  jnill. 

Apollone,  mart.  à  Icont-, 

10  judl. 
tl  jni». 

Arsène,  nart.  à  Alexandrie, 

It  déc. 

Appollone,  martjr. 

Artèmn,  mtii.  à  Borne, 

tjUk 

Apparition  de  saint  Michel,  arclian^^, 

8  mai. 

Artomo,  mart.  à  Antioche, 

Mnet 

Apparit.  de  la  B.V. Marie  à  saintPierre  Nol.,  etc.  1 0  août. 

Artémon,  mart.  à  Laodicée, 
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Asaph,  ér^quc  en  Angletem, 

1"  mai. 

Anre,  vierge,  à  Paris, 

4  oct. 

AkUs,  mart.  à  Antinoé, 

iaeM|iiMle,          M  mart.  &  Antioche, 

23  jauT. 

Anré,  mart.  à  Majence, 

16  juin. 

IS  eet. 

Aurée,  vierge  et  mart.  i  Goidoiie, 

1»  jmll. 

15  sept. 

Aiircc,  vierirc  et  mart.  a  (Ml^ 

K  août. 

Xteiie,  vierg(«  à  Hoidc, 

6  déc. 

Aurée,  vierge  à  Anagni, 

15  sept. 

Aipren,  ëtèque  de  Naplet, 

S  aoAt. 

Anrèle,  mart.  k  Geidoue, 

17  jaill. 

AnoDiption  de  la  B.  Y.  Marie, 

15  août. 

Aurèlc,  mart.  à  Paris, 

?n  oct. 

Aite,  évèquc  et  mart.  en  Macédoine, 

7  juill. 

Aurèle,  évéqne  et  mart.  en  Asie, 

12  aov. 

Astére,  mart.  h  Cétarée  es  Palntioe, 

t  mars. 

Aurélie,  vierge  i  Strasbflutg, 

18  oct.. 

Altère,  mart.  à  EdeaM, 

10  mai. 

Aurélie,  mart.  à  Rome, 

2  déc. 

Kii\ht\  i'vc'<|ul'  de  Petn  «B  AnbM, 

10  juin. 

Aurélicn,  évjipie  de  Lyon, 

16  juin. 

Astcrc,  mart.  à  Egée, 

«3  août. 

Auspice,  évèque  de  Trêves, 
Anstceberte,  vieife  i  Panll^, 

8  juill. 

Altéra,  nnri.  1  OiU», 

Il  eet. 

10  nv. 

Astérie,  vietgft  «t  mart.  i  BeifiMw, 

10  août. 

Austregisile,  évéqin  (K  Riiiir^os, 

10  mai. 

Aijncrittf, 

8  avr. 

Auitremoine,  évcque  en  Auvergne, 

2  nov. 

AtluuMM,  mart.  en  CUîci*, 

B  jaoT. 

Aastridinien,  prêtre  à  limoges. 

10  jain. 

Athaaase,  éTcque  d'Aleiandri», 

2  mai. 

Autnl,  évèque  en  France, 

7  sept. 

Athanase,  m  irt.  à  Jérusalem, 

5  juilt. 

Aatonome,  évèque  et  mart.  en  Bitlijiiiey 

11  sept. 

Athanase,  é>éi]ut;  de  N'aples, 

15  jnill. 

Auxanc,  évèque  de  .Milan, 

8  lepL 

Athanase,  éféque  de  Tarse, 

MaeftI. 

Amenée,  «bbé  eo  Bithvnie, 

1 4  fév. 

Atuanasie,  ^ewf,  il. dis  1  ik  dligÎMj 

14  Boât. 

Auiencc,  mart.  en  Arménie, 

11  lier. 

Alkauitsie,  «  Jéru-salem, 

9  oct. 

Auxeucc,  évèque  de  Mopsueste, 

18  dcc. 

Athénodote,  éveqtie  et  mut.  i  Médeétarée, 

It  ect. 

Amahe,  éf^ue  de  8oUe, 

Ilférr. 

Atliénodori-,  mart.  en  Mésopotamie, 

Il  nev. 

Aatillc,  mart.  à  Antiocbe, 

27  nov. 

Aliléliogéne,  mart.  dans  le  Pont, 

IS  janv. 

Azadane,  mart.  en  Perfe, 

12  avr. 

Athéaogène,  évoque  cl  mart.  à  Sébatte, 

1«J  juin. 

Asade,  mart.  en  Perte, 
Atarie,  àBabjlone, 

f  1  iTr. 

Attale,  abbé, 

10  mars. 

16  dée. 

Aîtali',  mart.  ,1  r,\on. 

8  juin. 

Asa»,  mart,  en  baniie. 

19  nov. 

Attale,  mart.  à  Cataue, 

81  déc. 

Allc,  mart.  k  Perg», 

l*««oM. 

B 

AUilan,     *i)ur'  de  ZlOMIIf 

5  orl. 

Attique,  en  Pbr|gie, 

6  BUT. 

BahirUs,  évèque  et  mart.  à  Antiocbe, 

14  janv. 

Atton,  évCqiw  de  Pistoîe, 

tt  mai. 

Bac«|ue,  mart.  en  Syrie, 

7  od. 

Aubert,  évêque  de  Cambrai, 

î;i  (li'c. 

Bnjuir,  mart.  à  Itome, 

29  dée. 

Aubierg;e,  vierge,  on  Anglelcrre, 

7  juill. 

Ralliine,  vit  r^:c  h  Rome, 

3)  mars. 

Aubin,  évêquc  de  Rrcscia, 

6  fév. 

Uaracliisc,  mart  en  Perte, 

29  mars. 

Aubin,  évéque  d'Angen, 

t**  man. 

Btriwt,  é«lfne  de  BénévenI, 

19  févr. 

Aubin,  évê<jue  de  Lyon, 

15  sept. 

Barbatien,  prêtre  '>  R.ivrnnr, 

31  ili-f. 

Aude,  mari,  à  Aiophipolis, 

7  UOT. 

Barbe,  vierge  et  mart.  à  Nicomédie, 

4  déc. 

Andad,  mart.  i  Venoiiae, 

t4  «et. 

Barbée,  mart.  i  Edetee, 

M  janv. 

Autiiii,  m;irt.  h  Tliun  , 

9  juill. 

Bardomien,  mart.  en  Asie, 

25  sept. 

Audifav,  iii.irl.  à  Home, 

l9  janv. 

Baiiaam,  mari,  à  Cé!>arée  en  Cappadoce, 
Barlaam  et  Josaphnt,  martyre  dani  l'iade, 

19  nov. 

Amirie,  ùtige,  en  Angleterre, 

13  juin. 

17  nov. 

Avcntin,  coafeuear  i  Trojei, 

4  fév. 

Banabé,  a|MMrc  en  Cbypre, 

t  \  juin. 

Augure,  mnrt.  h  Tiirrogoae, 

Brtront,  ronfi'sseur  à  Pisloie, 

15  inar». 

Auguste,  mart.  à  Nicomcdie, 

7  mai. 

Uarsabas,  mart.  en  Perse, 

Benanupbe,  anacberkte  dam  k  Peleitla*, 

11  déc. 

A^garie,  confeMenr  en  Ganpttii*, 

l"  sept. 

11  nvt. 

Au^min,  mart.  à  Nicomédic, 

7  mai. 

R.ifips,  év''f|uc  d'Edessc, 

80  j.inv. 

Augustin,  evèquo  do  Ganlorbéry, 
Augustin,  évèque  et  docteur  d'Bîppone, 

16  moi. 

Barsiméc,  evéque  et  mart.  à  Edette, 

80  jaoT. 

M  aoAt. 

Barthélémy,  apôtre  en  Arménie, 

14  wAt. 

—  Sa  Goovenion, 

5  mai. 

BartbélcoiJ,  abbé  i  Grot.  Fer., 

11  nov. 

—  Sa  Translation  à  Pavîe, 

38  Icv. 

M        a         •   ^         Cm   — a     1  a_.aï.KAl9A 

Barulos,  jeune  enfant,  mart.  à  Antiocnc, 

18  nov. 

Ant,  nart.  en  Afrique, 

17  jant. 

Basile,  évèque  de  Césarée  en  Cappadoce, 

^**  janv. 

Avit,  évéque  de  Vieai», 

5  fév. 

—  L'onlination  du  ni£me  saint. 

14  Juin. 

Avit,  prctre  et  Orléans, 

17  juin. 

Basile,  mart.  ^  Comtantinnple, 

27  fôvr. 

A«it,  abbé  à  Orléans, 

19  déc. 

BatUe,  évèque  et  mart.  dans  la  Cfaer»on. 

4  mars. 

Iule,         et  mart.  i  UadMi» 

7ftf. 

Berile,  éviqnt  de  BologMj 

CIBIN. 

Amiiij  tfC^M  d'AQiiMf 

iSeeft. 

Baiib,  mrt.  i  Aaitfn, 

Itutn. 

5ft 
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Aô  mal 

Baïuitfta   fi»a*4  a  BMiuh 

A  ûav 

Ri^nnili*    viprcro  A  Haitii* 

■-riiii'iac^   ■  (V^i  ati    u  aiuBa^c^ 

■  nii 

*  Hii 

4  Y  mai 

WHviiCy  «ipne  cf  uian-  ^wa  w  adjwB^ 

mai 

R^p^nl    inaW    an  Manw* 

Il  Mt 

iMMiiD|  •  rni:^ 

11- 1 1-  m  ■  ~  j  utii-Fi^*  t.     lit  ai 

16  oct. 

4  inaM 

s  lUMVa 

RpriMn    a*v^ntiA  ilA  r^alanii 

11  mârs. 

Basilée,  évèquc  et  mari,  a  Amatée^ 

16  Avr. 

Bomardy  évoque  th  CapouCi 

11  nun. 

41  maS 

Bpriinni    t'nnît*û%nnr  pn  Valaia 

IS  ina 

97  iinv 

Rpmar/1     annA  n*>  fliirviiTT 
LPc  1  ufl ' '1 1  auiicr  iit*  Vjitiir*uu\^ 

30  MMt. 

tlxciliilA    nisrt    n  Kaitia 

4  A  iiiiil 

Bprnard  PtâlAmi^p   alihÀ  A  Sipime 

SI  aoùl. 

ftMl.lîit#    IBAP^.  &  Rnillft. 

IS  juin» 

BfinÉid.  MnfÉaiMir.  Jaiu  1a  GiAUiADiA* 

14  «et. 

tiAsilid^^    mari   u  \1r  v  ;i  ti  rlfiS^ 

30  juin. 

Bernard,  évèfjuc  et  cnrdînnl  de  PaRM^ 

4  àit. 

§#aaiiitHry  mai      lu  v«it  li'^ 
BuîllAB.  mut.  4  t  JJMlîa^t*. 

id  déc. 

lttf*marnin    rAniPSKAiir  A  Aiiiiila 

BflffDwxnl^  AvAmu  él*flililAiliAiiB. 

11  nui 

18  6éc, 

M  «et. 

lliiM  1 1 XI '  ti  1  '     Tn  irfvr 

3  m  .1  rs . 

noronititii'    iTi.'irt    \  AntîHcliA^ 

19  ort. 

ftaui  1  i«n IIP    ninrt    À  f^AinniAiiil 

22  mai. 

llAri  III    A  Kru>  fin  S  il  iiiPil 

Ruîliiw^  TiMvw  a(  martfp»  k  Anliiwlu 

17  Un. 

Ra^iIikci*    miirf  vr 

1 1-9* t.  f  UXU 1    j  1  ^ 

a^  marH 

Ri^cKarimi  anartiiir^lp 

8JV99ai  lUIl  1    QliaLUUI  C  liC  f 

1 7  jtUD. 

UaSllilÉfi.  tnart    à  RomA^ 

iA  aniL 

AV  •»aA« 

lia.        1  mdL 

BWWIIWW  y  HBCw«a   CU  w  iVHiWj 

11  jbL 

â(>  nov. 

Bibiané.  vienre  et  marL  à  HdBA. 

2  dw. 

Ila&sp   mart   À  Sicomédifi^ 

ninli<   mart    A  l.vnn 
wiviia^  mai  \t  u  i^juuj 

1  joïa* 

llasM*,  vierge  et  mirt.  i  Girthigv, 

10  ■oAL 

Bicor,  ctéquc  cl  mart.  en  Pcne, 

11  avril. 

Bais^,  niart.  â  E<li's&o, 

11  août. 

Bieolieuré,  confeaieiir  4  VcodâiMf 

9  nui» 

BassicD      i' <nif* ,  lie  l»<liy 

19  jQn%  . 

U  malt. 

Rauipn    tnart    â  \lcianflriê 

ti  fcvr. 

Uirin  ÙT^auc  Anffleterrp. 

a  a  u  %  V  ■  vUMitf  V  aa        "'K  v         a  a  %  ■ 

adét. 

■!■   navft  #n  4friiiii^. 

t  déc. 

Blaîaa.  àttaué  H  mart.  à  Sdiaatft. 

Ifttt. 

li  févr. 

Itlmu*    m^rt    'i  \*i^rAni 

l>lHl9C  4     lllilll.     Il      1  "iVUly 

HMccBftA      mal*!       Â  R-AFnA 

naMiiiy  luari*  a  KHiute^ 
liMnia  a  H^rfecUiÈ  fill  ThnCA. 

1  i  inAi 

Rl^n/ija    ffna        a  H  i  imA 
uiAUiii.  1  uiai  1 .  a  nuiuVy 

ttlanilifla^  nafimMi  A  I.imhi^ 

SO  BOT, 

1  jaia. 

5  (Icc. 

BoOy  prêtre  et  mart.  à  Ronir, 

1"  ioiii. 

naillltUCi  rLUit?j  |Mr»  uv  1  Bii9| 

S4i  jaav. 

RAnavAnliiiv   i&vAmiip  pt  rarriînal  dp  t  kAn 

ii  ioiJL 

fIjiMdiÂlI*  mari  4  TBîiiMia 

M  nni. 

Bonaiiincta,  canfeBWur  an  lloBt-Sènik, 

Il  mQi. 

&  nn     r*mil  «  ■  ^«i  I  *  1  ]  [*  ik   f  i  ,1  M  il 

l"  cet. 

ftAnlîlin    i*nnrpft<i«iip  au  M  n  m  f  aftJbHSPM 
l'UuiiiM'y  1  iiiiic»9C  Ul  au  m v ti »^WHaaaWf 

Ramirni**!    vniai*!    n  Tav*ut 

ft^tA  mart  su  AfnflUfi. 

(  mus. 

BAnifarp   i^vtf^niip  (ia  PamntA 

14  M. 

Rtf^alf*     Xtfitiff*  Il  S<*DS 
UvalC  y    '  ICI  f^\r    >*  fcJ*. 

S9  juin. 

Rûnifnrp  IV    lianp  A  Rnirip 

■  'WM4ii«a,-v    l'y    Lr*>|ai.    O  avuialL^ 

2  3  m  il 

Ai>nt^iT      rrttr^     A  RlimJt 

0Cairl»i,  itiifri  ■  nucucy 

17  mai. 

Douuacej  cTefiiis  ci  jnAr%»  ©n  fciibj 

!l  lum. 

BrailacA.  iBAft.  ab  RniuA 

BAnif^fp   mart   A  Hnrtliattia 

19  JIIA* 

17  déc. 

AfunilîaPA    #1  *  A  HnimÀlik 
MmWuWwf  u  Auruintici 

tA  aoAL 

fianîaniîii .  mari.  Ail  Pmm^ 

31  mars» 

Booilaeê  1,  pape  à  Rome, 

11  «et 

mmim*.  mart  à  Todl. 

18  r^vr. 

lifinifArp  rnnfiHiKPiir  Pti  AfrifllIA 

t  dér. 

llpn  1  irn  n    m  n  rl    A  Ta  itl  tf^l 

UCIII^UL^    lUai  \t          I  ViMOj) 

W  avril» 

iXt  1 1 1  1  Fi            iri'irt       ■  iti^rilA 
I>'MllUlt«  ,    III<IIL.    il  iXDIlIf, 

BéiligiiCy  CTè(|ue  et  mart.  à  Utroclll^ 

18  juin. 

liiirii*!    ê'*\ «Hinip  on  A  ii  vf*nmp 

M^\MAt\.^p  %^  1  %.\M\M%j   a.  aa   nu  *  cl  i  ataaiv  j| 

IS  jaiT. 

Rpniirnp    niArt   A  f)lll>ll 

I*f  noT. 

30  août. 

Bénigne*,  tWrMjue  de  Milan^ 

•0  nm  . 

nonnsf   mart  a  PAt4ii. 

15  juill. 

Bénilii^  mart  â  Conlouc. 

Ib  julD. 

KAffinsp    martTT  * 

UVUVJf^-^    mA8  >  1 1  ^ 

BaiiMtAu.  BAWitij- 

li  acût. 

BnuMui.  évèdHB  de  llfîitni 

1*  joiB. 

Benoît^  abbé  en  Anjrlctorrjj 

11  jaoT, 

Prandan,  abbé,  en  Ecosse, 

!e  raii. 

Ri»nftit   ^vi*niip  di>  Uilan 

11  uan. 

Braulion,  cvèquc  de  Saragowe, 

IS  Bun. 

BMMilt,  abbé  m  MvatFCuna, 

M  nais. 

Bretamioii,  Mqat  de  Tonn, 

18  jait. 

Benoit,  inoin<'  en  Campui^ 

it  mart. 

Rrice,  (■vi'qup  di'  Martole, 

9  juiE. 

Bcuoit,  pape  à  Rome^ 

7  mai. 

Drice,  évéque  de  Tours, 

13  tw*. 

BeooU  XI,  pape  i  Kmat, 

1  jotli. 

Brigide,  vierge  en  Irlande, 

I«fifr. 

UtiKiit,  lonlVssi'ur  en  Puilou, 

13  ui't. 

Hrijjiltr,  vfuvo,  <  ii  Su(-.li\,              ttjvill.  et  ^  o^^- 

Benoit,  mart.  eu  Pologne, 

IS  oof. 

Erix,  mari,  prêt  d  Auierre, 

16  au. 

liooil  dift  gaiNt'FbiUdelphe,  FrMcift 

Mil,      4  «nil. 

Bnulo,  éféque  de  Segni, 

11 
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Bruno,  fondateur  des  Cliartrevi  «n  CilAf^  6  oct. 

Bnioon,  évéquede  Wurlibour»»,  17  mni. 

IknMn,  évèt{ne  et  mart.  en  Vnute,  15  oct. 

BwdMrd,  MqM  4*  WnctzlMiuri,  14  ocl. 

togondolinj  alilMaw  en  AagleCene,  s  «tnl. 


DU  MARTYROLOGE  ÀOHAIN. 


Cattis,  mort,  i  Bologne, 
G*hM,  nuit,  à  Almndfîe, 
CaltM,  martyr, 

Caîus,  mart.  à  Apamée, 
Caïus,  mart.  à  Saragose, 
Caîuï,  mart.  i  Hélîtine, 
Caîiis,  Papr  pt  miirt.  à  RoBS, 
Caius,  prélrc  et  martjr, 
Caidi,  mut.  i  Sifcnu, 
Gains,  cM'que  de  Mikn, 
Gains,  martyr, 
Guttt,  de  Gorinthe, 
Caïus,  mart.  à  Alexandrie, 
C'iTus,  iiiarl.  à  Nicomcdie, 
Ldtu»,  mut.  à  Messioe, 
CaluÀiM,  auH.  1  BlevtMnpeiif , 

Cal<»pO(Je,  mart.  h  Romp, 
Calimer,  évèque  et  mart.  i  MiUo, 
CdiioiqBe,  naît,  i  AppoJbnie, 
Calliiiique,  martyr, 
Gallinique,  mart,  &  Garigrps, 
Celliope,  mart.  en  Cilicie. 
CaiJiope,  martyre,  t  juin. 
Coilistc^  msrt.  à  Corinthe, 
CaUictc,  mart.  à  Syracua», 
Gdlnte,  évC^ct  mait.  i  IMK, 
Caliiste,  martyre, 
GaUitte,  pape  et  mart.  i  René, 
0*lliit«,  amrt.  à  Rome, 
Oatfblnte,  mart.  i  Rome, 
Oalocer,  ^vr{|iiç  de  Ravrooe, 
Calocer,  mari,  à  Brescia, 
Calocer,  naît  4  Bnn*, 
Caloger,  ermite  en  Sicile, 
Camerija,  nart.  en  Sardoigae, 
OhniOe  de  Ldlw,  à  Rom», 
Candide,  mart.  à  Rome, 
Candide,  mart.  k  Sébaste, 
GmlNle,  mart.  à  Alexandrie, 
Candide,  mai^  i  BMn«« 
Candide,  vierge  et  mart.  à  Rome, 
Caïuiide,  disciple  de  saiat  Pierre,  i  Na^es, 
GwiUa  h  jeone,  à  Naples, 
Candifl*-,  Tu-rpp.  <  t  mart.  à 
Candide,  mort,  à  âion, 
~   "*  à 


Candide,  mart.  i  Rome, 

Candifie,  mîrt.  en  Afrirrijej 
Canioo,  couiesseur  à  Gapoue 


*  janv. 
S8  fc»r. 
4  naïf. 

10  mnrs, 

16  ami. 

19  avril. 

sa  uvrii. 
80  juin. 
iB  aoAt. 
27  sopt. 
S  oci. 
4  oct. 
4  oct. 
51  net. 

20  noT. 

17  dée. 

10  mai. 
30  juin. 
tS  jaoT. 
IS  mars. 
<9  juin. 

7  avril. 

8  juin, 
le  iivril. 
S5  avril. 
14  ao&t. 

t  sept . 

14  oct. 
tO  déc. 
S«aept. 

11  féTr. 
IB  avril. 
19  mal. 
1 8  juin . 
SI  août. 

14  il  IBjuiU. 
1  féir. 
f  mars. 
11  mais, 

•  jon. 

t9  août. 

*  sept. 
4fept. 

SO  sept, 
tt  sept. 
l«déc. 
toet 

15  déc. 
l*iept 
itnn. 


CantianiUe,  mart.  AA^pulée, 

Cantide,  Egyptien,  niarl.  à  .\alîodM, 

Caulidieo,  Egjplir  n,  mari. 

Gantien,  mart.  à  Aquilee, 

Canut,  mart.  en  Danemark,  f 

Capiton,  cvëque  et  mjit.  dana  it  CbeiMB. 

Capiton,  martyr, 

Cnpitoline,  mart.  en  Cap{ndoee, 

Caprai»,  ahhî-  tk»  r.45rins, 

Caprais,  mart.  à  Agen, 

Caralippe,  martyr. 

Cl  ri  n  p.  tiuTi.  à  Aae|fe, 

Caritun^  martyr. 

Carpe,  éiétjuo  et  mart.  I  Pergame, 
Carpun,  mart.  à  Césaréc  en  PaleiilM, 
Carpophore,  mart.  .\  Côme, 
Carpopliore,  indrt.  à  Capoue, 
Carpophore,  mart  A  Rome, 
C(ir|.itf)}iore,  prètro  ot  in  irt,  à  Rome, 
Carpus,  diiciple  de  saint  Paul,  à  Troade, 
Cirtère,  nart.  A  Sébaste, 
Casiliii-,  mart.  en  Fane, 
Casimir,  à  Viina, 
Cassie,  mart.  à  Damai, 
Caïsien,  mart.  à  Rome, 
Cas-iicn,  <5vêqui'  d'Aulun, 
Cassien,  mart.  à  Imola, 
Chacien,  «f  «que  et  mart  i  Todî, 


Cl 


iussicn,  m.irt. 


à  Rome, 


Cassicn,  mart.  à  Tanger, 
CaMÎuf,  mart.  en  Auvei^, 
Co^tu,  éTé<|ae  de  Nami, 
Cassiiis,  mart.  à  Côme, 
Cassius,  œ«ft.  i  Bonn, 
Carte,  mart.  en  Afrique, 
Caste,  évéqnc  et  mart*  A  i 
Caste,  martyr. 
Carte,  mart  A  Capoue, 
Castor,  mart.  à  Tarîe, 
Castor,  mart.  à  Tarse, 
Costor,  martyr  en  Afri^, 
Coiitorie,  nuMt  A  Remo, 
Castorius,  mart.  k  Rome, 
Castrcnse,  év^ue  de  Capoue. 

CmlieHe,  eoniànenr  A  GAfowL 

CastritiVn,  rTt>«|uc  de 

Caituie,  mart  en  Aftifiê,' 
Giilab,  nai(|r, 
Cntub^nart.  àRome, 
Gaitiiie,  mart.  i  Rome, 
Cat,  mart.  en  Afri^, 
Cd(aliié,  évôqne  de  Ikicnle, 
Catherine  de  Ricci,  >!erge 
Catherine,  vierge  i  Bologne, 
Oalberine,  viaigo  «i  ÛMê, 
CaiLrriîic  Flîseo,  vauve,  ifllu^ 
Catherine  de  S  lénne,  vierç«», 

e,  «iexge  et  mart.  à  Alexandrie, 


M3 
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t9  juin. 
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Cttalin .  nurt.  à  Cartbage.  i  S  juilL 

Cétde,  évéque  en  AngUiteM,  t  mm. 

Cécile,  Tierge  et  mart.  à  BamB,  i»"" 

Céciliut,  év^e  d'Elvire,  J5  mai. 

Géciliot,  pr«tre  i  Carthagc,  t  juia. 
Cëcilien,  mui.  à  Saragone, 

Célerin,  mart.  rn  Afrique,  >  fénr. 

Céleriae,  m»rt.  en  Afrique,  t  tirt. 

Gélntia.  ptpe  à  Rome,  •  ««ni. 

Célestîn,  mart.  h  Rome,  *  «Mi. 
Célien,  mart.  en  Afrique, 

GélinM,  «èK  de  ntiit  Remi,  SI  «lit. 

Cl-Uc,  enfant,  mart.  à  Antiodie,  9  janv. 

Celw,  é»èque  eo  Irlande,  6  «"il. 

Cdw,  cllfn^  Btrt.  à  ySOtm,  M  jni»- 

—  Son  In»fnti-in,  n  Milaa,  10  ""»«• 

Celle,  mart.  i  Rome,  >l  «o*- 

Gnmre,  évèqn*  d'Auwn*»  i(>  jaiii. 

Centolle,  mart.  i  Bnriros,  I3  août. 

Cent  évâfMS  et  autres  Clerci,  ti  avril. 

Cent  vingt  manfit  en  Pene,  t  «nil. 
Cent  toixante-cinq  soldat»,  martyrs,  \  Rome,  10  août. 
Cent  cm  i[tiant«  aoldato,  aurtirs,  en  luurie,    17  aof . 

Cerbonei,  évèquc  de  Piombiao,  1«  oct. 

Gerbonei,  é*èque  de  Vérone,  1 0  oct. 

Céréal,  mart.  i  Alexandri»,  t«  férr. 

Céréal,  mart.  à  Rome,  l« 

GMd,  »«rt.  i  Rome,  1»  lepl. 

Cerin,  mari,  diiiis  le  VeuD,  tl  OcL 

GéMire,  i  Naxidiue,  t5  févr. 

GénÎM,  nttrtyr,  *0  atril. 

Césaire,  é^îqu''  d'ArÎp»,  «""t- 

GéMire,  mart.  àTerracine,  1"  dos. 

GfMin,  mut.  i  Dums,  V  nm, 

Céaaire,  luart.  à  CMàrie  en  CÊffÊiatê,  a  nov. 

Cénirei  mart.  4  Arabiiae,  ^8  <l«c. 

OfaMe,  rrMM  à  TmuMqae,  >1  «rikt. 

Chaire  de  «tint  Pierre  a  Rome,  1 8  j«nv. 

Gliair»  de  mai  Pierre  à  Antiodie,  S2  fëvr. 

ChariM,  owrt.  iCorindw,  16  ««ni. 

Charité,  TÎerge  et  martyre  i  Rmdm,  1*"  ««ùl. 

Cliar'itine,  vierge  et  martJM»           '  • 

Charles  Borromée,  étèqoi     W3êû,  «  bot. 

Chef,  abbé  à  Vienae,  S9  r.ct. 

Ckélidoine,  mart.  en  Espagne»  »  oiar». 

diélidoiae,  vierge  à  Sublac,  !•  «*• 

ChMaon,  mart.  &  Alexandrie,  4  oct. 

CSiérémon,  ëvèque  et  mart.  k  NilofoUl»  »  dé«. 

Gbécoo,  mart.  à  Cliarlrôj,  IH^. 
GbiU««,  Mqoe  et  mart.  à  yfvtAwf,      .   <  juill. 

Chionie,  mart.  à  Thcssalmique,  •  •«il. 

GluétieiiM,  dans  la  Géorgie,  1»  déc. 

Gliri«l»t»,  mui,  i  Af  ih,  "  0^ 

Cliriî.lin,  ermite  en  Pologne,  no*. 

Christine,  vierge  et  mart.  en  Perse,  1»  >«  "rs, 

Onwtine,  vierge  etmvL  à  Tnr»  S4  juill. 

Christophe,  mart.  p:\  Lycic,  *5  juill. 

Chriftfffl'fi  mart.  à  CoKlooe,  10  août. 


Cbromace,  évèqae  d'Aquilée,  t  déc. 

CbryMAte,  iseit.  à  ftonw,  tt  «flL 

rliv<i-.ii,-i«ne,  mart.  à  A^lliléÉ,  Î4  noT 

Chrysopliore,  martjr,  ÎO  amL 

Chrvtotèle,  mart.  ea  Pen»,  M  avril 

Cibar,  ahlii'  à  Angoulène,  1"  j  i'l' 

Cindéc,  mart.  à  âide,  11  juill. 

Cinq  martyrs  en  l'ilfl  de  Lesbos,  5  t*riL 

Gnquaata  solda t«,  martyrs,  à  Poflo,  8  juill. 

Circonrition  de  Notre-Scigoeor,  janv. 

Ciscl,  mart.  en  Sardaigne,  tl.  le^ 

Clair.  i>i.  tre  et  ratrt.  dans  1*  TciîBy  4  set.. 

Clair,  i.rLtre  à  Tours,  8  r.ot. 

Ciaire,  vit^rge  ù  Assi«e,  11  août. 

Claire,  vierge  àMontefalco,  18  aoùL 

Clarent,  ^v<"ijue  âe  Vienne,  i6  avril. 

CUssi^,  mart.  en  Afrique,  18  f«ir. 

Ghiée,  dvêfia  et  Mut.  à  tmm,  ijinv. 

Claurle,  mart.  à  Ostie,  18  feu. 

CUudc,  mart.  à  Amide,  SO  suis. 

Claude,  ntaft.  à  1l»aie,  tt  tviil. 

Claurlo,  TÏrrgc  et  martyre  à  Ancjiei  18  mai. 

Claude,  mart.  à  Constantinople,  8  jaio. 
CUnde,  ovèque  de  Besançon, 

Claude,  mart.  k  Rome,  7  juill. 

Claude,  mart.  à  Trojei,  H  juA. 

Glnide,  mari.  I  Bgfo,  ts  aoBt 

Claude,  mart.  i  Léon,  30  od. 

dttude,  mart.  à  Rome,  9  MV. 

Claude,  mart.  à  Rome,  S  déc. 

Claude,  mort,  en  .Afrique,  t  déc. 

Claudien,  mart.  cii  Ej.ypte,  55  févr. 

Claudien,  mart.  à  Fcrge,  16  té»r. 

Glandiea,  nwrt.  à  Nieomédie,  6  mu. 

Clomc-nt.  (i^êqne  et  BMrt.  à  ASÇyn,  33  janr. 

Clément,  martyr,  H  sept, 

dément,  mart.  à  Bmm,  Il  aer. 

Clément,  papr  et  mnrt  à  Rome,  IJ  nor. 

Clémcntin,  mart.  à  Héraelée,  14  nor. 

Cléomfcne,  mart.  «a  Crète,  SI  déc 

Clcfiiiicp,  martyr,  S  min. 

Gléopbas,  mart.  i  Emmaûs,  %i  sept. 

Cter,  diacre  et  mart.  I  Aaliodit^  T  jeav. 

Clrt,  pi»pe  et  mart.  à  Rome,  16  avriL 

Cligne,  confesseur  à  Aquin,  H  vers, 

dotilde,  reine,  à  Paris,  t  JÂ. 

Clou,  évèqne  de  Hetx,  8  jota. 

Gload,  prilra,  pré»  de  Paris,  f  sept. 

Cédrat,  mart.  I  Gorinlbe,  !•  nm. 

Cointe,  mart.  à  Alexandrie,  8  févr. 

Colette,  vierge  A  Gond,  S  mars. 

Culmjn,  mort,  à  Wortiboar^  t  jasD. 

Colman,  mart.  en  Autridw,  13  oct. 

Colomb,  prôtrc  en  Eco<s«,  BjulB. 

CulDiiiban,  iibbé  k  Bobio,                 -  Il  aer. 

Colombe,  vierge  et  mart.  i  CordOMy  17  sept. 

Colombo,  vierge  et  mart.  kSum,  81  déc. 

Gàme,  mart.  à  £gée,  17  sept 
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Commémoration  (!e  saiol  Paul,  ipdtn>,  80  juin. 

Commémoration  de  N.  D.  lU  k  Victoire,  1  oct. 
Caminéiiiontion  A»  DérmntSj  t  nov. 

Ccitntnéinnr.itioB  de  l'inage  dn  Bimnm  craclfié  p.ir 


les  Juifs, 
CoRCppti»»  de  la  B.  V.  Bfwie, 

Coiirosso,  mari,  à  Cartilage, 
Coiicctsc,  mort,  à  Rome, 
Cencoide,  mari,  I  Spolèle, 
Concorde  mart.  à  Komc, 
Concorde,  mtft.  à  Niconédie, 
Geieorrie,  mart.  \  Beteiuie, 
GonOB,  mart.  à  Pcrge, 
Conon,  mort,  en  Chypre, 
Goaoa,  mart.  à  Icône, 
Coared,  évéquc  de  Constance, 
Cnniorpo,  vier'^p  à  Cliini, 
Coiis^tance,  évcque  cl  luafl.  à  Péroiue, 
GuuUnee,  nett.  au  p^ys  des  libiMe, 

Constance,  évèque  il'Aquin, 
Constance,  mans.  de  I  égl.  d'Aocône, 
CowleiMe,  nertyre  &  Nocere, 

Constance,  mart.  à  Trêves, 
OeiulaotiB,  eonfeweur  à  drUnge, 

Constantin,  évéquc  à  Gap, 
GoBttantia,  i  Ephèae, 
CoRfenioB  de  saint  Peul,  apotre, 
Conversion  de  saint  Augustin, 
Coprès,  mart.  i  Alexandrie, 
Corbinien,  évèque  de  FrUiogne, 
Cordule,  mart.  à  Cologne, 
Corèbe,  mari.  Ti  Messine, 
Corneille,  centurion. 
Corneille,  pape  et  mtrt.  àBMM, 
Corneille,  mart.  à  Catane, 
Coméiio,  mart.  en  Afrique, 
uMN^iie,  picira, 
Cntfiflp,  mart.  en  n.ippadOMj 
Craton,  mart.  à  Komc, 
GiéoMoee,  aD«H.  à  Sengane, 
Cri'pin,  mart.  h  Sois-sons, 
Crépioicn,  mart.  à  Soisaoea, 
Cmceiiee,  mert.  ta  Lanob, 

Cr("*<Tnl,  mari,  à  Corlnthe, 
Crescent,  mart,  ea  Ljcie, 
Gmoent,  Mttbiwiir  à  Ftoftsce, 
Grtscent,  martjr, 
GKMeat,  é«4qne  et  nirt, 


'J  nov. 

Idée. 

s  avril. 
9  avril. 
I^'jail». 

t3  août. 

5  lept. 
16  dée. 
S6  fëvr. 

•  mon. 
t9  mai. 
s  G  nov. 
?i  juin. 
iS»  janv. 
Meoùt. 
1"  sept. 
23  sept. 

19iept. 

80  nrtv. 
13  ûéc 
a  man. 

:  :  uril. 
27  Jilill. 

flS  janv. 

6  mai. 
fl  jaill. 

•  lept. 

«4  oct. 
18  avril. 
2  févr. 
14  «t  1 0  sept. 
31  litc. 
31  mirs. 
M  juin. 

•  lept. 
IS  févr. 
leavri]. 

85  oct. 
S5  oct. 

Iftjtlia. 
10  murs. 
15  avril. 
f«  avril. 

28  mii. 


Crescent,  mart.  i  TivoU, 

Crescnit,  Jfunc  enfant,  mari,  à 
Crescent,  mart.  k  Tomiswar, 
Cnacent,  évêqne  en  Afrnpiey 
Crpscenl,  mari,  i  Trèvp», 
CreKeot,  mart.  en  Airufoe, 


en  Oalatie,  et  à  Vienne, 
tTjiim«tS»dée 

18  judl. 


14  sept, 
t"  oct, 

58  nov. 
12  déc 

59  déc. 

•1: 


Cretcentîen,  mart.  i  Citta  di  CaateDo,  1*'  jnin. 

Greicentien,  mart.  en  Campanie,  i  juill. 

CnMentîea,  nart,  i  Angiboaig,  It  aeftt. 

Ofiîccnlifn,  m.irt.  m  Afrirpie,  H  ^pJ)t. 

Crescentien,  mart.  à  Home,  24  nov. 

Cremnticn,  évèqae  en  Afriqoe,  t8  ne*. 

Crc^roiilicnno,  mart.  .'i  Rome,  5  mai. 

Gresccntion,  mart  à  Uomc,  17  sept. 

Crewone,  évêquc  en  Afrique,  tt  nov. 

Cris|>c,  mart.  à  Rome,  18  août. 

Crispin,  évèque  de  Pavie,  7  janv. 

Cri^ipin,  évéque  et  martjr,  19  nov. 

Cri.spin,  mart.  en  Arri<|Htf  S  dëc. 

Crispin,  mart.  à  Tliagore,  5  déc. 

Crifipino,  mart  à  Tbébeste,  5  Uec. 

Crispule,  mart.  k  Terre,  SO  mai. 

Crispule,  mari,  en  EtpagMy  10  juin. 

Crispus,  à  Corinlhe,  4  oct. 

Cronidas,  narljr,  t7  mart. 

Crotale,  mjirtyr,  21  avr. 

Clé&ipbon,  ctèque  de  viene,  Ift  mat. 

GuetdÎM,  mart.  à  Baredene,  IS  jiiill. 

rnliiMii',  in  irt.  à  Arci/o,  19  juin. 

Cuucgonile,  impératrice,  i  mut, 

Gunibert,  évéque  de  Cologne,  It  bot. 

Curtodcroe,  diacre  d'Auiorre,  4  mai. 

Cnrouote,  évèque  et  martjr  à  Icône,  it  fept. 

Cuthber,  évéque  en  Angleterre,  10  mart. 

Cutias,  mart.  &  Oatie,  18  févr. 

Cyprien,  mart.  à  Coriatbei  10  Bia». 

Cyprien,  mart.  à  Breicta,  11  jaill. 
Cyprieo,  évèque  et  mart.  à  Gartbigej,    t4  et  16  sepU 

Cyprien,  mart.  à  Nicomédie,  2C  sept. 

Cyprien,  abbé  à  Périgneiu,  9  doc. 

Cyr,  mart.  k  Rofflt,  SI  janf. 

Tvr.  jeune  Dnfstit,  mart.  iTane»  16  juin. 

Cjr,  évèque  de  Carthagc,  1  4  juiU, 

Gyre,  fcmaie  dévale,  1  BAtée,  »  aeAt. 

Cyrr,  mirt.  it  Cé'saréc  en  PalÔlÎBtf  5  juin. 

Cjréoie,  mart.  à  Tarse,  1"  bot. 

Cjfiiaqae,  nart.  i  Aleiaodiie,  tl  faBT. 

Cyriaque,  mart.  :\  Rome,  y  févr. 
Cjriaque,  diacre  et  mart.  à  Borne,  16  man  et  6  août. 


Cynaque,  martyre, 
Cyriaquo,  mart.  à  NicO— édio, 
Cyriaque,  martyr, 
Cyria<{ue,  évéque  et  BMrt,  i . 
Cyriaque,  vierge  et  mart.  4 
Cyriaque,  mart.  i  Pérouse, 
Cyriaque,  mari,  ea  Espagne, 
Cjriai{we,  mart.  ù  Tomiswtr, 
Cjriaque,  mari,  ea  Afrique, 
Cyriaque,  mart.  ea  Amèoiej 
Cyriaque,  mart.  i  Sébaate, 
Cyriai|iie,  mart.  h  Rome, 
Cyriaque,  mart.  a  Nicumédie, 
Cjrie,  mart.  à  Céaaréc  en  Pdeatiai, 
Gjrille,  Mqm  d'Atanadrie, 


M  maïf . 

7  avr. 

S  mai. 

4  aiai. 
19  mai. 

t  jnia. 
IB  jni». 
tO  jviB. 
SI  juin. 
24  juin. 
IS  jaill 
21  août. 

i»  déc. 

SjoiB. 
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Cyrille,  martyr,  ♦  mm, 

Cjrille,  éyèijuc  et  mut.  en  AfcM]U«»  9  mm. 

Cyrille,  rx'-'pc  en  Uuwntp  *  mm. 

Cjrillc,  éfèque  de  JénisaleiD,  ni  ir<. 

Cyrille,  mart.  en  Syrie,  tO  nim. 

Cyrille,  mart.  à  Héliopolii,  f9  mm. 

Cyrille,  martyre  k  Cyrèiie,  5  juill. 

Cyrille,  évoque  de  Gortyne,  9  juill. 

Cyrille,  éi^que  d'Antiochc,  ii  juill. 

Cyrille,  mart.  à  Philadelphi*,  f  Mit. 

Cyrillr,  mart.  i  AiitiiKlii",  2  oct 

Cyrille,  mart.  a  ilûiut>,  2S  uct. 

CjriOaf  nm%e  et  mart.  à  tMn»,  S8  oct. 

Cyrin,  mari.  <kns  l'HellMpMll,  3  jan*. 

Cjrio,  mart,  à  Borne,  tC  avr. 

Gyrin,  nmt.  à  Lentiw,  H  mai. 

Cuiti,  riiarl.  à  Rotin',  12  juin. 

Cjrion,  mart.  à  Alexandrie,  14  févr. 

G|ri»ii.  mrt.  i  Sébule,  •  nan. 

G^thii,  mvt.  à  Cmbtg»,  17  juill. 

D 

Dkc,  éTéque  de  Milan,  U  jaav. 

Dace,  mart.  en  Afrique,  S7  janv. 

Dacc,  mal-t  «  Damas,  BOV. 

Dacien,  mart.  à  Eume,  <  juin. 

Dadas,  martp,  13  avr. 

ItadM,  naît,  «o  Fam,  99  wpt. 

Dafrosp,  martyre  k  Rome,  4  janv. 

Ilalroace,  évèqoe  et  mart.  à  Pavic,  ,  5  dcc. 

Diaaw,  papa  &  Rama,  11  «Ue. 

Simien,  mart.  en  Afrique,  12  févr. 

Damien,  évéque  de  Pavie,  ii  avr. 

Damiao,  awrt.  i  Egie,  17  aept. 

Danirl,  mari,  k  Pailoui»,  3  jaov. 

Daniel,  mart.  i  Cétaréfi  en  Paieitina,  Iti  févr. 

Danid,  mart.  i  Nicopolii,  f  t  jnil). 

n.Mllrl,   ;,r:H>ll."tr  ù  l{ab|lai|*,  21  j'iiH. 

Daniel,  luart.  à  Ceuta,  18  ocU 

Danial  Stylite,  k  CaostaDlisople,  11  d<c 

Darie,  martyre  à  Rome,  25  oct. 

Darie,  maiU  4  Niaéa,  19  dé«. 

Date,  nurt.  i  Mîcanaédia,  9t  act. 

Dase,  évéque  et  mart.  à  Dawalûra,  20  nov. 

Datlie,  évôque  de  Ravcnne,  3  juill. 

Datif,  mart.  en  Afrique,  27  janv. 

Datif,  mart.  en  Atiîqaa,  11  tért. 

D.)tir,  ù\î'i\ne  et  mart.  an  Afriqiiaj  10  sept. 

Dalivc,  tn  Afrique,  C  dcc. 

David,  ermite  à  TlietsakMÛqnay  S€  juin. 

Da^id,  roi  et  propliote,  29  iléc. 

Davin,  confetieur  à  Lucque»,  3  juin. 

Dèca,  mart.  i  Damaa,  mt. 

Dccoltùtion  de  laiot  Jean-Baptit(a|  19  août. 

DécoroK,  évique  de  Capone,  i&  févr. 
D^dkt6adaata4lati«Hnn4lait}i«,iBoaM,  13  «ai. 

mm  ^  Saiaiiliarlw,  à  T<»ii«  4  juiU. 


néilirai  *-  lie  Saint-Pierre-ans-Lieni,  à  Rome,  1*»  août 
Dédicace  de  Sla-MatiA-aia»Naig«a,  i  Rama,     S  aait. 
IMdieai»  da  la  baaîKqva  du  Sanvaiir,  i  Bane.  9  tm. 
Dédie,  des  égl.  da8t-Pianeat8t4^,4Ron)e,  1 8  aaw. 


Déicole,  abbé,  js  j^nv 

Delpliin,  évéque  de  Bordeaox,  Si  ilec. 

Démctre,  mart.  à  Rome,  9  «ir. 

Démctre,  mart.  l'ii  Afrique,  H  Hoiit. 

Démctrie,  vierge  et  mart.  à  Rome,  21  juin. 

Dcmétriut,  mart.  è  ThaaMkBiqiia,  8  art. 

Démétrius,  l'v^que  et  mart.  i  Altiaelia,  10  nov. 

Démétnu»,  mart.  à  Ostie,  fti  nov. 

Démétrina,  maH.  i  Varafi,  t»  aat . 

Démélrin»,  mnrt.  à  Ostir,  M  déc. 

Démocrite,  mart.  à  Synnade,  M  jmll. 

Dania,  marL  «a  Aménie,  ê  fhr. 

Df  ni>,  mari,  à  Aloinndria,  1» 

Dcnit,  mart.  à  Corinlhe,  Itt  mart. 

Deab,  mart.  â  Aqailéa,  16  mait. 

Denis,  martyr  à  Césaréo,  t4  mars. 

Denis,  évéque  de  Gariollie,  •  air. 

Denis,  martyr,  19  a«r. 

Denis,  évéque  de  Yianne,  S  mai. 

Denis,  mart.  à  Rome,  i%  mû. 

Denis,  évéque  de  Milan,  15  mn. 

Denis,  mart  à  GaiutaBliBa|ila,  i  juio. 

DeniSj  à  Kp'u'»M»,  !"  joill, 

Denis,  mart.  a  Synnade,  31  juiU. 

Denii,  mart.  an  Plirygia,  to  atfl. 

Denis,  martyr,  S  ort. 

Denis,  évéque  et  mart.  à  Paris,  9  oct. 

Dania,          d*Alaxamlria,  IT  aav. 

Denis,  mart.  à  Héraclée,  wr. 

Denis,  pape  è  Rome,  26  déc. 

Damw,  martyie,  i  Lampaaya,  IS  ami. 

Denise,  en  Afriiiu*^,  C  JtL-. 

Deniae,  mart.  à  Alc&andria^  12  dec. 

Deogratias,  éfiqae  da  Cartilage,  tl  min. 

Derpbute,  martyre,  10  mars. 

Déiùdédit,  confeneur  à  Rome,  10  aaut. 

Déwdédil,  abbé  et  martyr,  t  art. 

Déusdédit,  pape  à  Rome,  S  nov. 

Déiudédtt,  éféqne  de  Bretcia,  IS  déc. 

Daox  eenta  Martyn  4  SynofM,  7  m. 

Deux  cent  vingt  Martyrs  en  Afriqna,  3D  <xU 

Deux  cent  soixante  Martyrs  A  Rome,  1*'  mars. 
Deux  cent  soixante-deux  Martyn  à  Rome,  îi  mart. 
Daut  eaat  aoiianta^enx  Martjn  4  Rama»      17  ^ia. 

De«v  <'*>nl!t  Mftin(>5  m.irt,  à  Burgns,  6  sofit. 
Deux  cent  suixanie-ilit  Martyrs  en  Afrique,      16  «et. 

Deux  Solitaires  mart.  en  It.die,  14  man. 
Diifrrs  fiin  ili  >,  :îe  l'i  g!.     M.irçiqup,  martyr,  H  mart. 

Diacre  (le)  de  saint  Anlliime,  martjr,  25  dec. 

Didace,  eonfeascnr  4  Aleak,  It  at  It  aav. 

Diiiii',  mari,  h  Alcxaiulrio,  2G  nov. 

Didier,  évéque  de  Vienne  et  martjr  dans  te  Ljon- 
aaîa,                            11  fé«r.  al  SS  mat. 

Didi«r,  eadmaan  i  Pialoia,  S»  ffwa. 
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Didier,  étêfpic  et  intrt.  h  lAogres, 
Didier,  lectenr,  mart.  à  Pouziole*, 
DMyiM,  naît,  à  AlttstMirie, 

I>ii'-rnf,  niart.  h  Laodiroe  en  Syrîê, 
Digac,  vierge  et  roart.  à  Cordoiu», 
Digne,  vki^  à  T«di, 
Digne,  m.irl.  ii  Augsliour);, 
Digne,  vierge  et  mari,  à  Rome, 
iKoelèt,  naît,  i  0«no, 
Dioclèt,  mart.  en  Istrie, 
Diodore,  mart.  à  Pwga, 
Dîoilore,  mtrt.  «a  Gari«, 
n   ili>rr,  mari,  en  Canipanie, 
DitMiore,  mart.  i  LaAdieée  «a  Sjm, 
Diodore,  mart.  à  Rome, 
Diogène,  mart.  en  MacédMa4y 
Dionièilc,  m  trt   'i  Nieéfl, 
Diomède,  luart^r, 

DioiiiMe,  nact.  &  Laodiefe  an  Sjm, 

Dinn,  mart.  en  Campanie, 
DioMore,  nart.  an  EgjfU, 
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Dcnx  nifle  deû  cent  traii  Martjn  à 
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Dnmnîn,  eonfe.^seur  h  Bmbvnn, 

Domnin,  mart.  à  Thessalooique, 

Donnin,  nart.  i  Beige  8.  OettÉia., 

Dnmnin,  évfqiie  de  Vienne, 

Domnin,  mart.  k  Entae, 

Donmine,  vietge  et  nartyie, 

Domnine,  mart.  on  I.vcie, 

Doranion,  évéqne  et  mart.  à  Salone, 

Donnion,  naît,  à  Bergame, 

Domnion,  prêtre  à  Rome, 

Domnoie,  évéque  du  Mani, 

Dooet,  mertjr, 

Donat,  mart.  i  Fossombrone, 

Donat,  mart,  «n  Afrique, 

Donat,  nart.  à  Concordia, 

Donat,  mart.  en  Afriqne, 

Donat,  mart.  h  Rome, 

Donat,  roart.  en  .\Iriqoe, 

Dooat,  éfèque  d'Euria, 

Don  it,  mort,  à  Odsarée  en  Qa|ipadMe, 

Douai,  uiart.  à  Carthage, 

Donat,  é«lqno  et  nerC.  i  Areoe» 

Dcnnt,  pnMre,  près  de  Siilarai, 

Donat,  roart.  à  Antiocbo» 

Donat,  nart.  i  Gepmie, 

Doti.it,  m.irt.  à  Mcçsine, 

Donat,  mart.  en  Toscane, 

Donet,  i  Ganiope, 

Donat,  martvr. 

Douai,  mart.  i  Alexandrie, 

Donate,  nart.  à  Garthage, 

Donatc,  mart.  à  Rome, 

Donatien,  mart.  i  Nantes, 

Donatien,  cvéi]uo  de  Cblloni^MiMIacney 

Donatien,  évoque  et  mart.  en  Aftï(|ae, 

Donatien,  étëque  de  RrugM, 

Donatille,  vierge  et  mart.  à  Tuburbe, 

Donvine,  nerU  i  B|gAe, 
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Dorothée,  mart,  k  Tarse, 
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Dorothée,  vierge  et  mart.  à  Aqnîlée, 
Dorothée,  mart.  à  Niconédie, 
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Druse,  mart.  à  Tripoli, 
Dulat,  mart.  à  Zéphyre, 
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Duostan,  éiréque  de  Cantoibéiy, 
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Edbcrt,  tiTcque  de  Lindisfarne, 
Edèse,  mart.  i  Alexandrie* 
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S5  déc. 

Ewtaae,  abbé  à  Loxeoil, 

89  mare. 

Eugénien,  martyr. 

8  janv. 
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Eulanipic,  vierge  et  mart.  à  Niconddîay 

10  oct. 

Eu^tl.>cllium,  vierge  4  Bethléem, 

88  sept. 

Euioge,  mart.  à  Tarragnne, 

SI  janv. 

Ëustoihiuiii,  vierge  et  mart.  à  Tane, 

S  nov. 

Zotof»,  aiait.  i  Cordon», 

11  mara. 

Bintolia,  tïerge  à  ConsUnliaopICf 

9  nov. 

Eulogp,  iHt't]ue  d'Edeue, 

5  mai. 

Enstorge,  prêtre  en  Numidie, 

11  avr. 

Eologe,  mart.  à  Conslantioople, 

3  jiiUL 

Ebstorge,  évèqoe  de  Uilaa, 

6  juin. 

Bnkge,  df  Iqua  d'Alcmidrt», 

llaept. 

Ettitorga,  Mifm  de  Milan, 

ISaapt. 

Eumène,  évéque  de  Grtrtyne, 

18  lept 

Kustii'e,  mnrt   n  Antioche, 

i«  aav. 

Ennicieo,  mart.  en  Crète, 

tS  déc. 

Enthaiie,  vierge  et  mart.  A  Lentinif 

STaoàl. 

llaoM. 

Ewtoata,  «wrt.  es  Amlue, 

13  déc. 
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Euverlc,  évéque  d'Orléans,  7  wpL. 
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Etagre,  nart.  à  Tomiiwar,  3  avr. 

Evftirr<>,  mari,  h  Tomes,  1"  oct. 

E\  .i^rt',  mart.  à  Rome,  12  oct. 

K>ni    ,  amt.  à  GéMrée  «a  MmIim,  14  ocU 

Evari.Hte,  pape  et  mart.  h  Roaw,  W  «cl. 
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ftnpénaeei  noy.  Bipénaca»  M  avr. 
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Pabîea,  |Mpe  et  mit.  à  Eona,  Il  janv. 

Fdbien,  mari,  i  CilaBe,  31  dée. 

Fabius,  mart.  i  RonM)  11  mai. 

Fabius,  mart.  i  Cétarée,  31  juiU. 

Fabricien,  mart.  en  Es|itgae,  tl  août. 
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Faine,  vie^e  et  mart.  à  Ancyre,  18  mai. 
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Fau>U<,  mart.  ii  fUnae, ~  S4jQiB. 
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Fauite,  mart.  i  Anttoche,  S  lapt. 

Favite,  martyr,  t  ocL 
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Faufte,  mort,  à  Messine,  6  oct. 

Ftatle,  mart.  à  Cordoue,  13  ocl. 

Fauate,  mart.  à  Alexaiulric,  19  nov. 

F.iti'!ti<,  mnrt.  h  Alexandrie,  i6  nov. 

Fdusile,  il  Home,  17  déc. 

Faostin,  nart.  à  Bretda,  U  fé*r. 
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Faustin,  mari,  en  .Afrique,  15  Jt'c. 

Faustinien,  évéque  de  Bologne,  26  féir. 

Fébronie,  vierge  et  mart.  à  Sifaapelia,  U  jvia. 
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Félicien,  mart.  en  Afrique,  10  janv. 

Félicien,  nart.  I  René,  t  fffr. 

Félicien,  mart.  à  Rome,  9  juin. 

Félicien,  mort,  à  Marseille,  11  juill. 

Félicien,  évéque  et  mart.  à  Jdinden,  tl  oct. 

Félicien,  mart.  en  Laeaaie,  M  oct 

Félicie  n,  mart.  .i  Ravenne,  11  nov. 

l'clicicu,  mart.  à  Vienne,  19  nov. 

Félicis.'ime,  «nit.  k  Todi,  16  mai. 

Félicinine,  awrl.  ca  C—pepii,  %  jv^* 
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Fèîiv  isslinc,  viorgc  et  in.irt.  h  FdèMj 

12  août. 

FélicissiioCj  nurt.  en  Afrique, 

S6  oct. 

Ff  lidnîn»,  mut.  k  Pérmise» 

t4  nef. 

Félicité,  inart.  à  Tuburbc, 

7  mars. 

Félicité,  nwrl.  en  Àiniftt, 

8  mars. 

Félidlé,  mart.  ï  Home,             1  e  jaill.  et  tS  oav. 

Félicnlc,  mart,  à  îiome, 

14  Invr. 

Féliculc,  vierge  et  mait.  à  RMQe« 

18  juin. 

Félin,  roart.  à  Pénmie. 

J  -—9— 

Félix,  pape  à  Bme, 

30  jauv. 

Félix  111.  pape. 

SS  févr. 

Fclix^  pape  et  mart.  à  Rome, 

80  mai. 

Félix  11,  pape  et  mwl.  à  Berne, 

W  juill. 

Ff-Vw,  mart.  h  Héracléc, 

7  janv. 

Félix,  mart.  en  Afrique, 

9  jauv. 

Félii,  prébe  1  Nale, 

14  janv. 

Félix,  mart.  m»  Afrique, 

8  lé«r. 

Félii,  évéque  de  Ljon, 
Félit,  mart  an  Afrique, 

8  févr. 

11  féiT. 

Ft'Iix,  m^\rl.  à  Adniinète, 

21  févr. 

Félix,  cvrqne  «le  Met», 

il  fevr. 

Félix,  évt^fQê  de  Breidi, 

98  févr. 

Félix,  inirtvr, 

tr.  ïù\r. 

Félix,  martjr. 

i  man. 

Féliz,  mart.  en  Afrique, 

8  mari. 

Félix,  évéqoe  en  Angletene, 

8  mars. 

Félix,  mart.  à  Aquilée, 

18  man. 

Félix,  mart.  à  Girone, 

Il  mai*. 

Félix,  et  vingt  autres  martjrs,  eD  Afiîq 

pe,    18  naïf. 

Fclix,  cTt'que  de  Trêve», 

86  mars. 

Félix,  mart.  en  Afriqnc, 

91  mars. 

Fétix,  Biart.  à  Saragosse, 

16  avril. 

Félix,  mari,  à  Alexandrie, 

SI  STril. 

Felix,  mart.  &  valence  en  Pauphinc, 

23  avril. 

Félix,  nart.  f  Eipegae, 

t  mai. 

Félix,  mart.  à  Rome, 

10  mai. 

Félix,  mari,  à  Uule, 

16  mai. 

Félix,  évêque  et  mart,  à  SpolUe, 

18  mai. 

Fclix,  il'-  l'Ordre  des  CapoCÏM, 

18  mai. 

Félix,  roart.  en  Istrie, 
Félix,  mart.  «a  Sanlaiga*, 

14  mai. 

18  mai. 

Félix,  mnrt.  ii  Aquilée, 

li  juin. 

F^lix.  mart.  à  Cordoue. 

J4  juin. 
17  jttio. 

Félix,  mart.  i  ApoUonie, 

Félix,  prêtre  et  mart.  à  Satri. 

83  juin. 

Félix,  mart.  en  Gaopanie, 

S  juill. 

Félix,  mart.  à  ftouie, 

10  juill. 

Félix,  mart.  en  Afrique, 

10  juill. 

Félix,  mart.  i  Milan, 

18  juill. 

Félix,  évéque  de  Corne, 

14  juill. 

Félix,  évéque  et  mart.  i  Pefie, 

15  juill. 

Félix,  mari,  à  Carthape, 

17  juill. 

Félix,  évéque  de  Vérone, 
Félix,  BMrt.  iPoraMiei 

18  juiU. 
ISjmU. 

F<*ltx,  mart.  i  Noie, 

87  juin. 

Félix,  mart,  à  Cordoue, 
réUx,  «art.  i  OîfOM, 

87  juill. 
l*'eeftt. 

Fâix,  mart.  k  Perle, 

Félix,  prêtre*,  à  Pistoip, 

Félix,  prêtre  et  mart.  i  Rome, 

Félix  fitnix),  mart.  en  Afrique, 

Félis,  iri  irl.  ."i  Ndfcr.i, 

Félix,  mart.  à  Autun, 

Félix,  évoque  et  mart.  tm  Afrique, 

Félix,  évéque  et  mart.  k  Veneme, 

Félix  de  Valoia,  confcMeur, 

Félix,  mart.  I  Terraeine, 

Félix,  solitaire  à  Foodî, 

Félix,  mart.  à  Tunis, 

Félix,  évêque  et  mart.  à  Noie, 

Félix,  évêque  en  .\frique, 

Félix,  i»vt*quo  fie  Bologne, 

Félix  iTiart.  à  iliagore, 

Félix  mart.  à  Rome, 

Fi'ds,  évèqiio  do  Pailoiip, 

Ferdinand,  roi  de  Coslille, 

Fenéol,  mart.  h  BManfen, 

rcrrt'.il,  m.ir!,  près  d.-'  Vienne, 

Fergcon,  mart.  4  Besancon. 

Femiee,  mart.  i  lla^nce, 

FcNtii«.  mart.  ,\  Poiu/olcs, 

Festus,  mart.  en  Toscane, 

Fête  de  Notre-Dame  du  HouKiaiMel, 

Fête  de  Saintc-Maric-aux-NeigH|, 

Fête  de  tons  les  Sainli , 

Fiacre,  confeaiear  è  Heanx, 

Fibice,  abbé  à  Trêves, 

Fidèle,  mart.  en  Afrique, 

Fidèle  de  Sigmaringcn,  martjr, 

Fid.  le ,  mart.  à  Edcsse, 

Fiili'li',  niiirl,  h  Tôme, 

Fi«iencc,  mart.  à  lodi, 

Fidentiea,  mart.  en  Afrique, 

Fintnn,  prêtre  en  Frp?ç<«, 
Firmat,  mart.  à  Messine, 
Rmat,  diacre  à  Auxerre, 
Firmat,  mart.  à  Rome, 
Finne,  martjr. 
Firme,  martyr. 

Firme,  m<irt.  i  Satalo, 
Firme,  cv^ue  de  Tagaste, 
Fime,  mart.  1  Vérene, 

Firniin,  nM>é      iliori'je  d'AuÛeOI, 

Firmin,  mart.  À  Satale, 

Firmin,  évéque  de  Meli, 

Firmin,  évêque  et  mart.  à  AmieM, 

Firmin,  évêque  d'Uiie, 

Firminc,  vierge  et  mart,  k  Amélia, 

Ftavie  Demitille,  vierge  et  awrt.  à 

Flavie,  vierge  et  mart.  i  Messine, 
Ftavieu,  mart.  k  Rome, 

Flnvien,  r'.i''  ]nr  l'c  '"■■-n-Vinli 
Flavien,  mari,  eu  Afrique, 
Flftiien,  nart.  à  Niceaîédie, 
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Fiavtrn,  ëvèifue  d'Antioche,  4  juill. 

Fiai  ion,  éièqae  «TAhIoo,  U  août. 

Flaticn,  mart.  h  Rome,  Sî  dcc. 

Flavitioue,  «irrgc  cl  mart.  i  Auxerre,  5  oct. 

Fl«ccl»  mart.  i  Antuo,  17  upl, 

Florr,  y'wT^v  d  mort.  àRonej  19  jti'll. 

Florr,  mari,  en  lll}rie«  iS  août. 

Floiv,  mart.  à  Nîeomédie,  t<  oet. 

Flor<\  \i(>r;jo  cl  lii  ii  t.  à  HordoUB,  2i  hon. 

Floreucr,  moine,  i  Nurcia,  ta  mai. 

floreiKe,  mart.  i  Féraoïe,  6  juin. 

Florence,  vierge,  à  Sétille,  SO  juin. 

Floreoce,  mart.  i  Carthage,  1 S  juill. 
Florence,  vierge  et  mnrt.  au  diocèie  d'Agde,    10  nov. 
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Foi,  «iergo  et  mart.  à  Rome,  l*'  août. 

Foi,  mr^  et  mart.  à  Agen,  6  oct. 

FortuDBt,  mart.  i  Smyrue,  9  jant. 

Fortnaat,  mart.  à  Rome,  t  fcn-. 

Fcrlim  it,  mart.  en  AfrifM,  SI  févr. 

iorluaat,  martjr,  26  févr. 

Fortanat,  mart.  i  Bane,  17  févr. 

Fortunat,  martyr,  8  mars. 
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Fortunat,  prêtre  ct\  Omlirie,  l*'juin. 

Portuaat,  mart.  à  Aquîlée,  Il  juin. 
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François  Garaeciolo,  prêtre,  4  jaii. 
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François  d  Assise,  4  ecL 

François  de  Borgia,  M  Mft*  «t  14  ad. 

Fr.lliriH*  X:i*icT,  S  (îtC 

Françoise,  veuve,  à  Rome,  9  mm. 

Fnleme,  évêqve  et  mart.  à  Aiiim«,  99  se|it 

Frédéric,  é>''<]uc  et  mart.  à  ntivcht,  ISjuîQ. 

Fréwisse,  vierge  k  Oxford,  19  oci 
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Froilan,  évèque  de  Léon,  9  ML 
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FruclHo'P,  m.irl.  à  Antindic,  iî  août. 

Fruuiencc  (ileux),  mart.  en  Afrique,  93  mars. 

Fnmienee,  évêipie  dans  l'Inde,  97  «et 

Fir'prnrc,  cvè.juc  de  Hnspe,  {"jiHt. 

Fiirsv,  confesseur  à  Péronoe,  16  janv. 

Pnacien,  nart.  à  Amiens,  |1  dk. 

Fuscule,  évcquc  et  mart.  en  AbiflM,  $  wpt. 

Fus4{ac,  vierge  à  Raveone,  13  Un. 

G 

Oabdeitt,  mart.  en  Petw,  t9  sept. 

Gabin,  prêtre  et  mart.  i  ftiMM,  19  ftn, 

Gabin,  mart.  à  Torre,  so  mai. 

Gaétan  de  Tienne,  à  Naplai,  7  août. 

Gai,  évéque  en  Auvei|;iie,  I*jii0. 

Gai,  abbé  a  Arbon,  1€  oct 

Galatas,  mart.  i  Uélitine,  19  4uu 

Gaintion,  mart.  à  Emëse,  J  dot. 

Gîildin,  évi"'(]tip  Je  Milan,  |9  avril. 

Gatgan,  ermite  à  Sienne,  9  déc. 

Galle,  veave,  i  Rome,  9  otu 

Gallican,  mart.  h  Alexandne,  15  juin. 

Gulmicr,  confesseur  à  Ljoa,  97  fcvr. 

Gkimaliel,  soa  Invention,  9  istt 

Gatien,  évèque  de  Tours,  JS  cî*e. 

Gaudeoce,  vtei^  et  mu-t.  &  Rome,  80  aotit. 

Gaudence,  évêqoe  de  Nonre,  99  jsav. 

Gaiidrnce,  éu'quc  ilo  Yrrone,  U  févr. 

Gaudeacc,  évèque  et  mort,  à  Areiio,  19  joia. 

Gaudence,  évèque  et  mart.  I  Binni,  Il  «et 

Gaudence,  évèqur  ilr  Hrescia,  19  sd. 

Oaudiose,  évèque  de  Oreida,  f  mni* 

GandioM?,  évèque  de  Silerto,  19  ad. 

Oaudiose,  évèque  de  Na]ri«f,  il  ocL 

Gédéon,  en  Palestine,  l*'  sept 

Gélase,  mart.  à  Fossombroae,  4  ftfr. 

Gélaie,  pape  à  Rome,  11  asv. 

Gélase,  mart.  en  Crète,  9>  (i«c. 

Gémel,  mart  à  Ancjre,  10  déc. 
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Géminé,  mart.  en  Afrique, 

i  janr. 

Glycère,  évèque  de  Milan, 

tO  sept. 

Géminé,  oiart.  à  FogsoDibrooe^ 

(  févr. 

Gljcère,  mart.  à  Nicomédie, 

8t  déc. 

Géminé,  évoque  de  BreKÏa, 

ft  févr. 

Goar,  prêtre  an  diocèse  de  Trêves, 

«  juill. 

Gomiiiicn,  évoque  de  ModèMf 

tl  janT. 

Godanl,  évêque  d'HildeillctlBy 

h  mai. 

Gcmini*»fi,  mart.  à  Rome, 

16  »ept. 

GiiilartI,  évéquc  de  Kouen, 

8  juin. 

Général,  mart.  en  Afrique. 

ik  sept. 

Godefroi,  é%ètjue  d'Amiens, 

8  DOV. 

Gioérente»  mut.  k  Garibagif 

17  jaili. 

Gommer,  eooreiiear  k  Lyre, 

11  oct. 

fîjiiorrui,  m.irl.  «  Tivoli, 

17  juill. 

Gondène,  vierge  et  m.irl.  \  Cartblgie| 

18  juill. 

Geoèj,  mart.  à  Romc^ 

S  S  ooiit. 

Gondulpbe,  évéque  eu  l!erri, 
Contran,  roi  de  Bourgogne, 

17  juin. 

Genèf,  mari,  i  AtIm, 

s$  aoftt. 

It  nun. 

GcDc»,  martyr, 

tl  net. 

Gorde,  centurion. 

1  jauv. 

Gfnf^ii've,  vierpn  à  P.in's, 

3  jnrtT. 

Giir  lien,  mart.  à  Home, 

10  mai. 

Qcngoul,  mart.  à  Vareanes, 

li  mai. 

lînrdien,  mart.  à  Njon, 

17  sept. 

QMmde,  mart.  l  Hnlej 

16  nun. 

Gorgonîe,  à  Nasiame, 

»  déc. 

fji'ni.iii,  ôv('qiip  (](•  Brc»senoiif 

5  févr. 

Gorj:on,  martvr. 

il  mars. 

Genitcn,  mart.  i  Amieut, 

11  déc. 

Gorgou,  mart,  à  Nicomédie, 

0  sept. 

George,  évt^que  d'AntîocliCi 

19  avril. 

Oracillîeo,  mart.  è  Falèw, 

11  nofll. 

George,  martyr, 

Grat,  mart.  à  Thagore, 

5  déc. 

Gcor|;e,  mart.  A  Cordooe, 

-i~  l'iil!. 
J  ' 

Gmlc,  veuïp.  à  IJi-rstame, 

1"  m^i. 

Gewge  Limniote,  martyr. 

â4  auùt. 

Grjtiaien,  mart.  à  Pérouse, 

1"  juin. 

George,  diacre  et  mart.  i  P«tf, 

tO  oct. 

Grégoire,  éréqne  de  Langics, 

4  janr. 

George,  prêtre  u  Périgueox, 

Ï5  oct. 

Grocoirc  II,  pape  à  Rome. 

IS  ftvr. 

George,  évoque  de  Vienne, 

i  noT. 

Gré'ioirc  X,  pane,  à  Arcne. 

16  févr. 

Georcic,  viencê  en  AoTerirne, 

IS  févr. 

Gréffoire,  cvcquc  à  Nvsse. 

9  mare. 

Gérard,  évéqno  de  Toul, 

23  avril. 

Grc;:otre,  pajM?  et  docteur. 

lî  m.irs. 

Gérard,  chèque  et  mart.  on  Hongrie, 

S4  sept. 

—  Son  Ordination, 

i  sept. 

Gérard,  abbé  dans  le  diocèse  de  Namor, 

t  eet. 

Grégoire,  évèque  d'Elvire, 

94  avril. 

Gérard.  étioiM  de  Poienu. 

SO  oct. 

Gré^'oire,  c\ê(|ue  de  NaiiaiMe, 

9  mai. 

Géras] me,  anachorète, 

5  TTi  si  r.'^ . 

Grégoire  VII,  pape,  à  .Saleme, 

25  mai. 

GércoD,  arec  trois  cent  dix-huit  martjrs 

&  Cologne, 

Grégoire,  évèque  d'Utrecbt, 

C'A  * 

tS  août. 

10  oct. 

Grégoire,  évéqve  eo  Améaie, 

99  sept. 

Génr,  év''(jii(>  (le  Camliraî, 

Il  toùl. 

Grégoire,  évéquc,  dit  Thaumatttige, 

17  tiov. 

Germain,  mart.  à  Rome, 

S  mai. 

(irétroire,  évéoue  de  Tours, 

17  uov. 

Gennain.  év^ue  Aà  ComlaBtinoDle. 

fi  9  tnnï 

Grégoire,  à  Gomtaotinople, 

10  BOT, 

Germain,  évéane  de  Parii» 

S8  mai. 

Grégoire,  évéqne  de  Girgeoti, 

23  nOT. 

Germain,  mart.  à  Diirmio, 

7  jnill. 

(îrétoire  111,  pnne,  'k  Rome, 

38  nov. 

Germain,  ëvèqun  d  Auierre, 
Gemain.  évinw  et  mart.  en  Alnme. 

81  juili. 

Grégoire,  évèque  d  Aiuerre, 

Gréseire.  mart.  à  Snolète. 

19  déc. 

14  déc. 

Germain,  év^qoc  et  mart.  \  BMaatM.  « 

H  oct. 

Grimoald,  prêtre  à  Ponle^GAffU, 

29  ept. 

Germain^  mart.  en  Espagne, 

tS  oct. 

•  a»  Wm 

Gudélic,  mart.  en  Perse, 

29  sept. 

Gematn,  évéqoe  de  Capoue, 

30  oct. 

Giiérin,  évèque  de  Bqlogne, 

«fiETr. 

r;rri)Min,  mart.  k  Césaréc  en  Cappadoce, 

3  notf. 

Guérin,  mart.  en  Artois, 

1  Ml. 

Germain,  mart.  k  Céiarée  en  Palestine. 

1  s  ^f^v 

Guiletn,  évé(]ue  en  llainaut. 

9  oct. 

Germaine,  mart.  en  Afrique, 

19  janv. 

Guillaume,  archevêque  de  Bourges, 

10  janv. 

Germanique,  mart.  à  Smyrnc, 

10  jan*. 

Gnillanme.  ermite. 

10  févr. 

Germer,  abbé  au  diocèse  de  BeaaTaM, 

a  sept. 

GulllaufnCj  abbô  rn  DincTnark^ 

6  avril. 

Géronce,  mart.  en  Afrique, 

19  janv. 

fsiiîtlaiini^  fivénup  ft'Vurk 

8  juin. 
19  juin. 

Gétwiee,  Mqa»  d«  Milan, 

B  nai. 

Guillaume,  ermite. 

Géronce,  évéquc  et  mnrt.  h  Rome, 

9  mai. 

Guillaumr,  ési^que  de  SaioMMeoc, 

99  juill. 

Ccronce,  éféque  et  mort,  en  Espagne, 
Gertnide,  vierge  à  Nivelle, 

15  août. 

Gui,  mari,  en  L4icanie, 

15  jnin. 

n  nan. 

Gui,  confeseear,  à  Anderledil, 

(Itept. 

Gertmdc,  ticrge  en  Alleinaciie,           l»  et  17  nor. 

Guillebaud,  évèque  d'Eischtat, 

juill. 

Gerfais,  mari,  à  Milan, 

19  juin. 

Gumesinde,  mart.  à  Cnrdose, 

1.'!  janv. 

Géllile,  mart.  k  Home, 

10  juin. 

Gunifort,  mart  à  Favie, 

22  août. 

Gilbert,  confesseur. 

4  févr. 

Garie,  nart.  i  Edcme, 

19  BW. 

Gilles,  abbé, 

l"  sept. 

fk 

Glapbjre,  »ierge,  à  Amaiée, 

13  janv. 

HalMcnc,  prophète, 

19  janv* 
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Hatcom,  inart.  à  Cordooe,  ^  juin. 

Hcdde,  étCqnt  M  àw^MKM,  7  jmH. 
Uodvr;!:(>  nti  Havoiey  dneheM,  à  Omeom,      i^  Mt. 

Hégéitippe,  à  Room^  1  avril. 

NéiaiR,  piilK,  prêt  Mmê,  1  oet. 

lîelconide,  mari,  n  rorinthe,  tS  inî»t. 

Héléae,  fierté  à  Auxerre,  13  uini. 

Hélèoe,  nart.  I  BmfM,  Il  mAU 

Hclèae,  mère  de  Consl  inlin,  18  août. 

HéliméiMf,  prêtre  cd  l'erse,  tt  avril. 

Héfiitdaiv,  imrl.  en  Afrique,  t  mû. 

Héliodore,  ctèquc  d'Altino,  3  julll. 

Héliodore,  mut.  à  Antiochr,  ti  cept. 

lléliodMe,  mart.  m  PanijtLylie,  tl  Wf. 

Hi  il.iiic,  rn.trl.  CI»  Libje,  8  janv. 

lleliaJe,  évëque  de  Tolède,  18  tin, 

Heltide,  éféquc  d'Auxcrre,  I  nitîS 

Hellnile,  martyr,  S8  ni>ii. 

Heltnidc,  vierge,  en  Hainaul,  Î7  sept. 

Il(Mic<line,  mart.  en  Sardaigne,  14  mai. 

Henri  1",  empcrcnr.  Ift  juill. 

Hi-rjiliLs,      jiii'  d'Aleiandrie,  14  jnill. 

Ileracie,  mart.  à  Cartkage,  1  i  mars. 

Hérade,  mart.  i  Njon,  i"?  mai. 

Hi^Mi  Ir.  év^nue  de  Sens,  8  juin. 

Iléraclee,  mart.  en  Tbraca»  19  <ept. 

Héradîde,  mart.  à  Alenadiie»  tl  jttio. 

Iléraclius,  mart.  à  Pnrto,  1  mars. 

Uéracliiu,  nirt.  à  Todt,  16  mai. 

Bêraclim,  confcMnir,  à  Gaponef  i"  >epk. 

IJoracIius,  soldat  et  martjr,  12  oct. 

Herbland,  abbé  à  Aindre,  IS  mm. 

Harenlan,  évéque  de  BtCMtt,  19  aoAU 

Hcrculan,  mart.  à  Porto,  5  sept. 

H«iculâD,  mart.  k  Rome,  1&  sepU 

Hercalaa,  ét^que  et  mart.  A  PifMWa,  7  dot. 

Ilércnu,  mart.  en  Afrique,  IS  fé*r. 

Héréiiir,  mart.  en  Afrique,  8  mars. 

Uériberl,  tiviquc  do  Cologne,  18  mart. 

Bemager»,  évèqne  et  mart.  à  Afoléaf  ft  juill. 

Herma*,  disciple  de  aainl  Paul,  9  mai. 

Hermars,  mart.  à  Rome,  18  août. 

Hermas,  sMirt.  i  Hyce,  4  nov. 

Hcrmel,  mari,  à  Constanlinoplef  S  a^ût. 

Berm«land,  voyet  Herbland,  25  mars. 

Bermengand,  i  Urgel,  t  n»f . 

îlortiiriiegiMe,  n>art\r,  18  afril. 

Ucrmci,  mtft.  à  Bologne,  4  janv. 

Bemès,  mart.  i  MarNille,  I*'  mara. 

Hermès,  mart,  à  Rome,  28  août. 

Hcrroèi,  mart.  à  Andrinople,  11  oct* 

Hermès,  mart.  en  Afrique,  %  HO*. 

Hermèa,  exorciste,  à  Roiwn,  ti  die. 

Hermiaf,  mart.  à  Comute,  Il  mai* 

Hprmippe,  mart.  à  Nicomédie,  17  juill. 

Bacnoemte,  mart.  i  Nicomédie,  17  juill. 

Hermogènc,  mart.  à  Antioche,  17  awil. 

Homogène,  mart.  a  Méliline,        ^  19  avril. 


Herroogène,  mart.  i  Sjrtcose,       ti  ami  et  1  «epl. 

ReniMgioe,  naît.  4  Alaïaadrie,  tO  Ht, 

Hermnpène,  martyr,  M  dét. 

UermuUûs,  mart.  à  Nicomédie,  17  juiS. 

Hermyle,  mart  A  Siogidon,  il  jeav. 

H(  r.idion,  ditriple  des  apôtret,  S  a^ril. 

Héron,  mart.  à  Aieundrie,  18  juin. 

Héron,  é«iS]ue  et  maift.  i  Anliédio,  17  ect 

Héron,  mart.  h  Alexandrie,  14  dée. 

Uérondioe,  «ieige  i  Roaaa,  13  jaili. 

HécM,  mart.  i  Satale,  n  juin. 

Hésjchius,  mart.  a  Gibraltar,  15  mû* 

Hcsique,  mart.  à  Dorostore,  15  juin. 

Hési(|ue,  mart.  i  Durano,  7  juill. 

Héiique,  martjr,  i  sept. 

Hésique,  confesseur  en  Palestine,  3  ''ft 

Bésiquc,  mart.  à  Antiochc,  1 6  a«f . 

Hésique,  éveque  et  mart.  à  Akunlrift,  t9  WKi 

Hiéron,  mart.  ,i  Mt^itinc,  7  Bor. 

Hicronide,  oiart.  à  Alexandrie,  12  sept. 

Hicrotbée,  disciple  de  S.  Paul,  i  AAtOet,  4  éd. 

Hilaire,  évéque  de  Poitier?,  13  jaoT. 

Hilaire,  évêqne  et  mart.  à  Aqnilée,  16  mais. 

Bilaire,  mart.  à  Rohm,  9  vA 

Hilaire,  évéque  d^Affes,  S  nml. 

Hilaire,  pape,  10  sept. 

Hilaire,  dvéqôe  4e  Jafooi,  tl  ed. 

Hilaire.  mart.  à  Vitfrhc,  5  mf. 

Hilaire,  mart.  à  Ausbourg,  11  août 

Bilaire,  mart.  à  Rome,  I  ik, 

Hilaire,  ni.irt.  à  Rome,  81  déc. 
iJilarin,  moine  et  mort,  à  Aroeo,  16  jaiU.  et  7  aoAL 

Bilarion,  martyr,  11  jailL 

Hilarion,  abbé  en  ChyprOi  il  oct. 

Hildcganle,  vierge  à  Kagn,  17  sept. 

Hilier,  mart.  1  Sémont,  27  lepL 

Him^rr',  «'st  qutî  d'Amélia,  17  juta. 

Hippoljtc,  mart.  à  Antiocbe,  SOjaai. 

Hippoljte,  mart.  en  Afrique,  S  févr. 

Hippolyte,  mart.  i  RomOy  18  août. 

HippolUo,  ^Tt'îpc  et  mart.  iPwl*^  11  aoèt. 

Hippi>lyt>',  laart.  à  Rome,  1  àèe, 

Birénarque,  et  ie|it  lemmet  maiU  HT  sa*. 

fi-TTin!inn,  conffsseur  à  CrémOM,  15  a*'- 

Huuoral,  évéque  d  Arles,  lêjoa*. 

Baoetal,  aMié  &  Feadi,  <8  jaav. 

Honorât,  ovr(inc  do  Milan,  I  féw. 

Honorât,  évéque  de  Yerceil,  18  oA. 

BoBorat,  mart  à  Ortia,  tt  dfe. 

Honorât,  mart.  en  Afrique,  19 

Honoratc,  vierge  &  Pavie,  i  1  jaav. 

Honoré,  évéque  de  Breicia,  14  avril 

Honoré,  évéque  d'Amiens,  16  maL 

Boaoriu*,  évéque  en  Angleterre,  M  Mft 

RoBorius,  mart.  à  Ostie,  tl  ■•*• 

Honorius,  mart.  en  Espiijnie»  *î 

Hoooriiu,  mart.  à  Aieundrie,    .  M  déb 

Hprmisdai,  pape  à  Rome,  8  ii^ 


Digitized  by  Google 


BormUdas,  m  art,  en  PerM^  8  août. 

Horrès,  mart.  i\  Nicée,  I  i  mars. 

Hortulan,  éTéque  en  AfriqM,  S8  nov. 

Ho'pke,  rf)iiro<!scur  à  Nice,  21  mai. 

Hubert)  éréque  de  Tongrec,  3  iinv. 

BogoUn,  mait.  A  Gnabi,  1 3  oct. 

Hugue$,  vvèquc  de  Grenoble,  1"  avril. 

Uttguei ,  éiiiiue  de  Rotien,  9  afril. 

Bagvw,  abbé  de  Ctitoy»  19  tviil. 

Hugues  le  Charlrpux,  évêqne,  17  nor. 

Ujaciotbe  Moriicot,  vierge,  SI  jaav. 

Rfietotb»,  ntrt.  A  Rtniift,  10  fétr. 

Hyacinthr^  mnri.  à  Ct's.irée  en  Cap|Midoea,  3  jiiilt. 

IJjacinihc,  mort,  à  Amasiridej  17  juill. 

Hyacinthe,  nurt.  i  Forto,  M  jaiU. 

Hyacintlie,  confetseur,  16  août. 

Ujacinllie,  auut.  en  luUe,  9  «epi. 

Hjacinlhe,  mirt.  i  ftenw,  f  1  lept. 

Hvacintlie,  mart.  en  Lucanie,  î'J  net. 

H;fgin,  fûpc  et  mart.  à  Rome,  1 1  junv. 

Hjptce,  awrt.  i  Couslantmoplc,  3  juin. 

HyfM»,  cttnfesgeur,  en  Phf||i«f  17  juin. 

Hvpar*",  mart.  à  Tripoli,  18.  juin. 
UTpace,  évèquc  et  mari,  à  Cooatanlinople,     39  août. 

Hjptoe,  MipB  «t  mirt.  i  Gingrei,  1 4  hoy. 


DU  M.^RTYROLOGE  ROMAIN. 

Iraîde,  vierge  «i  mutjit,  el  wt 


noe , 


lê  cl  ses  compagnes,  mart.  en  Perjo, 
Ignace,  évéque  et  mart.  à  Antioche, 
Ignace,  mtrt.  en  Afri(|uc, 
It;n.iLC,  fondateur  de  la  Comp.  de 
Ignare,  ëvéquo  de  Conatautinople, 
ddeTonse,  évôqne  de  Telidé, 
iQominé,  confetuieur  i  San-SeferinOf 
Illuminée,  vierge  à  Todi, 
Iffla{;c  du  Sauveur.  Sa  ménoure  à  Bérjtc, 
Indal^(!e,  évoque  de  PortUla^ 
Inde»,  mart.  i  Nicomédie, 
Inigo,  abbé  à  Burgos, 
IngèDe,  mart.  à  Alexandrie, 
Idnocpiit,  évt  (|iio  (le  Tortone, 
Innocent,  mart.  à  ApoUouic, 
IiiiiMenI,  nart.  i  Sirnidi, 
Innocent,  pnpe  4  Rome, 
Innocent,  mart.  à  Sion, 
loBecent,  mart.  à  Belblêen, 
Innombrable»  martyrs,  à  Trêves, 
loaomkraiilet  martyn,  à  Sar^osse, 
iBTCBtioM  dea  aainto  Diodore  et  lea 
ty", 

Invention  du  Chef  de  saiul  Jean, 
Invention  de  la  Sainte  Croii, 

luvriiliijii  dfi  saints  Nar.iiri'  et  Cèbe^ Dtttjn,  10  m.li. 

Invention  de  sainte  Rosalio,  IS  jnili. 

Invention  de  iwnt  Etienne,  etc.,  B  enta. 

Ion,  mari,  .t  Cliàtres,  22  sept. 

Ipbigéaie,  vietge  en  Etbioftie,  Si  lept. 


4  a  (lût. 
l*'  lëvr. 

8  févr. 

31  juin. 

23  oct. 
t3  janv. 
11  mai. 
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It  mpt. 
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$8  j.inv. 
22  avril. 

Bo  avril. 
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tBjnill. 

G  août. 
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t7  nov. 
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7  j  mv, 
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8  avril. 
10  juill. 

10  juill. 

11  jnîll. 
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Léooee,  nwtyr,  «  OTril. 

Léonre,  mart.  en  Phénici*',  18  juin. 

Léooee  et  se»  compag.  mari.  À  Ntcopolu,  10  juill. 

Léoneej  mart.  è  Perge,  1**  aoftU 

I^once,  mort,  à  Alexandrie^  ItMpL 

Léonce,  mart.  i  Egée,  <7  aept. 

htavee,  nart.  en  ATri^,  8  déc. 
Léonidc  et  ses  compag.  mut.  en  TliAtida,    SS  janv. 

Léonide,  mart.  à  Alexandrie^  avril, 

l^nide,  mart.  à  Palmjre,  15  juin. 

Léonide,  nart]rr,  8  aoM. 

Léonidc,  martyr,  2  sept. 

Lcunillc,  ijidi  t.  À  Langres,  17  jaov. 

lieopard,  mart.  à  Home,  St  aspl. 

Léopold,  marquis,  en  .^«triche,  15  ntvt. 

Léovigikle,  mart.  à  Cordoue,  20  août. 

Létaaue,  mart.  i  Gardiagej  17  jnill.- 

Létus,  ovôquc  et  mart.  en  AfcMpif  6  tept. 

heu,  évéque  de  Seiu,  l"  sept. 

Lenee,  nart.  i  Alesandrie,  Il  janr. 

Lcuco,  éw*i[uo  du  BrinJes,  1!  janv. 

Leucc,  mart.  à  Apolluuie,  SB  janv. 

Leufroi,  abbé  an  dioeèw  d*Efvani,  SI  j«îa. 

Lexin,  i'vci[UL'  J  Angers,  18  févr. 

Libt>rt,  voy.  Léobard,  18  janv. 

Libérât,  mart.  à  Gartluige,  17  aoftl. 


Ubénl,  mart.  à  Rome,  M  dée. 

Libérale,  vierge,  k  Cône,  18  janv. 

Libère,  évéi]ue  de  Haveaoe,  30  déc. 

Ubotre,  évèque,  au  Mans,  IJ  jnilL 

Libose,  mart.  en  Afrique,  M  déc 

Libye,  mart.  h  l'almvfp,  ISpin. 

Licérius,  uvèquc  de  L45rida,  27  aeiit 

Licinius,  mart.  à  CAme,  7  aett 
Li<  V,  coiirt's«rur  Jaiis  le  dïOeèM  de  TNfCflf     15  mai. 

Lié,  prêtre,  À  Orléans,  *  D«f. 

Liède,  mart.  en  Bapagne,  I  wpL 

Lifrnirp.  in.irtvr,  13  Sept. 

Liliose,  mart.  à  Cordoue,  37  joill. 

Lin,  pape  et  nart.  i  Rome,  M  lepL 

Liohe,  vierge,  en  AlIornHgni-,  t8  se;4, 

Liphard,  prêtre,  dons  l'Orléanais,  .  3  jnia. 

Litanies,  appelée*  Gimulea,  à  Renef  tS  a*r. 

Ltttcc,  évèque  et  mart.  en  Afrique,  10  sept. 

Livin,  évéquc  et  mart.  à  Gand,  il  not. 

Lù,  evéquc  de  Cootanccs,  tl  ttpL 

Longîn,  mart.  à  Çéiarte  an  Gqipad.  li  aan. 

Longin,  mortfr,  t*  avr. 

Longin,  éù'ijue  cl  luarl.  en  Afrique,  2  nui. 

Longin,  rasrt.  en  .Arménie,  t^  juin. 

Loiigin,  mart.  à  Marsi^ill",  91  juiil. 

Lorgc,  mari.  A  Ce$4rce  eu  LappadocË.  3  mars. 

Louis,  mart.  i  GMdone,  Il  tir. 

l^uî>  (!<>  (îoniagtip,  roufes8ear«  21  juin. 

Louis,  évèque  de  BrignoUes,  19  août. 

Louis,  roi  de  Rvoce,  à  Par»,  ts  aait 
Louis  Ccrtrand,  conf.  h.  Valencs  tm  Biptgne,     9  oct. 

Louise  d  Albertone,  TeuTe,  Sljtnv. 

Loup,  évèque  de  Troyes,  tt  jaOL 

Loup,  martu,  ^oht. 

Loup,  évèque  de  Sens,  VOytL  Leu,  1  sept 

Loup,  évèque  de  Lyon,  tS  sept 

Loup,  martyr,  H  etU 

Loup,  éréque  de  Vérone,  S  dec. 

Lnbin,  évêqpie  de  Gbartrm,  IB  reiil» 

Luc,  diacre  et  mill,  n  Nm^  a  atr. 

Luc,  martyr,  10  lepl» 

Luc,  cvangéliste,  flect 

—  Sa  Translation,  t  VBi 

Lucain,  mort,  à  Paris,  81  flct 

Luce,  mart.  en  Afrique,  M  Un. 

Lace,  veuve  et  mart.  i  l^ncaw,  It  èk. 

Lucide,  évâque  de  Wrone,  1* 

Lucie,  Yicrge  et  mart.  à  BMBe,  juto- 

Loeîectatttnaaurtjit,  tjdL 

Lucie,  mart.  à  Rutnc,  16  sept 

Lucien,  prêtre,  à  Nicomédie,  1  jaa*. 

Lnciett,  mart.  IBeaawi,  'j**'^' 

Lucien,  niart.cn  Sardaigne,  fltMlk 

Lucien,  mart.  en  AXriqae,  tt  JiiBi 

Lneien,  mart.  1  Daimo,  IfÊL 

Lucien,  mart.  i  Nicomédiff  t€  «A. 

Lucien,  mart.  il^ipoli,  tt  die. 

Lneille,  veuve  et  martjre,  à  Rome,  4i  jrfL 
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Liieil*,  viogaet  onrl.  è  IIovm, 

Lueilîicn,  mart.  ^  Conslatilinnple, 

Locinc,  (lisciitle  des  afètrea  à  Hoine, 

Ladole,  martyr, 

Lucius,  m«rt.  i  Butiie, 

Lucius,  étéipie  et  ourt.  à  Andriaople, 

Idcii»»  naitjr, 

LodiH,  mtrU  en  Arrique, 

Laciiu,  cTt^que  et  martyr,  à  Cësarie  en 

Luctu»,  pape  et  mart.  à  Rome, 

Lnciiu,  diuriplc  de  J.-C,  à  SmjnM, 

Lnciut,  (''vi'qnc  (II!  Cyrôtie, 
Lncius,  toart.  en  Atrique, 
Ludasy  BMurt.  en  Ghypte, 
Lucius,  éTt'qtic  et  mart.  en  Afriqoa, 

Lucius,  mart.  à  Alexandrie^ 
Lociiu,  HUrt.  à  Rome, 

Ltioius,  >o!(Iat  et  mort,  à  RooMy 

Lucilu,  mort,  en  Lucanie, 

Lacim,  nuit,  à  Rome, 

Luoins,  roi,  ù  Coirc, 

Lucius,  mart.  ea  Afrk|ue, 

Loerèce,  viei^  et  mût.  i  Uridij 

Ludger,  évéque  de  Munster, 

Luile,  évêque  de  AiAjeoce, 

Lup^de,  ahhé,  à  Ano&M, 

Lapercus,  mart.  à  Léoa, 

Lopèrc,  évéque  de  Vérone, 

Luperque,  mart.  ù  Saragosse, 

Lupicin,  évèque  de  Lyon, 

Lupicin,  abbé,  dans  le  Lyonnais, 

Lupicin,  évéque  de  Vérone, 

tnlfacde,  naf/e,  en  Brobant, 

Luxore,  mart.  en  Sardaigne, 

Ljcarivo,  mart.  en  Egypte, 

Lydie,  «wrtjre, 

Lydie,  nnicli.  de  fomrfnf  •  i 


Macaire,  abbc,  en  Tbebaide, 
Heetire,  abbé,  eu  Egypte, 
Macaire,  mart.  »  Rome, 
Ifacùie,  évéqoe  de  Jécnielem, 
Il acam,  conT.  4  Comtentinople, 
Macaire,  évéque  d'Aiitioclie, 
Macaire,  évéque  en  Palettloe, 
Macaire,  mart.  en  Syrie, 
Macaire,  mart.  à  Mélitine, 
Macaire,  mart.  à  Alexandrie, 
Macaire,  mart.  à  Alexandrie, 
MMiîre,  auui.  i  JUeiudrîe, 
Ifnr.iinv,  prêtre  et  mart.  en  Aiabie, 
Macarie,  mart.  en  Afritjue, 
Maeéde,  martyr, 
Macédone^  iiuirt.  <\  Nicoaiédie, 
Macédooe,  mari,  en  Phrygie, 
i,  martja. 


Gapp, 


tl  éd. 

5  juin. 
>0  juin. 
9  mait. 

6  fcvT. 
11  fé«r. 
IS  féfr. 
i  8  fétr. 
S  mare. 
4  nian. 

n  àtT. 

6  mai. 
Il  mai. 
M  MAI. 
It  sept. 

4  oct. 
l»ect. 
85  oct. 
i9  oct. 

1  dée. 
3  dcc. 

15  déc. 
SS  noT. 

96  mars. 

16  oct. 
9  sept. 

30  oct. 

15  nov. 

16  avr. 
Bftrr. 

âi  mai. 
i6  juin. 

41  .lofit. 

7  juin. 
VI 

S 


Macre,  vierge  et  mtrt.  danale  dioeèM  de  Reimi,  6  jan? . 


5  jauv. 
it  janv. 

S8  févr. 
10  mar». 
1  avr. 

10  avr. 
10  jain. 
It  août, 
(lept. 

6  sept 
30  oct. 
S  déc. 

30  liée. 
8  avr. 
97  nun. 
•  13  m:irs. 

13  tepU 

i 


Micrine,  à  Néocésarf'e, 
Macrioe,  vieige,  ea  Cappad«ce, 
Maerobe,  mart.  i  Damas, 

M;irriilu>,  iii.irtvr, 

Maiiir,  martyr,  en  Espagne, 

Magin,  mart.  à  Taragone, 

Magine,  mart.  en  Afrique, 

Miigloire,  évèque,  en  Bretagne, 

Mngue,  martyr, 

Magoe,  mart.  à  Peaenhfeae, 

M  igiir,  <oiis-(liiPre  et  mart.  h  Rome, 
MagDc,  évéque  et  mart.  à  Anagni, 
Magne,  martyr, 

Magnr,  t'vfrjiir  d'OHorio, 
Magne,  évéque  de  Milan, 
Uapiérie,  évéqoe  de  f  rèvea, 
M.ijiirii-,  riKirt.  i't>  Afrique, 
Maignn,  mart.  à  Nyon, 
Maîxeiit,  prêtre,  en  Poitou, 
Mulacliit  ,  prophète,  en  Juili'i', 
Malachie,  évèque  de  Clervaux, 
Maie,  moine,  à  Manna, 
M:ilrb,  mart.  i\  Céttrée  an  PaUftiie, 
Malcb,  à  Epbèse, 
Malo,  évéque,  en  Bretagne, 
M.umi'lte,  mart.  en  Pene, 
Mdincrt,  évéque,  à  Vienne, 
Mamès,  mart,  à  Césarcc  en  Cappadoce, 
Mamilien,  mart.  à  Rome, 
Mftmtllf»,  msrt.  on  Afrique, 
Manahen,  à  Auliocbe, 
Manços,  mart.  i  Etora, 
Mandate .  mart.  à  Rome. 
Maueltû,  ronlcs.  au  mont  i>énario, 
Uaanée,  mart.  1  Tome», 
Mansuct,  évéque  de  Miliin, 
Mauiuct,  évéque  et  mart.  en  Alrique, 
Mananct,  éréqae  et  mart.  en  Afriqw, 
MaiHUft,  mari,  h  Ali.'\uiulrie, 
Mansu],  évéque  de  Toul, 
Mamwl,  mart.  i  Galeédeine, 
Mappalique,  mart.  eo  Afri^pie, 
Mapril,  mart.  i  Porto, 
Marane,  à  Bérée, 
Marc,  mart.  à  Nicée, 
UaiG,  mart.  à  Sorrente, 
Marc,  mart.  a  Rome, 
Marc,  l'v  iiigéliste, 
.Sii  Translation, 
Marc,  evè<jue  et  marip,  à  Atino, 

Marc,  mart.  i  Bmie, 

Marc,  martyr, 
Marc,  martyr, 
Maïc, 


Marc,  évéque  tic  Oihlet, 
Marc,  mart.  en  Puidie, 
Hue,  nlitaiie,  on 


14  janv. 
1»  joîll. 
99  jatll. 
19  «epL 
S  man. 
99  aoAt. 

3  déc. 
94  oct. 
i  jlDf. 

4  févr. 

6  août. 
19  août. 

4iept. 

6  oct. 

5  aoT. 
95jaill. 

<  déc. 

17  lept. 
99  juin. 

1  i  j:lllV. 

3  nov. 
91  oct. 

18  mars. 
37  juiU. 

f  S  bon 
17  oct. 

11 

17 
19 

8  man. 

14  mai. 

15  mai. 
1 0  juin. 
m  autit. 
97  aoikt. 
19  févr. 

ti  sept. 
99  nov. 

30  iV:C. 
3  sept. 
17  ynin. 

17  avr. 
99«oàU 

9  aoAt. 
1>  mars. 
19 
94 

35  avr. 
91  janv, 
99  avr. 

18  juin. 
3  juîll. 

81  août. 
1  aept. 

38  sept, 
«4  Mis 
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Hsrc.  mart.  en  Kinmta- 

4  oct. 

Marcienne,  viergt*  et  mart.  i  Tnlèdo* 

il  jùM. 

MkK.  Moe.  i  Rmm. 

7  ocU 

Marcionille,  marlTre.  à  Aotiocko. 

t  jaai> 

ll«rc,  érêque  et  WÊÊi,  à  Hllll>li»M. 

n  oct. 

Hanlairt,  mart.  en  Amiaie, 

litre  mart.  à  RooM. 

i5  oct. 

Mardoinc,  mart.  à  Néocésarée, 

14  JIBT. 

M:iri%  m&rt.  fit  ÉkffUfÊèp 

16  pov. 

Mardonitu,  mtrt.  à  Niconédie, 

Itdée. 

M  ire  mart  i  AfltiilciM. 

tl  mv. 

Haréaa.  ér^mm  et  mart.  ao  Fono. 

Maitil. 

llArr    iuajHL  Ml  Aiirîaue 

IS  déc. 

MATgiitritCy  À  CortonCy 

a a  fétr. 

16  jaoT. 

Marguerite  ;  ri'itir  il*nro'«*f», 

10  juin. 

Uan*/*!    mari  Airiiiui* 

19  fë*r. 

MsnrUGrili*   ViÉ^ruii  «^L  m^rt   À  Àiitiiiciïtf 

,         10  juiU. 

Hând.  ivàm/Ê  1I0  Dît. 

9  avr. 

Mannierite.  feuve.  À  SaBaSatêtinA. 

17  aaM. 

Marcpl,  mart.  À  Arfulon, 

29  juin. 

Marie,  la  Milnle  Vîans  :  aaCatteaBtÎMi 

1,                  s  déta 

Marcel,  é«é4]uc  et  mart.  à  Apamdc, 

14  août. 

—'  Sa  Nativité, 

8  tejA. 

Haicel,  Biart.  A  Clil]M-«ar'S«tac, 

4  wnt. 

• 

—  S*  PréaoBtilknf 

11  a»v. 

Marcel,  tfv'ijuc  et  mart.  iTMvM« 

4  sept. 

—  Son  .^nnonciistlOII, 

.  25  man. 

UiTel,  mart.  i  Capoucy 

6  ocU 

—  Sa  Visitation, 

%  jttiU. 

Hinél,  uuî,  1  lUmw, 

Toet. 

8a  Purification, 

liiir. 

Marcel,  ci  ntur.  rt  murt.  iXugar, 

80  ott. 

—  Son  Assomption, 

J  Tl  â»ù*.. 

Muoel,  «itèijuc  de  Paria^ 

1  DOV. 

~  S*  Dédicace  aux  Mailyni, 

13  mai. 

Ibreêl.  martTr. 

W^*vWf    i*a™*  *j  a  a 

16  IMT. 

0  fia  F^to  mn  Heiires 

(  Mèft. 

Marcel,  prêtre  et  mart.  à  N'iromcdM} 

S6  nov. 

*~  Son  Apparition  en  Espagne, 

10  aoftL 

Marcel|  dite,  et  mart.  à  Home, 

S  déc. 

n>  La  Camm^flMiisatiaii  da  ann  non. 

11  tCft. 

Mnvd,  Mti  i  CaïulâAliaopic, 

1»  ébc. 

»  Sa  GoinniéBHntiiiHi  dfr  U  Vktocw^ 

7  oct. 

Marcel,  diacre  et  mart.  1  Snotàts. 

8  déc. 

24  déc. 

Marcelle,  veuve,  i  Roniflj 
Harcelle,  martyre,  à  Aleiândrîêi 

It  janv. 

Marie  Kirviitîpntii^ 

2  avril. 

18  juin. 

Maricy  fominc  lic  CléophAS^  en  Judéc^ 

9  avril. 

Mari  i-llien,  mart.  i  Roms, 

18  juin. 

M&rîo-MAdMpiii^  df>  Paizî 

Ift  d  97  mai 

Harccllien,  mart.  en  ToKane, 

9  août. 

M.irii*.  mère  de  JeaM.  an  dinin. 

29  juin. 

MarcelHn  enfant  k  Tnmei. 

\  ianf . 

Mnrit'vU  Jtn^loinjk 

S  9  tnill 

llArf«llifi   év^ane  lA* AnrAiij^ 

B  îfeB.t. 

wÊtKKm  lie  wsïvviiiwiiCy  v^BnMr* 

Marcelliii,  mart.  à  Cartiiagc, 

6  avp. 

\f  il  rtp  C  al  Ami*    A  Ji^rtiKalArti 

21  oct. 

Marceliin,  étrê^ue  d'Embrun^ 

SO  avr. 

Mario   SrfirvaiitA  marlTM. 

1"  aof. 

IlirGellio.  MU»  al  nart.  1  Rmm. 

16  Wlt, 

Ai  aoi 

M.irrfllin,  mart.  A  Rnmr, 

S  juin. 

?  déf. 

MarcelliDf  mart.  4  Péroiuc, 

&  tuin. 

MarieiL.  Drêtre  à.  Atixerrfi. 

20  atriL 

MtReOûl,  fiêktt,  à  DflTeolar, 

U  jaill. 

Mlriftll.  mtft.  à  t-amli^ll 

avril. 

Marcellin,  mart.  'i  Toitirs, 

17  août. 

4Vt^*i  \V.  1'^    ^^'11*^  ^.^T^'  ua    ^B^B  ^^VBBBv 

19  août. 

MarceUin,  éfèqiie  de  Raveanc, 
lltfOêHiii*.  vîcim.  i  llîlu. 

B  oct 

Marien.  znarlTr. 

«■■hb  a  vu  j  •ha*  ttt  V  # 

17  oct. 

17  îoil] 

•  f  JIHU. 

UanMi  mart   2  AAmtfk 

Marrie,  martyr, 

î  mars. 

Marin,  uiArt.  Il  ClcmioQt^ 

S  5  janv. 

Marcie,  martyre,  à  Césarée  en  Palotiae» 

5  juin. 
1{  juio. 

àiapiw.  mart.  h  Cén^rt^f^  pu  Pal— iî»*- 

Marcie,  martyre,  è  SyrscoM, 

Marin,  macl.  à  Tonics 

•  jaill. 

Marcie,  mart.  co  Carouanir, 

t  juin. 

Marin,  mart.  en  Afrione. 

10  juill. 

Marciea.  prélfA.  à  GoiututiiiODle. 

10  iasf. 

Marin   tnart  A  Annnrnp 

a  aoiiL 

HafCMii,  mart  i  Tortratp 

MuiDy  diacre^  à  Rïmini, 

4  »e^ 

Harcien,  mart.  h  Rome, 

S  G  mars. 

Mftrin,  mart.  K  Roinc^ 

26  dec. 

Marcien,  mart.  en  Africpie, 

17  avr. 

MArinpj  vierge  et  mart.  A  .VloiAndrio^ 

IS  juin. 

Marcicn,  évéque  de  Ravenne, 

U  mai. 

Marine   Tii>nrA  M  iuiitI  pu  tàali<w. 

18  JUlil. 

llarcicn,  mart.  en  Egypte, 

Maria  naart  k.  Rninf* 

Il  îam. 

Marcifii,  t'Ti'ijuo  rt  mart.  à  Sjncaw^ 

14  jain. 

Mnrolo,  évéque  de  Milao, 

13  avril. 

Murciea,  mart.  à  Venalro, 

17  juin. 

Moron,  niart.  à  Home, 

15  avni. 

Marcieoy  iwrt.  i  leoM, 

11  juill. 

Marataiy  Biart.  an  Pwm, 

Marcien,  mart.  à  Con>tantiaopl«f 

9  août. 

Martiine,  mart.  à  Rome, 

1  «léf . 

Marcien,  mart.  à  Kome, 

16  sept. 

Marthe,  martyre,  i  Rome, 

19  jan«. 

HuciM^  naît,  en  Bgyjito, 

4  «et. 

Marthe,  vie*|!»  et  mart.  à  AabNfa, 

ItftvK. 

Mi'fi'^n,  mart.  à  ConsluntinopJaj 

«3  ofl. 

M  irtlio,  liotesso  lin  Sauvi'ur, 

29  jnilL 

Marcien,  confeueur  en  Syrie, 

S  UOT. 

Marthe,  qurt.  à  Cologne, 
Martial,  mirl.  i  SanfoaM, 

M  aci. 

Marrianiia,  na|«  «t  anot.  «n  lluriUiii», 

1  juT. 

UattiL 

jMÉirijMa,  ttMtyw, 

14  nai. 

Martial,  Map»  da  limogea. 

Min. 
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Ifartial,  rawt.  i  Hùm»,  10  juill. 

Marliul,  ni.irt.  à  Porlo,  Î2  aoùl. 

Martial,  mart.  en  Afrique,  28  sc|>U 

MMtMl,  mari,  à  Cordow»  18  oct. 

Martien,  mart.  Pn  Afrique,  4  jîinT. 

Martin,  vvéque  de  Toogre*,  il  juin. 

MwtÎH,  éT<<|««  de  Vienne,  1"  jmil. 

Martin.  ,'\>'i|iir  fi  mart.  àTrèm,  19  juill. 

Martin,  abb«  à  Ycrtoa,  84  oct. 

Martin,  évèque  de  Touit,  11  Bor. 

—  Sa  Translation  et  la  Dddk.  de  flon  églUe,  4  juill. 
Martin,  pape  et  martyr,  la  dot. 
Haitiii,  abbé  I  Saintei,  7  iéc. 
Martine,  vierge  et  iii.irt.  à  RoBBy  V  ti  30  janv. 
Martinien,  évèqnc  de  Milan,  2  janv. 
Martinien,  mart.  i  Rome,  i  juill. 
Martinieu,  un  de»  sept  DornUBti,  17  juill. 
Martinien,  mart.  en  Afrique,  16  ort 
Marijn  à  Rome,  sous  Dioclùtien,  S  j'inv. 

—  en  Théliaide,  sous  DiocMlien,  B  janv. 

—  en  Afrique,  sous  Sévère,  C,  janv. 

—  à  Alcaandrie,  sous  ks  Ariens,  SB  janv.  et  13  mai. 

—  an  lafMn,  «ingt^ii,  B  févr. 

—  dans  la  province  de  Pont,  S  févr. 

—  eu  Plirjgie,  tous  le»  citoyens  d  une  ville,     7  févr. 

—  en  Perte,  aama  Gabade,  8  févr. 

—  ilix  soldat*  il  Rome,  10  f/vr. 

—  en  Numidie,  sous  Dioclétien,  1 1  fcvr. 
<—  i  Tjr  en  PhAnïcie,  aoni  iNoeUtien,  10  févr. 

—  en  Arabie,  ^ious Maiîniieny  ~i  r.Sr, 

—  MNU  Valérien,  28  lévr. 

—  en  Gampanie,  quatre-vingts,  1  man. 
~  sous  Alexandre,  2^l  lr^. 
«  i  Antiocbe,  «ont  Mastmieo,  11  mars. 

—  do  tempe  de  Tbéodow,  17  ma». 
^  sous  Constance,  21  mors. 
«  plmieiir»  à  Constaotioople,  80  man. 
■•—  um  Genséric,  t  avril. 

—  dans  l'ilc  de  Lesbos,  cinq  leldato,  B  anil. 
^  tous  le  préfet  Aurélien,  10  avril. 
V  piiuicun  en  Perse,  saus  Sapor,  It  avril. 
Ilnrtfn  en  Cappadoce  et  en  Hétopotamie,     18  nû. 

—  è  Tarçe,  vingt  sol(?als.  6  juin. 

—  à  NicuiuuiiiC,  juui  Dioclétien,  23  juin. 

—  1003  Néron,  24  juin. 

—  en  Uul^'arie,  «mis  Nkié|l]inc,  23  juill. 

—  cfaei  les  Uomérites,  27  juill. 
^■onsDèee,  fttjniU. 
^  sous  Valéricn.                             •  «t  10  aoAt. 

—  innombrables,  à  Trêves,  (  oct. 

—  è  Alexandrie,  treîie  ioldita,  80  oct 

^—  i  Sara^osM',  sam  Dacien,  S  nov. 

—  à  Antioche  en  Syrie,  dix  soldat»,  0  nov. 

—  à  Fieenédie,  vingt  soldats,  tf  iéc. 

—  à  Micomédie,  sous  Dioclétien,  25  dt'c. 
Ifartory,  mart.  an  Vai  d'Anagne,  S»  mai. 
Martyr,  moine,  <B  janv. 
Mfer^,  HHtt  àGoMiulùwplo,  «B  ocL 


Marullias,  évêque  en  MétopOlanUe,  4  dfe. 

Mary,  abbé  ii  Renvois,  27  janv. 

Mas»e  Rlaaciie,  trois  cents  martyr»,  24  août. 

Ilaasîlitaîna,  nartyn,  •  «tnl. 

Materne,  cvêquc  <.]<■  Milan,  11  jmU. 

Materne,  évéque  de  Trêves,  14  ttpU 

Mathiaf,  ëvèqne  de  Miwalon,  80  janv. 

Milliia-;.  apiMre,  24  fôvr. 

Malliililc,  reine,  14  mars. 

Ifatnme,  martyre  i  Tlieaialonjqne,  IB  man. 

Matrone,  martyre  en  Papblagonie,  30  mars. 

Matrone,  vierge  et  mart.  è  Ancyre,  18  mai. 

Ifatrottien,  ermite  i  Uilan,  14  dée. 

Matthieu,  apôtre  et  évaqgiétilte,  tl  aepl. 

—  Sa  Transition,  6  mai. 

Ifilthîeu,  ermite  et  martyr,  12  nov. 

Matur,  mart.  à  Ljon,  2  juin. 

Maturin,  confesseur  en  Gàtinaîa,  1"  nov. 

Mavile,  mart.  à  Adrumète,  4  janv. 

Maur,  abbé  en  Anjou,  18  janv. 

M:iur,  cvè(|uc  de  Céfène,  20  janv. 

Maur,  toyez  Mary,  27  janv. 

Manr,  mart.  1  Rome,  B9  janv. 

Maur,  évique  et  mart.  à  Diioilloa,  17  juill. 

Maur,  mart.  à  Rome,  1  août. 

Manr,  mart.  i  Reims,  M  aoAl. 

Miiir,  pï.'-qur  de  Verdun,  8  nov. 

Maur,  évéque  de  Vérone,  21  nov. 

llaor,  mart.  1  Rome,  tt  nor. 

Maur,  mart.  k  n>uiH',  3  déc. 

Maure,  martyre,  i  Ravenne',  18  fév. 

Ilaur«>,  martvrc  en  Hiébaïde,  8  mai. 

Maure,  vierge  et  mart.  à  CooitantînO|ple,  80  nov. 

Maurice,  mart.  à  Nieopolia,  10  juill. 

Hannce,  mart.  1  Sien,  %t  aept. 

M  iiirlIK  ,  évéque  d'Angers,  13  sept. 

Mourin,  abbé  et  mart.  à  Cologne,  10  juin. 

Maxence,  mart.  à  Trive»,  12  déc. 

Maxime,  évéque  «U-  Pavie,  8  janv. 

Maxime,  étéquc  de  Noie,  15  janv. 

Maxime,  mart.  k  Antiucbe,  2&  janv. 

Maxime,  mart.  i  Ostie,  18  ftvr. 

Maxiiiir,  mnrt.  en  Afriqiip,  18  févr. 

Maxime,  mart.  a  birmtch,  20  mars. 

Maxime,  mart.  on  A&iqw,  S  avril. 

Maxime,  martyr,  18  ivril. 

Maxime,  mart.  à  Home,  14  avril. 

Maxime,  marC  en  Pene,  IB  avril. 

Maxime,  mart.  ^  Fplii'  se,  80  avril. 

Maxime,  évéque  de  Jérusalem,  &  mai. 

Maxime,  mart.  i  Rome,  11  mai. 

Maiinu',  mart.  à  Clcrinont,  IS  mai. 

Maxime,  vierge,  À  Fréjo»,  18  mai. 

Maxime,  évéque  de  Vérone,  ft  mat 

Maxime,  évéque  de  Turin,  25  juin. 

Maxime,  mart.  à  Damas,  80  juill. 

Maxime,  vier^  «A  mnrt.  à  Taborbe,  BO  jaiU. 

Maxime,  évtqm  dn  Padew,  t  noM. 
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Maiime,  mart.  i  ConsUniiiiople,  1S  août. 

Maiimc,  enfant,  mart.  à  Carthagc,  17  août. 

Mninc,  mut.  es  Illyria,  IS  aotil. 

Maxime,  à  Chinon,  vof/n  MètlMi  to  Août. 

Uaiime,  mart.  à  Ottie,  18  août. 

IbanDe,  prêtre  et  nui.  à  Itonie,  t  lept. 

Minime,  martyr,  i  >•  j  t . 

Afaiimc,  mart.  à  Andhoopte,  1 5  tepl. 

Mnme,  «ut.  à  Otinu,  ts  tejii. 

Maxime,  mart.  à  Antioche,  i>>  m'[4. 

Muime,  mart.  à  Li»bonne,  l"  oct. 

Milime,  vierge,  en  Afrique,  19  oct. 

HinOM,  mart.  prè>  d  A<juila,  SO  oct. 

Maxime,  mart.  à  Apaméc,  S9  oct. 

Maxime,  évéque  de  Majence,  Il  nof. 

Maxime,  prêtre  et  mart.  i  R«Be,  1*  tM. 

Wsxtmr,  (^\i'f|ue  à  Riej,  §7  B»». 

Mttiiiue,  mart.  à  Rome,  t  déc. 

Maxime,  évëque  d'Alexandrie»  17  dée* 

Maximien,  mart.  i  Beautais,  S  janv. 

MaximieD,  étéque  de  liaveaoe,  St  fcvr. 

llauniMi,  ifêqne  da  Sjracoae,  »  juin. 

M.iiiinion,  K  ?.\<hhse,  87  juill. 

Maximien,  martyr,  11  août. 

Ibsnnira,  Avêque  «n  Afnqae,  t  «et. 

Maximilien,  r'Vf'qui'  de  Cilly,  12  net. 

Maiimiiieo,  éx6<{ue  et  martjr,  19  oct. 

llaiinin,         i»  Tièvcs,  19  mai. 

Maximin,  évèquc  d'Aix,  S  juin. 

Majcul,  abbé  i  Souvigaj,  11  mai. 

M^déric,  voyei  Merri,  1»  aoAi. 

Meinard,  ermite  et  martp,  It  janv. 

Mékiiie,  évèquc  de  RaniMiy  6  jan*. 

lUlaBie  la  Jeune,  i  lénualMl,  11  déc. 

Mêlas,  évèque  de  Faraaîdl^  ISjanv. 

MéiBsippe,  m  irt.  à  Langres,  If  janv. 

Mélaaippe,  mart.  à  Ancyre,  7  BOT. 

llekliiMla,  papa,  i  RAma,  10  déc. 

Mélèce,  ë«èque  d*Antîoclie,  Il  févr. 

Mélèee  et  tes  compagnons,  mart.,  14  mai. 

Mélèce,  dféi|ve,  en  Chypre,  11  »ept. 

Mi^îî^re,  ^v?quo  <li^n<  I,i  province  da  PMlt»  <  ''''«■- 

Mélitine,  mart.  à  Marciaooplc,  15  sept. 

llanH,  Mqat,  en  AB|l«len«,  24  aw. 

Mcnitn,  cvi'ijiie  <li'  Rouen  ,  oct. 

McmicrSj  mart.  à  Trojcs,  7  sept. 

Menime,  tenva  et  mut.  i  Renie,  !•  oian. 

Memmie,  étAque  dv  (:Iiril(>u<-?ur-||inie,  S  .nu'it. 

Ilentmop,  centurion  et  martjr,  10  août, 

llénalippe,  martyr,  •  aept. 

Ménaiidre,  mart.  à  Pruso,  18  avr. 

Méoaiidn,  mait.  ea  Arabie,  i  août. 

Hioedème,  mart.  h  GoMlant.,  S  wpt. 

Menée,  martyr,  14  juili. 

Méoelé,  abW,  »  ti  Auvergne,  11  juiW. 
Meoge,  éT.  deCkiàloas-sur'Marne,  voy.  Memmie,  S  août. 

'  Udn^,  fenloa  etVH^»  mon- 

Hmum^  éfiqut  tia  GoaatutUMple,  U  août. 


Hennat,  mart.  en  PhtigU,  11  oo«. 

Meunaa,  «olitaiie,  1 1  nox. 

Meane,  narL  i  Aleiandrie,  10  dée. 

Méuodore,  %cuve  i  t  mart  en  Bittijaga,  10  sept. 

Mercure,  roazt.  à  Cet.  cnCappaii.  ii  nos. 

Mereaie,  naît,  i  Lratinî,  10  d<c. 

Mercurial,  éM'qiic,  IS  mai, 

Mercuric,  mart.  à  Alexandrie,  11  déc 

Merri,  prêtre,  à  Paris,  19  aaAL 

Mérule,  moine,  à  Rome,  17  janf. 

MefDe,  (\hf.  lie  S.  Martin,  i  Chinoo,  i*  août. 

Meamin,  alibt  ,  dana  rOfUaaaJi,  ISdée. 

Métellus,  mart.  à  HéeoéHrée,  14  juiT. 

Méthode,  évèque,  en  Moravie,  9  mit. 

Métbode,  évéque  de  Constantinople,  14  jvia. 

Méthode,  évéquc  et  mart.  à  Tyr,  18  sept. 

M^îrnn,  mart.  à  Aleiaiulrie,  SI  janv. 

Métmbe,  mart.  à  Inpnli,  14  déc 

MdlMdete,  vaiwa  et  mart.  ea  Bilbjvie,  10  Mjit. 

Mrtrophan*^,  ru-'jtic  île  CnnstaotiBOpla,  4  juin. 

Mouri»,  mart.  en  Palestine,  19  d*c. 

Michée,  piMiphèl*,  en  Judée,  It  jaiir. 

Michel  Archange,  lOD  Appaiîtioa,  S  mai. 

—  Stt  Dédicace,  19  sept. 

Mkliel,  é«6que  de  Syenade,  H  iBai. 

Mi^iloiilu*,  in:irt.  A  N'icomédie,  îî  déc. 

Milburge,  tierge,  en  Angleterre,  1>  fêtr. 

Hilhan,  prMre,  en  Eipagae,  il  un. 

Milles  évèque  et  mart.  eo  Pêne»  U  an. 

Mincrf,  mart.  à  Ljon,  19  airflt. 

Minerno,  mait.  i  Gatane,  91  dfe. 

Miniat,  mart.  i  Florence,  15  «t. 

Miroclès,  évèque  de  Milan,  9  d<C. 

Misaëi,  à  Babylone,  10  déc. 

Mitre,  mart.  à  Aix,  19  aa?. 

Modeste,  mart.  en  Afrique,  Il  jaoT. 

Modeste,  mart.  i  Carthage,  Il  fé«r. 

Modeate,  mart.  h  Dénëicnt,  11  févr. 

Mollette,  mart.  à  Alex.mdrie,  lî  UfT. 

Moileste,  évéi{ue  de  Trêves,  14  (evr. 

Modeste,  martjr,  19  mart» 

Mridcste,  mart.  en  Lucanie,  IS  juin. 

Modeste,  vierge,  i  Trèvea,  4  aav. 

Moderie,  mart.  prèa  d'Agde,  19  le*. 

Moilo.ilJ,  (îviNiup  de  Trêves,  Il  ma. 

Moines  martyrs  i  Constaotinople,  9  Un, 

Hoioea  martjn  e»  Patestine,  19  leir. 

M«ir)o<  âv  S.  Sit))n$,  m-irt.  en  Palilline,  ic  mn. 

Moines  martyrs  en  Palestine,  18  mai. 

Moinea  martyrs  en  Syrie,  91  jailL 

Moines  martyrs  dans  l'Inde,  9  aaût 

Monas,  évèque  do  Milan,  11  acL 

Monégonde,  à  Tours,  t  jdOL 

Monique,  veuve,  à  Osti«,  4  DM. 

Moniteur,  évèque  d'Orléans,  |0  aev. 

Montan,  martyr  en  Afrique,  14  fin. 

Moatan,  mart.  à  Sirmich,  16  min. 

UoBtaa,  ouft.  4  TamciM,  17  jaia. 
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Uf>%ée,  mart.  dans  le  Pont,  18  janv. 

Moi»e,  évéqaa  en  B^pt«,  7  féfr. 

Moïse,  mart.  k  Alexandrie,  1(  fin. 

Moïse,  anachorète,  tS  Mftt. 

Moïse,  législateur  et  propUte,  4  sept. 

Moïse,  mart.  à  Rome,  %i  nov. 

Hojaète,  amt.  «n  Afriqu,  IS  dée. 

Muce,  mart.  à  ConstMtttiBOplAj  18  mai. 

Ifucienj  martjr,                  *  S  jutll. 

Uuâatf  nuurt.  «n  P«im,  tt  «nïL 

Murilte,  diacre  et  ce  nfesseur  Ml  AÊntfÊÊp  It  jsïU. 

Musoti.  mart.  à  NéocL's.irt'o,  t4  janr. 

Muitiolr,  martyre  à  Cbiusi,  8  juilL 

Hfron,  AvèqiM  mi  CMte,  t  «oftt. 

Myron,  mnrt.  en  Acliaïo,  17  août. 

Myrope,  martjre  à  Gbio,  iSjuiU. 

Nabor,  mart.  à  Home,  ii  juin. 

Nabor,  mut.  mi  Afiriqne,  10  jaill. 

Nabor,  mart.  à  Milao,  fi  juill. 

Nalittin,  prophète,  1  déc. 

Nunphtnwa  et  «m  eompagn.,  mart.,  4  jaill. 

Narcisse,  mart.  à  Tomes,  2  janv. 

Narcine,  évéqne  et  mart.  i  Aagtbou^,  18  ma». 

Narelne,  mart.  i  Borne,  17  sept. 

Narcisse,  évèqne  de  JémsiUmy  M  «et. 

Narcisse,  martyr,  81  oct. 

Narne,  évéqoe  de  Bei^ame,  t7  août. 

H«n<e,  mut.  &  Aleiuidrie,  18  jiriU. 

Na^s^'=,  m.irt.  rn  Porsf ,  Î7  mars. 

Narzale,  mart.  à  Cartbage,  17  juiil. 

Nstnlie,  martyre  i  Gordooe,  17  juiil. 

Natalie,  à  Constantinople,  1  dcc. 

Nativité  de  N.  S.  Jésus-Christ,  i'  Hé. . 

Nativité  de  la  Sainte  Vierge,  »  sept. 

Natifilé  de  saint  Jeaii-Bq^4t$te,  f  4* juin. 

Ns*al,  mnrt.  h  Rsivennc,                      .  Ifi  déc. 

Nazaire,  mart.  à  Home,  11  juin. 

Nuaire,  mart.  i  Mâan,  t8  juiU. 

Nem<'>-i<\  m-irt.  en  Chypta,  ÎO  févr. 

Nemèse,  mort,  i  Tifoli,  18  juiil. 
Nemèse,  confeaieDr  an  territoÎM  iê  Uiveo,    1  août. 

Ncmësc,  mart.  à  Rome,  Si  oct. 

Nemcïf,  mart.  à  Alotandric,  19  dcc. 

Nemésicn,  mart.  en  Afrique,  10  aept. 

Méomba,  yimf^,  i  Anagoi*  M  Mpt. 

Néon,  martyr,  14  a»ril. 

Néon,  mart.  i  Egée,  S8  ooât. 

Néon,  mart.  en  Piiidie,  M  mpt 

Néon,  mart.  à  Rome,  S  d^ 

Néophvli',  mart.  i  Nicée,  iO  jan». 

Néopole,  mart,  i  Rome,  t  mai. 

Méotèra,  mart.  i  AJaniidrit,  I  tepl. 

Nérée,  mart.  h  Rome,  12  mai. 

Nérée,  mart,  en  Afrique,  16  oct. 

Hmèo  tt  let  compagnona,  mut.,  10  nor. 


Nes(al)c,  mart.  en  Palostine,  g  sejrf. 

Nestor,  évèque  et  mart.  à  Perge,  ic  févr. 
Natter,  évéque  et  mart  dans  ta  Cbenott.,      4  mars. 

Nestor,  mart.  en  Palestine,  g  wpi. 

Nestor,  mart.  à  Thessalonique,  8  oct. 

Neuf  cents  martjrs  à  Rome,  4  mars. 

Meaise,  éfêqve  et  mart.  i  Beimi,  14  déc 

Nicandrr,  miirl.  tn  Egypif,  15  mars. 

Micondre,  mart.  à  Vcnafro,  17  jailu 

NicMidre,  évt^qiw  et  mart.  à  M)re,  4  nor. 

Nicandre,  mart.  à  Métitine,  7  nov. 

Nicanor,  un  des  sept  premiers  di«MfM,  10  janr. 

Nicanor,  mart.  en  Egypte,  ft  juin. 

Nicéas,  éflqne  de  Rémesiiae,  tt  jnio. 

Nicéos,  mart.  i  Antioche,  tO  août. 

Nicéphore,  mart.  &  Antioche,  9  févr. 

Nic4phoie,  mart.  en  Egypte,  tSfévr. 

Nicéphore,  martyr,  1  mars. 
Nicéphore,  évéque  et  mart.  i  Constanliil.,    13  mars. 

Nicérate,  vierge,  à  ConstantÏAopIc,  t7  déc. 

Nicet,  évèque  de  Tfèws,  t  dée. 

Nicctas,  é»èi]iif ,  7  j.mr. 

Nicétas,  évèque  d'Apollonie,  10  mars. 

Nieéta»,  abbé,  i  Médiee,  8  tnil. 

Niri'li^,  Onlli.  martyr,  «cpt, 

Nicètc,  martyre  en  Ljcie,  24  juiU. 

Nieedème  ;  son  Tavention,  t  aoAt. 

Nicolas  Alhergati,  évèque  de  Bologne,  10  mai. 

NicoUs  le  Pèlerin,  à  Trani,  5  juin. 

Nicolas,  Gonfess,cur  à  lolentinu,  10  sept. 

Nicolas,  mart.  à  Ceota,  it  «et. 

Niro!a>,  i>api>.  ft  tHMr. 

Nicolas,  évéquc  de  Myre,  t  déC. 

Nicomède,  mart.  à  Rom*,  18  sept. 

Nicon  et  ses  compagnons,  mutjrs,  18  mars. 

Nicon,  mart.  en  Pisidic,  98  sept- 

Nicon,  moine  en  Arménie,  24  nov. 

Nicostrate,  tribun,  martyr,  tl  mai. 

Nicoslrate,  mart.  à  Rome,  7  juilI. 

Nicostrate,  mart.  à  Rome,  8  noT. 

Nigaise,  évèque  d«  RoiiMl  et  mtrtjr,  11  oct. 

Nil,  évèque  et  mart.  à  Tyr,  10  févr. 

Nil,  évèque  en  Egypte,  et  martyr,  19  sept. 

Nil,  abbé,  près  de  Fnâeati,  S6  sept. 

Nil,  abbé  à  Constantinople,  It  BAT. 

Nilammon,  reclus  iii  K^pte,  6  janr. 

Ninge,  mart.  à  Augsbourg,  12  août. 

Nînien,  éTèqoe  en  Beoaae,  18  sept. 

Nirier,  évèque  de  Lytm,  2  avril. 

Nisier,  évéqne  de  Vienne,  &  mai. 

NMnîiiaiide,  mart.  I  Rome,  tl  dée. 
Nonne,  mère  di'  .S.  Grégoire  d*  Naâana,      B  août. 

Nonne,  évt>»]ue  d'Eile-ssc,  î  déc. 

Nonnose,  abbé  du  mont  Saint-Silvestre,  2  sept. 

Norbert,  érêque  à  llagddMUfg,  8  jnin. 

Nov.it,  h  Rome,  tO  juin. 

Numérien,  evéqoe  de  Trères,  8  juiJl. 

Nnmidique,  prètM  «a  AMqœ,  t  a«M. 
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Nuaiioo,  vierge  et  mârt.  en  E»pagae,  tS  ocl. 

Hymplie,  v'wtge  et  nvtjfn,  !• 

Nymphodora,  martyre  h  Nirf'p,  13  mars. 
Njmpbodore,  vieq^c  «t  mui.  en  BiUijnie,     10  »ept. 

o 

Obdflle,  vierge  i  Tolède,  S  lept. 

Ocëao,  martyr,  4  »cpt. 

Octane  lie  1*  Nativité  de  Notre  gei|aeitr,  1  janv. 

—  de  «aiiit  Aieuie,  t  jenf . 
~  de  »ttiat  Jean  rETe^géliilB,  I  jairr. 
- —  des  Innocents,  4  Janv. 

—  de  l'Epiphaiu*,  15  janv. 
~  de  saint  Jean4a|rtiite,  1  juill. 

—  do  «lint  Pierre  et  saint  Ptol,  C  juill. 

—  de  saint  Laurent,  17  août. 

—  de  rAMomptioit  de  h  Yteif^  11  août 

—  de  «a  N:iti\itp,  1&  sept 

—  de  tous  les  Saints,  S  nov. 

—  de  k  Goneeptien  de  U  Vin^,  IS  déc. 

Ortiive,  raarl.  à  Turin.  ?0  nov. 

Octation,  mart.  à  Cartbagc,  Il  mars. 

Odille,  vierge  en  Alsace,  16  déc. 

Odiion,  abbé  de  Cluny,  1  janv. 

Odon,  évètjue  d'Urg^l,  t  jnill. 

Odon,  abbé  i  Te«n,  iS  oer. 

Ohil,  roi  et  martyr,  10  juill. 

Olive,  vierge  i  Anagni,  t  jaio. 

Ollegaire,  ëvéque  de  Barcelone,  6  men. 

olxiiipe,  é«éque  en  ThfMey  '  IS  juin. 
Olympe,  m»rf.    Rome,               IS  jnill.  et  31  oct. 

Olympiade,  mart.  en  Perse,  15  avril. 

Olympiade,  nari.  i  Amélia,  i  déc. 

Olympiade,  vcu««,  i  GOBrtUtilWple,  17  déc. 

Omer,  évéque,  9  *e(>t. 

Qaéi^e,  évêqna  «t  martjr,  16  Un, 

Ont'sipVinrc,  mart.  dans  l'HeUespoolf  6  sept. 

Onuphre,  anachorète  en  Egjpte,  li  juin. 
Ùmt  cent  ifiiatre  «el^  mart,  à  MélitiM,      >  wpt. 

Oplat,  mart   i\  Sango^st',  16  airil. 

Optât,  évcquc  de  Millèvc,  4  juin, 

Olrtal,  évêque  d'Amené,  SI  aeAt. 

bptatien,  évc<pic  de  Brexia,  14  juill. 

Ofdination  de  S.  Basile,  à  CésafaCi  14  juin. 

—  de  S.  Grégoire,  pape,  1  aept. 

—  de  S.  Ambroise,  k  Milan,  7  déc. 

—  de  S.  Zéaon,  à  Vérone,  S  dde« 

—  de  S,  Ensèbe,  à  Terceil,  Il  déc. 
Orrnce,  mart.  en  Arménie,  14  joio. 
Oren':,  évoque  ft'Auch,  1  mai. 
Oréiu,  mart.  à  tiuesca,  1  mai. 
Oreste,  aiarl.  à  Tyane,  9  nov. 
Oreste,  mart.  en  AcOtéBkij  13  déc. 
Oride,  xn^rtjrj,  lA  nov. 
Ofaoce,  niiit.  i  linlKaB,  11  janr. 
Osée,  prophète,  4  juill. 
Ocmondi  évé^ue  en  Angleterre,  14  dcc. 


Ostien,  prêtre  en  Vivarais,  tO  jais. 

Otwald,  rai  d'Aaglelam,  •  aeH. 

Ollimnr,  ahhr,  ir.  déc. 

Othou,  mart.  au  Maroc,  16  janv. 

Othon,  évéqae  de  Ranbetg,  1  joîlL 

Oiii  ii,  ('«fijin-  <lt'  Rouen,  54  aoiit. 

Ours,  cvt^ue  de  Bavenne,  1 3  u>ril. 

Oun,  étéqne  d'Anxem,  30  pill. 

Ours,  in.irl.  a  Soleure,                 *  30  sept. 

0}end,  abbé  dans  te  Ljouaais,  1  janv. 

P 

Pauea,  évètjue  de  Barcelone,  9  mars. 

Pacifique  de  S  an -Séverine,  tS  sept 

Par.'.uu'.  alihé  en  Egypte,  14  bbL 

Paciime,  évëquc  et  mart  à  Alexandrie  M  ae*. 

Palémou,  abbé  en  Tbébaide,  tl  jaor. 

Palariate,  m.irlTrp  h  AnrônCj  8  ocl. 

Palatin,  mart.  à  Antiocbe,  30  nai. 

Pallade,  nartfr,  14  iiiL 

P.ilni.icr,  nmsul,  mari,  à  RoaU)  10  mai. 

Palmac**,  mart.  à  Trêves,  h  oct 

Pammaquc,  prêtre  i  IUhu,  %t  aeAt 

Pamphilo,  cvèiiuc  de  Pentina,  S8  avril. 

Pauiphile,  mart.  i  Cés&rée  en  Palestioa^  1  juin. 

Pamphile,  évôque  de  Capoue,  7  sept. 

Pamphile,  mart.  à  Rome,  U  mI||. 

Pancrace,  mart.  i  Nicomédia,  19  man. 

Pancrace,  cvéquc  et  mart  à  Taormina,  S  avril. 

Pauccaee,  mart  à  Ihine,  il  omL 

Pantagape,  martyr,  i  sept 

Paulogathe,  évéquc,  de  Vienne,  19  avril 

Pantalénwn,  nart.  dans  la  Pouill»,  lî  jnll. 

Pantalton,  mart.  à  Nicomédie,  il  juill. 

Paalùae,  k  Alexandrie,  7  juill. 

Papai,  nuit,  en  Ljenaiiie,  tc  wai. 

pTiphnOce,  mart.  à  Jérusalem,  f  0  avril. 

Paphnuce,  évétjue  en  figjpte,  1 1  sept 
Pajdnrare,  et  aei  cempasDoas,  aaûljm  «o  E^jple, 

Papius,  mart.  à  Rome,  X9  janv. 

Pa|Haf,  érlque  d'HiétâpoUf,  11  Um. 

P.^l)i>l^,  m.irt.  en  Egypte^  îd  fcTt. 

Papias,  mart.  a  Perge,  ÎC  1  ■sr. 

Papiaii,  martyr,  i%  juin. 

Papias,  mart.  en  Afriqui^,  î  not. 

Papinien,  évéjgiie  et  mart.  en  A&i^nei  tS  nov. 

Papius,  mart.  à  Dorano,  7  juill. 

P^jte,  mart.  à  Pergame,  |$  «tnL 
PanuDBon  et  trois  cent  Miiante -  quiiia  martyre, 

t9  nov. 

Parascève,  martyre,  10  nuis. 

Ptirf.iil ,  mart.  i\  flfirrfone,  Il  nvril. 

Parts,  àvéqiie  de  Tiauo,  S  «ait 

Parité,  canEBaicw  l  Bokgne,  n  jaii. 

P.irmenas,  diacre  et  mart.  à  PhlUppt,  11  jaif» 

Pannène,  mart  eu  Perse,  11  anil. 
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fiire,  rnart.  a  irojMy 

SI  janv. 

P.irrirc,  abbc  a  Nctpw, 

ft  août. 

Pitxlticue,  mari,  à  Rome, 

19  mai. 

Poschal,  pape  à  Rome, 

la  mai. 

rascoai,  DaMon,  ae  i  orare  Tiri  MillliWlWj 

17  mai. 

PoMbasci  évêquc  de  Vienne} 

iï  levr. 

ai  imn 

Pasdiase,  nmrt.  en  Afrii^ue, 

13  nof. 

fasiatlt,  mart.  à  Doroslore, 

25  mai. 

rm/eurf  nm.  ■  nicoDwiUBj 

•a  maim 

av  mai*. 

Paslciir,  t'vôijup  (1  Orli'anij 

30  mars. 

^msicuT^  preire  a  nomcj 

ait  iiiiU 

Puteur,  Biart.  4  AImm, 

o  aoiH. 

O    UC  1. . 

ml  lavr. 

rneiimiiWy  mm.  ■  AWumifMy 

a  niill 

V  pnii. 

raicroB}  VTOfBe  a  Avrancnmf 

10  avril. 

Patcroc,  mart.  à  Fondi, 

Si  août. 

Paterne,  évêque  et  martyr. 

S3  sept. 

Piteroe,  mart.  à  Sent, 

IS  noT. 

Pntprnicn,  tve(jui.'  do  Isologney 

Il  jiulU 

Palieucc,  lUjirtjr  k  Huesca, 

i  nifti* 

ruieni,  eve^Qe  ae  wunMf 

Patient,  pT^(|îie  d<*  Lvon, 

1 1  »Cpl> 

Patrice  j  mart.  à  Micoroédie, 

13  niAiv* 

DafvMia     Xm  a  ■■■■  H   .l'A  ^I^HHMM^ 

Ail  HkBM. 

P.ilriri',  (  «l'iiiK^  eu  Irldiidi', 

î  7  ni  tirs. 

Patrice,  évéque  et  mart.  à  Prose, 

Patricflf  abbé,  vtfjftt  Panîw, 

14  mit. 

Patrice,  vierge  à  Naples, 

la  ut»ui. 

Patrobas,  diaciple  de  aaint  Panl, 

4  aov« 

Patrode,  nart.  voyct  Pun> 

SS  jua. 

Paul,  premier  ermite. 

10  janv. 

Paul,  mari,  tm  Afri^iiey 

19  jaav. 

Paul,  e«ct|iic  dé  rrWM  iHaMlllI) 

Paul,  mart.  à  Rome, 

s  lavr. 

Paul,  ùvèque  de  Verdun, 

8  levr. 

raul,  mart.  a  rorto. 

t  mart. 

lralll|  cvifQUe  ilv  1  lîlUw^ 

1  man. 

Paul  le  9intp<i>,  r-\  ineoaul6t 

7  mars. 

Paul,  mart.  à  Curtntba, 

10  mars. 

PmI,  mart.  A  GMtttMitiiMipla^ 

17  aun. 

Paul,  mart.  en  ^yrie, 

10  mars. 

Paul,  évéque  de  Narbonne, 

11  mars. 

Fau,  man.  •  uimoat. 

mm  A— hSI 

paul,  man.  a  LiampmiqUf 

Ij  niai. 

Paul,  man,  a  njMj 

17  mai. 

BbbI   1  

pam,  mariyr, 

•a  lui 
«•  mai. 

Pduj,  man.  i  \jes»n&  an  mmmv. 

1  juin. 

rsni^  man*  a  Auuuif 

1  juin. 

OlMll     — wfc    &  dllUlAllliîlliUllA 

a  tikiii 

Pnd,  évique  et  mart.  à  *>imrtMllMlirf1tj  . 

7  juin. 

Pwl,  mart.  i  Tomaa» 

10  juin. 

Pkvl,  mart.  1  Bame, 

16  juin. 

Paol,  pap  il  Rome, 

18  jnift. 

Paul,  apolre,  à  KmM, 

10  juin. 

Paul,  martyr. 

8  juiU. 

Paaly  mut.  à  CSorloM^ 

MioiU. 

B3S 

Paul,  mart.  on  Palestine,  M  jaS. 

Pài:1  m  ir',  n  Plolémaîde,  17  aoftt. 

Paul,  aiart.  à  Antiocbe,  S9  août. 

Paul,  malt,  i  Daau,  t»  tepl. 

Paul,  itiArtyr,  3  o^. 

Paul,  mart.  i  Nicée,  19 

Pan],  mart.  à  TripoB,  t(  dêe. 

Paule,  veuve  romaine,  à  Bctlilécm,  ff,  jjBT. 

Paule,  vieiig[«  et  mart.  à  Coustantini^le,  a  jaî*. 

Panb,  viarge  et  mart.  à  Malaga,  |g  jum. 

Paule,  martyre,  li  Damas,  MjaiO« 

Paule,  vierge  et  mart.  4  Carthaga,  10  août. 

Paulille,  jeune  enfant,  nor. 

Paulille,  mart.  à  NicomédiSy  19  déc. 

Paulin,  évé<|ae  de  Brcscia,  19  avril. 

Panlin,  mart.  à  Cologne,  4  nui. 

Paulin,  mart.  à  Todi,  1#  nui, 

Paiiliii,  évcque  de  Noie,  tl  juin. 

Paulin,  évéque  et  mart.  i  L4icqu«s,  11  joiJl. 

Paulin,  évëque  de  Trè«H,  U  aoèl. 

Pdtiliti,  cvâque  d'York,  4#  oct. 

Paulin,  évéque  de  Capoue,  10  tA, 

Panlba,  vdeif»  at  mart.  à  RmbOj  f  ftSm. 

Pnulinc,  nurt.  h  Rome,  2  diV. 

Pauline,  mart.  à  Borne,  SI  déc. 

Paneide,  mart.  à  Géuié*  an  PdMtiM,  14  mart. 

Pauflli|)|M',  martyr,  15  avril. 

Pégase,  mart.  en  Pcne,  S  nor. 

Pélags,  iftqm  è»  Laodîoét,  M  man. 

Pelage,  miirt.  à  Coriew,  t«  juin. 

Pélagie,  martyre,  IS  man. 

Pélagie,  vierge  et  mart.  I  Tkn»,  4  moi. 

Pélagii>,  vierge  et  mart.  à  AoUadm,  0  juin. 

Pélagie,  mart.  à  Nicopolis,  11  juill. 

Pélagie,  pénitente  i  Jénwalem,  8  oct. 

Pélagie,  vierge  et  mart*  i  Aaliodia,  It  od. 

Pélay,  mart.  à  Constance,  18  aoôt. 

Pélcc,  évéque  et  mart.  en  Pbénicie,  10  févr. 
Pélée,  évéque  «t  mart.  i  Géaarla  e*  Palaol.,  It  aept. 

Pèlerin,  t  \A.|Fi.'  et  mart.  *  ATnerVOy  16  mai. 

PeleuMr,  iu4rl.  à  Alexandrie,  7  anil. 

Palia,  éfiqiM  «t  mart.  à  Paaiiao,  »  déc. 

Pémen,  annchorète,  f?  OOèt* 

PéregriOf  de  l'ordre  des  SerritM,  1  mai. 

PéNiritt,  mart.  à  HMMalanifiMi  •  mai. 

PiVofcin,  (^vrquc  ci  mart.  en  Itdio,  Il  jwi. 
Péregrin,  mart.  à  Apollooiaf                .    17  jwn« 

Pés^fia,  mart.  i  Danm»,  7  juill. 

Pérp^T-in,  ])rrtrc  à  Lyon,  98  juill. 

Péregrin,  mart.  à  Rome,  15  août. 

Pergentin,  mart.  I  Aihm,  S  juin. 

Perpétue,  mart.  i  Tubnrbe,  7  mars. 

Perpétue,  évècpa  da  Tous,  8  aniU 

Perpétue,  une  des  dîietpka  d«  8.  Piam«  4  aaM. 

Persévérande,  vierge,  10  jus. 

Pétrone,  évéqne  de  Vérone,  8  oapt. 

Pétrone,  évéque  de  Bologne,  4  acL 

Pélnull««  fiM|0  à  tam.  Il  wi 
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PhamM«,  mart.  en  Arménie,  S4  juin. 

Pbtiailelplia,  mart.  4  Lanlini,  f  o  mai. 

WUMi»m,  BMrtyr,  t  arpt. 

Pliita|>pi<'n,  m.irt.  i  n  Afrique,  30  j  uiv 

Pbilastre,  évèijuc  de  Bretcia,  18  juilU 

PhillMit,  nart.  eo  Bipa(riM,  «t  auftt. 

Pliili'a*,  t'w'.jiip  cl  m.irt.  k  Tliumûi*,  4  f^vr. 

Philéoc,  evéque  et  mart.  à  Alauiidna>  ta  dot. 

Pbilémon,  m^rt.  i  AatittAé^  f  nm. 

Philémon,  martyr,  tl  -IPtlf. 

PhilémoB,  mart.  i  Coloaiet,  ti  my. 

Pbilel,  flénateiir  et  nartjr,  S7  mars. 

Pbililwrt,  abbé  à  Noirmontier,  10  aoèt. 

Philippe,  évoque  de  Gùtlja»,  Il  avril. 

Philippe,  apAtre,  1  mai, 

Philippe  d'ArgvriAn  en  Sicile,  il  mai. 

philip[ie  Néri,  à  Kontr.  mii. 

Philippe,  un  des  premier*  (iiacret,  G  juin. 

Philippe,  mart.  à  Rome,  |0  jnill. 

Philip|M>,  mart.  à  Alexandrie,  15  juill. 

Philippe,  mart.  à  Nicomédie,  17  noùt. 

Philippe  MniU,  la  aoAt. 

Philippe,  m-irtyr,  t  sept, 

Philippe,  mart.  A  Alexandrie,  18  lepU 

Philippe,  mart.  à  Perpe,  le  wpt. 

Philippe,  l'v.'.itic  ot  niiirl.  h  AniirioojJe^  !î  o.  l, 

Philippe,  CT(t]ue  et  mart.  i  Fermo,  tS  oct. 

Pbilogone,  évêqne  d'Astioche,  10  dée. 

Pliilitliipui-,  di^iiple  de  saint  Paul,  4  ni>v. 

Philomèac,  vierge  i  San-Severino,  S  juill. 

PUlonèite,  martyr  à  Héraclée,  l(  no?. 

Philomène,  martyr  i  Ancjn,  f9  nov. 

(4iil09,  diacre  à  Antioche,  tS  avril. 

PbOoDille,  disciple  de  saint  Paul,  i  Tane,  1 1  oct. 

Philorome,  mart.  à  Thnmûia,  4  férr. 

Phiiothëe,  mart.  à  Emèse,  s  nov. 

Philothcre,  mart.  à  Nicomcdic,  1»  mai. 

Pfalëgea,  diaciple  des  apôtraa,  c  avril. 

Phocu,  mart.  i  Antiorlie,  5  m;ir<!. 

Phocat,  é«é^e  et  mart.  à  STuope,  n  juill. 

Phoebé,  i  Gorintbe,  t  lepl. 

Photide,  martyr,  50  mam. 

Pbotin,  mart.  i  Nieomèdiei)  li  4oùt. 

Phetine,  maitfi»,  |o  man. 

Photius,  martyr,  4  mars. 

Pliotias,  martjr,  10  man. 

Piet,  attit.  i  Teinm»  t  oet. 

Pie,  mart.  eo  Aftiqtti,  19  jao?. 
Pie  V,  pape,                                     *     S  mai. 

Pie,  pape  et  martyr,  il  juill. 

Pience,  vierge  et  Mltjfe,  li  oct. 

Piérius,  prêtre,  4  nov. 

Pierre,  martyr,  8  jan». 

Piem,  évèque  de  Sébaste,  9  jaot. 

Pierre  Ursoolo,  doge  de  Venise,  10  janv. 

Pierre,  mart.  à  Aleiuindrie,  1 1  juiv. 

Kim,  nart,  «m  Uane,  16  janv. 


Piem  Molai^,  à  Bncelene,     ti  jaav.  «t  M  lUe. 


S  SAINTS 

Pierre,  caHinal,  dit  Ignée,  s  férr. 

Pierre  Mavimène,  mart-  4  Damaa,  11  Urt. 

Pierre,  eonfeaiettr  1  Babaee,  il  mark 

rii-rri".  mirl.  .\  Niromr'iiio,  IJ  m.nn. 

Pierre,  mart.  en  Afrique,  i  4  maif. 

Pierre,  mart.  i  R«me,  SG  mart. 

Pierre,  diacre  et  mart.  à  Antiocho,  17  avril. 

Pierre,  évéque  et  mart.  à  Bragoe,  S6  avril. 

Pierre  Amncngol,  à  Tarragone,  17  avril. 

Pierre,  mart.  à  Milan,  tl  anO. 

Pierre,  moine  et  mart.  àCocdone,  10  avril. 

Pierre,  éièque  de  Parie,  7  mai. 

Pierre,  évéque  du  diocèse  de  Bmibcmi,  t  mai. 

Pierre  Régalât,  franrisr.iin ,  13  mi. 

Pierre,  mart.  à  Lampsaque,  15  mat. 

Pierre  Géleftin,  pepe,  f  9  mai. 

riiTTr,  . -VMrristf.  ttlirt,  à  RoiMi  1  juin. 

Pierre,  mari,  à  (^rdouc,  7  join, 

Pierre,  apMre,  f»  jw. 

Pi.  rrr  FniiH.T,  cbanoilM,  7  juill. 

Pierre  aux  Ucos,  l  aoàt. 

Piem,  mart.  i  Philadelphie,  1  aott 

PiiTiT,  r^r.jiie  il  Aiiitrai,  1  aoftt. 

Pierre,  mart.  4  Rome,  7  aoOL 

Pierre,  mart.  I  Tomei,  17  aoftt 

Pierre,  confesseur  à  Trevi,  80  aoât, 

Pierre,  étèque  de  Compostelle,  10  sept. 

Pierre  d'ArbniH,  mart.  à  Saragosse,  1 7  sept. 

Pierre,  mart.  ea  Afrique,  tl  lept 

Pierre,  martyr,  t  Mt. 

Pierre,  tiVLijue  ci  luarl.  à  Damas,  4  OCt. 

Pierre,  mart.  à  Scville,  t  ocU 

PicTTf*  d'Alffinlar.i,  à  Art'na,  Î9  oct, 
Pierre  Pascal,  évèquc  et  mart.  a  Grenade,  ii  oct.  et 

«dfe. 

Pierre,  soldat  et  mart.  .i  Rnme,  t5  oct. 

Pierre,  évéque  et  mart.  à  Alexandrie,  1£  not, 

Pierre,  mort,  k  Graetantinople,  tl  ner. 
V'i'-rro  Clirysôlupiip,  évpquc  de  RertOM,    1  Ct  4  déc, 

Pierre,  mart,  en  Afrique,  9  déc. 

Pigmène,  mart,  I  Home,  14  man. 

Piiiu^n,  moine  à  Jérusalem,  91  dée. 

Piojte,  évéque  en  Crète,  16  oet, 

Pivne,  uart.  A  Smyme,  i  férr. 

Piperiea,  mart,  à  Alexandrie,  11  naii. 

Pirmîn,  évoque  de  Meaux,  3  nnv. 

Placide,  mart.  4  Messine,  5  oct. 

Placide,  martyr,  K  «et. 

Pl.ii-iitc,  virrpr,  à  Vt^rnne,  H  oct. 

Platon,  moine  à  Constantinople,  4  a>rii. 

Platon,  mart.  A  Ancyre,  il  jnîll. 

Platoniili mart.  i»  Açralon,  6  uni. 

Plâute,  mart.  en  Thrace,  19  sept. 

PltatîDe,  femme  eemul.  k  IhMie,  tO  oMÎ. 

Plustciirs  ffmmes  mart.  4  Emèse,  14  DOf. 

Plutarque,  mart.  à  Alexandrie,  18  joifl, 

Pegft,  drlque  de  Fbrence^  11  mai. 

Pois,  Birl,  es  Ifanritanie,  f i  mai. 
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Poliiou,  mart.  en  Paiuioni««  tS  ivril. 

Polyane,  évèqae  et  naît,  ra  Afrique,  10  tepl. 

Polycarpe,  csciyte  ot  inart,  &  Snjnia,  S6  janv. 

Polycarpc,  prolrr  a  Rome,  23  févr. 

Polycarpe,  mart.  à  Aoliocbe,  7  déc. 

Pttlydmiia,  i«<qiM  «t  mart.  «a  P«cm,  17  fén. 

Pnlyrlirone,  pnHre  et  martyr,  6  déc. 

Poljcoe,  mart.  à  Pruse,  tS  avril. 

Polyioe,  martyr  i  Rooie,  It  aoAA. 

Polycuctc,  mart.  i  Mélitinc,  13  févr. 
Polycuct«,  mart.  à  Césarée  Ml  CÊffiàœ»,      H  mai. 

Polyiène,  en  Espagne,  S  3  sept. 

P«mpé«,  mart.  «a  Afijqoe,  iù  arril. 

Poinpép,  m-irt.  à  Dunno,  7  juill. 

fâiiipée,  évéque  de  Pavie,  14  déc. 

Pompone,  évéque  de  Naplet,  14  mai. 

Pompoje,  vierge  et  mart.  1  Govdmtt  19  sept. 

Ponce,  diacre  k  Carthage,  8  mars. 

Pon*,  mart.  en  Fronce,  14  mai. 

Poati«a,  mart.  à  Spolèta,               *  IV.janv. 

Porrtifn,  mart.  à  Rome,  Î5  août. 

Ponlicn,  pape  et  martyr,  19  nov. 

Pontien  et  quatra  antres  martjn,  t  dée. 

Ponllcn,  mart.  i  Rome,  Il  déc. 

Ponticn,  mart.  à  Catane,  31  déc. 

PoBtique,  mart.  i  Lyon,  2  juin. 

Poppon,  abbé  à  Arras,  tS  janr. 

Porciire,  abbé  de  Lcrin»,  martyr,  12  am'it. 

Porphyre,  Durt.  à  Césarée  en  Palestine,  16  Icvr. 

P«rphyr»,  értqoa  da  Gaw,  M  févr. 

Porpliyrc,  mnrt.  en  Omlnief  ^  nini. 

l'or^thvrc,  à  BoOM,  SO  août. 

Porphyre,  mart  dans  l'BeUespont,  6  sept, 

rorplnrc,  martyr,  1 S  sept. 

Porphyre,  mart.  à  Ephëîc,  4  nov. 

Po9«idiua,  évéque  de  Calamc,  10  mai. 

Pntamie,  nart.  i  TliafOM,  S  Hc, 
Potamienne,  vierge  et  niirt.  h  Alexandrie,     28  juin. 

Potofflion,  évéque  et  mort,  en  Eg|pte,  IS  mai. 

Poteatim,  mart  à  Bem,  tl  dée. 

Pothame,  martyr,  20  fcvr. 

Potliin,  évéque  et  mart.  h  LjOB^  t  jnio, 

Potit,  mart.  en  Sardaigne,  It  jaa*. 

Pour^ain,  abbé  en  Auveigae,  tl  n«v, 

Pragmacc,  évéqn-^  <!'  Aatun,  22  nnt, 

Pr&xàde,  vierge  a  Home,  tl  juiii. 

PvfpMifna,  martyre  à  Ostia,  Il  férr. 

Tm''-^" fit.i'.i'Ti  li'  Il  Sainte  Vif>rpe,  21  nov. 

PréMiii',  evOiiiu-  et  mart.  en  Afrique^  6  sept. 

Prétextât,  é%êqae  et  mart.  i  Braott,  t4  févr. 

Pri'>teitat,  mart.  à  Rome,  Il  déc. 

l'r.'ij  1,  rmrl   il  Atiliin^  4  nov. 

Prum,  mart.  en  Siudaigae,  28  mai. 

Prilidiea,  nart.  i  Anttoclie,  14  jaat. 

Prime,  mart.  dan?  l'HellespOBl,  3  janv. 

Prime,  mart.  en  Afrique,  9  févr. 

Pria»,  tMrt.  i  B«aa,  9  jaia. 

Mm,  oiart  i  AalM^  t  «et 
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Primien,  mart.  en  Afrique,  tC  dée.- 

Primitif,  mart.  1  Saragosie,  19  avril. 

Primitif,  mart.  i  Rome,  10  juin. 

Primitif,  mart.  à  Tivoli,  18  juill. 

Primitif,  mart.  en  Galice,  17  nov. 

Primitif,  mart  ea  Af^iqne,  9  déc. 

PriinitiNr,  mirl.  rt  RoniP,  Î5  févr. 

Primitive,  vlei^e  et  mart.  à  Home,  23  juill. 

Principe,  cvèqae  de  Soiiieat,  tt  «ept. 

Priscien,  mart.  à  Rome,  12  oct. 

Priscicn,  niart.  .h  Cémiée  en  Paleitiae,  U  oct. 

Priscille,  à  Rome,  li»  janv. 

Priirille,  ea  Asie,  t  jaîll. 

Prisrillirn,  mart.  k  Rome,  4  janv. 

Prisque,  mart.  à  Rome,  4  janv. 

Pri«qne,  vierge  et  mart.  I  Berne,  It  jaav. 

Prisque,  mart,  à  Céfuirée  en  Palestiae,  t8  mars. 

Prisque,  mart.  en  Auxerroi»,  16  mai. 

Prinque,  mart.  i  Capoue,  1  aept 

Priaque,  évéque  de  Cnpouc,  1  sept. 

Pri«que,  mart.  en  Phrygie,  20  sept. 

Prisque,  mart,  à  Tomes,  1  oct. 

Privât,  évèqne  et  mart.  Il  aeùt 

Privât,  mart,  en  Phrygie,  sr|il. 

Privât,  mart,  i  Rome,  28  sept. 

Prix,  martyr,  14  janv. 

Prix,  cvôque  et  mart.  k  Glannoat,  tt  janv. 

Pn>l>f,  l'vi^quf  âv  Vérone,  12  janv. 

Probe,  évéque  de  Ricti,  15  mars. 

Probe,  mart.  à  Tarie,  11  ect. 

Probe,  -?vl.hii'  iIc  Ravcnnc,  10  nov. 

Probe,  mart.  en  Afrique,  IS  nov. 

Proceiie,  mart.  A  Reme,  1  jaill. 

Prochore,  diacre  et  martyr,  9  avril. 

Procle,  évéque  de  Conutantinople,  24  oct. 

Proco|ic,  confesseur  à  Constantinople,  27  févr. 

Procope,  mart  en  Palestine,  t  jniU. 

Procuic,  mart.  .i  Trrni.  14  févr. 

Procule,  évéque  et  mart.  à  Terni,  14  avril, 

Procnle,  mart.  à  Bologne,  1  joia. 

Procule,  martyr,  12  juill. 

Procule,  mart.  en  llljrie,  18  août. 

Procale,  mart.  à  Peoneles,  19  sept. 

Procule,  évéque  et  mart  i  Mami,  1  dée. 

Procnir,  ém^que  de  Vémac,  9  déc. 

Project,  voyei  Prix,  25  janv. 

Pnwdocinw,  évèqne  de  Padoun,  '  7  nov. 

Prosper  d'Aquitaine,A  Rici,  !S  juin. 

Pro«per,  évéque  d'Orléans,  29  juill. 

Protais,  mart.  à  Milan,  19  juin. 

Protais,  mart.  à  Cologne,  4  août. 

Prot      cNt-iinc  do  Milan,  24  nov. 

Prote,  mart.  &  Aquilée,  SI  mai. 

Pratofène,  évèqne  do  Carres,  •  mai. 

Prntolique,  mart.  h  Aleiaadrie,  '  févr. 

Protos,  mart.  à  Rome,  11  sept. 

Pratn»,  pcéln  ci  nart.  4  Ton»,  tt  cd. 

PradcMi,  Mqae  da  TMicn,  SI  avril. 
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PloUmée,  mut.  à  AlMaadin,  tO  dée. 

Ptoléniée,  t'vr.juf  (îi  Ncpi,  *♦  MÛt. 

Ptoléouie,  mari,  i  Rome,  19  oct. 

PublM,  tUwMft  à  Aatioefaft,  t  oct 

Pu}>Iius,  é%t'<iuc  >  t  i>i:irt.  i  AdlAlM»j  -t  i-»>^- 

Publiiu,  m  art.  eo  Afnquc,  19  f«vr. 

PttUiw,  nwt  i  Swif  o^so,  !•  arril. 

Publias,  mart.  en  Afrique,  S  nov. 

Publint,  r^\  A<|U9  et  mart.  ea  Am,  il  nav. 

VnimA,  freoAU  ur  à  Kome,  19  oui. 

PndeolieBDe,  viente,  i  Rome,  10  mai. 

Pupule,  mart.  à  Alciandrie,  18  févr. 

Pulchérie,  impératrice,  \ierge,  10  »epi. 

PariluatkNi  de  la  Miale  Vieigei  t  févr. 

Parie»,  oMrt.  es  Pent,  tl  m. 

0 

Quadragétime^  (ou»-diacrc,  25  oct. 

Onednt,  niertyr,  te  mm. 

QuaJrftt.  mnrt.  h  Nlc-niiii'ilic,  7  ni«i. 

Quadrat,  dÏKiple  dei  apôtres^  20  mai. 

Qiiednt,  BUit.  en  Afrique,  t6  taù* 

Quadrat,  i'\«%iin',  tl  .i<u*it, 

QuaraBie  soldats,  mari,  eu  Mriqœ,  it  janv, 

QnauBte  lotdaU,  naît,  à  Rome,  1  s  janv. 
Dliaraaita  lotdaUi,  mart.  à  Sébaslc,  9  et  10  mars. 
Quarante  utBte»tierge*«aurtjres  à  Aatiocbe,  S4  déc. 

Qaaranle-detix  moiset,  mart.  à  Epbèw,  It  janv. 

QuHr.inti'-ileua  mtit.  dans  AmorimBy  6  mart. 

Quarante-deut  mart.  ea  Perse,  10  mars. 
Quarante-trois  moines,  martjn,  à  Raîthe,      14  janv. 

Qatnnte^ix  soldats,  mort,  à  Rome,  U  oct. 

Quarante-sept  mart.  .»  Rome,  li  mars. 

Quaraote-neuf  mart.  à  Coiccdoiuc,  t4  scpU 

Qaanmte^-ienf  Mildati,  mart«  à  Bamt^  M  M|it. 

Quart,  mart.  à  Rome,  6  nnfit. 

Quart,  disciple  des  apàlres,  3  qot. 

Onart,  mart.  en  Afrique,  iS  déc. 

()u«rti!li%  mart.  h  Sorrente,  19  mar». 

Quartus,  mart.  à  Rome,  10  mai. 

Oaalre-TÎiigtfl  mart.  en  Gampame,  t  man. 

Qualrr-\iii^l-lr(ils  •.oldiits,  martyr?,  t4jllitt. 
Quatre  mil  oeuf  cent  soixante-six  martjrs,      i%  oct. 

Quentin,  mart.  en  Veimamlow,  H  oct. 

Qnéran,  eUté,  en  Irlande,  9  sept. 

Quince,  mart.  à  Capone,  S  sept. 

QuiDctille,  mart.  k  Sorrento,  19  mut. 

(^ùactits,  mart.  en  Afrique,  4  juv. 

Qiiindu5,  mart.  à  Sorreato,  19  mars. 

Quinis,  étéquc,  à  Yaison,  15  févr. 

QmntÎMt,  Bvt.  iCaiane,  11  dée. 

Quintien,  mart.  en  Arménie,  1  «Tf. 

QuinitCB,  mart.  en  Afrique,  13  mai. 

QniBtien,  évlqoe  de  Rodn,  14  înin. 

Quintion,  éM^que  de  CSiemMOl,  13  nov. 

Quintilien,  martjr,  13  avr. 

OBiatilwn,mHt.àBan«MM,  Il  «vr. 
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QnbtUie,  iviqvede  Micomédifl»  laui. 

Quintiis  mart  en  LiiLinio,  $»oct. 

Quiotus,  mart.  en  Alrique,  11  éèc. 

OohtM.  mart.  k  Rome,  fo  mi. 

Oiiirian  ,  c's<%{ue  d'Ostic,  lî  jaiit. 

Quiriare,  anachorète,  en  Palestine,  19  scfK. 

Quiriaque,  mart.  à  Augsbourg,  19  a«èL 

Quirin,  mart.  à  Rome,  15  nuit. 

Quirin,  mart.  à  Rome,  tO  m%n. 

Quirin,  é*équc  et  mart.  à  Sisseck,  4  jnra. 

Quirin,  mart.  i  Tivoli,  4  jain. 

Quirin,  pr.  ci  mnrX.  (lans  le  Vciîn,  tt  nrt. 

Quil«rte,  %ierge  et  mart.  en  Espagne,  11  mai. 

Qaodvnltdens,  érèque,  M  oel. 

R.idrçfmrlf ,  ti  \w,  \  Poitier?,  JS  août. 

Raiacidc,  vierge  et  mart.  en  Uainant,  ti  juiï. 

Ramier,  confeateor,  i  Plse,    .  il  jnia. 

Haiiiii  r,  i'V'*i]iie  il'A<]'iII,i,  80  der. 

Raiiulphe,  mart.  en  Artois,  %^  ami. 

Rasypiie,  mart.  à  Rome,  SI  jdH. 
Raymond  de  Pennofort,  à  BarcdoMf       7  et  IS  joar. 

Rajmoiid  Nonnat,  à  Cardone,  si  aoiil. 

Réatre,  mart.  en  Afrique,  t7  jant. 

Rédenipt,  évéqœ  de  Péiention,  6  tvt, 

Rcdcmptc,  TÏerge,  k  Rome,  13  juill. 
Roine,  veuve  et  mart.  au  diocèse  d'Autun,      7  sept. 

Remcde,  évcque  de  Gap,  9  Un, 

Rcmberl,  <^vi'.]Uf  di^  Rréme,  4  îéfT. 

Rcmi,  évcque  de  Keiuis,  t  od, 

Renon,  mart.  en  Arteîef  iT  nui. 

Réparate,  veuve  et  mart.  1  Gémé»  «m  Pal.,      S  nrt. 

Ke«pice,  martyr,  le  dov. 

Reetitot,  mart.  i  Rome,  99  nw. 

Restitut,  mart.  en  Ejp.ifrnc,               .  io  Juin. 

Rettitut,  mart.  à  Antioche,  t)  aoàt. 

Reatîtut,  év.  et  mart.  i  Gnibago,  f  dée. 

Ri-siitiiti',  ^i^■^^^  ot  mart.  à  Naplea,  i    i.  ;i. 

Rcstitute,  vierge  et  mart.  à  Son,  17  mai. 

Retonr  de  l'Kgypte  de  l'Birfant  Jétna,  7  jaar. 

Rc«érien,  évôque  et  mart.  à  Aininn,  1  juia. 

Révocat,  mart.  à  Smjroe,  9  Jmt. 

Révocat,  mart.  à  Tobnilie,  Y  mait. 

Rcvocate,  martyre,  6  fétr. 

Rliaîde,  martyre,  À  Aleiandrie,  19  juin. 

Richard,  évôquc  d'Andria,  1  juia. 

Richard,  roi  d'Angleterre,  à  Lnt^net,  7ff*r, 

Richard,  fsi'^i|iir',  m  An^eteoe,  5  avT. 

Riccius  Varus,  martyr,  6  juil. 

Rîeul,  évéque  de  Senlis,  M  mam. 

HÏPid,  mnrt.  h  Popiilnnii,  J  sept. 

Higubert,  evèque  de  Reims,  '  4  janv. 

Ripiime,  vieige  et  mart.  en  Arméaia,  9»  ia|it> 

Riquier,  pritrc,  d.ms  le  Poattuanj  if-  ivr. 

Rite,  veuve,  i  Cassi,  il  ma>. 

RolMiifaUié^ihGlMiin-DiM,  17  mr* 
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Robert,  abbé,  à  Molecmej  %9  ««r. 

Robert^  «bM»  es  Aasletnn,  7  jaio. 

RoboBtipii,  mort,  à  MUêB,  Î4  mni. 

Bobttstien,  nurtjr,  3t  a«ùl. 

Boch,  eodcMeor,  à  llontpellicr,  it  loùU 

Rodopien,  mart.  eu  Carie,  3  imii. 

Rodrigue,  ptètn  et  mart.  à  Cotdone,  13  mara. 

Bogal,  mart.  en  Afrique,  If  janv. 

Hogat  (deux),  mart.  «nAfrÛpe,  8  mars. 

Bogat,  mart.  en  Afrique,  18  man. 

Rogat,  mart.  en  Afrique,  Itt  jotll.' 

Rogat,  mart.  à  Carthlfe,  IT  coût. 

Rogat,  mart.  i  Rome.  i  déc. 

Rogatieo,  mart.  à  N4ulC£,  ■  S4  mai. 

Eofitiett»  nurt.  «n  Afrique  ,  SO  oct. 

Rogalien,  mart.  en  Afrique,  S8  dcc. 

Rogel,  mart.  à  Cordoue,  16  sept. 

RmiuÎB,  abbé,  dtn  le  Ljoomîi,  ta  févr. 

filins  I  Aiuefldl*  nitt. 

Romain,  mari,  i  Rome,  9  août. 

ReaMiB,  érèqae  «t  mit.  ft  Mepi,  14  ioAU 

Romain,  i'v('([Uf  d'Auxcrrc,  6  oct. 

Bomain,  éiétfue  de  Rouen,  18  oct. 

Ramain,  Dui.  à  Antiaebe,  18  mm, 

Romain,  prêtre,  à  Blave,  It  noT. 

Romaine,  vierge,  à  Todt,  18  févr. 

Romane,  abbé,  i  Lamil,  1  déc. 

Rombaud,  éTéqae  et  mift.  à  Ifaline*,  1  jiiill. 
Romuald,  anachorète,                  7  féfx.  et  18  jaio. 

Romule,  mart.  &  Concordia,  17  févr. 

Romnie,  mart.  àCésarée  en  Patetl.,  S4  mars. 

Romule,  murl.  en  Mauritanie,  14  mars. 

Romule,  étéquc  et  mart.  «  Fiesoii,  C  juili. 

Roomle,  neige,  i  Renie,  IS  joill. 

Romnie,  martyr,  S  sept. 

Rosalie,  vierge,  à  Palerme,  4  sept. 

—  SoB  ÎBfeBtieB,  18  juîll. 
Koic,  viPT^e,  \  T.ima,                       M  ct  80  août. 

Rose,  vierge,  à  Viterbe,  4  sept. 

RoRitt,  eonfessenr,  à  Gapoue,  i  wpt. 

Rossflro,  mari,  f  n  Sardaigne,  11  août. 

Ronile,  mart.  eo  Afrique,  14  sept. 

Rnf,  mart.  à  Pbiladelphie,  I  ao6t. 

Ruf,  évoque  et  mart.  à  GapoW,  27  août. 

Baf,  mart.  i  Gapoue,  17  aoàL 

Ruf,  mart.  I  Damât,  18  icpt. 

Ruf,  évéque  de  Bfeli,  7  Wm, 

Ruf,  évéque  d'Avignon,  11  BOf. 

Ruf,  mart.  k  Rome,  11  M*. 

Ruf,  mart.  i  Philippe,  18  déc. 

Bnfil   (^«êque  à  Forlimpopeli,  18  juill. 

Ruiin,  Diart.  à  Rome,  38  févr. 

BmAii,  mart.  es  Alrifee,  7  avr. 

Bufin.  mart.  à  Sois?nnf,  1*  juin. 

Bofin,  mart.  à  Sjracose,  11  juin. 

RttBo,  mart.  à  Ambe,  80  jeUl. 

Rufîn,  év'^p-  Hr?  M  ir-c,  et  mart.f  H  «oùt. 

Bofin,  couleaseur,  à  lUatoue,  19  aobt. 
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Rufin,  cT^ue  de  Gapoue,  le  aoM. 

Bnfia,  mart.  à  Ancyie,  4  «ept. 

Rufiii,  niart\r,  g  gept. 

Rufin,  mart.  en  Afrique,  ic  no*. 

ftniÎM,  Tîeige  et  mart.  i  Rome,  1 0  juill. 

Rufinc,  \ierge  et  mart.  &  Séville,  19  juill. 

Rufine,  à  Césarée  en  Cappadoce,  31  août. 

Bufinten,  martyr,  9  Mpi. 

Rufus,  mart.  à  Mclitine,  H  air. 

Bnfnt,  disciple  des  apdtrcf,  a  nov. 

Roffiold,  voy.  Rombaud,  i  juill. 

Rupert,  éfêquc  de  Sahboitiy,  17  mais. 

Rustique,  mart.  à  Vérone,  9  août. 

Rustique,  mart.  à  ('.artiiage,  17  éoâL 

Rustique,  évéque  de  ClcniUMl,  14  «apt. 

Rii^llijtic,  mart.  i  Paris,  g  oct. 

Uu»liquc,  évêquc  de  Trêves,  14  oct. 

Beràqtte,  éf  êque  de  NarimuM,  1«  eek 

Rustique,  mari,  à  Rnmi'.  ||  déc. 

Kutile,  mart.  en  Pannonie,  4  juin. 

Batile,  ourt.  enAfnqae,  t  aoftt. 

Ratnle,  mart.  m.  Afrique,  n  itvr. 

S 

Sabaa,  Goth,  mart.  eo  Cappadoce,  19  avr. 
Sabat,  et  SMiaate-dix  eomp.  martjrs,  i  Home,  «4  «vr. 

Sabl>ace,  mart.  à  Antioclie,  11  lept. 

Sabhos,  abbé,  iMatalasque,  1  déc. 

Saliel,  mart.  à  Calcédoine,  17  juin. 

Sabin,  martyr,  %%  jaav* 

?nbin,  ij»r>iiii>  t\e  Cannsa,  9  fcvr. 

iÀabio.  mart.  n  ikrmopolis,  13  mart. 

SabUi,  mart.  i  Damas.  i#  jnjU. 

Sabin,  érAqur  île  Plaisance,  1 1  t\èc. 

Sabin,  évéque  et  mart.  iSpolète,  90  déc. 

Sabiae,  martyie,  &  Borne,  it  mM. 

Siiliinc,  virrpe,  prhs  (\r-  Trojae,  99  août. 

Sabint!,  mart.  à  Avila,  s?  ocL 

Sabbien,  mart.  prta  de  Ttajet,  1»  janv. 

Saliinieii.  moino  et  mart.  à  Geidew,  7  juin. 

Sabinieu,  mari,  i  Damai,  1»  sept. 
Sadoth,  évéque,  et  cent  Tingt-bait  niripi  ea  Pene, 

10  fétr. 

Sa|^,  évéque  et  mart.  à  Lpaedicée,  6  oct. 

Saîntin,  éf  éque  de  llBliU,  21  sept. 

Salaberge,  abbeue,  1  laoB,  11  wpt. 

Sallustie,  martyre,  14  sept. 

Slallustien,  confesseur,  en  Sardaigne,  8  juin. 

Salomon,  mari,  à  Cordoue,  llmmt» 

Salf'niod.  im'-i]uc  di-  Cr-nr*,  18  Mpl. 

Salutaire,  mart.  en  Afrique,  18  îm||. 

Salve,  mart.  en  Afritpie,  il  jawr. 

Sah->,  évëqii^  H  mart.  i  Abmm^  1t  janf. 

Sal^i,  évéque  d'AIbi,  10  sept. 

Sait»,  éf  ^oe  de  Vénwe,  11  eel. 

Snmonas,  mart.  à  Edesse,  18  nov. 

Samaoo,  prétce,  à  Gonataotuiople,  17  jfùm. 
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(tamion,  ëvéque,  en  BreUgnc, 

28  juin. 

Samuel,  nurt.  i  Césarec  en  PaiefUoe, 
SuiimI,  prophète)  ca  Jndéc^ 

16  fevr. 

19  aanu 

Fiitiiiiri,  mart.  a  OuU, 

1  ^  nrl . 

S  anche,  inart.  à  Conlone, 

fi  juin. 

Smcte,  nart.  à  Lf»n, 

Z  jma» 

San'ialc,  mart.  a  Loruouc, 

s  tcpt. 

Saadou,  ronfcM.au  diocèM  dtBcilDSj 

Sv  oct. 

StBnou,  cu>i|aê  de  Vienne, 

19  déc. 

SarDol,  mart.  a  Ktlcso, 

x«  le^r. 

8iido«,  éiéque  en  Périgord, 

«  OUI. 

Samute,  nurt.  enTbébaide, 

Il  «et. 

Sttur,  mart.  ea  Afrique, 

AJk    —  - 

n  aiaif. 

Satiirien,  mart.  ru  AirH}UP, 

!B  oct. 

Saturnin,  mart.  en  Afrique, 

19  janv. 

siracaiB,  min.  a  Aieianane, 

S 1  jaat. 

S.i!nrnin,  mirHr, 

6  re»r. 

Saturnin,  prêtre  et  mart,  en  Afrique, 

mm  et 

11  fevr. 

Salimûa,  nmlyr. 

IS  re«r. 

Saturnin,  mart.  à  AdrumHe, 

Si  It" .  f  . 

Satumio,  mart.  à  Tuburbe, 

1  mars. 

Satarsin,  et  nenf  lulm  niwtm, 

Si  mars. 

Saturnin,  '^l'quc  de  Véroiir, 

7  avr. 

Sdtumia,  quatre  de  ce  nom,  tnartjn. 

IC  avr. 

Satnrnid,  mari,  i  Rome, 

t  mai. 

Saturnin,  mart.  à  Durnzzo, 

7  juill. 

Satorain,  ouurt.  à  Porto, 

tt  aoftt. 

Satwnui,  mart.  k  Capoue, 

S  oct. 

Satarnia,  martjr, 

14  net. 

Saturnin,  mart.  en  Afrique, 

16  oct. 

Saturnin,  nmrt.  à  Cagliari, 

80  oct. 

Saturnin,  mart.  à  Antiocha, 

f  7  nov. 

Saturnin,  nisrt.  ili  Rnire, 

•9  nov. 

Saturnin,  cvcquc  et  mart.  à  Toulouse, 

89  nnv. 

Sataiaia,  aurt.  i  Roaie, 

is  dée» 

Saturnin,  mart.  m  CW-te, 

S  3  (lec. 

Saturnin,  mart.  en  Afrique, 

19  d«c. 

euiBniiae,  ^tu/ifo  ci  manjre,  a  Ktwwtg 

4  jmd* 

S. livre,  iii.irt.  en  Acliaii', 

1 2  Jfi'iv. 

Satj^re,  Irérc  de  tainl  Arobroiiti, 

17  sept. 

Sauge,  évèqoe  et  mart.  A  AagoolijDa, 

16  jmn. 

Sav iii,  mart.  k  lÎM-sria, 

A  a   '    *l  1 

H  jtiil". 

Savin,  conieueur,  en  Poitou, 
Saviaa,  a  MuaB, 

11  JUlIl. 

30  janv. 

SaTÏnien,  mart.  à  Scna, 

n  a       1  ' 

31  dcc. 

Saule,  martyre,  è  Gologoai 

tO  oct. 

Sauve,  évéqaa  al  martyr^ 

18  juin. 

ScholastMine,  vieige,  au  Hanl'iGlMBy 

10  Icv. 

Scillitaïni,  mart.  à  Cartilage, 

17  juill. 

dcunicuic,  luan.  oans  le  y  eun. 

1 1  oci. 

Sébastie,  martyre,  à  Sinaicb, 

4juiU. 

Sébastien,  mart.  h  iv.m»", 

10  janv. 

Sébastien,  mart.  dans  la  basse  Arménie, 

8  févr. 

84bastiea,  aractyr. 

tO  mati. 

Sébastienne,  martyre,  à  Héradéa^ 

IB  aept. 

Sebba,  roi,  ea  Aogletenre, 

Maaftt. 

■aeaiBid»  mait,  «nAfriqaa, 

9  janv. 

Second,  mart.  i  Asti,  19  mm. 
Second,  évéqae  d  Avila,                     1  et  IS  auî. 

Seroné,  mart  i  Alnaiulrie,  t1  mai. 

S.  .  'iii  l,  iiurt.  fi  .Xiin'li!!,  1  juin. 

Second,  mart.  i  Sjnnade,  Il  jnilL 

Second,  mart.  à  CÂme,  7  aoAI. 

Sorond.  iiiiirl  à  Vintimille,  16  août. 

Second,  mart.  en  Afrique,  Ifi  an. 

Seeoad,  mait.  è  Nicée,  19  déc. 

Second,  mart.  à  Nicomédie,  19  dfc. 

Second,  mart.  ea  Afrique,  99  déc. 

Secoodaire,  mart.  à  Aalioche,  1  oct. 

Saeavde,  vierge  et  mart.  i  Kodm,  10  juitL 

Seronilc,  mart.  à  Carthnpe,  17  jn'". 

Seconde,  v.  et  mart.  à  Tuburbe,  30  juiil. 

Secondiea,  mart  àCoaeordia,  17  ttfr, 

Si'condifn,  mirt.  en  Toscane,  9  août. 

Secoudille,  mart.  a  Porto,  1  man. 

Secoodia,  aaaTt.  an  Afrû|ae,  19  Citr. 

r^ecoiidin,  mart.  à  .^dnimJ-te,  11  fétr. 

Secoudio,  évèquc  et  mart.  à  Cjrlbe,  19  an. 

Seeoadîn,  natt.  à  Gofdoae,  il  aui. 

Second! n,  i^r^juc  et  mart.  à  Sinueaie,  1  juill. 

SeconJin,  cunfeiaeur,  i  Capouc,  1  lejii. 

Secoa'diae,  v.  et  mart  i  Aaa^,  IS  jaav. 

Secondole,  inr^rt.  ;i  Tuburiw»  S  BIK. 

Secur,  mart.  en  Afrique,  t  déc. 

S^dopbe,  mart.  à  Toma,  S  jnitl. 

Seine,  prêtre  et  confeueur,  19  sept. 

Seit'^se,  mart.  a  Alexandrie,  11  cepL 

Sëleuqiic,  mart.  à  Césarée  «0  Palestine,  IC  fôvr. 

Séleuque,  confesseur,  en  Sjria,  14  m&r*. 

St'ii  itritr,  cvAquc  de  Uilaa,  18  mai. 

^énateur,  à  Albami,  SG  sept. 

Senneo,  mart  à  Koroe,  90  jafll. 

Sept  vierges  et  mart.  à  SiCDliell,  9  an. 

Sept  voleurs,  martjrs,  99  air. 

Sept  frèrea,  maitjn,  i  lama,  10  joilL 

P,  pl  rri'Ti  *  M.:iflii\bi^f'«,  martjfli,  1  août. 

Scplime,  mart,  4  Garthagc,  17  août. 

Septine,  mart.  &  Vénonia,  tt  «et 

s.Tiii'liin  ii<- MoiUi'-nranario,  c«aléaaeiir,  13  oct. 

Sérapbine,  à  Maaée,  19  juill. 

Scrapie,  vierge  et  maii.  I  Rome,  3  sept. 

Sérapion,  mart.  en  E^y|>lt ,  15  fétr. 

Sérapion,  murt  !^  Alexandrie,  99  fin. 

Sérapion,  évcnuc  de  Tbn;ûis,  11  BUiS. 

Sérapion,  mart.  dan»  la  PwrtÔpole,  16  man 

Sérapion,  martyr,  tijuitl. 

Sérapion,  à  Ephèsc,  17  jaiÛ. 

Sérapion,  mart.  à  Rome,  1"  loùl. 

Sérapion,  mart.  i  Tomes,  17  août 

Sérapion,  mart.  i  Aleiandrie,  Il  sept. 

Sérapion,  évéque  d'Antiedia,  99  od 

Sérnpinn,  mari,  à  Alper,  t  00». 

Sérapion,  mart.  a  Alexandrie,  14  nov. 

Serdioa,  iMil.  I  Gaiioae,  19  aeit. 

8«idoa«  «liqiM  ds  89|Wt«a  • 
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Serdot,  érèque  de  Lyon, 

Serèoe,  m^rt.  i  Sirmicli, 

SerèoCj  deui  mari,  de  ce  nom, 

Serène,  femme  de  DiodétiM, 

Serf,  niart.  à  Cartilage, 

Serf,  nuit,  à  Tubarbe, 

Serfjej  nuK.    Césarée  «n  Cappadoce, 

Serge,  mart.  dim  I»  Poaillft, 

Serge,  p«pe,  k  Rome, 

Serge,  mart.  en  Sjrie, 

Sérotine,  mart.  à  R«me, 

Servais,  évéquc  de  Ti)ngrcs, 

Servaod,  mart.  en  Espagne, 

ServUe,  mart.  en  birie, 

Servilien,  mart.  à  Rome, 

Sennile,  mari,  à  Adruinète, 

Sennle,  evàbmur,  à  Rome, 

SemiaDei^  mart.  à  Cordatte. 

Sévère,  mari,  k  Ali  iandrie, 

Sëvùre,  évêque  de  Kaveane, 

Sévère,  prêtre,  en  Italie, 

Sévère,  êvi'  jur  de  Naples, 

Sévère,  tii-r(.»e,  à  Trêve», 

Sëïère,  prêtre,  à  Vienne, 

Sévère,  ct  nturion,  martyr. 

Sévère,  prêtre,  à  Orvicle, 

Sévère,  cvèque  de  Trêves, 

Sévèn,  mart.  à  Andrinoplo, 

Sévère,  évôque  et  mart.  à  Barcelone^ 

Sévère,  mart.  à  Rome, 

fléfère,  mart.  en  AUque, 

Sévère,  mart.  à  Alexandrie, 

Sévérien,  mart.  en  Mauritanie, 

Sévérien,  cvèque  et  mart.  à  Scjtliopolif, 

SéTérien,  martyr, 

Sévérien,  solH.it  ot  nt-trl.  à  SébattC, 

Sévérien,  mart.  a  Konin, 

Sévécia,  évéque  île  Naple», 

SéttTln,  uMié,  en  Alli  niii}.'iic, 

Séverin,  abbé,  en  Câlinais, 

Séverin,  évêque  dana  la  maiehe  d'Anctoe, 

Sércrin^  mrty, 

Séverin,  martyr,  à  Cime, 

Séverin,  évêqac  de  Colt^oe, 

Séverin,  moine,  à  Tîfoli, 

Sé\erin,  mart.  h  Virnnr», 

Séveria,  moine,  à  Paris, 

Séverin,  évéque  de  Trèvee , 

Sexte,  mart.  à  Catane, 

Sidoine,  évêque  de  Clermont, 

Sidreîn,  mart.  près  de  .Sens, 

Sîgismoad,  roi,  k  Sion  en  Valati, 

Sila»,  disciple*  de?  apôtres, 

Silvain,  évéque  et  mart.  à  Emèse, 

SiUaîn,  éviqne,  en  Campanie, 

Silvain,  riiiirl,  tn  Arrique, 
Silvniii  .  éséque  et  mart.  à  Tyr, 
Silvairi,  uurt.  an  Afrique, 
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Silvaio,  évéque  de  Gtm,  «t  mu^, 

4  mai. 

S  3  févr. 

Silvain,  m.irt.  à  Rome, 

5  mai. 

38  juin. 

Silvain,  mart,  en  htrie. 

24  mai. 

ta  aoAt. 

Silvain,  mart.  i  Rome, 

18  jniil. 

47  aoftt. 

Silvniii.  m  irt.  en  Pisidie, 

10  juin. 

7  déc. 

.'^iUain,  mart.  à  Aocyre, 
SiKaio,  conTeswnr,  en  Berri, 

4  sept. 

1»  févr. 

11  sept. 

17  jniU. 

Silvain,  martyr, 

5  nov. 

9  sept. 

Silvain,  évëque  de  Troâde, 

i  lier. 

7  oct. 

Silvcrc,  pape  et  martyr, 

io  juin. 

81  déc. 

Sïltettre,  évéïitte  de  Chalon^anr-SaAnCt 

18  nov. 

13  mai. 

Silïcslre,  nbbé,  a  Fabriano, 

20  nov. 

29  oct. 

Silvestrc,  pape,  i  Rome, 

91  ttdC, 

t4  mai. 

Silvin,  évéque. 

17  févr. 

20  avr. 

Silvin,  évéquc  de  Vérone, 

12  sept. 

ïl  févr. 

Silvin,  évéque  de  Crescia, 

18  sept. 

23  déc. 

Silvius,  mart.  à  Alexandrie, 

Aa  .. 

11  avr. 

18  jann 

Siméon  î^tylite,  moine, 

5  janv. 

11  janv. 

Sinu'fm,  tMAi]n<^  rt  mnii.  .i  Jt'nisalcm, 

1 8  févr. 

1  fé\r. 

Siméon,  eniuiit,  mart.  a  Trente, 

24  mars. 

18  févr. 

Siméon,  évéïpw  et  mart.  en  P«rte, 

It  avr* 

30  ,ivr. 

Siméon,  moine,  à  Trêves, 

1  juin. 

20  juill. 

Siméon,  surnommé  Saius, 

1  jaill. 

8aoAt. 

Siméon,  moioe,  dam  le  Hantouan, 

16  JUUU 

10  août. 

Siméon  Sljlite,  le  jeune, 

«  sept. 

1  oct. 

Siméon,  r|ui  ]n)rt,i  J.-C.  entre  *es  but. 

s  oct. 

15  ocl. 

bimètie,  mart.  a  Home, 

2<i  mai. 

tl  od. 

Similien,  évèqne  de  Nanlea, 

16  jnm. 

6  nov. 

si  m  .'in.  ;i(iritrc, 

28  oct. 

8  nov. 

Simpiice,  pap«. 

2  mars. 

1  déc. 

Bimpiice,  mart.  i  Rome, 

10  mat* 

Su  ilt'c. 

Simplice,  évéque  et  mart.  i  FtUlÎM, 

15  mai. 

23  jaiiv. 

Sitn|>lice,  évéque  d'Autun, 

14  juin. 

11  févr. 

Simplice,  mart.  à  Rome, 

18  JUIH. 

18  avr. 

Simplice,  mart.  au  pays  dei  MatMO, 

16  août. 

9  *t^pt. 

Sini]ilii'i',  luMi.  h  Romf, 

s  nov. 

8  nov. 

Simplice,  cvèque  de  Vérone, 
Simplice.  nurt.  en  Alriqne, 

ti>  luiv. 

8  janv. 

19  oec. 

8  janv. 

StiM|iliiIt'n,  évcque  de  Mil.in, 

IC  août. 

11  iévr. 

Simplictea,  mart.  i  Catane, 

81  déc. 

8  juin. 

Sindima,  mart.  à  Kicomédie, 

19  otc. 

C  juin. 

Sirie»,  n»ct  i  Adnimète, 

2î  fevr. 

7  août. 

Sirice,  pape, 

2C  nov. 

23  oct. 

Siridion,  e«èque, 

2  janv. 

i  nov. 

Siaenand,  diacre  «t  mirt.  1  Goidone, 

18  juill. 

19  nov. 

Sisiuius,  mart.  à  Cyzique, 

23  nov. 

17  BOT. 

Sisiuiui,  dtaorc  et  mart.  i  Rome, 

29  nov. 

11  déc. 

Siiiniùne,  diacre  et  mart.  1  Oiino, 

11  mai. 

31  déc. 

Sisinnius,  mart.  près  de  Trente, 

29  mai. 

23  août. 

Siviard,  abbé,  au  MiUU, 

i  mart. 

11  juin. 

Six  vierges  et  mart.  à  Nioomédie, 

19  mai. 

1  mai. 

Sixte  III,  pape,  à  Rome, 

18  juin. 

Sixte  I,  pape  et  msrt.  h  Rome, 

6  févr. 

Çixte  11,  pape  et  mart.  à  Rome, 

b  août. 

18  févr. 

Siitft,  évèqoe  et  mart  à  Kaimg, 

Itept. 

18  fcvr. 

Sinar.if^de,  mnrt.  i  Boms,            18  Bll 

It  d  8  «0<lt. 

20  févr. 

Sobel,  martyr. 

SaoAt. 

S  man» 

Sacrale,  martyr, 

11  avr. 
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SocraU>,  niÉrt.  en  Aa^iÊtan,  il  lepl. 

SoixanlcHlix-neu/  mart.  on  Sicile,  tl  févr. 

SoiiAote-douic  mart.  ù  Siniiich,  tt  févr. 

floitaolc  in«rt.  à  BiifTctulp,  S»  MobU 

Fulenni',  <'\<^|ij.'  A,-  < .li  irt'-ci,  à  BloM|  15  irpt. 

Soluanr,  inart.  ii  Caicciioinc,  17  mai. 

SdnteDr,  nwrt,  à  RêvriiM,  tt  iwf. 

Soliitpur,  inart.  à  Turin,  tO  nov. 

SoptlTL-,  «ieqje,  à  CoaiUntiDoplc,  9  not. 

flopliie,  vierge  e(  Bvt.  à  PenM,  >0  a*r. 

martjrc,  |S  >.<-[pt. 

So|)b>c,  vcutp,  à  HoiDC,  SO  »ept. 

Sopboaie,  propliéto,  eu  Judée,  I  dée. 

SAplirone,  ét<*(|ûc  de  JéruMlem,  H  mart. 

Sopbrôae,  éféqoe  de  Clijrpre,  8  déc. 
Swie,  dîecra  et  BMrt.  i  Pottooke,       !•  «1  ft  «cpt. 

Sosipatri-,  dix'ipl»  de  «aiot  Panl,  juin. 

Sottlicoc,  mart.  h  Câlcédoiae,  19  lept. 

SotUtène,  disciple  de  lâhit  Paul,  «8  nov. 
Soitcgm»,  fondateur  de  Tordra  dM  Semtei,     8  mai. 

Solrre,  vierge  et  mart.  à  Rome,  10  fé»r. 

Sott-re,  pape  et  mart.  à  Home,  88  avr. 

Setonl,  m«rt.  »  Poni|)éiopolii,  7  tept. 

S|>éeieux,  moine,  \  Rnme,  15  m^r^. 

Spéral,  mort,  a  Carlhage,  17  joill. 

Spet,  ehbé  1  Newia»  M  mut. 

S|>eiuippe,  mari,  à  I.snpres,  17  j.inv. 

Spiridioa,  étêijUG  dans  l  ilcde  Chypre,  14  dec. 

Steefaje,  évlque  de  CoBtUatinople,  tl  «cl. 

Sl  irti  r,  mari   h  Tivoli,  18  juill. 

Stactèe,  mart.  à  Ruœe,  tt  lept. 

Stanislei,  év<qae  et  mart,  à  GnsoTie,  9  ati. 

SUnislos  Ki)>tlx.i.  à  Rome,  Ift  «oAt  «1 13  dot. 

Stercace,  Burl.  à  Mérida,  S4  juill. 

SUgnatet  de  nint  Prancotef  17  ttpL 

Straton,  mart.  à  NieMnédiAf  17  août. 

BtratoD,  martjr,  9  aept. 

Straion;  mart.  i  Alciasdriei  It  lept. 

Stratoniquc,  mari.  1  SiQpdMi,  1 3  jaiiT. 

Sturme,  abbé,  ii  Fulde,  17  dér. 

Stylien,  anachorète,  en  Paphiagonie,  Sti  nov. 

8t]rrui|Ue,  mart.  à  Sébeite,  t  nov. 

Subran,  abbë,  à  Périgucux,  9  dt-r. 

Snccès,  mart.  en  Afrique,  19  j.tnT. 

Succès,  mart.  à  SaragMie,  18  avr. 

Succès,  mart.  en  Afriqtie,  9  déc. 

Successe,  iiiitrt.  en  Airique,  88  mar«. 

Suitbcrt,  évèque  de  Venlua,  I  BHIS. 

Futpii'c  le  Débonnaire,  évèque,  17  j.iriT. 

Sulpice  le  Sévère,  évéque  de  Bouigei,  89  janT, 

8ii]|iiee,  mart.  à  Reaw,  M  «vr. 

Super;,  mart.  à  ValeockaMl,  80  juin. 

Suraa,  abbé,  14  janv. 

Simone,  mutin,  S4  mai. 

Susanne,  ùvr^r  et  BMrt,  àlAiOM,  It  m  t. 

Stuanœ,  martyre,  80  sept. 

Saitkaii,  évèque  de  WÏMlMeter,  fl  juill. 

9fÊf/AaÈ,  é9tîpt»  d'Auliui,  t7  aeM. 


^je*BVy   ■MrBV  W wICKVUV^  Ir^H 

H                8  an 

0«EIIIU«fjfIf*j  jMnP,  A  IMjIDc^ 

1' 

STiTiDnArif  ii    m .iri    îi  Rrtini^ 

T  iiuSL 

^          n  n^^«  a  n      nm  a  ^4       b     m  %a4verih 

DvinpnnncO}  uian.  ■  A.iiiuito 

SX  IMU 

Sf niphori»'!! .  nuiit.  t*i  KiiiTit'', 

V  DOT, 

t  iuiiL 

1  k  Tt«*B  48  un 

i,  ■  aiviRUf  >«  iwii. 

m-j  *  aaa^ai  i     aac- ,    aiiiAi^.    eu  x^i  a  ■  u  uc  ^ 

3  fïrr. 

S^mphrooe,  mart.  à  Rome, 

26  joill.  et  31  ocL 

Sfiieléti<|iie,  4  Aleundrie, 

t  juv. 

tlmd. 

Synèse,  mort,  a  Rt>œ«, 

Itdk. 

Sjntfche,  è  Plûlippe, 

tl  jn1L 

Sjque,  mart.  à  Antioche, 

mii. 

Syr,  évëque  de  Génee, 

39  jum. 

Syr,  cTi^quede  Pivîe, 

«dk. 

T 


Tatadée,  matt.  A  KdeM»,  <>  nu. 

Tamare,  confM«etir,  à  Capooe,  1  sept. 

Tarai.<o,  évéque  de  Coiutaalittople,  85  feu. 

T.traqiie,  mût.  k  Tant,  iê  eet. 

Tarbule,  mart.  en  Perse,  88  avr. 

Tatien,  diacre  et  mart.  à  A^juilée,  iC  man. 

Tatien,  uart.  en  Phry^e,  It  leii. 

T.ifirnnp,  mart.  h  Romi',  lîituf. 

Talion,  mari,  en  Isauric,  8*  août. 

Talte,  aartjfre,  A  Dianui,  tS  Mft 

Taurin,  éTÔque  d'Evrem,  1 1  août. 

Taurion,  mart.  à  Amphipolia,  7  nov. 

Téleaphei*,  ptpe  et  ntrt.  à  Renie,  B  jaw. 

Térence,  mari,  en  Arriijiir,  tO  in. 

Téreace,  é«èqae  et  mart.  à  Icoœ,  8t  joia. 

Tirenee,  mut.  i  Todi,  t7  lept. 

Tércntien,  év^uc  et  mart.  à  Todî,  1  i-<-\>'. 

Tertulle.  vienne  et  mart.  à  Cjrtbe,  89  avi. 

Tertullit  II,  cv.  que  de  Bologne,  tt  tm. 

Tertuliien,  prêtre  et  mart.  1  Reines  4  «eAi. 

Tbadce,  apàtra,  en  Pêne,  tS  od. 

Thaïe,  mart.  &Laodicée,  tl  nun. 

Thamel  et  ses  compagnons,  nMt^n,  4  s«  pt. 

Tliar.iir,  mart.  à  Tane,  11  oct. 

Tbarsicc,  luart.  à  Alexandrie,  31  j«n«. 

Tharsire,  mart.  A  Rome,  IS  eeAt. 

Tharsille,  »icr(^c,  à  Rome,  84  déc. 

Thëcle,  mart.  à  Rome,  86  man. 

Tbfede,  mirt.  en  Pdeatine,  It  aeét 

Tlu'  i  li',  niirt.  à  A>lrumète,  30  août. 

Thècle,  vierge  et  mart.  à  Aquilée,  S  sept. 

Tbède,  vierge  et  nact.  à  loone,  tl  tept. 

Thècle,  abbesse  en  .VllLiiia^m-,  15  oct. 

Thécuae,  viei^  et  mart.  à  Aocjre,  18  mai. 

Hiée,  mertjre,  <8  dée. 

Thémistocle,  mart.  en  Lycie,  21  Jc^' 

Théocti^te,  vierge,  i»  Paros,  16 

TlidodarU,  évÉque  et  mart.  è  l  iège,  18  «pl. 

TModeaur,  mom»  et  nutrt  ACanlnne,  tSjnH. 
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nMan-f  inotDc,  on  Egypte,  7  javr. 

Théodore,  mart.  à  Héradée,  7  férr. 

Tlicodoro,  mart.  à  Niréc,  13  mars. 

Théodore,  mart.  à  Rome,  17  mort. 

Théodon,  tttqm  duM  U  Pentipole,  16  man. 

T(iiO(iirt>,  vierge,  à  Roaie,  1  avr. 

Thcodorc,  martyr,  16  a»r. 

Théodore  Tridibus,  coofciwiir,  Itt  «vr. 

Théodore,  évêque  d'Analaiop>li<,  S2  .ivr. 

Théodore,  T.  et  mart.  à  Aleiaudric,  S&  avr. 

Théodore,  évôquc  de  Bologne,  S  Uni. 

Théodore,  t.  et  mart.  à  TcrraeïlMy  ^  nxu- 

Théodore,  étôquc  de  Pa^ic,  mai. 

Théodore,  évè^  et  confemar,  4  juill. 

Théodor»,  mil.  i  R«iae,  M  juin. 

Théodore,  mart.  à  Nieonédi*,  S  ^epi. 

Théodore,  martyr,  4  sept. 

thMùr»,  «art.  i  Comteatinople,  S  tept. 

Théodore,  pénit.  à  Alexandrie,  il  sept. 

Théodore,  mart.  h  AiiJriin>[ilej  15  sept. 

Théodore,  (saiutej,  ii  Home,  17  sept. 

IWodora,  étèqo*  du  Cantorbéri,  49  Mpt 

Tîii'nilorc-,  mart.  à  Perpe,  tO  sept. 

Théodore,  soldat  et  raarU  à  AraaîCC,  9  nov. 

Théodore  Stddil*,  i  CooilantiDople,  il  neuf. 

Théodore,  évëque  «<  mort,  à  Aleiudrift,  IC  noT. 
Théodore,  mart.  à  Aotiodie,  7  déc. 

Théodore,  mart.  h  Anttocbe,  li  d<e. 

Théodore,  mart.  i  Rome,  IS  déc. 

Théodore,  inissiiina.  do  Saint-Pierre,  à  BiOme,  ÎC  déc. 
Théodore,  moine,  à  Constantiiioplc, 
Théodore,  moine,  en  Egypte, 
Thcodorit,  prêtre,  à  Antiocbe, 
Tbéodoee,  abbé,  à  Mariiw, 
IbéodoM,  martyr, 
TbéodoM,  év^qut  (l  Auieire, 
TIiéo<lo)M»,  mari,  .i  Hoirie, 
Théodocie,  mart.  cd  Paplilagonie, 
Tbéodoiie,  martyra, 

Théodo>ir,  virrpt»  rf  mnrt.  à  GéMTfe, 
Tbéodosic,  mart,  à  Cdsoréc, 
Tbdodote,  mart.  «n  Afriqn», 
Théodote,  évéque  en  Chypre, 
Théodote,  mart.  à  Ancvrc, 
Théodote,  mart.  à  Tomes, 
Théodote,  mari,  i  CoDitanttnaple, 
Th((nl<j{r,  martyre,  à  Nicéc, 
Théodote,  à  Géiarée  en  Cappadoce, 
Théodote,  é^étfM  de  Laodioée, 
Théodote,  mart.  à  Héraclée, 
Tbéodule,  mart.  à  Céaaréc  en  Palett,, 
Théodulc,  prêtre  h  Antloche, 
Tliéodule,  mart.  en  Alriijui-, 
Théodule,  mart.  i  TheaMloniqiie, 
Tliéodule,  martyr, 
nrfodole,  prttf»  «i  mari,  k  tiiom, 
Théodutc,  mart.  à  Tripoli, 
Tbéodule,  mart.  i  Room, 


%1  déc. 
ftS  déc. 

23  oct. 

il  janv. 
Kmart. 

17  juill. 
Ï5  oct. 

10  mars. 
n  mare. 

î  avT. 
S9  mai. 

4  jaoT. 
6  mai. 

1 8  mai . 

5  juill. 
17  juill. 
%  août. 

Si  août. 

1  DOT. 

14  nov. 

17  féw. 

it 

Si 

4  avr. 
i  mai. 
t  mai. 

18  juin. 


Théodde,  mart  «a  Phrygie, 
Théodule,  mart.  à  Rome, 
Théodulc,  mart.  f-n  flrMe, 
Théogène,  mart.  dans  i  llellespont, 
Tbéogèiw,  dvêqne  et  mart.  i  Hip|MM», 
Tliéogonc,  mart.  à  F.drwe, 
Tbéole,  mart.  à  Nicomcdie, 
Tfaéonai,  mart.  en  GSlicie, 
Tliéonas,  martyr, 
Xbéonas,  évêque  d'Alexandrie, 
Tbéoiiefte,  évêque  et  mart.  à  AJtino, 
Théonille,  martyre,  à  Egée, 
T}R'i»pi->mptp,  mart.  fn  C.\]'\nc, 
Théophiuie,  moine,  à  Constantin, 
Théophane,  et  «et  coropagnoM, 
Théoph.in*-,  t'\*i]n('  do  Nicée, 
Théophile,  v.  et  mart.  i  Nicomédie, 
Thcopliile,  mart.  en  Libye, 
Théophile,  mart.  i  Géiaite  en  OÊfflA. 
Théophile,  martyr, 
Théophile  mart.  à  Home, 
Théophile,  éTèqne  de  Cémide  «I  Pakit. 
Thr'ii]iîiili' ,  évn|iir  do  Nimmédï*» 
Théophile,  cvèquc  de  Hrescia, 
Théophile,  mart.  en  Chypre, 
Théophile,  martyr, 
Théophile,  mart.  à  Alexandrie, 
Théophile,  conf.  à  Constantinople, 
Théophile,  évêque  d'Anlioche, 
Tiu'iijiliilc,  mart.  à  Césaréc  on  Cappad. 
Théophile,  mart.  à  Alexandrie, 
Tbéopitte  (deui),  mart  èBom, 

Tiléupompe,  lu.irtyr, 
Tbéoprépide,  martyr, 
Tfaéotime,  évjqge  de  TMnet, 
Tliéotime,  martyr, 
Tliéotime,  mart.  à  l.amiifôc, 
Théotime,  mart.  à  Tripoli, 
ThAotique,  mart.  à  AatÎBoé, 
Thérèse,  vierço  à  Avil.i, 
Thespècc,  mart.  en  Guppadoce, 
Thespéce,  mart.  I  Nicéc, 
Thcftsalonicc,  mart.  i  Amphijpolil, 
Tlieusétas,  mart.  à  Nicéc, 
Thibauld,  ermite  à  Vicence, 
Thierri,  prêtre,  près  de  Beimi, 
Thinn,  év^qttr  do  I,i>!>Iipiî, 
Tbomaidc,  martyre,  à  Alexandrie, 
ThooMa  d'AquÎB,  confeMew, 
Thomae  de  Villenetive,  étAqM  de  Yaleiice 


I,  évêque  d^réfeid, 
Thomm,  moum  à  Aolioche, 

Thomas,  apcMre, 

Thomas,  évêque  de  Gantorbéry  et  martyr, 
Tluaeéu,  évêqne^et  mar^, 
Thrason,  mart.  èHArnSf 
Tbyise,  martyr, 


543 

«  sept 

31  oct. 
n  déc. 
8  janv. 
t6  janv. 

21  août. 
25  mors, 
t  janv. 
20  arr. 
«9  août 
kOert. 
tS  ae&t 
%  janv. 

12  mars, 
«déc. 

27  déc. 
as  déc. 
t  janf. 

•  féTr. 
févr. 

28  iévr. 
8  man. 

7  mars. 
87  «vr. 
18  jniO. 

83  juill. 
S  sept 

8  oct. 
18  «et 

s  nnv. 

20  dec. 
8«  eept. 

21  mai. 
87  mors. 

8*  avT. 
8  aov. 
18  déc. 
24  déc. 

8  man. 
15  oct. 

i*'  juin. 
80  nov. 
7  nov. 

13  vaxn. 
1^  jnill. 
1"  juill. 
24  juin. 

14  avril. 
7  man. 

,  8  et  22 
septembre. 

•  oct 
18  nov. 
21.  déc. 
2»  déc 

8«et 

11  déc. 

84  jaoT. 


BU 


TAfitA  DES  SAINTS 


iBjiMy  ■wn.  •  Apoiionie, 

AS  lAfftV 

av  JaDv» 

1*b*ghft|A4tMk  À»  Ia  uivitA  mAtAm  jIa  1  jfAlAa 

sraRMaiiQn  uc  ta  «uoie  BiaiwPM  qb  AMPmWf 

1  A  Âtf 

1  ¥  uCC . 

O  1   Jaïl  T  . 

TcTtinPA      AVP/rilA            tllAPt  VF 

■      i|^iiB«iCy  cvcuuc  Cl  lUArtjiy 

17  Air 

Thjr5€,  inart,  À  Autiui, 

z4  SCpi. 

1  reize  marij if j  a  AJexanunCj 

ftA  art 

TiDér^i  mut*  au  diMèM  ûAffitp 

A  A  MAS 

I^^amAa  * AiMAta     mkaaÉ     a  tt amaa 

iTBDic  KPioaiSy  man.  m  hodib^ 

M  '  

1  jtllf . 

Tiljtirrf',  (lîirt.  .1  R<tinc, 

i  1  avril 

1  T  "Ill't  -  Il  U  l  L   M 1 1 1  Itlll  l  "<  lïl.ir  i  >  r»^ 

1  (  jaDT. 

Aiuurcef  luari.  s  jiiiiïI"^ 

a  1  wnikv 

A  J  cuit.  *UU4III  r   llIQIIrJI?   A  LtfjUUy 

S  4  avril. 

^pp jiMi  1  ■  ta AM  f  AnApAnitt:  am  PaIamI  a  la  A 

Tierce,  confejseui  «  ii  \fni|iic. 

C  fiée . 

Tri\i(l<k    4a>A*tt    n**v4w>C     ^  ^i^iifl 

1  roiiic-iroi»  nMMijr^  a  .^irct  , 

1 V  août. 

Tigre,  mart,  &  Constantinoplc^ 

ï%  jaov* 

j  nEîni«**«vp(  inarijT»  en  ixirace^ 

Ti^iilpy  ^vôijuG  de  (i&]>y 

ft  ÎAw 

9  JvWw* 

TlHMhtA  aaI^mAa  ■HAVfvPA  A  AmISapIiA 

1  avniv  aonm*  martyr»  9  awiwhq^ 

linioiaii$,  man.  4  ursaree  sB  rVlwmBp 

%h  nitirs. 

1  renu  marxTr?  i  .iit  iiiinv^ 

^Tkan^M        lift  n^ft^Jk    A    1^ — ^ ■» a 

iJniQit,  uiAcrc  a  uonauiei 

ift  Avpil 
IV  «vnia 

tt  dâe. 

4  A    1 V 

•4^  jaiiT» 

iTipnQiiQf  mariyre^  a  uyxKjuCj 

14  IMMW 

Timotlicc,  mari,  à  Uoidc^ 

94  mars. 

Tripliine,  martyre,  en  Sicik^ 

K  înitl 
3  JUlIl. 

Tiniotliéf ,  mart.  eu  M«cédoiae» 

1  npode,  mari,  a  nome, 

io  JUS* 

1  iiDOiiiPi'^  iiiari.  cu  1  licusinc^ 

■  mu* 

iroif  enisiiifl  a  jnudjiodc, 

iiiDoiiu'c,  mari,  en  Hammiiay 

m  Al 

irois  ceni  qii  man  in  en  rmcy 

9  mai* 

Tiinolhéo,  inarl.  h  nfsmr, 

SI  mai* 

Trois  soldai*  martyrs  à  Rome, 

i  juill. 

1  lUiUiUCC^   C  «  (.  tlUI    l.i  lUalljr^ 

1  A  iiiin 

■  V  lUIU* 

Trois  ceoU  martyrs  a  Corthage, 

H  août. 

Trois  cent  dixJuiit  aurtfis  i  GokgiiCj 

Itod. 

fi  m*i  1 

Trf'ie  cpnts  mar1iT«  iî  Colrifrnp, 

15  od. 

TituuUiéCy  niArt*  à  itctmsi 
iinMtDeey  ntrif  •  AonociMy 

Qlt  Annt 

Ziï  aoui* 

Trois  cent  trente-ncut  mari,  à  Constantinn^! 

lie,  ii  noT. 

Trois  eenl  djiqaaiite  mmact,  nirhfra. 

CB  Syrie, 

JlIIKMIU  t  ,    IIl<lrl.   i  n  fiUllUiliHIO^ 

AV    tJCT.  . 

S!  jtnll. 

Tiic^  evéquc  en  Crëtc^ 
litr^  imrt.  ■  Homef 

4  JaQf « 

Trois  cent  soixante-cinq  martyrs  en  Airique,    Î6  oct. 

Troll  eeat  wisaBto-qBiBse  mutjtif 

M  aer. 

'  1  '  ■  IaAM         Atl/fttft>lA     n    IBfl  A  ^4  A 

1  iiieny  c«ei|uc  q  ^/iirrzOf 

1  u    14111  V  a 

Trn.ii!i',  tii  irt.  i  Néocésarée, 

î?  lié-. 

jiiteQj  evei|ue  ne  itreicu^ 

9  ipan» 

Trojan^  évcque  de  Saiotea, 

30  no». 

«  noT* 

TtaB)  pffétra  fit  confoMcaiPf 

ft  oor. 

Torpè*,  mart.  à  Vw, 

t7  mm. 

Tropliinc,  mart.  à  tAMiicée, 

11  mars. 

15  nutt* 

Tropbiine,  martyr, 
Trophime,  martyr, 

18  mars. 

ft  iiiïll 

P  JUIIl» 

«SjÀD. 

^pAftbA      1  «"ïb^  A.ft 

1  nov. 

Tropliimc,  mart.  à  Synnade, 

19  sepl. 

iranauiuin;  man*  «  nomcr^ 

ft  iuiil 

Trophime,  disciple  de  MÏot  Paul, 

S*  déc 

Transfiguration  de  Kolre-Seignenr» 

Trypiienne,  à  leone, 

19  B9V. 

inuwMUvD  ue  o.  jeau  i^iir^susvuiiMii 

M  §  JitllT  • 

Trypliillc,  évéque  en  Chypre, 

IS  jnia. 

^»  (119  »allll9  •  HmI^i  STVII^OlUICy 

91  Jinv. 

Trvplitm,  mari,  en  Ârri(jiie, 

4  jiUT. 

liiliAfinA 

Triphon  et  ses  compagnons,  martyrs,  à 

Alexandrie, 
t  jailL 

AUguSUDf 

—  Herculan, 

9  ni Ars 

T^^-p^on,  msrtyr, 

10  noT. 

-  AInniiiiiA 

fi  avril 

Tqphonie,  femme  de  Dèce, 

18  ort. 

A.  H Allhi#n  anfllM 

t^ttAnnA    VHBMmkAv  1Baff4viP 
T'UVOiiVi  VntmWK  IHinjVy 

c  mai. 

TiTfilMMe,  i  tcflae. 

10  DOî. 

7  ni  (1 1 

Tiiriaf,  ^v<'qiir'  l'n  Bretagne, 

1 3  jaiU. 

AQUrCy 

1^  mai* 

Turibc,  archevêque  de  Lima,       «»  man  et  il  avril. 

_  IMhiBik 

9  mi. 

Ttaribe,  évêqae  d'Astarga, 

19  «nil. 

9  mas  a 

Ty'Iiii|iip,  (IIm  ÎiiIi'  de  saint  Panlf 

$5  irril. 

Yjm^  i^vjififfAlialjfe 

0  m  Al 

V  AIA«H« 

Tjcon,  évècjue  en  Clijpre, 

♦6  juia. 

9  moi* 

T^raonion,  évéque  et  amt.  i  Tyr, 

Mfifr. 

n%  ■  A  ft  A'fti  A 

i/onjini<|ucy 

91  mil 

£  V     IJl  11  , 

^*  ffru^wUy 

4  K  tTIftl 

D 

^  llaritt  m^K  lie  nini  lÊùOOÊê.. 

SS  mû. 

—  Grégoire  de  NaziuNt, 

11  juin. 

Ukaldc,  ëvéque  de  Giibbio, 

ItAH. 

«—  FU«ius  Clément, 

M  juin. 

Uguccione,  foodateor  des  âerrile% 

t  mai. 

—Thomas,  apitre, 

S  joill. 

Ulpien,  mtrt.  k  Tyr, 

S  avril. 

—  Ilartin,  évAqae, 

4  juill. 

Ulric,  évèque  d'Augsbourg, 

«jaiU. 

—  Hariae,  ticrge. 

17  juill. 

ITrhain,  m;irt.  à  Antiorlir, 

t4  jan'. 

— -  Vrain,  évéque. 

1»  oct. 

Urbain,  mart.  on  Afrique, 
IMmb,  ifêqoe  da  Liagn^ 

8  man. 

11  MT. 

t  anO. 
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Urbain,  pape  rt  mart.  à  Honf, 
UrbaUf  mart.  en  Gampanie, 
UilMni,  mart.  iCoDiUntinople, 
Urbain,  mar^, 
Urbain,  (W&que  en  Afriqw, 
Urbain,  évéque  de  Cbiéti, 
Uniea,  naît.  «■  Illjrie, 

Drsicin.  niirt.  à  Ravcnne, 
Unicin,  évéque  de  Sens, 
Union,  évéqoa  de  BreM, 
Ursin,  évéque  de  Bourges, 
Ursiscène,  évéque  de  Pavie. 
Ursmar,  évéque  de  Lobbes, 
Dnule,  verge  et  mut.  k  CebgM, 
Uc 


le  avril. 

35  mai. 
t  juiU. 
Seept 
»  eet. 

t8  nov. 

7  déc. 
UaeM. 

19  juin. 
U  juill. 

«  dée. 

9  nov. 
U  juin. 
19  avril. 

91  oct. 
tl  avril. 


y  «art  évéouA  d'Atna. 

t»  (evr. 

▼alaboma.,  diaere  et  mart.  à  Cordone. 

7  jain. 

Valent^  éfêcpie  et  martyr^ 

SI  mai. 

ValeoSy  mart.  à  Césarée  en  PalcaliMy 

1  juin. 

9t>  juill. 

Valentiii.  nart.  A  Rima* 

14  févr. 

Valenlin,  (î^êl]ue  ot  mart.  à  Terni, 

14  févr. 

Valentin,  évéque  et  nurt,  à  Trêves, 

19  juill. 

▼alentin,  évéque, 

99  ecL 

Valentin,  mart.  à  Viterhey 

9  noT. 

Val*^iitii)^  TDdrt.  ii  Ravenne, 

\  1  nov. 

V&li^ntiii    mart    n  RATé^nni* 

13  uov. 

Valentin  pètn  et  nart.  i  Ravanoe, 

16  déc. 

Vdlfntine,  >iergc  et  mart.  en  PaleittiMf 

S5  juill. 

Valentiou,  mart.  à  Dorostore, 

iS  mai. 

Talère,  évéque  de  SaragoMe, 

99  janv. 

Valère,  évéque  de  Trêves, 

99  janv. 

Valère,  martyre  à  Césarée  en  Palcftina, 

5  juin. 

Valère,  mart.  à  Soltsons, 

14  juin. 

Valère,  mart.  en  Afrique, 

19  nov. 

VaU-rt',  vierge  et  mnrtyre  i  IjlBOgei» 

9  déc. 

Yaléri,  abbé  À  Amiens, 

1  avril. 

Ydérie,  VMTtyr»  1  llilao, 

99  avril. 

Valérien,  mart.  à  Ruine, 

1  i  ;iv  ril. 

Valérien,  mart.  à  Aatiocbe, 

23  août. 

Valérien,  mart.  à  Aleiandrie, 

I9iept. 

Valtrien,  mart.  près  de  ChâkBMnr4lÉII 

»,  19  ae^. 

Valérien,  évéque  d'Aquilée, 

S  7  nov. 

Valérien,  évéque  en  Alrique, 

iS  nov. 

ValérieB,  MqM  en  Ahîqu, 

15  dée. 

Valtrude,  à  Mous, 

9  avril. 

Vandrille,  abbé. 

SI  juill. 

Varique,  mart.  en  Afiiqae, 

19  BOT. 

Varus,  soldat  et  autres  martyrs. 

19  oct. 

Vus,  évoque  et  mart.  à  Casai, 

1  dcc. 

Ycaancc,  évéque  et  martyr. 

1  avril. 

Venant,  mari.  1  Camérîn», 

19  mai. 

Venant,  abbé  à  Tours, 

18  oct. 

Veocealas,  duc  de  Bobétoef  et  martjr. 

tS  lepl. 

Vénérande,  vierge  et  mari.  9 
Vénère,  évéque  de  Hilan, 
Vénérius,  ermite,  dam  l'Ue  Palmarie, 
Vénuste,  mart.  en  Afrique, 
Vénuste,  mart.  h  Rom^, 
Yénuslien,  mart.  à  Spolèta» 
Vénn,  évéqne  de  Ljon, 

Vpr,  ^vAque  de  Salcrne, 

Vère,  évéque  de  Vienne, 

Vévécond,  évéqne  de  Véroiey 

Vérène,  vierjje  k  Bade, 

Vérifn,  mart.  en  Toscane, 

Veridienne,  vierge  à  Castel-Fioreatin, 

Vériiiinie,  mart.  i  liibonne, 

Véronique,  vierge  à  Milan, 

Véfoniqae  Juliani|  vierge,  à  Cita-di-Gattello, 

Vénile,  mart  à  Adnunète, 

Vcstine,  mart.  i  Carlhagiey 

Veitins,  mart.  i  Lyon, 

Véture,  martyre  à  Garthage, 

Viateur,  &  Lyon, 

Viateiir,  évéque  de  Bergame, 

Victeur,  évéque  au  Mans, 

Victor,  mart.  i  Enlmn, 

Victor,  mart.  à  Alexandrie, 

Victor,  mart.  en  Egypte, 

Victor,  eonleiwnr,  i  Arcie, 

Victor,  mait,  i  Nicomédîej 

Victor,  mart.  en  Afrique^ 

Victor,  martyr, 

Vielor,  mart.  à  ThowaloiiiifBe, 

Vii'tor,  ma-;,    m  F;;yple, 
Victor,  mart.  a  Drague, 
Victor,  martyr, 
Victor,  mart.  i  Milan, 
Victor,  mart.  en  Syrie, 
Victor,  mart.  à  Alexandrie, 
Victor,  aoMat  et  nart.  4  Haiioille, 
Victor,  mart.  à  Mérida, 
Victor,  pape  et  mart.  à  Rome, 
Victor,  évéqne  tfUtiqne, 
Victor,  mart.  en  Espagne, 
Victor,  évéque  et  mart.  en  Afitiqne, 
Victor,  mart.  à  Calcédoine, 
Victor,  mart.  en  Afrique, 
Victor,  mart.  à  Rion  f>n  Valaiiy 
Victor,  mart.  à  Soleure, 
Victor,  et  •M  compegnoni,  niarijie, 
Victor,  martyr, 
Victor,  évéque  de  Capoue, 
Victor,  nart.  en  Afrique, 
Vîdor,  mart.  à  Ravenoe, 
Victor,  mari,  à  Nlcomédie, 
Victor,  mari,  à  Rome, 
Victor,  nart.  en  Afriqne, 
Victor,  mart.  en  Afrique, 
Victor,  mart.  en  Alrique, 


m 

14 

14 

4  mai. 
13  sept. 

9  mai. 
SS  mai. 
30  déc. 

11  nov. 

«3  oct. 
i  août. 
99  oct. 

1  sept. 
9  .loût- 

1  févr. 
1  oct. 

1 3  janv. 
9  juill, 

11  ttvr. 
njniU. 

s  juin. 
17  juill. 

fi  od. 

14  déc 
1  sept. 

tt  janv. 

S!  Janv. 
8  S  févr. 

te  «vr. 
«mats. 

10  mars. 
SO  mars. 
99  mare. 

1  ftvr. 
la  avr. 
loivr. 

14  mai. 
17  mai. 
«1  juill. 
94  juill. 

jttiU. 
t9aoftt. 
Se  août. 
1«  sept. 
19  sept. 
14  mpt. 
«S  sppt. 
30  sept. 

19ocl. 

17  oct. 

17  oct. 

t  noT. 

13  nov. 
8  déc. 

15  déc. 
19  déc. 
ttdée. 
M  aie. 
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Victoire,  martyre,  à  Cordoae, 
Tîetoin,  nn^  et  nut.  k  tatub, 

Victoric,  m«rt.  en  Arrîiiuc, 
Victork,  mut.  •  Amiens, 
VidorieB,  mut.  en  Afrique,  . 
Victorien,  mart.  en  Iiaurie, 
Victoria,  mart.  «o  Egypte, 
Ttdoriii,  mart.  à  NÎMmédie, 
Victorin,  mart.  à  Nicomjdtt, 
Victoria,  mart.  à  Rome, 
Victoria,  mart.  &  Clcrmont, 
Victorin,  conft's^eur  à  GuiérilO, 
Victorin,  mart.  à  lUiinp, 
Viclorio,  évëquo  et  mart.  à  Amilcrue, 
Vietoris,  mart.  à  Heoiiu, 

Victorin,  A^^qiiP  <!e  PeltiB,  ^ 
Victorin,  mart.  4  Rome, 
Vidortii,  naît.  I  B««eue, 
Victorin,  mart.  en  Afrique, 
Victorin,  mart.  en  Afrique, 
Vidocwa,  VMit.  I  Cétuée  «n  Q^ptAm, 
Victorius,  Biirt.  h  Llimi, 
Viclrice,  éféque  do  Rouen, 
Victor,  natt.  en  Afrûpw, 
Vicfgee  :  aept  mart.  à  Sirmich, 
m-  lit,  mart.  à  Niooinédie, 
quarante,  mart.  à  Hénclée, 

—  pluuoitfîerges,  martyres  e>  jtfiriqBe, 

—  quarante,  mart.  à  Antiocbe^ 
Vigile,  cYéquc  et  mart,  i  Trente, 
VigU»,  év^ue  de  Breaeia» 
Vîgor,  étêque  de  BarpuT, 
Vilmer,  abbé,  en  bouiunnoi», 
Tinehad,  i^kpA  à»  Brème, 
Vincent,  diacre  pI  mnrt.  à  ValeOM^ 
Vincent,  mart.  à  Embrun, 
Vineant,  mart.  an  Afinqoa, 

Vincent  Fcrri<  r,  cnnf«*»eur  à  VaaiMMy 
Vincent,  mart.  à  CoUoure, 
'^naoant,  eonfeMear,  à  Emîinu, 
Vincent,  mart.  à  Pordt, 
Vincent,  prêtre,  à  Lérins, 
Vincent,  diacre  et  mari,  i  Agen, 
Vineant  de  Paul,  prêtre 
Vincent,  mart.  à  Rome, 
Vincent,  mart.  à  Rome, 
Vluent,  mart.  en  Espagne, 
Vincent,  abbé  et  mart.  à  Léeo, 
Vincent,  mart.  &  Avila, 
Viadémial,  évêque  et  mart.  en  Attipe, 
Vintionius,  confrwrur,  i  Ctpone, 
Vingt  martyr»,  à  Tarse, 


TABLE  DES  SATOTS 

17  no*. 

18  die. 
H  févr, 
It  déc. 

IS  man. 
IG  mai. 
«5  féw. 
*  ma». 
M  mait. 
IS  atr. 

15  mat. 
8  juin. 

7  juin. 
5  »ept. 

S  eet. 

1  liov. 

8  nny. 
11  nov. 

tilec. 
ttdéc. 
Il  mai. 

3n  net. 
7  août. 
1»  dée. 

9  svr. 

19  mai. 
I  wpU 
10  duc. 
%i  déc. 

16  juin. 
M  sept. 

1  noT. 

10  juiU. 
B  nov. 

!2  j.niv. 

11  jauv. 

17  janv. 

5  u*r. 
19  avr. 
10  avr. 

2S  ili.ii. 
24  mai. 
9  juin. 


Vt«lreuiuad,  mart.  à  Cordooe, 

7  je«i. 

Vital,  nert  à  Smyme, 

9  jan«. 

Vital,  iiiirt.  «  n  Afrique, 

9  jan«. 

Vital,  mart.  à  Roota, 
Vttel,  mart.  1  Alexandrie, 

14  lc«r. 

11  avr. 

Vital,  mart.  à  Ravenne, 

28  avr. 

Vital,  mart.  en  Campanie, 

S  juin. 

Viltl,  mtrt.  4  Rome, 

10  joiU. 

Vilal,  mart.  i  Sion  en  Valais, 

llMpl. 

Vital,  mart.  à  Ccsaréc, 

3  noT. 

Vital,  mart.  i  Bologne, 

4  nov. 

^■il.llll■n,  pape,  1  Rome, 

17  jamr. 

\  italien,  évoque  de  Capoue, 

IG  juill. 

V italique,  mart.  k  Ancyre, 

4  sept. 

Vi\ent,  rnnfiinonf. 

11  jam. 

Vivfiiiiiiî,  rve'quc  de  Lyon, 

13  juin. 

Vivien,  évèque  de  Sainte», 
Vlvine, •vierge,  i  BigtideB, 

18  août. 

lTd<c. 

Volirsi.  n,  évoque  Ai  T>iur<, 

1 8  jjnv. 

Vrain,  évèque  dans  l'Orléonaif, 

19  oct. 

VtiUrtB,  éTèqoe  de  fleot, 

1»  mais. 

w 

Wauburge,  rierge,  en  Angleterre, 
Wénéfride,  vierge  et  martyre,  en  AQ^elerrc, 
Wipbcrt,  prêtre,  en  Allemagne, 
Wilfrid,  é««ipie  dTork, 
Wilgeforte,  vierge  et  martyre,  en  Portu-;»!, 
Wîllcbaud  ou  Guillcbaud,  éviqne  d'Eischut, 
Willebrod,  cvéque  d*Dlieeht, 
Winoc,  abbé,  à  Dergnes, 
Wiron,  évoque  en  Ecosse, 
Wolrang,  évêquu  de  RafidMlue, 
Wnlitan,  évèfae  de  Wercesler, 


1 

3  nov. 
13  ooùt. 
lî  oct. 

20  iuiîl. 
7  Jillll. 

7  nev. 

C  nov. 
S  mai. 
M  eet 


Xantippc,  en  Espagne, 


Vingt>tfeia  auwtjts,  à  1 

Vingt- dcuï  martyrs. 
Vingt  martyrs,  à  Nicomédie, 
Virgile,  évèque  de  SaUwttlf, 
Visitation  de  U  sainte  Vierge, 
Vine,  vietige  et  mart.  à  Ferme, 


11  juillet  et  27  .«cpt. 

«4  joill. 
«août. 

1  sept. 

11  fepL 
It  oct 

2  mai. 
1  sept. 

0  juin. 
S  uoiit. 

12  déc. 
23  déc. 
17  nev. 

1  juin. 

Il  avr. 


Yon,  voyez  Ion, 
Tved,  voyez  Ived, 
Ttrea,  pnetoe,  en 


23  sept. 


UiepU 
•  ect. 
19 


Zacliarie,  pape,  i  Rome, 
Zecharie,  évèque  et  mart.  &  Vienne, 
Zacharie,  mart.  à  Nîeomédîe, 
Zacbarie,  prophète, 
Zacharie,  père  de  saint  Jean-Baptiste, 
Zacbce,  évèque  de  Jérusalem, 
Zacbée,  mart.  en  P.ilestiiir, 
Zamas,  évèque  de  Bologne, 
Zaabdai,  évêqne  de  UcoMileD, 

Zanita?,  mart.  en  Pcrsp. 

Zébînas,  mart.  à  Césarée  en  Falesttne, 


16  mars, 
se  mai. 
19  juin. 

c  sept. 

5  nov. 
tlaeAt. 
17  nov. 
S4  janv. 
ilfifr. 

17  mm. 
19  noT. 
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Zénaide,  mart.  i  Gésarée,  en  Felettinc,  . 

&  juin. 

Zite,  vierye,  à  Lucqoes, 

t7  avr; 

IémS$,  vu*  dea  diieiplea  d*  aaiiit  Pnù, 

11  oct. 

Zoé,  martyre, 

•  mai. 

Zénas,  mari,  à  Philadelphie, 

M  juin. 

7.r>f.  niîirtwi-,  à  Rrnne, 

5  juill. 

Zéaobe,  prèlre  «t  maii.,  à  Tjr, 

Mttvr. 

Zoèl,  mort,  en  Istrie, 
Zoîle,  mact.  à  Gordooe, 

S4  oui. 

Zénobe,  évéqae  de  noienoe, 

SS  mai. 

17  jnio* 

Zénobe,  tnart.  à  Sidon, 

7!»si[i)t',  ,1,1,11  luiri'tc,  i^n  Paleilîn0j 

4«vr. 

Zénobe,  étèque  el  mart.  k  Egée, 

SO  ocU 

Zotii^ue,  mart.  co  Afri^ei 

It  jiBV. 

Zéaobe,  niait,  à  Tripoli, 

«1  dëe. 

Zotique,  mart.  i  Tivoli, 

It  janv. 

Zénobie,  martyre,  à  EgéC) 

30  oct. 

/oti<{ue,  ninrt.  ù  Alexandrie, 

31  jnnv. 

Zénon,  mart.  à  Romey 

14  févr. 

Zotique,  luart.  h  Rome, 

10  féïr. 

Zénon,  martyr, 

S  ifr. 

Zotique,  martjr, 

20  avr. 

Zéooa,  évôque  et  mail,  à  TénoMi 

1«  avr. 

Zotiqne,  évèqne  et  mart.  à  GûmtiM, 

«1  juill. 

—  Son  Ordination, 

8  déc. 

Zotique,  mart.  à  Nicomédie, 

Zénon,  martjr, 

ZAboo,  mart.  à  PhUadelpIiie, 

iO  a»r. 

Zotique,  mort,  ù  Nicomédie, 
Zotique,  pvètM,  i  GODSlailtiMMlIft. 

tl  oct. 

i3  juin. 

tl  déc. 

Zénon,  mart.  h  Rome, 

9  juill. 

'/.nàm,  .  inurt,  en  Cilicie, 

3  jîinT. 

Zénoo,  mart.  à  Alezaudrie, 

15  juill. 

/.oziine,  mart.  à  Carlhafte, 

il  mars. 

ZénoB,  OMit.  4  Nicomédic, 

taept. 

Zoôme,  évèqne  d«  Syraoue, 

t«  men. 

Zénon,  martyr. 

8  sept. 

Zitziine,  mart.  ù  Sniopolî, 

19  juin. 

Zénon,  mart.  à  Mélitine, 

»aept. 

Zoiime,  mart.  à  Porto, 
Zmime,  mart.  à  Antîodhe, 

15  juill. 

Zénda,  naart.  en  Paleatine, 

«sept. 

Maept. 

Zénon,  soIil<l  et  m.al.  .'i  Alexandrie, 

SO  déc. 

Zotime,  (diift  >st'iii ,  i>n  PalcatlMy 

SD  onv. 

Zénon,  soldat  et  mart.  i  Nicomédie, 

Si  déc. 

Zoiime,  uurt.  à  Antiochc, 

14  déc. 

Zénon,  ctè(|ue  de  Marame, 

Wàèc. 

Zoiime,  mart.  à  Philippe, 

18  dëe. 

Zé}>h\Tiii,  |i;i[>L>  t't  mart.  àBOHWf 

16  août. 

Zo/liiu',  mart.  à  Nicée, 

19  dcc. 

Zétique,  mort,  eu  Crète, 

%i  déc. 

Zozime,  pape,  à  Borne, 

ta  déc 
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DICTIONNAIRE  ETYMOLOGIQUE 


A 

Àbaenm,  do  gree  abaa,  abakc»,  amt, 

Abban,  du  syriaqup  abba .  pèn> 
AbdâSj  en  hébreu  serviteur. 
Abdias,  en  hébreu  serriteur  da  SaifBMV* 
Abdou,  «n  bébraa  aarvitaor. 
Abd,  Ml  hélmo  vuiié* 
Aberce,  du  Utin  abereeo,  j'écarte,  j'éloipM. 
Abias,  en  hébreu  le  père  du  Seigneur. 
Abibon,  en  hébreu  le  pouce  du  père. 
Abrace,  du  grec  a  privalif,  el  brakos,  culotU  :  MHS 
calotte. 

itdroAaait  ao  hébraa  pira  da  te  molUtode. 

Abrt,  da  gfM  tfdtw»  Jbum  avfiots» 

Abrit,  du  gnea  fMM,  «iarttw,loaid  :  qptareil 

pas  lourd. 

Abrosimf,  du  grec  a  iirivaLif,  et  do  trOÊHÊiti,  IUI> 
trilif  :  qui  n'est  pa»  uuurri^&ant: 

AtÊ^om,  CD  hébreu  père  de  la  paix. 

Atae»,  dagne  aàaka$,  aana  mcUee. 

Aeaire,  aa  litin  oetortei*  Wt  da  grec  a  privatif,  et 
eharis,  grAce  :  qol  BMiiqac  de  |vlec«  ^  a'aat  pas 
gracieux. 

Acule,  du  proc  achatét,  agate,  pierre  précieuse. 

AcMlUt  du  grec  o  privatif  el  ehillot,  bouillie  :  qui 
M  oMaga  point  d»  booiUie. 

Aeind^ne.  du  grec  akinduitat»  Mt  d'o  privatif,  et 
kindMnos,  danger  :  qui  n'est  pai  en  danger  ;  qui  n'est 
pas  danprrcLix. 

Acrate,  du  grec  a  privatif,  et  kratos,  fort  :  qui  n'est 
pca  fort,  faible,  débile. 

Actiné»,  da  grec  akai,akUnMt  rayon  :  raTOonani. 

Aefr$,  dn  gree  a  privelir,  al  hum,  pnliiiBea,  on* 
tAri!*"'  :  qui  Psl  sans  autorité. 

Àdalberon,  du  tudp:Mpo  adel ,  noblesse,  et  baron, 
homiup,  pt'ntilhonimp. 

Adalbert,  du  tudesque  adel,  noblesse,  et  ftert, 
konuM  :  homme  de  noblesse. 

Adam,  an  hAhian  homme,  homme  rooz. 

ildlmcfs',  dn  lafla  odlnefta,  cjoaté,  *"|r***** 

Adawpie,  du  '-rvc  a  privatif  et  donÂM;,  hildt,  OMI* 
rageux,  qui  minquo  de  courage. 

Adfhn  ii.  du  tudesqM  mM,  poMaMe,  al  M^noa: 
qui  eet  de  race  noble. 

AMhtrf9,  du  tudesque  ad»l,  noblesse ,  d  tof, 
moDtegna  :  qui  a|ipaiîiaat  à  te  aohiaaae  Boal^ 
goarde. 

Adelgoth,  du  tudesque  aêA,  aotllMI»  «I  fOtj  bOB  : 

qui  est  d'une  bonne  noUcMO. 

Adéihtim,  dn  tBdaav»  milit,  boMimi  «t  Mm» 
aaaqp«»  hawoM. 


AâêUlère,  da  tudesque  adri,  noMilH,  Ct  kÊTT,  ad" 
gnaor  :  aelgnear  de  la  noblesse. 
Adêtphe,  en  grec  aéelphoi.  Mm. 

^Êi^i^fi^^Ê^^0  ^hft  ^^906  ^^^t^^^^^0  ^idtftt^Pd^^  t^H^^llB^  ^H^É^ 

Bec. 

Adérit,  en  grec  adéritos,  incontestahlat 
AdoH,  en  hébreu  seigneur,  base. 
AdroiiÊ»  an  giw  «irwiM,  qol  an  Ml  pm,  IbM^ 
tnble. 

AéHm,  an  Win  AÊrtumu,  qd  cal  d'Adria,  «ilgl 

naire  des  bords  de  la  mer  Adriatique. 
Adjuteur,  en  Utin  adivtor,  qui  aide,  qui  seeoail 
AdvtÊtiÊÊÊr.  an  lailB  oÉaeiiâBr.  ml  anin.  ooi 

Tient. 

ildM^  an  gree  oefetoi.  fait  d'a«f  As,  aigle  :  eqolHn. 

an  taUn  ^/ta,  AMcafam,  qol  aald'AfrivM. 
il/Hrâf«,  an  talin  i/Heonna,  qai  ad  orighiafca 

d'Afrique. 

Agabe,  en  hébreu  sauterelle. 

Agajie.  en  grec  agupé,  auionr,  uffedian» 

Agapet,  en  grec  agapétàt,  aimable. 

J^àkange,  du  grec  agathm,  htm,  «I  mfféhÊk 
ange,  envoyé  :  bon  ange,  bon  maaiaflr. 

Agathe,  en  gree  ogatki,  bonne. 

Agathémer,  do  grae  Qfttkm,  hùù,  at  màm,  kt, 
portion  :  bon  lot. 

Agathémère,  do  pw  «ffoCbH,  bai^  al  Mmw, 
joor  :  bon  Jour. 

ilyofAoefiMif  dn  gnc  ùfûOttg^  ban}  al  AMMf  idpnp 
taUon. 

Agathodon,  da  grec  ogathot,  bon,  et  ddnm,  pré> 
sent,  don  :  bon  présent. 

Agathon,  ta  grec  to  agathon,  avantage,  atilité. 

AgatkoHigfue,  do  grec  Bf^thm,  bon,  «I  nllf,  irio» 
toire  :  bonne  vktoire. 

AgatHopt,  da  grec  9f9tko$,  bon,  eC  «fa,  ejrt»,  an* 
pert  :  qui  est  d'un  bon  aspect,  d'une  bonne  figure. 

Àgathopode,  du  grec  agathos,  bon,  et  |>oit<,  podoi, 
pied  :  qui  a  un  bon  pied,  qui  roarahs  Man.  . 

Aggéê,  en  hébreu  gai,  joyeux. 

ifnni,  dn  Min  lynafnr,  ni  aprtala  tMoMUt  da 
père. 

Agnel.  dnlittD  agmilm*  petit  agoaan. 

Agnès,  du  grec  agnfs,  fait  d'afOM,  pOT,  chorta. 

Agon,  du  grec  ag&nt  lutte,  combat. 

AgriBttêt  dn  liM  igrlaoln»  ndttntmrf  lahon^ 

Aff^fptutki  ÛÈÊÊu/U  dn  Bol  laHtt  ngrl||y#,  qai  ad 

Tenu  ao  monde  les  pieds  en  avant. 

Airg.  en  latin  ageriau,  f«it  d'ager,  champ  :  qai  ed 
né  dans  les  champs. 

4iut,  do  latin  adjutus,  aidé,  secouru. 

ilM^  en  latin  albeut,  damier. 


Digitized  by  Gopgle 


880  DICTIONNAIRE 

Àlbm,  diimiJuUf  if  o/fr«j.  mot  laliii  qui  si|mifie 
blanc  :  Urant  ;Hir  !•>  bliinr. 

Àlcibiade.  du  grec  uiki,  ▼igueur,  et  bios,  vie  ;  qui 
•  aofl  vie  vigoureuse. 

Àlejcandre,  du  grec  «lefftf.  Je  «MNin,  «t  mér,  «»• 
tfrM.  homme  :  qoi  Mconii  11ioinn«,  qâ  fiik  du  Un 

ÀleJtM,  du  irrec  atfjre<i,i«  défend»,  je  prou^ga, 

i//l<T,  OD  iulioB  sl^br»,  lut  dm  liliii  ëfiÊtU/ir, 
poflt^Dseigne. 

iiijM  on  il^v*»  du  gne  ohQMf,  felt  dTa  privatif  et 
|it|>^.  tristP99c  :  qui  n'eat  pu  Mila  :  JaTcnx. 

Àlithe,  du  grec  o/iMj,  élnogar,  UDt  donidla. 

Àlmaqut,  <tu  ::r.  ^  alotj  k  DKrf  «t  madUt 
comhAt  :  combat  naval. 

Àiodie,  du  grec  ttl$,  «Im,  b  mer,  et  «41m,  gnide  : 
pilote. 

Atphée,  du  grec  atitkaU,  Je  trawa. 

AUman,  du  tudi^uiiie  a/^  vieoi,  «t  flMttll^tuianw  : 

qui  <>«t  lïiino.  racfl  antii)uc. 

Ama,  -  Il  h'^Sr-'ii  sjuiuIh  ma  r.ition. 

Amahte,  eu  ialm  amabiliSt  ouiiable. 

i<m<inr/,  en  latin  aMMWlw,  qui  doit  être  aimé. 

Amamnfhe,  àa  grec  aaiaratUAof,  qoi  oe  se  IMtrU 
pw. 

^inojtf,  en  latin  nmnfhis.  ftm'.nrrnx. 
^mftflM,  eu  grec  umbasis,  A^rcriMiiu,  ncli.in  de 
IBODter. 

Ambifue,  àa  grec  amftijr,  ambiÂos,  vese,  olamliic. 
ilfliAfvlMr,  du  gme  antbnttoi,  dooi  coouM  raw- 

Amé,  du  litin  «iMdtf,  eiinft. 

Amre,  du  latin  amato,  aiméfl,  chérie. 
Ammie,  du  grec  ammion.  ▼«rmillon. 
Amman,  en  hébreu  WM-\<\ 
AmPKine,  ea  grec  ffmmrinof,  bit  d'omnioi,  aable  ; 
mUdomoz,  né  dus  le*  sables. 
Amns,  en  hébreu  chargé. 

AmpHe,  da  grec  ampeleUu,  fait  d'onipeAM,  vigoe. 
AmpMbtOtt  do  gne  ««l^Mtolltf,feiiUNin«  j'envi- 
ronne. 

A  mpMhfitf,  éa  gne  «MpMliiyor«  dmrteu,  eonlro- 
vané, 

4iii7»MiHi,  da  grrn  «mpHdoaMft,  et  la»,  Valette. 

Ainiiliat.  rlu  latin  a m/>/<n/uj,  agrandi,  augmenté. 
Anaclrt.  du  grec  anacUtos,  rappelé. 
i4»?(tnie.  ea  liAliraa  giAoe  da  SelgneiVj  méa  da 
Seigneur. 

ànanie,  en  grec  VMtmios,  san^  èhagrin. 
AmoMtattt  da  grec  muutatiêt  réeamcUon. 
ànoM»,  da  grec  siMtlnW,  le  lavtt  do  aalaO. 
Andœht,  dn  gne  ava,  (fen  beat,  et  tfoeA««,  qd 

reçoit. 

i4n(frtf,  dn  grae  «ndirvtoi,  «iril»  «aaragemit  mas- 

coUd. 

^iMirmlgwe.  da  grae  «ndr,  a«Mb«»,  hemma,  et 

niki,  Ttctoire. 

Androprlage,  du  grec  androt.  homme,  et  pelagot, 
la  mer  :  honiit>e  ili»  m>-r,  nmriti. 

Antcte,  en  grec  anekUiê,  tolérable,  supportable. 

Anème,  du  grec  anemot,  rtmi. 

jioempedWB,  dg  gree  aoempodM»,  aOnoeU, 
exempt  d'eatiatfw. 

Anèsr,  du  grec  anesia,  liberté. 

Angilbert ,  du  ttideaque  amgel,  aoge«  et  bert, 
homme;  ou  df  l  auglo-nzoa  M»§ft iw'i,  hoomada 
k  natioD  des  Anglea. 

ioiert,  en  gree  anIMbi»  imiadbia. 

4*4«f  an  bAttit  ^Mlana*  - 
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Annrrr.  du  grec  anoreoi.  fort,  courageux. 

Aiil'ir.  du  s:-.'  anth(^ros.  Ofuri,  florisaaOL 

Antheon,  du  grec  antfied,  je  QeurU. 

iliiMiaie,  en  grec  anthitnos,  fleuri. 

J«f<de  ou  ^ntéy<>,  en  latin  AntMiui,  fait  da  gm 
«nfl.  eoDtre  ,  el  idios.  spécial,  particolier  :  qid  n'a 
rien  fî<^      ticiilier,  ordinaire. 

A»iiijone,  du  ^.Tfc  nnfi,  conlro,  et  gonos,  progéni- 
ture. 

Antimo»d,  moi  hjbride  (brmé  du  grec  atUi, 
eoolfe,  et  da  laUa  mundmt.  monde  t  qal  eat  apport 

ao  monde,  aux  choses  mondain'^? 
Antfnogène,  du  grec  anti,  l  unln-,  et  901101,  raee  : 

oppc-'-  h  sa  rare,  ijui  ii'imilp       sùs  ancêtre». 

Antiochvs,da  grec  anU  et  de  ùchot,  lien  ;  qui  sert 
de  lien. 

Antipa»,  da  grec  a»U.  contre,  et  pat,  toot:  oppoai 
àtoal. 

AnMne,  du  grec  anU,  contre  et  Mto,  Ténil: 

qui  n'est  pas  vénal. 

.l 'l'o/iMi.  diiiuimlif  d'Aiiloitie  :  pptit  Antoine. 

Anyte,  du  grec  anusu,  progrès,  perfecttoD. 

Awl,  en  hébreu  illustre,  gMaos. 

Affile,  du  latin  tipelUtt  mni  peaa,  qui  lamiipin  d» 
peau  dans  quelque  partie  de  Mm  corps. 

Ai'hton*^  dtt  gree  «jiMAmmi.  qnl  ik'aat  paaa^ 

vieux. 

Apiifli  me,  tlii  uroc  iipoil^mos ,  élranp^^r,  Toyageor. 
Appollinaire,  d'ApoUoa,  consacré  à  Apollon. 
Apothèmê,  da  gree  «fw,  et  de  tkéma,  poaKoB  : 
dépôt 

Ajuée,  da  grec  a  privatif,  et  pted,  je  flatte,  je  cap 
re6«e  :  qui  n'est  pa^  Hutteur,  pas  caressant 

Aptot,  en  latin  aptatus,  ajusté,  adapté. 

Apulée,  du  grae  ^  et  tttofw,  d»  boia,  alvarin, 
ch&œpètre. 

àqiOa,  «a  talfa  ai^. 

AnUurf  mot  kifn  qui  signifie  labonreor. 

Areadê,  en  latio  Antidhu,  qui  est  de  l'Areadie. 

ArchélauSj  en  groc  <m  .•  prince  1  lu  peuple. 

Archippe.  du  grec  arcAe  comaiaodemeot,  et  hif- 
pos,  cheval  :  qui  sait  gouverner  )aa  Amws,  wn- 
mandant  de  le  cavalerie. 

,^néfe.  dn  gree  oréitt,  désiré,  deatandiè. 

Arège,  du  grec  arégA,  je  «pciiiir^. 

Àr^gle,  en  latin  agricoloj  laboureur. 

ArèMj  do  grae  orét,  la  Diea  Mon  :  eonaanl  à 
Mars. 

Arétas,  du  grec  aretaô,  je  pratique  la  vertu. 

iry^e,  du  gree  ^rye<w,,  qui  est  de  la  Grèce. 

Amtorqm,  da  gree  ortrtarchos,  qui  commaode 
aux  grands. 

Àriâte,  en  grec  aristot.  excellent,  très-boa. 

Arnh'c.  ea  gKù  oriUw»,  qai  ezocUe,  qpi  Ueolh 
premier  rang. 

ÀrMkk,  du  grec  arùto$t  «tedkiBt,  et  «Mw, 
forme  :  qui  a  de  belles  formes. 

ArUtioH,  en  grec  arUteion,  récompense  du  cou- 
rage. 

ArUtobule,  du  grec  arittoi>Qvio$,  qui  est  d'un  bon 
conseil. 

ArUtcttêque,  da  gree  ttristm,  «xaellaol,  «t  albi« 
^letaira,  triowplie. 
Armen(o!rf,  m  htin  «rmeMf ortai,  qid  ioigoalai 

troupeaux,  l)onvii>r. 

Art^ne,  du  grec  arséu,  arsrnns.  fort,  vigooreor. 

Artéme,  du  grec  artomés,  qui  jouit  d'une  boaaa 
santé. 

ÀtnpK  »  bttnn,  qpk  réulli^  qptimaiambia. 
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àteU^pladf»  dn  grec  AsUipUHt  Btciilap«,  dieu  de  la 
médecine  ;  qiii  eit  conMOé  à  BMidipa. 

Âscit'piodore,  du  grec  AskléplM,  Btcnllpe,  et  dâ- 
rmi.  doD  :  présent  d'Esculape. 
Jteolit,  do  gree  eêtoitô^  je  n^^pliqw,  j«  iniB  «e- 

eapé. 

Àselle,  en  tafin  «sOle,  petite  ftncsse. 

ÀssairCj  en  lilin  tMorfus.  t6%  viende  r6tie. 

J«<e,  en  grec  o$tttot,  poli,  tioonêle. 

Àstire,       prcc  aster  'xy^,  hrinanl  Romme  uû  astrti 

Astier,  PII  prrc  itstcrius,  radteux,  rayoniiaot. 

>it{rjçv<<.  eu  prec  ostrikos,  qui  dépend  de*  Mtrek» 
qui  eet  aouinis  à  leur  iuflaence. 

Jifuerlte,  en  giee  onvArMM,  JneiMniMnMft»  non 
pareil. 

A  ter,  en  latin  sigoifle  triste,  mélancolique. 

Àthanase,  du  grcr  (ilhcnasUi,  immortalité. 

Àthénodore,  du  grec  Atlivné,  Minervp,  et  Mron. 
don  de  Minenre. 

Atliénogène,  da  grec  Athini,  Minerve,  et  genos, 
isttt  ;  qni  descend  de  Hbieire. 

/</(a/(>,  du  grec  attalos  potff  «faloc,  qû  est  dans 
In  fleur  de  rd«e,  vigoureux. 

y(r'i7>;(°,  (  Il  ur.  c  rirMtoi,  qui  «et  de  PAttiqua,  dn 
terrilitiri'  d'Allicrjcs. 

Auct$,  eu  Eatiu  auctui,  accru,  augmenté. 

.iiMjaz,  mot  tout  latin  qui  aignîBe  bardi,  eoora- 
geux. 

Auge,  dn  prfi'  rnnji's,  bi  illanl. 

Augure,  lin  litin  iniguntu.  ijui  concerne  le»  au- 
gures, qui  ^■_v  rapjinilo. 

AuffuslalCj  eu  laua  uugustalU,  qui  concerne  les 
angnstea  ou  les  empereurs,  impérial. 

itt^tttfl», diminutif  d'Auguste. 

Junalrv,  en  latin  Ânaeharius,  fait  du  grec  otut  et 
cfinrii'iK,  L'iacieux,  a^ri''.>l)l«'. 

Âurtf,  en  latin  aurea,  blonde,  do  couleur  d'or. 

Aurigve,  en  latin  niir^Oj  coober,  eoodndeor  de 
durs. 

Àu$one,  dn  lattn  itHontef,  qnl  eat  de  rAunnie. 
Ampice,  du  latin  autpex,  nt^picit,  augOltt,  qni 

consulte  le  vol  des  oiseaux. 

Austrebert,  du  latin  aniter.  le  md,  èt  du  tndeeqm 
bert,  homme  :  bomme  du  sud. 

iufononie,  en  grec  aiftonnMM,  qni  se  gouvanm 
parées  propres  lois. 

Amane,  du  grec  ottxano,  j'augmente,  Je  prends  de 

rarcToi^si'iiienl. 

ÀujiiLie,  du  grec  ruxif.  accruiâscnient,  et  Oios,  vie  : 
avaucement  dans  la  vi»'. 

Aurilr.  dn  latin  auxilium,  secours,  assistance. 

Aveyitin,  du  aunt  i«wiMno>  rnna  daa  sepi  co1> 
Unes  de  Borne. 

Atttit»,  dn  UNO  «mUr»t  dètonmer,  iearlsr. 

AvH,  en  latin  «»U«»,  vims.  anclow  qui  ramonto 
aux  ancêtres. 

isorls,  en  liâmn  aeemm  du  BelgneuK 


fi 

JqMtr     Min  Aq^nte,  lujame  dn  p«ln«>  porls- 

Balbin»»  de  tolAitt,  Ugoe,  dont  toIMnnt  art  m 
dimiuoUf  :  un  p«n  bègue, 
Jlnbamte.  da  latin  ftalsoimm,  banme. 

Balthaiar,  en  1a^hi>>u  prodigue,  dissipateur. 
SapUs  en  grec  baptos,  teint,  mis  en  couleur. 
têndaf,  en  Mtawn,  IBs  qni  •  dn  It  iNtnlf. 


Marbat.  en  ialiu  barbatus,  barbuj  qui  a  de  la  barbe. 
Aarfre,  en  latiu  barbam,  barbare,  qnl  qiprtisnt  fc 
une  nation  incivilisée. 
Bamtbé.  en  hébreu  fils  de  consolation. 

fiarsabas,  en  hébreu  fils  de  1 1  conversion. 

Jlarlhelemy.  eu  hébreu  flls  de  celui  qui  suspend 
les  eaux. 

Bantekf  en  bèbieu  béni. 

Basile,  du  grec  BasHeus,  rc^. 

Basilide,  en  rr^o  Itautrîih'a,  fils  de  roi. 

BfisUisque,  en  giec  busilhhos,  petit  roi. 

/((/Ai/wie,  eu  grec  basilissu.  reine. 

fiasse  ou  Ilassiis.  eu  grec  bassos,  sentier  dans  le 
bois.  Talion. 

ifÀif.  en  latin  tentes,  lieureua,  bieubeurenz. 

BêlUn.  diminutif  du  lafin  beltus,  beau,  Joli. 

JteJliqiic.  f  i\  I  ititi  f/'7/(r  u.ï.  lielli(](ieux.  L'iicrrier. 

/!i  iirdet  Oit  Jiene:iet,  eu  lùlm  Oenediclus,  béni. 

i;,  nifjne,  en  latin  benignus,  béuiu,  débonnaire. 

JBeHyanito»  en  tkébreu  bis  de  la  droite. 

Jlennoif,  en  liébreu  <figne  flls. 

BenoU.  en  latin  benedictus,  béni. 

Bérénice,  en  hébreu  fille  qui  a  de  la  gr&ce  dans  ses 
manit^reâ. 

Bernard,  du  tndeeque  trrn.  ours,  et  art.  naturel 
caractère  :  qui  a  le  caractère  de  l'uurs. 

Bernardin,  diminutif  de  Bernard. 

Btbitt,  en  grec  btUU,  signifie  pelU  lirre* 

Bilfrid,  du  tiuU^qua  Md,  image,  et  /Heds.  paix  : 
image  de  la  paix. 

Btane,  en  latin  Mnmis.  fait  dn  grec  Uamog, 
myope. 

filande,  du  latin  blandus,  agréable,  cbarmanL 
BiaiuUne,  diminutif  de  Ûancbts,  qni  a  nn  certain 
agrément. 

Blaste.  du  grec  blaslos.  ri  j>  t>>n,  liourgeon. 

Bonavenlure.  de  l'italien  ùuuna  ventura.  bonoe 
nveuture,  heureu«e  réu^sùte. 

BonfiU»,  de  l'ilalien  taon  figUo.  boo  fils. 

BonifûH»  dit  pour  bfNoiie  ltee«  bon  visage. 

jronifSi  dn  giee  MnMds.  bonvier,  qni  garde  Isa 
iMBnb. 

Bonone.  dn  latin  ^ononlnt,  qui  est  da  Boingdt, 

Bolonais. 

Bvrim  ou  Boijsie,  ds  BwmOû,  in  Fraise  :  Pras- 

i^Hlon.  en  l«Un  Brita,  Breton,  qui  eat  de  la  Bre- 

ta:;ne. 

Jiruiio,  da  Bniniis.  mot  <!e  lias'^i-'  latinité,  qui  figoi* 
fle  brun,  de  coulnnr  Itruni'. 
BjftUj.  du  grec  bussos.  lin  trèa-fin. 

c 

Cade,  du  grec  kados.  tmrtl,  vase. 
Caivs.  mot  latin  qui  signiHe  maître  de  maison. 
CqféUtn,  dn  brtin  Caieia,  Oaéte  :  qni  est  de 
flaMe. 

CalaU.  en  latin  Calerifua,  Mt  dn  grse  AniM« 

beau,  et  eriphot,  chevreau. 

CnlnvKindrf.  rlu  prer  knlos.  b'-au,  cl  mandra.  parc. 

Calanupte.  du  grec  kaioi.  beau,  et  nVU.  victoire  : 
IwUe  victoire. 

Cnled,  en  hébreu  qui  est  tout  cceur. 

CeUmiion.  du  grec  kaloi,  beau,  et  endion.  séjour, 
domicile. 

Calipode,  du  grec  kaUu,  beau,  et  pom,  podoê. 
pied  :  qni  n  da  bsans  pieds. 
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Calétrie.  do  grec  kalot,  heêa,  et  fric  frieJbt,  ^ 
Tm  :  ^  •  nofl  ImUc  chevelure. 
CafMi9«  do  laUo  c«A«Ki«.  ardeiil,  éetann. 
Cahmer.  du  grec  iafo««  Imm,  et  ««m,  jaiaba  : 

qui  a  une  belle  jatnbe. 

Cailiniqut.  du  grec  kalltnikot.  illiwtrf.  roin)Ln'rnDt. 
Caltiope,  i\n  ^to*  kaîlos,  beauté,  et  opt,  opts,  Q- 
gare  :  qui  a  uae  belle  figure. 

CaUUtêt  da  grec  àaUitta»,  ttto>b««i. 

CttIlifiMN».  en  gree  AalM,  ben,  «t  «M^fiM,  fone*: 
qrii  c-t  f1"iin<>  ;r')uule  force. 

Calhstrute,  du  grec  Aafot,  beau,  et  ilratos, 
arint-e. 

Co/ocer,  du  grec  kalos,  beau,  et  lurr,  coiur,  qui  a 
on  beau  cœur. 

Calait  du  grae  iato«»  beau,  et  géra»,  vieiUetM  : 
qai  •  in*  bèB»  vIcUmm.  ' 

Candlât,  ta  litfa  caMliiiw, bko^  qui  t  d»  tt  mii> 
denr. 

Co  pitolin^  ok  tatin  cajMvIItttf,  qni  ^ptiliait  an 

Capitole. 

CopoiMm.  «n  tatb  Cstpiwmit,  de  Cipoiw,  qot  «il 
«ri^nain  de  Cepone. 

Capréoïe,  en  latin  eapreotut,  cherreau,  jeune  cb«» 
Treuil. 

Capiton,  en  latîQ  capito,  qui  a  aoe  grosse  tète» 
Caï  adeu,  ta  latin  caradoèiUt  fait  di  gree  AonMle» 
jM,  j'attends,  j'observe. 
Car«lam|)«,  do  gree  faiv*  tète,  et  Umpoit  flem- 

beau. 

Caralampode,  du  gree  iorfl,  tête,  Rt  lampédi$, 
couvert  d'une  écume  blanche. 

Caralippe,  du  grec  kara,  téle,  et  lipos,  graisse  ; 
^  e  me  grosse  tète. 

Cûrtne,  en  1^  Catina,  qui  est  de  la  Carie. 

Coftfe,  do  gree  charU,  ekarUoi,  grâce,  ebniM. 

Cùrpf,  ilu  gii'o  karpos,  fniil. 

Car pophorc,  du  gri?c  karpos,  fruit,  et  phoros,  qui 
porte;  qui  porte  du  fruit. 

Cartére,  du  grec  karleros,  robuste,  vigoureux. 

Casarie,  du  latin  cojartiu,  fait  d*  CMl^  OMiMBt 
qol  gnde  la  maison,  •édentaire. 

Caeie.  dn  grec  far«<s,  htttos,  ««or. 

Catsie,  en  grec  Aa.urV/,  ['ritun  lie. 

Cattt,  en  latin  eostuf,  r.li.ist>\  pur. 

Caj/oHe,  du  grt  L'  kaslonos,  qui  tient  du  castor. 

CoftrcMe.  en  latin  co4<reiwa,  du  cemp;  qei  «p» 
perttenl  e»  eamp,  qui  cet  né  deu  un  «emp. 

Castule,  diminutif  de  castvs,  cbe4e. 

Cat,  en  Islin  co/iu,  fin,  ru&é. 

catelf  du  letia  c«MIn»>  petit  eUen;  lenm  de  ct> 
ressc.  • 

Catervat,  du  latin  caterva,  troupe  de  -soldats,  BaÉl> 
ytade;  qui  eppartient  à  l'enoée,  enlsat  de  troupe. 

Cafte&h  en  letm  eaAiflNitt,  hit  de  eafu/tu,  petit 
tibien. 

Causte,  du  grec  iaïa^os,  brùié,  cautérisé. 
caufin>  dlniiDatir  dn  leiiD  eotifiiK.  pnidain^  dr> 
eoospect. 

Céetli,  âbakHiH  de  cibmw!.  tteugle;  qeieet  pnequ 

C^dne,  du  grec  ktdns .  cèdre,-  qui  tient  da 
cèdre. 

Ctlien,  du  latin  Calim,  la  mont  Célio,  l'une  des 
eept  montagnes  de  Rome. 

Celle,  ea  litin  eeinw*  beol,  élevé. 

CAws,  ed  letio  CenmtM».  hit  du  grec  hêrtamùi, 
fondre. 

Cerdoti  en  latin  taeerdot,  prêtre. 


Cérial.  de  Cérès,  déesae  des  blés;  qui  «A  eOMlH* 
à  Céfès,  qni  «pperlieot  eux  céréelee. 
CM»,  eo      ttrimm,  de  eoidenr  de  dre. 
Césaire.  en  latin  eMorlMi,  qui  eal  Teim  an  mande 

par  l'opération  césarienne. 

Chdffrf.  en  l.itiii  J firofridvs.  fait  du  prer  Theoit 
Dieu,  et  de  l'atieuiaud  friede.  paix  ;  paix  de  Dieu. 

rAarue,  du  grec  charMos,  qui  concerne  In  reeoDF 
uissance,  qgî  timoigoe  de  U  ^litode. 

Ckerité.  m  letio  tterite*.  hll  da  gree  diarii,  eA» 
ritos,  iirXce,  charité;  l'uDi'  des  verlui  thAoIogal?». 

Chi'Udoine,  eu  grec  (  hrlido/nos,  fait  d>>  c/iclidùn, 
Liroudplle. 

(  hrrémon,  du  grec  chëratKôa,  grotte,  caverne. 
I  /irrof».  en  lelin  Ceretmiitf,  hk dn  grée  àtnmmt, 
foudre. 

rAtVuïlR,  en  bébrou,  qui  est  annine  tneHra. 

CtniUnl^-i,  PU  !:ri-.-  rhremis.  ma»que. 

Chreii.  eu  grec  chratos.  util<>,  avantageux. 

Chionie.  du  grec  cAioneo;,  bliuc  comme  neige. 

CArijjine.  comtption  du  mol  chrétienne,  en  latin 
tHrUtianttt  d*oè  CkrUtina. 

Christophe.io  (iTtcChristophorot.ua  do  Chrittott 
Christ ,  et  de  phorot .  qui  porte  ;  qui  porte  le 
Cbriit. 

Ckromaee.  du  grec  chrdmas  ehrdmatot,  couleur, 
ColorLi. 

ckrtht»,  eik  grec  eitroMt,  tempe,  dorée,  d*oà  eikr»' 
«IM.  duêble. 

Chronion,  du  grec  cAroitioi.  lent,  tardif. 

Vhrymnthe.  du  grec cAnuoi.  or,  et  antko$,ttnt\ 
d    1   I  ysanthés.  qui  a  des  fl-^urs  d  <  r 

C'hryseuU  ou  chrfKle,  du  grec  c/lrtaw,  or,  et  otot. 
tout;  q^  eit  toet  «r. 

Chr^togone,  du  gree  cAmiee,  er,  et  fwiet* 
«lietion,  producliou  ;  qui  pvoduit  de  for. 

CAfyMtP^^"**  ^  eAmMPpAofw.  qû  porte  de 
l'or. 

Chrysùstom»,  00  gNO  «JbySeeteMMj  qd  «  000 

bouche  d'or. 

CkrjfÊOtèle.  du  grec  cAnuot.  or,  et  teht,  8n,  par» 
hetton;  qui  eat  parfeit  eomme  l'or  épuré. 

Cihar,  en  latin  epareJUus.  hit  do  grec  eparchot, 
gouvPTueur  drt  province. 

CioM.  du  grec  kidn*  colonne. 

cirioH  on  Cfilo»,  dm  gree  teriM*  iDoltn«  ealp 
gneor. 

Ciut,  da  grec  ttotat,  liene. 

Ciste,  du  grec  Am^*?,  panier,  corbeille. 

Clair,  en  latin  rianu.  illustre,  célèbre,  qui  répand 
de  la  clarté. 

Clarenee.  du  latin  elarens.  brillant,  éclatant. 

Classique,  en  laUn  ctaiaici»«mniio,moldo^qQi  Oit 
«aployé  aur  nne  flotte. 

Climliqm.  do  lelin  einMUeare,  boiter;  qni  eat  aa 
peu  boiteux. 

Clèmentin.  diminutif  de  Clément;  qiii  cjI  ud  peu 
clém<?ut,  (  [ji  Iji  il  pardouuer. 

Cliomène,  du  grec  JUeoi,  gloire,  éclat,  et  menw, 
force,  ordenr  gnenlèro;  ^  elOnati*  par  aee  ei^ 
ploito. 

CfAmlee.  du  grec  tield,  je  célèbre,  et  Bill,  vie* 

toire. 

Cléopdtre.  du  grec  kleos.  gloire,  tlpatra.  fkmiUe; 
qui  est  la  gloire  dn  la  famille. 

CUopÂaSf  en  grec  kUophas,  ^oire  complète. 

Olar,  en  ^«0  Uiroe,  eoit»  portage. 

cMHdoai^  da  gree  AMra^  aart,  at  4oa«d  je  MM^ 
je  mêle. 
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Ctet,  en  grec  klilos,  appelé,  invité. 
Clin,  du  grec  kUiU,  liU 

r  >/m<2it,  de  l'alleoMDd  iajU,  rterri,  dreoDspeet, 
et  matin,  homme. 
CsoimêM,  diminatif  de  eolumbvt.  pigeoo. 

Colombin,  même  élymoloftie  qtin  le  précèdent. 

Concesse,  du  latin  concessus,  concédé,  accordé. 

(  onc'.'fflr^  r>n  lalin  roni  m  thus,  fait  dt  OMevrdltiif 
coocorde,  déesse  de  la  concorde. 

C4Mi  du  grec  kéno$,  qui  eat  d«  fooDe  eoniipe* 

Coium,  dngreeitoiifo*,  poodreu,  eonrvt  é»  pom> 
siëre. 

Consolcir,  en  latin  covpih'fa,  c.iiisol»^c. 

Cotisorce,  en  lalin  consortia,  laii  de  consorê,  con- 
Mortit,  compagne,  associée. 

Conatabùf  en  latin  eùnstaldUs,  ferme,  stable. 

Constantin,  diminutif  de  constant,  mot  latin  qui 
signifie  constant  :  <]iii  n      p>'i)  de  ronslance. 

Cordule,  du  grec  korttulé,  massue;  ou  du  latio 
«or,  coréis,  cœur  :  petit  cœur. 

Coronat,  eu  latin  eannaita,  conrooni. 

Corsiqtie,  datatln  Conicus,  qui  eat  de  f Qe  de  Corse. 

Coruscat,  du  latin  cni  uscarr,  brill  T,  resplendir. 

Cot,  en  grec  koios,  nasmeulmeui,  désir  de  ven- 
geance. 

C«thyrnê,  en  grec  cotbornos,  brodeqmn,  chaussoie 
dM  Mtenn  tragiques  ches  lee  anciens. 

Cottide  iîii  f;rcc  koltv,  tétp,  et  eidns,  foillM* 
Cotytas,  en  giec  koltla».  liirondelle. 
Croton,  du  grec  kratos,  force,  puissance, 
Crémence,  dn]aimcrementum,  aceroissenienl. 
Cr¥pin,  da  lalJo  erisput,  frisé,  dont  en$pimu  eat 
un  diminutif. 
Crefcence,  du  latin  erescens,  (jui  croil,  qui  aug- 

Cruqtte,  du  latin  cresco»  je  grossis,  je  prends  de 
rteerouwnneBt. 
CrUon,  du  gne  krM,  Je  cito,  J«  poone  d«i  ciia 

perçants. 

Crisi>e,  en  l.-iliii  rrispus,  friîé,  créjm. 

Crispin^  diminutif  du  latin  crisptu  ;  un  pea  crépu. 

«rlÔHtfo,  en  latin  crfipiiliir,  autre  dimbutir  de 
«rtipMs  :  légèrement  frisé. 

Crotale,  du  grec  krotot,  coup,  et  nté  malheur,  revers. 

Ctésiphon,  (lu  grt^c  htesis ,  po.-iseaHnn)  et  phwit 
Toix  :  qui  possède  une  belle  voix,  * 

CiiBiiiie,  du  gne  Aimimm,  ainr,  la  eoolear  Uene. 

Cunnote,  dn  grec  kuto»,  piolasaiiM,  et  iiol«r>  le 
sod,  le  midi. 

Cuthbert,  du  tadcsqne  ciiM  oo  fntht  Dktl,  «t  icr(, 
homme  :  hoaune  de  Diea. 

C¥thhmfet  dv  todeeqne  euik.  Dieu,  et  tary,  châ- 
teau. 

Cuthman,  du  tndesque  cuth.  Dieu  tïmann,  homme  : 
bomine  de  Dieu. 

Cyre,  du  grec  kuros,  gage,  garantie. 

C^rénU,  do  grec  kuros,  puissaaMt  «t  de  HiSa, 
frein  :  qui  sert  da  firetn  à  la  poiaaaocs  :  —  qui  «it 
de  Cjrène. 

CffhmfÊ»,  da  gne  JwHflcw^  da  aelgnenTf  aalgiMa- 
liai. 

CfriM,  do  grec  kurios,  mattre,  eeigneor. 
CfrUjue,  dn  grec  kovrikot,  qui  sert  à  niifer. 
Cjfthinf  du  grec  kutinot,  Qeur  du  grenadier. 

D 

Doce,  en  latin  Dacinut  Daee,  qui  est  de  is  Dacie. 
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Dalmaee,  en  Min  JtaAMliW/  qui  eat  oïlginaifà  da 

la  Dalmatie. 

Damiisfi,  du  pron  ilomazfi,  je  dompte,  je  subjugue. 
Dainten,  Z^amlanus,  lait  de  Damia,  la  bonne 
déeaie  :  qui  est  eonsaeré  à  eette  dIvinttA. 

Jlanirl,  rn  h^brf»ii  jugcmout  i\c.  Dieu. 

nervis,  (  Il  lii'bo  n  cpii  recherche,  investigateur. 

Dntif,  t>ii  l.ilm  di' lit  IIS,  ijui  ]>(nit  donnef. 

David,  en  hébreu,  aimé,  chéri. 
Déearot,  en  latin  dseortttef ,  orné,  «nibelB. 
nècorosf,  Hn  latin  decorosus,  beau,  agréable. 
/>e</,  en  latin  Deicola,  qui  honore  Dieu. 
Delphin,  en  latin  dedpMmit,  dauphin,  eapèea  da 
poisson. 

MmHre, en  hèbreo  qui  poorsuit  vivement;  —  an 

grec  dhnétrios,  consacré  &  Géré». 
De'mocrite,  du  grec  tlémos,  peuple,  et  krilés,  jnge: 

Denis,  du  grec  Dtonusios,  de  Baccbus,  consacré  i 
BacchuB. 

Déodut,  eu  latin  /Jm/n/u5,  donné  à  Dieu. 
Deusdedii ,   mots   latins  qui  signifient  Dieu  l'a 

dount'' . 

Didier,  en  lalin  Desidertus,  fait  de  desiderium,  dé* 
sir,  Bouhait. 
Jildiimê,  en  grec  dittumor.  jumean. 
IMnwfamMtf.  en  latin  Deodatus,  donné  k  Dten. 

Dignien,  fait  «lu  l.iliu  ilifjniis,  «iisnn. 

Diodes,  du  grec  <i*oi.  géuiUC  (h?  ;ru.5,  ciel,  et  de 
kleis,  clef  :  la  clef  du  ciel. 

JHodort,  du  grec  diof,  do  clei,  et  dàron,  don  du 
eid 

Diogène,  du  grec  Wo.t.  punitif  de  ZaUt  Jupiter, 
et  genos,  mce  :  qui  est  issu  de  Jupiter. 

Dhmi^e.  dtt  grec  dia$f  dn  ciel^  et  aiddet,  eooa^  : 
inspiration  du  eiiél. 

PUueon,  àtt  grec  <f lot  et  korot,  enfuit  :  (Us  de  Ju- 
piter. 

Divilien,  eu  laliu  diVi'iaKxu  ,  fait  de  <^iri<U;,  ri- 
cbesses. 

Diittr,  même  élymologie  qoe  Didier. 
Demittffiie,  en  latin  d^mlfiieiii,  dn  seigneur,  don^ 

nieal  on  du  dimauche. 

Ijomne,  en  laliii  dninnus,  contraction  du  mot  do- 
miiiu.<.  -^cijjiiiMir. 

Donat,  an  latin  donatus,  donné. 

Dwmtif,  en  leUn  àanattwa,  qoi  firit  one  dona- 
tion. 

Dorothée,  du  i:rcc  dr'iron.  don,  et  T/wos,  Dieu: 
don  de  Dieu. 

IMirymëdon,  du  grec  doru,  lance,  et  medôn,  roi  : 
Ul  tence  du  roi. 

nnsi'hét,  dn  grec  do$is,  don  et  fAeWi  Diea  :  don 

de  Dieu. 

Jnilrissime,  pu  Iniiu  dulcissimus,  trèi-doQl» 
DuU,  da  grec  DotUi,  esdave,  servante. 
JMmelon,  du  tudeaqne  dvitn,  mince,  «t  aleln» 

pii^rre. 

Dgname  du  grec  dunamis,  puissance. 

I 

Eanne,  du  crée  eanos,  délié,  délicat. 
EhPrfiart,  de  l'allemand  ff>er,  porc,  et  hart,  dur. 
Eccliêe,  du  grec  «kkiésiOf  assemblée,  église. 
Xediee,  du  grec  «ttlw,  défenteor,  vengeur. 
F  m  mené,  du  grec  o^Aos,  maison,  et  mend,  Ja  dq- 
m«ure,  j  habite  :  qui  demeure  à  la  maison. 
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gd^lfnirgr,  de  r<iii;.'l<vtijixon  aJfl,  iinhlciM,  et  bvrç, 

£detse,  du  grec  titiitus,  aideseos,  \éwv.\\\  m,  ri'i- 
pect. 

itcUflff.  «a  gne  «(Mm,  Irto-iii^  «perlalit  <h  «diw. 

%diifw,  do  erae  ^rfvutf,  je  iii'<«1iapp«»  j*  m'é- 
vade. 

Elade^  éa  grec  Bëtta*,  Betladott  HeltèM,  qui  ctt 

de  la  '^rèc. 

Klaphe,  eu  latin  Elapfiius,  folt  do  grec  elapheios, 
de  (■■  if.  'V"  'i''"'  '-"  «■'■'!'• 

KIrnuir.  en  ln'huni  Bcroiir.^  Di<»ii. 

i  IroHore,  du  >:roc  fltnon,  huile,  i^t  oroi,  prfMoir. 

tieusipptt  da  grec  eleiub,  mtrcbe,  et  hipfot»  che- 
val  :  nuirebe  du  cbeval. 

Etev-lhire,  en  grec  eleufheros.  litoe. 

f.litif),  en  liéitr.  ii  inon  Dieu, 

i:7ic,  eu  hébreu  !c  Si-ipiienr  Iin  u. 

EUphe  ou  Hophr,  eu  laUu  Etiphim,  {ùi  da  f^c 
MInh,  loleil.  et  p/jfiot,  produit»  tMiaMOM  :  qui  «et 
proiinlt  par  le  soleil. 

l'Usa  beth,  en  bébren  le  Dira  du  eemient. 

l  lutc,  eu  hébreu  If  -  Inl  -le  Dieu. 

i./oi,  en  lalin  EliQtut,  Ih  '.  tie  f/^jer?.  élire,  cboUir. 

Elpitic,  du  grec  elpis,  elpi-los,  .  [  (t  u)' c 

ElpULophore.  du  grec  e//jis,  elpidos,  esjKnauce,  et 
de  pAorai,  qui  porte. 

Emthrite,  du  Jatio  «««riiitfi  oMeau  par  de  longi 

«Crvireâ. 

Emrirrr,  >  n  latin  AmJfcrtai/du  grae  AeiRl,  demi, 

et  thérion.  animal. 

Emile,  du  pree  oimuliot,  affable,  prévenant. 

Emilit*,  MmUittMu,  qui  eet  de  la  province  E> 
ttUe. 

Ernmoiîurt,  en  !i»Mireu  Dieu  avec  notu. 
Emm'  Hf,  eu  i;ree  I  minfleia ,  hannonit- ,  élé- 
gai).'-. 

Encradde,  du  grec  r/;,  <liu*,  tl  kraUt,  kratidot, 
m^lapiP»,  omalgaiDe. 

Endee,  du  gree  e».  et  deo(,  crainte. 

Bnçêtàerpe.  àataûctqa^engel,  nnne,  et  derf,  mon* 
lapii.'  :  m  inUffne  de  l'auiie. 

Etujelbert,  du  tudesquc  enjrl .  aii^c,  et  fccr/, 
bommc  :  homme  ans;«Mii[ue. 

Ennatott  du  grec  ennatn,  neuvième. 

futimie,  du  gree  e»  «t  MddiM,  qui  nfa  point  da 
dent». 

Enlfiff  du  «rec  entheoi,  inspiré  de  Diets. 
fone.  du  t.'i  -^c  laiito»«  qui  est  for  la  tit^gh  W  de 
aidnéoK,  éternel. 
Bpaçttthe,  du  gree  ^1,  et  afatkot,  bon. 
Epoin.  en  j^c  e/îr^not  rare,  ptédaax. 
Epaphras,  du  grec  cpaphros,  couvert  d'écndw. 
FvapkniHt,  ea  grec  epapkroditm,  beau,  gran 

deux. 

EparqiÊêt  du  grae  ^mucM,  Je  commanda,  je  goo* 
Terne. 

ffpikèl»,  en 'grae  «|»Mto»  ,  adelaeeawt ,  jaaoe 

liomme. 

Ephéniqw,  du  grec  e,  et  pAolnlAo*,  ronge,  deeoa* 
leur  ;"iiirpre. 

Ephrem,  en  bftbreu  qui  porte  du  fruil. 
Epifharis,  en  #rrec  epichfins.  Kriti-nn,  acré.nlde. 
Epiclite,  en  grec  tpikUtot,  étrange,  emprunté. 
I^ifliesiie,  an  grae  ^ptaMcAoi,  qoi  porta  aaaoon^ 
anxlliatoa« 


Ty'MOLOGIOTIE 

} piphane,  en  prcc  cptphants,  app^arent,  recm- 
quahle. 

Epipode,  du  grec  c/ô  »ur,     r*>**J/  podo»,  (M  : 
qui  ee  tient  sor  m  pietU. 

Jpisfrnir,  du  grec  cpislrm^,  bahilcli^,  pciiînc*. 
I  pilarf,  du  grec  epttajcis,  ordre,  commandeiaeit. 
Epnnyme,  en  gree  «pontimof,  snmom«  mot  qocil 
au  aotn. 

Sptttâê,  in.  gree  ipUa^  éptada$,  la  nombre  Mpid' 
oatre. 

F^vlctf,  du  latîo  eqvei,  ejmtis,  dieralier,  esn» 

liiT. 

Eianiif,  du  (îrec  ernsmios,  .limable. 

Erusic,  eu  grei-,  m^/f  v. iiîriiahle,  agr^alile. 

El  (lia ml,  eu  lutin  irnumlattdui,  fait  de  rallenaad 
Aemiernn .  gomiain,  et  land,  paya  :  qoi  cet  da  fqi 
des  Gerniiiii].-,     la  G'>rnimitf. 

Ermenfro'j,  eu  laùu  ermetffridu*,  de  raUeœaad 
hermnnn,  fieriuûn,  et  fHfde,  paix  :  paix  des  Gc^ 
mains. 

EnAlièlde,  en  preo  eràtheiiîis,  f.iit  île  amour, 

(Aeof,  dieu,  et  «Mb«,  forme  :  qni  resaenible  au  diends 
l'amour,  à  Cnpidon. 
F.rotidt,  du  grec  rr^j.  erdtns,  amour,  et  «tfsik 

forme  :  qui  lesseiuble  a  l'amour. 

Es':i'\  >'Li  If  Nr:'ii  !>'  $;alnl  >lu  SaigMor. 
Fititos,  en  hébreu,  qui  aide. 

I  thribert,  de  rau<:io*aaxon  «dief,  iMble,  al  tot 
bouime  :  homme  noble. 
Etkelhurye,  de  l'ouplo-saxoii  tdel,  noble,  et  tary, 

cbùli  nti. 

Ett'iif.  lu  prer.  aitfierios,  élbéré,  subtil. 
1  tl.  i  ' .  ilti  laliu  alfiprc's.  m U'  U,  cde.<le. 
I. henné,  en  grec  ttephanoê,  co»ironne  :  om*  d'ut» 
couronne. 

£tifruf«»  du  gree  ew,  bien,  et  tov/d,  conseil  :  qui  <d 
de  bon  oonaefl. 
Eucairt,  du  grec  atcAfliir,  gradeux,  qui  a  boom 

grAce. 

Euearpe,  en  prec  eukorpos,  fait  de  eu,  bieo,  4t 
karpos,  froit  :  qui  porte,  de  bim.^  fruiU. 

Eucfier,  en  grec  etufieiros.  qui  a  de  bonnes  roam 

Evdorie,  en  prec  evdokia,  bienveillance,  affectioik 

Evàorie,  en  prec  mdojria,  bonne  réputation. 
•  Eufraise.  en  prr>"  nipf,rfisfii ,  i^iie,  c.xii'ti- 

Eugène,  du  pree  ci<^en<fts^  bicu  né,  tpa 

est  d'une  im^sniice  illustre. 

Eugraphe,  du  grec  Kngrophés,  qui  écrit  bien. 

Eviele,  do  gree  «h,  bien,  et  tefiot,  qui  parla  :  qii 
pari''  bii'ii. 

Kalalie,  du  grec  eulaled,  }e  parle  bien. 

Eulampg,  da  gree  «u  bien,  et  idmpd^  je  ftlaii,  i> 
brille. 

Evioge,  eu  gree,  eillOfrM,  qui  pari*'  luen. 
£«mèi««,  en  gree  euaieiiéf,  bienveillant,  affable. 
FwnOMié,  en  gree  einioiiiia,  piété,  dévétion. 
jrvmii,  en  gree  e»  iMfWj  UenvaUlaat,  bien  trico- 

tlonné. 

Evpfi^he.  <\\\  ffTi'c  m,  bien,  et  phoibos.  d  ur,  par. 

Evph<'mie,  en  grec  eupfiemio,  louange,  féiiciution, 

Euphrasie,  en  grec  eupttnuia,  gaieté  honnête. 

£^pArdiie,  du  gree  eiqiAfviMtf,  je  pensa  bien,  f* 
un  bon  e»prtt. 

E\iiihros<j-n9j  eo  gree  o^pArMvu^,  joie  intima, 
sir  du  ca>ur. 

Evplc,  du  prec  tvpleô,  je  naviptie  henrea«emaA 

Buport,  en  grec  ei^porm,  aisé,  de  facile  acoès. 

Bupriptt^  en  gr«e  a^pr^paid,  béUé  appareOM,  «r 
dirtiigué» 
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Supsy^,  du  grec  eupsnehos,  givi,  eonnffum. 

Hupure,  du  grec  eu,  bi^'ii,  et  pur,  puro$,  feo. 

Eurose,  du  gn'i:  en  \>\ri\.  i-i  j  ' v^^,  !>>  '  Tigucnr* 

Eusèbe,  du  grec  euiétn's.  pu  nx,  ûi:<-ul. 

Eiuèbie,  dtt  ifKe  «KWteto.  [>i*-i^-. 

SuâquéiiUM,  eo  gree  eiiMrAénitffl^  qui  a  bonne 
Qiîiie;  —  on  de  cv,  bien,  el  de  nehima,  visage  :  qui 
•  bonne  figure. 

Kustache,  du  grec  euilucluts,  <]ui  [truiiuiL  beau- 
eoiip  d'épi«. 

Euttaàe,  da  grec  bien,  et  ttadioif  ferme, 
•taUe. 

Eustasf,  du  gne  <««  bl«D,  el  êtatUf  comlance, 

persévérance. 

Emtatke,  «d  grec  «MsfatJkA,  solide,  qal  m  tient 
bieo. 

Eustèrt,  do  grec  eu,  bien,  et  sterem,  «olide. 

Kuatiche,  du  grec  m  (i;rn.  i  t  ff,rt.t'.  raiiK.  ordre. 
Enslolie.  du  grec  eustulos,,  qui  est  liit-n  li.ihill)^. 
Evsinqvr,  en  gffc  emtor/ins.  «droit,  iiigAnif^iix. 
Jl^iMfofttiet  da  grec  euf<oc/w(f^  je  buu  habile,  je 
rénsaia. 

fuxtnrje,  da  grec  «h,  bien,  et  «IcwyM^  j'aime,  Je 

chérié. 

Eustrate,  du  grec  ev,  bies,  et  «frallof,  goerrlet  : 
bon  s(ddst. 

EutIMie,  da  grec  eu,  biea,  et  fAa<off,  r«^too, 

».  c. 

Eu/lt'/inr,  on  frrec  cut/mmos,  hieuveillaiil,  ronrn- 
geux 

Eutrope,  da  grec  euiropot,  qui  a  de  bouoe» 
OHean;  4|d  eat  dTan  boo  earaclèira. 
Fvtr/rbrs.  m  gTOC  «ÊÈÊCMs,  henreox,  k  qai  b  for- 

L  ragre.  du  gne      Uen,  et  «ymtofj  cbeeMar  : 
boa  cbaaeeor, 
Evandr»,  en  grae  euandm,  fertile  en  bommet 

COnra:r«'tix. 

Eiairstc,  en  grec  euarestos,  acréfthlp,  qui  platL 
J:V(iiisfr,  \\n  iircr  eu,  cl  (institx.  cxi-i'lli'iil. 
Eva*c,  du  grec  eu,  bien,  el  tuis,  cbiuit  :  qui  cbaote 
bien. 

Eve,  en  bébreu  Tivanle,  mère  des  vivant». 
ttelpiste,  en  grec  euelpislos,  qui  a  bonne  espé- 

Evode,  du  grec  eu<Sflf€Jt,  qui  sent  bon,  qui  a  une 
lionne  odeor. 

Evre,  en  latin  aper,  Ronglier. 

Mwald,  du  grec  evaltlés.  rpn  crotl,  qui  augmente. 

Exanthe,  du  grec  rj-unt/ic',  jf  fli  uii-. 

Expédii.  eo  liUin  expedttus,  leste,  dégagé. 

Sstrieaij  eaktin  extricatm,  dépêtré,  délivré. 

Exupéramtt  en  lelio  emipatmliai  émiaenoe« 
excellence. 

Exvpère,  da  gno  «9,  et  igMPid^^  qui  ^«Tioee 
par-desans. 
Eiichiat,  en  liébren  k  fonse  dn  Scignenr. 
SxéehM,  en  hétaren  le  eeeonrs  du  Seignenr. 

F 

FeMen»  en  latia  Faàianmt  qal  eppeitient  à  la  te- 
mille  dea  FaMni. 

Fabiole,  diminutif  de  Fabius. 
Facond,  en  latin  facundus,  disert,  bciiii  parleur. 
Faine,  du  gr«-r  p/iainos,  brillant,  érlaUiil. 
FwUin,  en  itaUiett  fanlH»»  pettt  eniutt,  petit  ger« 

fOU. 
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Fnron,  du  grec  pharot,  pbare. 

Favste,  en  latin  favshis.  heurenx. 

tciistiii,  (liiiiiiiiillf  il"  r.iu-tr  :  a--<v  lifui-'iix. 
t'In.ueUftiu  liùiu  teiicmnus,  dimiuulif   i--  fi'Ux, 
beiiD-ux. 

Frlictuim»,  en  laUn  Fi'lieiuimtu,  saperUtif  de  /<»• 

tmureox  :  tti»4b«areax. 
fv/m,  eu  letin  ftlim»!  bit  de  felUt  cbet  :  qoi  tient 

du  chi^. 

FeUXt  mot  blio  qni  signifie  heureux. 
Fent^  da  FIdenee,  du  latin  /fd«iM^  eoaflaot,  qai  ee- 
père. 

/*(s7(f.,  iiiiit  liliii  (jiii    Lnifio  joj'env,  iti\ 'Ttiss.iut. 

I trinot,  vu  i.iliu  lii  iitntm,  afTcrmi.  fotir  'lidé. 

Firme,  en  Intiii  firmvx,  fei  ni",  «o!i<i*'. 

/"frini».  en  latio  Firminus,  diminutif  de  firmu», 
fenne  :  no  peu  feriRe» 

Elfia/ue,  en  latin  fiaecwt  qui  •  des  oreilles  pen- 
dantes. 

l  foire,  du  Initu  flnrrre,  Mondir  :  qui  eat  blond. 
Ftamine,  du  lalia  /famines»  prêtres  de  Rome, 
ooiiaaeréa  en  colle  dea  box  dieux;  ou  de  /lame», 

fiatninis,  aontllf",  vent. 

Havic,  du  Intin  flui-iu,  blond,  jaune. 

Un  lien,  i-ii  bitin  fitei^MM»,  bit  de  /fovitf,  Uond: 
tirant  aur  le  jaune. 

FUteel,  en  btin  floeeettut,  petit  fioeoQ,  dbninntff  de 

flocctis,  Qoeou. 

Elore,  eu  lalin  flonis,  fleuri. 

tinrent,  du  lalin  florens,  fleuri,  florissant. 

Floride,  du  ialio  fforiduâ,  fleuri,  floriaeeut. 

HoÊCuie,  en  letin  fkMUha»  petite  Aenr. 

Ffoiir,  (Ml  lalin  florvs,  fl'^ori. 

forlunnf,  en  latin  forlunatus.  heureux,  favorisé 
par  In  forlune. 

Frambourg,  en  latin  frambaldus,  de  l'aoglo-eoxon 
ftame,  forme,  et  aeé. 

François,  du  latin  Fruneiscvs,  Franc,  Français. 

Fraïupte,  du  lalin  Francv»,  Franc,  Français^  de  la 
nation  des  1  ra:ir>. 

Eraterue,  en  lalin  fraternus,  fraternel,  de  frire. 

Frédebertf  du  ttidieaqoe  firîede,  peix,  et  4«rl, 
honune. 

FrMt'ric  ,  de  rallcmand  friede,  («aix,  1 1  r*  /r A, 
règne,  pRifiin'  :  ji'^w-  ilf  l.ipaix. 

Frdvtsse,  eu  lalin  frideswHlta,é\x  tudefeqnc  friede 
paix,  et  wrt/,  grand  :  paix  de  longue  dar^e. 

Front,  en  latin  /Vonfo,  qai  a  uo  tetfie  front. 

Fntetueux,  en  latin  ffuetuonu,  fertile  en  fHnib. 

Fruetule,  en  latio  /iv€tulu$,  dimioatif  de  fructutt 
fruit  :  petit  fruiU 

Fugace^  dn  btin  /U^ox,  /V^b,  byerd,  qui  s'en- 
fuit. 

Fulgenee,  da  btin  fulgentt  brîUant,  re»p1endl>> 

sai  ' . 

tursg,  en  anglais  /ursy,  qui  produit  des  bruyères. 
Ftttden,  en  btin  /Uidaniu,  bit  de  fiuau,  bran, 
noiritre. 

Futeule,  en  latin  f\uevtut,  dindnnUf  de  /tecw 

tirant  sur  k  brun. 
Fui^,  en  latm  /ïwca,  brune. 

6 

Gabin,  en  latin  Coftintu,  qui  est  de  la  Gahitùe. 
Gabriel,  eu  hébreu  homme  de  Dieu. 
Gaétan,  en  itelien'C^tedO,  qui  est  da  Gaëte. 
fini,  en  latin  Gollne,  Genbb,  Français. 
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OobuMnt  do  gne  galot  çaUJtImt  Uil,  ét  rtt,  j* 

conlf». 

Galetas,  en  grec  Calata,  GaUt«,  qui  «st  de  i>  Ge- 
lai i*-. 

Galee,  du  gr<>r  galbé,  b«letle,  dialte. 
Galle,  eu  latin  Galla,  Gaolotae. 
fiatfictm,  eo  latin  Gallicamut  ^  éwxoA  det 
Gênloit» 

QoUlqtÊ*,  «D  litfn  GaUkm,     «oneerM  Iw  G«i- 

lois. 

Cfiviniirl,  en  lii'-!)rcii.      u  in<î  lo  n'iirini. 

(iaubert,  en  ialiu  (l<i/<ic>6er/uji,  Ju  tude^qoe  i0oid| 
turét^  et  6pr^  homme  :  homme  ile.t  l>ui«,  sauvage. 

Qawdan/Ctt  du  laiia  ; atideiu,  qui  M  réjouit. 

Geudiou,  do  latin  gawthtm,  jcùt  :  qui  s  de  la  joie, 
joyeux. 

Gousbert,  de  1  aliemaiid        [t&ys,  et  6cr^  hoiuuie: 
homme  du  p&y». 
GédàtUt  en  bébrea,  qui  brite,  q:ai  casse. 
Géte»,  dn  grec  geted,  Je  ria. 
Gf'lasin,  cq  prec  getasinùs,  rienr^qui  aime  à  rire. 

Ge'mel,  eu  lutin  gemellui,  juuieau. 
Gémin'r,  en  latin  geminiu,  jumeau. 
Ceinme,  en  latin  gemma,  bourgeon,  pierre  pré- 
cieuse. 

Gémèi,  en  letin  genesliUf  lait  du  grec  gtnttU, 
nuMioro,  origine. 

Gène,  du  grec  genos,  rnce,  famille. 
Genêt,  du  gr&i  géne^tét,  qui  tombe  par  terre, 
^.'teMlei,  du  grec  gtmHhto»,  d«M«nd«ne«,  posté- 
rité. 

Gtnnude,  en  latiu  gennatUm,  UàL  du  grec  fCniM» 

nce*  lifiuée,  et  dios,  divin. 

tiënoin,  en  IdUii  jrenuiNUj,  naturel. 

G*'iifil,  eu  latin  yrntilis,  de  famille  nob|p.  iiatii  nril. 

Geoffroy,  du  tudesque  jfl»,  contrée,  et  friede, 
paix  :  la  paix  de  la  couti'ée. 

Gwrgett  du  grec  georgia,  «gricoUor». 

e&ttme,  da  grec  gemma,  «dioii  de  vieiUir. 

Gérton.dxi  grec  geieion,  action  de  vieillir. 

Germnin,  en  latin  Germanus,  qui  est  de  la  nation 
dpi  (it'riuaiii?. 

Germanique^  eu  latin  (U-rmaïucm,  qui  habite  la 
Geramiie. 

Gdranee,  du  gne  gero»teàoi,  aèniie,  qui  appartient 
à  la  ▼ieiltease. 

Gr'lute,  en  latiu  GeMhix,  t\n\  ost  dn  la  Gétulie. 

Giltiert,  du  tmlesquo  'jihle.  Iri'ni,  pl  t>trt,  homme. 

Gihidid,  lin  tii'lf>i]ii''  rjildr,  liili-.i,      art,  u^ajT'"'. 

Gilles,  en  latiji  ^Hguitus,  fait  du  ;;rec  aijr,  aij^M, 
ebëvre,  et  eidot,  forme  :  qui  ressemble  à  une  cbèvie. 

Giaphgr»,  du  grec  gtaphtarm,  liien  tait,  él6gant. 

Ciûion,  en  latin  jlorfon»,  comblé  de  gloire. 

Clycère,  du  pree  ghikeros,  doux,  ofîréabic. 

Gmlebert,  de  l'allemand  yoof/,  bon  ;  et  bert,  homme. 

Coilcfroi,  (  0  latin  Gothofrnlvs,  l;iit  de  faUeniAIld 
goU,  Dieu,  et  friede,  paix  :  la  paix  de  Dieu. 

CodricA,  de  raHenand  <rolf,  Dieu,  et  rrteJkj  règm: 
, te  régne  de  Dieu. 

Godwin,  de  l'anglo-saxon  ^ooff,  bon,  et  «ine, 
Tin. 

Gondelbert,  de  l  allemand  gondel,  barque,  gon- 
dole, et  bert,  homme. 

Qwgon,  dn  grec  gwgovuioi,  qui  concerne  les  Goi^ 
gooea. 

GraciUen,  en  Inlio  grMitia$uii,  dludontif  d«  ffO» 
tilU,  prAle,  niiiicp. 

Cro!',  f  r,  iaiin  gratns,  rocou naissant. 
Crc^otre,  du  grec  gregoreâ,  je  veille. 


4M«MU,  de  l'm^  yrlM,  refrogné»  et  Md, 

chauve. 

Gudtoat,  de  Tanglo-Mxon  90</,  et  ira/,  mur,  rem- 
part. 

Guiiertf  en  latin  vickberlus,  de  l'aUemaud  Midi, 
jDOo,  délicstf  eft  èert,  homme  :  homme  délieaL 
CiMie,  dn  grée  furtoa,  de  forme  eireukiie. 

H 

Babacue,  en  hébreu,  qui  lutte,  lutteur. 
Haàetdmm,  mot  tout  latin  qd  rigniSe,  1  pOMUi 

Dieu. 

Habide,  en  hébreu  la  science  do  pére. 

Ihi'lflin,  .lu  tii<!— 7n>;'  r.del,  noble,  «t  dt  lMl|i* 
gnée,  race  :  qui  est  de  noble  race. 

JTflf iodufe»  do  gr«e  Aof  les,  aafat,  et  dsulN. 
eliTe,  aerritevr. 

Hamon,  tA  hébreu,  qui  donne,  donation. 

Hcnule,  en  grec  anulos,  qui  manque  de  bois. 

Utirmnn,  en  latin  Germanus,  qui  est  de  la  Oer- 

Ifnsèque,  de  «  privatif,  et  sekos,  ciolure  :  qm  n  fit 
pas  enfermé. 

Mavesm,  du  latin  Aoéeiu,  qui  a,  qui  possède. 

Hedvige,  de  l'anglo-aaxon  heed,  tête,  et  tcig,  per- 
ruque :  coilTitri-  <!<>  tiMo. 

lîrgf'sippe,  <lu  utoc  fièqesis,  acLiùu  de  coodairCt  et 

hippOS,  rliHViil. 

BélèM,  du  grec  tielené,  Qambean. 

BéUment,  du  grec  MUemtMtf  qui  est  «m  ta 

moud'!  avant  le  terme. 

n*'l»odore,  du  grec  hilios,  soleil,  et  dàron,  doti. 

Hrlion,  en  hébreu,  iH-vé,  fiibliitif. 

Hellade,  du  grec  Beilus,  UelUtdo»,  *{ui  e^t  <i«  ii 
Grèce. 

Bémitèn,  dn  grec  AemI,  demi,  et  <iliér«  animal. 
Bemm9,  en'  grec  Aemma,  vêtement. 

Uf'nrdine,  du  grec  Aciie</u>iO.  je  charme. 
Uérarle,  du  grec  lléraklês.  Hercule  :  qui  est  cae- 

«.,irn''  il  IIiTOnIp;  on  qm  l'r^l  dp  l;i  vilU-  (j'Hi-raclt^'i. 

Héraclide,  en  grec  Ucrakiides,  deacendaut  d'Her- 
cule. 

ir«rci»toti,  en  latin  berculanus,  fait  de  Bermki^ 
Bercale  :  qui  tient  i  Hercule,  qui  lui  eit  oonaaeré. 

nèréfroif,  en  latin  ilerefridvs,  fait  de  l'allemand 
herr,  seiimpur,  et  friede,  paix  :  la  paix  du  Seij(U*ur. 

Ht  rme,  il'i  i^cc  h'  rnxos,  prinlJinuT,  (iu  priulempi. 

Jlermagore,  du  grec  herma,  oppui,  soutien,  et 
oyors,  plae*  pabUqna. 

Bmmunmt  mot  alleinind  qui  signifte  Germaii^  ha- 
bitant de  la  Germanie. 

Ilermm,  .Iii  frrec  hermaz/^,  j'appuie,  je  sootiMii 

Hermès,  mot  grec  qui  siguiâe  Mercure. 

Hermitts,  du  grsc  Bemt$t  Mercure  ;  «ooMoi  à 
Mercure. 

Fermfjv*!  ^       Btrmét  Henove,  cl  Wpvm. 

cheval. 

Uermocrate.  du  grec  Bermis,  Mercure,  et  krctos, 
puisiiance. 

nermogènr,  du  grt^L-  Hermès,  Mercune,  et  gena, 

race  ijiii  deiM'eiiii  de  Mcrriin^ 

Uermolati»,  du  grec  Bwmét^  Meroora,  etilaet» 

propice. 

Ifermon.  nn  hébreu,  anathêm»?  de  <îi»ui'. 
Hennyle ,  du  grec  Hermès ,  Mercure,  et  uU,  boî». 

Berodion.  d ti  grec  AerwMM,  béroo.  —  Ka  hèhiw, 
crainte,  frajeur. 
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Blérax,  en  grec  hierax,  épemer. 
BiéroH,  en  grec  hieron,  chose  mat». 
ménmJU^  do  imc  htérm,  vifilinej  «t 
forme. 

BiémqiHimam,  du  grec  Mmwj  aùnt,  «i  mMmm, 

flgUN. 

BiéntM»,  da  grec  M«ror,  eomaevè,  et  rftMW, 

Dieu  :  coDsacn^  h  Dieu. 

Biçbatd,  du  tudesque  Ai^A ,  hautear ,  et  bald, 
ihauTc,  pelé. 

Utlatn,  eu  UUu  Uilarhu,  <«it  «le  hilaris^  gai, 
Joyeux. 

Bitarin,  eu  latin  ITitartaiif,  im  peu  gai,  dimilialif 
de  Maris,  gai. 

Bildf,  (U-  l'aMîjlo-^axi;li  chifd,  ciifanf 

Bilnfhaml ,  en  latin  titldchntdus,  1^1  uc  1  aiiglu- 
nzua  chtid,  eiifmit,  <'t  (^>r;/(/,  l'h.iuvc. 

Btldeman,  du  saxon  cliild ,  enfant,  et  mann, 
Iwmine. 

Bimére,  du  grec  himeros  aimable. 
■  Bipparque,  en  grec  hipparehos^  tût  de  hippos, 
«beval,  et  orchot,  cummaadaut. 

Bippoltfte,  du  grec  hippos,  cheval,  el  iuO.  jti  dette, 
Je  Uche  :  qui  lâche  les  chevaux. 

BiréHarfw,  da  grec  eirtné,  la  paix,  et  anhott 
prinee,  àttt  t  prioea  da  la  paix. 

Bombergût  de  raUoDaiid  «M,  aolmir,  ^ 
montBffne. 

Iloiiii/i'  bon,  en  latin  Aomofrontu,  hoomift  bon> 

Bonest,  en  latin  honestus,  honnête. 

MoHfroff,  en  latin  Bonfridus,  de  l'allemand  u>onn«, 
dflieea,  ei /rl0«la!,  paix  i  4HI  de  An»,  et  de />-lede  ;  paix 
des  HnnB. 

Bolâe.  en  h/brou,  «nii  ili^ci^rnc,  qui  (iélmil. 

Bonorat,  en  latiu  honoratus,  honoré. 

Bonorin9t  en  latin  honortna,  dimiontif  d'Aenenif, 
honorable. 

B«r«,  en  grae  tervt,  but,  fin. 

Bartuue  en  latin  Jkerfeiii^,  tait  de  hmrtm,  jar* 
An  :  qui  eoneenie  let  {ardini. 

BvrluUtn,  i^n  latin  hortuloims,  jardinier. 

Bmpicr,  <lii  latin  hospes,  fiospttu.  hôte  :  qui  exerce 
Hospitalité  ou       la  reçoit. 

MÙbert^  en  latin  hubertvs ,  qui  e»l  le  mAou  mot 
qneittotuj>  fertile. 

Bumbert,  de  t'aoglo'eaxoa  kom*,  demeore,  et  itrt, 
homme* 

Byacinfhêt  «n  gnc  AHoMiita*,  «rte  d*  iMem 

précieuse. 

Bifdre,  en  grec  hudra,  serpent  d'eau. 

Bfgins  da  grec  kngttifuiê.  Min,  lelabre,  fait  de 
JtavMa,  B|gie,  déeiM  de  la  santé. 

Bifpace,  da  giee  AtQWlato, le  consolai,  t»  digoité 
de  consul. 

Brpoiistre,  du  giec  Aupo,  soM,  et  UUrmt^nHê, 
•oire,  ioslnimeat  pour  polir. 


I 

Je^lie,  du  Rrec  tkelns,  si>mhlabl«. 

en  t;roc  ir/,  force. 
iilviiUiM/,  en  ktin,  illununatus,  éclairé. 
/Mier,  du  gree  himeros,  aimable. 
ton,  en  hébreu  ionas,  colombe. 
Iphigéntt,  du  arec  iphios,  fort,  puistant,  et  genot, 
ftneoSj  race,  lignée,  qm  f.-t  d'une     *      *  "* 
/r^.  en  grec  etren^i  pau. 


Irénée,  en  grec  eirénaioi,  paciiiqut;. 

/joae,  enhébron*  lia,  action  de  rice. 

/Mie,  en  bêbmn  te  «dut  du  Selgneor. 

Isarne,  du  ^ii  ,'  hos,  «cmblaljle,  et  vn, 
agneau  :  qui  rcAr^enilde  à  un  agneau. 

/«wf^  en  lelin  Inranis,  qni  est  de  risaorte,  tian' 
lien. 

AcAprioii,  dngfee  iwAnrof,  fort,  rabuale. 

Isidore,  du  grec  tsis,  Aèeae  Ae.é  l<.gyptteD8 ,  et 
dàron,  don  :  dun  d'Isig;  —  ou  de  fsidos,  génitif 
de        ,  ft  oni.s ,  iil>  de  celte  déesse  :  hodos-Onu. 

Is^quf,  au  ktiii  Msyehius,  du  gtic  esuchaios,jf^ 
siblp,  tranquille. 

tsmaclt  en  hébreu,  celui  que  Dieu  auiiee. 

Itreêt,  en  bèbren,  qui  l'emporte  snr  Dieo. 

r'fie,  m  Itilin  itha,  abréviatioil  de  iudUha,  M  de 
riiéliriM  Judith,  qui  lûue. 

iir-i,  eu  laiiii  i  todtiÊÊ,  fait  do  greo «udiifs,  eutf- 

<teof ,  qui  sent  bon. 


Jactnl/ir,  du  avec  /luuhinthos,  hyacinUie,  «orte  de 
pierre  prétieu^e. 

Jacqves,  en  latin  Jacolms,  de  i'iiéliren  /ecofr,  qui 
Bopplante. 

/a/le*  da  gne  lofto,  je  lance,  je  }etle. 

/antrler,  en  latin  /aminrhu,  fait  de  Janvs,  dieu  de 
la  paix  :  contaeié  h  .liuiiir-. 

Jarlalre,  eu  liiiiii  Uterlnlius,  fait  du  grec  hieros, 
sacré,  et  de  Lathi,  pour  le  Uttié  :  eooseeréan 
Léttié  00  ûeovfl  d'oubli. 

/«litae,  do  grec  iotlMor,  gulritaahie ,  qu'un  peat 

/(MON,  en  hébreu,  qui  désire,  qui  guérit. 

Jean,  en  hi^hreii  ;.'nicii'ii\. 

Jean-Btipluie,  du  grec  buptutés,  qui  itaptiie. 

Jeanne,  en  hébreu,  gracieu:se. 

Jérémie,  en  hébreu,  élévation  da  Seigneur. 

Jénehe,  do  grec  A<erat.  saint,  et  ecibj,  lien,  aH^ 
che  :  lien  su  t ' 

Jirôme,  eu  l^liu  llitronymui,  liùL  du  >:rec  /ntros, 
aaiut,  et  minm",  nom  :  nom  ^acré. 

Jaachim,  eu  hébreu  préparation  du  Seigneur. 

Joathas,  en  hébren  formation  complète. 

/ofr,  eo  hébreu,  qoi  k  plaint,  qui  gémit. 

Joeimde ,  en  latin  Jocundus ,  fait  de  jucundus, 
agréable. 

Joël,  en  hébreu,  qui  veut,  qut  couient* 

Jonas,  en  hébreu  colombe. 

/ore,  du  gree  éOnu,  lien  élevé,  mootagae. 

Jmapkat,  en  hébren,  le  Selgnenr  qnl  Juge. 

Joseph,  en  hébreu,  augmentation,  accroi<:?<?meat. 

Josse,  en  Ulin  Jodoats ,  du  grec  iodokwt,  étui  à 
flèches,  carijin.!-'. 

yojiM',  en  hébreu,  le  Seigneur  qui  sauve. 

Jovim,  da  letin  Jvvli^  glnitfr  de  Jt^Utr  : 
àJopiter. 

jMcomd,  en  latin  Jvevmdus,  agréable. 

Jueondin,  diminutif  de  Jucviuiug  .'OU 

Jvde,  eu  hébreu  louange. 

Jules,  en  latin  /Éiftw,  Mt  du  gMC  lOttAt,  davel, 

poil  follet. 

Julien,  en  latin  Ju/^onvj,  fait  de  Julivs  :  qui  est  né 
dans  Is  mois  de  joilleti  oa  qai  epparlicnt  à  la  tamiUe 
des  Joies. 

Junkn,  eulatiu  /unraniu,  fait  deiMllM',  JolDîqal 
est  né  dans  le  mois  de  juin. 
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Justin,  eu  latin  /tuNniu,  dioiiauUf  «ie  jmtvs, 
jtute  ;  |>«Ut  juste. 
Juvénaip  da  latin  jwsenéit  jeune  booKM. 
JtmnHnt  du  latin  JtÊuenim,  jeaneue. 

c 

/f^frc,  du  grec  kéhos,  espèce  de  singe. 
Aère  du  grec  kèr,  kérot,  destin,  fatalité. 
Ktnebarge,  de  riuiglo-i>&xou  çuen,  reine,  et 
cbètera. 

l 

Lambert,  en  lalin,  Lambertus,  ou  LandobertWt 
léit  du  tud.>squ«>  {and,  paya»  et  Aerl,  boauae;  bonm* 
dn  pays,  indigène. 

Landfhn,  .1.  l'alleoMiid  IftMfi  paji»  et  fliM,  nca; 
de  raco  imlit^cue. 

LenttwiUi,  de  l'alli^niand  land,  P'TI'j  ^^U,  an» 
cieu;  qai  est  aocieu  dan*  le  pays. 

LoMdraàtt  de  raUemaod  tond,  pajt»  et  ro^A,  avb, 
conseil. 

Landrt,  en  latin  Z4iiufftm«.  fuit  del'allemaDd  /and, 

pay*,  et  reich,  ri^trne,  empire. 

Lvndnfphe ,  de  l'alleuiaud  /««iti ,  pays,  et  Aui/in, 
aecour-,  ri  -,ource. 

Xâ/iN,  «Q  latin  Xo«niu,  <itii  eet  da  lolivm. 

£a«r«,  en  latin  tewli*,  taurier,  du  gree  lonrai,  qû 
a  la  uii'^ine  siguificattOD. 

Laurent,  Laurentius,  qui  e^t  de  Laurentium,  ville 
de  la  caiiiii  iL'ii'-  <Ii'  nDiin'. 

Laurtcn.  eu  iauii  Lnurtunus,  lait  de  touru«,  lau- 
ller;  qui  tient  du  laurier,  courounA  do  laniier. 

lâmleint  de  rallemand  kmten,  lutli. 

Liuan,  en  liébteii  le  aeeonn  da  Seignear. 

Léocride,  du  grec  le^,  peuple,  ft  hnUn,  .  boi>i. 

Léofrone,  du  grec  /cdn,  iiou,  et  pfiroms,  jini- 
deuce. 

/.e'on,  en  latin  leo,  liou,  du  grec  leôn,  qai  a  la 
Blèiuû  «igniflcation. 

Léonard,  dn  grec  ietfti,  Iiou,  et  ardd,  je  noorru. 

Léonce,  en  latin,  Imh/Iim,  en  gréa  léontUu,  âa 
lion,  léonin. 

Ijêonide,  du  grec  /edn,  lioo,  et  «M/of,  forme  ;  qui 
IM'^euible  au  lion. 

Ittmon,  en  grec  lianéut  oublieux,  qui  manque  de 
BéDoira. 

tance,  da  ItUn  latans,  qui  aa  féioiitt. 

Letus,  en  laUn  tatvs,  joyeux. 

Leu,  en  latin  luiius,  loup. 

Leuce,  du  grec  teukos,  blanc. 

leufroi,dii  l'olteaiand  HoOpel  /Hedi»,  paii; 
la  paix  du  lion. 

Livanto,  ta  latin  Ubanlm,  bit  de  Xltenvt»  la 
mont  Liban  ;  qni  «at  dn  mont  Liban;  qai  prodnit  da 
l'enccnB. 

Lifyinnis,  mol  '^Ti^s:  rjui  si:»niti('  cnc'n?. 

LtMrat,  eu  latin  liberatus,  libéré,  délivré. 

lAbère,  en  latin  Xlteriw,  de  Uter*  Baoehna;  «oo^ 
aaeié  i  Baochua. 

Libert,  en  latin  ttbofvM,  aflhmeU. 

J.ihijc,  fil  tii'tireii  le  r-Œur  de  la  mer;  Ottdtt  glM 
Lilius,  Libuos,  qui  est  de  la  Libje. 

Licar,  en  latfn  Glfcmliu,  dn  p«e  fMarot,  dooxj 

agréable. 
£<^,  en  latin  Uctut,  jojeux. 
LUdeg  on  Lêof,  auiBi  dn  lalin  Uitm,  Jayeox. 


Lilime,  eu  latm  Liia^u,  loil  u^j  itiiu^n.  Us:  Je  tii, 
qui  a  lu  blancheur  iIu  lis. 

Mmnée,  eu  latin  jUmimu,  dn  grec  lisuioto,de 
mania,  lanutrft. 

tétrade,  on  latin  liberata,  délivrée. 

Xowifi»!,  en  latin  tonçinus,  diminutif  de  lonfu, 
long  ;  nn  p.  u  'in::. 

LtUbter,  eu  iatiu  tletUherius,  du  grec  e/aUArroi, 
libre. 

Xomwiice,  Ua  latin  JnAeiM»  qui  fait  one  choaete- 

lontien. 

/.Mc,  en  bébren,  qui  s'élève. 
Lvcuhi,  on  lutiu  Lucanus,  qui  est  dè  la  Luctnie. 
Luce,  on  latin  /tteftif,  taraeha^  on  du  grec  ImUk, 
qui  eftt  di>  la  Lyoie. 
iauMtt  en  latin  LuckUut,  fait  de  /«cMmi,  lofr 

mus,  on  du  grec  MkUm,  petit  loup}  ioovet&ia. 
Imefe,  en  latin  iMeio,  faH  dn  gree  Lnkiot,  qui  «I 

de  la  Lycie. 

Lucine,<;n  lalin  Lucina,  piimoin  <1<'  .Imiou  et 
DiaiD!  ;  ou  de  tucinus,  «un  aiU-  jifliU  yniir. 

i.uc/nf<;M,  en  latin  £iM:iiii<iniu,diuimutif  àe  Itteuat, 
qui  a  de  petits  yeux. 

Jmmine,  dn  latin  jnaieit,  hminéi,  lomiti*. 

Ivminetise,  en  latin  himinosa,  féminin  de  hmiw* 

!iiliiilirli\. 

J.vpeàt,  «ai  IdUti  eiiikitujt,  du  giec  ej>»«l,  elpéu, 
espérance. 

Lupère,  da  grec  tupéros,  tiùte,  aOligeanU 
bttiee,  du  gree  tuttiua,  qui  d4tie,  qpâi  dimaak 

iLyr/«,  du  grec  Lvdot,  Lydien. 
Lydie,  Lydia,  du  grec  Ltidios ,  Lydien,  qui  est  d« 
la  Lydie. 

Lyiiuiuque,  du  grec  jutii,  dèUvisoce,  et  aucM, 
combat. 

I 

Mucaire,  en  grec  mocarMU,  heureux,  fortuné. 
MacctaiHt  de  l'teoHaia  fM«,  flb,  at  cteo,  tribOtln 

niillî'. 

.Vrjcf  (Vt^n,  en  grec  Mokedôn,  Macédonien. 

Maclou,  en  lalin  Jfnctom'iM,  but  de  l'iriandaia  ttoe, 
fli»,  et  de  love,  amour  :  eoihnt  de  famoor. 

.Vnrnhir,  de  l'ècoania  MM,  Ua,  «t  flld^  TieOlMi: 
til»  <iu  Vieillard. 

Macre,  eu  lalin  macra,  féminûi  de  iMMer,  mai^; 
on  du  grec  mairof,  long. 

Jf aeriiM»  en  latin  aïoeriiMi  «^iiinntif  ^  wi«wr, 
maigre 

Macrobe,  en  gree  maknMoê,  Util  da  «fllm ,  loo{, 

et  (tioi,  vie  :  qui  vil  longtemps. 

AJucrose,du  grec  makros,  long. 

Mactande,  eu  bliu  Moctondo,  qui  doit  être  imiuoiée. 

Mogdeiaine,  Magdateno,  enhébrea  magnttfN. 

MaçnOf  en  latin  mo^m»,  grand. 

Mninj,  mémo  étyuiologie  que  le  précédent, 

Mnliout,  de  l'irlandais  mac,  (ils,  el  /iti/,  cii>3ae. 

Mcjos,  du  grrtc  maUn,  aïoiilo. 

Majoric,  en  lalin  Jf<yorictu,  qui  est  de  rile  di 
Majorque. 

ilalachie,  en  bébreu,  mon  mewaffr. 

Maleh,  eu  laUn  Matcinis,  en  bèlma  >oî.   

Jtfo/{a«0,dugrec  mnilea,  cbavalava  ftinla,  «hami 
bouclés. 

.Mamertin,  en  latin  i/omerfiiiU5,  qui  babil>>  M 
bord»  do  détroit  de  Messine.  —  Ou  de  Jiamart, 
MtmBrUt,  Bom  qoa  h»  Oaqnaa  ^irnnrifl**  as  éM 
Uasa. 
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MtmUkt    latin  mavUUa^  peUle  nuuneUe. 
Jfoiniiie,  en  latin  mtmmhu,  dn  gtee  mommla, 

Miintilic't  'II'  Mtnwhci,  l'u  Lt'lirou  con.-olatPiir. 

Mant'i  l,  «  Il  liLlir^  u  rppo8  de  Dipii 

Uansuet,  ou  JUaiuUjff  on  laliu  manjuc^ia,  doux, 

jrarC(«D  hébren  uner. 

Jffnreiê,  en  Utia  Hfntiia,  qui  est  née  dans  le  mois 

de  mars;  ou  qui  est  <  ini-.Kri'r'  au  ilii'u  Mors. 

Mmcm,  cii  laUu  Mutxulfui,  Uit  de  l'allemiDd 
marA,  fronlière,  et  hulfe,  accours. 

Marff%eril»t  i^tiu  âlargarela,  de  margarita, 
piem  prèdenfte. 

Marie,  en  liëbrea,  qui  eatélevfte,  qui  «at  exaltée. 

Marin,  en  latin  morintu,  de  la  mer,  bomino  de 
mer. 

Marine,  en  Lebreu  charge  lourde. 

Maron,  en  hébreu  Iriâtesse  an)ëre. 

Manal,  da  laUii  morif,  m(,  sel  de  mer. 

jramtf,  dv  hOi  Miatm»  qui  se  lin«  fcdee  endwn- 

temonts  ;  qui  est  da  pajB  des  Haise*  où  VoA  se  Uvitit 

è  ces  pratiques. 

Marf/ie,  ru  ln-lirrii,  qui  ;iri ivoqii'^. 

Marital,  vu  Ulm  Muilmlis,  (ail  de  Mar$,  le  dieu 
de  la  guerre  :  guerrier,  belliqueux. 

Martin,  en  iotin  Martimu,  fail  de  Martf  Marti», 
le  .dieu  de  h  gnetr*  ;  oomacrè  à  Mors. 

Martyr,  du  grec  marlur,  témoin. 

Matère,  du  grec  muléros,  qui  fait  des  rccbercbes. 

^/a^erne,  eu  liU 11  luiUn-itm,  m.ili^rui  l. 

Matrone,  eu  lutm  malrona,  dame  de  qualité. 

MattMsu,  en  bébre%  donné. 

MaêWf  en  l«Uo  «to/iinu;  mûr,  parvenu  à  matorili. 

MahMne^  en  latin  ««rfufimif,  natlnil,  do  matin. 

Mttur,  .^n  latin  Miiurus,  qui  est  delà  Muuiituuie. 

Miiiiiiu.  «'Il  l.iiiii  MiiuiiHiis,  diniinulif  do  laaurus, 
brun,  nu  ;».'u  lu'iui. 

Mauxe,  en  laliu  majcimus,  Irè^graud. 

Maws,  en  latin  ffitificiM,  uuincbot. 

jtfajcIaM^  en  Utio  mtufimv,  trèa-gnmd. 

Médule,  da  latin  meikUia,  moeile. 

.V('i/ du  grec  m^^tofiiii,  très-giud,  mperlitif 

de  MeyoA,  gi'iiud. 

Meinwerck,  de  l'alletnind  «Mf»,  nOD,  «t  MTCA, 
ounage  :  mon  ouvrage. 

Milainvt  dn  grec  metej,  «Mtetu»,  noir. 

Mrlnnie,  en  grec  melania,  eoulenr  noirê* 

Mélus,  en  grec  melat,  noir. 

Mr'kiMi'jir,  An  -rec  mêlas,  noir,  cl  AljipOf,  cImVII. 
Melch.  liiulljciireu  qui  sijçnilie  roi. 
Melcliiade,  en  b«H»reu  le  s'-ii^ieur  roi. 
Melehisédec,  en  hébren  roi  de  Justice, 
jréit,  do  grec  ««Im,  cadence,  mélodie. 
Mrltce,  du  grec  mektv6,  \c  m'exerce,  je  m'apprends. 
Mélissine,  du  grec  métissa,  abeille,  cl  enos,  année  : 
•beitle  de  l'année. 

Mélitine,  du  grec  uirlUhws,  qui  a  le  gofll  du  miel. 
Mouton,  du  grec  melitoô,  j'ansaisoune  avec  du  miel. 
Meitit,  en  latin  tnelUlus,  emmiellé,  donx,  agréable. 
Minatque,  du  grec  fntf«i^,iii  Inné,  et  olk4,  paiMooce. 
Mènandre,  du  grec  manaméntt  qû  tieat  lenne, 

qui  ne  recule  paa. 

Mi  tudcme,  t-ii  vrrr  iui  iiO,^<i  résitte,  et  <fânM^ 
peuple  :  qui  lutte  contre  la  multitude. 

Jrmdf^  w  Isfift  JrenMM,  d«  awnot,  «teneev, 
ccNinge,taillaiK». 

MHOi,  en  ktin  iTéiMteUf ,  fiUt  dn  grec  mend,  je 
léiirts,  ft  Unes,  peupla  :  qui  rétiate  aniwipla. 


jrAMNjoi«,dogreoiiMiiM,eoange,et(i«mi,don  : 
don  de  la  valeur. 

Mené,  do  latin  merx,  m'ercis,  marchand  isr. 

Meratrial,  en  latin  Merctiriulis,  fait  de:  Mt  rcuriiu, 
Mercure  :  cousiacré  &  Mercure. 

Mrthode,  du  grec  mel/mlion,  provision  pour  le 
voyage,  viatique. 

ifé^rofre,  du  grec  mitér,  méine,  mère,  et  Moi«  vie, 
qui  fait  vivre  sa  mire. 

Mctrodore,  du  grsc  mitér,  ttUn»,  et  éiron,  don; 
don  de  k  mère. 

Mitn.iiluniv  ,  ,hi  i.Mv<-  niéléVf  néttVt,  Xûèott  «t 
plia  nus .  tinilant  :  uiere  illustre. 

Miche'e,  eu  hébreu,  qui  e»t  i^eniblable  au  SeigneOfT 

MieMt  en  l)ébren,qui  est  semblable  à  Dient 

Mie.  en  latin  mediietii,  médecin  ;  on  qni  est  de  la 
Mé<lie. 

Mîlburge,  du  saxon  mil,  un<iilin.  viburg,  cLûtcau  : 
If  niouliu  lin  cliàtiMU. 

Mtldride,  «le  l'allemand  milde,  doQZ,  ûirede,  pa- 
role :  parole  duuce. 

Militf  en  latin,  mlle*^  soldat. 

Mithau,  en  latin  ^KmJlioniu,  qui  est  de  la  province 
d'Iùiiilie. 

MiiitCj  du  grec  mimas,  boutfon,  bateleur. 
Minci  f,  eu  latin  mnertwt,  ooiflnemfM,  eomaevi 
à  ilmerve. 

JTiiwrvji»,  mêmift  é^ruotonJe  qoa  le  jn^eédent 

Misait,  en  bâ)rcu,  qui  aX  ce  qui  a  été  demandé? 
Mni'sUhét,  en  grec  mnesilheos,  qui  se  souvient  de 
Dieu. 

Mochtee,  du  grec  moA^c'ô  je  soutire,  je  ê\ïm  dons  la 
peine. 

ModaUt  Modanus,  en  italien  moiiann,  modèle. 

Mndérat,  en  lalio  «odiemlMi^  modéré. 

Moïse,  on  bébrctt  sanvé  des  eamt,  de  mon,  eau,  et 

<ooj,  sauvé. 

Molendion,  du  grec  màkê,  je  vteu,  «t  tmàlM,  du 
midi  :  qui  vient  du  sud. 

Monas,  eu  grec  moms,  unité. 

Ifond,  en  latin,  mmdiu,  piopn,  nellojé. 

Montain,  de  l'anglais  m/^nkin,  petit  moine. 

Mo  II  fan.  eu  latin  «oii^atiiif,  mootognard,  qui  ha» 
bile  lu.  luontogne. 

More,  dn  latin  ifouna,  Maure,  qui  habite  la  Hau- 
riianie, 

Merin,  diminutif  de  Mon  :  un  peu  bran. 

Mosre,  en  latin  Moseus,  du  grec  Moseùi,  liotoa. 

Mund,  en  Lalin  mundus,  net,  propre. 

Murttf,  >iii  ^ii'i'c  Mui  i  iirs,  >orta  de pieite  psédeuBo 
qui  a  la  <  unlcur  de  la  myrrhe. 

I  II  grec  moiueto^qai  concerne  la  musique. 

MtutCt  do  grec  «iwM»,  qni  est  inatiuit  des  mys- 
fire*  de  la  religion. 

Mutien,  en  latin  Mutianut,  dimiauttf  de  aMSAu, 
muet  ;  qui  parle  avec  peine.  • 

Mijon,  lin  ui'i'"-  inii'Jii,  iiiiiii:|i;. 

M'jroriiir,  <Ili  grec  mitron,  porfiun,  et  kleUlùti» 

ri'iif'Tuit'. 

Mgrogène,  du  gn!c  muron,  parflim,  et  fanot,  pno* 
daetioo  :  qui  produit  des  poiAims. 

M'/riiri,  .11  t,'ri'c,  inuiuti.  jiiirfnin. 
Myrope,  du  grec  muron,  parfum,  et  op»,  opis,  as- 
pect, i|ipai«Ma  :  qui  MasemUe  a»  paiftm. 
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tramait,  «o  latin  Jkuimlmf  éa  «ne  «««ui,  floo* 
istne,  et  Mfos,  dliin. 

.yampfiiiie,  «lu  gttn  tUtmpha»,  C0  VJUUShtf  OOHM* 
cfé  aux.  uyia{)lMM. 

«apoiéon,  dtt  gMc  MIM*,  boliy  d  têê»,  lion  :  le 
Umude  laforéi. 

Nareim.  du  )|ree  «orAiMM»  cipèee  dff  pfanl«  «pu  s 

une  %-rrtii  inri-utii]ue,  et  qoï  tin  Mil  DOItl  de  IMlWU, 

An  me,  eo  Utfai  A'arMW,  qui  eit  de  !>  fille  de 

M«nii. 

/Kmmm»»  du  letia  naieeiu,  qui  nett,  qoi  vient  en 
monde. 

MàUtlie,  ifx         natatU,  qai  eoaeenie  bi  naii- 

■euL-e. 

ÎSut/iawielj  euliébreu  Joa  Uu  Dieu. 

N  "  iv;/,  en  latin  iwvaiu,  qui  eoneerae  it  niiiine,  b 

oaTigatioti. 

fiai  ige,  <lu  lutiu  Havifiuni,  navire. 
jfotit,  do  lalla  navêia,  maleloU  bonne  de  mer. 
Néarque,  dtt  grec  ««m,  aoureaa,  et  tireké,  auto- 
lilé,  origiue. 

Mnldire.  du  nrcc  nectareos,  doux  comme  le  necUr. 

^éetU,  en  lutiu  iVeedv,  bit  dn  grec  nmiét,  ado- 
leiceiice,  jeuDe«ae. 

Némitê,  en  latin  JVemeeiw^taltde  J^Andil»»  dtaNe 
de  lu  vengeance. 

.y'rmesten.  en  latin,  i»fii«f oniu ,  coiwacré  i  la 

Memiers,  eu  latju  ,\<  w)»*  (w,  fiul  de  nemus,  nemo- 
ris,  tinia  :  silvcîilre,  sauvutte. 

Kémadie,  en  latiu  AeojnodJn,  du  grec  neoi^  jeui)«< 
et  mmlUt  chauve  :  qai  eat  etaAuveaTat  l'Age. 

M'omèig,  du  grae  iieor,  nonvean,  et  «hmIm,  dee> 
«ein. 

Nrouiisf.  eu  latin  yeomisia,  en  «rcc  >nos.  nou- 
veau, et  muot,  miseoM,  averaiou  :  averuuu  rëccQtc. 
Kéom,  en  grac  iieM,  liftvie.  aliirt  pour  le»  vaii- 

""wo/»/**/*.  «lu  grec  «MagiJkiiAiifj  noavéBenent  ni  à  la 
foi,  Douveen  oenverli;  à»  naoït  nonveaot  et  pkaiot, 

né. 

Svophte,  du  «rec  n«o«,  noovMtt,  et  JI<lM>*  64  :  qui 
eat  nouveau  don»  la  foi. 
Pféopole,  en  grec,  neopokt,  eonaacié  an  MfviM  dn 

temple. 

,\(  o(,  ilu  «rec  neotés,  jeune  âge,  odoleicence. 
Mrotère,  lia  ^'ii'c  iicoi  iinuvi'aii.  «t  fere*,  jo  garda. 
ISrphnlie,  du  grec  nepheUon,  petit  uuuge. 
Nèpotten,  enlalin  JWqwttent»,  lUt  de  m|n»,  Mywllf , 
petii-fii«. 

JVére,  du  gree  mtw^  bat»  humide. 

AVrre,  en  latin  itom»,  dlen  de  la  mer,  ptee  det 

Néréides. 

fièse,  du  grec  néios.  llo. 

nétébe,  du  gr«'c,     SOS,  lie,  et  jeuaeaae. 

Méitùte,  du  grec  nésfii,  è  jeun,  et  abé,  jeunene. 
'  IHe,  dngrcc  nikos,  Ttctoire,  triompbe. 

Ificaise,  du  grec  niké,  Ticloire,  et  oilt,  ase»s, 
chant  :  l'hiint  (!<■  viciciirc. 

Nicandre,  du  gr<c  niké,  victoire,  et  anér,  anUros, 
homme  :  victoire  de  l'homme. 
'  JSiearète^  du  grec  niké,  victoire,  et  atxté,  la  vertu  : 
vietoire  de  laverttt. 

Kicéphort,  eu  grec  Mképhoros,  fait  de  ntM,  vic- 
toire, 6i  phorùs  qui  porto  :  qui  apporte  la  vietoiK. 

Aic  rc/c,  ilu  liPT  -niAr  .  victoire,  et  enirt,  j'^  désire. 

Nicet,  du  grec  nikités,  vainqaear,  victorieux. 

mtOut  mémaéliriMilogi»  q^  It  piécAknft. 
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.Vicodème,  du  grec  «iAee,  triofl^li»,  et  dlnei 

peuple  :  triomphe  popukiréi' 
Mcoias.  ,hi  '^rcc  nteot»  vieloire,  «t  Inat^pemle: 

victoire  du  peuple. 

.\ir„mtde,  du  grec  «1*0»,  victoire,  et  medi,  je 
commande  :  qui  commande  à  la  vicinire. 
Mcose,  du  grec  Mtoe,  triompbe. 
Nteoitrate,  du  grec  njJtoe  victoire,  et  $iret«t,  «• 
mée  :  victoire  de  l'armée. 
Milammon,  du  liii  i:  .\cllos.  l^"  N'ii.  el  amrnos.  5ibl«. 
AiNye,  en  latin  mmtti,  ieuiuim  de  nimtus,  eiocé- 
•if,  démeiuré. 

mster,  en  latin  «ioefne,  lait  dngree  niàHi$,  vain- 
qneur. 

\o(',  en  li^brî'ii  repn?. 

.\oei.  en  latin  ndtatis,  6i>uâ-entendu  'iif$,  jour  de 
la  r  11--.11U     li  it:vil<-. 

Komudte,  du  grec  nomadeuu,  qui  miae  Uviepu* 
toralc,  la  vie  de>  nomades. 
Aome,  dn  gree  iMaMMt,  loi,  régie. 
iVomiitonde.  dn  latin  iioMfiunuiia,rMoannBndeble, 
qui  doit  avoir  du  rern.iii. 

.SoHCe,  eu  latiu  uunttm ,  imm^&t,  porleor  de 
nouvelles. 
Mtmne,  en  latin  tumno,  («ligieuie. 
Norbtrlt  dn  tudeeipie  iwrdi^erl,  boamw  dn  Reid. 
Nothimrge,  du  tudeaque  «olA,  dieetfe ,  el  tmf, 
cliàtenu  :  disette  du  chfltean. 

Mornt,  en  liilui  ni>i  afii,s,  renouvelé. 
Mninat,  ca  iutiu  namuins,  pour  nummatutf  quia  d4 
l'argent. 

A^fl»^^,  en  latin  ifniiierfamie,  qni  net  cowaert 
i  ffumérlo,  déeeee  de»  oombrea. 
i\vmidii)He,  «n  laBn  HwmUieas,  Komida,qoi eat  d» 

la  Numidie. 
A'hw.  eu  anglais  >iu>:.  r  u.-i, 
jSgmphai,  en  grec  jSump/uij ,  qui  concerne  le» 
Nymphes. 

^jfinphe,  «0  grae  mmvM,  jeune  AUe,  jauM  m»- 

yi/mph(>ffort,  du  gree  «mfihi,  et  dtnm,  des: 

don  des  uymplww. 

Obdutie,  en  httn  tièéMia,  fUt  de  oB  et  duUa.  ta 
grec  (lotilfid,  sf-rviiniJe. 
Obtcc.  du  laliii  uittjc,  obicu,  ubstacle,  barrittre. 
Octave,  du  latin  octarta,  huitième. 
Oddt,  en  latin  ode,  chant,  cantique;  on  de  fan» 
glai»  flrid,  Biagalier. 
Olive,  en  latin  oliva,  fruit  de  l'oliTier. 
Olle,  en  latin  ult^t,  pot,  marmite, 
Olyinpe.tn  latm  Oljfmpimt  filU  dtt  pBS  0^|rfViib 
de  i"Ul>'im>e,  cél«»lê.  ' 

Olympiade,  en  gree  OAMyi'o*^  OtmmfkÊtm'mffi 
eatdela  ville  d'Oljmpie. 
Ofiatn,  en  hébreu,  donleor.  '  - 

Onr'sime,  en  irrec  pHt'.vi'woj.  utile,  avantîjr'"rr. 
Onvtiphitre,  du  grec  c;/ri(j,  aide,  *ecoiir>,  pk»' 
rot,  qui  porte  secoure,  auxiliaire. 

Opportune,  en  Utin  opportunu.  féminin  d'igyer- 
funtu,  qui  arrive  à  propos.  ' 
Optatt  en  latin  optattu,  diairé,eoidiailA. 
Or,  en  tatinerw,  hit  dngree  ero».  moMagne. 
Orbaine,  en  latin  urbana,  qui  habite  U  ville. 
Oreite,  en  grec  ori$té»,  qui  habite  la  montegne. 
oriM»  «B  gM  erinn,  bneriui;  l&Éileb 
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Oronce ,  en  Mâa  OrwMw ,  qui  bafaite  1m  Itordidn 
teive  Oronte. 

Oroptidê,  du  gr«e  orot,  montagne,  At  o/x,  opU. 
wpe^,  vue  :  vae  de  la  montage. 

One,  en  ktia  om»,  qui  acomiiMuioé. 

Ora^iM,  m  blio  OMUm,  dfcnimilir  de  IfrtKte, 
petite  trsole. 

0$èB,  en  hébreu  uiuTeui-. 

Ùêias ,  en  hébreu  la  fbrct^  >lu  Siu^ncm  . 

OMMitM,  de  raUemand  ost-manu,  homme  de 
FMt 

OtMONd,  de  rallHiMod  o»^  est,  «I  moud,  l»taiiM  i 
Irae  da  l'ett 

OsMfdu  grec oMa,  renommée,  réputation. 
Ostien,  en  latiu  Osdunus,  qui  esl  de  la  TiUe  d'Oatio. 
os'vcild,  do  l  ;int;lu-«aiaa  ttit, «a,  rt lawM ,  tocét ; 
forél  située  au  levaut. 
Omp4iI}  d*  ranglaib  osl-wénd  .  veut  de  l'eitL 
0<ikM»,  en  gràc  otAwitf ,  linge,  al  otkonm ,  giro- 

oii,  en  Udin  tnfM.  fitil  de  l'eltantand  «l/!r,  ee- 
«ours. 

P 

iPocAe,  do  grac  jmkAw,  épata. 
FociM,  en  latte  FaeUtmu,  ftût  de  pax.  pacU, 
paix. 

Pacte,  du  laliu  pucta,  accordée,  fiancée. 
Pademe,  eu  laliu  putemus,  de  |iire,  patenwL 
i><rfr.  en  latin  paientut,  paternel. 
Palau,  en  htia  Pattadku ,  de  fteflM  >  «omaeié  è 
Pallas. 

Palatin ,  en  lalin  palatinus ,  qni  a  nne  fonetUm  an 
palaU,  qui  est  attaché  un  palais  il'un  jirincf. 

PalémoH,  du  grec  paie,  cuiubat,  êl  t  imn,  qui  lance 
dea  javelotâ. 

Fatliifène,  du  grec  patin,  de  nouTeon,  $«i»iur«, 
J'engendre,  Je  prodoia. 

Palladt,  Consacrée  à  la  dée&k.-  Pallait. 

Palmace,  du  {(trec  patmatias,  qui  acote,  qui  ébranle. 

Pammaque ,  ilu  f-Ti'c  paimiitnhion  .  luUc  i|ui  l'imi- 
prend  toutëé  tàorim  d'exercices ,  fait  de  pûn ,  tout,  et 
aiaehéy  combat. 

Paw^kaian,  da  gree  pA»^  tool,  e(  jpAofef ,  poli, 
brillant 

Pr.nphUa,  en  910  jMavAliM,  aaii  de  tout  la 

mouùtj. 

Panacre,  du  gna  fOMMf , ^HoAiM,  qd  gnlril 
tons  les  maox. 
Paneraot,  dn  grec pân,  tout,  et  irale»,  ja  domine 

par  la  force  :  qui  l'emporte  sur  tout. 
Pansophe,  du  grec  patuophos,  trè*-«age. 
Pantagape ,  du  arec  pân,  loul,*'l  ar/opr ,  auiour. 
i*anto9ra(A«,  dugrec  pûn,  tout,  et  agatho»,  bon. 
Pantata,  «kl  grec  pantalOM,  qni  iooft«  ton»  lei 

flDHMQL 

PiamtMmm,éa^paata,knkktiik,HtMaêa, 

pauvre. 

Pantaléon,  do  gree  panta,  toot  à  hit .  et  teân, 

PatUew,  du  grec  pania,  tout    tait,  ei  aimu,  vio- 
lent, terrible. 
Popku,vat^papptaêi  petit  papa. 
PÔflÊa,  dn  lelln  Pa^,  Paifie  :  qni  ait  de  Pavia. 

Papt/re,  du  grec  papuroi,  papier,  plfuit*'  l'i  papier. 
Paraeode,  du  grec  pnra.  et  kMân,  clocbetle,  trum- 
pettfl. 

Para$n,  du  grecjiara,  eioiinM/  campagne. 
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Paramaa,  du  inrec  jMrrammM*,  ooaapagaoo  teaé- 
parable. 

Parascève,  du  (crec  paraskené,  préparation,  ap- 
prêt. 

Parégoire ,  du  grec  paregoreo,  j'exborte,  je  con- 
«de. 

fnrfM,  dn  fft  pwtmà,  j'égatiae,  je  lenda  ajoA- 
trique. 

ParmèoÊt  dn  grec  pamaaé,  fe  peiaéwèn,  je  mit 

8tal>le. 

Parode^  en  grec  parodot,  passant,  voyageur. 
Parrt,  en  b^  jM/riMu^  qni  ooooenM  Iw  patrie 
eieiis,  qol  ait  de  raoe  patridenne. 

Parlhène,  du  grec  parthenos,  vierge. 
Pascal,  en  laliu  Pascalis,  qui  concerne  la  féte  de 
PAques 

Paschase,  du  latin  Pascha,  la  féte  de  i'4qae«. 
Paaicrate,  de  ]»dt,  toot,  at  trato»,  fbvee,  pnia> 

ArMre.  dn  grec  prrferfon ,  dhnioatlf  de  patér, 
père. 

Paterne  on  palier,  du  lalm  putes  nus,  jKilfrael. 
Patrice ,  t  u  l:itiu  patritius,  pal^-mel,  piitriciou. 
Patrocle,  du  grec  patroklos,  ou  patroklis,  illustra^ 
tiou  du  père. 

Paul,  en  hébreu  eaiboacbure  de  la  trompette. 
i>Bit/jA,  dimînnllf  de  Pent  ;  petit  Psol. 
Pttuiicaqae,  dn  grec  pautiSj  repoi,  baUe^  ai  kakti, 

mauvais. 

Pauside,  du  gMÂ  ptmOê,  aoolaganMiit,  «t  cMw, 

apparence. 

PauMfpptt  en  grec  povfil^pee,  qid  lUl  «aaaar  la 
ebegrîn. 

Ptmirion,  du  grec  pamit,  repos,  et  hrêtott,  rits- 

tinte. 

Pèatlière,  en  latin  pccvUuris,  partieolier,  spécial. 

Pégase,  du  grec  pégazô,  je  fais  iailUr. 

Pégue,  du  grec  ji<ltr^«  footaim. 

Pétage,  do  grec  pelagioê,  qai  eoneena  la  nwr  : 

uwritiiui'  ,  iiKiiiii 

i'cli  ijt  itii,  i\>-  l'iUlifii  Ptlégrino,  étranger,  pèlerin. 

Pi  lcme.  cx\  laUii  Pr/Miiw,  dtt  yaa  ^eiiiiea,  qpi 
est  de  la  viUe  de  l*élu»e. 

PiHny  dn  grec  péléno»,  bH  d'aigUe. 

Pimeti,  eu  latin  pameneo  Ml  dn  gne  jMéMd», 
jM^aienos,  berger,  pètn. 

Ptntacte ,  iln  t;rcc  penfr,  duq,  et  û<7m,  dau. 

Pèrégtin.  >  ii  laliu  pereçrium,  qui  sigiiibe  étran- 
ger, pèlerin. 

Pergentin,  dn  latin  fiersieiu,  per^enfu,  qui  marche, 
qni  avance. 

Perial,  du  grec  périullos,  exceUeni,  «utéminent. 
Perpet,  en  latin  perpetmu,  perpétuel,  «|ni  ne  doit 
pas  finir. 

Ferreuse,  en  latm  Peiitfcuij  fait  <ia  grec  petrot, 
pierre. 

Ptfrt^vrroitda,  an  latiu  jMTMvmifldo,  qni  doit  oon- 
imier,  qui  doit  sdMiatar. 
Persee ,  du  grec  perMM,  péaber. 
Péfronille,  en  latin  PetronUla,  diatenUr  dn  grae 

prin-s .  |ii€rri',  petite  pierre. 

Phaine,  du  grec  phatnos,  apparent,  reinHrqoabla. 

Phan,  du  grec  phanos,  bnllaul ,  rejtplpndiisaul. 

Phébade,  do  grec  phoilm,  phûibados,  teaaa»  ins- 
pirée par  Pbébos,  par  ApoUoo. 

Phébi*,  en  grec  Phoibé.  la  lune. 

Pfii'tms,  en  grec  Phoiànt.  Apollon. 

i'i.iladelplie,  au  ^vr.  jiî'iUi-'dphos,  f«it  d«  pAi/o», 
qui  aime,  et  adtlp/tos ,  fréiti  qui  aime  «ea  frérâi^ 
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Philagrt,  tB  frM  pMa§nê,  qui  «iOM  k  cam- 

P«gIU!. 

Pfiilan  le,  e.it  grec  philurelos,  qui  uiiue  la  TcrUi. 

Philuttrt,  4a  grec  p/uloi ,  qui  aitue,  «l  oJinHi» 
•itM  :  qui  aiin*  héa  Mtre«,  ra«lrouoioie. 

Phtlcmu»,  fij  jin.'c  jtliiii  fnôn,  i\m  aime. 

Philfl,  eu  f?i  ec  philttos,  uiuialilc,  dijOie  d'étra  aioié. 

Vh,uj>j»\  An  f^iec  pinloi,  qui  «iuia, «I  A^ltpof,  oh»» 
vai  :  i|tii  aiu]«i  leii  clievuux. 

l'/iilut  uif .  <iii  (iri;c  fi/iilokalos.  qui  aime  i>>  b^uu. 

PhHocarpe^  du  grec  pkita»,  qui  aime^  et  â«4]Wf , 
fruit  :  qui  «iiiM  Iw  finit*. 

Philogow^  en  gnc  pAtlavoiiof ,  qui  ■iinetts  «n- 

faui». 

P/tiloloque ,  eu  gr^'c  p/tiloloyn.^  .  iift  r  i;>  mt,  >i  iilil, 

PiiiloHiciic,  (lu  jjrec  p/iilos ,  qui  aujie,  e(  menos. 
cuiiin$<>>  :  qui  aiuie  It-  omi  iiiÇf. 

PhUtmUit,  du  gi  >'c  plutonillè,  troupe  d'amie. 

PAiiorvme,  du  gri'c  ptuios,  i^nx  .ume,  et  rvm^,  vi> 
gueur. 

P/itiollice ,  du  jifi'i:  philiillieos  ,  qui  aiiue  Difii. 
P/iilotli       i  h  fçrec  pliilolhros,  quiuuiic  lu  cluissf. 
l'tnm  e,  eu  Iu^Lumi,  vi«a^i>  qui  ui^pire  «le  ia  cuu- 
tiaix^i*. 

PAitffon,  «lu  »!rc>  phtegtf  'fi  brûle,  j'eofiiniaw. 
Pketthe ,  <lu  ^rur  phUtér,  pkf$Un$t  hmiière,  Ohi- 

miu.iliou. 

i'hudtle.  tlu  grec  phits,  p/iôiM  ,  lumière,  (.-l  f  uioA, 
forme  :  bnllaiil,  luuiiu<-ux. 

Phoiin,  m  grec  piMiieitm,  lumineux,  qui  èdaite. 

PkutUtt,  eo  grec  pktuèktu,  ualtirel,  confomie  à  te 
nature. 

Pie,  ea  ialiu  pius  ,  pioux,  4|ui  a  Ai>  la  pi61é. 

PierîHS .  mut  lutiu  qui  >i|2iiili(>  <;oiiï;a<.ré  aux  mUMAj 
qui  liubile  le  iiioul  l'iuréc  t-u  MucL'tluuiu, 

Fterre,  eu  ntt'c  [tetroi,  rocli.?,  rocher. 

i'injftiiCf  eo  grec  ifiaiitot,  sage,  pmdenL 

Pione,  du  grec  pién,  pmu»,  gru. 

Pipe,  m  lutiu  />/7;<o ,  qui  ^.iguiJif»  UU  pigMMl. 

Pute,  en  grec  pisUs,  lu  foi. 

Pistt  ie,ea  getcptMr^  pittént,  rtMrr«ir  dTeiu, 
abreuvoir. 

Placide,  en  laliii  plucidtu,  puiaible,  calme. 
Ptatwtdef  du  gi^c  Ptad»^  ai  eàUoi  totme  :  qui 
reaMOiblia  ta  pliiloeophe  Platon. 
Plaute,  en  lalin  plavAif ,  qui  a  lea  cmUlat  pn> 

Uaules. 

/'/«/'.  ;  r/t/e,  da  grecpliilM,  ridMMe,  et  arehS,  prin* 
cipe,  origiue. 

Poçe,  an  latin  Mliu,  lUt  da  grec  jimUoii^  peUt 
pied. 

Pôle,  en  lalin  P«Uut ,  fait  du  grec  polios,  qui  a  1m 
cheveux  blaocs, 

Polijcarpe,  du  grec  pulukatpi/s,  qui  produit  U-Au- 
coup  de  rniita. 

Poljfckmnv,  du  grec  jw/iicAroniM,  qui  est  d'ona 
longue  dtirie,  qui  vit  langtempa. 

P0I9CUI,  en  giee  p^iMHoê,  ^  art  appett  par 
phi-iiurs. 

Poli/ènM^  an  ntao  po/ifatiat,  qui  dm»  plnaiaan  «n- 

Polgeuet»,  du  grec  po/u«^  b«;aucoapj  at  euA/cu.  dé- 
airabk»  :  qni  aaeUe  les  déeiis  d'an  gnnd  noiotira  da 
perMnna*. 

Polgjchxe.  en  grec  poluxinos    | m 
d'hAt^«,  qui  éxerci'  larpfpment  l'hoopitiiliLe. 
i*ow«,  du  grec  potnil,  bûissoD. 
Pompée,  du  grec  pompeus^  qui  conduit  la  coilÉae, 
'  ilatâladn 


po»ipo>it-,  i  i\  latia  Pômponiut,  fait  du  grec  Pompi, 
poiu[»  ,  el  Diiew*,  Utile  :  qui  cuutrihue  &  la  pompe. 

poiiipose,  en  i.iUn  PompôiOt  tÊïiét pompa,  foioft  : 
qui  a  de  la  pompe. 

PaNca  on  Pdm,  eo  latin  Ponlta*,  du  gnepMdiar, 
de  la  uier,  maria. 

Pontien ,  ei]  latin  Ponlianus,  qui  eat  defOede 
Poulia. 

Ponfique,  eo  lalui  Ponticrts,  fait  du  greo  pontu, 
la  mer,  OU  de  P»ii<feot,  qid  «•(  de  b  prffvinea  de 
Pont. 

P0ree4re« ,  en  kUn  pareoHm,  pordier,  qol  gpde 

les  pourceaux. 

Porphyre,  en  grec  porpbureos,  purpurin,  de  coo* 
leur  (ic  siLiurpi u. 

Potaniu,  du  grec  potamos,  qui  habite  les  bord^du 
fleuve. 

Patent,  eo  latiu  poietu,  poU»U»,  ptuBMint. 
Pothame ,  do  grec  fiotoMee,  Benve,  dToù  pùtomlêi, 

Ouviniil.-'. 

l'ùihiu,  du  grec  potheinos,  ilé«irablc. 
Polide,  du  gr>  •   jioiis,  pottdos,  buTeose. 
Potitf  eu  laliu  pottliu,  qui  est  eu  posaeeâOT,  ea 


Pragmaee,  en  latin  pragmativtf  bit  dn  gNepnv- 
matens,  nëgociaul,  honmie  d'affaifea. 
rn:.'t(!e,  Angncpreuttitpinatoi,  aoiit,  dariitt,  et 

t:»aVj.&,  torme. 

Pri'ce,  du  laliu  prf,f,  /.rtrix,  [>ùèi  f. 

Prèdtt  eu  latin  j»rd;(io,  maraudeur,  pirate. 

Pr^feet  en  Fr&r.  en  latin  pn^tm,  laoeé  en  cratf. 

Préside,  eu  latin  prxsidtiu,  (kit  de  prMidfMa, 
cours ,  défense  ;  ou  de  pr.xses,  prxsidis,  qui  préside, 
prt'-niiiit. 

i'rcsii  14e,  eu  lalm  ^ir^i  jiwfriia,  avaulageux, 
Iei;l. 

PrèUxtut^  eu  latiu  pr.ttextetv»,  revéto  de  laj>tié- 
fexfe,  robe  longue  qtie  portaient  ches  les  Benuto 

leÉij.-nn*^?  pMis  âi^  ijuAliti'. 

l're^.tl ,  >  u  l:itin  pivcului ,  qui  est  nè  peUtlsiU 
l'absence  d'^  miu  ih  thi. 

JVax,  un  iatiii  prîjcus,  vieux,  aulKiue. 

Priaie,  en  latiu  primvs,  prentier. 

P»^r,  mot  latin  qui  signifie  antérieur,  prèUcdrte. 

PrUque,  en  latio  pHteia,  ontiqoe ,  dee  anciiw 
temps. 

PriiHàt,  eu  liilm  priiulits,  i>rivi\  fnir.lré, 
Probat,  en  latin  prob(  fus,  ai  prnuv«',  é^innivi-. 
Pneeue,  en  lalin  procusvs,  avancement  progrès. 
Praeilmv,  du  grec  prochorei,  \e  proapltoet  jt  xéojsi». 
ProoBfM,  «n  laUo  Proeopim,  bH  du  greo 
progrès. 

Pi  ocule,  en  latin  pranlv^  né  pendant  rdiNMC 

de  éon  pèie. 

Project,  eu  latin  projectus,  exposé,  abandonné. 

Prt^tke,  en  latin  proHcmnu,  jeté  à  l'atMndMi, 
déhdui. 

Prome,  en  grec  pii>moa,  premier. 

Prosdoce,  du  grec  protdokô,  je  pense ,  je  crob. 

Prosdociiui;  mi  grec  prosdokimos,  qui  e;l  aUeiidu. 

Protais,  eu  latin  Prolasius,  fait  du  grec  protons, 
pntasms,  proposition,  chose  mise  en  avanL 

PnXe,  du  grec  pritot,  premier,  principal. 

Profère,  du  grec  protéroê,  premier,  ai^éiinr. 

Protoclète,  du  gree  protêt,  pcemiatt  et  AIMM»  ip 
pelé,  invité. 

t'rotoijint,  du  grec  prt'foyentis,  aiué,  preuuei-ti-i 
PuUmodt,  en  greo  psalmôdot,  qui  chaste  àn 
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Plotéméif  do  fjm  ptoitm$ioi,  martial,  kwlUqaeax. 
Pudentt  éa  bttid  pudêns,  pudimtiM,  qui  i  ds  bt  tM- 

desUo,  *le  la  pud'^nr. 
Pulchèrie,  ùn  lutin  pulcher,  boau. 
Pumii  e,  liu  lalin  puatfx,  pumicis,  yicTi  c-itomn. 
Pupule,  en  latio  pupulu*,  poapoo,  petit  eofaoL 

Q 

Quadragésimr.  ilu  laliii  ipiaflragesiuiUi^  quarao- 
tiëme. 

(luadratf  eo  latia  quadraivs,  carré. 

Huart,  «0  latin  qattrtus,  qiiaLriîlime. 

Quiète,  en  laiip  fiÊittat  féminia  d«  quêthu^  in«- 
quillc,  paidble. 

Quintil,  en  lalia  fuJ^fflft,  le  moil  ds  jviltet  :  4pA 
eatué  «a  ce  iool«. 

iMrlofM^  dn  gceo  iiitilaJn(,dii  wi0Mar,  MigDM- 
rtol. 

fjlHoéuiUàm,  mota  tou  ktfaM  qui  rigpBanlîee 
que  Ol«n  reat. 

1 

Sabule,  en  latin  ralula,  avocat  bavard. 
Âuiterl,  du  todesipie  ro/A,  «tïs,  cooaeil,  et  tefti 
boninM  :  bonmit  de  eomeO,  qui  a  d«  rezpMeoee. 

Radbod,  du  saxon  raf A,  prtoiMe,  et  bodfn,  terrain. 

Raingarde,  de  l'allnnand  rain,  lisière,  et  garde, 
gariii>'ii  :  qui  ^Mriir  la  fntnlièrt'. 

Ramberty  eu  lalm  Hemberius,  de  l'aliemand  rtim, 
yw%^  et  btfif  hoiniae  :  huiuine  de  vers,  poète. 

Xetnmgt  en  latin  BBmedàuSt  fait  de  têpudimm,  re» 
mMe. 

RamU  en  latin  Rad%UpklÊt,  fett  dO  PelleilUBMl  ml, 
roue,  et  hillfe,  secours. 

Raphaël,  en  hébreu  médecine  de  Dien, 

Ratfrid,  do  l'allemand  rath,  cootseiUer,  et  friede, 
paix  :  qui  coosetUe  la  paix. 

MaU,  eo  talto  reatia,  inculpation,  eolpabilUA. 
.  Jttdêmpt,tAl»MrtdemptuM,  nchelé. 

Refleni,  eo  latin  re/tnu,  nfnUI»  qoi  phase  da 
nouveau. 

Régule,  eo  tatln  re^u/tu,  petit  roi. 

Jtmif  eo  latin  RemighUf  de  remi^ore,  ramer. 

JlntiT,  en  latin  rmoAie,  ni  une  aeeooda  Cola,  f<gi- 
nécé. 

Benovat,  en  latiD  renovahu,  renoorelé,  remi*  4 
neuf. 

Rènui,  dn  grec  f^«,  rénos,  hrpbia. 

Rëole,  en  latin  regulus,  pt^til  roi. 

Jléparate,  en  latin  reparata,  réparée,  noniae  en 

Réposit,  en  latin  repotitus,  reposé,  replacé. 

Rê$pice,  en  latin  respicitu,  lait  de  rapicere,  regu- 
der  conaidt'rer. 

Restitvi,  en  latin  retlttutuSt  realUné,  rendu. 

Rcvérien,  en  latin  àÊmkom,  Mi  de  mwrart,  »é> 
vérer,  Ténérer. 

JM«Bea#,  en  latin  reeoeafiit,  n^iftSIL 

Utétice,  r>n  latrn  Mctitmt,  qni  est  da  la  Rhétiie. 

Rieule,  eu  latin  n  guius^  petit  roi. 

Hhodant,  da  fnc  rtodoM»,  da  foea,  qjoi  lient  de 
la  rose. 

Richard,  de  l'allemand  reich,  riche,  et  urî,  HMj 
eitoction  ;  qui  ait  d'une.  lidw  tamiUe. 
Mêgaud,  en  latin  rkaldae^  et  en  itattan  fieM», 


Jlipaire,  eo  latin  riporhw.  riveralBi  fat  de  tlfù, 
rive  :  qoi  )taUt»ear  la  bord  diW  laoeti 
àUes  eo  latin  et  en  HaHea  autt,  tannlniiMa  dn 

mot  Margarita. 

Hahrrt,  (lu  tniln!tqnf>  rmA,  ^çitcktf  ïMa,  «i  hÊri, 
bouluje,  homme  ropace. 

Robvstien,  en  bdin  JMttiMamMi,  ftll  da  ràtmtm, 
rohaete,  Tigoaieoz. 

RûdMetd,  éa  marna  redis.  Ineiaell»,  et  Mé,  pdi. 

Horlopien.  êii  lutin  Rorlopianus.  îjlH  ân  arec  rfiodO- 
pos,  iim  ifs^ctiibîe  h  la  rorO,  ou  qui  habite  le  Hho- 
do]     ;ii"i-l-if.'iir'  lie  Tlirare. 

fioUiiijtœ,  eu  latin  Rudericus ,  fait  de  mdsrOj 
■  runes,  décombres. 

Rofat,  en  latin  rojrolM,  prié,  demandé. 

Rome'e,  du  grec  AMurlêe ,  Romain  ;  qui  aat  da 
Borne. 

Ilosius,  mot  lalin  fait  de  rosa.  rose  :  rosé,  de  oon- 
lenr  lie  lofo. 

Rotule,  en  latin  rosula,  petite  rose. 

Jtoflri,  an  latin  nttkm,  -riUa^eois,  payion. 

Ruf,  en  lalin  ru/Su,  roux,  i|ui  a  les  cbevenz  rooz. 

Rt^H,  en  latin  Rufinns,  dfminotif  de  ru  fut,  un 
peu  roux,  roussAtre. 

Rustiele,  en  latin  fiitstirles.  corruption  de  nutieu- 
lus,  fait  de  riitticui.  Tillageois. 

JtuâHeuU,  en  lalin  AuMcnliu,  diminatif  de  msli' 
eot,  petit  vIllatfeeK  petit  eempegoard. 

Ruthard,  du  tudesqne  ruthe,  IwgBaUe  ,  «t  Off, 
sorte,  espèce  ;  sorte  de  baguette. 

Jiiifitr,  011  liitiii  ni/lh'.s,  qui  a  l'éclit  de  l'or. 

Rutule,  en  latin  /tu/ufiu,  qui  habile  le  Latium,  qtii 
appartientàl*  nation  dea  Rntniee. 

S 

sahas,  en  faébnQ  «tnooit,  déloar;  eaptirité,  dwn- 

geoicnU 

sabbaee,  en  Utln  aoMalflir,  dn  nMié  :  ^pd  «at  oé 
le  jour  du  flobbaL 
Sabine,  en  latin  Satina,  qui  est  dn  dea 

Sabins. 

Sadoc,  en  hébreu  juste, 

Saeni,  en  latin  sidomus,  fait  du  gne  atdJUfa», 
Sidonien  :  qui  habite  le  pajs  de  Sidon. 
Sagar»,  en  grec  »agaris,  cimeterre,  hache  d'ama. 
Sagittaire,  en  latin  tagUimiMf  qot  knoo  éaa 

flèches  ;  archer. 

Salalhieit  l'n  liébr^n  nrlirissoau  de  DieO. 

Salf,  <*n  latin  sulcus,  mm  et  sauf. 

Salmon,  eu  bébieu,  sensible,  paeifl^Mi 

aiUomét  en  hébrea  pacifique. 

Salemon.  même  étymologie  que  le  prMdMi. 

Salie,  en  latin  salsiu,  agréable,  enjoué. 

Salvator,  mot  latin  qui  sigiiiBe  Muvenr. 

Salve,  fu  latin  sait  i:-.  -  «  ivi',  i  <m«ervé. 

SaMn,  eo  Utiu  talvinus,  diminutif  de  Mivw, 
aanvé. 

Sawuonf  en  bébreo,  son  soleil. 
anMief,  en  bébran,  plaeA  par  Bien. 

snnrff.  pn  l.^tin  mncftis,  aaint. 

A««c/iH,  im  latin  lAiiirKniM,  diminatif  d*»  tftn^tVê, 
aaint:  qui  a  m      '  nu  iIpcti'  <le  saiuti-té. 

Sanclule,  en  ktiu  jancTiiiiu,  diiuiuutif  de  sanetmt, 
aaint. 

Sand^afe,  du  gree  tnndafH,  sorte  de  polmier. 
Sapidtqvej  du  latin  taptdut,  savoureux,  qui  a  da  It 
•weor. 
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89TOf  m  Mbno,  4ls(M. 

Sorfliki,  fu  laiju  xarriilos,  pr'ln>. 
^rmaie,  eu  laLiit  .su  r  mai  a ,  qdi  est  df.  )a  îsai- 
malie. 

6a  tore  f  du  iatia  <afor,  tatorit,  qui  tème,  qui 
ptule. 

£al»if,  du  latm  saMlus,  nLo«a4é,  npa. 
Satura,  en  latin  i«?Mr,  rns*Hsié. 
Satttriiiii ,  fil        >f.'/);r?n (I i^î,  l'oii-a^Ti-  a  Satnrii''. 
Satyre, . n        noturos,  deiui-dicu,  moiUé  bamme, 
moitié  boiK-. 
Sovfe,  eu  bébreOf  demandé. 
SMiMjr,  «n talÏB  piùlmodHa^ltit  itn  eror  pin/ntrf. 

Seofaslique,  on  latin  arholmttcn,  f.  liimin  .l.'  srho- 
lastints,  *coiiiirc',  ^colipr. 

Scntlnire,  ou  latiu  scrudtritu,  fripier,  marrhunri 
dltabiU. 

SébOête^  du  gncwéofloc»  vénérable 
Sébastien  f  en  Itlin  S^astlems,  fait  du  grec  le- 
fojt/Mf,  auipule,  vénènUe;  ou,  qui  ««t  da  It  vUle  ds 

Sébasle. 

'  iw-,  .m:  lalili  srniru.^,  sûr,  asiliré. 

itrtfat,  en  liitin  sedntus,  apaisé,  calma. 

Sédoplie,  on  I  itiu  seduphus ,  de  raUemsud  «ae,  la 
nar,  et  4%ftt  broaillanl  ;  brouilliird  do  la  n)er. 

Sédvte,  eo  latin  tedvlv»,  soiguctu,  iUligcul. 

seconde,  ou  Iatia  jeruMla,  aecooda  :  qui  liant  1» 
dcuxiènio  r<ui(^. 

.swNf,  on  latin  Sequanm^  qui  e4  da  la  Séquania, 
de  U  Uourgogoe. 

SikaÊttte^  «D  Mbran,  qui  «ort  parae  qn'll  eat  ap- 
pelé. 

Sén^Uls,  9tk  bébroii,  gard^  du  Soigneur. 
Srnieur,  on  latin  icwior,  iin  i-n,  \i.  niatd. 
Septime,  on  latin  septiimis,  septième. 
tit  ruphin,  on  hobrou,  onflainmér  MnbMtfé. 
Sérapitt  en  laUo  Seny/a,  eevaacréa  an  dlen 

Arâpion,  CD  grec  Serapion,  lomplo  tlt-  S^rni)!^. 
Ssrrflnt,  en  latin  Serwsdfi,  serviteur  de  Uieu,  qoi 

8cii  ni. '11. 

Herdût,  en  latin  sacerdos,  prêtre. 
Srréne.  ou  Â^ne,  «n  hilii  tentm,  lanin,  idain 
da  aërtnité.  *  *^ 

an  llâ»Mu,  prinea  de  la  vaQée,  on  maître  do 

Jardin. 

Serotlne,  en  l&iin  sera' m  n .  féminin  de  serottnut 
tariîif  :  nui  iic  vir-nt  <[ii*'  !•'  ^i^r. 

Serrand,  en  latin  tervandvs,  qoi  doit  étn  eoi». 
servé. 

Savat,  «n  latin «erpatet,  conseiré,  pré-.  rv*^. 

Servol  ou  Semtfe,  an  latin  mvittua,  p.  iii  osr lavo, 
petit  domestique. 

Sevi'rin.  en  latin  «etvrtnuj:,  diminutif  de  tevenu  • 
tin  in'U  sévcri''. 

À&z/ff,  eu  latin  sextut,  aixième. 

ftèftUm^m  latin  tilyJIfiM.  qoi  eonaaiiM  las  ai- 
liijlles. 

Skaire,  en  latin  tkartnu,  assassin. 

Sice,  en  latin  «idttt,  da  gne  tUmu,  eitrooilla,  on 

de  sikos,  fi^e. 

Stdoint,  «n  latin  SMsute,  qai  aat  origiiiain  da 

Sidon. 

mOnm»,  en  latin  ftfnmfw,  du  grec  tiâénn.  fer. 

en  lalin  Sigifridus.  f.iif  de  l'allemand  siea, 
triomphe,  et  de  frùde,  paix  :  Je  triomphe  de  U  paix' 

Siguberi,  da  i'alleraBnd  «Myei,  vieloim.  et  tor# 
lioauoe.  ^  • 


M/a«.  en  hébren,  qui  supprime  l'envoi,  la   

Sih  ftslre.  du  latin  *»/»•« /r<«,  des  bois,  ebampêtr*. 

Stlvitt  en  latin  «</vto.  Sut  t\ûsilrf?  forfiu 

Stm^on,  en  hébren,  qui  écoute,  qm  exance. 

simHre,  en  InUn  SiilKMw,  dn  gns  «MMMaftm. 
bien  proportionné.  • 

Simon,  en  hébreu,  obéissant,  doeile. 

simplire.  du  hlia  êimpUx,  aimpUeU,  aimpla,  qui 
a  do  la  simplicité. 

Simplicide,  on  lalin  SimpUeêda$,  eaimntio&  da 
maltlmplicUas.  simplicité. 

Sina,  en  Iiclu.  ii,  im  -^ur-  i-i  coiutD.'indement. 

Sinésr,  du  t^tcc  »unfsts.  union,  bonne  intciligenee. 

Siri  ne,  qui  liont  des  ^sirènes. 

«értce,  en  latin  Siricim,  fait  de  SyrifiM,  Syrien. 

SUoèt,  do  grec  aiMd,  «liait,  cheveux  (risés. 

.'^Ix^e.  du  latin  «xlïtir,  cikièma,  on  dn  gMe  XHttu 
poli,  aplani.  ' 

Smorugde,  o!i  1  itin  smaragdvs,  émemide. 

•Vcf,  eu  \aim.sQl\u,  seul,  aolilaire, 

.so/oAv,  an  lalia  wfaH»,  da  aoMI,  qd  eonoeme  I* 
soleil. 

£efe«iit«,  dn  latin  totemnU,  solennel,  pompeux. 

Sotutntr,  on  latin  tolutor,  qui  délie. 

Sopdtre,  du  urec  «^f,  sain  et  sauf,  et  patra.  ttr 
mili'.  ' 

Sophie,  en  grec  Sophia,  ta  MgeMa. 

Sophomie,  en  hébreu,  miroir  dn  SeigBitiir. 
.   Sophrone,  du  grec  tiphrêH^  $»pkrvm»,  dont  riaB 
Misaine;  sage,  prUdenU 

Sorlin,  >  Il  I  itin  Sfl^t/rurw*,  d.-  liô  ,i  Saturao. 

Sosipnirr,  du  grcc  io54,  je  sauve,  et  /»a^ro,  la  fa, 
mill  '  :       sauve  sa  famille. 

À'asi^Ai^«,  du  grec  ««2«,Je  saare>  al  fAetaa,  onda  : 
qui  saoTa  son  onde. 

ADcre^no,  mol  italien  qui  signifie  appni,  stipport. 

Sostkène,  dn  prec  sd$.  conservé,  et  iUmnos,  force, 
puissance  :  qui  conserve  sa  force. 

Soter,  en  grec  titér,  sauveor,  eonserrateor. 

sothre,  engxecioCeos,  digiia  d'être  eouarré.  drUre 
protégé. 

Seultlmtt  en  htin  aoramMl»,  aolennd,  cdibn. 
SoupU»,  an  latin  JUpplMto,  fait  da  wj^lta^  aup- 

pliant. 

snur,  en  latin  Sorus,  UUl  dn  grao  MfO 
ou  du  sôros,  monceau. 

Sozout,  du  grec  «flstf, je  lanve,  je  conserve. 

Spérande,  en  lalin  speranda,  féminin  de  i.^. 
Au,  qu'on  peut  espérer,  qui  est  digne  d'espoir. 

Spcrat,  en  Idlin  speratus,  espêr^',  altenda. 

Sprs.  mol  latin  qui  signifle  e*i>érauce. 

S)tr,i.sipfie,  du  grec  speudô,  je  presse,  j'eidlé»  at 
hippos,  i  lieval  :  qui  cfaîuae  leBcbevanx. 

Spinule ,  en  latin  spimrfa,  dlmiantir  de  tptma, 
épiue  :  petite  épine. 

Sptre,  m  latin  «ruperlus,  fait  du  grec  «ï,  et  uper^ 
âioi,  qui  babitf     liiui  il,  la  maison. 

Spiridion,  du  grec  spuridio»,  petite  cocbeiUe. 

Sponse,  en  lalin  sponsa,  épouse. 

Stachifs,  en  grec  ttacbui,  épi. 

Staclee,  du  grec  steifflff.  qd  dieoale.  qui  disiUln. 

^Mnmd,  de  l'allemand  steil,  daoïia,  al  dittu^ 
toe^adie. 

sinntsiai,  dn  grec  ffand»,  inaBienMK,  al  tam, 

peuple. 

Stéphane,  du  grec  stepfianos,  COUOIUM. 
Stépkanidt,  dp  grec  êtephanét  ooaroniM,  «t  ( 
forme  :  qui  n  une  «spAce  de  convoima. 
Slervow.  du  gra««Mr«  gidiie,  atMat, 
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fUilte,  en  Utin  siOla,  gouUe  d'eaa  ^  tombe. 

Stratège,  du  grec  stratèges,  général  d*inDfe. 

Straton,  tin  invc  slratoi.  Jirriié.'. 

Stratoniee,  du  grec  êtmim,  aruicc,  l'X  ntkos,  vie* 
tain  :  ^victoire  de  l'arméo. 

Sirmueom/Ê,  mot  StaUni  qui  tigaifie  tronçon. 

Stumu,  de  l'anemend  «Iwm,  oiage,  iMupAle. 

SfyUru.  (îii  pTPc  stwios,  colonne. 

Svrrrsst".  eu  lutin  sifCceMUS,  succès,  réturfte. 

Siiiltifrt.  du  tu(|p*i]iif  sikI-IhiI,  Imiuine  du  sud. 

£u/pitmrén,  ea  klin  Sutphunnus,  UU  de  sulphur, 
soufre  :  qui  tient  dnaonfre. 

Sunine^  di»  gno  iMMMiieia^  cooeteiuse,  pocaér^ 
renée. 

.s)</^<'ry^  litiii  Mperim,  dioes  ei^riMm  :  fnl 

burjwiJiée. 

;$irran,  en  latin  Suranw,  fait  de  uirn.  j;r;i8  <I>'  Ia 
jembe  :  qui  a  de  grosses  jambes  ;  ou  de  Hora  nta,  qui 
«it  de  b  ville  de  Sora. 

Sure,  en  latin  «olerO,  Isit  du  grec  totêriMf  Min- 
trire,  propice. 

Siinir,  en  latin  sererlnm,  on  peu  aévèni  de  MVerWj 
dout  il  est  un  diminutif. 

Susanne.ea  hébreu,  lo  li^,  ta  rose, 
fi  S»idb«rtf  da  tudeeqoe  tud^  le  sod,  et  tari,  bomme  : 
homme  do  end. 

Sgagre,  en  grec  tuagrevê,  dHMWIT  dO  ttngliers. 

Sjftnmaqite  ,  du  grec  tuMmaeàOi ,  eompaguon 
d'armer. 

Sjfmphorien,  en  latin  st/mphorianua.  fait  du  grec 
iumphortit,  utile,  avantageux. 

Sgvifikwott,  da  grec  tumphorot,  ulik>,  expédient. 

^m^Arene,  dn  grec  mÊmfkr*n,  wmpHrwm,  qni 
«it  du  même  avis. 

Sifnchê,  dn  grec  sugcheà,  je  brouille,  je  eonfonde. 

Syiu'feï<^,du  grec  nw»  «T«c^  et  iMUKofj,  qni  eerl 
&  appeler,  à  invoquer. 

Synèse,  du  grec  mtiusàt,  union,  bon  accord. 

SfiMche,  du  gree  «ui,  avec,  et  ticM,  fortune  :  qui 
est  IliToriié  de  la  fortune. 

S'j(pte,  "lu  prec  juAr ,  fîtniif'r. 

Syrr ,  en  lutin  S'inis ,  Syrioii,  iiri|;in.iir<^  «le  la 
jtyrtojve,  du  grec  Svjriakot,  qui  cet  de  te  Syrie. 

T 

Tùhde,  du  grec  talis.  taitdos,  iilïa  nubile. 
Tamise,  du  grec  tarassô,  je  craiii'^,  j<>  redoute, 
rorofue,  dn  grec  tarehoêj  trouble,  confuuoo. 
Tante0,  m  felin  Tar^iim,      eai  de  la  ville  de 
Tarse. 

Taie,  en  Istin  lofe,  mot  enftotin,  qui  veut  dire 
père. 

TavriH,  eu  ialiu  tavrinvs,  fait  de  taunu,  taureau; 
00  de  Taurinus.  originaire  de  Turin. 

Téhspkan,  da  groe  teie$phorw,  qui  finit,  q«|  oom* 
plète. 

Tempier,  en  iUlieo  tempiere.  gardien  da  iMnpIe, 

Terce,  en  latin  lertiut,  troixième. 

Ti'rrnce,  en  latin  Terentiu^,  Tiil  Tcrentux,  nom 
qu'on  donnait,  à  Home,  à  cclto  partie  du  champ  de 
Mars  ou  se  célébraient  les  jeux  Tér«Qtiot. 

Tiirmie,  dn  grec  IMrM,  MnéM,  ombIn»  foater- 
nalra. 

r<'f rifw,  «D liIlD  MHeiut,  qd  a  da  ctagrin,  qiil  mI 

iDornse. 

fXarfMi^  iD  Mteen,  qim  l0M,(|iil  ddUM  deo  loaangw. 


ThaUuta,  en  tetln  «Aaloufitt^  et  en  gne  thàlaukt» 
de  neTf  merm. 

Thaïe,  du  groe  (halos,  ri'iiillé,  rejVton. 
Thatélée,  d»i  firci-  ifialos,  n  jitun,  et  elaia,  oU- 
Titr. 

Tarace,  du  grec  faraud,  je  crains,  je  redoote. 
rAonâ!,  dn  grae  Manot,  lAoneo*,  fermett,  «ani. 
mnee. 

Théat,  en  gree  thmttos.  digne  d'être  considéré,  re- 
marquable. 

Thiie,  en  grec  iheia,  tonte;  ou  de  theiot,  divin. 
ThéUMf  en  grae  lAelo»,  puiamnee  divine,  prâvi^ 
deoce. 

fIténMt,  en  grec  Me»i»ld*,  oooeaoé  i  TfaéBâe  : 

joste,  équitidile. 

Thèmistocle,  du  grec  Themis.  Themistus.  Tli^uits, 
ik''issi'  lii' lit  jn^tii  I'.  cl k'I'Hii',  i-i'li'hrito. 

Théocttste,  au  gr«i-  Ihiohtislm,  i  par  Dieu,  ou- 
vrage de  Dieu. 

Théodiee,  dn  grec  TJuàa^  Dieu,  et  diiié.  Justice  :  la 
jostieede  IHea. 

Theodis.  du  gieo  TAete^  Oieo,  et  éU,  Japiter  :  la 
Dieu  Jupiter. 

Tii<i>'ii,nu,  dn  greo  TMt,  Dion,  et  diMM, don: 
dou  de  Dieu. 

Théodore,  du  gree  TAete,  meui  et  àêrwn»  pfieeot  t 
préMul  de  Dieu. 
ThMoret.  du  gree  TheAi.  Dien,  et  «ibrâto*,  donnft 

en  [ir<''^.Mit  ;  liffert  h  Dieu. 

Thfudmn,  ea  grec  thcodosios.  ilunné  pnr  Dieu. 

Thcwlole,  en  grec  Iheotlotos,  dunin-  par  Dieu. 

Throdule,  du  grec  Thiùs,  dieu,  et  doulos,  escteve, 
eervitcur  :  serviteur  de  Dieu. 

Théoffro^,  en  latin  ThtnfHdm,  nwt  liyîiri.l. ,  formé 
du  grec  Thelu,  Dieu,  et  de  l*allMaand  frirdc,  paix  : 
la  piiix  i\f  Dii'u. 

T/imyènej  du  giec  J  ficàs,  Dieu,  et  genos,  nce  :  qui 
est  de  race  diviuc. 

Ihé^niet  en  gree  theognia,  jour  de  la  naimtnce 
d'tan  Dieu. 

Thcogone.  du  grec  Thebs,  Dien,  etgonM;,  procréa» 

(ion  :  qui  eut  produit  par  Dieu. 

Tiu'OKte.  .lu  t.T.'<-  Theàs,  Uon,  Ol  «IdM,  foRnet 
formé  à  i  inuge  de  Dieu. 

Thèomai»,  dtt  groo  TM»,  IHea,  et  «oIm, 
dierclie. 

TAANiiMr,  du  grec  Theàs,  Dieu,  et  midos,  conMil, 
dessein. 

Théonas,  du  grec  Theàs,  Dieu,  et  <j»oj*«,  aide,  pro- 
tection. 

Tbtoneste,  dn  grec  ThtàSf  Dieu,  et^tot,  agiéaWe  : 
agréable  à  Dieu. 
Théopempte,  du  grec  rAed«,  Dien,  el  pemplm, 

envoyé,  député  :  envoyé  de  Dieu. 

Th<  oph<:,„\  (lu  irrcc  TkÊÙtt  DIon,  et  j»JI«iid,  écltt, 
clarté  :  ia  ciailé  d<r  Dieu. 

Théophile,  en  grec  throphilos,  qui  aime  Dieu. 

TbéopAgkiett,  dn  grec  rAeAs,  Dieu,  et  pAnlofl 
j»A«iaMoi,  gardien  :  celui  que  Dien  geide. 

Thropiste,  en  gr)>c  theoptsios.  qui  se  confie  en  Dien. 

Théopompe,  du  grec  Theàs,  Dieu,  et  pompo, 
guiiU;  :  à  qui  Dieu  jort  ili-  amil*". 

Thêoprepe,  du  grec  theoprepés,  digne  de  Dieu. 

Throprépide,  même  élymologte  que  le  procédant. 

TA^oeéMe,  dn  gree  tktûmbeta.  le  cuMa  divin. 

Tkéot«ne,  du  gree  TAeds,  Dieu,  et  Idhten,  fils, 
enffiiil  :  •■iifiint  .lo  Di.'u. 

Thtofime,  du  grec  Theàs,  Dieu,  et  Umé,  respect, 
vénicalioo  i  q|ni  taonon  lUaa, 
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ThétnoM,  dn  g«e  Theàt.  Dira,  et  aftié,  tan»  :  te,- 

fotr.'  ,;<•  Di.  11. 

7/tt  rupton,  du  grec  thcrapla,  le  culte  de  Dieu. 

Thrrapont,  du  gri'o  thernp<in,  tiiiaistre,  ë-errilour. 

Thérite,  du  grec  Mr^if,  obsenralioD,  proteetioa. 

Thérin,  en  grée  M«riiMi,  de  l'été;  qîd  eit  né  dou 
h  Miion  de  l'été. 

fWtffMW,  da  ffTM  thermos,  échauffé,  bouillant, 
hardi. 

Thespèse,  en  grec  thespesfos,  <!mn,  qui  vi.  nt  de 
Dieu. 

TMlbert,  du  ludesqae  tAe/,  pw^  p«rti,  et  éert, 
homme;  homme  de  pùtl. 

Thomas,  en  li^lireu  jumeau. 

Thrason.  en  latin  thraso,  audacieux,  Intrépide,  du 

grr<-  ffinnas.  un 

T>!'iric,  du  gr  e,    tliiirsos .  demi-ptque  des  bac- 

I.  ;  I  ■  1  !  1 1  '  '  ^ . 

7>^re,  en  latin  Tibtiim»,  fait  de  flterto,  le  Hbre, 
flenve  qui  travene  la  vîlle  de  Borne  :  qal  habite  lea 

bord»  du  Tibr  •. 

Tiburce,  en  laiin  Ttburttvs,  fait  de  Tibur;  qui  est 
de  la  ville  de  Tibar,  mamtenent  Tifoli,  prés  de 
Roioe. 

•  TiçerHake,  du  saxon  ti^er,  ttgre,  et  ndtoi  coq,  «n- 
eolnie;  qui  a  l'encolure  da  ti^^ 

Timorée.  d«  grec  timê,  entte,  et  Aré$,  Areos,  Mars, 
dieu  de  la  gii»  r.';  mi  rend  un  culte  à  M  u  s. 

Timée.  en  li^*l>reu  aveugle,  ou  du  grec  Itmaô,  j'ho- 
nore, je  yén»>re. 

Témohms,  da  grec  tiaU,  vénénuioo,  et  Idot, 
peuple  :  qui  eal  -vénéré  par  le  peaple. 

7YmelA>n.  du  grec  titné,  Ténénlion,  culte,  «t  ledn, 
1km  :  qoi  rend  un  rnlte  au  lion. 

Timntkie,  en  ?i>c  Tniin/hfés,  l'honneur  âc  Dieu. 

TIte,  en  grec  tifus,  le  petit  d'un  oiseau;  ou  de  tU, 
j'honore;  d'où  tiffts,  honoré. 

Tobie,  en  bébrea,  bon  maître. 

ferfM<>  en  lalio  Uirquahu,  qol  a  vn  collier  an 
con. 

Toscaine,  en  latin  Tmcania,  qai  est  de  la  Toscane. 

TranqrtiVnr.  1  itin  rnwgidfflnw,  dlaloolîf  de 
tronquillus,  Irauquille. 

Tréty,  en  latin  (efrtcns,  chagrin,  morose. 

Triéuans,  en  latin  (rtdmnat  Uit  de  ifiduum,  trab 
joora  :  qai  a  Irof»  jetira. 

Triphène,  du  grec  (rlphainoa.  1rt«-bri!liint. 

Tripht/lc.  tlu  i^rec  Iriphuiof.  qui  a  trois  fcMiilL-s, 
trèfle. 

Tripni/e.  du  Lrrcc.  Injt&us,  Mpodos,  qui  a  troi» 

picils.  iK^nii'd. 

Troad»,  en  latin  Troadhis.  qui  est  de  la  Trosde. 
TVeyne.  do  uree  trogA,  je  mange,  je  piUa. 

Trojan.  en  In'in  Trojinr  s,  'l'^  Troie,  Troyen. 

Tronq%f: ( s .  en  I.ilm  fot  i/iitihi.i.  nrné  d'un  collier, 

Tropez,  du  urt-c  lioprfi.  ji>  InuriiP,  je  climfji-'. 

Tnphi$M,  en  grec  Irophimos,  nourrisson,  élève. 

Trophimèn»,  dn  grec  trophé,  aliment,  et  m<i«o«> 
fime,  Tigneur;  qni  se  fortlBe  par  la  nourriture. 

Triutberl,  de  Fanglo-saton  truth,  \énl^,  et  hert, 
homrnn;  homme  véridiipie. 

Tniphenne,  dn  grec  Iniji/ir.  Inxe,  et  ni»/',  loiiangp  : 
élùa.o  <in  lux  p. 

Tryphonie,  du  grec  truphé,  piaisir,  et  àniot,  vénal  : 
plaisir  qni  s'achète. 

7Ve,  dn  grec  tukot,  Ctaean^  burin. 

Tvgdml,  de  l'angl04«««p  tug,  peine  ^  et  dml, 
dBtl:k 


niM<e«i,  en  latin  IMIhHWi,  f^t  de  mm»,  ttumn, 

déHsn-se,  protection. 

rwrfcon,  lin  latin  Uirhc-  '"y'Jnn.  (oiirhillon,  toiipiti. 

Tusqiw,  eu  latin  Tusrvs,  Tv^c^iu  :  qui  est  de  ia 
To*f«ue. 

Tfchiqm,  en  grec  tmhikois  benreoz,  focUmé,  fut 
de  focM,  k  foituM. 
Ti/con,  en  latin  I^Aon.,  du  gne  ivdkitt,  cwmnnn, 

vulgaire. 

Tggri'le,  lin  ^too  tifjns,  tlgridos,  tigre. 

Tyyrin,  en  latiu  tgijrtttus,  ou  plotét  fJarinuf.,  de 
tigre  :  tacheté  comme  Ir  lijre. 

Tjfpœrate,  du  grec  <MtpM,  eigoe»  marque;  et  < 
la»,  pnieaanoe;  la  marque  de  le  pramaiioe. 

Tyrannion,  en  grec  nironiNeil^  !• 
prince,  le  palai»  du  roi. 


Iflfrhl,  en  latin  Valf^OuM,  de  l'a 
salut,  et  frietle.  ["'"^  :     p'''^  ^'^'"t- 

Vlp/ie,  de  l'aileiriand  hulfe,  secour*. 

Vrbuin . .  u  latitt  «rtoMM,  qui  «  do  fmliaiiiié  :  qui 
est  de  la  ville. 

Urbice.  en  latin  wMctai;  Ibtt  de  «rfia,  vBle:  cita* 
din,  boncgeoie. 

Unin,  en  latin  «nfne»,  fait  de  urwut,  owra:  qni 
tient  de  l'ours. 

Ursmar,  en  latin  Urstnams.  «  nntmrlron  ilcâ  moli 
urxux  mnrimis,  ours  marin. 

VrtmU,  e^  latin  Vrtuda,  fait  de  urnu,  oors,  dont 
ee  moleitmi  ^mlnnlif  :  petits  oone. 


Vaise,  de  l'allemand  waise,  orphelin. 
VaUiUj  mot  latin  qui  signifie  vaiUant,  ou  qni  jonit 
d^nie  bonne  santé. 

Vfilrnfiii,  PQ  latin  Valmtinus,  AimiùuMS ( 
un  iH'u  foii,  ou  qui  se  porte  as&ez  bien. 

Valère,  «n  lutin  \  iilrniis,tn!t  de  eoICTS,  SS 
porter  ;  qui  se  porte  bien. 

rwre,  en  latin  vanu,  courbé,  tortu. 

Varique,  en  latin.  varictUf  qni  e  de  longnes 
jambsi. 

Vrrffi  lnnff,  de  l'anglo-saxon  water,  eatt,  et  Itmd, 
pays,  paya  d'eau  :  contrée  marécageuse. 

Venance,  en  latin  FenaaMU/  fait  de  9mam,  t»' 
nanfij,  chasseur. 

re'Mc^tuf,  eo  IsUa  «SMCitMAis,  YémécsUe»  dign 
de  vénéreiiou 

V^nèr»,  en  Utttn  fenerhif,  flaR  de  Vïmis,  FeiuHi, 
dff.-^io  (l-^  la  lioauttV 

VeHlure,  du  l»tiu  t€w/«r(/,»,  qui  doit  venir. 

Vénmte,  en  latin  rrni/.^/i'j.  QgrCddS, gndMOt. 

Ytnia,  en  cbaldeiqae,  rose. 

Vire,  en  latin  «emt,  visi;  véritalils. 

Ve'récond,  en  latin  «flivcuMbit,  qnl  •  de  In  pn* 
deur,  de  la  modestie. 

VrrissDnp.  oti  l.ilin  irris.HmtU,  S^pSTlStit  d*  Otim» 
vni,  Irès-viai,  trèâ-véritiiUc. 

Vi  ronique,  du  grec  hieros,  saint,  et  niA^,  victoire. 

Fe»<lns,  en  latin  feKHia,  laitde  Fesfe,  consnaré  à 
la  déesse  VeSta. 

V^ti'rin,  en  btin  vHfrinns,  propre  à  pcelat  m 
fardeau  .-  qui  fait  l'office  de  béle  de  somme. 

FeMtai^  dn  gne  mMss,  eeuané  à  ï 
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VéM*,  dniittai  «vInIi»,  ud  peu  rkm. 

Viateur,  t^h  t  itiii  ciator,  voyageur. 
Vicine,  eu  kliu  atcmus,  voi»iti. 
Victor,  mot  lalia  qui  signitie  victorieux,  vatoqnenr. 
VidMTt  en  latin  vicf  «rut,  vwtkie  :  qui  mn. 
Vigth,  ea  letiii  *tgilivi,     ^Un,  veille,  àétfoii 
de  Teillcr. 

Vigor,  mot  laliii  qui  ai^lfie  force,  vigueur. 

Vi7/»><,eii  hitm  villa  nii.s,  fait  <I'j  n7l(il,  miaOCI  dCV 
champs  :  qui  habite  u  lu  c<uii(>aguË. 

VUUhtrt,  du  tudesque  tvi//«,  ToUMilè,  «1  tert,' 
iMOUDe  :  homme  de  boooe  voloott. 

FiniMim,  du  letin  «ffliearf,  ttr»  Imnier,  régir 

tlDC  ferme. 

VtUtifUf,  eu  laliu  i  illiviis,  fermier. 

Vincent,  en  Ittiu  innirutius,  fait  de  vinet/»$, 
centis,  ▼emqacar.  qui  rcmiiorte  la  ^etoire. 

Vlndémlalt  ea  lettn  vindemialia,  hk  de  vinéemiat 
v«ndaag»  :  qni  eomccme  lea  veodengee. 

VInâMen,  da  UUn  Hndex,  vindMt.  vengeur. 

Violr,  'I  l  î  lin  r/V)/^;,  vi,ilptle. 

Vire,  >  u  ItiUn  ii^rior,  vainqueur. 

Vital,  <-n  latin  t'Mniif»  vliûe  ;  eoaMhneett 
maintien  de  la  vie. 

Vivent,  en  latin  vttmUHi,  de  «tveiu,  «fcwiMf,  qnî 
est  en  vie. 

Vosjf,  en  latin  Evodèm,  foit  du  grec  raedot,  qui 
1 4|llî  fttCÊftWt 
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n'allfert,  en  latin  Waldch'^rtus,  du  tudenfu 
bois,  et  bert,  homme  :  huiume  des  bois. 

Walburgi\  du  tiide»quc  t'ofe,  vallée  <t  tary, 
tesQ  :  la  TallL-<>  «lu  château. 

Walfnd,  uu  Walfried,  du  tudesque  wof,  ' 
vard,  et  fried,  paix  :  le  honlavard  de  la  paix. 

Winéfride.  de  l'anglo-eexoD  v«n,  qui  donne,  et 
/Wed.  paix  :  ijui  dunnei  la  paix. 

Wéréfride,  ilu  tudesque  wAr,  défense,  secourt,  et 
friede,  paix. 

Wdrenfrtde,  du  tudesque  werAe«,  reelurchar,  et 
ftiede,  paix. 
ir<9Aer<,datadeaqiie  wicik,  bon^  etAer<,lioffime  : 

homme  du  bonrg, 

Wil frid ,  ih\  tixlr-^que  mUI»,  VOlMllé,  «t  fH»i8, 
paix  :  qui  vi^ut  la  potx. 

WilUgot.  de  TaUemand  wKIe,  vohmté,  et  Gûtt, 
Dieu  :  û  volonté  de  Dienu 

Winebaudt  ea  latfn  nnOalévu,  Mt  de  l'anglab 
ipln*,  vb,  et  hald,  fadu. 

H'intrun^,  de  rallcmaïKi  'rein,  viu.  et  trunrk. 
boissiMi  :  ijui  liiiit  {Jii  vin. 

Withàurgc,  du  tudesque  ^oett,  grand,  et  burg , 
cb&teau. 

wautind,  de  raagfc»aaTon  wkitt,  blanc,  et  Mndl. 
eaCnit  :  entutt  Mane. 

Wolpjang,  de  l'îiîl.'uiaiiil  w^/",  loup,  «I  fAHf , 
lure,  pas  :  qui  marclie  cuiiuuo  le  loup. 


Wiol/Ikemii,  du  Uideeque  wotf,  loup,  et  AeJai,  nai- 

iou  :  la  tanière  du  loup. 

Wolphard,  du  tude»que  wolf,  loup,  et  art,  carac- 
tère ,  naturel  :  qui  a  le  caractère  du  loup. 

W^M9m,ài  l'aUemand  wvlft  loup,  et  h»lm,  u- 
mare  de  tête,  coam^f. 

iru/z/flln,  en  latin  vutganius,  corruption  de  Vulea- 
niiu,  de  Vulcaiu,  consacré  à  Vulcain;  on  volca- 
alqae. 


XBKthe,  en  grec  aMmthtê,  de  coaleor  Imme  oa 

jaune. 

Xantifjpe.  du  grec  jcaul/ws,  bload,  et  htppoi, 
chcviil. 

X»ne,  du  grec  xtTU»,  hôte,  étranger. 

Ximaphon.  du  grec  .reiio»,  étMagVy  et 
veix  :  qui  a  l'accent  étranger. 

Xirt,  du  grec  xiris,  gUileul,  irie. 

Xiste .  ou  j^itfe»  da  groe  mto,  poHj,  qini  tfaetpw 
raboteux. 


Y,  en  latin  i^tfuf ,  tait  de  agilis,  agile. 
ynuM,  en  laûs  ^«iiurcAnu,  du  grec  «u,  bien,  et 
mocA^,  corab.it  :  qui  se  but  bieu ,  bon  comibattanL 
YmHin,  en  latin  jMmiiiuKut,  qui  eat  delapronnee 

d'Emilie. 

Ywn,  en  lalia  /oaivi .  qoi  eat  de  ri<mi«. 

7rie«,  en  lafla  irerflae.  Mt  da  frw  irCf,  Mara, 

li.-ii  1-  lîi  guerre,  et  êdos.  ééeoê, 
qui  aituç  la  gueri'é,  beiliqueUX. 

Yiis,  eu  laâa  £j<cMaf,  da  gno  < 
trauquille. 

Ytoie,  en  Udtlk  AimM»,  da  gl«e  < 
pieux,  dévot. 
Yvtd,  ea  klia  AwMi»>  da  gne  «anfla,  micc^. 


-  Xedmit,  en  bébrea  te  eoavanir  d 

ZacMe.  en  bébna,  par,  pariM. 
Zélande,  du  tiMleaqw  see,  la  mer,  et  lamd,  paya. 

Zélotèt,  en  grec  zélàtés,  -télé,  jaloux. 

Zènalde.  en  btin  Zennlde*,  fait  de  Z^n,  Jupiter,  et 
i4i(/éf,  Ptoton. 

ZifiMM0,  dn  grec  Zda^  Zdaoe,  Jopiter.  et  Uu,  «te  ; 
qal  doit  te  vie  k  Japfler. 

Zt'nom.  do  grec  Zin,  Zino».  Jupiter. 

Zrpfiyre.  en  grec  séphtnu,  vent  doux  et  agréable. 

Zi  phtrin,  uiéme  étjrmolonie  ijue  le  i>récédeiiL 

Zet,  eu  grec  zêta,  sixième  lettre  de  l'alphabet. 

Zime,  «a  Xfme,  du  gree  wamê,  teviia,  ftameaL 

Zoé,  en  grec  *âé,  te  vte. 

Zophore,  du  gree  Oon.  taioBoA,  et  pAanw,  qai  porte. 

Zusime,  eu  grec  -f'siJnoji,  qui  p<^ut  vivre. 
Zotiqvtt  eu  grec  tât^tm.  vivant,  vital. 
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